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A E R T 1 S S E M E N T. 

C E Livre  s’appelle  Eccléfiaftique , qui  lignifie  la  inê^ 
me  chofe  qu Ëccléfiafte ; c’eft  à-dire,  Prédicateur:  nom 
qu’on  lui  donne , parce  qu’il  prêche  en  quelque  forte , 
enenleignant  aux  nommes  à vivre  félon  les  réglés  de  la 
piété  & de  la  juftice^ 

Les  anciens  l’ont  encore  nommé  d’un  nom  grec  qui 
fignifie  toute  vertu  , parce  qu’il  n’y  a point  de  verttt- 
dont  il  ne  donne  des  préceptes , & qu’on  y apprend 
tous  les  devoirs  de  la  religion  & de  la  vie  civile. 

L’Eglifè  ne  l’a  pas  mis  d’abord  au  rang  des  fàihtes  Ecrf- 
tures  : mais  elle  en  a"  toûjours  reconnu  l’excellence  St 
Tutilité.  Elle  le  faifoit  lire  publiquement  dès  les  premiers 
fiecles , félon  le  témoignage  de  S.  Jerome.  Un  Concile 
de  Carthage , tenu  fur  la  fin  du  quatrième  fiecle , le  re-- 
connoît  pour  canonique  il  le  comprend  fous  ee  qui! 
appelle  les  ciriq  Livres  de  Salomon  : on  ne  lui  donne 
point  encore  aujourd’hui  d’autre  nom  dans  l’Office  de 
i’Eglife , que  celui  de  Livre  de  la  Sageffe , qui  ell  com-- 
mun  a tous  les  ouvrages  de  ce  Prince. 

Celui-ci  fuccompofé  par  Jefiis  fils  de  Sirach,  qui  étoit 
de  la  Ville  de  jerufalem  : il  l’écrivit  erïHébreu.  L’éloge 
qu’il  y fait  de  Simon  fils  d’Onias , qui  exerçoit  la  fouve- 
raine  fàcrificature  environ  deux  cens  ans  avant  Jcfus- 
Chrill , donne  lieu  de  croire  qu’il  vivoit  vers  ce  tems-là* 
Quelques-uns  prétendent  que  ce  Jefus  étoit  l’un  des  Sep- 
tante Interprétés» 

Saint  Jerôme  témoigne  avoir  vu  un  exemplaire  hébreu 
de  ce  Livre.  Cet  original  s’eft  perdu  depuis , & il  ne 
nous  eft  relié  que  la  traduélion  greque  faite  par  un  autre 
Jefus,  petit-fils  , ou  arriere-petit-fîls  db  l’Auteur.- 
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.vi  AVERTISSEMENT. 

Il  rend  compte  d^s  le  Prologue -qu’il  a mis  à la  tête 
de  la  tradudlion , de  ce  qui  lui  donna  occafion  de  l’en- 
treprendre ; & il  alTure  qu’il  s'y  appliqua  pendant  un  tems 
confidérable  avec  beaucoup  de  veilles  & de  travail,  afin 
de  la  rendre  exadle , & de  mettre  l’ouvrage  de  fon  ayeul 
en  état  de  fervir  à ceux  qui  voudroient  former  leur  e^rit^ 
.&  régler  leurs  mœurs  félon  la  Loi  du  Seigneur. 

Cette  traduÂion  greque  le  trouve  aujourd’hui  fort 
différente  de  notre  Vulgate.  Ceux  qui  ont  traduit  cette 
dernlere  en  notre  langue , ont  mis  entre  deux  crochets 
ce  qui  eft  dans  le  Latin , & non  dans  le  Grec.  On  a 
conlèrvé  ces  marques  ; & l’on  a lùivi  dans  le  commen- 
-taire  qu’on  a inféré  dans  cette  traduélion , la  même  mé- 
thode qu’on  ^ obfervée  dans  les  autres  Livres  de  l’Ecri- 
•ture. 
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L’ECCLESIASTIQUE 


DE  JESUS.  FILS  DE  SIRACH- 


PROLOGUE. 


O N peut  voir , dans  la  Loi  j dans  les  Pro- 
phètes , ôc  dans  ceux  qui  les  ont  fuivis , beau- 
coup de  chofes  trèsTgrandes  fie  tràs-fages , qui 
ranaent  Ifrael  digne  de  louange  pour  fa  doc- 
trine fit  pour  fa  fagelTe  , pui^ue  non-feule- 
ment les  Auteurs  de  ces  difeours  ont  dû  être 
très-éclairés  , mais  que  les  étrangers-mêmes 
peuvent  devenir  par  leur  moyen  très-habiles 
a parler  fie  Retire. 

C’eft  en  cette  maniéré  que  Jefus  mon  ayeul, 
après  s’être  appliqué  avec  grand  foin  à la  leâure 
de  la  Loi  fie  des  Prophètes , fie  des  autres  Li- 
vres que  nos  peres  nous  ont  lailTés  , a voulu 
lui-même  écrire  de  ce  qui  regarde  la  doélrine 
fie  la  fagelTe  ; afin  que  ceux  qui  défirent  d’ap- 
prendre t s’étant  infhruits  par  ce  Livre , s’ap- 
pliquent de  plus  en  plus  à la  confidéradon  de. 
leurs  devoirs , fie  s’afTermifrent  dans  une  vie 
conforme  à la  Loi  de  Dieu. 

Tome  JV.  Part.  I. 


M Uliorniii  nobii , & ni j g- 
norum , per  lejen»  & Pto- 
phetai,  aliofquequi  fecuti 
fnntilloi , fapienria  demonl^ 
trjta  en  : in  quibus  oportet 
laudare  Ilrael  doârinz  te 
(âpientiz  causa  : quia  non 
rolùm  ipibs  loquentet  ne- 
cefle  elt  eSe'  pericos,  fed 
etiam  extraneos  poffe  & di- 
cemes  & (cribences  doâidi- 
mos  &eri.  Avus  meus  Jefiis  , 
poOquam  fe  ampliut  dédit 
ad  diligentiam  leâionis  le- 

f'is , & Prophetarum , & a- 
lorum  librorum , qui  nobit 
d paremibus  noftris  tradiii 
funtiToIuit  & iple  feribere 
aJiquid  hdrum , que  ad  doc- 
trinam  & (àpienüam  perti- 
nent : ut  deliderantes  dif- 
cere,  & itiorum  periti  faâi, 
snagis  magiique  attendant 
animo,  & confirmentur  ad 
legitimam  viiam,  Hortor 
itaque  veniie  vos  cum  be- 
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ncTolentia , & attention  Jc  VOUS  exhorte  donc  > VOUS  £jui  Voudrez 
Audio leaionemfacere,  & gg  Livre,  d’y  apporter  une  difpofitioa 

veniam  habere  in  illit,  m ^ li  o • i-  r''"'-*'-' 

^uibui  vidcniur  » (cquentci  lâVOrâblC  ÔC  UnC  SttCntlOÜ  psrtlCUllCrC  ÿ & QC 

imagincm  rapientiz,  defi-  nous  pardonner,  s’il  femble  qu’en  quelques 
s "N"rdS".rrJ;  . vouUm  ,endre  tou»  la  bjauti  & 

Hebraica  , quando  fuerint  toute  la  force  de  l’original , nous  ne  pouvons 
Non^a”tcm^ô'”rTll«^  trouver  dcs  paroles  qui  en  expriment  tout  le 
& ipfj  léx , «c"propbet;c , ^^^s  : Car  les  mots  hébreux  n’ont  plus  la  mé- 
ceteraqucaiiorumlibrorum,  me  force  lorfqu’ils  font  traduits  en  une  langue 

KÏSi'irS::  i.  « q»i,  "'«nv!  pas  fculeme„,%u 

tur. Nam  in  oaavo&trige-  Ce  Livre-ci  : mais  la  Loi- meme,  les  Prophe- 
fimo  anno  teroporibut  Pt^  tes  ôt  les  autres  Livres  font  fort  diffe'rens  dans 
quant  perveni  in  Ægyptum#  Icur  veriioiî  dc  cc  qu  ils  lont  dans  leur  propre 
& ciim'  muiium  temporis  langue.  Etant  donc  venu  en  Egypte  en  la 
broucU«o;/n7n  nt  frente-huitieme  année  , fous  le  regne  de  Pto- 
que  contemnendz  doarin*.  Jémée  Evetgetc , & y ayant  demeuré  long- 
iiaque  bonuin  & neceffa-  tems  , j’y  ai  trouvc  cc  Livre  qui  y avoir  été 

iium  puiavi  & ipic  aliquam  i -.ri  o • • ^ ii  ' i ...  . 

addere  diligentiam  & labo-  , & qui  contenoit  Une  excellente  doûn- 

; j:  j^g . g>gj^  poutquoi  j’ai  cru  qu’il  étoit  utile  & 

même  néceflaire  de  travailler  avec  foin  à le 
traduire.  Ainfi  m’étant  appliqué  à cette  tra- 
duêlion  pendant  quelque  tems  , avec  beau- 

coup  dc  veilles  & de  foin,  je  l’ai  achevée 

modum  oponeat  inAituere  enfin  < ÔC  j’ai  mis  cc  Livre  cn  état  d’etre  £u- 

pour  fervirk- ceux  qui  voudront  peoièr 
a eux-mêmes , ôc  apprendre  de  quelle  ma- 
niéré ils  doi’xent  fe  conduire  dans  la  réfolu- 
tion  qu’ils  auront  formée  de  régler  leur  vie 
folonla  Loi  du  Seigneur. 


fCm  inrerpretandi  librum  if- 
tum  ; & muica  vi^Ha  attuii 
fîodrinara  in  jpatio  tempo- 
ris,  ad  ilia  qux  ad  finem  du* 
cunt , librum  îRum  dare , & 
ülis  qui  volunt  animum  in* 
te nJere , 8c  difeere  quemad 


IgCfC. 
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CHAPITRE  PREMIER. 

§.  I.  Origine  de  la  fagcjfe.  Son  incomprihcnfihilité , fon  excellence  , fan 
éternité.  Dieu  l'a  répandue Jur  tous Jes  ouvrages  , & il  l'a  dontiée  a ceux  • 
qui  raiment. 


■■•T'  O U T E fageHe  vient  de  Dieu , ejui  eft 
le  fouverain  Seigneur , tr  le  principe  éternel  de 
toutes  clio/es  : elle  a toujours  été  avec  lui , & 
elle  y eft  avant  tous  les  fiecles  , y étant  de 
toute  éternité. 

2.  Elle  efl  incomprèhenftble  à tout  efprit  créé. 
En  effet , qui  a compté  le  fable  de  la  mer , les 
gouttes  de  la  pluie  fit  les  jours  de  la  durée  du 
monde  ? qui  a mefuré  la  hauteur  du  Ciel , l’é- 
tendue de  la  terre,  & la  profondeur  de  l’a- 
bîme ? 

3 . Qui  a aufft  pénétré  la  fageffe  de  Dieu , 
laquelle  précédé  toutes  chofcs , & les  furpajje 
toutes  infiniment  ? 

4.  La  fageffe  a été  créée  ou  engendrée  avant 
tout;  ôc  la  lumière  de  l’intelligence  eft  dès  le 
commencement  du  monde  , & avant  tous  les 
fiecles. 

y.  Car  le  verbe  de  Dieu  tjui  efi  au  plus  haut 
des  deux  eft  la  fource  de  la  fagefle;  & cette 
fource  étant  éternelle , la  fageffe  ejî  aujfi  étemelle. 
Ses  voies , ou  les  moyens  de  la  connaître , font 
les  commandemens  éternels  que  Dieu  a don- 
nés aux  hommes. 

6.  Sans  le  fecours  de  ces  divins  préceptes,  elle 
feroit  demeurée  cachée  à leurs  yeux.  En  effet , à 
qui  la  racine  de  la  fageffe  a-t-clle  été  décou- 
verte ? & qui  a pénétré  fes  artifices  divins  f 

7I  A qui  la  conduite  de  la  fageffe  a-t-elle 
été  révélée  & montrée  à nud?  & qui  a œm- 
pris  la  multiplicité  de  fes  démarches  ? ® 

8.  Il  n’y  a que  le  Très-haut  la  comprenne, 
le  Créateur  qui  peut  tout,  le  Roi  puiffant  & 


I.O  Mnis  tjpiemiii  à Do^ 
mino  Deo  eft  , & cum  illo 
fuie  l'emper , & eft  ante  ae- 
Tum. 


J.  Arcnam  maris , & plu- 
vir  guttas  , & dies  Tzculi 
quis  dinumeravit  f Alcitudi- 
nem  ctrli , & latitudinem 
terrx,  & profundum  abyflî 
quis  dimenfus  eft  l 


5.  Sapientiam  Dei  prree. 
dentem  omnia  quis  invefti- 
gavit  l 

4.  Prier  omnium  creata 
eft  fapiemia , intelleâus  pru- 
dentix  ab  zro. 


î.  Fons  C'ipientix  vetbum 
Dei  in  excelfis , & ingreSue 
illius  mandata  xtetna. 


e.  Radix  lâpientix  cui  r<- 
Tclata  eft.  St  aftutias  illius 
quis  agnovü  } 


7.  Dirciplinalâpieniixcui 
revelaia eft,  & manifefta'a  ? 
& multiplicationem  ingr^'l- 
fus  illius  quis  inteilexit  ? 

8.  Unus  eft  altiftîmus 
Creator  omnipotens  , *Sc 

Ai) 
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rw  poterf,  & mcmendui  infiniment  redoutable  , 

fiiinis,fêJens 
îJlius,  & dominans  Deus. 


C H A P.  I. 
qui  eft  allls  fut  Ton 
niniis.reJenifuperthronum  thrônc  auvlus  haut  dtS  cieux  , le  DicU  foUVC- 

ü,  J»—:...,  , , f. 

rain  dominateur  de  toute!  chofei. 


9.  Ipfê  creavit  illam  in 
Spiritu  l'anâO)  Sc  viilit,  & 
dinumeravit , & menfus  eft. 

10.  Et  effiidii  illam  ftiper 
omnia  opéra  luj,  & fupcr 
omncm  carnem  fecundùm 
datum  liium,  & prxbuit  i|-  . 
lam  diiigentibus  Ce. 


p.  C’eft  lui  qui  l’a  créée  [dans  le  Saint  Ef- 
prit,  ] qui  l’a  vue  dr  qui  l'a  pénétrée  y qui  l’a 
nombrdc  , 8c  qui  l’a  mefurée. 

lo.  Il  l’a  répandue  fur  tous  fes  ouvrages,’ 
6c  fur  toute  chair , félon  le  partage  qu’il  en  a 
fait , ôt  félon  la  mefiire  quil  lui  a plâ  de  la  di- 
Jhihutr  d chacune  de  fis  créatures:  mais  il  l’a 
donnée  avec  abondance  à ceux  qui  l’aiment. 


§.  II.  Eloge  de  la  crainte  du  Seigneur.  Bonheur  de  ceux,  qui  en  pjnt 
ptniirts.  Excellence  de  F amour  de  Dieu. 


1 1.  Timor  Domini  glo- 
fici,  & gioriaiio  , £c  Ixtitia, 
St  coiotia  exuitationis. 


1 1.  Timor  Domini  delec- 
tabit  cor , Si  dabit  lïiiiiara , 
Se  gaudium,  & iongitudi' 
nem  dicrum. 

■ }.  Timenti  Dominum 
bene  erit  in  extremit,  St  in 
die  defunàionis  fua:  benc- 
diceiur. 

14.  DüefKo  Dei  iiono. 
nbllii  (âpiemia. 

If.  Quibus  autetn  appa- 
Toerit  in  vilui  diliguni  eam 
in  viüone  , & in  agnitione 
magnalium  Tuorum. 

id.  Initium  Capieniix  , 
timor  Dumini,  & cumtide- 
tibus  in  Yuiva  concreatui 
eft,  cum  cleCris  feminisgra. 
tlitcr,  St  cum  juftis  St  nde- 
libus  agnoTcitur. 


ir. Timor  Domini,  fci(n« 
tix  rcligioliias. 

•S.  ReligioAias  euftodiet 
te  juftificabit  cor,  jucuodî. 


11.  Or  la  crainte  du  Seigneur  ejl  le  com- 
mencement de  la  fagejje  : elle  eft  la  véritable 
gloire , 6c  unjujle  lujet  de  fc  glorifier  â celui 
qui  en  ejl  pénétré  q c'ed  poicr  lui  une  fource  de 
jcie  ôc  une  couronne  d’allégrelfe. 

12.  Car  la  crainte  du  Seigneur  réjoüira  le 
coeur  du  jufte  ; elle  lui  donnera  en  même-tems 
la  joie  , l’allegreire  6c  la  longue  vie. 

I J.  Celui  qui  craint  le  Seigneur  fc  trouvera 
heureux  à la  fin  de  fa  vie  , & il  fera  béni  dis 
Seigneur  au  jour  de  fa  mort',  alors  il  recevra 
de  lui  une  gloire  èiernelle. 

14.  [ Mais  l’amour  de  Dieu  eft  la  fageffe 
parfaite  , & vraiement  digne  d’Otre  honorée. 

1 q.  Ceux  à qui  elle  fe  découvre  l’aiment, 
aufli-tôt  qu’ils  Tont  vue , 6c  qu’ils  ont  connu 
là  magnificence  de  fes  ouvrages.  ] 

16,  La  crainte  du  Seigneur  eft  le  principe 
ô"  le  fondement  de  la  fageffe  : elle  eft  créée 
avec  les  hommes  fidèles  dès  le  fein  de  leur 
merc  ; elfe  accompagne  pjr  tout  les  femmes’ 
choifies  ù"  années  de  Dieu  ; & elle  fé  fait  ter 
marquer  dans  les  juftes  6c  dans  les  fidcles. 

1^  [ La  crainte  du  Seigneur  eft  ia  fantli-* 
fication  de  la  fcience. 

18.  Cette  fanélification  garde  le  cœur  c/s 
nomme,  en  le  préfhrvam  de  l’o>gueil  auquel  la 
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fcienee  t expoje  : clic  le  rend  jufte  , en  la  lui 
faifant  rapporter  à Dieu  ; elle  le  remplit 
de  fatisfaâion  6c  de  joie , en  lui  procurant  le 
repos  d'une  bonne  confcience. 

1 p.  Enfin  celui  qui  craint  le  Seigneur  fera 
heureux  en  cette  vie  , ôc  il  fera  bdni  au  jour 
de  fa  more.] 

20.  La  crainte  de  Dieu  eft  la  plénitude  & 
la  perfeliion  de  la  fagelTe;  ôc  elle  raflafie  ceux 
qu’elle  poffede  de  l’abondance  de  fes  fruits. 

21.  Elle  comble  toute  leur  maifon  des 
biens  qu’elle  produit,  & leurs  celliers  de  fes 
tréfors. 

22.  La  crainte  du  Seigneur  eft  la  couronne 
de  la  lagelTe  ; elle  donne  à l'efprit  la  plénitude 
de  la  paix  , 6c  au  corps  les  fruits  du  falut,  ou 
les  douceurs  d'une  famé  parfaite. 

2 J.  Elleconnoît  lafageife  6c  le  nombre  de 
fes  merveilles  : 6c  l’un  6c  l’autre  eft  un  don 
de  Dieu. 

24.  La  fagelTe  répand  dans  F e/prit  la  fcience 
6c  la  lumière  de  la  prudence  , comme  une 
pluie  abondante  ^ui  tombe  fur  la  terre  y 6c  elle 
éleve  en  gloire  ceux  qui  lui  demeurent  atta- 
chés. ~ • 

2y.  La  crainte  du  Seigneur  eft  la  racine  de 
la  fagefle , 6c  fes  branches  font  d’une  longue 
durée. 

25.  [ L’intelligence  6c  la  fcience  religieulè 
fe  trouvent  dans  les  tréfors  de  la  fagelTe  : mais 
la  fagelTe  eft  en  exécration  aux  pécheurs  ; & 
Us  ri y vont  puifer  ni  F une , ni  F autre.  ] 

27.  La  crainte  du  Seigneur  chafle  le  péché  ; 
mais  celui  qui  na  pas  cette  crainte  ne  pourra  Fé- 
viter. 

28.  Car  celui  qui  eft  fans  crainte  ne  pourra 

devenir  jufte  , parce  que  l’émotion  de  la  co- 
lère qu’il  a dans  le  cœur  pour  lui  une  four  ce 

de  péchés  qui  caufent  enfin  là  ruine. 


Cil  A?.  J.  J 

(aicm  alloue  gaudium  dibit. 

t».  Thnent!  Dominum 
bene  crit , U in  diebus  con- 
fummaiionis  illius  Lencdi- 
cetur. 

10.  Pleninido  fâpicmiz 
efliimere  Deum , & plcni- 
tudo  à fruftibus  illius. 

ii.Omncm  domum illius 
implcbit  à gencrationibus  . 
& rcceptacula  à thefâuris  il- 
lius. 

11.  Corona  lâpientic>  ci- 
mor  Domini  , replens  pa- 
cidm , & falutis  fruâum  : 


ij.Scvidit,  Sc  dinume- 
ravit  cam  : utnque  amena 
lum  don«  Dei. 

14.  Scientiam , & intfl- 
Irâum  prudeniiz  lâpieniiz 
companietur  : & glotiam 
ceneiuium  le , exaltat. 


it.  Radix  fâptenciz  eftti- 
mere  Dominum  : & rami 
illius  longzvi. 

tS.  In  therauris  lâpien- 
tiz  imellcâus , & feientiz 
leligiolios  ; execratio  ait- 
sem  peccatoribus  lâpientia. 

jy.  Timor  Domini  expel- 
lit  peccatum  : 

x8.  nam  qui  line  timors 
eft,  non  poterit  jiiftiËcari: 
iracundia  enim  animolîtat 
illiiii,  fubverfio  illius  eft. 


A iij 
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III.  Avantafrt  de  la  patience , de  la  douceur  ^ de  la  fap^ejfe  Ù"  de  la 
crainte  du  Seigneur.  Fuir  l’orgueil  &“  l'hypocrijie. 


1$.  Urque  in  tempus  fuf- 
tinebic  paiicni  « & pofteà 
ledditio  jucunditacii. 


30,  Bonus  fonfui  ulque 
in  tempus  abicondet  verba 
illius  , & labia  multorutn 
enarrabunt  fenfum  illius. 


ji.  In  thelâuris  (âpien- 
tiz  /ïgnificatio  düciplinz  : 


Jt.  execratio  autem  pec- 
catoti , culturaDei, 

SJ.  Fili  .concupifcens  fa- 
pienciam  , conlèrva  jufti- 
tiam  , & Deus  przbebit  il- 
lam  tibi. 

J 4.  Snpiemia  em'm  & di(^ 
ciplina  timor  Domini  : h 
^ud  beneplacituoi  cH  illi , 


J J . fides , 8c  tnanlûetudo , 
3c  adimplebit  tbelâuto4  iU 
lius. 


jX.  Ne  (îs  ineredibilis  li- 
mori  Domini  t & ne  acccP- 
iêtis  ad  ilium  duplici  corde. 

. J7.  N#  fueris  hypocrita 

in  conipcChi  hominum , & 
non  fcaudalileris  in  labiia. 
luit. 


jS.  Attende  in  illis,  ne 
forte  cadas , Sc  adducas  atii- 
mz  tux  inhüuorationem  , 

jp.  St  revelet  Deus  abf- 
confa  tua,  & in  medio  fÿ- 
nagogx  elidas  te  : 


ap.  L’homme  patient  attendra  la  fin  de  fis 
maux  jufqu’au  tems  deftiné  de  Dieu  pour  les 
faire  cejfer  ; & après  cela  la  joie  lui  fera  ren-; 
due. 

30.  L’homme  de  bon  fens  retiendra  en  lui- 
même  fes  paroles  jufqu’à  un  certain  tems  ; 
ôc  les  levres  de  plufieurs , ejui  auront  été  té- 
moins de  fa  modération,  publieront  fa  pru- 
dence. 

Jt.  Les  réglés  de  la  conduite  font  enfer- 
me'es  dans  les  trdfors  de  la  fagelTe.  Le  Jufle 
les  recherchera  avec  foin  : 

J 2.  mais  le  pécheur  aura  en  exécration  le 
culfe  de  Dieu , & négligera  de  s’en  infiruire. 

J J.  Pour  vous , mon  fib , û vous  défirez  la 
fagelTe  avec  ardeur , confervez  la  jullice  ; ôc 
Dieu  vous  la  donnera. 

^4.  Car  la  crainte  du  Seigneur,  qui  fait 
obferver  Ja  Loi , eft  /r  principe  de  la  fagelTe  ôC 
de  la  fcience  véritable  : ôc  ce  qui  lui  eft  agréa- 
ble , 

jj.ceH  la  foi  ôc  la  douceur  qu’un  homme 
conferve  dans  fon  ame  & dans  toute  fa  conduite',, 
Q ôc  il  comblera  les  tréfors  de  celui  en  qui  elles 
fe  trouvent.  ] 

j6.  Ne  foyez  donc  point  rebele  aux  inipref- 
fions  de  la  crainte  de  Dieu , ôc  ne  vous  ap- 
prochez point  de  lui  avec  un  cœur  double. 

37.  Ne  foyez  point  hypocrite  devant  les 
hommes;  ôc  que  vos  levres  ne  vous  foient 
point  un  fujet  de  chute  ôc  de  fcandale , par 
les  louanges  que  vous  vous  donneriez  vous-mê- 
me. • 

3 8.  Mais  foyez  attentif  à vos  paroles , de 
peur  que  vous  devant  par  vos  difcours , vous 
ne  tombiez , ôc  ne  deshonoriez  voire  ame  ; 

ôc  que  Dieu  découvrant  ce  qui  étoit 
caché  en  vous,  ne  vous  brife  au  milieu  de 


Digilized  by  Google 


7 


L’ ECCLESIASTIQUE. 

rafTemblée  , devant  laquelle  vous  aurez  voulu 
vous  élever  ; 


40.  parce  que  vous  vous  êtes  approché  du 
Seigneur  avec  une  difpofition  maligne , & 

3ue  votre  cœur  eft  plein  de  déguifement  & 
e tromperie. 


Ch  A F.  I. 


40.  quoniam  acccflifti  ma- 
ligne ai  Dominum  , & cor 
tuum  plénum  eftdolo  & fai» 
lacia. 


CHAPITRE  IL 

§.  I.  Exhortation  à la  patience.  Avantage  des  fouffrances.  Bonheur  de  ceux 
qui  craignent  le  Seigneur , & qui  mettent  en  lui  toute  leur  confiance. 

-M  On  fils  a lorfque  vous  entrerez  au  fer-  i.  Fii:  accedms  ad  fer- 
vice  de  Dieu,  [demeurez  ferme  dans  la  Dei,  (b  m juftitia 

juftice  & dans  la  crainte  du  Seigneur , & ] pré-  „am  tuam  ad  tentationem. 
parez  votre  ame  à la  tentation. 

2.  Humiliez  votre  coeur  dans  les  affligions  ».  Depriinc  cormum,  sc 
que  Dieu  vous  envoie,  ôt  attendez  avec  pa-  ^<J."J,e.=  '"‘:>‘"aauremtuara: 
tience  qu  il  vous  en  deltvre.  [ Prêtez  1 oreille , & ne  fcftinej  in  lempote 
& recevez  avec  docilité  les  paroles  & les  infiruc-  olxluaionij, 

fions  de  la  fagefle  5 ] & ne  vous  hâtez  point 
d’agir  ou  de  parler  au  tems  de  l’obfcurité  & de 
la  tentation  : ^ 

3.  mais  [ fouflrcz  en  paix  les  fufp"enfiôns  ^ 3.  Suftine  funentatîonea 

les  retardemens  de  Dieu  ;]  demeurez  uni  à t coni“ngrre  Deo , & 
Dieu  par  une  pdeitte  tnvtoiable  ; ai  ne  vous  fimo  vita  tua. 

lafiez  point  d’attendre  fin  fecours , afin  que 
votre  vie  foit  à la  fin  plus  abondante , & que 
vous  receviez  alors  une  plus  riche  couronne,  • •" 

4.  Acceptez  donc  de  bon  cœur  tout  ce  qui  4.  Omne  quod  tîbi  ap» 

vous  arrivera  de  fâcheux  \ [demeurez  en  paix  accipe:  & 

dans  votre  douleur  ; oc  au  tems  de  votre  hu-  miiitate  tua  paiicwiam  lu- 
miliation  , confervez  la  patience , & ne  vous  •’<=  * 

troublez  point. 

y.  Car  l’or  [ & l’argent  ] s’épurent  par  le  r-  quoniam  in  igné  p«- 
feu  ; mais  les  hommes  que  Dieu  veut  rece-  » 

voir  au  nombre  des  liens  s éprouvent  dans  le  in  camino  bunaiiiationis. 
fourneau  de  l’humiliation. 

6.  Ayez  donc  confiance  en  Dieu  dans  vos  6.  Crede  Dco,  sc  reerd- 
cffliSlions  & Joyezperfttadé  qil'A  \ ous  tirera  vi-in 
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tuam  f & fpera  in  ilium.  Ser- 
vi timorem  iUiui , & in  iUo 
TCterafce. 

7.  Metutmes  Dominum 
Itillinere  mifericotdiam  e- 
jus  : & non  defleâaiii  ab  il- 
lo  ne  cadaiii. 

g.  Qui  timetis Dominum, 
crédité  illi  : 8i  non  evacuu- 
bitur  raerces  veftra. 

9.  Qui  timetis  Dominum , 
fperate  in  ilium  : & in  oblec- 
lationem  veniet  vobis  mtle- 
ricordia. 

10.  Qui  timetis  Domi- 
num , diligitc  ilium  , & il- 
luminabuntur  corda  veftra. 

1 1.  Refpicite  Rlii  natio- 
nes  hominum  : & ^fcitote 
^uia  nullus  fperavit  in  Do- 
mino I Si  confulus  cft. 


la.  Quis  enim  permanfît 
in  mandatis ejus, & derelic- 
tiis  eft  ? aut  quis  invocavit 
cum , & derpexit  ilium  f 


IJ. Quoniam pius  & nni- 
fericors  eft  Deus , & remit- 
tet  in  die  tribulationis  pec- 
cata  î & proteflot  eft  omnt- 
bus  exquitentibus  fe  in  vê- 
tira te* 


ESI  AS  TI  QUE.  Chap.  I. 
de  tous  ces  maux.  Rendez  votre  voie  droite  / 
& efpérez  en  lui  , ( confervez  fa  crainte  > 6c 
y vicillifiez.  ] 

7.  Vous  qui  craignez  le  Seigneur , atten- 
dez fa  miféricorde , 6c  ne  vous  détournez 
point  de  lui , de  peur  que  vous  ne  tombiez. 

8.  Vous  qui  craignez  le  Seigneur,  croyez 
en  lui  i ayez  confiance  en  fies  promejjes  : 6c  vous 
ne  perdiez  point  votre  récompenfe. 

p.  Vous  qui  craignez  le  Seigneur , efpérez 
en  lui  ; ôc  fa  mifericorde  viendra  vous  com- 
bler de  joie. 

10.  [ Vous  qui  craignez  le  Seigneur , ai- 
mez-le  ; ôc  vos  cœurs  feront  remplis  de  lu- 
mière , de  confolation  & de  joie.  ] 

1 1.  Pour  en  être  afiurés,  confidérez,  mes 
enfans  , tout  ce  au’il  y a eu  d’hommes  parmi 
les  nations  ; ôc  fâchez  que  jamais  perlonne 
qui  a efpéré  au  Seigneur  n’a  été  confondu 
dans  fon  efpérance. 

1 2.  Pn  effet  ,c\\À  eft  l’homme  qui  fort  de- 
meuré ferme  dans  les  commandemens  de 
Dieu  ôc  dans  fa  crainte  , qui  en  ait  été  aban- 
donné f Qui  eft  celui  qui  l’a  invoqué,  ôc  qui 
ait  été  méptifé  de  lui  f Ferfonne. 

.1  J.  Car  Dieu  eft  plein  de  bonté  6c  de  mi- 
féricorde ; il  pardonne  les  péchés  > [ il  fauve 
au  jour  de  l’amiclion  ; 6c  il  eft  protetleur  de 
tous  ceux  qui  le  cherchent  dans  la  vérité.  ] 


$.  II.  Malheur  au  coeur  double , à celui  qui  ne  fefie  pat  en  Dieu , à celui  qui 
perd  la  patience.  Effets  de  la  créante  & de  l amour  du  Seigneur.  Avantage 
de  tomber  entre  les  matas  de  Dieu  plutôt  qu’en  celles  des  hommes. 


14.  Vz  duplici  corde  > & 
lïbüi  fceleftit , & minibus 
milefacientious , fit  pecca- 
tori  terram  iogredienù  dua- 
bus  viis. 

I Vz  diffolutis  corde  , 
qui  non  credunt  Deo  : & 
ideb  non  protegentur  ab  eo. 


14.  Mais  malheur  au  cœur  double , [ aux 
levfes  corrompues , ] aux  mains  fouillées  de 
crimes,  ôc  au  pécheur  qui  marche  furlatette 
par  deux  voies. 

1 y.  Malheur  à ceux  qui  manquent  de  cœur, 
qui  ne  fe  fient  point  à Dieu , ôc  que  Dieu 
pour  cette  raifon  ne  protège  point. 
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i6.  Malheur  à ceux  qui  ont  perdu  la  pa-  is.  Vx  his.qui  perdid#- 
ticnee,  [qui  ont  quitté  les  voies 'droites , 6c  r“ntfuftinen!i.«ra,& qui  de- 
qui  fe  font  détournés  dans  des  routes  éga-  divenlmw  J vl»,' 
técs.  ] 


17,  Et  que  feront-ils  lorfque  le  Seigneur 
commencera  à examiner  toutes  chofes , & 
qu  il  leur  fera  rendre  compte  de  leurs  œuvres  ? 

18.  Ceux  qui  craignent  le  Seigneur  ne  fe- 
ront point  incrédules  à fa  parole  ; ôc  ceux  qui 
l’aiment  demeureront  fermes  dans  fa  voie. 

*■  I p.  Ceux  qui  craignent  le  Seigneur  recher- 
cheront ce  qui  lui  eft  ^éable  ; 6c  ceux  qui 
l’aiment  feront  remplis  de  fa  loi. 

20.  Ceux  qui  craignent  le  Seigneur  prépa- 
reront leur  cœur,  6c  fandilieront  leurs  âmes 
en  fa  préîence. 

2 1 . [ Ceux  qui  craignent  le  Seigneur  garde- 
ront fes  commandemens  , 6c  ils  auront  pa- 
tience jufqu’à  ce  qu’il  jette  les  yeux  fur  eux , 

22.  en  difant  : Si  nous  faifons  pénitence,  J 
c’eft  dans  les  mains  du  Seigneur  que  nous  tom- 
ocrons , 6c  non  dans  les  mains  des  hommes , 
ce  qui  nous  fera  tris~auama^eux  i 

2 J.  car  autant  que  fa  majefté  divine  eft  éle- 
vée , autant  eft  grande  fa  miféricorde. 


17.  Et  quid  facirnt,  cùm 
infpiccre  cspïric  Doint* 
nus  f 

18.  Qui  liment  Domi- 
num,  non  emnt  increJibi- 
les  rerbo  illius  ; St  qui  di- 
ligunt  ilium , confervabunt 
viam  illius. 

19-  Qui  timent  Dominum, 
inquirent  qux  beneplacita 
Tunt  ei:  St  qui  diligunt  eum{ 
replebuniur  lege  iplius. 

to.  Qui  timent  Domi- 
num , prxparabunt  cord* 
Tu4  , St  in  conlpettu  illius 
(àiitiilîcabunt  animas  liias. 

II.  Qui  timent  Domi- 
num, euftodiunt  mandata  il- 
lins  , St  paiieniiam  habe- 
bunt  ufque  ad  inlpedionem 
illius , 

II.  dicentes  : Si  pœniten- 
tiam  non  egeiimus  > inc  de- 
nros  in  manus  Domini,  -c 
non  in  manus  hominuro. 


Secundiim  enim  mag- 
nitudinem  iplîtis,  lie  St  mi- 
lèricordi»  illius  cum  ipo  elV 


CHAPITRE  III. 

§.  I.  Caradere  des  enfins  de  lafagejfe.  Bécompenfe  que  Dieu  acesrde  à ceux 
qui  honoreru  leurs  parens,  Jiialédiüioru  fur  ceux  qui  les  affiigent, 

* • [ L Es  enfàns  de  la^  fageffe  forment  l’àf-  i.  Filü  fapientii,  Eccle- 
fonHée  des  juftes  , 6cle  peuple  qu’ils  corn-  f J:";bXmfa 
pplent  n eft  qu  obéilfance  6c  amour.  ] 

2.  /-^ suiez-vous  être  de  ce  nombre  f écoutez , ».  Judicium  patris  audne 

enfans , les  avis  de  votre  pere,  6c  luivez-les  û"»- 

de  telle  fone  que  vous  foyez  fauvés. 

3.  Ce  refpeêl  pour  les  parens  ejl  ab/olument  né-  ' 3.  Deu»  enin>  hworavi» 
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patri’m  in  filiis  : & judicium 
mûris  exquirens  , fîrnuvit, 
in  HJios. 

4-  Qui  diligit  Deum  , 
cxorabii  pro  pcccatis  , & 
cununcbû  le  ab  iUis , & iti 
omione  dieium  exaudienir. 


f.  F.t  lieue  qui  rhefauri* 
UC  r ûa  f:  qui  honoribeat 
matrem  luam. 

6.  Qui  honorât  patrem 
fuuni,  jucundabitur  in  filiis , 
& in  die  oracionis  Tua;  exau- 
dictur. 

7-  Qui  honorât  patrem 
fuum,  vita  vivet  longiore  : 
& qui  obedii  patri,  refiige- 
rabit  matrem, 

S.  Qui  timet  Dominum, 
hononu  parentes,  & quali 
dominis  ferviet  bis,  qui  Te 
genuerunt. 

9.  In  opère  & fermone  , 
& Omni  patientia  honora  pa- 
tiem  luum , 


to.  ut  fupervenlat  libi  be- 
nedictio  ab  CO,  & ^enedic- 
tio  illius  in  noviflimo  ma- 
neat. 

II.  Bened'âio  patris  fir- 
mat  domos  filiorum  : ma- 
lediftio  auicm  matris  era- 
dicat  fundamenta. 

U.  Ne  glorieris  in  con- 
tumeiia  patris  lui  : non  e- 
nim  cil  tibi  gloria,  ejus  con- 
fulio; 

I).  gloria  enim  hominis 
ex  honore  patris  fui , & de- 
decus  fiiii  pater  fine  honore. 

14.  Fili  furcipe  feneftam 
patris  tui,  & non  contrilles 
eum  in  vita  illius  : 

lî.  Sr  fi  defecerit  fenfu, 
veniam  da  , Sc  ne  Ipernas 


ESIASTIQUE.  CHAf.  III. 

cejjaire  pour  le  Jahtt:  car  Dieu  a rendu  le  pere 
vénérable  aux  enfans , & il  a affermi  fur  eux 
l’autorité  de  la  mcrc. 

4.  Âiilfi  celui  mii  fioiore  fon  pere  , & ejui  ai- 
me Dieu , lui  offrira  d’inftantes  prières  , pour 
demander  la  rémijfion  de  Tes  péchés  ; [ il  s’em- 
pêchera d’y  retomber , & il  i'era  exaucé , apres 
avoir  prié  durant  plufieurs  jours.  ] 

y.  Celui  qui  honore  fa  mere  efl  comme  un 
homme  qui  amaffe  un  tréfor. 

6.  Celui  qui  honore  fon  pere  trouvera  fa 
joie  dans  fes  enfans  , qui  t honoreront  aujji  à 
fon  tour  ; ôc  il  fera  exaucé  au  jour  dc.fa  prière. 

7.  Celui  qui  honore  fon  pere  jouira  d’une 
longue  vie  j & celui  qui  obéit  au  Seigneur  y 
qui  eji  le  pere  de  tous , affiflcra  fa  mère , & la 
confiera. 

8.  [ Celui  qui  craint  le  Seigneur  honorera 
fon  pere  & fa  mcrc,  ] ôc  il  fervira  comme  fes 
maîtres  ceux  qui  lui  ont  donné  la  vie. 

p.  Honorez  votre  pere  par  vos  actions , par 
vos  paroles , [ ôc  par  toute  forte  de  patience 
ër  de  fupport  dans  fes  infirmités  & dans  fes  foi- 
blcjjes , ] 

10.  afin  qu’il  vous  béniffe , [ ôc  que  fa  béné- 
diction demeure  fur  vous  jufqu’à  la  fin.  ^ 

11.  La  bénédiétion  du  pere  affermit  la 
hiaifon  des  enfans,  ôc  la  malédiction  de  la 
mcrc  la  détruit  jufqu’aux  fondemens. 

1 2.  Ne  vous  glorifiez  point  de  ce  qui  dés- 
honore votre  pere  , dn.ne  découvrez  point  [es 
défauts  ; car  fa  honte  n’eft  point  votre  gloire. 

1 J.  Au  contraire  , le  fils  tire  fa  gloire  de 
l’honneur  de  fon  pere  ; ôc  un  pere  fans  hon- 
neur efl  le  déshonneur  de  fon  fils. 

14.  Mon  fils,  foulagez  votre  pere  dans  fa 
vieilleffe , ôc  ne  l’attriftez  point  autant  fa  vie. 

1 y.  Que  fi  fon  efprit  s’affoiblir,  fupportez- 
le , ôc  ne  le  méprifez  pas , à caufe  de  l’avan- 
tage 
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. tage  que  vous  avez  au-deflus  de  lui  : car  la  cha- 
rité dont  vous  aurez  ufé  envers  votre  pere  ne 
fera  point  mife  en  oubli  ; elle fera^écompcnfée 
far  le  pardon  de  vos  péchés, 

1 6.  Dieu  vous  récompenfera  auffi  , pour 
avoir  fiipporté  les  défauts  de  votre  merc. 

1 7.  11  vous  établira  dans  la  juflice  ; il  fe 
fouviendra  de  vous  au  jour  de  l’affliûion  : fie 

* vos  péchés  fe  fondront  comme  la  glace  en  un 
jour  ferain. 

18.  Mais  combien  eft  infamè  celui  qui 
abandonne  fon  pere  ! fie  combien  eft  maudit 
de  Dieu  celui  qui  aigrit  l’efprit  de  fa  mere  ! 


Ch  A P,  III. 


1 1 


eum  in  TÎrtute  : eleerao- 
fyna  enim  patrit  non  ciit 
in  oblivione. 


K Nam  pro  pfccato  ma- 
tris  reftitueiur  tibi  bonum  , 

17.  & in  juditia  zdiGca- 
bitur  tibi,  & in  die  tribule- 
rionis  commemorabitur  tui  : 
& Gcut  in  (creno  glacies , 
Iblventur  peccata  tua. 

iS.  Quam  mala;  famz 
cA  , qui  derelinquit  paircm  , 
& eA  maledidus  à Oeo  , 
qui  exafpcrai  matrem. 


Etre  doux  Ù"  humble.  Reprimer  fa  curiojiié.  Malheur  au  coeur  dur, 
rebelle  , fupeibe,  CaraCiere  d’un  homme  fage.  Vertu  de  l’aumône.  Soin  que 


Dieu  a de  la  rècompenfer. 


19.  Mon  fils  , accompliflez  vos  œuvres 
avec  douceur;  fie  vous  vous  attirerez  non-feu- 
ment  l’eflime , mais  aufli  l’amour  des  hom- 
mes. 

20.  Plus  vous  êtes  grand , plus  humiliez- 
vous  en  toutes  chofes  ; fie  vous  trouverez 
grâce  devant  pif  ii.  Il  OÆ  Agjr  nai  être  difficile 
pour  VOUS  d’entrer  dans  ces'fcntimcns  d'hiimi- 
hté  ; 

21.  car  il  n’y  a que  Dieu  dont  la  puiftance 
foit  grande , fie  il  ij’eft  honoré  que  par  les  hum- 
bles. 

2 2.  Tenez-vous  donc  dans  cet  état  : ne  re- 
cherchez point  ce  qui  eft  au-defius  de  vous , 
6c  ne  tâchez  point  de  pénétrer  ce  qui  furpalfe 
vos  forces  ; mais  penfez  toujours  à ce  que 
Dieu  vous  a commandé  , [fie  n’ayez  point  la 
curi  d’examiner  la  plupart  de  fes  ouvra- 
ges: ] 

2 J car  vous  n’avez  que  faire  de  voir  de 
vos  yeux  ce  qui  vous  eft  caché  , & ce  qu’il  ne 
plaît  pas  â Dieu  de  vou<  découvrir. 

• 24..  Ne  vous  appliquez  point  avec  em- 
prefTement  à la  recherche  des  chofes  non  né- 
Tome  IV.  fart.  I. 


lÿ.  Fili  in  manfuetudine 
opera  tua  peiGce,  & fuper 
hominum  gloriam  diiigctis. 


10.  Qnanto  magnus  es  , 
humilia  te  in  omnibus,  St 
coram  Deo  intenies  gra- 
tiam  : 


ai.  quoniam  magna  po- 
tentia  Dei  Tolius,  & ab  nu- 
milibus  honoratur. 

ai.  Altiora  te  ne  quzAe- 
ris,  St  fortiora  te  ne  Icru- 
tatus  fueris  : fed  quz  przee- 
pit  tibi  Oeus , ilia  cogita 
iemper,  St  in  pluribus  ope- 
tibus  ejus  ne  fueris  cutiot 
fus. 


aj.  Non  eA  enim  tibi  ne- 
celTirium  , ea  quz  ablcon- 
dia  l'unt , videte  oculiaiuis. 

14.  In  Aipervacuit  rebus 
noli  fetutati  niultipliciter., 

. B 
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Sc  in  pluribus  operibui  cjui 
non  cris  cuiiofui. 


*f.  Plnrima  enim  fupfr 
Icnfum  hominum  oftenTa 
func  tibi. 


if.  Multof  quoque  (iip- 
pUntavit  furpicio  iïlorum  , 
ac  in  Tanitate  deùnuit  ftofus 
iiJorum. 


n.  Cor  durum  hnbebit 
maie  in  noTilIîmo  : & qui 
amat  pericuiuin , in  iUo  pe- 
libic. 


îg.  Cor  ingredienj  duas 
Tiir,  non  habebii  ruccefTus, 
& pravus  corde  in  illii  fean- 
dalizabiiur. 

19.  Cor  nequam  gnva- 
bitur  in  doloribus , & pec- 
cator  adjiciet  ad  peccan- 
duin. 

• JO.  Synagogx  fuperbo- 
mm  non  erit  lânitas  : fruiex 
enim  peccaii  ladicabitur  in 
illir , é(,non  intelligetur. 

ji.  Cor  lapiemis  intelli- 
gicur  in  Iàpientia,&  auris  bo- 
na  audiet  cum  omni  concu- 
pifceniia  fapieniiam. 

}t.  Sapiens  cor&  intelli- 
gibile  abdinebit  fe  à pec- 
catis , k in  operibus  jufti- 
lix  luccetTui  habebit. 

JJ.  Ignem ardentem  ex- 
tinguit  aqua  , & cleemoïÿna 
iciiftit  peccatis  • 

* 

j4.  & Deus  prorpeftorrR 
ejus  qui  rendit  gratiam  ; 
merainic  ejus  in  poRcrum  , 


cefTaires  â votre  état  ; [ & n’examinez  point  • 
avec  curiofité  les  divers  ouvrages  de  iJieu , 
^ue  fa  JageJ^  veut  tenir  cachés.  ] 

ay.  Car  il  vous  a découvert  beaucoup  de 
chofes  qui  étoient  au  - deflus  de  l’efprit  de 
l’homme , parce  qu’il  a jugé  que  cela  était  né~ 
cejfaire  pour  votre  falut.  Mais  il  faut  vous  en 
tenir  là  , & ne  pas  fouhaiter  den /avoir  davan^ 
tage  : ^ • 

26.  car  plufieurs  pénétrer  ce  qu'il  ne 

leur  étoit  pas  permis  d approfondir , fe  font  laif- 
fé  feduire  à leurs  fauffes  opinions  ; & l’illu- 
fion  de  leur  efprit , à laquelle  Dieu  les  a aban- 
donnés , les  a*retenus  dans  la  vanité  9 & dans 
le  menfonge  qu’ils  ont  pris  pour  la  vérité. 

2j.  D’ailleurs , [homme  qui  a le  cœur  dur  , 
& qui  réfifie  aux  ordres  de  Dieu , fera  accablé 
de  maux  à la  fin  de  fa  vie  ; 6c  celui  qui  aime 
le  péril , & qui  s’y  expofe  fans  nécejfité , y pé- 
rira. 

28.  [ Le  cœur  qui  marche  par  deux  voies 
ne  reuflira  point , & l’amc  corrompue  y trou- 
vera un  fujet  de  chute.  ] 

ap.  Le  cœur  rebelle  fera  accablé  de  dou- 
leurs 9 6c  le  pécheur  ajoutefa  péchi  ûir  pé- 
ché. 

30.  L’alTemblée  des  fuperbes  demeurera 
incurable  j parce  que  la  tige  do  pécbé  s’en- 
racinera dans  eux , fans  qu’ils  le  connoiflent. 

3 1 . Le  cœur  du  fage  paroîtra  par  fa  fageflê  ; 

& l’oreille  de  l’homme  de  bien  écoutera  la 
fageffe  avec  une  extrême  ardeur. 

32.  [Le  cœur  fage  & intelligent  s’abflien- 

dra  du  péché  ; 6c  il  réulfira  dans  les  œuvres 
de  judice.  ] ^ 

33.  L’eau  éteint  le  feu , lorfqu’il  cft  le  plus 
ardent  ; ôc  l’aumône  réfifte  au  péché,  & a la 
force  de  [effacer. 

34.  Dieu,  qui  doit  récompenfer  les  ben- 
nes œuvres  , la  confidere , cette  aumône  ; 6C 
il  s’en  füuvient  dans  la  fuite  : ôc  celui  qui  l’a 
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faite  trouvera  un  appui  autems  de  là  chute,  & in  tmpore  cafus  fui  in- 
un  foutien  au  jour  de  fa  mort.  . veniet  6rm»m«ntum. 


CHAPITRE  IV. 


§.  I.  Exhortation  à Paur^ne , à /<î  douceur  iy  ù la  compajpon  envrn  ht 
pa  uvres.  TenJrejJe  que  Dieu  a pour  ceux  qui  défendent  les  innocent , iy  qui 
protègent  ceux  quon  opprime-injujlement. 


■ M On  fils  , ne  privez  pas  le  pauvre  de 
fon  aumône , 6c  ne  détournez  point  les  yeux 
, de  lui , lorjquil  implore  votre  ayijîance. 

2.  Ne  méprifez  pas  celui  qui  a faim  , ôc 
n’aigriflez  pas  le  pauvr^ans  fon  indigence 
par  votre  dureté. 

J.  N’attriftez  point  le  cœur  du  pauvre  par 
un  refus  , ôc  ne  différez  point  de  donner  à 
0 celui  qui  fouffre. 

4.  Ne  rejettez  point  la  priere  de  l’affligé , 
ôc  ne  détournez  point  votre  vifage  du  pau- 
vre. 

y.  Ne  détournez  point  vos  yeux  du  pau- 
vre , [ de  peur  qu’il  ne  feÆche  contre  vous  ; ] 
6c  ne  donnez  pointlujet  à ceux  qui  vous  de-' 
mandent  de  vous  maudire  derrière  vous. 

6.  Car  celui  qui  vous  maudit  dans  l’amer- 
tume de  fon  ame  fera  exaucé  dans  fon  impré- 
cadon  > il  fera  exaucé  par  celui  qui  l’a  créé , 
qui  ne  peut  foufrir  qu'on  laijfe  ainfi  périr  fon 
ouvrage. 

7.  Rendez-vous  donc  affable  à l’affcmblée 
[ des  pauvres  : humiliez  votre  ame  devant  les 
anciens , ] ôc  baiffez  la  tête  devant  les  Grands. 

8.  Prêtez  l'oreille  au  pauvre  [ fans  chagrin  : 
acquitez-vous  de  ce  que  vous  lui  devez  , ] ôc 
répondez-lui  favorablement  ôc  avec  douceur. 

. p.  Délivrez  de  la  main  du  fuperbe  celui 
qui  fouffre  injure  ; ôc  n’en  concevez  pas  une 
amertume  de  cœur  qui  vousfajje  perdre  ce»; 


I.  Fili  , eleemorynara 
pauperis  ne  defraudes , & 
oculos  niot  ne  iranfveccas  à 
pauper^ 

a.  Animain  efuriemem  ne 
defpexeris;  & non  exalpe- 
res  pauperem  in  inopia  lua, 

}.  Cor  inopÎ!  ne  afflixéris , 
& non  proirahas  daciun  an- 
gudianti. 

4.  Rogationem  contribu- 
lati  ne  abjicias:  & non  aver- 
tas  faciem  tuam  ab  egeno. 

J.  Ab  inope  ne  averrai 
oculos  nios  propter  iram  , 
& non  celinquas  quarrenii- 
bus  tibi  retrb  maledicere  : 

6-  maledtcenüs  enim  tibi 
in  amaricudine  animz  , e- 
xaudietur  deprecatio  illius  ; 
exaudiet  autem  euni  , qui 
fecit  ilium. 


7.  Congrégation!  paupe- 
rum  affabilem  te  iâcito , & 
presbyeero  humilia  animant 
tuam  , 5t  magnato  humi- 
lia caput  luuni. 

8.  Déclina  paupcri  line 

trillitia  aiirem  tuam,  & red* 
de  debiium  tuum , & ref- 
ponde  illi  pacifica  in  man- 
i'uetudine.  ^ 

9.  Libéra  eum . qui  in- 
juriant pacitur  de  manu  fu- 
perbi  : St.  non  acide  feras  in 
anima  tua. 

Bij 
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10.  In  judicando  eftopu- 
pillii  mifericori  ut  pater , 
& pro  viro  matri  illorum  ; 

1 1.  & eris  tu  velut  filiuj 
* Aiîiiïîmi  obodicns , & mi- 

ferebitur  lui  magi»  quàm 
mater. 


rage  ; mah  expofez  - vous  avec  joie  à tous  les 
n\aux  qui  pourr oient  vous  en  arriver. 

1 0,  i Lorfquc  vous  rendrez  un  Jugement , ] 
ayez  pitié  des  orphelins  ; ôc  devenant  comme 
leur  pere  , tenez  lieu  de  mari  à leur  mere. 

1 1.  Et  alors  vous  ferez,  à l’égard  du  Très- 
haut,  comme  un  fils  f obéiflant;  ] & il  aura 
compafîion  de  vous , plus  qu’une  mere  n’en 
a de  fon  fils. 


§.  II.  Avantages  que  la  JiigeJfe  procure  à ceux  qui  la  pofjedent.  Elle  éprouve 
les  hommes  par  l'affîiciion  Elle  comble  de  biens  ceux  qui  lui  demeurent 
pieles.  Mernger  le  teins.  Se  garder  du  mal.  Dire  la  vérité  aux  dépens 
meme  de  j a vie. 


ti.  Sapientia  filiis  tûis 
yitam  infpirat , St  iùfçipie 
insuirentes  Ce,  & priibit  in 
Ti  i juftitiar  ; 

tj.  & qui  illam  diligit, 
diligit  vitam  : & qui  vigila- 
verint  ad  illam , complec- 
icntur  placorem  ejus. 

_ M.  Quitenuerint  illam, 
yiram  herediiabunt  : & quô 
iiitroibii , benedicct  Deu$. 

IJ.  Qui  (êrviunt  ei , ob- 
fequentes  crunt  ianâo  s fit 
cos,  qui  diiigunt  illam , di- 
Itgit  Deus. 

ifi.  Qui  audit  illam  , ju- 
«licabit  Gentcs  : & qui  tn- 
tueiur  illam  , perraanebit 
coobdens. 


17.  Si  crediderit  ei , he- 
redi.-abitiilam,  & crunt  m 
fonfirniatione  creatar*  il- 
lius  : 

If.  quoniam  in  tentatio- 
ne  ambulat  cum  eo,  & in 
primis  eligit  cum. 


tÿ.  ■fimorcm  S:  mefum  , 
St  probationrm  inducet  fu- 
lei  ilium  : & crueiabit  i!- 


12.  La  fagefîe  inl^irc  la  vie  à fes  enfans  ; 
elle  prend  en  fa  protedion  ceux  qui  la  cher- 
chent ; [ ôc  elle  marche  devant  eux  dans  la 
voie  de  la  juftice.  ] 

I J.  Celui  donc  qui  l’aime  aime  la  vie  ; & (B 
ceux  qui  veillent  pour  la  trouver  joüiront  de 
là  paix. 

14.  Ceux  qui  la  polTedent  auront  pour  hé- 
ritage la  vie  df  la  gloire  : 6c  Dieu  verfera  la 
bénédiclion  par  tout  où  elle  entrera. 

n J.  Ceux  qui  la  fervent  feront  obétfilâns  au 
Dieu  faint , & ceux  qui  l’aiment  feront  aimés 
de  Dieu. 

15.  Celui  qui  l’écoute  jugera  les  nations 
avec  équité  : ôc  ccXvÂjtpxi  s’approche  tPelle , &■ 
qui  cft  attentif  à la  regarder,  demeurera  en 
aflurance. 

17.  S’il  a confiance  en  elle  , il  l’aura  pour 
héritage , & fa  po  Hérité  la  poÉedera. 

18.  Car  la  fagefle  ntarche  d’aiord  avec  lui 
par  des  voies  obliques  & difficiles  ; elle  le  fait  en- 
trer dans  la  tentation,  ôc  elle  le  choifit  entre 
les  premiers  pour  t'éprouver, 

ip.  Elle  le  conduit  ainft  dans  la  crainte  , 
dans  la  frayeur  ôc  dans  les  épreuves  : ôc  elle 
1 exercera  par  les  peines  dont  fes  iiiftrudions 
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font  ordinairement  accompagnées  , jufqu  a ce 
qu’elle  l’ait  fondé  dans  fespenféeSj  & qu’elle 
fc  folt  alTurée  du  fond  de  Ibn  ame. 

ao.  ^lors  fi  elle  te  trouve  fidele , elle  l’affer- 
mira ; elle  retournera  à lui  par  un  chemin  droit 
dr  uni  ; elle  le  conduira  par  des  voies  douces  dr, 
agréables , & elle  le  comblera  de  joie  ; 

2 1 . elle  lui  découvrira  fes  fecrets  >'  & [ elle 
mettra  en  lui  un  tréfor  de  fcience , & d’intel- 
ligence de  la  juflicc.  ] 

23.  Mais  s’il  s’égare , dr  s'il  fe  détourne 
d'elle , elle  l’abandonnera  & le  livrera  entre 
les  mains  de  fon  ennemi. 

2j.  Cefi  pourquoi,  mon  fils,  ménagez  le 
tems , employez-le  faintement , & gardez-vous 
du  mal. 


24.  Ne  rougilTez  point  [ de  dire  la  vérité  ] 
lors  même  qu’il  s’agit  de  votre  ame  , & qu'il 
y va  de  votre  vie  : 

2y.  Car  il  y a une  confûfion  qui  fait  tom- 
ber dans  le  péché , & il  y en  a une  autre  qui 
attire  la  gloire  & la  grâce  de  Dieu. 

26.  N’ayez  donc  point  d’égard  à la  qualité 

vousîaifTcz  point  aller  au  menfonge  , aux  dé- 
pens de  votré  ame.  ] 


Ch  A P.  /K  I f 

lum  in  tribulatione  doâti- 
nclâix  , donec  leniet  cum 
in  cogitationibus  fuis , & 
credai  anima;  illius. 

10.  Et  lirmabit  ilium  , Sc 
iter  adducct  direôum  ad  il- 
ium I & IziiUcabit  iUum , 


ir.  & denudabit  abiconlâ 
fua  illi,  & ihcfauriaabir,  fu- 
per  ilium  fcieniiam  & intcl- 
leâum  julUiiz. 

la.  Si  autem  oberraveriiV 
derelinijuet  eum  , & trader 
eum  in  manus  inimici  fui. 

ij.  Fili.  conferva  tem- 
pus  & devita  1 malo. 


14.  Pro  anima  tua  ne  coiv- 
fundaiis  dlcere  vccum. 


it.  EU  enim  confufio  ad- 
ducens  peccatum  , fit  eft 
condilio  adducens  glotiam 
fit  gratiam. 

afi.  Ne  accipiat  faciem 
adverfus  faciem  tuam  , nec 
adrerrüs  aqiinam  tuam  meit- 
dacium. 


§.  III.  Reprendre  les  méchans.  Confejfer  fies  péchés.  Abandonner  fies  biens  ù" 
fa  vie  à ta  violence  des  hommes  puijjdns.  Défendre  contre  tous  la  vérité  Ù" 
la  jitfiice.  Plus  frire  que  dire.  Etre  doux  envers  fes  domefiiques.  Aimer  plut 
à donner  qu'a  recevoir. 


27.  Ne  ref^célez  point  votre  prochain  dans 
fa  chûte  ; qti  une  fauffe  honte  ne  vous  empêche 
point  de  le  reprendre. 

28.  Et  ne  retenez  point  la  parole  que  vous 
lui  pouvez  dtrej  lorfqu’elle  peut  être  falutaire, 
À lui  ou  aux  autres.  [ Ne  cachez  point  alors 
votre  fageffe  dans  fa  beauté  ; mais  découvrez' 
là  à ceux  qui  en  peuvent  profiter.  ] 

29.  Car  la  fageffe  fc  fait  connoître  par  la 
langue  J [ & le  Icns,  la  fcience  ] & la  dedrine 


17.  Ne  reverearis  proxi- 
mum  tuum  in  cafu  fuo  : 


tS.  nec  retineas  yerbum 
in  tempote  falutis.  NonabC 
coudas  qpientiam  tuam  i» 

dccote  fuo. 

♦ 


19.  In  lingua  enim  fâ- 
pientia  dignotcuur:  fit  fen- 

B iij 
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fus , k (cientia , & doârina 
in  verbo  renfati,  & firraa- 
mentum  in  operibus  ^fli- 
tiz. 


)o.  Non  contradicai  ver- 
bo verÎMiis  ullo  mqdo , & 
de  mendacio  incruditionis 
tuz  conlundere. 


3 1.  Non  confiindaris  con- 
fiteri  peccata  tua  , & ne  fub- 
jicias  te  omni  homini  pro 
peccato. 


E SI  AS  T I Q UE.  Chav.  JV. 
paroilTent  dans  la  parole  [ de  l’homme  fenfé.  ] 
Mail  fa  formcté  confifte  dans  les  œuvres  de 
juftice  : tlUi  font  la  preuve  la  plus  ajfurée  qu'il 
puijje  donner  de  fa  vertu.  , 

50.  Ne  contredirez  en  aucune  forte  la  pa- 
role de  vérité  , lors  mime  quelle  vous  ferait 
défavantageufe , & ayez  confufion  du  men- 
fonge  où  vpus  êtes  tombé  par  ignorance. 

31.  Ne  rougiflez  point  de  confelfer  vos  pé- 
chés ; mais  ne  vous  foumcttez  pas  à toute 
perfonne  pour  lui  découvrir  le  péché  on  vous 
êtes  tombé. 


js.  Noli  refïrtere  oontra 
faciem  poteniis , nec  cone- 
tis  contra  iâuni  fluvii  : 


3).  pro  juftitia  agoniaare 
pro  anima  tua , & ufque  ad 
mortcm  certa  pro  juûitia , & 
Daus  expugnabit  pro  te  ini- 
micos  tuos. 

34.  Noli  citatus  cfTe  in 
lingua  tua  : & inutilis,  & te- 
miflus  in  operibus  tuif. 

5t.  Noli  eCe  (!cut  leo  in 

dons*  tua , evcriens  domef- 
ticos  tuos  , & oppriment 
fubjeâoi  libi. 


3 S.  Non  fit  porreôa  ma- 
nus  tua  ad  accipiendum , & 
ad  dandum  coUeCla. 


j2.  Ne  réfiftez  point  en  face  à l’homme 
puilfant;  & ne  vous  roidilfez  pas  contre  le 
cours  du  fleuve  , lorfquil  ne  s'agit  que  de  la 
perte  de  vos  biens  dr  de  votre  vie. 

33.  Mais  [ prenez  contre  tous  la  défenfe 
de  la  juftice  pour  làuver  votre  ame  ; ] com- 
battez jufqu’à  la  mort  pour  la  juflice,  & Dieu 
combattra  pour  vous , [ & renverfera  vos  en- 
nemis. ] 

34.  Ne  (oyez  point  prompt  à parler , fictn 
mÊme-tems  lâche  & négligent  dans  vos  œu- 
vres. 

3 Ne  foyez  point  comme  un  lion  dans 
votre  maifon , en  vous  rendant*  terrible  à vos 
domefliques  , 6c  opprimant  ceux  qui  vous 
font  fournis. 

3 6.  Que  votre  main  ne  foit  point  ouverte  ■ 
pour  recevoir , 6c  fermée  pour  donner , puif- 
quil  y a plus  de  bonheur  à donner  qu’à  reccz 
voir. 


* 
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CHAPITRE  V. 


5*  I.  Ni*  point  l'appuyer  fur  fes  richejfet.  Ne  pas  abufer  de  la  patience  ir  de 
la  bonté  de  Dieu,  Ne  pas  différer  fa  converjion. 


I. 


Ne  VOUS  appuyez  point  fur  les  richefles 
[ injuftes  ; ] & ne  dites  point  avec  une  vaine 
complaifance  J’ai  fuffifamment  de  quoi  vi- 
vre. [ Car  tout  cel»  ne  vous  fervira  de  rien  au 
tems  de  la  vengeance  de  Dieu  ^ 6c  au  jour  de 
l’obfcurité  où  la  mort  vous  précipitera.  ] 

2.  Ne  vous  abandonnez  pas  dans  votre  puif- 
fance  aux  mauvais  défirs  de  votre  cœur  : 


3 . ôc  ne  dites  pas  : [ Que  je  fuis  puifTant  ! ] 
Qui  aura  le  pouvoir  de  me  faire  rendre  comp- 
te de  mes  a£tions  ? Car  Dieu  certainement 
en  tirera  la  vengeance. 

4.  Ne  dites  pas  aufft  : J’ai  pdché  : & que 
m en  eft-il  arrive  de  mal  f Car  le  Très-haut  eft 
lent  à punir  les  crimes  ; mais  il  les  punira 
avec  d’autant  plus  de  rigueur  y qu'il  les  auraplus 

long-tems  fùpporte's. _ __ 

y.  Ne  foye^oint  fans  crainte  de  l’offenfe 
qui  vous  a été  remife,  6t  n’ajoutez  pas  pé- 
ché furpéclié. 

6.  Ne  dites  pas  ; La  miféricorde  du  Sei- 
gneur eft  grande  ; il  aura  pitié  de  ma  foibkffe  ; 
& il  me  pardonnera  la  multitude  de  mes  pé- 
chés. 


t.  Noli  attendere  ad  paf- 
TcfConet  iniquas , & ne  di- 
xecis  ; Eft  mihi  ftafticieni  vi- 
la  : nihil  eiûm  proderic  in 
tempore  vindiâz  Sc  obduc- 
tionis. 


I.  Ne  (ëquaris  in  fonim- 
dine  tua  concupircentiam 
cordis  lui  ; 

).  & ne  dixeris;  Quo- 
modo  poiiii  ! aut  quis  me 
rubjiciet  propicr  fjfta  mea  f 
Dcas  enim  vin  Jicans  vindi- 
cabit. 

4.  Ne  dixeris:  Peccavi . 
& quid  milii  accidit  itifte  f 
Altiftimus  enim  eft  putitna 
redditor. 


5.  De  propiiiaio  peccato 
nolî  elle  üne  me(u,  neque 
adjicias  peccatum  Tuper  pec- 
catum. 

i.  Et  ne  dicai  : Mireraiio 
Domini  magna  eft.  multi. 
tudinâs  peccatorum  meo- 
luin  miletebitur. 


7.  Car  fon  indignation  eft  prompte  , auftl- 
bien  que  fa  miféricorde , ôc  il  regarde  les  pé- 
cheurs dans  fa  colere. 

8.  Ne  différez  point  à vous  convertir  au 
Seigneur  , ôc  ne  remettez  pas  de  jour  en 
jour  : 

p.  car  fa  colere  éclatera  tout  d’un  coup  ; ÔC 
il  vous  perdra  fans  rejfource  au  jour  de  la  ven- 
geance. 


7.  Mitèricordia  enim  Sc 
ira  ab  illo  citô  proximant , 
& in  peccatores  rerpicii  ira 
illiui. 

8.  Non  tardes  converti  ad 
Dominuni , & ne  difteras 
de  die  in  diem. 

9.  Snbitô  enim  ventet  ira 
illios,  & in  tempore  vindit- 
ut  dftpetdei  te. 


« 
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§.  II.  Méprlffr  Ifs  ric/iejfes.  Fuir  rincoiijl/iwe  & la  légereié.  Demeurer  fnmt 
clan  la  voie  du  Seigneur,  Ecouter  avec  douceur.  Répondre  avec  fagejfè. 
Ne  point  pajfer  pour  un  femeur  de  rapports.  Rendre  jujiice  à tout  le  monde. 


10.  Noli  anxius  cfle  in 
diviciis  injufUs  : non  enim 
proderunt  (ibi  in  die  obduc* 
tionii  & vindiâz.  > 

11.  Non  ventilei  te  in 
Omncm  vcntum.  S;  non  eis 
in  omnem  vijm;  fie  enim 
om'nis  peccator  probatur  in 
duplici  linguj. 


u.Efiofirmus  in  via  Do- 
mini,  Sein  veriiite  fenfiii 
tui  Sc  Icientia , & prolè<jua- 
tur  te  verbum  pacis  & jufii- 
li*.  , 

it.Efio  manfuctus  a J au- 
dienJum  verbam  , ut  in- 
telli^ai  : Si  cum  liipicntia 
profenis  refponlum  verun). 


1 4.  Si  efi  tibi  inteileSus  , 
rerpoiide  prosimo  : fin  au- 
tem  , fit  m.inus  tua  fiiper  os 
tuom  , ne  capiaris  in  vsrbo 
indifcipUiuto.  confunda- 
ri«. 


1 1.  Honor  & gloria  Infêr- 
mone  lênfiiti,  lingua  veto 
imprudentis  fubveifioeft  ip- 
fius. 

i«.  Non  appelleris  fufiir- 
na  , Si  lingua  tua  ne  capia- 
lii , Si  confundaris. 


1 7.  Super  furem  enim  eft 
confufio  4 p.rnircntia  , & 
denotJtio  pefiïma  liiper  bi- 
linguem  : fufurratori  auiem 
odium  , & inimidiia  , & 
contumelia. 


ro.  Ne  vous  cmbarrafTez  point  pour  nc- 
ejttérir  les  richefles  injuftes  & trompeufes , car 
elles  ne  vo'us  ferviront  point  au  jour  de  l’obf 
curcifTement  & de  la  vengeance. 

1 1.  Ne  tournez  point  à tout  vent,  & n’al- 
lez point  par  toute  forte  de  route  ; car  c’eft 
ainfi  que  le  pécheur  fe  fait  cônnoître  par  la  du- 
plicité de  fa  langue , & par  t inconjlance  de  fes 
mœurs. 

1 2.  Alais  foyez  ferme  dans.la  voie  du  Sei- 
gneur, dans  la  vérité  de  vos  fentimens,  ôc 
dans  votre  fcience,  & que  la,  parole  de  paix 
& de  juftice  vous  accompagne  toujours. 

1 J.  Ecoutez  av'ec  patience  & avec  douceur 
ce  qu’on  vous  dit  , afin  d’acquérir  l’intelli- 
gence de  la  queflion  qu’on  vous  propoje , & de 
rendre  enfuite  avec  lagefTe  une  réponfe  qui 
foit  véritable. 

14.  Si  vous  avez  de  l’intcHigencc , & fi 
vous  êtes  en  état  de  décider  , répondez  à votre 
prochain  , lorfquilvous  confuit^Rnon , que 
votre  main  foit  fur  votre  bouche  ; [ de  peur 

3ue  vous  ne  foyez  furpris  dans  une  parole  in- 
iferete , &que  vous  ne  tombiez  dans  la  con- 
fuTion  , ayant  donné  un  mauva  s confetl.  ] 

1 y.  Car  l’iionneur  6c  la  gloire  accompa- 
gnent le  difeours  de  l’homme  fenfé  : mais  la 
langue  de  l’imprudent  cil  la  ruine  de  foname. 

1 6.  Evitez  de  paffer  pour  un  femeur  de 
rapports  , & que  votre  langue  ne  vous  de- 
vienne pas  un  piège  [ 6c  un  fujet  de  confu- 
fion.  ] 

1 7.  Car  comme  le  voleur  tombe  dans  la 
confufion  [ ôc  le  repentir  ] lorfqutl  efl  furpris , 
la  langue  double  s’attire  aufli  une  très-grande 
condamnation  ; [le  femeur  de  rapports  au/rf 
fur  foi  la  haine , l’inimitié  & l’infamie.  ] 

iS.  Faites 


» 


a 
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’i8.  Faites  également  juftice  aux  petits  & ,s.  Jurti6ca  puGUum,& 

aux  grands , & nagijfez  point  imprudemment , Gmiliter. 

ni  dans  les  grandes  chofes , ni  dans  les  petites. 


CHAPITRE  VI. 

§.  I.  Ne  pat  rompre  avec  (es  amh.  Ne  poim  s'tlever  de  fa  force  ou  de  fa 
puijfance.  Etre  doux  Ù"  affaLle.  Choijir  pour  fon  confeil  un  ami  long-tems 
éprouvé.  Prix  d’un  véritalle  & fidele  ami. 


..Ne  devenez  pas , d’ami  que  vous  êtes , en- 
nemi de  votre  pro^iain , carie  méchant , qui 
rompt  les  liens  de  ithnitiè , aura  pour  partage 
la  hinte  6c  l’ignominie  , ainfi  que  le  pécheur 
env  eux  , ôc'qui  a la  langue  double. 

2.  Ne  vous  élevez  point  non comme 
un  taureau  dans  les  penfées  de  votre  cœur, 
a la  vûe  de  votre  puijjance , de  peur  que  votre 
folie  ne  brife  votre  force  , 

3.  qu’elle  ne  confume  vos  feuilles,  6c  ne 
perde  vos  fruits , 6c  que  vous  ne  deveniez 
comme  un  arbre  defféché  dans  le  défert. 

4.  Car  l’image  maligne  ppr^tro  qui 

clic  fe  trouvera;  elle 7e  rendra  la  joie  de  les 
ennemis  ; [ ôc  elle  le  conduira  au  fort  funefte 
des  impies  ; elle  le  fera  punir  avec  eux.  ] 

y.  .du  contraire , la  parole  douce  acquiert 
beaucoup  d’amis , [ 6c  adoucit  les  ennemis  ; ] 
6c  la  langue  de  l’homme  vertueux  a une 
abondance  de  douceur  qui  le fait  aimer  de  tout 
le  monde. 

6.  Ayez  beaucoup  d’amis  qui  vivent  en* 
paix  avec  vous  : mais  choififTez  pour  confeil , 
un  homme  entre  mille. 

7»  Si  vous  v.oulez  faire  un  ami , prenez-le 
après  l’avoir  éprouvé  ; 6c  ne  vous  fiez  pas  fi- 
tôt  à lui. 

8.  Car  tel  eft  ami  , qui  ne  l’eft  que  tant 
qu’il  y vtrouve  fon  avantage  » ôt  il  cefTera  de 
Tome  Iff,  Fart,  /, 


I.  Noli  Geri  pro  amical 
inimicus  proximo;  impro- 
petium  enim  Sc  contsme- 
lium  malus  hereditabit , Sc 
oninis  peccatoc  invidus  & 
bilinguis. 

i.  Non  te  cxtollas  in  co- 
gitatione  anima;  tua;  velut 
taurus  : ne  forte  elidatur  vil-, 
tut  tua  per  ftaititiam , 

& folia  tua  comedat; 
& fruâus  luos  perdat  ; & re- 
linquaris  velut  lignum  atir 
dum  in  eremo. 

4.  Anima  enim  nequam 
dirpcrdci  qui  fe  habet,  & in 
g.iudium  inimiris  dat  ilium , 
& dcducet  in  Ibrtem  im.. 
piorum. 

f.  Verbumduice  multiplia 
cat  amicos , & mitigat  ini- 
micot;  & lingua  eucharif 
in  bono  homine  abundat, 


(.  Muiti  pacifici  Gnt  tibi  ; 
& conliüarius  Gt  tibi  unui 
de  mille. 

• 

7.  Si  pollides  amicum , 
in  teniaiione  polTide  eum,^ 
& ne  facile  credas  ei. 

8.  £G  enim  amicus  (êcun. 
dùm  tempus  fuum , St  non 

c 
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ptfrmancbicin  dietribubtiO-  1 être  aU  jour  dc  lafflicllon  vicïldTU  fotldtC 


nis. 

9.  Et  cft  amicus  qui  con- 
vertiturad  inimicitîam  : & 
cft'aroicus  qui  oJium  & ri- 
Xam  & convitu  dcuudabit. 


10.  F.ft  autfiti  aniicL’s  fô- 
cios  men  s.  Si  non  perma- 
Habit  in  diC  ncccfliutit. 

! t.  Amicus  fi  permanfe- 
rit  liiiu;,  crit  tibi  qaafi  coi- 
q<r  )!i.< , & in  domdlicii  tuia 
bbLcialiter  agei  : 

II.  fi  humiliavcrit  lé  con- 
lia  te , Si  à facie  tua  abfcon- 
derit  le,  unanimem  lubebù 
amicùiam  booam. 


IJ.  Ab  inimicis  tuît  (êpa- 
lare  , ^ ab  amicis  cuis  at- 
tende. 


H-  Amicus  fidelii  , pra- 
lediio  fottis:  qui  autem  in- 
Tcnit  iilum  invenit  thelau- 


Jur  vouf, 

p.  Tel  efl  ami , qui  fe  change  en  er.nemi  ; 
6c.  tel  cft  ami  en  apparence  , qui  découvre 
/w’/r  a'un  coup  fa  haine,  ôc  qui  fc  répand  en 
qutrele  6c  en  injures. 

10.  Ici  cil  ami , qui  ne  l’eft  que  pour  la  ta- 
ble , 6c  qui  ne  le  fera  plus  au  jour  de  l’afflic- 
tion. 

I 1 . Si  votre  ami  demeure  ferme  6:  confiant 
dans  tous  les  clian^emens  de  votre  fortune , il 
vivra  avec  vous  comme  votre  égal , 6c  il  agira 
avec  liberté  parmi  ceux  d^'otre  maifon. 

• 12.  S’il  s’humilie  en  votre  préfence , 6c  qu’il 
fe  retire  quelquefois  dc  devant  vous , votre 
amitié  fera  fidele , 6c  elle  s’entretiendra  par 
l’union  de  vos  cœurs  , quune  trop  grande  fa- 
miliarité pourrait  altérer. 

15.  Séparez  vous  de  vos  ennemis , & don- 
nez-vous dc  garde  de  vos  amis , jufqu  a ce  que 
vous  fiyez  affitré  de  leur  fidélité. 

14.  L’ami  fidele  cil  une  forte  protcclion  u 
celui  qui  l’a  trouvé  a trouvé  un  thréfor. 


tum. 

15.  Amico  fideli  nulla  cft 
comparutio  , St  non  efi  dig  ■ 
na  ponderatio  auti  & argenti 
contra  bonitatem  fidci  il- 
lius. 

lif.  Amicus fidelU,  medi- 

camcnium  vits  Sc  iminotta- 
litatis:  St  qui  metuunt  Do- 
minum,  invenient  ilium. 

i7.Quitimet  Deum,  x- 
que  habebit  amicitiam  bo- 
cam  ; t^uoniam  rccundùm 
iilum  em  amicus  illius. 


I f.  Rien  n’eft  comparable  à l’ami  fidele  : 
ôc  l’or  ôc  l’argent  ne  méritent  pas  d’être  mis 
en  balance  avec  la  fincérité  de  fa  foi. 

1 6.  L’ami  fidele  eft  un  remede  qui  donne 
la  vie  [ ôc  l’immortalité  ; ] 6c  ceux  qui  crai- 
gnent le  Seigneur  trouveront  un  tel  ami. 

1 7.  Autant  que  l’homme  craint  le  Seigneur 
autant  fera-t-il  heureux  en  amis , parce  que 
fon  ami  lui  fera  femblable  : il  le  choifira , ou  il 
le  rendra  tel  qu’il  efi  lui-méme. 


§.11.  Travailler  de  bonne  heure  à acquérir  la  faiçejfe.  Effort  qu’il  faut  faire 
pour  l'obtenir.  Avantage  qu'il  y a a la  poffeder. 


18.  Fili  à juventute  tua 
Cxcipc  doôrinam  , & utque 
ad  canos  inrenies  llipicn* 

twm. 


1 8.  Mon  fils , dès  votre  premier  âge , aimez 
à être  inflruit  ; 6c  vous  acquerrez  une  fageffe 
c^ui  vous  durera  jufqu’à  la  vicillcfTc. 
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Tp.  Approchez-vous  de  la  fagefie  comme 
celui  qui  laboure  , 6c  qui  femc  avec  beâuccup 
de  patience  o~  de  travail  ; ôc  attendez  de  mîr/ie 
en  paix  fes  exccllens  fruits. 

20.  Vous  travaillerez  un  peu  à la  cultiver  ; 
& vous  mangerez  bien-tôt  de  fes  fruits. 

2 t.  Que  la  fagefie  eft  amereaux  perfonnes 
indociles  ! ylrjjî  l’infénfé  ne  demeurera  point 
avec  clic.  , 

2 2.  Elle  fera  à fon  dgard  comme  ces  pier- 
res pefantes  qui  fervent  à dprouver  la  force 
des  hommes  : 6c  il  cherchera  bien-tôt  à s’en 
ddeharger. 

2j.  Car  la  fagefie  qui  rend  l’homme  intelli- 
gent ) efl  cachee  félon  que  le  marque  le  nom 
même  qu’elle  porte  : dn  elle  n’cfl:  pas  décou- 
verte à plufieurs  ; C ceux  à qui  elle 

eft  connue  , elle  demeure  ferme  jufqu'à  ce 
qu’elle  les  conduife  à la  vue  de  Dieu.  ] 

24.  Ecoutez , mon  fils  ; recevez  un  avis 
fage  ; 6c  ne  rejettez  point  mon  confeil. 

ay.  Rendez-voui efclave  de  <a (a^effe ; mettez 
vos  pieds  dans  les  fers . Sc  engagez  votre  cou 
dans  fes  chaînes. 

26.  Baiifez  votre  épaule , 6c  portez-la  ; ôc 
ne  vous  ennuyez  point  de  fes  liens.  ' 

27.  Approchez  - vous  d’elle  de  tout  votre 
coeur  , ôc  gardez  fes  voies  de  toutes  vos 
forces. 

28.  Ciierchez-la  avec  foin  ; 6c  elle  vous 
fera  decouverte  : 6c  quand  vous  1 aurez  une 
fois  embraffée  > ne  la  quittez  point. 

29.  Car  vous  y trouverez  à la  fin  votre  re- 
pos , 6t  elle  le  changera  pour  vous  en  un  lu- 
)ct  de  Joie. 

30.  Ses  fer'  deviendron*-  p^'ur  vous  une 
forte  protecVion  , [ 6c  un  fcrnic  i.ppuit]  3c  fe' 
chaînes  vju>  ferum  cvuune  un  haoidoment  de 
gloire. 

j 1.  Car  li  y a dans  elle  une  Lcaucé  quidon- 


C Jî  A ?.  / 7.  2 1 

tp.  Qu.'.!î  is  <;ui  nrat,  Sc 
feminat , acicdo  aJ  c.’.m  : • 
te  ruAine  bonos  fruôui  il- 
lius  : 

10.  in  opéré  enim  iplïus 
exiguum  luborabif,  & cic& 
edes  de  generarionibuj  il- 
liur. 

11.  QuAm  afpera  eft  ni- 
miùm  fdpicntia  indociis  ho- 
rainibus,  & non  permane- 
bic  in  ilia  excori. 

îx.  Quafi  lapidi»  Tirtui 
probatio  erit  in  illi? . & non 
deinotabumur  ptojiceie  il- 
lani, 

1?.  Sapieniia  enim  doc- 
Itina:  fecundum  nomen  eft 
ejuj,  8:  non  eft  muliis  ma- 
nifefta  : ijuibus  autem  cog* 
nita  eft,  perinanet  uftiue  ad 
conlpcùum  Uei. 


î?.  Audi  fili . 9:  acccipO 
confilium  intelleftus,  Sine 
abjicias  confilium  meum.  ^ 

»î.  Injice  pedem  tuumin 
compedei  illius  , & in  ton; 
ques  iUius  coUum  tuum  s 

%f,  ftib)ice  immerum 
t«um,&  porta illam,  & ne 
acçditr'ï  vinculis  ejus. 

17.  In  Omni  animo  luo 
accédé  ad  il  am,  & in  onini 
virtute  tua  conferva  viai 
ejuî. 

iS.  Inveftiga  i’iam  , & 
manifeft  'bitur  tibi , & con- 
lircnt  l'aCtus  ne  deielinijuiJ 
cam  : 

la.  in  ncc'iTimisenini  in- 
yenù's  re^aitm  in  ca  , & 
CP'  vfitctur  tibi  in  obleâa- 
tiû’'tm. 

JO.  Et  eniri  tibi  coirpe- 
de,  ejus  in  protcûioneni  lot- 
tiit’i'iris,  baî'e.t  'tu''®, 
Sc  to;  ,ues  Uiiut  in  flo. -.m 
gloib:: 

■ JI.  dfcor  er.Ln  v!t~  eft 

L ij 
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, înilla,  &vincnla  iliiuf  al-  ne  la  vie;  & fes  liens,  au  lieu  de  blejjèr ) fonfi 
ligatura  falutaris.  bandages  qui  gucriflTent. 

31.  Siolam  g!ori*  inJuci  ?2.  Vous  VOUS  revôtirez  d’elle  commâ 

^ "mettrez  fm: 

vous  comme  une  couronne  de  joie. 

33.  Fiii,  fi  attenJcrii  mi-  3 3’  Mon  fils  , fi  VOUS  m’dcoutcz  avcc  at- 

hi , difces  : & fi  accommo-  teiition , VOUS  fcrcz  inftruit  ; & fi  vous  appli- 
daveris  aniraumtuum,  fa-  r ■ \ , '''“■a 

pien,  eris.  quez  Votre  elpnt  à mes  paroles , vous  acquer-j 

rcz  la  fagefle. 


34.  Si  inclinaveris  aurem 
Juam,  excipies  doârinam  : 
& fi  dilcxeris  audire,  lâpicns 
cris. 


33.  In  multiiudine  prcfi- 
byterorum  prudcniium  fia  : 
& fapientia:  illorum  ex  cor- 
de conjungere,  ut  omnem 
narrationcm  Dei  poflis  au- 
dire , Sc  proverbia  laudis 
non  elfugiani  à te. 


3é.Etfi  videris  lènfiuum, 
evigila  ad  eum  , & gradus 
oAiorum  illius  exierat  pcs 
Cuus. 

37- Cogitatumtuumhabe 
în  prxccpiis  Dei  , & in 
mandatis  illius  maximè  afii- 
duus  efio:  te  ipfe  dabit  tibi 
cor , & concupifeentia  ia- 
picniix  dtibiiur  tibi. 


3 4.  Si  vous  prêtez  l’oreille  aux figes  confiils 
qùon  vous  donne , vous  recevrez  l’inftruêUon  ; 
6c  fi  vous  aimez  à deouter  ceux  qui  vous  inf~i 
truifent , vous  deviendrez  fage. 

3 y.  Trouvez-vous  donc  volontiers  dans  l’afi- 
lèmblée  des  vieillards  , ôc  unifiez-vous  de 
cœur  à leur  fagelTe  , afin  que  vous  puifliez 
dcouter  tout  ce  qu’ils  vous  diront  de  Dieu  , 
ôc  que  vous  ne  lailfiez  perdre  aucune  de  leurs 
excellentes  paraboles. 

3 6.  Si  vous  voyez  un  homme  fenfé , allez 
le  trouver  dès  le  point  du  jour  ; ôc  que  votre 
pied  prefie  fouvent  le  feuil  de  fa  pone. 

37.  Appliquez  toute  votre  penléeàce  queJ 
Dieu  vous  ordonne , 6c  méditez  fans  ceflfo 
lès  commandemens  ; ôc  il  vous  donnera  lui- 
même  un  cœur  docile  ; ôc  la  fagefle  que  vous 
ddfirez  vous  fera  donnée. 


CHAPITRE  VII. 


§.  I.  S'abjlemr  du  mal.  S" éloigner  des  médians.  Ne  point  défirer  les  dignités 
ndes  places  d’honneur.  Ne  point  s'attirer  la  haine  du  peuple.  Ne  point  mul- 
tiplier fes  péchfi  Ne  pas  négliger  la  priere  Ù“  l' aumône.  Ne  pas  compter 
fur  les  dons  qu  on  offre  à Dieu  y s’ils  ne  font  accompagnés  d'une  véritable 


i.NoIi  facere  mala,  & 
non  te  appréhendent. 

a.  Dilcede  ab  iniquo  , & 
déficient  mala  abt  te. 


.-Ne  faites  point  de  mal  ; ôc  le  mal  ne 
vous  furprendra  point. 

2.  Retirez-vous  de  l’injuftc  ; ôc  le  péché 
fe  retirera  de  vous. 


3.  Fili;  npB  fe^Cf  mala 


3.  Mon  fils,  ne  femez  point  les  maux  dan§ 
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les  filions  de  l’injurtice , de  peur  que  vous 
n’en  recueilliez  fept  fois  autant. 

4.  Ne  demandez  point  au  Seigneur  la  char- 
ge de  conduire  les  autres,  ni  au  Roi  une 
chaire  d’honneur. 

J.  Ne  vous  juftifiez  pas  devant  Dieu , [ parce 
que  c'eû  lui  qui  connoît  le  fond  du  cœur;  ] 
& n’affeûez  point  de  paroître  fage  devant  le 
Roi. 


Ch  A P.  FIJ.  2 J 

in  (ùlcis  injuftltix,  & non 
metes  ea  in  Icptuplum. 

4.  Noli  quxrere  à tlomino 
ducatum  > neque  à rege  ca- 
liiedram  honoris. 

t.  Non  te  judifices  ante 
Deum  , quoniam  agniiot 
cordis  iplê  cft  : & penes  re- 
gem  noü  vclle  videri  fa- 
piens. 


6.  Ne  cherchez  point  à devenir  Juge , fi 
vous  n’avez  aflez  de  force  pour  rompre  tous 
les  efforts  de  l’iniquité , de  peur  que  vous  ne 
foyez  intimidé  par  la  confidération  des  hom- 
mes puiffans , fie  que  vous  ne  mettiez  votre 
intégrité  au  hafard  de  fe  corrompre. 

7.  N’offenfez  point  toute  la  multitude  d’une 
iVille , fie  ne  vous  Jettez  point  dans  la  foule 
du  peuple , lorfquUl  ejî  irrité, 

8.  Ne  ferrez  point  deux  fois  le  nœud  du 
péché  : car  un  feul  que  vous  commettrez  ne 
demeurera  pas  impuni. 

9.  Que  votre  cœur  ne  fe  laiffe  point  aller 

à l’abbattemcnt  dans  tes  malheurs  qui  vous  peu- 
vent arriver..  — — — 

10.  Ne  négligez  point  alors  de  prier  fie  de 
Élire  l’aumône. 

1 1 . Mais  ne  dites  point  : Dieu  regardera 
favorablement  le  grand  nombre  de  dons  que 
je  fais  : fie  lorfque  j’offrirai  mes  préfens  au 
Dieu  T rès  - haut , il  les  recevra , fans  avoir 
égard  à mes  péchés. 


6.  Noli  quxrcre  fieri  ju- 
dex , nilî  valeai  vinute  ir- 
rumpere  iniquiiaics  : ne 
fone  cxtlmefcas  racicm  po- 
tentis,&  ponas  Icandalum 
in  xquitatetua. 


7.  Non  pecces  in  inulti- 
tudinem  civitatis  , ncc  te 
im.-nitus  in  populum  > 

S.  neque  alliges  duplicia 
peccata  : nec  enim  in  uno 
cris  immunis. 

f,  Noli  eSe  puüUaniniis 
in  animo  tuo  : 


10.  exorare , & facerc  e- 
leemoTynam  ne  deipicias. 

it.Nedicas:  In  mulii- 
tudine  munenim  meorum 
refpiciet  Deus , & oD'ereme 
me  Deo  altilT^mo , munen 
mea  fufeipiet. 


§.  II.  Ne  point  infuher  à ceux  qui  font  dam  l’afpiSfion.  Ne  point  c.olomnâer  fis 
freret.  Fuir  tout  menfonge-  Parler  peu,  S’appti.juer  au  travail.  Eviter  la 
compagnie  des  méchant.  Etrefidele  à fis  amis,  attaché  a fa  femme , plein 
de  douceur  pour  fis  domejliques.  Avoir  foin  de  fis  troupeaux.  Inflruire  fis. 
enfam. 


12.  Ne  VOUS  moquez  point  d’un  homme 
dont  l’ame  eft  dans  l’amertume  ; car  il  y a un 
Dieu  qui  voit  tout,  fit  c’eft  lui  qui  éleye  ôc 
qui  humilie. 


it.  Non  irrideas  homi- 
nem  in  amariiudine  animx  ; 
eft  enim  qui  humilias  & e-, 
ultat , circumfpeâor  Detssi 

C iij 
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15.  \oH  ararc  mcnéa- 
cium  nJvcrl'us  frarrcm  ttîum 
in  amicum  iîmUher 

la*  is, 

14.  KoM  vcUc  mfrtifi 
omnc  ir.cj  ‘cium  : aflîdui- 
ta$  eni  w iuius  non  ei^  bona. 

If.  Noli  vrfbofus  cfle  în 
mu'fîrndinc  prc'byteroruni, 
& Twn  itt-rcj  verbum  in  o- 
racionc  (ua. 

Non  odert*  laborlolâ 

Opfra  , & ruOtcationem 

crcaum  ab  Altüîimo. 


17.  Non  te  repûtes  în 
muUicudine  imlifciplinato- 
rum. 

tS.  Memento  îrx,  quo- 
riam  non  tardabit. 


19.  Humiîb  vatdc  (piri- 
fum  euum  : quoniam  vin- 
dicta  carnis  impii  ÿ ignis  & 
vcrmis. 


»o.  NoU  prsrraricnfi  în 
amicum  pccuniam  dirtcrcn- 
tem , nc-.|ue  fratrcm  cluriffi- 
jaum  auro  Jprevcriî. 


I J.  Ne  travaillez  point  à inventer  clcsmcn- 
fi^nges  contre  votre  trere  , & n en  inventez 
point  non  plus  contre  votre  ami. 

14  Donnez-vous  de  garde  de  commettre 
aucun  menfonpe  : car  l’accoutumance  de 

O 

mentir  n’eft  pas  bonne. 

I ÿ.  Ne  vous  ripandez  point  en  de  grands 
difeours  dans  rAlfemblce  des  Anciens  , ôc 
ne  répdtez  point  la  parole  de  vos  prières , 
comme  fi  vous  en  deviez  être  plutôt  exaucé. 

1 6.  N e fuyez  point  les  ouvrages  laborieux  y 
ni  le  travail  de  la  campagne , qui  a été  créé 
par  le  I rès-haut , pour  occuper  t homme  , &. 
pour  le  punir  de Jon  poché. 

17.  Ne  vous  mettez  point  au  nombre  des 
gens  ddrdglcs;  ne  les  imitez  point , & n'allez 
point  avec  eux  : 

18.  mais  fouvenez  - vous  que  la  colere  de 
Dieu  ne  tardera  pas  long-tems  à venir  fondre 
fur  eux. 

19.  Humiliez  profondément  votre  cfprit; 
feumettez  - le  à toutes  les  vérités  qu'il  a plû-  à 
Dieu  de  vous  révéler  , parce  que  [ la  chair  de  ] 
l'impie  , qui  fe  moque  de  la  purole  du  Seigneur  y 
fera  la  pâture  du  feu  6c  des  vers. 

20.  Ne  violez  point  la  fei  que  vous  devez 
à votre  ami , parce  qu’il  différé  de  vous  don- 
ner de  l’argent  dent  vous  avez  befoin  ; & ne 
nteprifez  pas  , pour  de  l’or , votre  frere  qui 
vous  aime  fincerement. 


Il . NoU  (ü'ceiiere  à muUere 
fcnfiiu  i bona,  ijuam  forti- 
tus  es  in  tic  ire  Domini  ; 
piati.i  enini  verecundiz  il- 
lius  Tupcc  aurum. 

•a.  Non  l.”(ias  ferrum  in 
veritate  cpciamrm , nci;iie 
mercena'iam  liantem  ani- 
Ciam  l'u.cn, 

» . Sc'fvus  IcnfüüS  Jîc  ti- 
bi  dilet'f.’S  qaalî  mi—.a  ma  , 
ron  deftauiics  iiiani  libct- 
taie,  n'j.jue  inapcoi  liireiin- 
(uas  ilium. 


2 1.  Ne  vous  éloignez  point  de  la  femme 
fenfée  & vertueufe  [ que  vous  avez  reçue 
dans  la  crainte  du  Seigneur;  ] car  la  grâce  de 
fa  modellie  eft  plus  précieufe  que  l’or. 

22.  Ne  traitez  point  mal  le  fervitcur  qui 
travaille  fiuclement,  ni  le  mercenaire  qui  fe 
donne  tout  pour  vou". 

2 J.  Que  (e  'c-vitcur  qui  a du  Tons  vous  foit 
cher  comm'  vo're  amc  : ne  lui  refiffez  pif  la 
llberié  qu’il  111. 'r  :c  ; [_  2c  ne  Iciaiffcz  pas  tom- 
ber dano  la  pauvreté.  J 
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24.  Avez -vous  des  troupeaux  ? ayez -en 
foin  : & s’ils  vous  font  utiles  , qu’ils  demeu- 

^ rent  toujours  chez  vous. 

2f.  Avez-vous  des  fils?  inftruifez-lcsbien; 
& accoutumez -les  au  joug  de  l'ûùéiffance  cr 
an  travail  dès  leut  enfance. 

25.  Avez-vous  des  filles?  confen'cz Ai />«- 
ïttè  de  leur  corps  ; & ne  vous  montrez  pas 
à elles  avec  un  vifage  gai , de  peur  que  ente  fa- 
miliarité ne  les  porte  à manquer  de  refpeél  pour 
vous , OH  à cetvjcrftr  trop  familièrement  avec  les 
hommes. 

27.  Mariez  votre  fille,  & vous  aurez  fait 
une  grande  affaire  : & fur-tout  domiez-la  àun 
homme  de  bon  fens. 


14.  Pfcora  tibi  funt  ! at- 
tende il!i<  ; £f  II  !ùnt  uiilia  , 
petfeverenc  apuJ  te. 

ij.Filii  tibi  funt?  erudi 
illot , St  curv.1  illos  à pue- 
itiia  illorum. 

zf.  Filii  tibi  fitnt?  fert-a 
corpus  iihrum  , St  non  oF. 
tend.it  hiUtem  ùciem  tuana 
ad  tllas. 


17.  Tradefiliaai,  Stgran- 
de  opus  feceris , St  homiiti 
lenfato  da  iiiaui. 


§.  III.  S'attacher  à fa  femme.  Honorer  fes  parens.  Craindre  le  S.ignettr. 
Rtfpeûerles  Prêtres.  Leur  donner  les  prémices  de  fes  fruits.  Offrir  des  ficti- 
fices.  Les  rendre  agréables  à Dieu  par  fes  aumônes.  Sejbttientr  de^ii  der- 
nière fin  , pour  ne  point  pecher. 


aS.  Si  vous  avez  une  femme  félon  votre 
cœur , ne  la  quittez  point  ; & ne  vous  fiez 
point  à celle  qui  eft  nrauvaife. 

ap.  Honorez  votre  perc  de  tout  votre  cœur, 
& n’oubliez  point  les  douleurs  de  votre  mere. 

50.  Souvenez-vous  que  vous  ne  feriez  point 
né  fans  eux;  & faites  tout  pour  eux  , comme 
ils  ont  tout  fait  pour  vous. 

31.  Craignez  le  Seigneur  de  toute  votre 
ame , & ayez  de  la  vénération  pour  fes  Prê- 
tres. 

32.  Aimez  de  toutes  vos  forces  celui  qui 
vous  a créé , & n’abandonnez  point  fes  Mi- 
niflres. 

33.  Honorez  Dieu  de  toute  votre  ame , ré- 
vérez les  Prêtres , [ 6c  purifiez-vous , en  leur 
offraru  les  fruits  de  la  terre  que  vous  aurez  culti- 
vée par  le  travail  de  vos  mains.  ] 

34.  Donnez-leur  leur  part  des  prémices  8c 
des  hofUes  d’expiation , comme  il  vous  a été 


25.  Mulier  fi  eft  tibi  tc- 
cundùm  animam  luani.non 
projicids  illam  : Sc  odibilî 
non  creJos  ic.  In  loto  coiuo 
tuo 

19.  honora  patrem  tuuin, 
& geniitiis  matriî  lux  ne  o- 
blivifcarij  : 

30.  memento  quoniam 
nifi  per  illot  natut  non  fuiF. 
l'es  : Sc  rétribue  illis , quo- 
modo  & illi  tibi. 

3 1.  In  ton  anima  tua  ti-  . 
me  Dominum,  & làcetdo- 
tes  illius  fiiiidtifica. 

3 1.  In  Omni  vîrtute tua  di." 
lige  eum  qui  te  fecit  : & mi- 
mftros  ejus  ne  derelinquas; 

33.  Honora Deum  extota 
anim.1  tua  , & honorifica  Fa- 
cerdotes  , Sc  propurga  te 
cum  biachiis. 


34.  Da  illis  parlem.  ficut 
mandatum  cft  lioi , ptimitia.- 
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rum  & purgationis  : & de  ordoilllé  J [ & pUrificZ-VOUS  de  VOS  négllgCH- 
negiigeniias  tua  purga  te  ^es  avcc  le  petit  nombre  de  ceux  qui  font  à 
Dieu , & par  les  petites  offrandes  que  vous  pou~^ 
vez  lui  préfenter.  ] 

jî.  Datum  brachioram  JJ.  Offrez  au  Seigneur  les  épaules  des 
tnoram  5t  lacribci^  ranâi-  yiclimes , & les  facrifices  de  fanaification . 

& initia  ranitorum  : & Ics  prémiccs  dcs  choles  lamtes. 

• j(î.  «tpauperiporrigema-  j6.  Ouvrcz  en  méme-tems  votre  main  au 
num  tuam , ut  perticiatut  pauvre , afin  Que  votrc  facrifice  d’expiadon 

propitiatio&benediâtotua.  ^ a-  ‘j  r • • f • 

^ & votre  offrande  foit  enuerement  parfaite 

digne  de  Dieu. 

}7.  Gratia  dat;  irf  conf-  17’  La  libéralité  eft  agréable  à tous  ceux 
pertu  omnis  vtventû  , & qui  vivent:  excrcez-la  donc  de  bon  cœur  envers 
mo^.uü non  prohibeas  gra-  vivans;  & n’cmpêchez  pas  quelle  ne  s’é-> 

tende  fur  les  morts  : ne  leur  rejujez  pas  les  fe~ 
cours  dont  ils  ont  befoin. 

38.  Non delî! plorantibus  38.  Ne  manquez  pas  à confoler  ceux  qui 

in  confMaiione,  & cum  lu-  font  dans  la  triftcffc  » & pleurez  avec  ceux 
gentibui  ambuta.  . , ^ 

• qui  pleurent. 

3».  Nontepîgeatvifitarc  3p.  Ne  foyez  point  pareffeux  à vifiter  les 

infirmum:  ex  his  enim  in  nialades  1 Car  c’eft  ainfi  ûue  vous  vous  ferez  ai- 
«ileaione  fiimabens.  , . ‘ dr  • 

mer  des  autres  & que  vous  vous  anermirez 

vous-même  dans  la  charité. 

40,  In  omnibut  operibuc  40,  Souvenez-vous  dans  toutes  vos  actions 
fuis  rremorare  noviflima  Jg  votre  dernieie  fin  , fic  VOUS  ne  pecherez 

tui , & in  xccrnum  non  pec*  • 

cabit.  jamais. 


CHAPITRE  VIII. 


J,  I.  Ne  point  avoir  de  démêlé  avec  les  hommes  riches  Ù“  puijfans , ni  de 
dîfputes  avec  les  grands  parleurs , ni  de  commerce  avec  les  mechans.  Ne 
point  méprifer  un  h mtne  qui  fe  corrige  , ni  celui  qui  ejl  vieux.  Ne  point  fe 
rejouir  de  la  mon  de  fes  ennemis.  Ecouter  les  vieillards.  Profiter  de  leurs 
conjêils. 


X.  Non  litiges  cum  ho- 
aiine  potente  , ne  forte  in- 
cidas  in  manus  illius. 

I 

1.  Non  contendas  cum 
Xiio  locuplcie  , r.c  lotte 


i-N’Aye  Z rien  à démêler  avec  un  homme 
puiffant,  de  peur  que  vous  ne  tombiez  entra 
fes  n ain'. 

2.  Nedifputcz  point  avec  un  hommeiche, 
de  peur  qu’il  ne  vienne  à vous  f^e  un  pro- 

tèi^ 
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CCS  ) dans  lequel  les  Juges  pourroiem  bien  ne  contra 
vous  être  pas  favorables. 

3.  Car  l’or  & l’argent  en  ont  perdu  plu- 
fieurs  ; 6c  leur  pouvoir  s’étend  même  ju'qu’au 
cœur  des  Rois  , pour  les  faire  pencher  où 
i’on  veut. 

4.  Ne  difputez  pas  avec  un  grand  parleur  y 
& ne  mettez  pas  davantage  de  bois  dans  fon 
feu,  en  le  contreiifant. 

y.  N’ayez  point  de  commerce  avec  un  hom- 
me mal  inftruit , de  peur  qu’il  ne  parle  mal 
de  votre  race. 

6.  Ne  méprifez  point  un  W>mme  qui  fe  re- 
tire du  péché , 6c  ne  lui  en  faites  point  de  re- 
pV)ches  : mais  fouvenez-vous  que  nous  avons 
tous  mérité  le  châtiment  quil  s’impofe  lui-mê- 
me ; ù"  tâchez  de  [imiter  dans  fa  pénitence. 

7.  Ne  méprifez  point  un  homme  dans  fa 
vieilleffe  ; car  ceux  qui  vieilliffent  ont  été 


rill  27 

te  conflitnat  lit:na 


multo!  enim  pcrdidic 
aurum  & argencum  , & u(^ 
que  ad  cor  regum  extendit 
& convertit. 

4.  Non  litiges  cum  ho- 
mine  linguatoi  & non  Unies 
in  ignem  ilJius  ligna. 

f.  Non  communices  ho- 
mini  indoâo , ne  malè  de 
progenie  tualoquatur. 

t.  Ne  deipicias  hominem 
avertentem  iê  i peccato  , 
neque  improperes  ei  : mé- 
mento quoniam  omnes  in 
correptione  Tumus. 


7.  Ne  fpernas  hominem 
in  Tua  feneâute  : etenim  ex 
nobis  fenefeunt. 


comme  nous. 

8.  Ne  vous  réjoüifTez  point  de  la  mort  de 
votre  ennemi  : confidérez  que  nous  mour- 
rons tous  , 6c  que  nous  ne  voulons  point  de- 
venir un  fujet  de  'iQXsA  n9.s_ennerms^ 

p.  Ne  méprifez  point  les  difeours  des  fages 
[ vieillards  ; ] mais  entretenez-vous  de  leurs 
maximes. 

10.  Car  vous  apprendrez  d’eux  la  fagefle , 
[ la  doârine  qui  donne  l’intelligence  > ] ^ 
l’art  de  fervir  les  grands  d’une  maniéré  irré- 
préhenfible. 

1 1 . Ne  négligez  point  les  entretiens  des 
vieillards , parce  qu’ils  dijènt  ce  qu'ils  ont  oüi 
de  leurs  peres , & ce  qu'une  longue  expérience 
leur  a appris  : écoutez-les  donc  avec  attention  ; 

1 2.  car  vous  apprendrez  d’eux  à avoir  de 
l’intelligence , 6c  à répondre  lorfqu’il  en  fera 
tenis. 


8.  Noli  de  mortuo  inimi- 
co  tuo  gaudere;  feiens  quo- 
niam omnes  morimur,  & 
in  gaudium  nolumus  venire. 

9.  Ne  derpicias  narra- 
tionem  presbyterorum  fa- 
pientium , & in  proverbiis 
eorum  converfâre; 

10.  ab  ipüs  enim  difcei 
(àpientiam,&  doârinamin- 
telleâus , & fetvire  magna- 
tis  finequerela, 

1 1.  Non  te  prartereat  nar- 
raiio  feniorum  : iplî  enim 
didicerunt  à patribus  Ciis  : 


II.  quoniam  ab  iplîs  dif- 
ces  intelleâum , & in  tem- 
pore  necelfitatit  date  ref- 
ponfum. 


9 
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§.  II.  Ne  point  irriter  les  pajftont  des  méchans.  Ne  poiru  prêter  aux  Grands. 
Ne  f cint  répondre  pour  un  autre.  Ne  point  condamner  les  Juges.  Fuir  la 
compagnie  des  méchans.  Ne  point  découvrhr  fes  affaires  à un  infenfé  , ni  Jes 
Jecrets  à un  étranger , ni  fes  fentiineru  à un  inconnu. 


t].  Non  incendai  carbo- 
nes peccatotum  arguent 
eos , & ne  incendaris  flam- 
ma  ignis  peccaiocum  illo- 
lum. 


14.  Ne  contra  raciem  (tes 
coniumcliofi.ne  fedeatqua- 
fi  inAdiator  ori  tuo. 


Tf . Noli  foenerari  homini 
foniori  te  ; quod  A feenera- 
veris , quaA  perditum  habe. 

i£.  Non  fpondeas  Aiper 
virtutem  tuani  : quèd  A Tpo- 
punderis  , quaA  reftituens 
«ogiu.  ^ 


17.  Non  judices  contra 
pidicem  : quoniam  feciin- 
dùm  quodjuiluineA  judicaN 


1*.  Cum  audace  non  rat 
tn  via , ne  forte  gravet  mala 
Aia  in  te  : ipfe  enitn  (êcun- 
dùm  voluntatem  fuam  vadit: 
& Amul  cum  flultiiia  iilius 
perte  t. 


ip.  Cum  iracundo  non 
£icies  rixam , & cum  auda- 
ce non  eat  ûi  deferrum  : 
quoniam  quaA  nihU  eA  ante 
Ûlum  fanguis , & ubi  non  eft 
adjutotium , elidei  te. 

10.  Cum  faluis  conAlium 
non  babeas;  non  enim  po- 
lerunt  diligere  niA  quz  eii 
placenL 


I J.  N’allumez  point  les  charbons  des  pé- 
cheurs , [ en  les  reprenant  avec  dureté , ] de 
peur  que  le  feu  [de  leurs  péchés]  ne  vous 
confume  par  fes  flammes , & que  vous  ne  dt~ 
veniez  la  viélime  de  leur  fureur. 

1 4.  Ne  réfiftez  point  en  face  à un  homme 
infolent , de  peur  qu’il  ne  s’applique  à tendre 
des  pièges  à vo»  paroles  , & qu'il  n'en  prenne 
occafton  de  vous  infulter. 

I y.  Ne  prêtez  point  d’argent  à un  homye 
plus  puiflant  que  vous.  Que  fi  vous  lui  en 
avez  prêté , tenez-le  perdu. 

1 6.  Ne  répondez  point  pour  un  autre  au- 
delTus  de  vos  forces.  Que  fi  vous  avez  répon- 
du , mettez-vous  en  peine  de  trouver  le  moyen 
de  payer , comme  étant  déjà  obligé  de  fatis- 
fàirc  pour  lui. 

17.  Ne  jugez  point  au  défavantage  du  Ju- 
ge , parce  qu’il  prononce  félon  ce  qui  eft 
jufte  ; & n'ayez  point  de  proeès  avec  lui  , parce 
qu'il  obtiendra  un  arrêt  tel  qu'il  le  voudra.  ■' 

18.  Ne  vous  engagez  point  à aller  avec  un 
homme  audacieux , de  peur  qu’il  ne  faiTe  re- 
tomber fur  vous  le  mal  qu’il  fera  ; car  il  fe 
conduira  fuivant  là  paflion  , & vous  périrez 
avec  lui  par  fa  folie,  dont  vous  ferez  regardé 
comme  le  complice. 

iji.  Ne  faites  point  de  querelle  avec  un 
homme  colere , ôc  n’allez  point  avec  l’auda- 
cieux daoj  un  lieu  défen  ; car  ce  n’eft  rien 
pour  lui  de  répandre  le  fang  ; 6c  lorfque  vous 
vous  trouverez  fans  fecours , il  vous  écrafera. 

20.  Ne  délibérez  point  de  vos  affaires  avec 
des  fous  ; car  ils  ne  pourront  aimer  que  ce 
qui  leur  plaît , ni  fe  priver  du  pleùftr  de  décou- 
vrir ce  que  vous  leur  aurez  confié. 
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21.  Ne  traitez  rien  de  fecret  devant  un  étran-  n.  Coram  extraneo  ne 
cer  ; car  vous  ne  favez  ce  qu’il  enfantera  un  • "«feu  o- 

'r  A nim  quut  paneto 

jour.  ^ 

22.  Ne  ddeouvrez  pointvotre  cœur  à tou-  n. Nonomnihominîcor 

tes  fortes  de  perfonnes,  de  peur  que  celui  ^ 
ç«»  vous  vous  jiez  ne  foit  un  faux  ami , [ & qu  u & contitietur  tibi. 
ne  médife  enfuite  de  vous.  J 


CHAPITRE  IX. 


§.  I.  Nf  point  être  jaloux  df  fa  femme.  Ne  la  point  rendre  la  maitrejfe.  Fuir  la 
compagnie  des  femmes  étrangères.  Ne  pas  même  les  regarder.  Suite  funefe 
de  l’amour  déréglé  des  femmes. 


..•Ne  foyez  point  jaloux  de  la  femme  qui 
vous  eft  unie , de  peut  qu’elle  n’emploie 
contre  vous  la  malice  que  vous  lui  aurez  ap- 
prife  par  vos  fottpfons  mal  fondés. 

2.  Ne  rendez  point  la  femme  maîtrefle  de 
votre  efprit , de  peut  qu’elle  ne  prenne  l’au- 
torité qui  vous  appartient,  fle  que  vous  ne 
tombiez  dans  la  honte , en  permettant  que  f or- 
dre Jhit  ainfi  renveifi. 

3.  Ne  regardez  point  une  femme  volage 
dans  fes  délits , de  peur  que  vous  ne  tombiez 
dans  fes  filets. 

4.  Ne  vous  trouvez  pas  fouvent  avec  une 
femme  qui  chante  & qui  danfe , [ & ne  l’écou- 
tez pas  , ] de  peur  que  vous  ne  pétilliez  par 
la  force  de  fes  charmes. 

y.  N’arrêtez  point  vos  .yeux  fur  une  fille 
parée  de  fes  ornemens , de  peur  que  fa  beauté 
ne  vous  devienne  un  fujet  de  chute. 

6.  N’abandonnez  en  aucune  forte  votre 
ame  aux  femmes  proftituées  , de  peur  que 
vous  ne  vous  perdiez,  vous  & votre  bien. 

7.  Ne  jettez  point  les  yeux  de  tous  côtés 
dans  les  rues  de  la  Ville, 'ôc  ne  vous  prome- 
nez pas  de  place  en  place  ; car  de/l  dans  ces 
lieux  que  la  femme  prof  ituée  tend  fes  pièges. 


I.  Non  zeles  muHerem  G- 
nus  tui , ne  ollendat  fupet 
te  maliiiam  doârinz  ne- 
quant. 

1.  Non  def  inulieri  potef- 
tatem  animz  tuz,  ne  in- 
grediatur  in  virtutent  tuam , 
& confundati,. 


t.  Ne  tefpiciat  mulierem 
multivolam  ; ne  forte  inci- 
das  in  laqueos  illiui, 

4.  Cum  faltatrice  ne  alH- 
duus  lis  : nec  audiat  illam  , 
ne  forte  perea*  in  eâicaciz 
illiu». 

J.  Virginem  ne  confpi- 
ciat , ne  forte  Icandaliaetit 
indccoreiUiui, 

5.  Ne  des  fornicariis  ani- 
mam  tuam  in  ullo:  ne  per- 
dus te,  & berediiaccmtuam. 

7.  Noli  circumfpicere  in 
Ticis  civitatis , nec  oberra- 
veris  in  plateis 


Dij 


Digitized  by  Google 


L’ECCLESIASTIQUE.  Chap.îX. 


8.  Avene  ficiem  tuam  i 
mulicre  compta , 8t  necir- 
cumlpiciai  Ipeciem  alié- 
nant : 

ÿ.  propter  fpecicm  mu- 
licria  muiti  perietunc:  & ex 
lioc  concupilcemia  quali  ig- 
nis  exardelcit. 


8.  Détournez  vos  yeux  d’une  femme  parde , 
& ne  regardez  point  curieufement  une  beauté 
étrangère. 

S>.  Plullcurs  fe  font  perdus  par  la  beauté  de 
la  femme  ; car  c’eft  par-là  que  la  concupif- 
cence  s’embrafe  comme  un  feu. 


lo.  Omnis  mulier . quz 
c!l  Tornicaria,  quafi  ftercui 
in  via  conculcabitur. 

1 1.  Speciem  mulierii  alie- 
tiz  muiti  admirati , reprobi 
Ta^'ti  funt;  colloquium  enim 
illiut  quaü  ignii  exardefeit. 


it.  Cum  aliéna  muliere 
ne  fedeas  omnino , nec  ac- 
cumbai  cum  ca  l'uper  cubi- 
■jm  : 

IJ.  St  non  altcrcerif  cum 
Jlla  in  vino , ne  forte  decli- 
Het  cor  tuum  in  illam , Sc 
^inguine  tuo  labaris  in  pec- 
«ütionem. 


10.  [Toute  femme  proftituée  cft  comme 
de  l’ordure  dans  un  chemin  , qui  cft  foulée 
aux  pieds  de  tous  les  paftans. 

1 1 . Plufieurs  ayant  été  furpris  par  la  beauté 
d’une  femme  étrangère  , ont  été  rejettés  de 
Dieu  ; car  l’entretien  de  ces  femmes  brûle 
comme  un  feu.  ] 

1 2.  Ne  vous  affeyez  jamais  avec  la  femme 

d’un  autre  ; [ & ne  foyez  point  à table  avec 
elle , appuyé  fur  le  coude  : ] • 

I J.  Et  ne  difputez  point  avec  elle  en  buvant 
du  vin  , de  peut  que  votre  cœur  ne  fe  tourne 
vers  elle , 6c  que  votre  affeélion  pour  elle  ne 
vous  fade  tomber  dans  la  perdition. 


§.  II.  Préférer  les  anciens  amis  aux  nouveaux.  Ne  point  envier  la  gloire  des 
pécheurs.  Ne  point  approuver  les  violences  des  méchans.  S’éloigner  des 
Granls.  Se  lier  avec  les  hommes  jujles  , frges  Ù“  prudens.  S'occuper  de 
Dieu.  Grand  parleur. 


14.  Ne  ditrelinqu»!  ami- 
cum  antiquum : novux  ciiim 
non  erit  Cmilis  illi. 

if.  Vinum  novum  , amï- 
,-m  novus:  veterafeet  , & 

im  fj.ivitate  bibes  illud. 

i6.  Non  zélés  gloriam  & 
ipei  peccitoris:  non  enim 
feit  quz  futura  th  Hlius  fub- 
Vetfîo. 

17-  non  pheeat  tibi  in- 
jirria  injafto.Tim.fciensquo. 
niim  uique  ad  inferos  non 
piacebit  impius. 

1 8.  Longé  abeflo  ab  ho- 
mine  pjieftatem  habente 
occiJendi , te  non  lü.^pica- 
betis  limo^n  mortis  ; 

if.  Se  ü r.cce0eiis  ad  Ü- 


14.  Ne  quittez  point  un  ancien  ami  pour  un 
nouveau  ; car  le  nouveau  ne  ne  lui  fera  point 
femblable. 

ly.  Le  nouvel  ami  eft  un  vin  nouveau;  il 
vieillira  : ôc  alors  vous  le  boirez  avec  plaifir. 

1 6.  N’enviez  point  la  gloire  ni  les  richeftes 
du  pécheur  : car  vous  ne  favez  quelle  fera  fa 
ruine. 

17.  N’approuvez  point  la  violence  des  în- 
juftes  ; fâchez  que  l’impie  déplaira  à Dieu  juf- 
qu’au  tombeau. 

1 8.  Tenez-vous  bien  loin  de  celui  qui  a le 
pouvoir  de  faire  mourir  ; ôc  par-là  vous  vous 
mettrez  hors  d’état  de  craindre  la  mort. 

I J).  Si  vous  approchez  de  lui , prenez  gard» 
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’de  ne  rien  faire  mal  à propos , de  peur  qu’il 
ne  vous  ôte  la  vie. 

20.  Souvenez  - vous  akrs  que  la  mort  cft 
proche  de  vous , parce  que  vous  marchez  au 
milieu  des  pièges , 6c  au  travers  des  armes 
d’ennemis  pleins  de  colere. 

2 1 . Examinez  autant  que  vous  le  pourrez 
ceux  qui  vous  approchent , & prenez  confeil 
de  ceux  qui  font  fages  ôc  prudens. 

22.  Invitez  à votre  table  des  hommes  juf- 
tes , & mettez  votre  gloire  à craindre  Dieu. 

2 J.  Que  lapenfèe  de  Dieu  occuppe  tout 
votre  efprit , ôc  que  tous  vos  entretiens  foient 
des  commandemens  du  Très-haut. 

24.  Les  ouvriers  s’acquierent  de  l’eftime 
par  l’ouvrage  de  leurs  mains,  le  Prince  du 
peuple  par  la  fagefle  de  fes  difeours , ôc  les 
vieillards  par  le  fens  de  leurs  paroles. 

2 y.  Le  grand  parleur  fera  terrible  dans  fa 
ville  ; ôc  l’homme  précipité  dans  fes  difeours 
fera  haï. 


Ch  AF.  IX.  3 1 

(um>  noti  ali<]uiJ  commtt- 
tere , ne  forte  auferat  vitam 
luam. 

to.  Cummuni'onem  mor- 
tis  Ilito  : quoniam  in  me- 
dio  inqucorum  in^redieris  , 
& fuper  dolentium  arma 
ambulabis. 

II.  Secundùm  virtutem 
tuam  cave  te  à proximo 
tuo  , & cum  (âpicmibui  Sc 
prudcniibus  ira^a. 

II.  Viri  jufii  tint  tibi  con- 
viva;  , & in  timoré  X)ei  lît 
tibi  gloriaiio, 

13.  & in  fenfu  lit  tibi  co- 
giutus  Dci,  & omnis  enar- 
Mtio  tua  in  przeeptis  Al- 
tilllmi. 

14.  In  manu  artificum  o. 
pora  laudabuntur,  St  ptin- 
ceps  populi  in  (âpieniia  lêr- 
monis  fui , in  fenfu  verà  fe- 
niorum  verbum. 

14.  Terribilis  eft  in  civi- 
tate  fua  Homo  linguofus  : 
& temerarius  in  verbo  liio 
odibilis  erit.  ' 


C H A P'i  T R E ^ 

§,  I.  Avantages  d’un  bon  Gouvernement.  Tel  iju’ejl  le  Roi , tels  font  les  Peuples. 
Le  Prince  (âge  efl  un  don  ^de  Dieu.  Oublier  les  injures  repues.  N’exercer 
aucunes  violences.  Fuir  l’orgueil.  Defordres  que  caufent  les  injujlices.  Hor- 
reur qu'on  doit  avoir  de  Pavarice. 

i*L  E Juge  fage  Jugera  (on  peuple  dans  la 
jtt[hce\  ôc  le  gouvernement  d’unhommefen- 
fé  demeurera  fiable. 

2.  Tel  qu’eft  le  Juge  du  peuple,  tels  font 
fes  Miniflres , Ôc  tel  qu’eft  le  Prince  de  la  Vil- 
le, tels  font  aulfi  les  habitans. 

?.Le  Roi  peufenfé  perdra  fon  peuple;  ôC 
les  Villes  fe  peupleront  par  le  bon  fens  de 
ceux  qui  les  gouvernent. 

4.  Le  pouvoir  Ibuverain  fur  un  Pays  eft 


I.  Judex  lâpien,  judicabit 
populum  liium  , & princà- 
patus  fcniâti  Ilabilis  erit. 

a.  Secundùm  judicem  po- 
puli , lie  & niinillri  ejus  : 
& qualit  refior  cft  civitatis, 
taies  de  inhabitantes  in  ea. 

J.  Rex  infipiens  perdet 
populum  fuum  : & civiiatet 
rnhabitabumur  pet  lènfum 
potentium. 

4,  la  manu  Dei  potcftw 

P “j 


Digitized  by  Google 


j2  L’ECCLESIASTIQUE,  Ch^p.  X. 

«err*!  «t  utilem  reflorem  dans  la  main  de  Dieu;  & c’eftlui  qui  y fufci- 


^ufciubic  in  umpus ruperiU 
lam. 


tcra  en  fon  tems  un  Prince  pour  le  gouverner 
utilement. 

y.  Le  bonheur  de  l’homme  eft  dans  la  main 
de  Dieu,  ôc  c’eft  lui  qui  met  fur  la  perfonne 
du  fage  les  marques  d’honneur  qui  lui  ap' 
partiennent. 

6.  Perdez  le  fouvenir  de  toutes  les  injures 
que  vous  avez  re<^ûcs  de  votre  prochain , & 
ne  faites  rien  par  la  voie  de  la  violence. 

7.  L’orgueil  eft  haï  de  Dieu  & des  hom- 
mes; fie  toute  iniquité  des  nations  eft  exécra- 
ble. 

8.  Un  Royaume  eft  transféré  d’un  peuple 
à un  autre,  à caufe  des  injuftices,  des  vio- 
lences , des  outrages , fie  des  difl'érentes  trom- 
peries qui  s’y  commetttnt. 

p.  Rien  n’eft  plus  déteftable  que  l’avare, 
/ccieftius.  Quidrupetbiiter-  Pourquoi  la  terre  fie  la  cendre  s’élevent-elles 
d’orgueil , & défirent-elles  de  s’enrichir  ? 

10.  Il  n’y  a rien  de  plus  injufte  que  celui 

3ui  aime  l’argent,  car  un  tel  homme  ven- 
roit  fon  ame  même , parce  qu’il  s’eft  dé- 
pouillé tout  vivant  de  fes  propres  entrailles  > 


r.  In  manu  Dei  profpe- 
rius  hominis  & Tuper  fa- 
ciem  feribx  iroponet  hono- 
rcm  fuum. 


tf.  Omnit  injurix  proxi- 
mi  nememineris,  & nihil 
agas  in  operibus  injurix  : 

7.  odibili,  coram  Deo  eft 
& hominibus  fuperbia  : & 
execrabilis  oranis  ini^uiiai 
gentium. 

S.  Regniim  ^ gentc  in 
gentem  (ranrfertur  propter 
injuiiiiiat  , & injurias , & 
contumciias , &.  diveifus  do- 

los. 

9.  Araro  autem  nihil  eft 


ra  & cinis 

10.  Nihil  eft  iniijuius 
^uàm  amare  pecuniam  ; hic 
enim  Si  animam  fuam  ve- 
nalcm  habet  : queniam  in 
riu  (uaprojecit  imima  fua. 


de  tous  Us  fentimens  d" humanité. 


§.  II.  Toute  puijfanee  injufie  ne  fubfifiera  pas  hn^-tems.  Uorprueil , principe 
de  tout  pechr.  AJaux  qu’il  attire  fur  les  hommes.  Il  n’a  point  ité  créé  avec 
l'homme , ni  la  colere  avec  la  femme. 


II.  Omnispotentaïusbre-  II.  Toutc  puiflancc  rrw/>orf//e  fubfiftcra 
vis  vira.  Languor  prolixior  rp^tXyfielU  cfi  injufie;  car  commc  la  maladie 
gravai  medicum.  fongUC  fatigUC  Ic  mcdecill  , 

II.  Brevem  larguorem  1 2.  & que  le  mcdecin  coupe  par  la  racine 
un  malquidure  afin  de  le  faire 

finir  dans  peu  ; ainli  Dieu  extermine  les  mé- 
chant , pour  faire  ccjjer  les  ruaux  qu’ils  caufent 
fur  la  terre  : de  forte  que , tel  eft  Roi  aujour- 
d’hui, qui  mourra  demain,  & fera  réduit  à la 
derniere  miferc. 

I}.  Cùm  enim  morieiur  Car  quand  l’homme  fera  mort,  il  aura 
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pour  héritage  les  fcrpeiis  , les  bctes  6c  les 
vers. 

14.  Le  commencement  de  l’orgueil  de 
l’homme  eft  de  commettre  une  apoftafie  à 
l égard  de  Dieu , 

1 5^  parce  que  fon  cœur  , en,  fe  livrant  à 
l' orgueil , fe  retire  de  celui  qui  l’a  créé  ; & 
cette  apoflafte  ejl  la  fource  de  tous  tes  péchés  : 
car  le  principe  de  tout  péché  eft  l’orgueil. 
Celui  qui  y demeure  attaché  fera  rempli  de 
malédiclion , 6c  il  y trouvera  enfin  fa  ruine. 

\6.  C’eft  pour  cela,  en  effet , que  le  Sei- 
gneur a couvert  d’opprobre  les  alTcmblées 
des  méchans , ôc  qu’il  les  a détruites  pour  ja- 
mais. 

1 7.  Dieu  a renverfé  les  thrônes  des  Princes 
fuperbes,  6c  il  y a fait  aflèoir  en  leur  place, 
ceux  qui  étoient  humbles. 

18.  Dieu  a fait  fécher  les  racines  des  na- 
tions fuperbes  ; ôc  il  a planté  en  leur  place  , 
& il  a fait  croître  ceux  d’entre  ces  mêmes 
narions  qui  étoient  humbles. 

ip.  Le  Seigneur  a détruit  les  terres  des 
nations  orgueitlei^i  r St  il  lei  .a.  tenv.erfées . 
jufqu’aux  fondemens. 

20.  Il  en  a fait  fécher  quelques-unes  juf- 
eptes  dans  leur  racine  ; il  les  a exterminées  , ôc 
y a effacé  leur  mémoire  de  deffus  la  terre. 

21.  [ Dieu  a aboli  la  mémoire  des  fuper- 
bes , ôc  il  a confervé  celle  des  humbles  de 
cœur.  3 

22.  L’orgueil  n’a  point  été  créé  avec  l’hom- 
me , ni  emportement  de  la  colere  avec  le  fexe 
des  femmes  \ t un  & t autre  viennent  de  lu  cor ~ 
ruption  de  la  nature. 
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homo  , hereditabït  Serpen- 
tes , Sc  beftias , & vermer. 

la.  Initium  (ûperbif  ho- 
minis,  apoftaiare  à Deo  : 


IJ.  quoniam  ab  eo,  qui 
fecit  ilium  . receflît  cor  e- 
jus  : quoniam  initium  om- 
nis  peccati  eft  ftiperbia  ; qui 
tenuerit  illam  , adimple- 
bitur  maledidis , & fubver- 
tec  eum  in  finem. 


i«.  Propterea  exhonora- 
vit  Dominus  conventus  ma- 
lorum  , & ileftruxii  cos  uC- 
que  inftncm. 


1 7.  Sedes  ducum  ftiperbo- 
rum  deftruxic  Deus,  & fédé- 
ré fecit  mites  pro  eis. 

18.  Radices  gentium  fii- 
perbarum  arefecit  Deus,& 
plantavit  humiiei  ex  ipfii 
gentibus. 

19.  Terrai  gentium  ever- 
tit  Dominus,  St  perdidit  eat 
ut^e  ad  fundamentum  ; 

20.  arefecit  ex  ipfis,  & 

difperdidit  eos,  & ceflare^ 
fecit  memotiam  eorum  j, 
terra.  ^ 

2 t.  Memoriam  lüperbo- 
nim  perdidit  Deus , St  reli- 
quit  memoriam  butnilium 
ienftt. 

21.  Non  eftereata  homi- 
nibus  fuperbia  ; neque  ira- 
cundia  nationi  mulicrumv 
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§.  III.  Loiian^e  de  ceux  oui  craignent  le  Seigneur.  Ne  par  méprtfer  le  Jupe  qui 
ep  pauvre , & ne  pat  honorer  le  riche  qui  ep  rrtécha/a.  Exhortation  a Vhu-, 
milite,  à la  douceur,  à la  piété. 

2 J.  La  race  de  ceux  qui  craignent  Dieu 
fera  en  honneur,  & la  race  de  ceax  què  né- 
gligent les  commandcmens  du  Seigneur  fera 
déshonorée. 

24.  Celui  qui  conduit  les  frétés  avec  fagejje 
eft  parmi  eux  en  honneur;  & ceux  q^ui  crai- 
gnent le  Seigneur  feront  agréables  à les  yeux. 

2f . La  gloire  des  riches,  des  p erfonnes  en 
honneur  & des  pauvres,  eft  la  crainte  du 
Seigneur. 

2tf.  Ne  méprifez  point  un  homme  jufteeb*. 
intelligent , quoiqu’il  foit  pauvre , 6c  ne  révé- 
rez point  un  pécheur , [ quoiqu’il  foit  riche.  ] 

27.  Les  grands,  les  Juges  & les  puiftans  , 
font  en  honneur  ; mais  aucun  d’eux  n’eft  li 
grand  que  celui  qui  craint  Dieu. 

28.  Les  hommes  libres  s’affujettiront  fans 
peine  à un  fetviteur  bien  (enfé.  De  même  celui 
qui  eft  prudent  [ ôc  bien  inflruit  ] ne  murmu-* 
rera  point  [ quand  il  fera  repris;  6c  au  contraire^ 
l'imprudent  ne  pourra  fouffirir  quart  le  reprenne f 
dr  ne  fera  point  en  honneur.  ] 

29.  Ne  vous  élevez  point  en  faifant  votre 
œuvre  avec  fitccès , 6c  ne  vous  laiftez  point  al- 
ler à la  parelfe  au  tems  de  l’affliction. 

30.  Celui  qui  travaille,  6c  qui  a fout  en 
abondance  , vaut  mieux  qu’un  fainéant  glo- 
rieux qui  n’a  pas  du  pain. 

31.  Mon  fils,  confervez  votre  ame  dans 
la  douceur  , 6c  rendez-lui  honneur  , félon 
qu’elle  le  mérite , en  la  parant  de  toutes  les 
vertus. 

32.  Qui  juftifiera  celui  qui  peche  contre 
Ion  ame  ôc  qui  honorera  celui  qui  la  des- 
honore par  une  vie  bqjfe  dr  criminelle  l 

3 3.  Le  pauvre  trouve  fa  gloire  dans  le  re- 
glement de  fa  vie,  6c  de  la  crainte  de  Dieu  : 

d’autres 


13.  Semen  homtnum  ho- 
norabitur  hoc , quoJ  timet 
l>eum  : femen  autem  hoc 
exhononbitur , quod  przte- 
lit  mnndau  Domini. 

14.  In  mcdioframimrec- 
tor  illorum  in  honore  : & 
qui  ciment  Dominum,  erunt 
in  ocutis  illius. 

if.  Gloria  divitum , ho- 
ratorum,  & pauperum,  ci- 
mor  Dei  ell. 

i<.  Noli  derpicere  homi- 
nem  juftum  paupercm,  & 
noli  magnificace  virumpec- 
cacorem  diviicm. 

i7.  Mannus . & judex,  & 
potens  cit  in  honore  : & 
non  ri)  major  iilo  , qui  ti- 
met  Deum. 

iS.  Srrvo  iênfâto  tiberi 
fêrvient  : Sc  vir  prudent  & 
dilciplinatus  non  murmura- 
bii  corrrepeus  , & inlcius 
non  honorabicur. 


19.  Noli  extollere  te  in 
faciendo  opère  tuo , 8c  noli 
cunOaff  in  tcmporc  angut- 
riz. 

30.  Melior  eft  qui  opera- 
tur.  Si  abundat  in  omnibus , 
quàm  qui  gloriatur,  8t  egec 
pane. 

3 1.  Fili  in  manfuetudine 
ferva  aniraam  tuam,  8c  da 
illi  honorent  lêcundùm  me- 
ricum  Tuum, 


31.  Peccantem  in  ani- 
inam  Tuam  quis  juftifteabit/ 
8c  quis  honorificabic  exho- 
norantem  animam  fuam  ? 

3 3.  Pauper  gloriacurper  diF- 
ciplinam  8c  cimorcm  fuum: 


Digitized  by  GooglCj 


L’ECCLESIASTIQUE.  r;r^P.  A'.*  ?? 


d’autres  font  honorés  par  leurs  grands  biens. 

Î4.  Combien  Jonc  auroit  de  gloire , s'il  croit 
riche , celui  qui  en  a même , quoiqu’il  foit 
pauvre  ? Mais  *quc  celui  qui  n elt  honoré 

3ue  pour  fon  bien  prenne  garde  de  ne  pas 
evenir  pauvre;  car  il  ferait  alors  fans  honneur . 


cft  homo  qui  honorifcj- 
tur  proptf  r (tibilantimi  lu^ni. 

3-}«  Qui  autem  gluriiCut 
in  paupertate,  quanto  ma- 
gis  in  fubn^ntia  ? & qui  g.o- 
riatur  in  liibHantia  > paupet^ 
uttm  vcrcatur. 


CHAPITRE  XL 

§.  I.  Utilité  de  h fagejfe.  Ne  pas  ju^er  des  hommes  par  leur  extérieur.  Ne  pas 
Je  glorijier  de  la  magnijicence  de  fes  habits , ni  du  rang  d'honneur  qu’on 
tient  dans  le  monde.  Vanité  des  grandeurs  humaines.  Juger  avec  équité. 
Parler  avec  dijeretion.  Se  conduire  en  tout  avec  modération. 


••L  A fagefle  de  celui  qui  eft  de  balTc  condi- 
tion , l’élevera  en  honneur , & le  fera  feoir  au 
milieu  des  Grands. 

2.  Ne  loiiez  point  un  homme  pour  là  mine 
avantageufe  ; ôc  ne  le  méprifez  point,  parce 
qu’il  paroît  peu  de  chofe. 

î.  L’abeille  eft  petite  entre  les  animaux 
qui  volent;  & néanmoins  fon  ftuit  l’empone 
lur  ce  qu’il  y a de.  plus  Hoiiy. 

4.  Ne  vous  glorifiez  point  de  la  ma^nif- 
cence  de  vos  vétemens , 6c  ne  vous  élevez 
point  au  jour  que  vous  ferez  en  honneur  ; 
car  il  n’y  a que  le  Très-haut  dont  les  ouvra- 
ges foient  admirables  [ ôc  dignes  de  gloire  : ] 
6c  ils  font  cachés  [ ôc  inconnus  ] aux  hom- 
mes. 

J.  Beaucoup  de  tyrans  ont  été  fur  le  thrôhe, 
rjtti  en  étaient  très-indignes  ; ôc  tel  a porté  le 
diademe , auquel  on  n’auroit  jamais  penfé. 

6.  Beaucoup  de  puilTans  Princes  ont  été 
entièrement  ruinés  : ceux  qui  étoient  dans  la 
gloire , ont  été  livrés  entre  les  mains  des  au- 
tres. 

7.  Ne  blâmez  perfonne  avant  que  de  vous 
être  bien  informé  s'il  ejl  coupable  ; ôc  quand 

Tome  IV.  Part,  I, 


I.  Sapiemia  humiliati  N 
xaltabii  caput  ilüus , 8c  tn 
medio  magnatorum  conlè- 
dere  ilium  l'aciet. 

a.  Non  laudes  virum  in 
fpecie  fua , neque  fpemar 
homincm  in  vii'u  Tuo  ; 

brevis  in  volatilibnt 
efl  apis.  Si  iniiium  dulcorif 
habc:  truâus  illius. 

4.  In  velliiu  ne  gloriern 
unquam,  nec  in  die  honoris 
cui  exiollaris  : quoniam  mi- 
labilia  opéra  AltilTimi  (b- 
lius , 8c  gioriolâ , 8c  abfcon- 
Ta  , Si  invilà  opéra  Ulius. 


S.  Multi  tyranni  Tederunt 
in  ihrono  , & infuipicabilU 
portavit  diadema. 

(.  Multi  poieniei  oppref- 
li  feint  valide  , 8c  gloriolî 
traditi  funt  in  manus  aiiero- 
rum. 

7.  Priufquam  inc  -rroges 
ne  vitupctci  qucmquam  ; 8c 

E 
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vous  l’aurez  fait,  & tjue  vous  en  ferez  ajfurèf 
reprenez-le  avec  équité. 

8.  Ne  répondez  point  avant  que  d’avoir 
écouté  ; & n’interrompez  pofnt  une  perfonne 
au  milieu  de  fon  dilcours. 

9.  Ne  difputcz  point  des  chofes  qui  ne 
vous  regardent  pas,  & ne  vous  affeyez point 
pour  juger  avec  les  médians. 

10.  Mon  fils,  ne  vous  engagez  pas  dans 
une  multiplicité  d’aéUons  : car  fi  vous  êtes  ri- 
che , ou  plutôt  fi  vous  entreprenez  beaucoup  d’af- 
faires , vous  ne  ferez  pas  exempt  de  fautes  ; 
fl  vous  fuivéz  toutes  celles  qui  fe  prif  'entent , 
vous  ne  pourrez  y fuffire  ; & fi  vous  allez  au- 
devant  , vous  en  ferez  accablé. 


eùm  ituerrogaverii,  corri- 
pe  jurtè. 

8.  Priuquam  andias,  ne 
refponJea»  verbura  ; St  in 
jnedio  fe-monum  ne  adji- 
cias  loqui. 

9.  De  ca  re  , qiix  te  non 
moleftat , ne  ceneris , St  in 
judicio  peccantium  ne  con- 
liflas. 

10.  Flli , ne  in  inultis 
Itnt  aàus  lui  : & f!  dives  fue- 
rit,  non  eris  immunisa  de- 
lido',  lï  cnim  fecutus  fueris, 
non  ertugies , fi  pricucur- 
icris. 


§.  II,  Inutilité  des  oeuvres  faites  fans  piété.  Dieu  efl  la  fource  des  biens  Ù“  des 
maux , le  principe  de  la  fagejfe  ù"  de  la  fcience.  Le  péché  conduit  les  mé- 
chant à des  maux  fans  pn  : h grâce  conduit  les  jufies  à un  bonheur  éternel. 
Vanité  des  richeffes. 


it.  efi  homo  laborans  ? 
& fefiin.ans , & dolens  im- 
pies , St  tantô  œagis  non  a- 
bundabit. 

11.  Efi  homo  marcidus 
egens  recuperatione , plus 
dcfîciens  virtute  , & abun- 
dans  paupenate  : 

tj.êc  oculus  Del  refipe- 
xii  ilium  in  bono,  St  erexit 
cum  ab  humilitate  ipfius , & 
exâltavit  caput  cjus,  & mi- 
lati  func  in  ibo  multi , St 
bonoraverunt  Deum. 

14.  Bona  St  mala , vita  St 
mors,  paupertas  St  honefias 
à Deo  func. 

lî.  Sapicmia , St  difcipîi- 
na,  St  Icientia  legis  apud 
Deum.  Dileâio , St  vix  bo- 
noium  apud  ipfam. 


Errot  Stte.iebrat  pec- 
Catoribus  cunarcata  lunt  ; 


II.  Tel  travaille,  & fe  hâte  , & foufire 
beaucoup  : mais  [ étant  fans  piété  , ] plus  il 
en  fait , moins  il  s’enrichit. 

1 2.  Tel , au  contraire , efi  fans  vigueur , ayant 
befoin  d’être  aidé  en  toutes  chofes  , étant 
dans  la  défaillance  fie  dans  une  extrême  pau- 
vreté : 

1 3 . fit  cependant  l’œil  de  Dieu  regarde  cet 
homme  favorablement,  le  tire  de  fon  humi- 
liation , l’éleve  en  honneur  ; fit  plufieurs  lo 
voyant  en  font  furpris , fie  en  rendent  gloire 
à Dieu , 

14.  fachant  que  les  biens  fie  les  maux,  la 
vie  fie  la  mort,  la  pauvreté  fie  les  richeffes  9 
viennent  de  Dieu. 

I y.  C’eft  aufli  en  Dieu  que  fc  trouvent  la 
fageffe , le  reglement  de  la  vie  fie  la  fcience 
de  la  Loi  : la  charité  fie  les  bonnes  œuvres 
ont  encore  leur  fource  en  lui. 

1 6.  L’erreur  fit  les  ténèbres  font  créées  avec 
les  pécheurs  : fit  ceux  qui  fc  glorifient  dans  Is 
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mal  qu’ils  font  vieilliront  dans  le  péché,  O" y 
mourront. 

1 7.  Le  don  de  Dieu  demeure  ferme  dans 
les  juftesi  ôc  le  progrès  qu’il  y faitfe  termine 
à un  bonheur  éternel. 

iS.  Tel  s’enrichit  par  fa  grande  épargne; 
& toute  la  récompenfc  qu’il  en  tire , cft 
ii>.  de  pouvoir  dire  : J’ai  trouvé  moyen  de 
me  mettre  en  repos  : je  mangerai  maintenant 
mon  bien  tout  feul , fans  avoir  bejoin  d'en  de- 
mander à perfonne. 

20.  Et  il  ne  confidere  pas  que  le  tems  de 
fa  vie  s’écoule  , que  la  mort  s’approche  ; & 
que  mourant,  il  laifferaà  d’autres  ce  qu’il  a, 
fans  en  avoir  pu  jouir. 
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qui  auirm  exultant  in  nia- 
Us  t conlënefcunt  in  malo. 

17.  J)>iio  Dei  pernunet 
juftis,  & profcftus  iltius  fuc-' 
ceflus  habebit  in  zicmuin. 

18.  Eft  qui  locupletamc 
parce  agendo,  ît  hzc  cfl  pats 
mercrdis  illius 

19.  in  eo  quod  dicit:  In- 
veni  requiem  mihi , & nunc 
manducabo  de  bonis  meU 
folus  : 

10.  & nefeit  quôd  tempni 
przteriet  > Sc  mors  appro- 
pinquee , & relinquai  ont- 
nia  aliis , 8c  moiieiuc. 


O 


§.  III.  Etre  fidele  à Dieu  jufqti'à  la  mort.  Ne  point  envier  la  fortune  de» 
pécheurs.  Mettre  fa  confiance  en  Dieu.  Craindre  Ù"  efperer  jufqu’a  la  fin. 


2 1 . Demeurez  ferme  dans  l’alliance  que 
vous  avez  faite  avec  Dieu  ; que  fa  Loi  fuit  tou- 
jours votre  entretien  ; ôc  vieilliffez  dans  la  pra- 
tique de  ce  qui  vous  a été  commandé. 

22.  Ne  vous  arrêtezj^oint  à ce  que  font  les 
pécheurs  ; mettes  votre  confiance^ nr  Dieti  $ 
ôc  demeurez  ferme  dans  votre  place,  fans 
vouloir  for  tir  par  des  voies  injtifles  de  [ état  pau- 
vre oit  Dieu  vous  a mis.  lljaura  bien  vous  en 
tirer , fi  c efl  fa  volonté  : 

2 J.  car  il  eft  aifé  à Dieu  d’enrichir  tout 
d’un  coup  celui  qui  eft  pauvre  : & le  meilleur 
moyen  d'obtenir  cette  grâce  de  fa  bonté  , ejl  de 
vivre  dans  la  jufiiee  & dans  la  piété. 

24.  En  effet , Dieu  bénit  le  Jufte , ôc  fe  hâte 
de  le  récompenfer.  Il  le  fait  croître,  ôc  lui 
fait  porter  du  fruit  en  peu  de  tems. 

2j.  Ne  dites  point , à la  vûe  de  vos  gran- 
des richeffes  : Qu’ai-je  à faire  de  me  mettre  en 
peine  de  travailler  davantage  ? Qu’ai-je  à ef- 
perer de  bien  déformais  ? 

z6.  Ne  dites  point  aulli;  Ce  que  j’aime 


ai,  Sta  in  teftamentotuOii 
& in  illo  colloquerc  I & in 
opcrc  mandacoium  tuomoi 
veteralce. 

ai.  Ne  manferis  in  ope- 
ribus  peccatorum.  Confide 
autem  in  Deo  , 8c  mane  sa 
loco  tuo. 


it.  Facile  eft  enira  in  os 
cutis  Dei  (ùbitù  honeftaiQ 
pauperem. 


14,  Benedittio  Dei  in 
mercedem  jufti  feftinai , 8c 
in  hora  veloci  proceflus  ilr 
lius  fruâificat. 

tj.  Ne  dicas:  Quid  eft 
mihi  opuf , &.  quz  erunt  mi; 
hi  ex  hoc  bona  ! 


i(.  Ne  dicas;  Sufticiens 

Eij 
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fuffit.  Quel  mal  ai-je  à craindre  pour  l’aVenir  ? 

27.  Mais  ne  perdez  pas  le  fouvenir  du  mal 
au  jour  heureux,  ni  le  fouvenir  du  bien  au 
jour  malheureux. 

28.  Car  il  cft  aifd  à Dieu  de  rendre  à cha-’ 
cun  au  jour  de  fa  mort  félon  fes  voies. 


mihî  fum  : & ^uid  ex  hoc 
pcfllmabor  ? 

27.  In  die  bonorum  ne 
immemor  /îs  maldhim  : & 
în  die  malorum  ne  imme- 
jnor  Cis  bonorum  ; 

18.  quoriam  facile  eft  co- 
ram  Dcoin  die  obitus  retri- 
buere  unicuique  fecundùm 
vias  Tua*. 

ly.  Malitîa  hors  obH> 
vionem  facit  luxuriar  mag- 
nae,  8c  in  fine  hominis  de* 
Dudatio  operum  Uüus. 


2p.  Et  comme  le  mal  préfent  fait  oublier  les 
plus  grands  plaifirs,  aulli  à la  moft  de  l’hom- 
me fes  œuvres  étant  découvertes , il  recevra 
des  biens  ou  des  maux  qui  lui  feront  oublier, 
ceux  quil  aura  eus  pendant  fa  vie. 

Ne  louer  perfonne  avant  fa  mort.  Ne  pas  fe  fier  à un  étranger  Ù“  à un 
onnu.  Malheurs  que  caufent  V union  îy  la  faciété  avec  les  mechans. 

3 o.  Ne  louez  aucun  homme  avant  fa  mort  ; 
car  on  connoît  un  homme  par  les  enfans  qu’il 
laifle  apres  lui. 

3 I.  N’introduifez  pas  toutes  fortes  deper- 
fonnes  dans  votre  maifon;  car  le  trompeur  a 
beaucoup  de  pièges,  ù"  vous  pourriez  y être 
furpris. 

32.  [ Comme  il  fort  une  'haleine  corrom- 
pue de  celui  qui  a l’cftomac  gâté , ] com- 
me la  perdrix  eft  conduite  dans  le  filet , & le 
chevreuil  dans  le  piège  : ainfi  efl  le  cœur  des 
fuperbes  ôc  de  celui  qui  eft  attentif  à regar- 
der la  chute  de  fon  prochain  : 

33.  Car  il  drelTe  des  embûches  en  chan- 
geant le  bien  en  mal , & il  imprime  des  ta- 
ches dans  les  attions  îes  plus  pures.  Mais  il 
portera  la  peine  de  fa  malignité , & il  fera  pris 
lui-même  dans  le  filet  quil  tend  aux  autres. 

34.  Une  étincelle  feule  allume  un  grand 
feu  ; [ ainfi  le  trompeur  multiplie  les  meur- 
tres , ] ôc  le  pécheur  tend  des  pièges  poui; 
répandre  le  fang. 

3 J.  Gardez-vous  de  l’homme  malicieux,' 
qui  eft  toujours  appliqué  à faire  le  mal , de 
peur  qu’il  ne  vous  rende  pour  jamais  la  fable 
du  monde. 


f IV. 

inconnu. 

50.  Ante  mortem  ne  lau- 
des hominem  quemquani , 
quoniam  in  filiisfuis  agnof- 
citur  vir. 

31.  Non  omnem  homi- 
nem  intlucas  in  domum 
fuam:  muhacenioifunt  in- 
üdix  doJofj« 


31.  Sicut  enîm  eruÆint 
précordia  fertentiunt,  8c  fî- 
eut  perdix  inducteur  in  ca- 
veam , Sc  ut  caprea  in  la- 
queum:  fie  & cor  fuperbo- 
rum , 8c  ficut  profpc^for  vi- 
dens  caTum  proximi  lui. 

3 J.  Bona  enim  in  mala 
convertens  infidiatur  , 8c 
in  clcâiï  imponet  macu- 
lam. 


34.  A fcintilla  una  auge- 
tur  igniÿ , & ab  uno  dolofb 
augetur  fangiiis , ve- 

rô  peccator  ùnguini  in/îdia- 
tur. 

3 ç.  Attende  tîbi  à peftifç- 
ro , fabricat  cnim  maU  : ne 
forte  inducat  fuper  te  ïub- 
fannationem  in  perpetuum. 
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'5  (5.  Donnez  entrée  chez  vous  à T^tranger  : 3<.  Admitie  ad  te  alieni- 

& il  excitera  un  trouble  qui  vous  renverfera , g'»""',  & fubvenct  te  m 
. 1 ‘ T turbine,  & abalicnabit  te  a 

& U vous  chaüera  de  votre  propre  mailon.  ,uis  proprüs. 


CHAPITRE  XII. 


5. 1.  Faire  le  bien  avec  difeernement.  Préférer  les  Jufles  aux  méchant  dans  la 
dijlribution  de  fes  aumônes. 


*-S  I volis  faites  du  bien,  fâchez  à qui  vous 
le  ferez;  faites -le  avec  difeernement  : ôc  alors 
ce  que  vous  ferez  de  bien  plaira  beaucoup  à 
celui  qui  U recevra , & a Dieu  qui  en  fera  té- 
moin, 

2.  Faites  donc  du  bien  au  Jufte  ; & vous 
en  recevrez  une  grande  rdcompenfe , finon 
de  lui , au  moins  du  Seigneur. 

3.  Ne  rhanquez  pas  de  fuivre  cet  avis',  car 
il  n’y  a point  de  bien  à efpérer  pour  celui  qui 
s’applique  toujours  au  mal  , ou  qui  ne  fait 

(>oint  l’aumône , [ parce  que  le  Très-haut  hait 
es  pécheurs,  & qu’il  fait  miféricorde  aux 

pénitens.  ] _ 

4 A'/iîû  donnez  à celui  qui  a dêTiTbonté , 
& n’afTiftez  point  le  pécheur;  [car Dieu  ren- 
dra aux  méchans  ôc  aux  pécheurs  ce  qu’ils 
méritent;  6c  il  les  réferve  pour  le  jour  de  fa 
vengeance. 

J . Donnez  à celui  qui  eft  bon , & qui  ufera 
bien  de  vos  dons  ; ôc  n’afliftez  point  le  pécheur,] 
qui  feroit  un  mauvais  ufage  d:s  fecours  que 
vous  lui  donneriez. 

d.  Faites  du  bieft  à celui  qui  efl  humble, 
ôc  ne  donnez  point  au  méchant.  Kmpôchez 
qu’on  nè  lui  donne  du  pain , & m Ini  en  don- 
nezpoim  vous-même,  de  peur  qu'il  ne  devienne 
ainfi  plus  puiffant  que  vous  , & qvil  ne  fe 
ferve  de  vos  propres  oient  p ur  vous  opprimer. 

7.  Car  vous  trouverez  m double  mal  dans 
tout  le  bien  que  vous  lui  ferez  : vous  en  per- 


I.  Si  benefeceris,  (cite 
cui  feceris,  & erit  gtatia  ia 
bonis  tuis  multa. 


1.  Benffiic  jufto,  & in- 
venies  rctribijtionem  mag- 
n:im  : & (i  non  ab  ipfo , cet- 
te à Domino. 

Non  ert  enim  ci  bené 
qui  aOiduus  eft  in  malis , & 
elecmolÿnas  non  dan’i  r 
quoniam  & Aliiftimus  odio 
habet  peccatores  , & nii- 
fertus  eft  pccnitcniibus. 


4-  Dn  miftricordi , & ne 
ftilcipias  peccatorem  : & im- 
piit  & peccaiotibus  reddet 
yindiedam  , euftodiens  cos 
in  diem  vindieîa:. 


î.  Dabono,  Sc  non  rece- 
peris  peccatorem. 


é,  Bencfi'C  Iiumili , St 
non  dederis  ittipio  : prohi- 
be panes  ilii  dari,  ne  in  ipft* 
potentior  te  fit  : 


7.  *nam  duplicia  mala  in- 
ventes in  omnibus  bonis  ^ 

E iij 
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qurcumque  feceris  illi  : drtz  la  récompcnfe  VOUS  en  porterez  la  peint  i 
quonijm  & AUiiiimus  odio  parce  que  le  Très -haut  hait  lui- même  les 

leJdét^'vTndidam’  ^ pêcheurs  , & qu’il  exerce  fa  veageance  con- 
tte  les  mêchans , & centre  ceux  qui  les  entre- 
tiennent  dans  leur  malice. 


§.  II.  On  ne  connaît  les  vrais  amis  que  dans  Vadvnftté.  Ne  point  fe  fier  à un 
ennemi,  quoiqu'il  s'humilie  Ô"  paroijj'e  réconcilié. 


8.  Non  agnoftetur  in  bo- 
nis amicus , & non  ablcon- 
«leiur  in  malis  inimicus. 


9.  In  bonis  viril  inimici 
illius  in  triOitia  : & in  mali- 
tia  iUius , amicus  agnitus  eft. 


10.  Non  crtdas  inimic* 
tuo  in  ïternum:  iicut  enim 
atramenium  , zruginat  ne- 
quiiia  illius  ; 


II.  & li  humiliatus  vadat 
Curvus  , adjice  animum 
cuum , & euflodi  te  ab  illo. 


Tl. Non  ftatuat  ilium  pê- 
nes te , nec  ledeat  ad  dexte- 
lam  tuam , ne  forte  conver- 
lus  in  locuni  tuum.  inqui- 
rat  cathedram  tuam  t & in 
novilümo  agnofeas  vetba 
mea  , & in  leononibus 
meis  ilimuleris. 


1}.  Quis  raiferebitur  in- 
cantatdri  à ferpente  pereuf- 
lb,&  omnibus,  qui  appro- 
piant  beftiis  ? St  lie  qui  co- 
snitacur  cum  viro  iniquo , & 
obvolutus  eft  in  peccatis 
ejus. 


14.  Uni  horl  tccuroper- 


8.  L’ami  ne  fè  conntut  point  pendant  la 
profpéritê  : Ôc  l’ennemi  ne  fe  peut  cacher 
dans  l’adverfuc-  ; car  alors  il  fera  paraître  fa 
joie. 

ÿ.  Quand  un  homme  eft  heureux , fes  en- 
nemis font  trilles  ; ôc  quand  il  eft  malheureux  ^ 
on  connoît  quel  eft  fon  ami,  par  la  part  qu'il 
prend  à fon  malheur. 

10.  Ne  vous  fiez  jamais  à votre  ennemi, 
quoiqu’il  paroijje  réconcilié  avec  vops  ; car  la 
malice  eft  comme  la  rouille  qui  revient  tou- 
jours au  cuivre  , quelque  Join  qu’on  prenne  de 
f ôter. 

11.  Quoiqu’il  s’humilie  devant  vous,  fic 
qu’il  aille  tout  courbé  pour  marquer  fa  foâmf- 
jton  CT  fon  refpcÛ , foyez  vigilant,  ÔC  donnez- 
vous  de  garde  de  lui. 

12.  Ne  rétablilfez  point  auprès  de  vous,' 
ôc  qu’il  ne  s’alfeye  point  à votre  droite  , de 
peur  qu’il  ne  veuille  enjuite  prendre  votre 
place , ôc  s’alfeoir  dans  votre  chaire  ; ôc  que 
vous  ne  reconnoidiez  enfin,  mais  trop  tard ^ 
la  vérité  de  mes  paroles , dont  vous  vous 
trouverez  pénétré  jufqu’au  cœur  , fans  que 
perfonne  fait  touché  de  votre  ^malheur. 

1 J.  Car  qui  aura  pitié  de  l’enchanteur  lorf< 
qu’il  fera  piqué  par  le  ferpent  l ôc  de  tous 
ceux  qui  s’approchent  des  bêtes,  lorfqu’tls  en 
feront  mordus?  Ainfi  0»  n’aura  point  compaffton 
de  celui  qui  s’unit  avec  le  méchant , & qui  fe 
trouve  enveloppé  dans  la  punition  de  fes  pé- 
chés. 

14.  Il  demeurera  avec  vous , cefquxami  f 
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■pendant  quelque  tems  : & s’il  vous  voit  pen- 
cher tant  (bit  peu  ,&  en  dane^er  de  tomber  dans 
quelque  difj^race  , il  n’y  pourra  plus  durer. 

1 y.  Votre  ennemi  a la  douceur  fur  les  lè- 
vres ; & dans  fon  cœur , il  fongc  à vous  ten- 
dre des  piégés  pour  vous  faire  tomber  dans  la 
foffe. 

1 6.  Votre  ennemi  a la  larme  à l’œil  ; 1/ pa- 
raît s'affilier  des  maux  qui  vous  arrivent  : 6c 
s’il  trouve  l’occafion  de  vous  perdre,  il  fera  in- 
fatiable  de  votre  fang. 

17.  S’il  vous  arrive  du  mal,  il  fera  le  pre- 
mier auprès  de  vous , comme  pour  vous  confo- 
ler  , 


manebit  ; (i  aatem  dcclina- 
veris.  non  Cupportabit. 

In  labiis  fuis  induica: 
inimicus  : 8r  in  corde  fuo 
inlîdiatuc  ut  fubrertac  te  in 
foveam. 


rf.  In  oculis  fuis  laciy- 
matur  inimicus:  & fi  inve- 
nerit  tempus,  non  ûtiabi- 
tui  lânguine  : 

17.  & fi  incurrerint  tibi 
mata  . inventes  eum  illic 
priorem. 


18.  pour  vous  marquer  combien  ily  eji  fen- 
ftble.  Votre  ennemi  a les  larmes  aux  yeux;  ] 
6c  feignant  de  vous  fecourir , il  tachera  de 
vous  faite  tomber. 

ip.  S’il  en  vient  à bout , il  fecouera  la  tête , 
6c  battra  des  mains  dans  letranfport  de  fa  joie-, 
6c  changeant  de  vifage , il  femera  en  fecret 
beaucoup  de  faux  bruits  contre  vous. 


18.  In  oculis  fuis  lacry* 
Tnatuc  inimicus.  & quafi  aJ- 
juvans  fuiTodietplanus  tuas. 


19.  Caput  fuum  movebit,' 
& plaudet  manu.  & multa 
fufurrans  comjiuftabit  vul- 
tuni  fuum. 


CHAPITRE  XIII. 


§.  I.  Danger  qu'il  y a à fe  lier  avec  les  fupetbes , les  riches,  les  puijfant. 
Ingratitude  des  Grands.  Conduite  qu’on  doit  tenir  a leur  égard. 


1 Elui  qui  touche  de  la  poix  en  fera  gâté, 
6c  celui  qui  fe  joint  au  fuperbe  deviendra  fu- 
perbe. 

2.  Celui  qui  fe  lie  avec  un  plus  grand  que 
lui , fe  met  un  fardeau  pefanc  fur  les  épaules. 
N’entrez  donc  point  en  fjcicté  avec  un  hom- 
me plus  riche  que  fous. 

î.  En  effet , quelle  union  peut  il  y avoir  en- 
tre un  pot  de  terre  6c  un  pot  de  fer  ? cfuctine. 
Car , lorfqu  ils  fe  heuneroi’t  l’un  contre  l’au- 
tre, celui  le  terre  fera  Lrifé. 

A . nüie  fait  une  injullicc , 6c  il  crie  avec 


I.  Qui  iciigerh  picem  ; 
inquinabitur  ab  ca  : & qui 
communicaverit  fuperbo  , 
induct  fuperbiam. 

î.  Pondus  fiiper  Ce  tollec, 
qui  honfftiori  fe  commu- 
nicat.  Et  ditiori  te  ne  focius 
fueris. 

J.  Quid  communicabil  c.l- 
cabus  ad  ollam  é quando 
enim  fc  collilcrint)  confriii- 
getur. 


4.  Dives  injufiè  egit , le  . 
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fremet  : piupet  autem  I*(ûs 
uccbit. 

T.  Si  largitus  fueris , af- 
fumetce:  & fï  nonhabuetis, 
derelinqucc  te. 


£.  Si  habei , convivet  te- 
cum , & evacnabit  te , & ip- 
lê  non  dolebii  l'uper  te. 


7.  Si  neceltirius  illi  fue- 
rit,  fupplancabit  te  , & Tub- 
eidens  Ipcm  dabit.  narrans 
tibi  bona , & dicct  : Quid 
opus  eft  tibi  ? 


8.  Et  confundet  te  in  ci- 
bif  fuis  > donec  te  exinaniat 
bis,&ier:  & in  novidimo 
deridebic  te  : & pofleà  ri- 
dent dcfclimjuct  te  , & ca- 
put  fuuni^movebit  ad  te. 

9.  Humiliare  Dco,  Sc  ex- 
pédia nunus  eju(. 


10.  Attende  ne  (êdudius 
in  Ouliitiatn  huniilietii. 


It.  Noli  efle  humilis  in 
Êpientia  tua,  nehumUiatus 
in  fiultitiam  lêducaris. 


ta.  Adroeatus  à poten- 
tiore  diteede  : ex  hoc  «nim 
magis  te  advocabit. 

IJ.  Ne  improbusfi*,  no 
impingaris  : St  ne  longe  fis 
abeo,  ne  eat  in  obHvioncni, 


renneas  ex  aquo 
îciqéî^cum  iUo  : nec  credas 
mulcis  verbis  ilüus;  ex  inul- 
ta  cniiTi  locjusia  cenînbi:  te, 

^rub/idcia  ûiccrrogibic  te 
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menaces;  le  pauvre  a été  ofTenfé)  & il  dc>' 
meure  dans  le  filence. 

y.  ‘Tant  que  vous  rendrez  fervice  au  riche  y 
il  vous  employera  ; & lorfqu’il  n’aura  plus 
rien  à attendre  de  vous , il  vous  abandon- 
nera. 

6.  Si  vous  avez  du  bien , il  fera  bonne 
chere  avec  vous , & il  vous  épuifera  ; 6t  il  ne 
fe  mettra  nullement  en  peine  de  ce  que  vous 
deviendrez  enfuite. 

7.  Tant  que  vous  lui  ferez  néceflTaire,  U 
vous  trompera /?ar  fes  carejfcs-,  il  vous  donnera 
de  bonnes  cfpérances,  en  foùriant;il  vous 
parlera  favoraolemcnt , & vous  dira:  Avez-, 
vous  befoin  de  quelque  chofe  f 

8.  Il  vous  fera  feflin  , pour  vous  portera 
faire  le  même , jufqu’à  ce  qu’il  vous  épuife  en 
deux  ou  trois  repas  s ôc  à la  fin , il  fe  moquera 
de  vous , vous  abandonnera , & vous  inful- 
tera  en  fccoüant  la  tête. 

p.  [ Humiliez-vous  devant  Dieu  ; & atten- 
dez que  fa  main  agiffe  en  votre  faveur  y fans, 
compter  jur  la  proteùhon  des  Grands.  ] 

10.  Prenez  donc  garde  de  vous  humilier  fol- 
lement devant  eux , en  vous  laiflànt  féduire» 
par  leurs  vaines  promeJfe<  ; 

1 1.  Ne  vous  humiliez  pas  , dis-je , dans 

votre  fageffe,  de  peur  qu'étant  humilié  au- 
deffius  d'eux  , vous  ne  vous  laifliez  féduiro 
pour  commettre  une  folie , par  complaifance 
pour  eux.  ] > 

1 2.  Si  un  grand  vous  appelle , retirez-vous  ; 
car  il  en  fera  plus  porté  à vous  appeller. 

1 }.  Ne  le  voyez  pas  trop  fouvent , de  peut 
qu’il  ne  fe  dégoûte  de  vous*;  ôc  ne  vous  en 
éloignez  pas  trop , de  peur  qu’il  ne  vous  ou-; 
blie. 

1 4..  Ne  l’entretenez  paslong-tems , comme 
fi  vous  étiez  fon  égal  , 6c  ne  vous  fiez  pas  à 
fes  longs  entretiens.  Car  il  vous  tentera  , en 
vous  laifant  beaucoup  parler;  Ôc  en  foîiriant, 
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il  vous  demandera  [ ce  que  vous  devez  tenir 
fecret.  ] 

1 y . Son  cœur  impitoyable  confervera  tou- 
tes vos  paroles  ; & il  n’épargnera,  pour  fi  ven- 
gtr , ni  les  mauvais  traitemens,  ni  les  priions. 

1 6.  Prenez  donc  garde  à vous , hrfujue  vous 
ferez  avec  lui  ; écoutez  avec  attention  ce  qu’il 
vous  dira , ^ obfirvez  tout  ctvec  foin , parce 
que  V€RJS  marchez  fiir  le  bord  du  précipice. 

1 7.  Mais , en  l’écoutant,  prenez  fes  paroles 
fiatteufes  pour  un  fonge  ; & vous  veillerez, 
& ne  jerez  point  fur  pris. 


WAV.  XIII. 

deabfconditis  mis. 


If.  Immiiis animus  ülius 
confervabit  verl.a  tua  : & 
non  parc»  de  maliiia , & de 
vinculis. 

K.  Cavetibi,  Scatterde 
diligenter  auditui  tuo  ; <]uo- 
niam  cum  lubverlkme  tua 
ambulai. 

17.  Audiens  verô  ilia  qua- 
lï  in  Tomnis  vide , Si  vigila- 
bii. 


§.  IL  S'attacher  à Dieu.  S’unir  à fes  femblables.  Chercher  lafociété  des  Jujles. 
Pauvres  expofes  à la  fureur  des  riches , (y  abandonnés  de  tout  fecours.  Ri- 
chesmfolens , foutenusù* jufltfiés  dans  hur  malice,  Btchfffes,  Ù*  pauvret, 
bormes  ou  mauvaifes  félon  Pufage.  Vifage  de  Phomme  j tableau  dei  fon  cœur. 


î8.  Aimez  Dieu  toute  votre  vie,  & invo- 
quez-le  pour  votre  làlut. 

19.  Tout  animal  aime  fon  femblable  : ainfi 
tout  hoqarrie  aime  celui  qui  lui  eft  proche  , &" 
qui  lui  rejfemblepar  fa  condition. 

20.  Toute  chair  s’ujiit  à celle  qui  lui  rel- 
femble;  & tout  homme  s’unit  avec  fon  fem- 
blable. 

21.  Comme  le  loup  n’a  point  de  commer- 
ce^ avec  l’agneau , ainfi  le  pécheur  n’en  a 
point  avec  le  jufte. 

22.  Quel  rapport  a un  hotiftne  faint  avec 
un  chien  f Et  quelle  liaifon  a un  homme  ri- 
che avec  un  pauvre  ? 

2 J.  L’âne  làuvage  eft  la  proie  du  lion  dans 
le  défert  : ainfi  les  pauvres  font  la  proie  des 
riches  dans  le  monde. 

24.  Comme  l’humilité  eft  en  abomination 
au  fuperbe , ainfi  le  pauvre  eft  en  horreur  au 
riche. 

2 y.  Si  le  riche  eft  ébranlé , fes  amis  le  fou- 
tiennent  : mais  fi  le  pauvre  commence  à tom- 
ber , fes  amis-mêmes  contribuent  à là  chute. 

Tome  If'.  Part,  /, 


18.  Omni  vita  tua  dilige 
Deum , & invoca  ilium  in 
falute  tua. 

19.  Omne  animal  diligit 
limite  (ibi  : fie  & omnis  ho- 
mo  prolSmum  fibi. 

10.  Omnis  caro  ad  fimi- 
lem  fibi  conjungetur  , Sc 
omnis  homo  fimili  fui  lôcia- 
bitur. 

ai.  Si  commnnicabit  lu- 
pus agno  aliquando,  fie  pec-, 
cacor  jullo. 

11.  Qur  communicatis 
ûnâo  homini  ad  canem  i 
aui  qua;  pars  divici  ad  pau- 
perem  ? 

a}.  Venatio  leonis , ona- 

fer  in  eremo  : fie  & pafeoa 
ivitum  funt  pauperet. 

14.  Et  ficut  abominatio 
eft  fiiperbo  humilitas  : fie 
& exeetatio  divitis  pauper. 

a 5 . Dives  eommotus  con- 
firmatur  ab  amicis  fuis  : hu- 
milis  autem  cùm  ceeidecic  ■ 
fxpeiletur  de  à notis. 

F 


Digitized  by  Google 


L’ECCLESIASTIQUE.  C R a p.  XIII. 

26.  Si  le  riche  a été  trompé  , plufieur» 
l’alTideiK  ; s’il  parle  infoleminent , on  le  ju- 
ftifie. 

27.  Mais  fi  le  pauvre  a été  trompé,  on  lui 
lait  encore  des  reproches;  s’il  parle  fagement, 
on  ne  veut  pas  l’écouter. 

28.  Que  le  riche  parle  , tous  fe  taifent,  ôc 
ils  relevent  fes  paroles  jufqu’au  Ciel. 

« 

2p.  Que  le  pauvre  parle  , on  dit  ; Qui  eft 
celui-ci  ? Et  s’il  fait  un  faux  pas , on  le  ren-« 
verfe  tout  à fait. 

JO.  Cependant  les  richelTes  font  bonnes  à 
celui  dont  la  confcience  eft  fans  péché  ; & 
la  pauvreté  eft  très-mauvaife  au  méchant  qui 
a le  murmure  dans  la  bouche. 

î I . Le  cœur  de  l’homme  lui  change  le 
vifage , & le  rend  bon  ou  mauvais , Jelon  qu'il 
feji  lui-même. 

52.  Mais  néanmoins  vous  trouverez  diffi- 
cilement & avec  travail  un  bon  vifage  qui  foit 
la  marque  injaillible  d’un  bon  cœur." 


lé.  DIviti  decepto  raulti 
rccup:ratoret  : locutus  eft 
ruperba  , S:  juftificaverum 
illuin. 

17.  Humilis  deceptuj  eft, 
infjper  & arguitur:  locutui 
eft  lenfatèi  & non  eft  daius 
ci  locus. 

18.  Dives  loculus  eft  , & 
omnes  lacuerunt,  & ver- 
bum  illiuf  ul'que  ad  nubes 
pcrducenc. 

19.  Pauper  locuiui  eft , 
&dicunt:  Quis  eft  hic?  &fi 
oft'endetit , ftibyertent  ilium. 

}o.  Bona  eft  fubftaniia  , 
cui  non  eft  peccatum  in 
confeientia  : & nequiftima 
pibperus  in  ore  inpii. 

JT.  Corhominis  immu- 
tat  faciem  ilüus , lïve  in  bo- 
na, lîve  in  mala. 

31.  Veftigüm  cordis  bo- 
ni, & faciam  bonam  diffi- 
cile invenies,  Si  «um  la- 
bore. 


CHAPITRE  XIV. 


§.I.  Bonheur  de  celui  qui  ne  peche  point  par Ja  langue.  Malheur  de  Favare, 
Son  injuJUce,  fa  malignité  , fa  dureté. 


I.  Beacus  Tir,  qui  non  eft 
laprus  rerbo  ex  ore  fuo , & 
non  eft  ftimulatus  in  triftitia 
deliAi. 


a.  Félix , qui  tton  habffit 
animi  fui  triftitiam,  & non 
excidic  à Tpe  ftia. 

J.  Viro  cupido  & tenact 
£ne  ratione  eft  (ùbftamia  , 
& homini  lirido  ad  qnid  au- 
rum  ? 

4.  Qui  acervac  ex  animo 
fuo  injuflè , aliis  congregat , 


■ H Eureux  l’homme  qui n’eft  point  tomb^  •• 
par  les  paroles  de  fa  bouche  , & qui  n’eft 
point  piqué  par  les  remords  injiparables  du 
péché. 

2.  Heureux  celui  dont  l’ame  n’eft  point 
abattue  de  triftefic , & qui , par  fon  infidélité 
n’eft  point  déchu  de  fon  efpérance. 

3.  Le  bien  eft  inutile  à l’homme  avare  & 
attaché  à l’argent  : & en  effet , que  fert  l’or  à 
l’envieux , ^ à t avare  qui  ne  dêpenfe  rien  l 

4.  Celui  qui  amaffe  ainft  desrichefies  injuf- 
tement , & aux  dépens  de  fa  propre  vie,  les 
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amaffe  pour  d’autres  : & un  autre  viendra,  apres  & in  bonii  iiiiui  alius  îu^u- 
cet  avare , qui  difTipera  en  débauches  ce  bien 
amafTé  avec  tant  d' épargnés, 

J.  A qui  fera  bon  celui  qui  eft  mauvais  à 
lui-même , ôc  qui  ne  joiiit  en  aucune  forte 
de  fon  bien  ? 


liabiiur. 


S.  Qu!  (ibi  nequam  cl>  , 
cui  alii  bonus  erit^  & non 
jucun<i.ibuur  in  bonis  fuis. 


6.  Rien  n’eft  pire  que  celui  qui  s’envie  & 
qui  fe  refufe  fa  propre  fuhfiflance  ; & cette  dif- 
pofition  même  eft  la  peine  de  fa  malice. 

7.  S’il  fait  du  bien  a quelqu’un  , c’eft  fans  y 
penfer  , ôc  malgré  lui  ; 6c  enfin  il  découvrira 
là  malignité. 

8.  L’œil  de  P avare , qui  efl  envieux  des  biens 
de  ce  monde , eft  malin  ; il  détourne  fon  vifage 
de  tout  ce  qui  pourrait  le  toucher  de  compajfwn 
pour  les  autres  ; 6c  il  méprife  fon  àme  y en  fe 
refufant  à lui-même  les  cliofes  les  plus  nécejjdi- 


6.  Qui  fibi  invjdet , nihil 
eft  illo  nequius , & hccred- 
ditio  efl  maliiix  illius  : 

7.  3t  (i  benc  fecerit  > ig- 
noranier,  8:  non  vo'cns  tj- 
cit;  & in  noviftimo  mani> 
feftat  maliriain  ftum. 

S.  Nequam  eft  oculusli- 
viJi  : & averiens  facicra 
fuam,  & derpiciens  animai» 
Tuam. 


Tes. 


ç.  L’œil  de  l’avare  eft  infatiable  dans  fon 
iniquité  : il  ne  fera  point  content  qu’il  ne  det 
feche  Ôc  confume  fon  a.me, pour  groffir  fes  thré- 
Jors.  ^ 

lo.  L’œil  malin  des  avares  [ ne  tend  qu’au 
mal  dr  aux  guitu  injufler  5 plaindia  le 

pain  qu’il  mange  ; il  eft  affamé  6c  trifte  à fa 
jaropre  table;  tl  s'y  trouve  en  même  - tems  dé- 
0fchiré  par  l^faim  & par  le  défir  d’épargner. 


O.  Infaciabilîs  oculus  cu> 
pidi  in  parte  ini«juitatis  : non 
faiiabitur,  donec  conlumat 
arefaciens  animam  fuam. 


10  Oculos  malus  ad  ma- 
la  : Sc  non  faciabirur  pane  • 
fèd  indigens  & in  triflitia 
erit  Tuper  roenfam  (îiarn. 


§.  II.  Fuir  l'avarice.  Se  fouvenir  de  la  mort.  Faire  un  bon  ufage  de  fes  biens 

pendant  fa  vie. 


1 1 . Mon  fils  , n’imitez  pas  ces  avares  in- 
fenfés  : fi  vous  avez  quelque  chofe , faites- 
vous-cn  du  bien  à vous-même,  6c  olTrez  à 
Dieu  de  dignes  offrandes. 

12.  Souvenez-vous  de  la  mort  qui  ne  tarde 
point , 6c  de  cet  arrêt  qui  vous  a été  pro- 
noncé , que  vous  devez  aller  au  tombeau, 
[ Car  cet  arrêt , que  tout  homme  doit  mourir , 
eft  pour  tout  le  monde , &fera  pour  vous  com- 
me pour  les  autres.  ] 

1 3.  Faites  donc  du  bien  à votre  ami  avant 


II.  Fili,  fi  habfs , benefàc 
tecum , & Dco  dignas  obU- 
üones  ofter. 


II.  Memor  cfto  quoniam 
mors  non  tardai,  & tefta- 
mcnium  inferorum  , quia 
dcmonftraium  eft  tibi  : tefi- 
lamentum  cnim  liujus  muo- 
di,  mono  moiietur. 


;t.  Ante  morfem  bene- 

Fij 
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fie  amico  tuOy  dcfecundûm 
vires  tuas  exporrigens  da 
pauperi. 

14,  Non  defrauderis  à die 
bono,  & particuia  boni  doni 
iH}n  te  pmereat. 


If.  Nonne  alüi  relînqnei 
Colores  & labores  tuos  in 
diviCone  fortis  i 


Da,  firaccîpe, 
tifica  an  imam  tdaiiu 


ir.  Ame  obitum  tuum 
operare  juAictam:  quoniam 
non  éH  apud  infeios  inve> 
nire  cibunu 


ESI  AS  TI  QUE.  Cm  AP.  XIV. 
la  mort  ; ôc  donnez  l’aumône  au  pauvre , fé- 
lon que  vous  le  pouvez. 

14.  Ne  vous  privez  pas  des  avantages  du 
jour  heureux  que  Dieu  vous  envoie  j ôc  ne  laif- 
fez  perdre  aucune  partie  du  bien  que  Dieu 
vous  donne. 

ly.  N’eft-ce  pas  à d’autres  que  vous  laif- 
ferez  les  fruits  de  vos  peines  oc  de  vos  tra- 
vaux , qu’ils  partageront  entr’eux , en  fe  mo~ 
quant  de  vous  ? 

\6.  Donnez  donc  maintenant  aux  pauvres  ; 
ôc  prenez  pour  vous-même  les  biens  que  vous 
avez  repus  de  Dieu  ; ôc  fanâifiez  ainfi  votre 
ame , en  ujartt  de  ces  biens  félon  les  intentions 
du  Seigneur. 

17.  [ Faites  des  œuvres  de  juftice  avant 
votre  mort  f~]&  ne  craignez  pas  cf employer  à 
cela  vos  richejjes , puifqu’il  n’eft  point  nécef- 
faire  de  trouver  de  quoi  fe  nourrir  dans  le  tom- 
Ifeau } où  vous  irez  dans  peu. 


§.  III.  Fragilité  de  la  vse  humaine.  Utilité  desbortnes  ceuvret.  Avantage 
de  Parnour  & ^ Pétude  de  la  fagejfe. 


18.  Omnîs  caro  (îcul  fœ- 
Ji'am  veteralcet , & ficut  fo- 
lium fruâificans  in  arbore 
viridf. 

ly.  Alla  generanrar , te. 
alia  dejiciumur  ; fie  gene- 
ratlo  carnis  & &iguinii  > 
alia  finitur,&alia  nafeitur. 

ao,  Omne  opus  corrup- 
tlbile  in  fine  denciet  : & qui 
•ilud  oueratur  , ibû  cum 
illo. 

rt.  Et  omne  opus  rlec* 
tum  juftificabiiur  : Si  qui 
opciatur  illud,  hononbitut 
in  illo. 


ZI.  Beatus  vir  > qui  in  (à- 
piemia  morabitur  , & qui 
<n  juBitia  fua  meditabitur , 
te  in  fenfu  cogitabit  cir- 
cumfpcâionem  Dei. 

a}.  Qui excogiot  vias 


1 8.  Car  toute  chair  fe  fane  comme  l’herbe i 
te  comnte  la  feuille  qui  croît  fur  les  arbres 
verds. 

1 5>.  Les  uns  naiffent  Ôc  les  autre^ombent 
ainfi , dans  cette  race  de  chair  ôede  fang , les 
uns  meurent  ôc  les  autres  naiffent. 

20.  Tout  ce  qui  eft  corruptible  fera  enfin 
détruit  ; ôc  l’ouvrier  s’en  ira  avec  fon  ouvra- 
ge, ei’*  périra  comme  lui. 

2 J . [ Mats  toute  œuvre  excellente  fera  en- 
fin reconnue  pour  ce  qu’elle  eft  ; ôc  celui  qui 
l’a  faite  y trouvera  fa  propre  gloire , & en  re- 
cevra la  récompenfe.  ] 

22.  Heureux  donc  l’homme  qui  demeure 
appliqué  à la  fageffe , [ qui  s’exerce  à prati- 
quer la  juftice , 3 ôc  cjui  penfe  ôc  repenfe  à cet 
œil  de  Dieu  qui  voit  toutes  chofes  » 

25.  qui  repaffe  fes  voies  dans  fon  cœur  y ôc 
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qui  pénétré  dans  l’intelligence  de  Tes  fecrets  ; 
qui  va  après  la  fageffe , comme  fuivaflt  fes 
traces  , & marchant  dans  les  routes  par  où 
elle  pafles 

24.  qui  regarde  par  fes  fenêtres  > & qui 
écoute  a là  porte  ; 

2$.  qui  fe  tient  auprès  de  fa  maifon  ; ôc  qui 
enfonçant  un  pieu  dans  fes  murailles , fe  bâtit 
une  petite  cabane  auprès  d’elle , où  fes  biens 
fe  conferven:  pour  jamais  dans  un  grand  re- 
pos. 

26.  Il  établira  fes  fils  fous  fon  ombre,  & il 
demeurera  lui  meme  fous  fes  branches. 

27.  Il  trouvera  fous  elle  un  couvert  contre 
le  chaud  du  jour  : fie  durant  la  nuit  , il  fe  re- 
pofera  dans  fa  gloire. 


liui  in  cordc  fuo  > & in  abf- 
conduis  intelligcns  , v>- 
dens  poft  illam  quai!  in- 
Tcftigator , & in  viis  iiliut 
conmtens  : 

14.  qui  relpicit  per  feneP- 
ms  illius , & in  januis  iUius, 
audiens: 

s 5.  qui  requiercû  juxta 
domum  iUias,  & in  parier 
tibus  illius  6gens  palum  , 
Aatuet  carulam  liiam  ad  ma- 
nus  illius,  & requielcent  in 
cafula  illius  bonaperzvum: 

lé.  Aatuet  Alios  lûos  Aib 
tegmine  illius , & fub  camii 
ejus  morabitur. 

s7.  Kroiegetur  fub  teg- 
mine  illius  i fervore  , & ta 
gloiia  ejps  requiefeet. 


CHAPITRE  XV. 


I.  Avantage  de  celui  qui  craint  Dieu.  Celui  qui  efl  affermi  dans  la  jupice 
poffedera  la  fageffe.  Elle  le  comblera  de  bitns.  Elle  fuit  les  infenfes  , let 
orgueilleux  Ù"  les  menteurs.  La  louange  de  Dieu Jied  mal  au  pécheur.  Elle 
eonviem  a la  langue  fdele. 


ï-C-jElui  qui  craint  Dieu  fera  le  bien:  6c 
celui  qui  eft  afi'ermi  dans  la  jullice , pofléde- 
la  lalàgefie: 

2.  Et  elle  viendra  au-devant  de  lui , com- 
me une  mere  pleine  d’honneur,  & elle  le  re- 
cevra comme  une  époufe  vierge  reçoit  fon 
époux. 

3.  Elle  le  nourrira  du  pain  [de  vie 6c  ]' 
d’intelligence , ôc  elle  lui  fera  boire  de  l’eau 
de  la  fageffe  [ qui  donne  le  falut  ; 3 elle  s’af- 
fermira dans  lui,  ôc  elle  le  rendra  inébranla- 
ble. 

4.  Elle  le  tiendra  de  fa  main , ôc  il  ne  fera 
point  confondu.  Elle  l’élevera  parmi  fes  pro- 
ches. 

5.  Elle  lui  ouvrira  la  bouche  au  milieu  de 


I.  Quitimet  Deum  ficiet 
bona  s fit  qui  continens  eft 
juAitiz , apprehendet  illam , 

Z.  & obviabit  illi  quai» 
mater  honoribeata  , fit  quai» 
mulier  i virginitaie  fufei. 
piet  ilium. 

3.  Cibavit  ilium  pane  vP 
rz  fit  intelleâûs  , fit  aqu4 
fapientiz  falutaris  potabit  il- 
ium : & brmabitur  in  Alo  r 
Se  non  Aeâetur  t 


4.  & continebit  ilium  ^ 
<1  non  confundetur:  fit  e- 
xaltabit  ilium  apud  proxi- 
mos  Aios , 

J.  fit  in  medio  Beelefiz 

F iij 
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apcrict  os  cjus  • & ai^imple- 
bit  ilium  Ijûneu  l.ipienii* 
imeilcaùs  , & UoU  gloiix 
YCilict  ilîum. 

6.  Jucimditaf'm  & exul- 
ntionem  rheùuri/jlnt  Tu- 
por  Kium  . & nomine  xr.t# 
no  l'ereduajî:  ilUim. 

7,  Homines  ftulii  non 
apprchcnJcnt  i'îain  y ^ h'"»- 
mines  rcnliui  ol>vi<ttiint  lili» 
homines  ft  ilti  non  videb  int 
eam  : lc*'gô  enim  abeit  i 
fupcrbia  & dolo. 


E s I A s T I Q U E.  CfjA  p.  XF. 
l’aflcmblce;  [ elle  le  remplira  de  l'efprit  de 
fagciTe  ôc*  d’intelligence  , &■  elle  le  revlîtira 
d un  habillement  de  gloire.] 

6.  Elle  lui  amafftra  un  tlirdfor  de  joie  & 
d’aliésrcire , & lui  donnera  pour  héritage  un 
nom  dtcrnel. 

7.  Les  hommes  infenfés  ne  la  compren-' 
dront  point , [ mais  les  hommes  de  bon  iëns 
iront  au-devant  d’elle  : ] les  infenfés  ne  la  ver- 
ront point,  parce  qu’elle  fc  tient  bien  loin  de 
l’orgueil  ôc  de  la  tromperie  qui  régnent  dam 
le  U : laur. 


s.  Viri  mcnJaces  non  g.  J ,es  mcntcurs  ne  fè  fouvicndront  point 
<l'cll=  ; C m.»  I«  l.omm=s  vé,i.al,les  fe  .rou- 
la  ! St  fucceffum  habebunt  vcrout  avec  elle  , ÔC  marcheront  hcurauie- 
ui^uc  ad  inipeciionem  Dei.  jnent , julqu’à  ce  qu’ils  arrivent  à la  vue  de 

Dieu.  ] 

9.  Non  eft  rpeciofa  laus  ç).  La  loüangc  de  D/f«n’eft  pas  belle  dans 

in  ore  peccatoris  : la  boUche  du  péchcur  , 

10.  quoniam  à Dco  pro-  1 o.  [ parce  quc  la  fagelTe,  qui  doit  accom- 
feda  cil  fapientia  : fapien-  pagncr  ta  loüatire , vient  de  Dieu,  qui  ne  la 
&'^irore  fiddi*  abundab“it  ) donne  point  aux  mec  liant  : ] Mais  la  louange  de 
& (lominatot  liibit  eam  iili.  Dicu  ^ ^«’accompagnc  la  fagcfTc  y lui  e{l 

agréable  , [ 6c  elle  remplit  dignement  la  bou- 
che fidele  ; aufii  lui  eft-clle  infpiréc  par  le 
fouverain  Dominateur.  ] 


II.  Dieu  nep  point  l’auteur  du  péché.  Il  a créé  rhomme  libre.  U lui  donnera 
ce  qu'il  aura  choiji , le  bien  ou  le  mal , la  vie  ou  la  mort. 

TI.  Non  dixeris  : Per  1 1 . Nc  dites  poiiit/  Dieu  cft  caufe  que  je 
p?um  abefl  : qax  enim  o-  n’aj  pas  la  fageffc.  Car  c’cfl  a vous  a ne  pas 
du  ne  fccctii.  . ^ (jr  ce  qui  mérite  que  vous 

en /oyez  prive. 

12.  Ne  dites  point  non  plus-.  C’cfl  lui  qui 
m’a  jetté  dans  l’égarement  où  je  me  trouve. 
Car  les  médians  ne  lui  font  point  néceflaircs } 
ainft  il  ne  porte  perjonne  au  mal. 

IJ.  y/«  contraire,  le  Seigneur  hait  toute 
abomination  [ ôt  tout  déreglement;  ] ôc  ceux 
qui  le  craignent  n’aiment  point  ces  chofes. 


11.  Non  dicas!  Illc  me 
împlanavit:  non  enim  nc- 
eelTuii  funt  ei  homines  im- 
pii. 

1 5.  Omne  execramentum 
erroris  odit  Dominus , St 
non  critamabde  timentibus 

eom,  . 
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Ce  n'efl  donc  tjuà  vous~mérne  que  vous  devez  im- 
puter votre  folie  : 

14.  Car  Dieu  dès  le  commencement  a 
créé  l’homme  libre , & il  l’a  lailTé  dans  la  main 
de  fon  propre  confeil. 

I y.  [ Il  lui  a donné  de  plus  fes  ordonnan- 
ces & fes  préceptes , pour  lui  apprendre  à pra- 
tiquer la  juflice  ; & à éviter  le  pnhé.  ] 

1 6.  Si  donc  vous  voulez  obferver  les  com- 
mandemens  du  Seigneur,  & garder  toujours 
ce  qui  eft  agréable  à Dieu  , [ ils  vous  con- 
ferveront.  ] Or  cela  dépend  de  votre  volonté. 

1 7.  Car  il  a mis  devant  vous  l’eau  & le  feu, 
afîn  que  vous  portiez  la  main  du  côté  que 
que  vous  voudrez. 

1 8.  0«/,  la  vie  & la  mort , [ le  bien  & le 
mal  ] font  devant  l’homme  ; ce  qu’il  aura 
choifi  lui  fera  donné  très-exa£Iement. 

19.  Car  la  fagelTe  de  Dieu  eft  grande  : il  eft 
invincible  dans  fa  puilfance  , & il  voit  tous 
les  momeiis  , en  forte  que  rien  ne  peut  échap- 
per à fa  connoijfance, 

20.  Les  yeux  du  Seigneur  font  fur  ceux 
qui  le  craignent;  il  tes  regarde  frvoratrUment  ; 
flc  il  connoît  lui-même  toutes  les  œuvres  de 
l’homme. 

2 1.  Mais  il  n’a  commandé  à perfonne  de 
faire  le  mal  ; 6c  il  n’a  donné  à perfonne  le 
tems , ni  la  permijfion  de  pécher  : 

22.  car  il  ne  fc  plaît  point  à avoir  un  grand 
nombre  d’enfans  infidèles  6c  inutiles. 


14.  Dcus  ab  Iniiio  conf^ 
tituic  hominem , & reliquic 
ilium  in  manu  conülii  fui. 

15.  Adjecic  mandau  te 
prxcepu  fiu  : 


itf.  fi  volueris  mandata 
fervare  , confervabum  te , 
& in  pnrpetuum  fidem  pla- 
ciiam  laccre. 


t7.  Appofuit  tibi  aquam 
& ignem:  ad  quod  Tolueri». 
porrige  manum  tuam. 

18.  Ante  hominem  vita 
Si  mors , bonum  & mal  A : 
quod  placucril  ei , dabiiuc 
illi  : 

14.  quoniam  multa  fa- 
pientia  L)ei  , & fortis  in  jpo- 
tenria  , viJens  omnes  fine 
intermilTione. 

10.  Oculi  Domini  ad  ti- 
mentei  eum , & ipfe  agnof- 
cit  onuiem  operam  homi- 
nis. 


ai.  Nemini  mandavie 
impie  agere  , & nemini  dé- 
dit fpatium  peccandi  : 

la.  non  enim  concupilcit 
multitudinem  filiorum  in- 
fidelium  & inuiilium. 
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CHAPITRE. XVI. 


§.  I.  AV  pas  fe  réjouir  tT az  oir  beaucoup  eP enfanr  , s’ils  n'ont  pas  la  crainte  de 
Dieu.  iVf  pas  cimvter  fur  leur  vie , ni  fur  leur  pofitrite.  Dieu  extermine  les 
mechans  fans  mifericorde  : Il  récompenfe  les  bons  avec  jujlice. 


I.  Ne  jucunderit  in  filiis 
impiis  , lî  multiplicentur  ; 
nec  obleâeris  Tuper  iplbt , 
fi  non  ell  timor  Deiin  iUis. 

I 

1.  Non  credas  vit*  illo- 
rum  , & ne  relpexeris  in  la- 
borcs  eorum. 

} Melior  eA  cnim  unui 
timens  Oeum  , quim  mille 
fili^mpii. 

4.  Et  utile  eA  mon  Ane 
filiis , quàm  relmquete  filioi 
impios. 

5.  Abunofênlàto  inha- 
bitabiiur  pairia , tribus  im- 
piorum  delëretur. 

é.  Mul»  talia  vidit  ocu- 
lus  meus»  & fortiora  horum 
audivit  aurii  mea. 

7.  In  fynagoga  peccan- 
tium  exardebit  ignit , & in 
gente  incredibili  exardell- 
cet  ira. 

8.  Non  exorayerunt  pro 
peccatis  fuis  aniiqui  gigan- 
tes , qui  deArurli  funt  con- 
fidences fila;  viituti; 


9.  le  non  pepercit  péré- 
grinations Lot,  & execratus 
eA  eos  pr*  fuperbia  yctbi 
lUorum, 

10.  Non  milêrtus  eA  illi, 
gentem  toiam  perdens,  & 
extollencem  Ce  in  peccatis 
Cuis. 


E VOUS  rdjoiiiffez  point  non  plus  d’a- 
voir beaucoup  d’enfans,  s'ils  font  méchans  ; 
ôc  n’y  mettez  point  votre  joie , s'il  n’ont  point 
la  crainte  de  Dieu. 

2.  Ne  vous  appuyez  point  fur  leur  vie,  fic 
ne  vous  prévalez  point  de  leurs  travaux  d»*  de 
leur  inauftrte. 

J.  Carunfcul  enfant  qui  craint  Dieu  » vaut 
mieux  que  mille  qui  font  méchans. 

4.  Et  il  eft  plus  avantageux  de  mourir  fans 
enfans , que  d’en  lailler  après  foi  qui  foient 
fans  piété. 

y.  Un  feul  homme  de  bon  lèns  fera  peu- 
pler toute  une  Ville , ôc  un  Pays  de  méchans 
deviendra  défert. 

5.  J’ai  vû  de  mes  yeux  plufieurs  exemples 
de  cette  forte  : 6c  j’en  ai  entendu  de  mes 
oreilles  de  plus  grands  encore. 

7.  Le  feu  de  la  vengeance  divine  s’iiXamcTZ 
dans  l’affemblée  des  méchans , ôc  la  colere 
du  Iris-haut  s’enflammera  dans  une  nation 
qui  eft  incrédule  , & la  confumera  entièrement. 

8.  Les  anciens  géants  , qui  s’étoient  révoltés 
contre  Dieu,  n’ont  point  obtenu  le 
de  leurs  péchés  / ils  ont  été  détruits , 
de  la  confiance  qu’ils  avoient  en  leurs  pro- 
pres forces. 

9.  Dieu  n’a  point  épargné  la  Ville  de  SodomCf 
où  Loth  demeuroit  comme  étranger,  ôc  il  en 
a eu  les  habitans  en  exécradon  , à caufe  de 
leur  infololence. 

10.  Il  n’a  point  eu  compaflion  d’eux,  Ôe 
il  a exterminé  toute  cette  nadon  qui  s’élevoit 
d’orgueil  dans  fes  péchés. 

II.  H 


pardon 
a caufe 
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1 1.  Ha  perdu  de  même  les  fix  cens  mille 
hommes  de  pied , qui  après  avoir  été  fi  mira- 
culeufement  délivrés  de  la  fervitude  de  F tpypte, 
confpirerentenfemble  de  demeurer  dans  la  du- 
reté de  leur  cœur  e!r  dans  leur  mcrédulné,  de 
forte  que , de  tout  ce  grand  peuple , il  n’y  en  eut 
que  deux  qui  entrèrent  dans  la  terre grom;fe',  en- 
core n’auroit-il  pas  pardonné  à un  feul , s’il 
eut  été  opiniâtre  comme  les  autres. 

* 12.  Car  la  miféricorde  6c l’indignation  l’ac- 
compagnent toûjours  ; Ô"  comme  il  eft  puif- 
fant  pour  pardonner,  il  l’eft  aulTi  pour  répan- 
dre la  colere. 


A77. 


fl 


1 1 . Et  ficut  fcxcentî  itiillu 
peditum  , qui  congtfgufi 
funt  in  duritia  cordis  (ui  ; & 
lï  unus  fuilTec  cervicatus,mi- 
rum , fi  fuifiet  immunii; 


tt.  mifèrîcordia  enîm 
ira  fft  cum  illo.  Potcns  exo- 
ratio,  & effuitdens  iram: 


1 J.  Ses  châtimens  égalent  fa  miféricorde  : 
6c  il  juge  l’homme  félon  fes  œuvres. 

1 4.  Ainfit  le  méchant , qui  perfifie  dans  fes 
rapines,  n’échappera  pas  d Jajufie  vengeance  , 
6c  la  patience  de  celui  quialTifte  le  pauvre  ne 
fera  pas  long-tems  fans  être  récompenfée. 

1 J.  Mais  toute  a£lion  de  miféricorde  fera 
placer  chacun  en  fon  rang  félon  le  mérite  de 
fes  œuvres , ] ôc  félon  la  prudence  & la  fa- 
gejje  avec  laquelle  il  aurafécu  comme  étran- 
ger fur  la  terre.  ] 


ij.fecundùm  mifericor- 
diam  fiiam  . fie  correptio 
illius  hominem  fircundùm 
opéra  fua  judicat. 

14.  Non  etfugiet  in  ra- 
pina  pectator  , & non  rc- 
lardabit  rutt'crcniia  œiferi- 
cordiam  faciemis. 


ly.  Omnij  mirericordia 
fecief  locuin  unicuique  fe- 
cundàm  raeritum  operum 
fiiorum  : & fecundùm  in- 
telleSum  peregrinationis 
ipfiuf. 


§.  II.  Ne  point  efipe'rer  de  pouvoir  fie  dérober  à la  vengeance  divine.  Dieu  voit 
le  fond  des  coeurs.  Ses  voies  font  impénétrables , fes  jugemens  terribles , fa 
puijfance  infinie. 


1 6.  Ne  dites  point  : Je  me  déroberai  aux 
yeux  de  Dieu  : ôc  qui  fe  fouviendra  de  moi 
au  haut  du  Ciel  f 

17.  Je  ne  ferai  point  reconnu  parmi  un  fi 
grand  peuple  ; car  qu’eft-ce  que  mon  ame 
parmi  ce  nombre  innombrable  de  toutes  les 
ctéaxmcs  qui  paraîtront  devant  Dieu? 

1 8.  N’ayez  point,  dis-je , cette  folle  penjee  ; 
car  le  Ciel  ôc  le  Ciel  des  Cieux,  les  abîmes , 
toute  l’étendue  de  la  terre  ôc  tout  ce  qui  y 
eft  compris , tremblera  à fa  feule  vue. 

ip.  Les  montagnes , les  collines  ôc  les  fon- 
Tome  ly.  Part.  J. 


16.  Non  dicat  ; A Deo 
abreondar  , & ex  fummo 
quis  mei  memorabiiur  ! 

17.  In  populo  magno  non 

agnofear  : quz  el(  enia 

anima  mea  in  tam  immenlà 
creaiura  f 

1 8.  Ecce  coelum , 8t  cœli 
ccriorum , abyllus  , & uni- 
verfa  terra , <c  que  in  eis 
finit  , in  conipediu  ilUus 
commoTebuntur  ; 

ip.  montes  fimul , & col- 
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démens  de  la  terre  feront  ébranlés  de  frayeur, 
au  moindre  de  fes  regards. 

20.  Il  voit  le  cœur  infenfé  parmi  toutes  ces 
créatures,  [&  il  pénétré  le  fond  de  tous  les 
les  cœurs.  ] 

2 1 . Qui  eft  celui  qui  comprend  les  voies 

de  Dieu  f ôf  qui  efl-ce  qui  fait  l'origine  du  vent 
dr  de  la  tempête,  que  l’œil  de  l’homme  n’a 
jamais  vûc  ? » 


les , St  fundamfnta  tcrrJt  : 
cùm  ccnrpexeric  illi  Deus  , 
II.  more  concutientur. 

10.  Et  in  omnibus  hif  in- 
Tenfatum  eft  cor  : St  omne 
cor  imcUigitut  ab  illo  : 

11.  St  vias  illius  quis  in- 
telligit , St  procellam . quam 
nec  uculusvidebit  hominis  ! 


II.  Nam  plurima  illtus  o- 
pera  fum  in  aMconfis  : feJ 
opéra  juftiiiz  ejus  quis  e- 
nuntiabii  ? aut  quis  ludine- 
bit?  Long:  enim  eft  tefta- 
mentuni  à quibuldam  , St 
interrogatio  omnium  in  con- 
fummatione  eli.  ' 


2 2.  Beaucoup  de  fes  œuvres  font  cachées 
de  la  forte  aux  yeux  des  hommes  : mais  qui 

[>eut  exprimer  les  effets  de  fa  juftice  ? ou  qui 
es  peut  foûtenit  ? Car  les  arrêts  de  Dieu  font 
bien  loin  de  la  penfèe  de  quelques  - uns  : [ ôc 
s'il  ne  punit  pas  d’abord  les  crimes , ce  n'ejl  pas 
qu’il  les  oublie , mais  cejl  qu  si  remet  à exami- 
ner toutes  chofes  au  dernier  jour.  ] 


1}.  Qui  minoratur  corde, 
cogitât  inania:  St  rir  im- 
prudens  St  errani  , cogitât 
llulia. 


14.  Audi  mefili,  Stdifce 
diteiplinam  l'enliis  , & in 
verbis  mets  attende  in  cor- 
de tuo  i , 

14.  8t  dicam  in  xquitate 
dilciplinam  , St  (crutabor 
•narrate  lapientlam  : St  in 
■verbis  meis  attende  in  cor- 
de tuo , St  dico  in  xquitate 
Ipiritut  viriutcs,  quas  pofuit 
Deui  in  open  fua  ab  ini- 
tio , St  in  veritate  enuntio 
Icicntiam  ejus. 


iS.  In  judicio  Dei  opéra 
ejus  ab  iniiio  St  ao  inllitu- 
lione  ipforum  didinxir  par- 
ies iHorum , St  initia  eoium 
in  gentibus  luis. 


17.  Omavit  in  xternum 
opéra  illotum,  nec  efutie- 


2 J.  Cependant  l’imprudent  a des  penfées 
vaines  ; & l’homme  indiferet  ôc  égaré  ne  s’oc- 
cupe que  de  folie  , au  lieu  de  prévenir  par  une 
vie  fainte  le  jugement  terrible  que  Dieu  exer- 
cera un  jour  contre  les  pécheurs. 

24.  Four  vous , non  fils,  écoutez-moi;  ap- 
prenez à bien  régler  votre  cfprir,  ôc  rendez 
votre  cœur  attentif  à mes  paroles. 

2 f . Je  vous  donnerai  des  InftruéUons  très- 
exactes  , ôc  je  vous  repréfenterai  les  réglés  les 
plus  juftes  de  la  fageffe.  [ Rendez , dis-je , vo- 
tre cœur  attentif  à mes  paroles  ; ôc  je  vous  re- 
préfenterai avec  un  efprit  plein  de  droiture  les 
merveilles  que  Dieu  dès  le  commencement 
a fait  reluire  dans  fes  ouvrages  ; ôc  je  vous 
apprendrai  à le  connoître  dans  la  vérité.  ] 

2 5.  Dieu  dans  fa  fageffe  a formé  d’abord 
fes  ouvrages  ; il  a diftingué  les  parties  du 
monde  aulli  tôt  qu’il  les  a créées,  ôc  il  en  a 
placé  les  principales  pour  fubfifter  dans  le 
tems  qu’il  leur  a marqué. 

27.  Il  les  a ornées  pour  jamais  ; ôc  il  les  a 
conduites  dans  leurs  mouvemens , quelles 
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ont  continué  fans  interruption  , fans  aucun 
befoin , ôc  fans  (ê  laffer. 

28.  Jamais  l’une  n’a  prclTé,  ni  dérangé 
1 autre  ; jamais  elles  ne  defobeiront  à [es  or- 
dres. 

2p  Ne  foyez  donc  pas  non  plus  incrédule 

rebelle  à la  parole  du  Seigneur:  mais  rece- 
vez avec  /hûmiffion  dr  docilité  ce  que  je  vous  dis 
ici  de  fa  fagejje  drdefa  puijfance. 

S O.  Apres  avoir  opéré  ces  merveilles  dans 
les  deux , Dieu  a regardé  la  terre , ■&C.  l’a  rem- 
plie de  fes  biens. 

î I . Il  l’a  couverte  de  tous  les  animaux  qui 
y font,  & qui , après  y avoir  demeuré  un  rems , 
retournent  dans  la  terre  d’où  ils  ont  été  tirés. 


Chat.  Xl^I.  y j 

runt , nec  laborav.^mn?  j Sc 
non  deftiterum  ab  operibuf 
fuis. 

Unüfqüi^i^ue  proxi- 
muni  fbi  n<  1.  anguAiubit 
uf^ue  in  xu.iium. 

19-  Non  fis  incrcûibiliÿ 
TCtbo  iiljus. 


50.  Poft  h*c  Deus  in  ter- 
rain reipf  xic , & implevic  il* 
lam  bonis  fuis. 

JT.  Anima  omnis  vitalîs 
denuntuvit  ame  faciem  ip* 
fîu$,  & in  ipfam  iterum  re- 
verfio  illorum. 


CHAPITRE  XVII. 


§ I.  Dieu  a créé  Vhomme  à fon  image.  U Va  éclairé  de  fa  lumière.  Il  l’a 
comblé  de  bienfaits.  Faveurs  qu’il  a faites  aux  enfans  d’Ifrael. 


Dieu  a créé  l’homme  de  terre , & il 
l’a  formé  à fon  image.,  ' . 

2.  Il  l’a  fait  rentrer  enfuite  dans  la  terre , 
t ayant  ajfujetti  à la  mort  en  punition  de  fon  pé- 
ché ; 6c  il  l’a  revêtu  de  la  force  qui  lui  conve- 
noit  félon  fa  nature. 

3.  Il  lui  a marqué  le  rems  6c  le  nombre  de 
fes  jours , 6c  il  lui  a donné  pouvoir  fur  tout  ce 
qui  eft  fur  la  terre. 

4.  Il  l’a  fait  craindre  de  toute  chair , ôc  il 
lui  a donné  l’empire  furies  bêtes  de  la  terre ^ 
6c  fur  les  oifeaux  du  ciel. 

y.  [ Il  lui  a créé  de  fa  fubflance  un  aide 
femblable  à lui  : ] il  leur  a donné  le  difeerne- 
ment,  une  langue  pour  parler  f.àcs  yeux  pour 
voir , des  oreilles  pour  entendre , un  efprit  pour 

f enfer;  6c  il  les  a remplis  de  la  lumière  de 
intelligence. 

6. 11  a créé  dans  eux  la  fcience  de  l’efprit  ; 


I.  Deus  creavitje  terri 
hominem,  & fecunilùm  i- 
nuginem  (ûam  fecit  ilium. 

1.  Et  iterum  convertit  il. 
lum  in  iplam,  & lecundùm 
li  ve/livit  ilium  virtutc. 


3.  Numenim  dierum  ft 
tempus  dédit  illi , 8t  dédit 
illi  poteliatem  eorum  qu* 
funt  fuper  terram. 

4 Pofuit  timorem  illius 
tüperomnem  carnem,  & do- 
minatus  efl  beftiarum  & vo- 
la tiliunt. 

î.  Creavit  exipibadjuto» 
rium  Emile  Ebi  ; conEliuni 
& iinguam,  St  ocuSos,  & 
aures , St  cor  dédit  illit  ex- 
cogitandi  : St  difcipliiu  in- 
tellcâûs  replevit  ilios. 


(r  Creavit  ilüt  (cientiam 
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fpiriEus . ÇctiCü  impîcvit  cor  3 rempli  leur  cocur  de  iens  y & il  leur  3 fdit 
iiioruin,  & maU  & bona of-  voir  biens  & les  maux,  en  leur  donnant  le 
lenJit  lUis.  jugement  nécejjaire  pour  les  connaître. 

7,  Pü'iiit  oculum  fuum  j.  H a fait  luire  fon  oeil  fur  leurs  coeurs  ; rl 

iiiper  corda  iliorum , oAen-  ^ éclair ès  de  fa  lumiere , pour  leur  faire  voir 

fuorum,  la  grandeur  de  fes  oeuvres , 

8.  ut  nomen  fanaificatlo-  g.  afin  Qu’ils  relevaflent  par  leurs  louanges 

r sjzv  ï,î;f » I»  q"’'!'  '' 

magnalia  enarrent  operum  de  fes  merveilles,  ] 6c  qu ils  publiaffent  la 
magnificence  de  fes  ouvrages. 

9.  Addidit  illis  ifircipli-  ÿ.  Il  leur  a preferit  encore  l’ordre  de  leur 

”””  î .*  •''8'™  conduite  par  les  /ointes  ordonnances  qu’il  leur 

al  données  ; & il  les  a rendus  les  dépofitaires  de  , 
la  loi  de  vie  , en  leur  confiant  fes  divins  pré~ 


10.  Teftamemum  «er- 
num  conAituit  cum  illis , & 
juAitiam  & judicia  Au  of- 
tendic  illis. 

11.  Et  magnalia  honoris 
ejus  vidil  oculus  Alorum  , 
a;  honorem  vocis  audierunt 
aures  iliorum , & dixit  illis  : 
Attendite  ab  omni  iniquo. 


it.  Et  manjarit illis  uni* 
cuique  de  proxtmo  Ato. 


T}.  Vi*  niorum  coram 
joTo  Aint  femper , non  Aint 
abfaonrx  ab  oculis  ipAus. 


14.  In  unamqusmqne  gen- 
tem  przpoAiit  reAorem  : 

I r.  & pan  Dei  lûael &âa 
«AmaiiiieAa. 


i8.  Et  omnia  opéra  illo- 
rura  velut  fol  in  confpeftu 
Dei  : dr  oculi  fineintermif- 
Aone  inipicientes  in  viis  eo- 
rum. 

17.  Non  Cint  abiconfa 


ceptes. 

I O.  Il  a fait  avec  eux  une  alliance  éternelle, 
& il  leur  a appris  les  ordonnances  de  fa  juftice 
dans  la  loi  qu’il  leur  a donnée. 

1 1 . Æors  ils  ont  vû  de  leurs  yeux  les  mer- 
veilles de  là  gloire , qui  éclatait  fur  le  mont  Si- 
nai  ; Sa  il  les  a honorés  ^ufqu’à  leur  faire  en- 
fbndre  fa  voix.  Ayez  foin , leur  a-t-il  dit,  de 
fuir  toute  forte  d’iniquité. 

1 2.  Et  il  a ordonné  à chacun  d’eux  d’avoir 
foin  de  fon  prochain  , ^ de  s’acquiter  â /on 
égard  des  devoirs  de  la  charité. 

13.  Dieu  ne  s’efi pas  contenté  de  donner  ces 
fecours  aux  enfans  d’Ifrdél:  leurs  voies  lui  font 
toujours  préfentes  , & elles  n’ont  jamais  été 
cachées  à les  yeux  ; mais  il  a toüjours  eu  pour 
eux  une  affeBion  toute  particulière. 

14.  Ctir  il  a établi  un  Prince  pour  gouver- 
ner chaque  peuple. 

I y.  Mais  Ifiael  a été  vifiblement  le  partage 
de  Dieu  même , & Dieu  feul  a régné  /ur  ce 
peuple. 

1 6.  Toutes  leurs  œuvres  ont  paru  aufli  clai- 
rement devant  lui  que  le  foleil  ; & fes  yeux  le 
font  appliqués  làns  cefic  à confidérer  leur 
voie , & à pourvoir  à leurs  befoins. 

17.  Les  lois  qui  leur  ont  été  preferites  de 
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fa  part  n’ont  point  été  obfcurcies  par  leurs  of-  teftamema  pet  inlquitatem 
fenfes  ; & Dieu  a vû  leurs  iniquités,  fans  cef-  «Horum,  &omnes  iniquua- 

y-  , , ,,  . f X tes corumincompeau üci. 

er  de  leur  découvrir  J es  volontés.  U leur  a meme 

donné  dans  t aumône , qu’il  leur  a fi  fort  recom- 
mandée , un  moyen  fût  ^obtenir  les  biens  qu’il 
leur  avait  defiinés. 


II.  î^ertu  de  Vaumône.  Punition  des  méchant.  Bonté  de  Dieu  envers  les 
pécheurs  pénitent  Ù"  envers  les  faibles.  Exhortation  à la  penitence.  Grandeur 
de  ta  miféricorde  de  Dieu.  FoibleJJè  & corruption  de  l'homme. 


iS.  En  effet , Taumône de  l’homme  eft  de- 
vant Dieu  comme  un  fceau , qu’il  ne  laiffe 
point  perdre  ; & il  confervera  le  fouvenir  du 
bienfait  de  l’homme  charitable  , comme  la 
prunelle  de  l’œil , pour  lui  en  donner  un  jour  la 
récompenfe. 

ip.  Car  Dieu  s’élèvera  enfin;  il  rendra  à 
chacun  la  récompenfe  qu’il  aura  méritée , & 
il  précipitera  les  méchans  jufqu’au  fond  de  la 
terre. 

20.  M3ssilnefera  fentir  aux  méchans  ces 
effets  de  fa  colere  qu  après  avoir  épuijé  en  quel- 
que forte  tes  efforts  de  fa  mifericorde  : car  il  don- 
ne  aux  péniceiu  un  retour  dam  la  voie  de  la 
juftice;  il  encourage  & affermit  ceux  qui  font 
tentés  de  perdre  la  patience  ; fie  il  leur  dehine 
la  vérité  pour  partage  , & pour  récompenfe  de 
leur  fidélité. 

2 1 . .r^yez  donc  foin  de  profiter  de  cette  bonté  de 
Dieu  ; convertiffez-vous  au  Seigneur  ; quit- 
tez vos  péchés; 

22.  offrez-luivos  prières;  fit  éloignez-vous 
de  plus  en  plus  de  ce  qui  vous  eft  un  fujet  de 
chute. 

2 J.  Retournez  au  Seigneur  ; détournez- 
vousde  l’injultice,  fit  ayez  en  horreur  ce  que 
Dieu  dételle. 

'24.  [ Connoiffez  la  juflicc  fie  les  jugemens 
de  Dieu  ; demeurez  ferme  dans  l-’état  où  il 
vous  a mis  ; fit  perfévérez  dans  l’invocation  du 
Dieu  Tcès-haut> 


s8.  EleemoQrna  viri  qoafi 
tignaculum  cum  ipfb  , & 
gratiamhominisquaG  pupiU 
lam  confervabit  ; 


19.  Si  poftea  refurget,  8e 
rciribuet  illis  reiriburio- 
nem  , umeuique  in  caput 
iprorun»  > & convertet  in 
interiorei  panes  terra;. 

10.  Pceniteniibut  auiem 
dédit  viam  juftiiiar , & con- 
Srraavit  déficientes  Tuiline- 
re , & deftinavic  illis  roiteins 
Tcriiatis. 


a I.  Convertere  ad  Donal- 
num , St  relioque  peccata 
tua  : 

11.  piecare  ante  fàciem 
Dbmini , & minue  oSèn* 
dicula. 

1}.  Revenere  ad  Dont}-' 
nutn  , & avene  ab  injuflitia' 
tua  , & nimis  odito  exe- 
crationem  : 

14.  & cognolce  juAitiaa 
& judicia  Del , & Aa  in  l'orte 
propofitionis  , Si  orationi» 
altiiümi  Dei. 

G nj 
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if.  In  pirifs  vade  liculi 
fanfti , cuin  vivis  tk  danù- 
bus  confellîone.Ti  Deo. 


Non  dfmorerîs  in  er- 
tore  impiorum , ante  mor- 
tem  confiiere.  A niortuo 
fuali  nihil , petit  confelTiu. 

17.  Confiteberis  vivent , 
vivus  & Canut  conliteberit , 
& laudaUis  Deam  , & glo- 
riaberii  in  miCerationibut 
iUius. 

18.  Quàm  magna  miCeri- 
cordia  Uumini  > & propi- 
liatto  illiui,  convertcntibut 
sd  le  ! 

t7.  Nec  enini  omnia  poC- 
Cunt  elfe  in  huminibus  ,<juo- 
niam  ni  n eft  immonaiit  fi- 
liut  hominit , & in  vanitatc 
tnaJitix  placuemnc. 


;o.  Quid  luciditit  foie  ? 
& hic  deliciei.  Aut  <juid 
nequiut  quàm  quod  excogi- 
tavit  caro  & dl  iàoc 

•rguetur. 


Virtutem  altitudinif 
eoeli  ipfe  confptcit , & oin- 
nes  homines  tetra  & cinis. 


SIASTIQUE.  Chaf.  Xl'U. 

Allez, /)<ïr  la  pureté  de  vos  mœurs  & 
par  f ardeur  de  vos  drfirs , prendre  part  au  fie- 
cle  faint , ] avec  ceux  qui  vivent  pour  ne  plus 
mourir  qui  rendent  gloire  à Dieu  de  cette 
vie  bienheiireufe  dont  il  tes  fait  joiiir. 

26.  [ Ne  demeurez  point  dans  l’erreur  des 
mc'chans  , louez  Dieu  avant  la  mort.  ] La 
louange  n’eft  plus  pour  les  morts,  parce  qu  ils 
ft'nt  comme  s’ils  n’dtoient  plus. 

27. 1 .oüez  Dit  U,  dis-je , tant  que  vous  vivez  ; 
lüücz-le  pendant  que  vous  JoüilTcz  de  la  vie 
& de  la  laind  ; [ louez  Dieu , glorifiez  - vous 
dans  Tes  mifericordes  aui  font  infimes.  ] 

28.  tn  effet , combien  cft  grande  la  mifd- 
ricorde  du  Seigneur , ôt  le  pardon  qu’il  ac- 
corde à ceux  qui  fc  convertilient  à lui  ! U ejl 
plein  de  compajfwn  pour  eux  : 

2p.  car/7  (ait  bien  que  tout  ne  fc  peut  pas 
trouver  dans  les  hommes , eî^  qu'il  y a toûjours 
en  eux  beaucoup  d imper jeüion , parce  que  les 
enfans  des  hommes  ne  font  pas  immortels, 
[ & qu’ils  mènent  leur  plaifir  dans  la  vanité  ôc 
dans  la  malice.  ] Une  faut  pas  en  être  furpns  : 

30.  car  qu’y  a-t  il  de  plus  lumineux  que  le 
fpkU  ? Et  Aéafltnoios  il  fouffre  des  efpeces  de 
défonces  dans  fes  tclipfes.  Qu’y  a-t-il  au 
contraire  de  p?bs  corrompu  que  ce  que  penfe 
la  chair  & le  fang  ? [ & quelle  malignité  les 
hommes  , qui  en  font  cempofes  , ne  font-ils  pas 
capables  : Alats  cette  malignité  fera  punie.  ] 

31.  Gir_/î  le  füleil,  qui  contemple  & aui 
parcourt  ce  qu’il  y a de  plus  élevé  au  haut  des 
cieux  , nef}  pas  pur  aux  yeux  de  Dieu , fit  doit 
être  détruit  ; à plus  forte  raifon  tous  les  hom- 
mes , qui  ne  font  que  terre  & cendre  , ne  fe- 
ront pas  exempts  de  défauts  y Û"  ne  fubjiflcront 
pas  toûjours. 


L*  ECCLESIASTIQUE.  Chat.  XFIIL  57 


CHAPITRE  XVIII. 


§.  I.  Grandeur  & puijfance  de  Dieu  : foiblejfe  Ù“  corruption  de  Phomme. 
Patience  de  Dieu  à fon  égard.  Bonté  avec  laquelle  Dieu  reçoit  les  pécheurs 
qui  reviennent  à lui. 


celui  qui  vit  éternellement,  tjui 
a créé  toutes  choies  enfemblc , le  Seigneur 
fera  lèul  reconnu  jufte  &"  fans  imperfeHion  ; 
& il  elUe  Roi  invincible  qui  fubfillc  pour  ja- 
mais. 

2.  Qui  fera  capable  de  compter  fes  ouyra- 
gcs  ? 

J.  Qui  pourra  pénétrer  fcs  merveilles ?- 

4.  Qui  repréfentera  la  toutc-puiflance  de 
fa  grandeur  ? ou  qui  entreprendra  d’expliquer 
fa  miféricorde  ? 

y.  On  ne  peut  ni  diminuer,  ni  ajouter  rien 
aux  merveilles  de  Dieu  : elles Jont  iris-parfai- 
tes, & elles  font  incompréhenlibles. 

6.  Lorfque  l’homme  cherchera  à les  con- 
nottre  , dr  qu'il  fera  à la  fin  de  cette  recherche  , 
il  trouvera  qu’il  ne  fait  que  commencer;  & 
après  s’y  être  longtems  appliqué , il  ne  lui  en 
demeurera  qu’un  profond  étonnement , dans 
la  vûe  de  la  grandeur  de  Dieu  ,&  de  /a  propre 
foiblejfe,  ' 

7.  Qu’eft-ce  donc  que  l’homme  ? En  quoi 
peut-il  être  utile  à Dieu  ? Quel  bien  ou  quel 
mal  lui  peut-il  foire  / 

8.  La  vie  de  l’homme,  même  la  plus  lon- 
gue , n’eft  que  de  cent  ans.  Ce  peu  d’années , 
au  prix  de  l’éternité  , ne  ferâ  confidéré  que 
comme  une  goutte  de  l’eau  de  la  mer , en 
comparaifon  de  la  mer  entière , ou  comme  un 
grain  de  fable , en  comparaifon  de  la  multitude 
de  ceux  quelle  a fur  fes  bords  : tel  ejl  le  néant 
des  hommes, 

> C’efl  pourquoi  le  Seigneur  les  auend 


I.  Qui  vivil  in  fternnm, 
creavit  omnia  fîmu).  Deui 
(blus  jullificabitur , & ma- 
net  inriâas  rex  in  zternum, 


I.  Quif  fuflicit  enarrare 
opéra  illius  î 

J.  Quif  cnirainveftigabit 
magnai  ia  ejuf  ? 

4.  V'irtutem  autem  mag- 
niiudinif  ejut  <)uif  enuniia- 
bit?  au;  quif  adjkiet  enar- 
rare mirericordiam  e)uf  ? 

J.  Non  cft  minuere , ne- 
que  adjicere , ncc  eft  inve* 
oire  magnalia  Dci‘ 

<•  Cùm  confummaverit 
homo  , tune  incipiet  : & 
cùmquieverit,  apoiobilui. 


7.  Quid  eft  homo,  & qoz 
eft  graiia  illiuf  l & quid  eft 
bonum,  aut  quid  nequam  il- 
lius ! 

8.  Numerus  dierum  ho- 
minum  ut  mulium  cenium 
anni;  quafî  gutta  aquz  maria 
deputati  ftint  ; & fteut  cal- 
culus  arenx,  lie  exigui  ao- 
ni  in  die  zvi. 

« 


f,  Propier  hoc  paticn» 
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eft  Deus  in  iUis , & effundit  avcc  patience,  pendant  tout  le  cours  de  leur 
eos  mifcricordiam  ii,c^  & il  r«5paiid  fur  cux  fa  mifcricorde,  ayant 
“*  ‘ pitié  de  leur  foiblejfe  & de  Itur  mijere. 

10.  ViJitprrruirpiionem  lo.  Car  il  voi'  la  prdlompfion  ôc  la  mali- 
cordii  eorutn  quonnm  ma-  ^nité  de  Icur  cœur;  il  connoît  le  renvenc- 

fiofcmilioTumquo^iam^^^^^^^  iiicnt  de  Icur cfprit  qui  eft  corrompu,  & la 
quam  eft.  fin  rttalhtureufie  ejut  les  attend. 

1 1.  ideo  adimplevii  pro-  1 1 . C’cft  pour  Cela  qu’il  les  traite  dans  la 

d.  aaouce»,, w, 

tis.  "^te  fit  qu  il  leur  montre  le  chemin  de  la 

juftice  , afin  qu'ils  puijjent  y entrer.  3 
_ ti.  Mifentio  homims  1 2.  La  miféricordc  de  l’iiommc  fe  répand 

cifra  proximum  fuum  î nii-  r r i • • i • j j rx- 

fencordia  autem  üei  luper  prochain  ; mais  lamiféricorde  de  Dieu 

omnem  carnem.  s’éttnd  fur  toute  chair. 

IJ.  Qui  mifericordiam  i j.  Etant  plein  de  compalTion , il  enfei- 
cVftôrgmgèm  & cliâtic  Ics  hommes  , xl  tes  reprend  y & 

il  les  rappelle  à lui , comme  un  pafteur  faitfes 
brebis. 

ereiur  excipientis  14.  H fait  miféricorde  à celui  qui  profite  de 
miferaüonis,  & fies  i hâtimens , qui  reçoit  avec  docilité  & avec 
pun y les  inftruaions  de  fa  miféricorde,  oC 
qui  fe  hâte  de  fe  foumettre  à fes  ordonnan- 


14.  Mifereiur  excipientis 
docirinam  mirerationis , & 
qui  fefiinat  in  judiciis  ejus. 


§•  II.  Taire  Vaumine  avec  joie  ; l’accompagner  de  paroles  douces  Ù"  confolantesi 
S’injlruire  avant  de  parler.  S'interroger  Joi  même  avant  d’être  Juge.  S'humi- 
■ lier  avant  de  tomber.  Se  fianâifier  avant  de  mourir. 


If,  Fili  in  bonis  non  des 
querclam,  &•  in  omni  daio 
non  des  triftitiam  veibi 
œali. 


!d.  Nonne  ardorem  re- 
ftigertbit  ros  ? fie  & ver- 
bum  inelius  quàm  datum. 

17.  Nonne  ecce  verbum 
fiipcr  datum  bonum  ? led  u- 
tr.ique  cura  hominc  juftiii- 
cato. 


ly.  Mon  fils , imitez  , autant  que  vous  le 
pourrez , cette  bonté  dr  cette  douceur  de  Dieu, 
ylinfit  ne  mêlez  point  les  reproches  au  bien 

3ue  vous  faites , & ne  joignez  jamais  à votre 
on  des  paroles  triftes  & affligeantes. 

1 6.  La  rolée  ne  rafraîchit-elle  pas  l’ardeur 
du  grand  chaud  f Ainfi  la  parole  douce  vaut 
mieux  que  le  don. 

1 7.  En  effet , la  douceur  des  paroles  dont  on 
accompagne fion  don , ne  pade-t-elle  pas  le  don 
même  , & ne  confiole-t-elle  pas  davantage  re- 
Itti  qui  le  reçoit  ? Mais  toutes  les  deux  fe  uou- 
vent  dans  l’homme  jufle  , qui  a la  grâce  de 
Dieu  dans  le  caur.  Car  il  a fioin  défaire  que  la 

douceur 
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do4tceur  accompagne  toC;  jours  fes  liber  alites. 

i8.  Mais  l’inienfé  fait  des  reproches  aigres 
à ceux  qu’il  a/Jijle',  & le  doii  de  l iiidifcret  ou 
de  l’envieux  delTcche  les  yeux,  & irrite  ceux 
qui  le  reçoivent. 

I (?.  [ Travaillez  à acquérir  la  jufticc  avant 
que  de  juger , ] & apprenez  avant  que  de 
parler. 

20.  Ufez  des  remedes  avant  la  maladie  ; 
interrogez-vous  vous-même  avant  le  juge- 
ment qu’on  doit  prononcer  contre  vous  : & vous 
trouverez  grâce  devant  Dieu  au  jour  du  châti- 
ment <ir  de  la  vengeance. 

2 1 . Humiliez-vous  de  vos  fautes , avant 
que  de  tomber  dans  l’infirrnité  & dans  fim- 
puijfance  où  vous  réduira  la  mort  -,  & faites  voir 
le  reglement  de  votre  conduite  pendant  que 
vous  êtes  en  famé,  afin  que  vous  n'ayez  rien  à 
craindre  au  tenis  de  la  maladie. 


H A e.  Xh^lJI.  . J P 


i8.  Sculcusacrilcr  inipro- 
peral’it  : & datus  indilcipli- 
naii  tabefeete  facit  oculos. 


19.  Ante  judicinm  para 
juOitiam  libi , & ante^uam 
io^uaris  ditee. 

ao.  Ante  languorem  ad- 
hibe  mcdecinam, & ante  ju- 
dicium  interroga  teiplum  , 
Sc  in  contpeSu  Dci  invo- 
nies  propiiiaiioncm. 


it  Ante  languorem  liu- 
ntili.i  te  > & in  tempore  in- 
firmitatis,  oftende  conver- 
lâiioncm  tuam. 


5.  III.  Prier  fins  cejfr.  S’ avancer  dam  la  vertu.  Se  préparer  avant  la  prier  e, 
Penfer  à la  mort.  Etre  dans  la  crainte.  Parler  avecfagejfe.  Rejijler  à Jes 
pajfions.  Fuir  les  ajfemblées.  Regler  fa  dépenje. 


22.  Que  rien  ne  vous  empêche  de  prier 
toujours  , ôc  ne  cefiez  point  de  vous  avancer 
dans  la  juftice  jufqu  a la  mort,  [ parce  que 
la  récompenfe  de  Dieu  deineure  éternelle- 
ment. ] 

2j.  Préparez  votre  ame  avant  la  priere  ; & 
ne  foyez  pas  comme  un  homme  qui  tente 
Dieu  , en  voulant  être  recueilli  apres  vous  être 
volontairement  dijfipé. 

24.  Souvenez-vous  en  tout  tems  de  la  co- 
lère du  dernier  jour , & du  tems  où  Dieu 
rendra  à chacun  félon  qu’il  aura  vécu. 

2y.  Souvenez-vous  ae  la  pauvreté  pendant 
l’abondance  , & des  befoins  de  l’indigence 
au  jour  des  richefles. 

26.  Du  matin  au  foir  , le  tems  fe  change  : 
la  fortune  des  hommes  eft  de  même  dans  une  ri- 
Tome  U''.  Part.  I. 


SI*  Nonimpçdhris  ornre 
r«m;HT,  & ne  verearis  ul- 
que  ad  menem  Juftilîcari  : 
quoniam  merces  Dci  manct 
in  cternum* 


23.  Ante  orationem  pré- 
para animam  tuam  : & no* 
îi  efle  quafi  homo  qui  tenue 
Deum, 


14.  Memento  irz  in  dis 
confummationis , & lempus 
rctributionis  in  conTerù- 
tione  faciei. 

i;.  Memento  paupertatit 
in  tempore  abundamix , Sc 
ncceilîtatum  paupertatit  in 
die  divitiarum. 

16.  A m.vie  ufque  adveP- 
peram  immuubitur  tempus, 

H 
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& li«  omnia  citata  in  ocu-  volutioii  ccntinueHe:  & tout  cela  fe  jatt  en  un 
moment  aux  yeux  de  Dieu. 

17.  Horaofapiens  in  om-  27.  Ænfi  l’homme  fage  fera  toujours  dans 
nibus  mecuet , & m diebui  jj  crainte  ; 6c  pendant  les  jours  de  cette  vie 

c'^liaotum  aiiendei  ab  mer-  i ■ ‘ j i '1  r j ji 

tjui  font  les  jour I du  péché , il  le  gardera  de  la 

parclTe,  & il  travaillera  de  toutes  Jes  forces  pour 

avoir  de  quoi  fubftjler. 

28.  Tout  homme  habile  reconnoît  la  fa- 
gefle , 6c  il  rend  honneur  à celui  qui  l’a  trou» 
vée. 

2p.  Les  hommes  de  bon  fens  témoignent 
auin  eux-mêmes  leur  fagefle  dans  leurs  pa- 
roles ; ils  ont  l’intelligence  de  la  vérité  6c  de 
la  juftice , ôc  ils  répandent  comme  une  pluie 
douce  & abondante , les  fentènees  ôc  les  para- 
boles. 

30.  Ne  vouslailTez  point  aller  à vos  mau- 
vais delirs  , ôc  détournez-vous  de  votre  pro- 
pre volonté. 

3 ! . Si  vous  contentez  votre  ame  dans  fes 
defirs  déréglés  , elle  vous  rendra  la  joie  de 
voS’ennemis , par  les  maux  où  vous  tomberez. 

32.  Ne  vous  plaifez  point  à vous  trouver 
dans  les  aflemblées  pleines  de  tumulte  , non 
pas  même  dans  les  plus  petites  , parce  cj^u’on 
s’y  expofe  à de  grandes  dépenfes , quony 
commet  beaucoufi  de  péchés. 

3 3.  Ne  vous  réduifez  point  à la  pauvreté  , 

„ ...  ....  en  empruntant  àufure,  pour  contribuer  au- 

erit  enim  invidus  vit*  tu*,  «"t  les  autres  a taire  des  teftins , pendant 
que  vous  n’avez  rien  dans  votre  bourfe  , car 
vous  vous  ôtez  ainli  à vous-même  le  moyen 
de  vivre. 


iS.  Omnis  adutus  agnoP- 
cii  lâpientiam,&  invenienti 
eam  dabit  conreflionem. 

^9•  Scnûii  in  verbis  & 
ipfi  fapienter  egerunt  : 
intellexerunt  veritatem  & 
judiiiam  , & impleverunt 
provetbia  & judicia. 


JO.  Pod  concupifeentiat 
tua;  non  cas  ■ & à voluiitate 
tua  avertere. 

31.  Si  prxdes  aniiAr  tu* 
concupirccmias  cjus , faciet 
te  in  g.iudium  inimicis  tuis. 

}2.  Ne  obledleris  in  lur- 
bis  nec  in  modicis  : aditlua 
enim  ed  cominidio  illoruni. 


J).  Ne  fucris  tnediocrij 
in  comemione  ex  feenore  y 
ed  libi  nihil  in  facculo  : 


+ 
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CHAPITRE  XIX. 


§.  I.  ALtux  que  caufent  le  l'm  Ù“  les  femmes.  Eiiter  le  péché.  Etre  difcret 
duns  fes  paroles.  Garder  Jon  fecret.  Taiie  les  defauts  d'autrui. 


ï -L’Ouvrier  fu)et  au  vin  ne  deviendra  ja- 
mais riche  ; celui  qui  néglige  les  plus  petites 
chofes  tombe  peu  à peu. 

2.  Le  vin  & les  femmes  font  tomber  les 
fages  mêmes , [ & jettent  dans  l'opprobre  les 
hommes  fenfés.  ] 

J.  Celui  qui  fe  joint  aux  femmes  proftituées 
perdra  toute  honte  : il  fera  la  pâture  de  la 
pourriture  & des  vers;  [il  deviendra  un  grand 
exemple  par  les  maux  qu'il  fouffrira  ; & fon 
ame  rebelle  fera  retranchée  du  rang  des  vivans 
par  une  mort  anticipée. 

4.  Celui  qui  eft  trop  crédule  e(l  léger  de 
exur  : [ il  en  fouffrira  de  la  perte  ; ] 6t  il  fera 
de  plus  confidéré  comme  péchant  contre  fon 
ame. 

J.  Celui  qui  aime  l’iniquité  (fera  deshonoré; 
[ celui  qui  hait  les  réprimandes  en  vivra 
moins  ; ] fie  celui  qui  hait  le  trop  parler  étein- 
dra le  mal , e!r  empêchera  beaucoup  de  pêchés. 

6.  [ Celui  qui  peche  contre  fon  ame  , & 
qui  parle  contre  lui-même  > s’en  repentira;  ôc 
celui  qui  met  fa  joie  dans  fa  malice  fera  des- 
honore. ] 

7.  Ne  rapportez  point  une  parole  maligne 
6c  offenfante  ; fie  vous  n’en  fouffrirez  point 
de  mal. 

8.  Ne  dites  vos  penfées  ni  à votre  ami , ni  à 
votre  ennemi;  6c  fi  vous  avez  commis  un  pé- 
ché , ne  le  découvrez  point  fans  nêcejjitê; 

p.  car  celui  à qui  vous  le  direz  vous  écou- 
tera, fie  vous  obfervera  enfuite-,  fie  faifant  fem- 
blant  d’exeufer  votre  faute  , il  vous  haïra  ; [ fie 
étant  le  maître  de  votre  fecret , il  fera  toujours 


I.  Operarius  ebriotûsnon 
locupleubitur  : & ^l-î  fj  er- 
nit  moilka , paulaum  dcci- 
det. 

1.  Vinum  & mii'icrcs  a- 
poOatare  faciunt  Ibpiintei, 
& argueni  Itnlâtos  : 

}.  & ^ui  Te  jungit  forni- 
cariis,  erit  ncquam  : puicc- 
do  & vcrmc!  herediubunt 
iUuin  , Sc  extolleiur  in  e- 
xemplum  majus,  & loliccut 
de  numéro  aninra  ejui. 


4.  Qui  crédit  cito,  Icvii 
corde  cil  Si  minorabiiur  : & 
<]ui  delinquic  in  animant 
luam , inluper  habebirur. 


5-  Qut  gaudet  iniquitate  > 
denotabitur  , & qui  odit 
correptionent , minuetur  vi- 
ra : 8c  qui  odit  loquaciia- 
tem , extinguic  malitiam, 

6.  Qui  peccat  in  animam 
fuam  , paniiebit  : & qui  ju- 
cundatur  in  maliiia,  deno- 
tabitur. ' 

7.  Ne  itères  verbum  ne- 
quamSe  durum  , Sc  non  mi- 
noraberis. 

8.  Amico  St  inimico  noli 
narrare  (ënrum  tuum  : St  G 
cil  tibi  deliilum,  noli  denu- 
dare. 

9.  Audiet  enim  te , St  cuC- 
todict  te  , & quaG  dcfendeni 
peccatum  odict  te  , 8c  lie 
aderittibi  femper. 

H ij 
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prêt  de  vous  nuire  qi4anÂ  il  le  voudra.  ] 

I O.  Avez-vous  entendu  une  parole  contre 
votre  prochain  ? faites -la  mourir  dans  vous , 
ôc  allure  Z -vous  quelle  ne  vous  fera  point 
crever. 

1 1.  L’infenfé  fe  prefle  d’enfanter  une  pa- 
role (fuil  a entendue,  comme  une  femme 
qui  eft  en  travail. 

1 2.  La  parole  oüie  eft  dans  le  cœur  de  l’in- 
fenfé  comme  une  Heche  qui  perce  la  cuiffe  , 
er  qu'on  fe  hâte  de  retirer. 


!0.  Audifti  verbum  ad- 
verfiis  proximum  mura  ? 
conimoriatuT  in  te  , fidcns 
(jjoniani  non  te  dirumpet. 

1 1.  A facic  verbi  parturit 
fatuus  t tanquâm  getniiHS 
partüs  infancjs. 

II.  Sagitta  infixa  femori 
earnis , Æ verbum  in  corde 
huSci. 


§.  II.  Beprendre  f>n  ami  avec  douceur.  L’avertir  du  mal  qu’on  die  de  iui, 
Exeufer  fes  di  fauts.  Dutmer  lieu  à la  crainte  de  Dieu.  Cara^ere  de  la  vraie 
Ù"  de  h faujfe  fagejfe.  Alarques  d’un  bon  ou  d'un  mauvais  naturel. 


»3.  Corripe  amicum , ne 
forte  non  intellexcrit.  «c  di- 
ïJt,  Nonfeci;  aut  fi  fece- 
lii , ne  iicfum  adJac  fiicere. 


14.  CoiTÎpe  proximum  . 
ne  forte  non  dixeril  : Si  fi 
«ixerit , ne  force  iccret. 


iç.  Corripe  amicura  : (x- 
pc  cnim  fit  cuinuiifiio. 


i(.  Et  non  omni  verbo 
credat  eft  qui  Ubitut  lin- 
gua  > fed  non  ex  anirao* 


17.  Quîs  eftenîmquinon 
deliqucnt  in  lingua  fua  ? 
Campe  proximum  aate- 
^uain  ccraraineris. 


^Ÿ.  Et  da  locirm  timort 
Aliifîinii  : q ria  oranis  fa-, 
pientia  timor  Dei,  & in  ilia 
tiraerc  De;'.m,  & in  omni 
lipiencia  Jiipolîtlo  legis. 


1 3.  Reprenez  votre  ami , de  peur  qu’il  n’ait 
point  (ù  ce  qu’on  dijoit  de  lui , & au’il  ne  vous 
dife  : Je  ne  l’ai  point  fait.  Ou  s’il  l’a  fait  j aver- 
tijfez-le  charitablement , afin  qu’il  ne  le  fàfle 
plus  à l’avenir. 

14.  Reprenez  votre  ami  fur  ce  quontaceufe 
d'avoir  dit , parce  que  peut-être  il  ne  l’a  point 
dit:  ou  s’il  l'a  dit,  avcrtijfez-le  avec  douceur, 
afin  qu’il  ne  le  dife  plus. 

1 y.  Reprenez  votre  ami , cr  ne  vous  fâchez 
pas  contre  lui  avant  de  l'avoir  oiii , parce  qu  on 
fait  fouvent  de  faux  rapports. 

1 6.  Et  ainft  ne  croyez  pas  tout  ce  qu'on  dit 
de  lui.  D'ailleurs , tel  peche  de  la  langue , qui 
ne  pèche  point  du  coeur,  f^uand  donc  il  ferait 
échappé  quelque  parole  à votre  ami  par  légèreté  ^ 
vous  devez  t exeufer. 

17.  Car  qui  eft  celui  qui  ne  peche  point  de 
la  langue  ? Reprenez  donc  votre  ami  avec  dou- 
ceur , avant  que  d’ufer  à fon  égard , de  paroles 
rudes  ; 

18.  & donnez  lien  à la  crainte  duTre^haut 
de  faire  imprejjion  fur  fon  coeur  : Car  la  crainte 
de  Dieu  eft  la  fouveraine  fageffe  : c’eft  elle 
qui  appraid  à craindre  Dieu  > ôc-elle  conliûe 
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toute  à exécuter  fes  lois.  Or  il  vaut  bien 


mieux  en  ufer  ainji  avec  votre  ami , que  de  f en- 
fer à vous  venger  adroitement  de  lui, 

ip.  Car  l’art  de  faire  le  mal  avec  adreflTe  n’eft 
pas  fagelTe  ; & la  conduite  des  médians , qui 
arrivent  à la  fin  injufie  qu'ils  fie  propofent , n’eft 
point  prudence. 

aol  II  y a une  malice  ingénieufe  qui  eft  exé  • 
crable  ; ôc  il  y a une  ftupidité  qui  n’eft  qu’un 
défaut  de  fageffe , & qui  nefl  point  péché. 

ai.  Un  homme  qui  a peu  de  fagcfte,  &tqui 
manque  de  fens  , mais  qui  a la  crainte  de 
Dieu , vaut  mieux  que  celui  qui  a un  grand 
fens , & qui  viole  la  loi  du  Très-haut. 

aa.  Il  y a une  adrefle  qui  ne  manque  point 
fon  coup  ; mais  elle  eft  injufte. 

a}.  Et  il  y en  a qui  parlent  franchement, 
& qui  ne  difent  que  la  vérité  ,&tU  font  loua- 
bles. Tel,  au  contraire,  s’humilie  malicieu- 
fement , dont  le  fond  du  cœur  eft  plein  de 
tromperie  & de  deguifement. 

24.  [ Tel  fe  foumet  juftju’à  l’excès , & pa- 
raît devant  vous  avec  une  profonde  humilia- 
tion , qui  s'élèvera  contre  votis  à ta  firerhiere 
occafion:  ] & tel  baifte  le  vifage  , & fait  fem- 
blant  de  n’avoir  pas  vû  ce  qui  eft  fecret  & ce 
que  vlus  voulez  tenir  caché  , afin  que  vous  ne 
vous  ne  vous  défiez  pas  de  lui. 

aj.  Mais  fi  fa  foiblefTe  l’empêche  de  pécher 
contre  vous , il  ne  laiflera*pas  de  vous  faire  le 
mal  qu’il  médite , lorfqu’il  en  aura  trouvé  l’oc- 
cafion. 

26.  On  connoît  une  per.^onne  à la  vue  , & 
on  difeerne  à l’ait  de  vKàgc  l'honmie  de  bon 
fens. 

ay.  Le  vêtement  du  corps , le  ris  des  dents  , 
& la  démarche  de  l’homme  font  connoîue 
quel  il  eft.  • 

a8.  Il  y a une  laulTe  répréhenfion  qui  naît 
de  la  colcre  d’un  homme  infolcm;  & il  y a 
un  jugement  qui  fe  uouve  n’Ctte  pas  jùfte, 


19.  Et  non  eft  ftipientia 
nequitiz  difciplina  : & non 
eft  coçicanis  peccatorum 
pnideniia. 


10.  Eft  nequitia  , & in 
ip(â  execraiio:  & eft  inlî- 
piens  qui  minuitur  tàpien- 
tia. 

a I , Melior  eft  homo  , qui 
minuitur  TapiAiiia  , Sc  deli- 
cienr  lenfu  in  timoré,  quàm 
qui  abundat  fenfu,  & tranC- 
greditur  legem  Aliiftimi. 

a>.  Eft  Tolenia  certa  & 
ipfa  iniqua. 

1 J.  Et  eft  qui  emitt  t ver- 
bum  certum  enarrans  veri- 
ratem.  Eft  qui  nequiter  hu- 
miliai fe  , te  interiora  cjus 
plena  funt  dolo  ; 

14.  & eft  qui  Ce  nimitim- 
fubminit  d multa  humilita- 
te;  & eft  qui  inclinât  facicm 
fûam,  te  nngii  fë  non  vide- 
re  quod  ignoratum  eft  ; 


_ aî.  & fi  ab  imbecilliiate' 
virium  vetetur  peccare , fi 
invenerit  tempus  maleià- 
ciendi,  inaleracict. 


i<.  Ex  vilû  eognofeitar 
■«ir  , Sc  ab  occurfu  facieb 
cognofeitur  rcniâius. 

»7-  Amiftus  corpçrij , Jt 
rifus  demium;  te  ingreflua 
hominis  enuntiant  dcillo. 

18.  E(T  corrqjtîo  men-- 
dax  , in  ira  conrun.eliofi  ; 
& eft  judicium,  quoJ  non 
ptobatur  elle  b>muni  : Se  eft 

H iij 
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uctns,  & ipfe  eft  pruJenj.  éiant  fait  par  pajjïon:  mais  tel  fc  taît  fur  les  dé- 
fauts des  autres,  qui  le  fait  par  prudence,  ne 
fe  j entant  pas  en  état  de  les  reprendre  a'jec  dou- 
eeitr , eu  ne  les  eroyam  pas  difpojés  d recevoir 
fis  réprimandes  avec  docilité. 


CHAPITRE  XX. 


§.  I.  Avantage  de  la  correÛion fraternelle.  Jugernrnt  injiife.  Crime  énsrme. 
Vices  if  vertus  de  la  langue.  Succès  funejles.  Maux  heureux. 


t.  QuJifn  bonufti  cft  ar- 
^uere,  quim  iraici  « Sc  con- 
htentem  tn  oraciujic  non 
prohiberc  ! 


5.  Concupitcemla  (paJo- 
nis  devirginabit  juvencu- 
lani: 

?.fic  qui  facit  per  vim 
juJicium  iniquum. 


4.  Quàm  bonum  cft  cor- 
reptum  manifeflare  perni- 
li.imî  (le  enim  effugtes  vo- 
luiiunum  pcccaium. 


< , Eft  tacers,  qnî 
fii;ur  fïpîens  : & eft  odibi- 
ïis  qui  procax  cil  ad  loqucn- 
dutu. 

6.  E(l  tacens  non  habens 
renfum  Joqueix  : & eft  ta- 
cens iciens  tempus  aptum. 


7.  iTomo  fapiens  tacebit 
ufque  ad  tempus  : Ufeivus 
flutem  & impnidens  non 
iervabunt  tempus, 


8.  Qui  muUis  utitur  ver- 


I.IN  E vaut-il  pas  beaucoup  mieux  repren- 
dre un  homme,  & lui  donner  lieu  par-là  d’a- 
voiier  fa  faute , ou  de  s'en  jujlifier , que  de  gar- 
der fa  colere  contre  lui  f 

2.  Celui  qui  viole  la  juftice  par  un  jugement 
injufte , 

J.  eft  comme  l’eunuque  qui  veut  faire  vio- 
lence à une  jeune  vierge , dont  la  garde  lui  a 
été  confiée. 

4 Que  c’eft  un  grand  bien  , lorfqu’on  eft 
repris,  de  témoigner  fon  repentir!  Ufez-cn 
donc  aiiifi  : t£r  vous  éviterez  le  péché  volon- 
taire que  vous  commettriez  en  voulant  vous  ex- 
eufer.  , 

J.  Il  y en  a qui  fc  taifent , & qui  font  re- 
connus pour  fages  ; & il  y en  a qui  fe  rendent 
odieux  par  leur  iutempcrancc  dans  les  pa- 
roles. 

6.  Il  y en  a qui  fe  taifent,  parce  qu’ils  n’ont 
pas  alfez  de  fens  pour  parler  ; & il  y en  a 
d’autres  quife  taifent,  parce  qu’ils  difeernent 
quand  il  eft  tcnis  de  parler , dr  qu’ils  veulent 
ne  le  faire  que  fort  à propos. 

7.  L’homme  fage  fe  tiendra  jufqu’à  un  cer- 
tain tems  dans  le  filence  ; m^is  l’homme  lé- 
ger & imprudent  n’obfervera  point  les  tems  , 
cr  parlera  fans  y avoir  égard. 

8.  Celui  qui  fc  répand  en  paroles  bleffera 
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/bn  ame  ; & celui  qui  s’attribue  uii  pouvoir 
injufte  fc  fera  haïr. 

p.  L’homme  fans  confcience  rdulTit  dans 
le  mal  ; mais  ce  qu’il  invente , pour  avoir  cet 
heureux  fuccis , tourne  à fa  propre  ruine. 

I O.  Il  y a un  don  qui  eft  inutile  ; & c ejl  ce- 
lui on  fait  à regret , ou  qu’on  fait  à un  ingrat  : 

& il  y a un  don  qui  eft  doublement  récom- 
penfé,  l'étant  par  le  plaifir  quon  a à faire  du 
bien , & par  la  reconnoiffance  de  celui  â qui  on 
le  fait. 


C<i 


bit  , Izdct  aninum  Tuam  : 
& qui  poteftaiem  libi  Tumic 
injurib  , odiettT. 

9.  Eft  proceftio  in  malis 
vifo  indilciplinato  & eft  in> 
vemio  iii  dctriiaemum. 

10.  Eft  d.irum,  quodnon 
eft  utile  : & eft  datum  , cu- 
jus  retributio  duplex. 


1 1.  Tel  trouve  fa  perte  dans  fa  gloire  mê-  n.  Eft  proptcr  glorim 

me , ôc  tel  s’élève  par  fon  humiliation.  mmoratio:  & cil  qui  ab  im- 

* , Jni.itate  Icvabii  caput. 

1 2.  Tel  racliete  beaucoup  de  chofes  a vil  la.  tftqui  muita  redimat 
prix  J qui  fera  obligé  d’en  payer  fept  fois  au- 

tant , parce  qu'il  Us  acheté  de  ceux  à qui  elles 
n’appartiennent  pas. 


§.  II.  Différence  du  Juge  & de  l’infenfe.  CaraHere  de  Pinfenfé.  Scs  préfent 
font  inte'reffcs  ; fa  conduite  efl  odieu/e.  AJaiix  que  caufem  U langue  trom- 
peufe , la  inauvaife  home  , la  lâche  coinplaifance. 


IJ.  Le  fage  fe  rend  aimable  dans  fes  paro- 
les ; mais  ce  qu’il  y a d’agréable  dans  les  dif- 
cours  des  infenfés  s’écoulera  comme  de  l'eau , 
cr  dijparottra. 

1 4.  Le  don  de  l’infenfé  ne  vous  fera  point 
utile  ; car  il  a fept  yeux  dont  il  vous  regarde, 
Ù“  il  en  attend  de  vous  fept  fois  autant. 

r y.  Il  donnera  peu , ôc  il  le  reprochera  fou- 
vent;  ôc  quand  il  ouvre  la  bouche  pour  racon- 
ter fes  bienfaits,  c’eft comme  une  flamme  qui 
fe  répand  de  toutes  parts  , & qui  fe  découvre  â 
tout  le  monde. 

16.  Tel  prête  aujourd’hui,  qui  redeman- 
dera demain  ; ôc  eft  homme  - là  fe  rend 
odieux, 

1 7.  L’infenfé  n’aura  pas  un  ami  ; ôc  le  bien 
qu’il  fait  ne  fera  point  agréé  , 

1 8.  parce  que  ceux  à qui  il  le  fait , <ir  qui 
mangent  fon  pain , ne  font  que  de  lâches  fiateurs 


ij.Sapîerrt  in  verbis  Ce- 
îpfum  amabilem  facit  : jra- 
tix  autem  iatuorum  emin'* 
demur. 


14.  Datas  infîptemîs  non 
erit  uriiis  cibi  : ocuii  enim 
ilîius  ffptempliccj  funt  ; 

1 f . exîgua  dabi: , & mul- 
ta  improp^rabit  : 8c  aper- 
tio  oris  iUios  infiammaiio 
eft. 


Hodie  fffiieratur  quis  , 
8c  crasexperir:  odibilis  eft 
Homo  hujulcemûdli. 

17.  Fatuo  non  erir  arni- 
cas , &.  non  crû  gratta  bonis 
illius. 

18.  Qui  enim  edunt  pa- 
nem  ÜUui^  faUx  lingux 
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funt.  Quoties , & qunmi  ir- 
ridcbunt  cum  ? 


• 19.  Ncque  enlm  <^uod  hv 

bonJum  «rit,  fenîti 

dillribuit  : ftmiluer,&  quoJ 
Mon  erat  iubcndum. 


10.  Lapfu<  r.iirc  lin^x  > 
«uùtî  ia  pavimeiuo  cailens  : 
UC  cafus  malorum  feninan' 
ter  venict. 


41.  Homo  acharîs  quafi 
fabula  vana,> in  orc  indiiei^ 
pltnarorum  adidua  crû. 

11.  Ex  ore  fatui  reproba- 
bitur  parabola  : non  enim 
dicitillani  in  icmpore  Tuo. 

I V Ert  qui  vetatur  pecca- 
re  prjr  inopia  , Sc  iu  rcquie 
Eia  dimulabitur. 

24.  qui  perdet  ani- 
mam  Tuam  prx  confuHone  , 
fie  ab  iinprudenci  pcrlbna 
perdet  eam  : perronx  au- 
teoi  acceptione  perdet  Te. 


tjni  le  trompent  par  leurs  difeours.  Combien 
de  fois  auHi , & de  combien  d'hommes  fe- 
ra t il  moqué  ? 

1 p.  Car  il  ne  fe  conduit  point  par  le  bon 
fens , foit  en  diflribuant  ce  qu’il  devoir  refer- 
ver  pour  fes  befoins , foit  en  donnant  même  ce 
qu’il  ne  devoir  pas  garder , layam  mal  acquis , 
cr  Clans  obligé  de  le  refltsuer. 

20.  Celui  qui  fc  fort  de  fa  langue  pour  trom- 

per , cft  , dans  fa  chiite , comme  un  homme 
qui  tombe  du  haut  d'un:  maifon  lut  le  pave  ; il 
Je  brife  tntierement  ; ainli  la  ruine  des  mcchuns 
viendra  tout  d’un  coup,  larfqu'ils  s'y  atten- 
dront h moins.  , 

21.  L’homme  qui  ne  fc  rend  point  aima- 
ble ,-eft  comme  un  méchant  conte  en  la  bou- 
che des  gens  qui  n’ont  point  d’éducation. 

22.  Une  parole  fage  lèra  mal  reijue  de  la 
bouche  de  l'infcnfé  , parce  qu’il  l’a  dite  à 
contre-tems. 

2 J.  Tel  s’abfticnt  de  pécher  , n’en  ayant 
pas  le  moyen , qui  en  xcfîcnt  néanmoins  les  dé- 
lits , lorfqu’il  eft  dans  le  repos  & dans  f oijiveté. 

2^.  Tel  perd  fon  amc  par  un  excès  de  hon- 
te : ilia  perdra,  dis-je , en  cédant  à une  per- 
fonne  imprudente  qui  lui  confetlle  le  mat;  [ 6c 
ainji  il  fe  perdra  lui-même  pour  avoir  eu  trop 
d’égard  à une  perfbnne  qui  le  portoit  à pécher , 
& pour  n'avoir  pas  eu  le  courage  dt  lui  rèfijier.  ] 


§.  III.  Siiries  des  prônées  indiferetes.  Le  menfinge  deshonore  celui  en  qui  il 
fe  trouve.  La  Ù"  la  diferétion  attirent  Leflime  des  hommes  & la 

faveur  des  grands.  Avantage  de  l'amour  de  la  jujlice.  Mauvais  effet  des 
prrfens. 


H.  EU  qui  pri  confufîo- 
ne  promitlit  amico , & lu- 
craius  eQ  cum  inimicum 
gratis. 

16.  Opprobrium  nequam 
in  homine  menJacium  , & 
■n  ore  indilciplinatorum  af- 
liùuù  erit. 

î7.  Potier  fur  quàm  affi- 


2 y.  Tel  promet  à fon  ami  par  une  honte 
indiferete,  qui  le  rend*ainfi  gratuitement  fon 
ennemi , ne  pouvant  tenir  ce  qu'il  lui  a promis, 

26.  Le  menfonge  eft  dans  un  homme  une 
tache  honteufe  : ce  vice  fc  trouve  fans  cefle 
dans  la  bouche  des  gens  déréglés. 

27.  Un  voleur  vaut  mieux  qu’un  homme 

qui 
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<pii  ment  fans  cefle,  & qui  calomnie  fin  fro-  duim«  viri  meniicis  : pcr- 
chatn  : la  perdition  fera  le  partage  de  l’un  & diiioncm  autem  ambo  he- 
de  l’autre.  rednabunt. 


28,  La  vie  des  menteurs  cft  une  vie  fans 
honneur,  & leur  confufion  les  accompagne 
toujours. 

2p.  Le  fage , au  contraire , s’attire  l’eflime 
par  lès  paroles  ; ôc  l’homme  diferet  plaira  aux 
Grands. 


18.  Mores  hominum  men- 
dâriumKne honore:  ^ con- 
Ulorumcum  ipiis  fine 
îmermifiTione. 

jÿ.  Sapiens  in  verbis  pro* 
Jucet  leiplitm,  & homo  pru- 
dens  placebic  magnacis. 


3 o.  Celui  qui  cultive  fa  terre  avec  foin  amaP- 
fera  des  monceaux  de  blé  ; [ celui  qui  fait  les 
œuvres  de  juftice  fera  élevé  lui-même  : ] & 
celui  qui  plaît  aux  Grands  fuira  l’injulUce , îtl 
veut  fe  maintenir  dans  leur  faveur. 

31.  Les  préfens  & les  dons  aveuglent  les 
yeux  des  Juges  ; & ils  font  dans  leur  bouche 
comme  un  mords , qui  les  rend  muets  , ôc 
qui  les  empêche  de  reprendre  & de  châtier  les 
michans. 

32.  Mais  fi  la  (àgefle  demeure  cachée,  ôc 
que  le  tréfor  ne  foit  pas  vifible , quel  fruit  ti- 
rera-t-on de  l’un  ôc  de  l’autre  ? ^inft  devient 
inutile  un  Juge  corrompu  qui  fi  tait,  dr  qui  ne 
prononce  pas  unjulie  jugement. 

33.  Celui  qui  cache  Ibn  infuffifance  vaut 
mieux  que  celui  qui  cache  fa  fagefle , & qui, 
par  un  injufie  ftlence , laijfe  périr  les  innocens. 


JO.  Qui  operatur  terrant 
fiiam  , inaltabic  acervum 
frugum;  & qui  operatur  jul- 
titiam  , ipie  exaltabiiur  : 
qui  Terà  placet  magnatit , 
effugiet  iniquitatem. 

31  Xenia  & dona  excar- 
cant  oculos  judicum  , ec 
quaiî  murus  in  ore  avertit 
correptiones  eorum. 


jt.  Sapiemia  abreonfâ  * 
thelâurus  invifut  j qux  uti- 
litas  in  uttUque  ! 


JJ.  Melior  eft  qui  ceîat 
inlîpientiam  fuam  , quàin 
homo  qui  ablcondit  Tapien- 
tiam  (Uam. 


C H*A  PITRE  XXL 

§.  I.  Cejfer  de  pécher.  Expier  fes  péchés.  Eviter  le  péché.  Maux  que  caufent 
les  Violences , rorgueil  & l’injujlice.  Force  de  la  priere  du  püuvre.  Ft/i 
malheureufe  des  mèchans. 


-M  On  fils , avez-vous  péché  ? ne  péchez 
plus  : mais  priez  pour  vos  rautes  pafiées , afin 
qu’elles  vous  foient  pardonnées. 

2.  Fuyez  le  péché  comme  un  ferpent  : car 
fi  vous  vous  en  approchez,  il  fe  faifira  de  vous, 
& vous  tuera. 

Tome  ly.  Part.  1, 


I.  Fili  peccaDi  ? non  ad- 
jicias  iterum  : led  St  de  pril- 
tinii  deprecare  ut  tibi  di- 
mittaniur. 

1.  Quai!  à facie  cotubri 
fuge  peccaia  : & it  accefie- 
tis  ad  ilia , fufeipient  te. 
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Dente.  leonU,  den-  3.  En  effet , fes  dents  font  des  dents  de  lion, 
es  ejus , imerticiente.  ani-  qyj  tuent  Ics  amcs  des  hommes, 
nus^homtnum^on^^l^^^  bis  Tout  péché  cft  commc  unc  épée  à deux 

«rata  omnis  iniijuitas , pU-  ttanchaiis , atii  bUffe  en  méme-tems  l'ame  dr  h 
g*  illiu.  non  ett  fanius.  ^ ^ ^ 

eft  fouvent  incurable. 

y.  Les  outrages  & les  violences  dilTiperont 
les  riche  (Tes;  [ la  maifon  la  plus  riche  fe  rui- 

nera  par  l’orgueil  i ] & le  bien  du  fuperbe  fera 

fie  fiibftantU  fupeibi  eraJi-  détruit  jufqu’à  la  racine. 

'‘‘^rDeprecatiopauperis  ex  5.  La  prierc  du  pauvrc  s’élèvera  de  fa  bou- 
erc  uique  ad  aures  eju.  per-  jufqu’aux  oreillcs  de  Dieu  ; ôc  il  fe  hâte- 

7.  Qui  odit  correptionem,  7 • Celui  qui  hait  la  réprimandé  marche  lut 
»ei)igium  cft  peccatoris  : & traces  du  méchant  ; ôc  celui  qui  craint 
qui  timet  Deum,  cenver-  A.,  C^^A  ri.,  r-r„nr 


5.  Objurgatio  St  injuriz 
anruftabuni  fubftaniiam  : St 
domus  qu*  nimis  locuples 
eft,  annullabitur  fiipetbia  : 


Dieu  fc  convertira  du  fond  du  cœur. 

8.  L’homme  puiflant  ôc  audacieux  en  pa- 
roles fe  fait  connoître  de  loin  ; ôc  le  fage  fait 
la  maniéré  de  fe  défaire  de  lui. 

9.  Celui  qui  bâtit  fa  maifon  aux  dépens 
d’autrui  , eft  comme  celui  qui  amaflê  fes 
pierres  pour  bâtir  durant  l’hyver  : Jàn  ouvrage 
Jera  bien-tôt  détruit. 

10.  L’affemblée  des  méchans  eft  comme 
un  amas  d’étoupes  ^ teleur  fin  fera  d être  con- 
fumés  parlefêu. 

„ 1 1.  Le  chemin  des  pécheurs  eft  uni  ôc  pa- 

jj’anata  lapiJibus , Sc  in  fine  dc  tâcires  : mais  il  conduit  à l’enfer , [ aux 

ptrnz”  ^ 1 & ténchtcs  & aux  fupplices  éternels.  ] 

§.  1 1.  Avantage  de  f amour  de  la  jujUce,  de  la  crainte  d e Dieu  Ù"  de  la  fagejp. 
Elle  ne  peut  demeurer  dans  le  coeur  de  l'infenfe.  Diff  relis  effets  que  la  parole 
fige  produit  dans  le  coeur  des  bons  & des  méchans. 


tetur  ad  cor  liium. 

8.  Notus  i longe  potens 
lingua  audaci  : St  fcnlatus 
&it  labi  fe  ab  ipfo. 

9.  Qui  zdificat  domum 
fuam  impendi!salienis,qu3- 
fi  qui  coliigic  lapides  l'uos 
in  hicine. 


10.  Stupa  eollefla  fi'na- 
goga  peccantium  : St  con- 
tttmmatio  illoium  ftamma 
ignis. 

11.  Via  peccantium com- 


T 5.  Qu  i cuftodit  juftitiam, 
«ontinebit  fenlum  eju». 

t^.  Confummatio  timo- 
rit  Dei , fapientia  St  (enûit, 

ti.  Non  erudietur,  qui 
«on  cft  lâpiens  in  bono. 

,5.  Eftaucem  fapientia  , 


12.  Celui  qui  garde  la  loi  de  la  Juftice  en 
pénétrera  l’efprit. 

1 3.  La  fagefle  ôc  le  bon  fens  eft  le  fruit  de 
la  parfaite  crainte  de  Dieu. 

14.  Celui  qui  n’eft  pas  fage  dans  le  bien,, 
ne  deviendra  jamais  habile. 

I y . Il  y a unc  fagefte  qui  cft  habile  dans  le 
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mal  : mais  la  vraie  prudence  n’eft  point  où  eft  qur  abt-nHit  in  mab  : & 
I amertume  dun  caur  qui  médite  de  noirs  d(f-  """  icnfus  ubi  eftama- 
feins.  . 


1 6.  La  fcience  du  fage  fe  rdpandra  comme 
une  eau  qui  fe  déborde  heureufement  ; & le 
confeil  quit  donne  fubfiftera  comme  une  four- 
ce  de  vie  qui  ne  tarit  jamais. 

17.  Le  cœur  de  l’infenfé  eft  comme  un 
vafe  rompu  ; il  ne  peut  rien  retenir  de  la  fa- 
gefte. 


i«.Scienti.i  (ipicmis  l?«- 
quam  inunHitio  abund.'bit , 
& conlllium  illius  lîcut  furu 
Ticjr  permanet. 


17.  Cor  fatuî  qmfî  vas 
confradum,  & omnem  (â- 
pîeritiam  non  tenebit* 


1 8.  Que  l’homme  habile  entende  une  pa- 
role fage  , il  la  loiiera  auflTi-tôt , & il  fe  l’ap- 

Éuera  : Que  le  voluptueux  l’entende , elle 
déplaira , & il  la  rejettera  derrière  lui. 
ip.  L’entretien  de  l’infenfé  eft  comme  un 
fardeau  qui  pcfe  dans  le  chemin  ; on  voudrait 
en  être  débarraff}'.  & au  contraire  ^ la  grâce  fe 
trouvera  fur  les  Icvres  de  l’homme  fenfé  j on 
ne  fe  lajfer a ooint  de  l'entendre  parler. 

20.  La  Douche  de  l'homme  prudent  eft 
recherchée  dans  les  aflemblées  ; & les  hom- 
mes qui  l auront  entendue  repalTeront  fes  pa- 
roles dans  leur  cœur. 

21.  La  fagefle  eft  à l’imprudent  comme 
une  maifon  ruinée,  il  ne  fait  aucun  ufai^c, 
& la  fcience  de  l’infenfé  eft  une  confufion 
de  paroles  mal  digérées. 

22.  L’inftruétion  eft  à l’imprudent  comme 
des  chaînes  qui  lui  chargent  la  main  droite  ; 
il  s'en  trouve  fort  incommodé , parce  quelles 
r empêchent  dé  faire  le  mal  qu’il  défire. 


iS.Verbumrapiensquod- 
cumque  audicrit  fcius,  lau- 
dabit , & ad  Te  adjiciei  : au- 
divic  luxurioliiS)  & difpli- 
cebitilli,  & projiciec  ilii>d 
poil  dorfum  fuum. 

ip.  Narraiio  fatui  qualî 
fârcina  in  via  : nam  in  la- 
biis  lênraii  invenietur  gra- 
tta. 


ao.  Os  prudentis  quanâ- 
tur  in  ecciclîa , & verba  il- 
lius  cogiiabunt  in  cotdibus 
fuis. 

11.  Tanquam  domus  ex- 
terminata  , fie  fàtuj  fapien- 
lia:  & icientia  infenlàti  inc- 
narrabilia  verba. 


' at.  Compedes  in  pedi- 
bus , Jlulio  dodrina,  & qua- 
fi  vincula  manuum  Tuper 
manum  dexixam. 


§.  III.  Differente  conduite  de  l'homme  fage  & de  Pinfenfé.  Vimpie  fe  maudit 
lui-même  , lorfqu'tl  maudit  le  diable.  Le  femeur  de  rapports  fouille  fn  ame , 
& fe  rend  odieux. 


2 J.  L’infenfé  , en  riant , éleve  fa  voix  ; 
mais  l’homme  fage  rira  à peine  tout  bas. 

24.  La  fcience  eft  à l’homme  prudent  un 
ornement  d’or , 6c  comme  un  bralTelet  à fon 
bras  droit , elle  ejl  en  mêmt-tems  fa  gloire  & la 
réglé  de  fa  conduite. 


t;.  Fatuus  in  rifu  cxaltat 
Tocem  fuam  : vir  auicm  fii- 
piens  vix  tacite  ridebit. 

14.  Ornamentum  aurcum 
prudemi  dodrina.  & quafi 
biachiale  in  brachio  deaiio. 


lij 
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2 Tâtui  faciUs  in  do- 
mum  proximi  : & Jiomo  pe- 
riius  confundeiur  à perfona 
potentifi. 

2^.  Smltus  à fcneHra  ref- 
ptciet  in  domum  : vir  au* 
tem  eruditus  foris  ftabû. 


27.  Stultitia  hominis  auf^ 
cultare  per  oflium  : & pru- 
dcns  gravabitur  comumeÜa. 

2?.  Labia  rmprudentium 
fîuUa  narrabunt  : verba  au- 
tcm  prudcntium  , Aiucra 
^nderabuntur. 

ly.  In  ore  fatvorum  cor 
illorum  : & in  corde  ^apien- 
tum  0$  iiloruia. 


30.  Dum  maledicit  im- 
pius  diabolum  « maledicit 
]p('e  aninum  fuam. 

)i.  Sururroccinquinabit 
animam  fuam,  & in  omni- 
bus odietur  : & qui  cum  eo 
manferit , odiofus  crit  : ta- 
citus  ic  icnlâtus  honorabi- 


ESIASTIQUE.  Ch^p.  XXI 
. 2 y.  L’infenfé  m«t  aifément  le  pied  dans  la 
maifon  [ de  fon  voifin  ; ] mais  l’homme  qui 
lait  vivre  cft  fort  réfervd  à vifiter  .une  perfon- 
nc  puillàntc. 

2 5.  L’infenfd  regardera  par  la  porte  ou  par 
la  fenêtre  dans  une  maifon  : mais  l’homme 
diferet  fe  tiendra  dehors  jufquà  ce  qu’on  lui 
ouvre. 

27.  Le  fou  montrera  fa  folie  en  écoutant 
par  une  porte  ; mais  cette  baffelTe  fera  infup- 
portable  à l’homme  prudent. 

28.  Les  Icvres  des  imprudens  diront  de» 
fotifes  : mais  les  paroles  des  hommes  prudens 
feront  pdfées  à la  balance. 

2p.  Le  cœur  des  infenfés  eft  dans  leur 
bouche , & la  bouche  des  fages  ell  dans  leur 
cœur;  c’ep-â-dire,  que  les  infenfis  difenttoutee 
qu’ils  penj'ent , & les  /âges  ne  parlent  qu' après 
avoir  long-tems  penfé. 

30.  Lorfque  l’impie  maudit  le  diable , il  le 
maudit  lui-même  ,puifqu’il  imite  fa  malice. 

3 I . Le  femeut  de  rapports  fouillera  fon 
ame  ; & il  fera  haï  de  tout  le  monde  ; [ ce- 
lui qui  demeure  avec  lui  fera  odieux  ; mais 
Thomme  fenfé  âc  ami  du  filence  fera  ho-; 
noté. 


CHAPITRE  XXII. 


Ç.  I.  Uomme  parrjfrux.  Enfaru  mal  èleve'i.  Femme  effrontée.  Oefl  perdre  fon. 
tems  que  d’injbuire  l'infenfé.  Pleurer  Pinfenfe  plus  qu’un  mort. 


T.  Tn  lapide  Inteolapida- 
tBjrft  piger.  & omnes  lo- 

^uei'.tutiuperarpetnationem 

illius. 

».  De  ftcrcore  boum  I.-1- 
pidatus  eft  piger  ; & omnit 
qui  letigerit  eum  , cxcutiet 

ma  nus. 


3.  Confuiîo  patrii  eft  de 


i*L  Epatefleux  eft  «ww  lapidé  avec  de 
la  boue  j tous  parleront  de  lui  pour  le  mépri- 
fer. 

2.  Le  parefleux  eft  lapidé  avec  de  la  fiente 
de  bœufs , tous  ceux  qui  le  touchent  fe  fé- 
coueront  les  mains,  comme  fi  elles  avoient 
touché  à quelque  chofe  de  fouil/é. 

3.  Le  fils  mal  inftiuic  cft  la  honte  de  fon 


# 
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pere  ; la  fille  immodejle  fera  peu  eftimée. 

4.  La  fille  prudente  fera  un  riche  héritage 
pour  fon  mari  : mais  celle  dont  la  conduite 
fait  rougir  fera  le  déshonneur  de  fon  pere. 

y.  La  femme  hardie  couvre  de  honte  fon 
pere  & fon  mari  ; [ elle  ne  cedera  point  aux 
fcélerats  ; ] 6c  elle  fera  méprifée  de  l’un  6c 
de  l’autre. 


fîÜo  indifciplinato  : fîliâ  an- 
tem  in  deminoratione  fier. 

4.  Fiiia  pnid«D$  hereditas 
vire  fuo  , nam  ejua:  confun- 
ditj  in  contumeliain  fit  ge- 
mcoris. 

f.  P-itrem  & vinim  con- 
fundit  auJax,  Sc  ab  intpiis 
non  minoiabitur:  ab  uirit- 
que  aucem  iiihunorabitur. 


6.  Un  difeours  à contre-tems  eft  comme  <.  Mufica  in  luftu  impor- 
«ne  mufique  pendant  le  deuil;- mais  la  fa-  flageii.  & 

‘ • > 1 1 /-  ■ aoanna  in  orani  tempote 

gelle  emploie  toujours  a propos  le  chau-  ûpiemia. 
ment  6c  l’inftruQion. 


7.  Celui  qui  inflruit  l’imprudent  eft  corn-  7.  Qui  doc«  fjtuunv, 
me  un  homme  qui  veut  repindre  les  pièces  9““'’ 

d’un  pot  caflé , >/  travaille  inutilement. 

8.  L’homme  qui  parle  à celui  qui  ne  l’é-  8.  QuinarratTcrbumrpn 

coûte  point  , eft  comme  celui  qui  réveille  f-y"" 

un  homme  dun  prolond  lommeilj  tl  hm-  no. 


fortune. 

5.  Celui  qui  parle  de  la  fagelTe  à unînfenfé 
entretient  un  homme  qui  s’endort  5 & à la  fin 
du  difeours,  il  lui  dira:  Qui  eft  celui-ci 
dit-il?  Que  veut-il  ? 

10.  Pleurez  fur  un  mort,  parce  qu’il  a perdu 
la  lumière  ; pleurez  aufli  fut  un  inienfé , parce 
qu’il  a perdu  le  fens. 

1 1.  mais  pleurez  moins  fiir  un  mort , pafee 
qu’il  eft  entré  dans  le  repos  ; Ô“  pleurez  davan- 
tage  fur  un  nifenp , 

12.  parce  que  la  vie  [ criminelle  ] de  l’in- 
fenfé  eft  pire  que  la  mort. 

1 J.  On  pleure  un  mort  pendant  fept  jours  ; 
mais  l’infenfé  6c  le  méchant  doivent  être  pleu- 
zés  toute  leur  vie. 


9.  Cum  dormiente  loqtiU 
tur  qui  enarrat  Ituito  fâpitr* 
tiam:  & in  fine  narraiionis 
dicit  : Quis  eil  hic  f 

70.  Supra  mortaum  plora» 
dcfecii  cnimlux  ejuszjfc  fii- 
a facuiim  plora , déficit  c- 
nim  Irnfus. 

II.  Modicum  plora  fuper 
morcuuffl,  quoniam  requic*' 
vit. 

II.  NequiffiiDÎ  enim  ne* 
quiffima  vita  fupei  moriero 
fitui* 

13.  Ludus  mortui  fepeem 
dies,  fiatui  autem  impii 
omnei  dies  viix  illloruxm 


§.  IL  Eviter  les  entretiens  Ù*  la  compagnie  des  infenfés.  Sort  différent  de 
Phomme fige  <Ùr  de  Plnfenfi^ 

t^.  Ne  parlez  pas  beaucoup  avec  l’impru-  m-  Cum  ffulto  ne  mul- 
dent , 6c  n’allez  point  avec  l’infenfé.  1“"*  ^ cuminfcn- 

ly.  Cardez  - vous  de  lui,  pour  nen  être  ij.  servate  ai>  îUo,  ut 

IHj, 
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point  inquiété  : & vous  ne  vous  fouillerez 
point  par  la  contagion  de  fon  péd.é. 

16.  Détournez-vous  de  lui  ; ôc  vous  trou- 
verez le  repos , & fa  folie  ne  vous  accablera 
pas  de  cliagrin. 

17.  Qu’y  a-t-il  de  plus  pcfantquelc  plomb? 
6c  quel  autre  nom  /ta  dotimra  t-oi  pour  expri- 
mer fa  pèf.mteur , fi  ce  n’eft  celui  de  l’infenfé 
qui  ejl  injuppcrtable  I 

1 8.  Car  il  cft  plus  ai'é  de  porter  le  fable , le 
fcl  ôc  une  mafle  de  fer , que  l’imprudent , 
[ l’infenfé  ôc  le  méchant.  ] 


72 

non  molpfli.im  , & 

non  coinquinabcri$  peccato 
llÜiis. 

itf.  Doflefle  ab  illo  » & 
tnvfnies  rc^^inrin,  & non 
accdiabeii»  u\  (lultiiia  îüius. 

17.  Super  pîumbum  qui  J 

f;ravabi(ur/  & quod  ilti  a- 
iud  nomen  qujin  fituus  ? 


1 8.  Arenam  » ^ rilcm , & 
tnnfl.im  ferri  facilius  cft  fer- 
le» qujm  iioininem  impru' 
deneem  , & fjtuum  $ $c  im- 


pjum. 

ly.Lonmcniumiigncum  iç.  Comme  le  bois  bien  lié  6c  attaché  en- 
coiiigaium  in  fum!.imcnto  fembic  fur  le  fondement  d’un  édifice  , ne  fe 

& cor  coniirmaiiim  in  cegi-  ociumt  point  dans  un  tremblement  déterré; 
laiione conihii.  aiiili  le  cocur  établi  fur  un  confcil  folide  de- 


meurera ferme  au  milieu  des  tribulations  de  cette 
vie  : 


JO.  Cogitatus  fenfaii  in  20.  ainfi  la  réfolufion  d’un  homme  fenfé 
dipravjbitar.  ne  S alloiulira  point  par  la  craintc , en  quclquc 

teins  que  ce  foit. 

11.  Sicut  pali  in  exceltis , 2 1 . Alais  il  n\n  ef!  t'as  de  meme  de  finfenfè : 

fit  cxmcnn  fine  irroenft  ‘ i t j U • ; 

pofiu  comra  ûriun  jcmi  Contraire  , comme  une  cloifon  debois/’/n- 
non  pcrmanelmni  : cée  en  Un  lieu  élevc , f ÔC  une  muraille  de 

pierre  fcche]  ne  peuvent  réfiller  à la  violence 
du,  vent  auquel  ehes font  exprfées ; 

11.  tic  fit  cor  limiJum  in  ^2.  ainfi  le  cocur  timide  de  l’infenfé , dans 
pcfu^nu^mori'^nortc.fifl^  f incertitude  & la  légèreté  de  fes  penfées,  ne 
réfiflera  point  à la  violence  de  la  crainte. 

jp Sicut  cortrepidom in  25.  [ Comme  Ic  cocur  timide  de  l’infenfô 
demeure  toujours  dans  h folle  penfée  , fans 
inprxceptii  Uci  pernianct  aucuiic  craïute  des  jupremens  du  Seigneur-,  ainfi 
cil  immuable  dans  le  bien  celui  qui  fe  tient 
tou  ours  attaché  au  commandement  de  Dieu.] 


§.  III.  De  ce  qui  rompt  r,imitié.  Les  injures  & les  menaces  font  les  avant- 
coureurs  des  meurtres.  L'émir  fur  fa  langue,  pour  ne  pas  périr. 

»4.  Pungcii!  oculum  de-  24.  Cclui  qui  pique  l’œ'il  en  tire  des  lar- 
ducu  berymas:  & qui  pun-  mcs  ; ÔC  Celui  oui  piquc  & qui  offenfe  le  cocur 
de  fon  amt  \ excite  un  fenument  de  haine  & 
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de  colere , qu'il  verra  bien-tôt  ècla'.er  contre  lu:, 

2j.  Celui  qui  jette  une  pierre  contre  des  Mmem  lapiJcm  in 
olleaux  les  fera  cnv'oler  ; ainfi  celui  qui  dit  voiatiîia,  dejicîct  iiîa  : Ce 
des  injures  à fonami,  rompra  l’amitid  qu',1  * 

avon  pour  lui. 


2.6.  Quand  vous  auriez  tiré  l’épée  contre 
votre  ami,  ne  délèfpérez  pas  : car  il  y a en- 
core du  retour. 

27.  Quand  vous  auriez  dit  à votre  ami  des 
paroles  facheufes , ne  craignez  pas  ; car  vous 
pouvez  encore  vous  remettre  bien  enfemble , 
pourvu  que  cela  n’aille  point  julqu’aux-  inju- 
res, aux  reproches,  à l’infolcnce,  .à  reveler 
le  fecret , & à porter  des  coups  en  trahi.fbn  -, 
car  dans  toutes  ces  occafions  votre  ami  vous 
échappera  pour  tcûjours. 

28.  Gardez  la  fidélité  à votre  ami,  pen- 
dant qu’il  eft  pauvre , afin  que  vous  vous  ré- 
joiiifliez  avec  lui  dans  fon  bonheur. 


t(.  Adamicum  etfi  pro- 
duxeris  gladium  , non  dep. 
petes  : cft  eiiira  rcgrcflui. 
Ad  .imicum 

27.  fi  aperueris  os  trip- 
le, non  timeas  : eft  enim 
concordatio  ; excepto  con- 
vitio  , & impronerio,  & fu- 
perbia,  & myftcrii  revela- 
tione  , & plaga  dolofa  : in 
his  omnibus  elFugiei  ami- 
cus. 


2S.  Fidem  pofiide  ctim 
amico  in  paiipc-rtatc  illius , 
ut  & in  bonis  iliius  Izteris. 


29.  Demeurez-lui  toûjoure  fidcle  pendant 
le  tems  de  fon  affliction  , afin  que  vous  ayez 
part  avec  lui  dans  fon  héritage , lorfqtttl  fera 
dans  la  profpéritè. 


20.  In  tempore  tribulatio- 
nls  iliius  permane  illi  fide» 
lis,  ut  & in  hctcditaie illiu» 
colieres  fis. 


3 O.  Comme  la  vapeur  foK  de  la  fbumaife , fic 
la  fumée  s’élève  en  haut , avant  que  le  feu 
faroiJJ'e  ; ainfi  les  injures , [ les  outrages  âc  les 
menaces  3 précèdent  le  meurtre  & reffufion 
du  fang  , qui  les  fuivent  de  près. 

3 I.  Je  ne  rougirai  point  de  faluer  & de  dé- 
fendre mon  ami , lorfqu'il  fera  dans  la  perfécu- 
tion  & dans  l'adverfité  ; je  ne  me  cacherai 
point  alors  devant  lui  ; mais  je  lui  rendrai  tous 
les  fervices  que  je  pourrai  : & fi , après  cela , il 
me  traite  mal , je  le  fouffrirai  fans  me  plain- 
dre. 


30.  Ante  ignem  camint 
v.ipor,  f<  Pumusignis  inal- 
taïur  : fie  ante  languinem 
malcdifta,  & contumeliat, 
& minx. 


31:  Amicum  Pilutare  non 
confundar  , à facie  illius 
non  me  abfirondam  : & Ci 
inala  mihi  evenerint  per  il- 
ium, luftinebo. 


32.  Alais  tous  ceux  qui  le  connoîtront,  ô"  js.  Omnis  qui  audievj, 
qui  entendront  parler  de  fon  ingratitude , fe  don- 
neront  de  garde  de  lui,  & n'en  feront  point 
leur  ami. 


33.  Qui  mettra  une  garde  fûre  à ma  bou- 
clic , & un  fccau  iaviolable  fur  mes  lèvres  , 


JJ.  Quis  dabif  ori  meo- 
euflodiain  , & Puper  labia 
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roea  (ignacuîiim  cfrtum,  ut  afin  qu’elles  iic  me  fafient  pas  tomber/>ar  mes 

non  cadam  ab  ipfis , & Jm-  p^ygif,  qug  ma  laneuc  ne  me  perde  pas  î 

gua  mea  perdit  me  : r ^ T o t i 


CHAPITRE  XXIII. 


§.  I.  Priere  contre  Vimempcrance  de  la  tangue  , contre  les  mouvemens  de 
r orgueil , contre  la gottrmandife  & l impureté. 


I.  Domine  pater , & do- 
minator  ritr  mei , ne  de- 
relini]uas  me  in  conlîlio  eo- 
ruin  : ncc  lina$  me  cadere 
in  illis. 

i.  Qaisraperponetin  co- 
giiatu  meo  flagella , & in 
corde  meo  doârinam  fa- 
piemiac,  ut  ignoraiionibus 
conim  non  parcant  mihi , 
& non  appateani  deliâa  co- 
rum. 


> O Eigneur , qui  êtes  mon  pere  & le  maître 
de  ma  vie , ne  m’abandonnez  pas  à la  légèreté 
indiferete  de  ma  langue , ôc  ne  permettez  pas 
qu’elle  me  falTe  tomber. 

2.  Qui  efi-ce  qui  corrigera  les  penfées  de 
mon  elpritf  & qui  fera  à mon  cœur  de  fages 
reproches  ? J'implore  le  fecours  de  ceux  qui  peu- 
vent me  rendre  ce  bon  office  ; afin  qu’ils  ne  m’é- 
pargnent point  dans  les  manquemens  d’igno- 
rance que  ma  lar.gue  me  fera  faire , & que  les 
fautes  de  mes  levres  ne  paroiflent  point  au-de- 
hors. 


}.  Sc  ne  adincrefeant  ig- 
Iiorantix  mex  , & muliipli- 
cemue  deliifla  moa , & pec- 
cata  mea  abundent , & in- 
cidam  in  confpeâu  adverfa- 
rioTum  meorum,  & gaudeat 
fuper  me  inimicus  meus  î 


_ 4.  Domine  pater,  & Deus 
YÎtx  mex  , ne  dcreiinijvus 
me  in  cogitatu  illorum. 

f.  Extollentiam  oculo- 
nim  meorum  ne  dedetia 
mihi,  & omne  defiderium 
avetie  à me. 

s.  Aufer  à me  ventris 
concupirceniias , & concu- 
bitus  concupitccniix  ne  ap- 
préhendant me , & anioix 
irrereremi  & infruniuc  ne 
uadas  me. 

7.  Doârinam  oris  audite 
£Jii  ; & ^ui  euftodierit  il- 


î . Je  les  conjure  de  ne  point  m'abandonner  à 
ma  propre  foibleffie , de  peur  que  mes  ignoran- 
ces ne  viennent  à croître , que  mes  offenlès 
ne  fe  multiplient , que  mes  péchés  ne  s’aug- 
mentent de  plus  en  plus,  que  je  ne  tombe 
devant  ceux  qui  me  haïffent,  & que  je  ne 
fois  expofé  aux  Infultes  de  mon  ennemi. 

4.  Seigneur  , qui  êtes  mon  pere , Ôc  le 
Dieu  de  ma  vie , [ ne  m’abandonnez  pas  à 
Heur  rnauvaijè  volonté.  ] 

y.  Ne  me  donnez  point  des  yeux  altiers  j 
ôc  détournez  de  moi  toute  cupidité. 

6.  Eloignez  de  moi  l’intempérance  de  la 
bouche.  Que  la  pafiion  de  l’impureté  ne  s’em- 
pare point  de  moi  ; ôc  ne  m’abandonnez  pas 
aux  excès  d’une  ame  qui  n’a  plus  de  honte  [ ni 
de  retenue.  ] 

7.  Ecoutez,  mes  enfans , les  inftruéKons 
que  je  vous  donne  pour  régler  la  langue.  Celui 

qui 
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qui  les  gardera  ne  pdrira  point  par  Tes  levres , lam,  non  f^riet  lablis  ,*nec 
[ & il  ne  tombera  point  dans  des  adions  cri-  in  openbus 

minellcs.]  . nesmll.m.s.  . 


8.  Le  pdeheur  fera  pris  par  la  vanitd  de  fes 
paroles  : le  fuperbe  & le  niddifant  y trouve- 
ront des  fujets  de  chûtes. 


8.  In  vanitatc  (îia  ap- 
prrhenditur  peccator,  & (u- 
perbus  Si  roalrdicus  Icandan 
liubiiur  in  illii. 


§.  IL  pas  s’accoutumer  à jurer  , ni  à dire  des  paroles  indiferetes.  Ne  pas 
oul  Her  fes  parais , de  peur  d’etre  ouLlié  de  Eieu.  Ne  pas  s'accoutumer  à 
dire  des  paroles  outrageufes. 


9.  Pour  vous , que  votre  bouche  ne  s’accou- 
tume point  au  jurement  ; [ car  en  Jurant , on 
tombe  en  bien  des  maniérés.  ] 

10.  Que  le  nom  de  Dieu  ne  foit  pmnt  fans 
celTe  dans  votre  bouche  : [ ne  mùlez  point 
dans  vos  difeours  les  noms  des  faints , parce 
que  vous  ne  ferez  pas  en  cela  exemt  de  faute.  ] 

1 1 . Car } comme  un  efelaye  qu’on  met  fans 
celTe  a la  torture  en  porte  toujours  les  mar- 
ques , ainfi  tout  homme  qui  jure , 6c  qui  nom- 
me fans  ceJJ'e  le  nom  de  Dieu , ne  fera  point 
pur  ni  exemt  de  pdchd. 

12.  Celui  qui  jure  fouvent  fera  rempli  d’i- 
niquitd;  6c  la  plaie  dont  Dieu  le  frappera  y ne 
fortira  point  de  fa  maifon. 

IJ.  Si,  par  négligence  bu  par  oubli , il  ne 
fait  pas  ce  qu’il  a promis  avec  ferment , fon 
pdchd  fera  fur  lui;  6c  s’il  y manque  par  mdpris, 
il  pdchera  doublement. 

1 4.  S’il  jure  en  vain , en  jurant  pour  des  cho- 
fes  de  peu  d’importance  y ou  Jans  dejjein  de  tenir 
Jon  ferment , ce  ne  fera  pas^unc  exeufe  qui  le 
juftifie  devant  Dieu  ; 6c  fa  maifon  fera  rem- 
plie de  la  peine  qu’il  en  fouffrira. 

1 J.  Il  y a une  autre  parole  qui  dl  une  pa- 
role de  mort  ; c ejl  le  blafpb  'eme  contre  Dieu  : 
Qu’elle  ne  fc  trouve  jamais , cette  parole  abo- 
minable * Ams  l’hdritage  de  Jacob,  ni  dans  la 
• bouche  de  fes  enfant, 

1 6.  Car  ceux  qui  fervent  Dieu  comme  ils 
doivent  faire  font  éloignés  de  tous  ces  vices  ; 

Tome  ly.  Part,  1, 


9,  Jurationi  non  aiTuefeat 
os  tuum  , muhi  tnim  calUi 
in  ilia. 

JO.  Nominatio  verô  Dei 
non  fit  afiîdua  in  ore  tuo , & 
nominibus  Sanâorum  non 
admilcearis  ; quoniam  non 
cris  immunis  ab  cis. 

1 1.  Sicut  enim  fervas  in- 
terrogatus  afiiduc , à livote 
non  minuitur  : fie  omnis  ju- 
rans,  & nominans,  in  ccto 
à pcccato  non  purgabitur. 


n.  Vir  multum  jurani 
implebitur  iniquicate  , & 
non  dilcedet  d domo  illiua 
plaga. 


1 }.  Et  fi  fruAraverit , de- 
liâum  illius  fuper  iplùm 
erit  & fi  difiimuiavetii , de- 
^quii  duplicitei: 


14.  & fi  in  vacuum  jura- 
verif , non  juAiScabitur;  re- 
plebiiur  enim  leuibuçione 
domus  illius. 


t(.  EA  & alla  loqucla 
contraria  morti,  non  inve- 
niatuc  in  hcredicaie  Jacob. 


16,  Etenim  d mircricor- 
dibus  omnia  harc  aufercu] 


K. 
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,„r , & in  dcliili*  non  »o-  & Us  ne  s’engagent  point  dans  ces  excès: 


luubunciir. 

17.  Imlircîpli^air  îoqtic- 
Ix  non  alTuelcat  os  tuum  : 
eft  cnim  in  ilia  verbum  pec- 
cati. 

iR.  Memfnro  patris  5c 
rr.atris  tuT  , in  mfdio  cnim 
magnatofum  corJîihs  : 
ly.  ne  forte  f/blivifcatur 
te  Deus  in  ccnfpecîu  illo- 
runi  , & afllduiwic  tua  in- 
fiuuatuï  , improperium  pa- 
liaris , & maluifles  non  naf- 
ci  , & dicin  nativitatis  tux 
malcdicas* 


to»  HomoafTuctus  în  vcf- 
bis  improperii,  in  omnibul 
diebus  fuis  non  erudictur. 


17.  Que  votre  bouche  ne  s’accoutume 
point  non  plus  à dire  des  paroles  indiferetes  ; 
car  il  s’y  trouvera  toujours  du  pdchd. 

1 8.  N’oubliez  pas  votre  pere  & votre  mere  y 
parce  que  vous  êtes  au  milieu  des  G*nds , 

1 p.  de  peur  que  Dieu  ne  vous  oufilie  de- 
vant ces  Grands-mèmes , 6c  que  devenant  in- 
fenfé  par  la  trop  grande  familiarité  ejue  vous 
aurez  avec  eux  , vous  ne  tombiez  dans  l’in- 
famie , que  vous  ne  fouhaitiez  alors  de  n’étre 
point  ne  , ôc  que  vous  ne  mSudifllez  vous- 
même  le  jour  de  votre  naiffance. 

20.  L’homme  accoutumé  à dire  des  pa- 
roles outrageulcs , ne  fe  corrigera  jamais. 


§.  III.  De  l'avare , de  nmpudi.pie  , de  Fadultere.  Dieu  voit  le  crime  de  ce 
dernier , & il  le  punira  avec  la  derniere  feverité. 


Il,  Duo  généra  abiin- 
a.int  in  peecatis,  & tertium 
aJducit  iram,  & perdiiio- 
iicm. 

11.  Anima  calida  qualî 
jgnis  .arJrns , non  exiingue- 
tur  donec  ali.juid  gluùat  : 


î}.  St  tiomo  ne<;ii3m  in 
cre  Garnis  fur,  non  dclin^ 
«lonec  incendat  ignem. 


14.  Homini  fomicario 
cmnis  panis  dulcis,  non  fa- 
tigabiiur  tranfgrcdiens  ul- 
^ue  ad  finem. 


aç,  Omnis  homo  qui 
tianfgrediiur  leftum  (bum  , 
conteraneni  in  animam 
liiarn,  Sc  dicens:  Quis  me 
■ïidet? 

i(.  tenebr*  circumdant 
me , & parictes  cooperiunc 


21.  Deux  fortes  de  perfonnes  pechent  fou- 
verit,  ôc  la  troilieme  s’attire  la  colere  de  Dieu 
ôc  la  perdition. 

22.  L’ame  qui  brûle  d" avarice  on  d'ambition 
eji  comme  un  feu  ardent  ; elle  ne  s’éteindra 
point,  jufqu’à  ce -qu’elle  ait  dévoré  quelcjue 
chofe. 

2 J.  L’homme  qui  abufe  de  fon  propre 
corps  par  Pimpureté,.  ne  ceffe  point , jufqu’à 
ce  qu’il  ait  allumé  un  feu  dont  il  fera  lui-mane 
conjutné. 

24*  Tout  pain  efl  doux  à un  fornicateur  ; il 
s' abandonne  fans  dioix  à toutes  fortes  de  femmes 
pour  fatisfaire  fa  paffon  ; & il  ne  ceffera  point 
de  pécher  jufqu’à  la  fin  de  fa  vie. 

2 J.  L’homme  qui  viole  la  foi  du  lit  conju- 
gal [raéprife  fon  ame  ; ôc  il  dit  ; ] Qui  eft  - cc 
qui  me  voit  ? • • 

26.  Les  ténèbres  m’environnent , les  mu- 
railles me  couvrent,  nul  ne  me  regarde;  qui 
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craindrai- je  ? Le  Très-haut  ne  fe  fouviendra  me.  & nemo  circumfpicit 

• point  de  mes  péchés.  quem  vereor?  dc.ùlo- 

‘ ^ rum  meorum  non  mcmori- 


27.  Il  ns  confidere  pas,  lorpjuil  raifonne 
ainft , que  l’o-i!  du  Seigneur  voit  toutes  cho- 
fes  ; 6c  que  c’eft  bannir  de  foi  la  crainte  de 
Dieu  de  n’avoir  que  cette  crainte  humaine , 
& de  n’appréhender  que  les  yeux  des  hom- 


bitur  AUilTtmus. 

27.  £c  non  intelligit  quo- 
fiium  omnia  vidée  oculus  * 
iJlius  y quotiMm  eNpellit  k 
fc  timorcm  Dei  hujufmodi 
hominis  cimorj  & ocuii  ho. 
minum  timentes  ilium  : . 


mes. 

28.  Il  ne  comprend  pas  que  les  yeux  du 
Seigneur  font  plus  lumineux  que  le  foleil , 

3u’il  regarde  de  tous  côtés  toutes  les  voies 
es  hommes  , qu'il  perce  la  profondeur  des 
abîmes  ôc  le  fond  du  cœur  humain , 6c  qu’il 
pénétré  jufques  dam  les  lieux  les  plus  cachés. 

2p.  Car  le  Seigneur  tiotre  Dieu  connoilfoit 
toutes  les  chofes  du  monde  avant  qu’il  les 
eût  créées  ; 6c  il  les  voit  de  même , mainte- 
nant qu’il  les  a faites. 

30.  Xinft  cet  homme  adultéré , qui  fe  croyait 
fi  bien  caché , fera  puni  dans  les  places  publi- 
ques; [ il  fera  mis  en  fuite  comme  le  poulain 
de  la  cavalle  , furpris  dans  un  pâturage  étran- 
, ] 6c  il  fera  pris  de  même  , lorfqu’il  s’y  at- 
tendra le  moins. 

ji.  [Il  fera  deshonoré  devant  tout  le 
monde , parce  qu’il  n’a  pas  compris  ce  que 
c’étoit  que  de  craindre  le  Seigneur. 


18.  & non  cognovit  qyo- 
niam  oculi  Domini  muUà 
plus  Iqcitiiorcs  Itint  fupcc 
Iblem,  circumlpicientes  om- 
nés  vias  liominum,  & pro- 
fundum  abylli , & tominum 
corda  intuentes  inabl'condi- 
tas  partes. 

ap.  Domino  enim  Deo 
antequam  creareniur,  om- 
nia  l'une  agnica;  lie  & pull 
perfedum  relpictt  omnia. 

JO.  Hic  in  p'ateis  civita- 
tis  vindicabitur  . & quaïî 
li  pullus  cquinus  fugabitur  : 
& ubi  non  /peravit,  appte- 
bendeiur. 


ji.  Et  erit  dedecus  om- 
nibus, eù  quôd  non  intell(> 
xerit  timorctu  Domini. 


§.  IV.  Femme  adultéré.  Grandeur  de  fon  crime.  Suites  funefies  de  fon  péché. 
Rien  de  plus  avantageux  que  de  craindre  le  Stigneur,  & de  lui  étrtfidele. 


3 2.  Ainfi  périra  encore  toute  femme  qui 
abandonne  fon  mari , 6c  qui  lui  donne  pour 
héritier  le  fruit  d’une  alliance  adultéré. 

îî.  Car  premieremenc  elle  a défobéi  à la 
loi  du  Très-haut;  fecondement,  elle  a péché 
contre  fon  mari,  en  violant  la  foi  quelle  lai 
avait  donnée  ; troifiemcment , elle  a commis 
un  adultéré , Ôc  elle  s’eft  donnée  des  enfans 
d’un  autre  que  de  fon  mari. 

3^.  Cette  femme  fera  amenée  dans  l’Af- 


;r.  Sic  & mulior  omnis 
rclinquens  virum  l'uum  , & 
ftatuens  heteditaiem  ex  a- 
lieno  malrimonio; 

IJ.  primo  enim  in  loge 
Altinimi  incredibilis  fuit  : 
fecundô  in  virum  fuum  de- 
liquit  : tertio  in  adultcrio 
fornicata  eft  , & ex  aüo 
viro  £Uos  Ilutuit  (ibi. 


34.  Hzc  in  eccleli.im  ida 

Ki; 
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«iucccur»  & in  filios  cjus  ref* 
piciccur. 

Non  fradent  filiî  ejus 
• r.ii'iccs,  6l  rami  ejus  non 
fi^bunc  Ttuvlum  : 


dcrclinquet  in  maîe- 
dlclum  mcmori.im  ejus , & 
dedw'cus  iilius  non  dcIcU- 
tur* 

;r.  Et  agflofccnt  qoi  «îe- 
rriidi  lùnt,  cjuoniam  nihil 
znelius  cft  qiùm  timor  î>ei  : 
nihil  duiciuSf  quàm  rc(^ 
picc!C  in  «nanducis  Domini. 


59.  G!oria  magna  eA  fê- 
qui  Doniinutn  ; lonqitudo 
rnim  diefuni  a(Tumctur  ab 

CO. 


C H 

§.  I.  Elu^e  que  h 

griindeur , fin  tittniu 

four  fin  htriinge. 

1.  Sapiemh  IaudaL>it  ani- 
anain  lüam,  & in  Uco  ho- 
Jiorabicur,  & in  mcilio  po- 
pnli  fui  gtoriabiiur , 

I.  & in  fcclelïis  AlufTimi 
aperietos  Tuum  , & in  conf^ 
pedu  virtutis  iilius  glorla- 
bitur, 

J.  à.  in  mfdio  populi  (ùi 
fxaliabilur , & in  pienitudi- 
nc  Tanâa  adnairabiiur  i 

4.  8t  in  multitudine  clcc- 
torum  habebic  laudcra  , & 
imcr  bencdiAos  beucdice- 
lur  diceos: 

J.  Ego  ex  ore  Aliiilîmî 
proditi  , primogeniu  ame 
cieaturam  : 
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femblée  da  Æciens  du  peuple , pour  y être  eott- 
damnee  â mort  ; & on  examinera  l’dtat  & la  * 
condition  de  fes  enfans. 

2 y.  Ils  ne  prendront  point  racine,  en  pu-  “t 
nition  des  pèches  de  leur  mere  ; 6c  fes  branches 
ne  porteront  point  de  fruit  : fes  enfans  ne  laijje- 
ront  point  de  poflèrité  après  eux. 

Sa  mémoire  fera  en  malédi£lion,  ÔC 
fon  infamie  ne  s’effacera  jamais. 

57.  Et  ainft  ceux  qui  viendront  après  elle , 
témoins  de  la  punition  de  cette  femme  infidèle , 
reconnoîtront  qu’il  n’y  a rien  de  plus  avanta- 
geux que  de  craindre  Dieu , 6c  rien  de  plus 
doux  que  de  n’avoir  égard  qu’aux  comman- 
de mens  du  Seigneur. 

58.  C’eft,  en  effet , une  grande  gloire  que 
de  fuivre  le  Seigneur;  car  c’eft  lur  qui  donne 
des  jours  fans  fin. 

A P I T R E XXIV. 

fe  fait  eTelle  - même,  Sm  origine , fit  ptiiffmce  , fit 
, Elle  a habité  dans  Jacob  , V"  elle  a choiji  IfiraeL 


i-L  A fageffe  fe  louera  clle-méme  ; [ elle 
s’honorera  en  Dieu , ] ôc  elle  fe  glorifiera  au 
milieu  de  fon  peuple. 

2.  Elle  ouvrira  fa  bouche  dans  les  affem- 
blées  du  Très -haut,  6c  elle  fe  glorifiera  de- 
vant les  armées  du  Seigneur. 

3.  [ Elle  fera  élevée  au  milieu  de  fon  peu- 
ple , 6c  elle  fera  admàée  dans  l’affemblée 
de  tous  les  faints. 

4.  Elle  recevra  des  loüanges  parmi  la  mul- 
titude des  élus , 6c  elle  fera  bénie  de  ceux  qui 
feront  bénis  de  Dieu.  Elle  dira  elle-même;’^ 

y.  Je  fuis  fertie  de  la  bouche  duTrès-haut; 
[je  fuis  née  avant  toute  créature. 
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<î.  C’eft  moi  qui  ai  fait  naître  dans  le  Ciel 
une  lumière  qui  ne  s’éteindra  jamais , 3 & qui 
ai  couvert  toute  la  terre  comme  d’un  nuage. 

7'  J’ai  habité  dans  les  lieux  très-hauts  ; 6c 
mon  thrône  eft  dans  une  colomne  de  nuée. 

8.  J’ai  fait  feule  tout  le  tour  du  Ciel  ; j’ai 
pénétré  la  profondeur  des  abîmes;  j’ai  marché 
îur  les  flots  de  la  mer; 

p.  61  j’ai  parcouru  toute  la  terre. 

10.  J’ai  eu  l’empire  fur  tous  les  peuples  ôc 
fur  toutes  les  nations. 


(.  Ego  feci  in  corlis  ut 
orireiur  lumen  inJeficient, 
Sc  1^1  nebuU  lexi  urnnem 

7.  tgo  in  altiflîmis  habi- 
tavi , Si  thronus  meus  in  co- 
lummi  nubis. 

8.  Gyrum  crli  circuivi 
(bla  I & profuniium  abylTt 
pénétra  vi , in  fiuâibus  nuris 
ambuluvi  ; 

9.  Sc  in  omnî  terra  flccî  » 
St  in  Omni  populo  ; 

10.  &in  Omni  gente  pri^ 
matum  liabul  : 


11. CJ’  ai  foulé  aux  pieds , par  ma  puiflance , 
les  caurs  de  tous  les  hommes  grands  pc  pe- 
tits ; ] ôc  parmi  toutes  ces  chofes,  j’ai  cherché 
un  lieu  de  repos , 6c  une  demeure  dans  l'héri- 
tage du  Seigneur. 

1 2.  Alors  le  Créateur  de  l’univers  m'a  parlé 
& m’a  fait  connoître  fa  volonté.  Celui  qui 
m’a  créée  a repofé  dans  mon  tabernacle. 

1 3.  Et  il  m’a  dit:  Habitez  dans  Jacob;  qu’If- 
racl  fuit  votre  héritage  ; [ 6c  prenez  racine, 
dans  mes  élus.  ] 

i.^.  J’ai  été  créée  dès  le  commencement 
ôc  avant  les  fieles , ciant  engendrte  de  toute 
éternité  dans  le  Jein  de  Dieu  ; je  ne  cefferai 
point  d’ètre  dans  la  fùite  de  tous  les  âges  ; ôc 
(tant  venue  au  monde  dans  le  tenis par  la  volonté 
du  Seigneur,  j’ai  exercé  devant  lui  mon  mi- 
niflerc  dans  la.  maifon  faintc  , fur  laquelle  il 
ma  établi. 

1 J,  J’ai  été  ainfi  affermie  dans  Sion  ; j’ai 
trouvé  mon  repos  dans  la  cité  fainte  ; 6c  ma 
puiffance  eft  établie  dans  Jerufalem. 

1 6,  J’ai  pris  racine  dans  le  peuple  que  Dieu 
a honoré  de  fa  pwfjame  proieSlicn  , 6c  dont 
l’héritage  eft  le  partage  de  mon  Dieu  : 6c  j’ai 
établi  ma  demeure  dans  l’affemblée  de  tous 
les  lâints. 


11.&  omnium  exccllcit*' 
cium  & humiüum  corda  vir> 
tutecalcavi:  Si  in  liis  om- 
nibus requiem  quarfivi , S: 
in  hereditaie  Domini  mo- 
rabor. 

I î.  Tune  prateepit,  & di- 
xic  mihi  Creator  omnium  : 
& qui  creavit  me,  requie- 
vil  in  labcrnaculo  mco  , 
i}l&dixic  mihi:  In  Ja- 
cob inhabita.  Si  in  llrael 
lieredit.irc  , & in  ekCtis 
meis  miitc  radiées. 

14.  Ab  initie , 8:  ante  Cx- 
cula  créa»  Tum,  & ufque  ad 
fuiurum  (xculum  non  deh- 
nam,  S;  in  habitaiionelànc- 
ta  cocam  ipib  miniAiavi. 


lî.Et  (ic  in  Sion  (irmata 
fum , Si  in  ciriiate  l'anflifi- 
cata  fimiliter  requievi , 5c 
in  Jerulalcm  potiftas  mca. 

15.  Et  radicavi  in  populo 
honorificato  , 5c  in  pane 
X>ci  mti  berediias  illius,  5c 
in  plenitudinc  SanCtorum 
detentio  mea. 


K iij 
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II.  Pro^ri't  que  h fugfffe  <J  fiilt  diim  le  monde.  Biens  injînis  dont  elle  ejl  la 
Jburce.  Bonheur  de  ceux  qui  l'écoutent , Ù"  qui  la  font  connotire  aux  autres. 

# 

17.  Quaiî  ccJrus  cxaltata  17*  Jc  iiic  fuis  (îlevde  Comme  le  ccdre  du 
fum  in  Libano,  & quaficy-  Üban , & commc  Ics  cyprès  de  la  montagne 
de  Sion. 


prciTus  in  morne  Sion  ; 


lit.  quafi  palma  exatiata 
fum  in  Cades , & quai!  plan* 
tatio  toCx  in  Jeiicho  : 

19.  quafi  oliva  Tpecîolâ  in 
campit  , St  quafi  placanui 
exaltata  fum  juxta  aquam  in 
plaicis. 


10.  Sicut  cinnamomura 
te  ballânuim  aromatiaans 
odorcm  iledi  : quali  myrrlia 
ele^a  dedi  liuTitatem  odo- 
ris  : 

ai.  St  quafi  (iorax  Sc  gal- 
banus , & unguhi , Sc  gucta  , 
& quaiî  Libanus  non  inci- 
lîis  vaporavi  babiiaiicncm 
nieam , & quilî  ball’amum 
non  milium  odor  meus. 

ai.  Ego  quafi  terebinthut 
extendi  ramos  meoi,  St  ra- 
mi  mei  honoris  & graiiæ. 

aj.  Ego  quali  vitis  frufti- 
ficavi  ruavitaiem  odoris:  & 
flores  mci  fruâus  honoris  & 
honeflatis. 

S4.  Ego  mater  pulchra: 
diletlionis  , & timoris,  Sc 
ÜnetM  fpei. 

af.  In  me  gralia  omnli 
via:  & vcriiatit,  in  me  om- 
nis  fpes  vira:  Sr  virlutis. 

aS.  Tranlitead  meomnes 
qui  concupilciiis  me.  St  à 
generatiowibus  meis  impie- 
mini  : 

a?,  fpiritus  enim  meusfii- 
per  mei  dulcis , St  herediras 
piea  fuper  mcl  & favum  ; 


1 8.  J'ai  pouffé  mes  branches  en  haut, com- 
me les  palmiers  de  Cadès,  & comme  les  plans 
des  roliers  de  Jéricho. 

ip.  Je  me  fuis  élevée  comme  un  bel  oli- 
vier dans  la  campagne,  & comme  le  plane 
[ qui  eft  planté  dans  un  grand  chemin  fur  le 
bord  des  eaux.  ] 

20.  J’ai  répandu  une  fenteur  de  parfum  com- 

me la  canelle  ôc  comme  le  baume  le  plus 
précieux  , &une  odeur  comme  celle 

de  la  myrrhe  la  plus  excellente. 

21.  J‘ai  parfumé  ma  demeure  , comme  le 
ftorax , le  galbanum,  l’onyx  , la  myrrhe , com- 
me la  goutte  d’encens  tombée  d'elle-même; 
[&  mon  odeur  eft  comme  celle  d’un  baume 
très- pur  & fans  mélange.  J 

22.  J’ai  étendu  mes  branches  comme  un 
térébintlie  ; & mes  branches  .font  des  bran- 
ches d’honneur  & de  grâce. 

2 J.  J’ai  pouffé  des  fleurs  d’une  agréable 
odeur  comme  la  vigne  ; ôc  mes  fleurs  font 
des  fruits  de  gloire  ôc  d’abondance. 

24.  Je  fuis  la  mcrc  du  pur  amour  , de  la 
crainte  , de  la  fcience  , ôc  de  l’efpérance 
fainte. 

2j.  [ En  moi  eft  toute  la  grâce  de  la  voie 
ôc  de  la  vérité  ; en  moi  eft  toute  l’efpérance 
de  la  vie  6c  de  la  vertu.  J 

26.  Venez  à moi , vous  tous  qui  me  défi- 
iez avec  ardeur  > ôc  rempliffez-vous  des  fruits 
que  jc  porte. 

27.  Car  mon  efprit  qui  les  produit , eft^us 
doux  que  le  miel  ; ôc  mon  héritage  fûrpaffc 
en  douceur  le  miel  le  plus  excellent, 
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28.  La  mémoire  de  mon  nom  paffera  dans 
la  fuite  de  tous  les  fiecles. 

ap.  Ceux  qui  me  mangent  auront  encore 
faim  ,&  .ceux  q^ui  me  boivent  auront  encore 
foif;  en  forte  qu  ils  fe  nourriront  de  moi  fans  dé- 
goût , & toûjours  avec  le  même  plaiftr. 

30.  Celui  qui  m’écoute,  ù"  qui  fe  confie  en 
mes  promejfes  , ne  fera  point  confondu  dans 
fin  ejpérance , ôc  ceux  qui  agiffent  par  moi , 
ne  pécheront  point. 

3 I.  i Ceux  qui  m’éclairciflTcnt , & qui  me 
font  connoitre  aux  autres , auront  la  vie  éter- 
nelle pour  récompenfe  de  leur  travail.  3 


81 


iS  memoria  mes  in  ge-, 
nerationes  farculorum. 

1]».  Qui  edum  me , adliuc  ^ 
efurient  : & qui  bibunt  me  , 
adhuc  fiiicni. 


30.  Qui  audit  me,  non 
confundetur  : & qui  operan- 
tut  in  me , non  pcccabunt. 


}i.  Qui  élucidant  me,  vi- 
tam  iternam  habebunt. 


§.  III.  Eloge  de  l'Ecriture  fainte.  Grandeur  du  Mejfie , dont  elle  contient  les 
promejfes.  Vrofonieur  de  la  fagejfe.  Aierveilles  quelle  opéré  dans  le  monde. 


32.  Tout  ceci  eft  comme  f abrégé  de  ce  que 
le  livre  de  vie , qui  contient  l’alliance  du  Très- 
haut  ôc  qui  nous  donne  la  connoifTancc  de  la 
vérité  , nous  apprend  de  la  fageffe. 

33.  Or  ] appelle  le  livre  de  vie  celui  que  Moy- 
fe  nous  a dofmé  , qui  contient  la  Loi  du  Sei- 
gneur, [avec  les  préceptes  de  la  jufticc,] 
qui  ajjiire  l’héritage  à la  maifon  de  Jacob  , 
f ôc  qui  renferme  les  ppo'melTes  que  Dieu  a fai- 
tes à Ifrael. 

34.  Ceftee  livre  dans  lequel  le  Seigneur  a 

r)romis  à David  fon  ferviteur  de  faire  fortir  de 
ui  le  Roi  très-puiflant,  qui  doit  être  éternel-* 
Icment  alTis  fur  un  thrône  de  gloire  : 

3f.  Ko/ qui  répand  la  fageffe,  comme  le 
Phifon  répand  fes  eaux , & comme  le  tigre 
fe  déborde  dans  le  tems  des  nouveaux  fruits  : 

36.  Roi , qui  répand  l’intelligence  comme 
l’Euphrate  , qui  fe  déborde  comiçc  le  Jour- 
dain pendant  la  moiffon  : 

37.  Rot,  qui  fait  réjaillir  la  fciencc  comme 
la  lumière , ôc  qui  multiplie  fes  eaux  comme 
le  Gehon  pendant  la  vendange. 

38.  C’cii  lui  qui  le  premier  a parfaitement 
connu  la  fageffe  ; ôc  elle  eft  impénétrable  aux 


ji.  H«  omnû  liber  \*i- 
ir,  & tcflamentu.-n  AltifTs- 
rai , & agnitio  veritatis. 


31.  Lcgem  mandaTÎt  Moy- 
fes  in  prxccptis  juftitiaruni, 
& hereditatem  domui  Ja- 
cob , & Ifrael  proraillionej. 


34.  Pofuit  David  puer» 
fuo  excitare  regem  ex  ipfi> 
fortilTimum , & in  ilitono 
honoris  l'edemcm  in  Itnipt- 
temum. 

3Î.  Qui  implet  qoafi  Phi- 
fon (âpientiam , & ficut  Ti- 
gtis  in  diebus  novorum. 

3«.  Qui  adimplet  quart 
Euphrates  fenfum:  qui  mul- 
liplicat  quart  Jordanis  ia 
lemporc  nicllîs. 

47-  Qui  mittit  difcipîî- 
nani  ficut  lucem  , (SfalTil- 
tens  quart  Gehon  in  die 
vindemia;. 

38.  Qui  perficit  primu* 
fciie  ipfata  , & inhrmicx 
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non  inTcAigabic  cara. 

19,  \ mari  enim  abunda> 
vît  cogicntio  cjus , & conA> 
lium  iiJius  ab  abyüb  magna. 

40.  Ego  rapîemla  effudi 
fiumina. 


aines  foibles  de  ions  tes  autres  hommes  ; 

39.  car  fes  penfées  font  plus  vaftes  que  la 
mer,  & fes  confcils  plus  profonds  que  le  grand 
abîme. 

40.  Je  fuis,  dit-elle,  la  fagefle  qui  ai  fait 
couler  de  moi  des  fleuves , qui  ont  arrofé  toute 
la  terre. 


41.  Ego  quart  trames  a- 
quz  immenlà;  de  fluvio  , 
ego  quart  fluvii  dioryx,  & 
rtcut  aquz  duâus  exivi  de 
paradifo. 

4t.  Dixi  : Rigabo  hor- 
tum  meum  plantaiion.um  , 
& inebriabo  prati  met  £ruc- 

(um. 

4).  Et  ecce  faftut  crt  mi- 
hi  trames  abundans , & Hu- 
vius  meus  appropinquavit 
ad  mare  : 


41.  Je  fuis  fortie  du  Paradis  , comme  le 
ruifleau  de  l’eau  immenfe  d'un  fleuve , com- 
me l’dcoulemcnt  d’une  riviere , & comme  le 
canal  qui  conduit  fes  eaux. 

42.  J’ai  dit;  J’arroferai  les  plants  de  mon 
jardin , 6c  je  raflafierai  d’eau  le  fruit  de  mon 
pnf. 

43.  Mon  canal  eft  devenu  un  grand fleuvey 
6c  mon  fleuve  eft  devenu  une  mer. 


44.  quoniam  doftrinam 
quaA  ante]ucnnum  j]lumino 
omnibus  > & enarrabo  it- 
lam  ufque  ad  longinquum. 


44.  La  lumière  de  la  fcience  que  je  répan- 
drai fur  tout  le  monde , fera  comme  la  lu- 
mière du  matin , ôc  je  la  ferai  pafter  dans  1$ 
fuite  des  fiecles. 


4t.  Penetrabo  omnes  in- 
ff  riores  partes  terrr , & inC 
piciam  omnes  dormientes , 
8:  iiluminabo  omnes  Ipc- 
raiites  in  Domino; 


4f*  c Je  pénétrerai  jufqu’au  plus  profond 
de  la  terre  : je  lancerai  mes  regards  fur  tous 
ceux  qui  dorment  du  fommeil  de  la  mort , 6c 
j’éclairerai  tous  ceux  qui  efperent  au  Sei-; 


4^.  Adhucdoârinam  quafî 
prophetiam  clFundam  & 
relinquam  illam  quxrenti* 
bus  fsipienciam  , & non  de* 
Enam  in  progenies  tllorum 
ufque  in  2vum  fanâum. 

47*  Videte  quoniam  non 
ibli  mihi  laboravif  fed  om- 
nibus exquirenûbus  verita- 
(em. 


gneur.  ] 

46.  Je  répandrai  encore  une  do£lrine  d/v/- 
ne , comme  celle  des  Prophètes  ; je  la  laifferai 

.à  ceux  qui  recherchent  la  fagefle  , [ 6c  je  no 
cefferai  point  de  leur  être  préfente  de  race  en 
race  jufqu’au  ficelé  faint.  ] 

47.  Confidérez  donc  que  je  n’ai  point  tra- 
vaillé pour  moi  feule  , mais  pour  tous  ceuj^ 
qui  recherchent  la  vérité. 


'Vjï-’ 

T 


CHAPITRE 
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CHAPITRE  XXV. 


§.  I.  Trois  chofes  ^réables,  & trois  détejiables.  Commencer  de  bonne  heure  à 
acquérir  la  JagtJfe , pour  la  pojjeder  dans  fa  vieillejfe.  La  fagejfe  Ù“  la  crainte 
de  Dieu  font  la  gloire  des  vieillards. 


* 'TT  Rois  chofes  plaifent  à mon  efprit , qui 
font  approuvées  de  Dieu  & des  hommes  : 

2.  L’union  des  freres , l’amour  des  proches, 
un  mari  & une  femme  qui  s’accordent  bien 
enfemble.  • 

5.  Il  y a trois  fortes  de  perfonnes  que  mon 
ame  hait , 6c  dont  la  vie  m’eft  infupportable  : 

4.  Un  pauvre  fuperbe , un  riche  menteur , 
6c  un  vieillard  fou  6c  infenfé. 

y.  Comment  trouverez-vous  dans  votre 
vieillefle  ce  que  vous  n’aurez  point  amalfé 
dans  votre  jeunefle  / 

5^Qu’il  eft  beau  à la  vieillefle  de  bien  ju- 
ger ! 6c  aux  vieillards  d’avoir  de  la  lumière  6c 
du  conlèil  ! 

7.  Que  la  fagefle  fied  bien  aux  perfonnes 
avancées  en  âge  ! 6c  une  conduite  éclairée  à 
ceux  qui  font  élevés  en  gloire  & en  dignité] 

8.  L’expérience  confommée  eft  la  cou- 
ronne des  vieillards;  6c  la  crainte  de  Dieu  eft 
leur  gloire. 


I.  In  tribus  placitum  eft 
rpiritui  meo  : ^2  fune  pro- 
bata  coram  Deo  & homi- 
nibus  : 

1 . Conoor Jia  fratrum . 8c 
amor  proximorum  > 8c  vit 
8c  mulier  bene  fibi  confen- 
tientes. 

3.  Très  ipeciet  odivic  a- 
nima  mea  , 8c  aggraver  val- 
de  anini2  illorum  ; 

4.  pauperem  fiiperbum  ; 
divitem  mendacem  ; (ènem 
fatuum  8c  infenfàtum. 

3,  Qux  in  juventute  tua 
non  congregafti,  quomodo 
in  feneâute  tua  invenies  f 

6.  Quàm  Tpeciofum  ca- 
nitiei  judicium  < 8c  presby- 
teris  cognofeere  confilium  ! 

7.  Quàm  (peciofâ  vetera- 
nis  fapientia,  8c  glorioHs  in- 
telleâus  > 8c  conftlium  ? 

8.  Coronatênum  multa 
perida , 8c  gloria  illorum  ti- 
mor Dei. 


IL  Neuf  chofes  pat;pijfent  heureufes.  La  crainte  de  Dieu  efl  au-dejfus  de 
tout.  Bonheur  de  ceux  qui  en  font  pénétrés.  • 


p.  Neuf  chofes  fe  préfentent  à mon  efprit 

3ui  me  paroiflent  heureufes , 6c  j’expoferai  la 
ixieme  aux  hommes  par  mes  paroles , com- 
^ me  la  plus  excellente. 

10.  Un  homme  qui  trouve  fa  joie  dans  fes 
enfàns,  un  homme  qui  \\tlong-tems  dans  une 
entière  profpértté  , 6c  un  homme  qui  voit  la  rui-; 
ne  de  fes  ennemis. 

Tome  IV,  Part,  I,  ' 


t,  Novem  infulpicabilia 
cordis  magniâcavi , 8c  de- 
cimum  dicam  in  lingua  ho- 
minibus  ; 

10.  Homo , qui  jucunda- 
turin  filiis,  vivons  8c  vi- 
dent fubverlionem  inimico- 
lum  ruorum. 


L 
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1 1.  Beatut  qui  habitat 
cum  muHcre  fcnl'aia , Sc  qui 
lin^ua  fua  non  cil  lapfus,  & 
qui  non  Tervivit  indignis  Ce, 


it.  Beatus,  quûinTenit 
amicum  venitn , & qui  cnar- 
rat  juilitiam  auri  audienti. 

^ _ 13.  Qudm  magnin,  qui 
invenii  Cipi^ntiam,  Sc  fcien- 
tiam  ! fed  non  eft  (iiper  ti- 
memem  Domtnum. 


1 4.  Timor  Dei  fiiper  om- 
aia  Te  ruperpofuit  : 

ij.  bcatui  honra  ,cui  do- 
natum  eft  habere  limorem 
IV  i : cui  tenet  iUuÿi,  oui 
allimiiabitur  ? 

Timor  Dei  initium 
^le<fiionis  eju»:  fidei  autem 
initium  agglutinandum  eft 
ci. 


1 1.  Heureux  celui  qui  demeure  avec  une 
femme  de  bon  fens,  ce/w/qui  n’eft  point  tom- 
bé par  fa  langue , ôc  ce/ui  qui  n’a  point  été  af- 
fervi  à des  perfonnes  indignes  de  lui  ! 

I 2.  Heureux  celui  qui  trouve  un  amî  vé- 
ritable , ôc  celui  qui  parle  à une  oreille  qui 
l’écoute  ! 

13.  Combien  eft  grand  enfin  celui  qui  2 
trouvé  la  fagelfe  6c  Ta  fcience  ! Mais  rien 
n’eft  plus  grand  que  celui  qui  craint  le  Sei- 
gneur. 

1 4.  En  effet , la  crainte  de  Dieu  s’élève  au- 
deffus  de  tout. 

1 y.  [ Heureux  donc  l’homme  qui  a reçu  le 
don  de  la  crainte  de  Dieu  ! ] A qui  compare- 
rons-nous celui  qui  la  poflede  ? U ejl  au-deff 
fus  de  tous. 

1 6.  Car  la  crainte  de  Dieu  eft  le  principe 
de  fon  amour,  ôc  on  y doit  joindre  infépara- 
blement  un  commencement  de  foi , qui  fait 
croire  â celui  qui  a cette  crainte , que  le  Sei-, 
gneur  ejl  infiniment  jufle  & injiniment  bort^ 

§.  III.  Deferiptton  de  la  malice  de  la  femme.  Elle  furpajfe  toute  malice.  Elle 
efl  pour  fon  mari  le  plus  grand  & le  plus  infupportable  de  tous  les  maux.  H 
faut  rejferrer  une  méchante  femme , er  s'enfiparer. 


IT.  Omni»  plaga  , trifti- 
tia  cordif  eft  : & omnit  ma- 
LUid , nequicia  mulieris. 

ï8.  Et  ûmncm  plagam  J 
& non  pUgain  yidebic  cor- 
dis  : , 

■ 9.  Scomnem  nequitiain, 
& non  nequûiam  mulieris  : 

to.  & omnem  obduâum^ 
& non  obdudum  o<Uen- 
tium  : 

II.  & omnem  vinHiftam, 
& non  vinebdam  iniiaico- 
rum: 

1».  Non  eâ  capue  n«quîus 
caput  colubri  : 

»3. 5c  Aon  eft.  ira  (uperiram 


1 7-  C La  triftelTe  du  cœur  eft  une  plaie  unl- 
rerîelle , ôc  la  malignité  de  la  femme  eft  une 
malice  confommée.  ] 

1 8.  Toute  plaie  eft  fupportable , plutôt  que 
la  plaie  du  cœur:  , 

*p. Toute  malice/’^  auffi,  plutôt  que  la 
malice  de  la  femme. 

20.  Toute  alBidion , plutôt  que  celle  que 
nous  caufent  ceux  qui  nous  haïffent. 

2 t.  Toute  vengeance , plutôt  que  celle  qui 
vient  de  nos  ennemis. 

22.  Il  n’y  a point  de  tête  plus  méchante 
que  la  tête  du  ferpent , 

2 J.  ni  décoléré  plus  aigre  que  la  colerc 
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de  la  femme.  Il  vaut  mieu)t  demeurer  avec  mulieris.  Commorari  leonî 
un  dragon , que  d’habiter  avec  une  méchante 
femme. 

24.  La  malignité  de  la  femme  lui  change 
tout  le  vifage  ; [ elle  prend  dans  fa  colere  un 
regard  fombre  & farouche  comme  un  ours  ; 3 
& fon  teint  devient  noirâtre  comme  un  vieux 
fac , ou  comme  un  habit  de  deiiil. 

2;.  Son  mari  fe  plaint  au  milieu  de  fes  pro- 
ches de  ce  quelle  lui  fait  foufirir  ; 6c  entendant 
te  qu’on  dit  (Pelle  dans  le  monde,  il  retient  fes 
foûpirs , pour  ne  pas  confirmer  ces  bruits. 

26.  Toute  malice  eft  legere  au  prix  de  la 
malice  de  la  femme  ; Qu’elle  tombe  en  par- 
tage au  pécheur , pour  le  punir  de  fes  crimes. 

27.  La  méchante  langue  d’une  femme  eft , 
à un  homme  paifible , ce  qu’une  montagne 
làbloneufe  eft  aux  pieds  d’un  vieillard. 

28.  Ne  confîdérez  point  la  beauté  d’une 
femme  > âc  ne  la  défirez  point  pour  vptre  épou- 
fe , parce  qu’elle  eft  ^reable  ; mais  cherchez 
plutSt  celle  qui  a fin  ejprit  bien  fait , & qui  eft 
dune  humeur  douce  & paiftble, 

29.  Car  la  colere  d&1ïrflnirali9%R 
ce  y & la  confudon  qui  la  fuit , eft  grande  ; 
elle  caufe  un  grand  défordre  dans  une  famille , & 
une  grande  peine  à fon  mari. 

3 O.  Si  la  femme  a la  principale  autorité  ) elle 
s’élève  contre  fon  mari^  ^ elle  le  contredit 
fans  ceffe. 

^ I.  La  mauvaife  femme  eft  l’afflifUon  du 
cœur , la  ttiftefle  du  vifage , ôc  la  plaie  mor- 
telle de  fon  mari. 

52.  Ta  femme  qui  ne  rend  pas  fon  mari 
heureux,  eft  raffoiolinement  de  fes  ma'ms, 

6c  la  débilité  de  fes  genoux.  • 

3 }.  La  femme  a été  le  principe  du  péché  : 

& c’eft  patelle  que  nous  mourons  tous,  puif 
que  la  mort  eft  entrée  dans  le  monde  par  le  péché 
quelle  a commis. 

54.  Ne  donnez  point  à l’eau  d’ouvettute^; 


& draconi  placebii,  quàm 
habinre  cum  muliere  ne- 
quam. 

X4.  Nequitii  mulieris  im- 
Tutai  facicm  ejus  ; & ob- 
czcat  Tultum  (ûum  tanquam 
urfuc  & quafi  tâccum  oC- 
tendit.  In  medio  proximo- 
nim  ejus , 

xr.in^emuit  virejut,  & 
audiens  lulpirarit  modicum. 


%(■  Brevii  omnis  mali- 
licia  fuper  malitiam  mulie- 
ris, fors  peccatorum  cadat 
Tuper  illam. 

17.  Sicuc  alcenfus  areno- 
fus  in  pedibus  vetcrani  > lie 
mulier  linguata  homini 
quieto. 

18.  Ne  relpicias  in  mu- 
lieris fpeciem , & non  con- 
cupilcat  mulierem  in  fpe- 
cie. 


Mitliern  ini , &irre^ 
verenda  , & confiifio  mag- 
na. 


10.  MuKer  R primatura 
habeac  , contraria  eft  virg 
fuo. 

}t.  Cor  humile,  Sc  fa- 
ciès triftis  , & plaga  ccrJis, 
mulier  nequam. 

3 a.  Manus  débités , & ge- 
nua  dilfoluta  , mulier  quz 
non  beaiificat  virum  fuum. 

33.  A muliere  initium 
faâum  eft  peccati  , St  pet 
illam  omnes  morimur. 


34.  Non  des  aqax  tiue 

Lij 
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fxilum  ,nec  «lodicuin,  nec 
mulieri  nequam  vcniam 
prodeundi. 

Si  non  ambulavcrit  ad 
'manum  tuam,  confundet  te 
in  coorpeâu  inimicotum. 

3<.  A carnibus  luis  abf- 
cinde  illam  , ne  fempcr  te 
abutacur. 


SI  ASTIQUE.  Ch  AP.  XXfC 
quelque  petite  qu’elle  foit , ni  à une  mëchante 
femme  la  moindre  liberté  de  fe  produire  au- 
dehors. 

3 y.  Si  vous  ne  l’avez  comme  fous  votre 
main  lorfqu’elie  fort , [ elle  vous  couvrira  de 
confufion  à la  vue  de  vos  ennemis.] 

6.  Séparez-vous  de  corps  d’avec  elle,  de 
peur  qu’elle  n’abufe  toujours  de  ia  bonté  que 
vous  avez  pour  elte^  Ù“  quelle  ne  Je  ferve  du 
commerce  quelle  a avec  vous , pour  couvrir  fes 
crimes , & pour  les  continuer. 


CHAPITREXXVI. 

§.  I.  Bonheur  d'un  mari  qui  a une  femme  bonne  & vertueufe.  Malheur  de  celui 
qui  en  a une  jaloiife  & méchante. 

I.  Mulieris  boni  bcatus  I . £ mari  d’unc  femme  qui  eft  bonne  eft 

Tir  ; numerus  enim  anno-  ;»car  Ic  nombre  de  fes  années  fe 

multipliera  au  double.  ^ 

t.  Mulier  fortis  obleâat  2.  La  femme  fortc  cft  la  joic  de  fon  mari  ; 

Tirum  fuum , & anros  viti  gj  gUg  |yj  fgjj  paffcr  en  paix  toutes  les  années 
illius  iji  pace  implebit.  , - . v i 

de  la  vie. 

3.  La  femme  vertueufe  eft  un  excellene 
partage;  c’eft le  partage  de  ceux  qui  craignent 
Dieu  ; [ &.  elle  fera  donnée  à un  homme  pour 
fes  bonnes  aéUons.  ] 

4,.  Qu’ils  foient  riches  ou  pauvres , ils  au- 

peris  cor  bonum , in  ômni  le  cocur  contcnt  ; & la  loic  fera  en  tout 

tempore  vultus  illorum  hi-  ^ , 

bris.  tems  fur  leurs  vilages.  ^ •« 

J.  A tribus  timuit  cor  y . Mon  cœur  a appréhendé  trois  chofes  ; 

nteum , & in  quarto  faciès  ^ quatrième  , mon  vifage  a pâli  de  peur. 

6.  Deiaturam  civitatis , 5.  La  haine  injuftc  de  toute  une  ville  , l e- 

ftcolicaioncm  popuii,  motion  féditieufe  d’un  peuple  , 

7.  calumniam  mendacera,  7.  ôc  la  Calomnie  inventée  fauftement,^ 
fupit  tnortem  oinnia  gra-  jjqJj  chofes  plus  infuppOttablcS  qUC  la 

more  : 

g.  doior  cordis  «t  lufltis , 8.  mais  la  femme  jakmfe  eft  la  douleur  ôc 

mulier  leiotypa.  l’afflicUon  du  cœur. 

^ jv  In  niulieie  lelotyp»  ÿ,  La-  langue  de  la  femme  jaloufe  eft  per- 


3.  P.irs  bona , mulier  bo- 
na  , in  pane  limentium 
Driim  dabitur  viro  pio  fac- 
lis  bonis 

4.  divitis  aucem  8c  pau- 
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‘(çante , & elle  f plaint  fans  ceffe  à tous  ceux  flagellum  lingu* , omnibu* 
qu’elle  rencorrre.  communic«nj. 

4 0.  La  nvichante  femme  eft  comme  le  lo-  Sîcutboum  jugum  ; 
joug  où  on  lie  les  bœufs  pour  leur  faire  traî-  ^irrquV.ene^ruâm" 
ner  la  charrue  ; celui  qui  la  prend  pour  Jon  ^uafi  qui  apprehendit  fcoc- 
ipoufe  f & rjui  la  retient  avec  lui , efi  comme  p*on«“» 
un  homme  qui  prend  un  feorpion  qui  doit  le 
faire  mourir. 


■f 

! 


§.  II.  De  la  femme  fujette  au  vin.  De  celle  qui  ejl  proflitue'e.  De  la  file 
effrontée.  Eloge  de  la  femme  vertueufe. 


1 1.  La  femme  fujette  au  vin  fera  un  fujet 
de  colere  & de  honte  à fin  mari  ^ &fon  infa- 
mie ne  fera  point  cachée. 

1 2.  La  proftitution  de  la  femme  fe  recon- 
noîtra  à fon  regard  altier  ôc  à Vtmmodeftie  de 
fes  yeux. 

1 î.  Redoublez  votre  vigilance  à l’égard  de 
la  fille  qui  ne  détourne  point  fa  vue  des  hom- 
mes , de  peur  qu’elle  ne  fe  perde  elle-même , 
fi  elle  en  trouve  l’occafion. 

14.  Veillez  fur  celle  qui  a l’impudence  dans 
les  yeux , & ne  vous  étonnez  pas  fi  elle  vous 
néglige. 

If.  Elle  ouvrira  fa  bouche  à la  fontaine  , 
comme  un  voyageur  prelfé  de  la  foif  ; elle 
boira  de  toutesles  eaux  qui  feront  près  d’elle, 
elle  s’affeoira  fur  tous  les  morceaux  de  bois 
qu’elle  rencontrera,  ôc  elle  ouvrira  fon  car- 
quois à toutes  les  fléchés,  jufqu’à  ce  qu’elle 
le  perde. 

* i6.  L’agrément  d’une  femme  [ foigneufe 
dr’  appliquée  à fin  devoir  ] fera  la  joie  de  fou 
mari  ; ^ en  le  rendant  content , elle  répandra 
la  vigueur  jufques  dans  fes  os. 

17.  La  bonne  conduite  de  la  femme  eft  un 
don  de  Dieu  j ainfi  y pour  F obtenir , il  faut  s’ a- 
drejfer  à Fui. 

1 8.  Une  femme  de  bon  fens  eft  amie  du 
filence.  Rien  n’eft  comparable  à l’arae  d’une 
femme  bien  infttuite. 


II.  Muli'er  ebriofâ,  ira 
magna  : & coniumelia , & 
turpimdo  iilius  non  (cgetur. 

II.  Foinicatio  mulicris 
in  exiolleniiaoculorum  , & 
in  palpebris  iJIius  agnofee- 
lur, 

IJ.  In  filia  non  avertentc 
Ce  , firma  ciidodiam:  ne  in- 
venià  occaJïone  utaïui  le. 


14.  Ab  Omni  irreveren- 
tia  oculorum  ejus  cave  , 3c 
ne  miiecis  ü te  neglexetit. 

If.  Sicut  viator  fiiiens  » 
ad  fontem  os  aperiet , 3c  ab 
omnr  aqua  proxima  bibet , 
& contra  omnem  palum  fe- 
debit , 3c  contra  omnem  là- 
giitam  aperiet  phare  tram  do- 
nec  deficiat. 


iC.  Cratia  mulieris  lêdü- 
li  deleâabit  virum  fuum  , 
& oflâ  iilius  impinguabit. 


17.  Difciplina  iilius  [da*' 
tum  Dei  efl. 


iS.  Mulier  fenfâta  & ta- 
cira  , non  elt  immutatio 
eiudiix  animz. 

L iij 
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lÿ.  Graüa  Tuper  emiam 


_>er  gratti 
millier  fanâa  & pudoraia. 

10.  Omnis  autem  ponde- 
raao  non  eft  digna  conti- 
nenüs  animx. 

1 1.  Sicut  fol  orient  mun 
do  in  altilTimis  Dei , lie  mU' 
iierit  bonx  fpecies  in  orna- 
mentum  domus  ejut. 


L’ECCLESIASTIQUE.  Ch^p.  XXyJ. 

I p.  La  femme  fainte  & pleine  de  pudeur 
eft  une ^ace  qui  pafle  toute  grâce. 

20.  Tout  le  prix  de  l’or  n’eft  rien  au  prix 
d’une  ame  vraiment  challe. 

2 1 . Comme  le  foleil  fe  levant  dans  le  ciel 
qui  eft  le  thrône  de  Dieu , orne  U monde , ainfi 
le  vifage  d’une  femme  vertueufe  eft  l’orne-; 

mpnf  r)ft  fa  maifhn. 


11.  Lucema  fpicndent 
liiper  candelabrum  fandhim, 
& fpecies  fàciei  liiper  jeta- 
tem  ftabilenu 


i;.  Columnxaurexfuper 
bafes  argemcas  , & pedes 
firmi  fuper  plantas  fiabilis 
mulieris. 

14.  Fundamenti  xtema 
fupra  petram  folidam  , & 
mandata  Dei  in  corde  mu- 
lieris lânâx. 


22.  L’agrément  du  vifage  dans  un  âge  mur 
eft  comme  la  lampe  qui  luit  fur  le  chandelier 
d’or  pojé  dans  le  tabernacle  devant  le  Saint  des 
faints. 

2 J.  La  femme pofée  demeure  fer-' 
me  fur  fes  pieds , comme  des  colonnes  d’or 
fur  desbares  d’argent.JArVw  ne  la  peut  ébranltrl 
24..  [Les  commandemens  de  Dieu  font, 
dans  le  cœur  de  la  femme  fainte , comme  un 
fondement  éternel  fur  la  pierre  ferme.  ] 


§.  III.  Deux  chofes  qui  attriftent  le  cœur  du  Jufle , ir  une  troifieme  qui  l'irrite. 
Deux  chofes  dangereufes  pour  le  falut. 


K.  In  duobut  contrilla- 
tum  ell  cor  meum , & in 
tertio  ir-icundia  milii  adve- 
nit. 

1 j.  Vir  bellator  déficient 
per  inopiam  : & vir  fenlâ- 
tus  contemptus  : 

17.  & qui  tranl^editur  à 
jufiiiia  ad  peccatum,  Deus 
paravit  eum  ad  rhomphxam. 

iS.  Dux  fpecies  difficiles 
& periculofx  roihi  apparue- 
runt:  difficile  exuitur  nego- 
tians  à negligentia  ; & non 
julltficabitur  caupo  à pecca- 
tis  labiorum. 


2j . Deux  chofes  ont  attrifté  mon  cœur  ; ôc 
la  troifieme  m’a  donné  de  la  colere. 

26.  Un  homme  de  guerre  qni  périt  par  la 
pauvreté  ; un  homme  fage  qui  eft  dans  le 
mépris  : 

27.  ôc  celui  qui  palTe  de  la  juftice  au  péché. 
Dieu  réferve  ce  dernier  au  tranchant  de  l’épée 
ér  aux  châtiment  les  plus  terribles. 

28.  [Deux  fortes  de  vacations  m’ont  paru 
difficiles  ôc  dangereufes  pour  le  Jalut  : celle  de 
Marchand  f & celle  de  cabaretier  ; ] car  celui 
qui  itrafique  évitera  difficilement  les  fautes  ; 
Ôc  celui  qui  vend  du  vin  ne  s’exemptera  pas 
des  péchés  de  la  langue. 
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CHAPITRE  XXVII. 

5. 1.  La  pauvreté,  le  défir  des  richeJTes  & le  négoce , font  des  fourees  de 
péchés.  Se  tenir  attaché  à la  crainte  de  Dieu.  Vanité  des  inquiétudes.  Utilité 
des  afiiûions.  Les  paroles  de  Phomme  découvrent  fon  coeur.  Avantage 
d’être  jujle.  ^ 


*’La  pauvreté  en  a fait  tomber  plufieurs 
dans  le  péché  ; & celui  qui  cherche  a s’enri- 
chir détourne  fa  vue  de  la  Loi  de  Dieu. 

2.  comme  un  morceau  de  bois  demeure 
enfoncé  entre  deux  pierres , ainfi  le  péché 
fera  comme  rdferré  entre  le  vendeur  & 1 ache- 
teur , & rien  pourra  être  que  très-difficilement 
arraché. 

3.  [ {/»  jour  le  péché  fera  détruit  avec  le 
pécheur.  J 

4.  Si  vous  ne  vous  tenez  fortement  attaché 
à la  crainte  du  Seigneur , votre  maifon  fera 
bien-tôt  renverfée. 

J . Comme , lorfqu  on  remue  le  crible  , il 
ne  demeure  que  les  ordures  ; ainfi  lorfque 
l’homme  s’inquicte  dans  là  penfée , il  ne  de- 
meure que  l’irréfolution  & le  doute. 

6.  La  fournaifo éprouve  les  vafes  du  potier, 

& le  feu  de  l’affliûion  éprouve  1^  hommes 
juhes.  A • 

7.  Comrne  le  foin  qu’on  prend  de  l’arbre 
le  fait  connoître  par  fon  fruit,  ain fi  l’homme 
fe  fait  connoître  par  là  penfée  ôc  par  fa  parole. 

8.  Ne  loüez  point  un  homme  avant  qu’il 
parle  ; car  c’eft  a la  parole  qu’on  éprouve 
un  homme , & que  [en  connaît  quelle  eft  [éten- 
due de  fon  efprit  & la  difpofuion  de  fon  cœur. 

p.  Si  vous  fuivez  la  juftice , vousl^cquer- 
rez , 6c  vous  en  ferez  revêtu  comme  d’un 
habillement  de  gloire  ; [ vous  habiterez  avec 
elle,  6c  elle  vous  protégera  pour  Jamais,  ôc 
vous  trouverez  en  elle  un  ferme  appui  au  jour 
de  la  manifellaüon  de  toutes  chote.  1 


I.  propter  inophm  muiti 
deliquerunt  : 8c  qui  quxric 
locupletaci , avertie  oculum 
fuum, 

>.  Sicut  in  medio  compa- 
Çinis  lapidum  palus  figitur, 
iic  8c  inter  medium  vendi- 
tionis  8c  emptionii  angulUa- 
bitur  pcccatum. 


J.  Conterctur  cum  de- 
linquente  dcliâum. 

4.  St  non  in  timoré  Do- 
mini  tenueris  te  inllanter, 
cicù  fubvertetur  donius  tua. 

f.  Sicut  in  pereufTura  cri- 
bri  remanebit  pulvis , lie  a- 
poria  hominis  in  cogitatlt 
Jtiliut. 


8.  Vafi  figuli  probat  fot- 
nax  , 8c  homines  juftot  ten- 
tatio  tribulationis. 

7.  Sicut  ruIHcatio  do  lig- 
no  oftendit  fruâum  illius  ,, 
verbum  ex  cogitatu  cordis 
hominis. 

8.  Ante  fermonem  non 
laudes  vitum  : hac  enim 
tenucio  cil  hominum. 


9.  Si  tèquaris  juAitiam^ 
appréhendes  illam  ; 8c  in- 
duces quai!  poderem  hono- 
ris, 8c  inhabitabis  cum  ta,. 
8c  protégée  te  in  fempiter— 
num , 8c  in  die  agnitionis 
inveoies  fitmamentum. 
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10.  Volatili?  ad  fibi  Cmi-  lo.  Lcs  oifcaux  fc  joignent  avec  leurs  fem- 

lia  conveniunt  : & veriiaa  blablcs , & la  véritd  rctoume  à ceux  qui  en 
ad  eos , QUI  operamui  lUam»  r t n r n s ^ j 

revcrtctur.  font  les  œuvres , &eile  Je  manifcjte  à eux  de 

plus  en  plus. 

11.  Léo  venationi  infi-  1 1.  Le  lion  eft  toûjours  au  guet  pour  fur- 

li  proie  : »inl;  le  df^n.^ui  .fl. 

principe  du  pèche , tend  les  pièges  a ceux  qui 
commettent  l’iniquité , pour  la  leur  faire  com-i 
mettre  encore  davantage. 

II.  Homo  fanâus  in  fa-  12.  L’homme  faint  demeure  fiable  dans  la 
rar^Tu^cuMuna  mu!  ) C Comme  le  foleü  dans  la  lumière;' 

tatur.  [ mais  l’infenfè  cil  changeant  comme  la  lune. 

§.  II.  AV  pas  parler  devant  ht  infenfés.  Les  entretiens  des  pécheurs  , les  dif- 
cours  de  ceux  qui  jurent , les  injures  des  quereleurs  , font  injupportables. 
Reveler  les  fécrets  , Ù"  manquer  de  fidélité  a fies  amis  , c'eft  les  perdre  fans 
retour. 


ij.  In  modio  inlênlâto- 
nim  (êrva  verbum  tempori  : 
in  medio  autem  cogitamium 
alTiduus  eHo. 


14.  Namtio  peccantium 
odiofa  , & ril'us  illorum  in 
dcliciis  peccati, 

i;.  Loquela  multum  Ju- 
rans , lionipilationem  capiti 
ftatuet  : & irreverentia  ip- 
1ÎU5  obturatio  aurium. 

\6.  Etfufo  fanguinis  in 
rixa  fuperborum  : & male- 
diciio  illorum  auditus  gra- 
vis. 

17.  Qui  dénudai  arcana 
amici  > tidem  perdit , & non 
inveniet  amicum  ad  ani- 
mum  fuum. 

15.  Dilige  proximum  , 
9c  conjungerc  6de  cum  iUo. 

19.  Qubd  lî  denudayeris 
abfconlâ  illius , non  perfe- 
^ueris  poli  cum. 

ao.  Sicut  cnim  homo, 
]ui  perdit  amicum  l'uum; 


IJ.  Quand  vous  ferez  au  milieu  des  in- 
fenfès,  refervez-vous  à parler  pour  un  autre 
tems  : mais  trouvez-vous  fans  celTe  parmi  les 
perfonnes  fages , & parlez-leur  avec  une  entière 
liberté. 

14.  Les  entretiens  des  pécheurs  font  In- 
fupportables,  parce  qu’ils  font  un  jeu  6c  undi- 
vertiffement  du  péché  même. 

I J.  Le  difeours  de  celui-qui  jure  fouvent 
fera  drelTe#  les  cheveux  à la  tête , ôc  à les 
mdts  horribles , on  fe  boucher^^s  oreilles. 

16.  L’elFufion  du  fang  fuivra  les  querelles 
des  fuperbes  , ôc  leurs  injures  outrageufes  of- 
fenfent  même  ceux  qui  les  écoutent. 

1 7.  Celui  qui  découvre  les  fecrets  de  fon 
ami,  perd  la  confiance , ôc  il  ne  trouvera  point 
d’ami  félon  lôn  coeur. 

1 8.  Aimez  votre  prochain , ôc  foyez-lui 
fidele  dfts  1'  union  que  vous  avez  avec  lui. 

15.  Que  fi  vous  découvrez  fes  fecrets , c’ell 
en  vain  qye  vous  tâcherez  de  le  regagner. 

20.  Car  celui  qui  détruit  ainfi  Ydimitié  qui  le 
lioit  aA'cc  fon  prochain , eft  comme  unhom- 
^ me 
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lft€  qui  aiiroit  tué  fon  ami , il  ne  le  pourra  plus 
recouvrer. 

21.  Vous  avez  alors  abandonné  votre  pro- 
chain , comme  celui  qui  tenant  un  oifeau, 
le  laifTe  aller,  vous  ne  le  reprendrez  plus. 

2 2.  En  vain  vous  iriez  après  lui,  car  il  eft 
déjà  bien  loin  : il  s’eft  échappé  comme  une 
chevre  fauvage  qui  fe  fauve  du  filet , [ parce 
que  fon  ame  eft  DlefiTée  par  votre  infidélité.  ] 

23.  Vous  ne  pouvez  plus  avoir  de  fiaifon 
avec  lui.  Après  des  injures,  il  y a encore  lieu 
de  fe  réconcilier. 

24.  Mais  lorfqu’une  ame  malheureufe  en 
vient  jufqu  a révéler  les  fecrets  de  fon  ami , 
il  ne  relie  plus  aucune  efpérance  de  retour. 


fie  Si  qui  perdit  amicitùin 
pcoxinii  fui, 

II.  Et  ficut  qui  dimittit 
avem  de  manu  fiia . fie  de- 
leliquifti  proximum  tuum , 
& non  eum  capies. 

XI.  Non  ilium  fequarir , 
quoniam  longé  abell : etl'u- 
git  enim  quafi  caprea  de  la- 
queo  : qupniam  vulnetatx 
efl  anima  ejur. 

13.  Ultr^  eum  non  po- 
teris  colligare.  Et  malediâi 
eft  concordatio. 

X4.  Denudare  autem  a- 
mici  myfteria  , defperatio 
eft  anima:  infelicij. 


§.  III.  Hommes  fiateurs  Ù“  dijfimulés , dangereux  , hais  de  Dieu  Ù“  des 
hommes.  Les  maux  qu’ils  veulent  faire  aux  autres  retombent  fouvent  fur  eux. 


2 J.  Celui  dont  l’œil  eft  complaifant  & fla- 
teur , a fouvent  de  noirs  delTeins  dans  l’ame  , 
& nul  néanmoins  ne  s’en  pourra  défendre. 

25.  Il  n’aura  devant  vous , que  de  la  dou- 
ceur fur  la  langue , ôc  il  admirera  tout  ce  que 
vous  direz  : mais  enfin  il  changera  de  langage , 
& il  tendra  des  pièges  à vos  paroles  ; & après 
avoir  découvert  votre  Jecret , il  s’en fervira  pour 
vous  perdre. 

27.  Je  hais  bien  des  chofes  ; mais  Je  ne  hais 
rien  tant  que  cet  homme  ; ôc  le  Seigneur  le 
haïra  auffi. 

28.  Si  un  homme  jette  une  pierre  en  haut, 
elle  retombera  fur  fa  tête  ; ôc  la  blelfure  que 
fait  le  traître  r’ouvira  aujfi  les  fiennes , & re- 
tombera fur  lui. 

29.  Celui  qui  creufe  une  folTe,  pour  y faire 
tomber  les  autres , y tombera  : [ celui  qui  met 
une  pierre  dans  le  chemin , pour  y faire  heur- 
ter fon  prochain  , s’y  heurtera  ; ] ôc  celui  qui 
tend  un  filet  à un  autre,  s’y  prendra  lui^ 
même. 

Tome  ly.  Part,  I. 


xs.  Annuent  oculo  fa- 
bricat  iniqua , & nemo  eum 
abjiciet: 

if.  in  confpeâu  oculo- 
rum  tuorum  conculcabit  os 
Tuum  , & fuper  firmones 
tuos  admirabitur  ; novîl- 
fime  autem  pervertet  os 
fiium  , & in  vetbis  tuis  d.i- 
bit  Icandalum. 

17.  Multa  odivi,  & non 
coïquavi  ei  , & Dominus 
odict  ilium. 

18.  Qui  in  altum  mittit 
lapidem  , fiiper  caput  ejus 
cadet  : Si  plaga  doloïa  , do- 
lofidividet  vulnera. 


X».  Et  qui  foveam  fodit , 
incidet  in  eam  : & qui  fta- 
tuit  lapidem  proximo  , of- 
fendetin  eo:&  quilaqueum 
alii  ponit , peribit  in  lUo. 


H 
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jo.Facienti  ntquifliimiin  3°-  L’entreprife  Concertée  avec  malice  re- 
confiiium , fuper  ipfum  de-  tombera  fur  celui  cjui  1 a faite  ; & il  ne  recon- 
nokra  point  d’où  ce  m^heur  lui  eft  ^vé  ; »V 
ne  verra  point  que  c eft  Dieu  qui  lui  a fait  trou- 
ver de  quoi  le  punir  de  fin  péché  y dam  fin  péché 
même. 


}i.  riulio,  «E  imprope- 
rittm  fuperborum  > & vin- 
diâa  (icut  leo  infidiabicur 
ilU, 


5 i . Les  infultes  fie  les  outrages  font  réfer- 
vés  pour  les  fuperbes;  6c  la  vengeance  divine 
fondrj  fur  eux  , comme  )k>n  fond  fur  fa 


jz.  Laqoeo  jperibnnt  qui 
obleflaniur  calu  juftorum; 
dolor  autem  confumei  illos 
sntc^udcn  morîantur. 

zj.  Ira  & furor,  utraque 
cxecrabilia  funt , 8t  vir  pec- 
catoc  conùnens  crit  lUo- 
lum. 


proie. 

3 2.  Ceux  qui  fe  réjoüilTent  de  la  chute  des 
Juftes  feront  pris  au  filet  du  diable  y 6c  la  dou- 
leur les  confumera  avant  qu’ils  meurent. 

' 3 3.  La  colere  6c  la  fureur  font  toutes  deux 
exécrables  ; 6c  le  pécheur  les  entretiendra 
toujours  dans  lui -même  , & les  conferver» 
dans  fin  cœur. 


CHAPITRE  XXVIII. 


I.  Ne  pas  chercher  à fe  venger.  Pardonner  les  offenfes  qu'on  a repues  , pour 
obienir  le  pardon  de  fis  péchés.  Eviter  les  difputes.  Fuir  la  colere.  Aiaux 
qu'elle  caufi. 


t.  Qui  TÎndicari  Tult  i 
Domino  invenict  vindic- 
tam , & peccau  illiut  Cep. 
wu  iêivabit. 


I.  Kelinqne  proximo  tuo 
noçemi  K : & tune  drpre- 
«aoti  tibi  peccaia  Iblvcatui. 

3.  Homo  homini  reftrvat 
iiam , h i Deo  quatrit  me- 
delam  } 

4.  In  horoinem  fimiletn 
Cbi  non  habet  mifericor- 
diam , & de  peecatis  fuis  dt- 
precaïur  ? 

J.  Ipfe  cùmcarofit,  re- 
ftmt  kam , «t  propitiatio- 


Eluî  qui  veut  fe  venger  tombera  dans  la 
vengeance  ou  Seigneur;  6c  Dieu  lui  réfèrvera 
fes  ^chés  pour  jamais:  il  s’en  fouviendra  tou- 
jours y & il  les  punira  durant  toute  réternité. 

2.  Mais  pardonnez  à votre  prochain  le  mal 
qu’il  vous  a fiât  ; 6c  vos  péchés  vous  feront 
remis , quand  vous  en  demanderez  pardon. 

3.  L’homme  garde  fa  colere  contre  un 
homme  ; 6c  il  ofe  demander  à Dieu  qu’il  le 
guérifle  ? 

^ Il  n’a  point  de  compaflion  d’un  homme 
femblable  à lui  ; 6c  il  demande  le  pardon  de 
fes  péchés  ? 

J.  Lui  qui  n’efl  que  chair  garde  fà  colere  ; 
1 6c  il  demande  mifericorde  à Dieu  ? ] Qui  lui 
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pourra  obtenir  le  pardon  de  lès  péchés  quUl 
demande  fi  mal  l 

6.  Souvenez  - vous  de  votre  derniere  fin , 
& ceflez  de  nourrir  de  l’inimitié  contre  per- 
fonne. 

7.  Car  la  corruption  & la  mort  font  prêtes 
de  fondre  fur  ceux  qui  violent  les  comman- 
demens  du  Seigneur. 

8.  Ayez  la  crainte  de  Dieu  devant  les  yeux  ; 
£c  ne  vous  mettez  point  en  colere  contre  vo- 
tre prochain. 

p.  Souvenez-vous  de  l’alliance  & de  la  loi 
du  Très-haut;  6c  ne  confidérez  pomt  la  feute 
de  votre  frété , mais  pardonnez-lui  comme  cette 
loi  vous  y oblige. 

I o.  Évitez  les  difputes  ; 6c  vous  diminue- 
rez les  péchés. 

1 1 . L’homme  colere  allume  les  quereles  : 
le  pécheur  » par  Jes  faux  rapports , jettera  le 
trouble  parmi  les  amis , 6c  il  lèmera  l’inimitié 
au  milieu  de  ceux  qui  vivoient  en  paix. 

1 2.  Le  feu  s’emorafe  dans  la  forêt  félon  ce 
qu’il  y a de  bois  : ainfi  la  colere  de  l’homme 
s^allume  à l’égal  de  Ibn  pouvoir  ; 6c  il  la 
porte  plus  haut , à proportion  qu’il  a plus  de 
oien.  . 

13.  La  promptitude  à difputer  allume  le 
feu  de  la  colere  ; la  querele  précipité#  répand 
le  làng  ; [ 6c  la  langue  qui  rend  témoignage 
contre  quelqu'un  lui  caufe [ornent  la  mort.  ] 


ap.XXFIII.  s>J 

nein  petit  i Dio  ! quif  exo- 
nbiipio  deliClis  illiui  ! 

i.  Mememo  noTiflimo- 
ruffl , & defîne  intmicari  : 


7.  tabinido  enim  & mort 
imminent  in  mandaûs  ejui. 


8.  Memonre  timomm 
Dei , & non  iraicnrii  proxi- 
mo. 

9.  Memorare  teftamen- 
cum  Alüilïmi  , & delpice 
ignoiantiam  pcoximi. 


10.  Abftine  te  i lite,  St 
minuei  peccata  : 

11.  homo  enim  iracun- 
dut  incendit  litem;  & vit 
peccator  turbabit  amicot  > 
Sc  in  medio  pacem  haben- 
tium  immltlec  inimicitiam. 

It.  Secandùm  enim  lig- 
na filvz  fîc  ignis  exardef- 
cit  : & iêcundùm  rinutem 
hominif , (ic  iracundia  illiut 
erit,  & (ëcundùm  fubftan- 
tiam  fuam  exalubic  iram 
iuara, 

13.  Certamen  feiUnatum 
incendit  ignem  : te  lit  felÛ- 
nans  efiundic  ûnguinem  : 
& lingua  tefti£cani  adducit 
moRcm. 


§.  II.  Maux  que  caufe  la  langue.  Se  boucher  les  oreilles  pour  ne  pas  entendre 
médire,  mettre  un  frein  a fa  bouche  pour  ne  parler  que  fort  à propos. 


14.  Si  vous  foufflez  l’étincelle , il  en  fortira 
un  feu  ardent  ; fi  vous  crachez  deflfus , elle 
s’éteindra  ; 6c  c’ell  la  bouche  qui  fait  l’un  6c 
l’autre  : aufji  la  langue  allume  ou  étouffe  les  que- 
reles. 

I y.  Celui  qui  médit  en  fecret  6c  l’homme 
à deux  langues  fera  maudit , parce  qu’il  jettera 


14.  Si  liifflaTeris  in  Icin- 
tillam.  quali  ignis  exarde- 
bit  : & fi  expueris  fiiper  il- 
laro>  extinguetur  : ucraque 
ex  ore  pconcUcimtur. 


If.  SufiiRO  & bilinguit 
malediâut  : mifitoi  enim 

Mij 
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mrbabit  pacem  l,»bent«.  le  troublc  parmi  plufieurs  qui  vivoient  en  paix; 


Lingiia  tertia  raulfos 
cemmovit , & dir^erntUlos 
de  gerue  in  geniem. 


î7.  Cî?îfat«s  muratas  dî- 
7Jium  deileuxit»  & domos 
magnatorum  effodit. 


i5.  La  langue  d’un  tiers,  qui  Je  met  entre 
deux  amis  pour  tes  brouiller , en  a renverfé 
plufieurs , & elle  les  a difperfés  de  peuple  en 
peuple. 

17.  Elle  a détruit  les  Villes  fortes  pleines 
d hommes  riches , & elle  a fait  tomber  les 
maifons  des  Grands. 


18.  Virmies  popiilonjm 
concidit  , & gcn:ei  foitei 
dilTolvit. 

19.  Lingiw  tertia  mulie- 
rr,  viraias  ejecit,  & priva- 
VII  üla;  Uboribus  luis. 


1 8.  [ Elle  a taillé  en  pièces  les  armées  des 
nations  les  plus  puijjantes , ôc  elle  a défait  les 
peuples  les  plus  vaillans.  ] 

ip.  La  langue  médtfamt  d’un  tiers  a divije 
les  per  formes  les  plus  unies  : elle  a fait  bannir  les 
femmes  fortes , ôc  elle  les  a privées  du  fruit 
de  leurs  travaux , en  les  féparant  fans  fujet  de 
leurs  maris  cr  de  leurs  enfans,  & tes  éloignant 


Jt).  Qui  rerp'cit  ülim , 
non  habebit  reijuiem  , ncc 
habcbii  amicuni , in  quo  re* 
quiefeat. 

ri.  Flagelli  plaga  livo- 
rem  facit  : plaga  autem  lin- 
gux  comminuee  oilà. 

zi.  Muiti  cccidcrunt  in 
ore  gladii , led  non  (ic  qaafi 
qui  inicricinnt  pei  linguam 
fuam. 

21.  Beatus  qui  teclus  cR 
à lingua  nequam , qui  in  ira- 
sundiam  illius  non  tranlîvit, 
ÿi  qui  non  attraxit  jugum  il- 
iius , & in  vinculis  ejus  non 
cft  ligitus  : 

jugum  enim  illius , 
Jugum  ferreum  cft  : & vin- 
culum  Klius^,  vinculum  ac- 


de  leurs  maifons , quelles  avaient  enrichies  pat 
leurfagejje. 

20.  Celui  qui  l’écoute , cette  langue  maligne f. 
n’aura  point  d’ami  fut  qui  il  puiffe  fe  repofer. 

2 1 . Le  coup  de  verge  fait  une  meurtrilTure  : 
mais  un  coup  de  langue  brife  les  os. 

2.2.  Il  eft  bien  mort  des  hommes  par  le 
tranchant  de  l’épée  : mais  il  en  eft  encore 
mort  davantage  par  leur  propre  langue. 

2 J.  Heureux  celui  qui  eft  à couvert  de  la 
langue  rSaligne,  à qui  fa  colere  ne  s’eft  point 
fait  fentir,  qui  n’a  point  attiré  fur  lui  fon  joug,^ 
ôc  qui  n’a  point  été  lié  de  fes  chaînes. 

24.  Car  fon  joug  eft  un  joug  de  fer  ; ôc  fes 
chaînes  font  des  chaînes  d’airain. 


leum  eft. 

zs.  Mors  illius, mors  ne- 
quiftimï  : & utilis  potius  in- 
Icrnus,  qudm  ilia. 

zf.  Perfoverantia  illius 
non  permanebit.l'ed  obtinc- 
bit  vias  injuftorum  : Sc  in 
flumma  fua  non  combucct 
juftoj.- 


2 y.  La  mort  quelle  caufe  eft  une  mort 
très-malheureufe  ; ôc  le  tombeau  vaut  mieu-x. 
qu’elle. 

26.  Elle  durera  quelque  tems,  cette  langue 
maligne , mais  non  pas  toujours,  elle  régnera 
dans  les  voies  des  injuftes  , ôc  elle  ne  confu- 
mera  point  le  Jufte  dans  fes  flarnmes. 
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27.  Ceux  qui  abandonnent  Dieu  feront  li-  17.  Qui  relin^num  Deum, 
vres  à cette  forte  de  langue  ; elle  brûlera  dans  '"V.**'."'.,'.? 

eux  fans  s’dteindre  ; elle  fera  envoyée,  contre  non  extm- 

eux  comme  un  lion  : 6c  elle  les  déchirera 
comme  un  léopard. 

28.  Bouchez-vous  les  oreilles  avec  des  épi-  18.  Sepi  autei  tuas  fp!- 

nes , ôc  n’écoutez  point  la  méchante  langue  ; 111^^0 "of- 

mettez  à votre  bouche  une  porte  6c  des  ferru-  tia  & feras. 

res  y & ne  t ouvrez  que  fort  à propos. 

25.  Fondez  votre  or  6c  votre  argent,  ôc  s».  Aurum  mum  & ar- 

faites-rn  une  balance  pour  pefer  vos  paroles,  gentum  tuum confia, & vet'. 
O , ‘ ‘ . .|)!s  luis  lacito  fiaicram,8c 

OC  employez  ce  que  vous  avez  de  plus  precietix  iVi.„os  ori  tuo  reâos  : 

à faire  un  jufte  frein  pour  retenir  votre  bou- 
che. 


petur , & immirteiur  in  il- 
ios  quafi ieo,  & quafi  par- 
dus  iziiet  iilus. 


30.  Et  enfin  prenez  bien  garde  de  ne  point 
faire  de  fautes  par  la  langue , de  peur  que  vous 
ne  tombiez  devant  vos  ennemis  , qui  vous 
dreffent  des  embûches  [ 6c  que  votre  chûte 
ne  devienne  incurable  ôc  mortelle.  ] 


50.  & altetide  ne  fortè  la- 
baiisin  lingua,  & cadas  in 
conCpeâu  iniraicorajm  infi.- 
diantium  tibi , & fie  cafus 
tuus  infiinabilis  in  moclcm. 


CHAPITRE  XXIX.  . 


§.  I.  Prêter  à fin  prochain.  Rendre  exaâement  ce  qu’on  a emprunte.  Ingratitude 
ordinaire  a ceux  qui  empruntent.  Elle  arrête  fiuvent  la  bonne  volonté.  Elle 
ne  doit  point  empêcher  d’ajpjler  ceux  qui  tu  ont  befiin.  Obligation  Ù"  avan- 
tage de  faire  l' aumône.. 


Elui  qui  fait  miféricorde  prête  à inté- 
rêt à fon  prochain , puifque  Dieu  le  lui  rend 
avec  ufure;  ôc  celui  qui  a la  main  ouverte 
pour  donner  garde  le  précepte  du  Seigneur. 

2.  Prêtez  donc  à votre  prochain  au  tems  de 
fa  néceflité  ; mais , vous  auffi , rendez  au  tems 
préhx  ce  qu’il  vous  aura  prêté. 

3.  Tenez  votre  parole  & agiffez  avec  lui 
fidèlement;  6c  vous  trouverez  toujours  chez 
lui  ce  qui  vous  fera  néceflairc. 

4.  Alais  plufieurs  ont  regardé  ce  qu’ils  em- 
pruntoient  comme  s’ils  l’avoient  trouvé  y 6c 
ils  ont  fait  delà  peine  à ceux  qui  les  avoient 
fccourus. 


I.  Qui  faeît  mifericor- 
diam  , funeraïur  proximo 
iuo , & qui  przvalec  manu., 
mandata  fetvat. 

i.  Ffrnerare  proximo  ' 
tiio  in  tempore  ncceflitatis 
illiiis , & iterum  redde  pro- 
ximo in  tempore  fuo. 

3.  Confirma  verbum  , & 
fidéliser  age  cum  illo:  tk 
in  Omni  tempore  inyenies 
quod  tibi  necifiarium  eft. 

4.  Mu'ti  quafi  inveniio-- 
nem  zAirnaverune  fornus  , 
& prxAiierunc  moleAiam 
bis  qqi  le  adjuverum. 

M iij 
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Donec  accipiant  > of- 
cuUntur  manus  aantis  , Sc 
in  prominionibus  humiliant 
Tocem  fuajn  : 


Car  ils  baifent  la  main  de  celui  qui  leur 
prête  fon  argent  jufqu’à  ce  qu’ils  l’ayent  reqû  y 
& ils  lui  font  des  promefles  avec  des  paroles 
humbles  & foûmifes  : 


g.  & in  tempore  rc<lilitio> 
■is  poftulabit  temput  , & 
loquetur  vcrba  tardii  & tnur- 
murationum,&tempus  cau- 
iâbitnr  : 


7.  (î  autem  poiuerît  red- 
dete  y adverlâbitur  . iblidi 
via  reddet  dimidium  , Su 
computabit  illud  quafi  in- 
ventionem. 


t.  Sin  autem  , fraudabit 
ilium  pecunia  fua , & polTi- 
debic  ilium  initnicum  giaiii  : 


9.  & convitia  , 8c  male- 
dicla  reddet  illi,  8c.  pro  ho- 
nore 8c  beneCcio  reddet  illi 
contumeliam. 

10.  Multi  non  cauû  ne- 
quitiz  non  fsneraci  Tunt , 
led  fraudari  eracit  cimue- 
runi. 

it.  Verumtamen  fuper 
humilem  animo  foniorello, 
8c  pro  elcemoryna  non  tra- 
has  ilium. 

t :.  Propter  mandatum  »C- 
fume  pauperem  : 8c  proptcr 
inopiam  cjut  ne  dimittat 
eum  vacuum. 


Ij.  Perde pecuniamprop- 
ter  fratrem  8c  amicum  tuum: 
& non  ablcondas  illam  lûb 
lapide  in  peiditionem. 

14.  Pone  thelàurum  tuum 
in  przcepiis  Altiflimi  , 8c 
proderic  tibi  roagii  quàm 
auium. 

If,  Conclude  eleemol/- 


6.  mais , quand  il  faut  rendre , ils  deman-' 
dent  du  tems  ; ils  font  des  difcours  pleins  de 
chagrin  & de  murmure;  Sx.  four  s'excufer,^% 
prennent  prétexte  que  te  tems  eft  mauvais , 
que  [ argent  efi  rare. 

7.  S’ils  peuvent  payer  ce  qu’ils  doivent , [ ils 
s’en  défendent  d’abord  ; ] fie  après  cela , iilt 
y font  forcés , ils  en  rendent  à peine  la  moitié  , 
fie  veulent  encore  qu’on  confidere  ce  peu  quUs 
payent  comme  un  gain  que  l’on  fait. 

8.  Que  s’ils  n’ont  pas  de  quoi  rendre , ils 
font  perdre  l’argent  a leur  créancier  y fie  fe 
font  de  lui  un  ennemi  gratuitement  > & fans 
qu'il  t ait  mérité. 

9.  Ils  le  payent  en  injures  fie  en  outrages  ; 
fie  ils  lui  rendent  le  mal  pour  la  grâce  fie  le 
bien  qu’il  leur  a fait. 

1 0.  De  forte  que  plufieurs  évitent  de  prêter  , 
non  par  dureté , mais  par  la  crainte  qu’ils  ont 
qu’on  ne  fade  point  fcrupule  de  les  tromper. 

1 1 . Néanmoins  ufez  de  bonté  fie  de  patien- 
ce envers  le  mifcrable  qui  a befoin  de  votre 
fecours  ; fie  ne  le  faites  pas  languir  pour  la  grâce 
qu’il  vous  demande. 

1 2.  Afliftez  le  pauvre  , à caufe  du  com- 
mandement Dieu  vous  en  fait',  fie  ne  le 
laifTez  pas  aller  les  mains  vuides , parce  qu’il 
n’a  rien  , dr  qu'il  n'ejl  pas  en  état  de  vous  le 
rendre. 

13.  Perdez  votre  argent  pour  votre  frere  ou 
pour  votre  ami  ; fie  ne  le  cachez  point  fous 
une  pierre  où  il  pourroit  s'enrouiller  à votre 
perte. 

14.  Dépenfez  votre  thréfor  félon  que  le 
Très-haut  vous  le  commande  ; fie  alors  Û vous 
vaudra  mieux  que  tout  l’or  du  monde. 

ly.  Renfermez  l’aumône  dans  le  fein  du 
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pauvre  ; & elle  priera  pour  vous , afin  de 


vous  délivrer  de  tout  mal. 

itf.  Elle  fera  une  arme  plus  foite  pour 
combattre  votre  ennemi,  que  le  bouclier  6c 
la  lance  du  plus  vaillant  homme. 


nam  in  corde  pauperis  , de 
pro  te  exotabie  ab  om^ 
ni  malo. 

i6.  17.  18.  Super  (cutum 
poientis , & fiiper  lanceam, 
adveifus  inimicum  tuum 
pugnabit. 


§.  JI.  Répondre  pour  fort  ami.  Ne  pas  oublier  celui  ^ui  a répondu  pour  noue. 
Danger  d'être  caution.  Chofes  néctjfairet  à la  vie.  Hôtes  vagabonds  ér 
ingrats. 


17.  L’homme  de  bienrépdhd  pour  fbn  pro- 
chain ; mais  celui  qui  a perdu  toute  honte 
abandonne  fon  ami  dans  le  befoin. 

1 8.  N’oubliez  jamais  la  grâce  que  vous  fait 
celui  qui  répond  pour  vous  : car  il  a expofé 
fon  ame  pour  vous  affifter,  en  engageant pottr 
cela  fon  bien  dr  fa  liberté. 

19.  Le  pécheur  6c  l’impur  fuit  celui  qui  a 
répondu  pour  lui. 

20.  Le  pécheur  s’attribue  le  bien  de  fon  ré- 
pondant ; ôc  ayant  le  cœur  ingrat , il  aban- 
donne fon  libérateur. 

21.  [ Un  homme  répond  pour  fon  pro- 
chain ; 6c  celui-ci  venant  enfuice  à perdre  la 
honte  , l’abandonne  ^ dr  le  laijje  payer  pour 
lui.  ] 

22.  L’engagement  à répondre  mal  à pro- 

{>os  en  a perdu  plufieurs  qui  réoffifloient  oans 
eurs  affaires , 6c  les  a rendus  femblables  à un 
vaiffeau  agité  de  flots , qui  efl  poujjc  fà  & là. 

2 J.  Car  c’eft  ce  qui  a banni  en  divers  lieux 
des  hommes  puiffans , qui  font  devenus  et- 
rans  ôc  vagabonds  dans  les  pays  étrangers, 
ayara  été  obligés  de  quitter  leurs  biens  dr  leurs 
pays , pour  éviter  les  pour  fuites  de  leurs  créan~ 


19.  Vit  bonus  fidem  fâcit 
pro  proximo  (iio  : St  qui  pcc- 
dideric  confufîonem  . dere- 
Jimjuec  (îbi. 

10.  Graiiam  6dejufToris  ne 
oblirifcaris  : dédit  enim  pro 
te  animam  Tuatn. 


II.  RepromifTorem  fugie 
pcccator  St  immundus. 

zi.  BonarepromiiToris  fîbs 
afrribit  peccator  : & ingra- 
tus  lênUi  dereiinquet  libe- 
nntem  fë. 

zj.  Vir  repromittit  de 
proximo  fuo  : & cùm  perdi- 
dent  leTcrentiam,  derelin- 
quemr  ab  eo. 

Z4.  Repromiflio  nequifli- 
ma  multos  perdidit  dirigen- 
tea,  & commovit  Bios  quaÆ 
fluâus  maris. 


zt..Viros  potentesgyrane 
migrare  fecit,  & vagati  funt 
in-gentibus  alieois. 


fiers. 


24.  Le  pécheur  qui  viole  le  commande- 
ment du  Seigneur,  s’engagera  à répondre 
indiferetement  pour  un  autre  , Dieu  le  per- 
mettant ainji  pour  te  punir  de  fon  infidélité:  6c 
celui  qui  cheichc  à entreprendre  beaucoup 


x6.  Peccator  mntgredienr- 
mandatum  Domini  , inci- 
det  in  promiflîonem  ne- 
quaffl  ; 8c  qui  conacur  muita. 
agere,  iocidet  in  judicium.- 
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d’affaires  fera  expofé  à la  rigueur  des  juge-' 
mens  des  hommes , dans  les  procès  où  tl  fetrou-i 


17-  Récupéra  proxiinum 
fecundiim  virtutem  tuim  , 
& attende  tibi  neincidas. 


a8.  Initium  vît*  hominif, 
tqua  & pints,  & veftimen- 
rutn , Sc  domus  pcotegens 
lutpitudinem. 

i 

19,  Melior  e(l  viftus  pau- 
petis  fub  tegmine  alTcrum , 
quàm  epu!.t  IplenJid*  inpe- 
regrc  fine  domicilio. 

50.  Minimum  pro  mapno 
pheeattibi,  & impropenura 
peregrinationis  non  audies. 

?t.  Vita  nequam  lioîpi- 
tandt  de  domo  in  dumum: 
& ubi  hurpiiabitur,  non  fidu- 
cialiier  aget , ncc  aperiet  os. 


31.  Hofpitabirur , & paA 
cet , & potabit  iiigratos>  & 
ad  hzc  amara  audiet. 


33.Tranfiliofpet,  &orna 
menfam  : & qu*  in  manu 
habes , ciba  ceteros. 


34.  Exi  d Tacie  honorii 
amiccrum  meoruin  : nccef- 
fitudir.e  domus  me*  holpi- 
tio  milii  faâus  cil  Itater. 


}f.  Gravia  ii*c  homlni 


2 Afliftez  votre  prochain  félon  le  pouvoir 
que  vous  en  aurez  : mais  prenez  garde  de  ne 
pas  tomber  vous  - même  dans  la  mi(ere  dont 
vous  voulez  h délivrer , & dans  tes  maux  dont 
on  vient  de  parler. 

26.  Les  principales  chofes } & les  plus  né- 
cejfaires  pour  la  ^ie  de  l’homme  , font  l’eau  « 
le  pain , le  vêtement  ôc  une  maifon  qui  cou- 
vre ce  que  la  pudeur  veut  être  caché. 

2-j.  Ce  que  mange  le  pauvre  fous  quelques 
ais  qui  le  couvrent , vaut  mieux  qu’un  feftin 
magnifique  dans  une  maifon  étrangère  > [ à 
celui  qui  n’a  point  de  retraite.  ] 

28.  Contentez-vous  de  peu  comme  de 
beaucoup  ; 6c  vous  éviterez  les  reproches 
qu’on  fouffre  dans  une  maifon  étrangère. 

2p.  C’elt  une  vie  malheureufe  d’aller  de 
maifon  en  maifon  : par  tout  où  un  homme 
fera  comme  hôte  , il  n’agira  point  avec  con-; 
fiance , 6c  il  n’ofera  ouvrit  la  touche. 

JO.  Il  aura  autrefois  logé  les  autres , il  aura 
donné  à boire  6c  à manger  à des  ingrats;  6c  - 
apres  cela , s'il  fe  trouve  dans  le  befoin , & qu’il 
s’adrejfeàeuxpour  être  foulagê,  il  entendra  des 
difeours  amers  de  la  part  de  ces  faux  amis  qu’il 
a fl  bien  traités. 

J I.  Allez,  hôte,  lui  difoicnt-ils  autrefois i 
quand  ils  venoient  chez  lui , couvrez  la  table  , 
& préparez  à manger  aux  autres  de  ce  que 
vous  avez. 

32.  Et  maintenant  s'il  va  chez  quelqu’un 
d'eux,  à peine  y fra-t-il  entré , qu'il  lui  dira: 
Retirez-vous,  pour  faire  place  à mes  amis , à 
qui  je  dois  rendre  honneur  : j’ai  befoin  néceC- 
faircment  de  ma  maifon  , pour  y recevoir 
mon  frere.  Or  cela  ejl  bien  dur  à un  homme 
qui  a du  cœur. 

33.  Ces  deux  chofesfont  aujft  trèr-pénibles 

à 
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à un  homme  qui  a du  bon  fens  ; /avoir , les  habemi  fenfum  ; Corre.itio 
reproches  d’un  homme  qui  nous  a logés  chez  openumfi»: 

lui , oc  les  infultes  d un  créancier  on  ne 
fauroit  payer. 


CHAPITRE  XXX. 


I.  Châtier  fet  enfant.  Utilité  de  la  bonne  éducation  qu’on  leur  donne.  Il  faut 
y travailler  pendant  qu’ilt  font  jeunes. 


Elui  qui  aime  fon  fils  le  châtie  fouvent, 
afin  qu’il  en  reçoive  de  la  Joie  quand  il  fera 
grand , [ & qu’il  n’aille  pas  mendier  aux  por- 
tes des  autres.  ] 

2.  Celui  qui  inftruit  fon  fils  y trouvera  là 
joie  i ôc  il  fc  glorifiera  en  lui  parmi  fes  pro- 
ches. 

3.  Celui  qui  enfeigne  fon  fils  rendra  fon  en- 
nemi jaloux  de  fon  bonheur;  & il  fe  glorifiera 
en  lui  parmi  fes  amis. 

4.  Le  pere  de  ce  fils  bien  élevé  eft  mort  ; & 
il  ne  femble  pas  mort , parce  qu’il  a lailfé 
après  lui  un  autre  lui-même. 

f.  Il  a vu  fon  fils  pendant  fa  vie  $ & il  a mis 
fa  joie  en  lui  ; il  ne  s’eft  point  affligé  à fa  mort , 
[&  il  n’a  point rou^i  devant  fes  ennemis;  ] 

' 6.  car  il  a laiflé  a fa  maifon  un  fils  qui  la 
défendra  contre  ceux  qui  la  hailTent , 6c  qui 
rendra  à fes  amis  la  reconnoilTance  qu’il  leur 
doit. 


I.  Qui  diligii  filium  fuuin, 
alliduat  illi  flagella , ut  l«e- 
tur  in  noviflimo  fuo , & non 
palpée  proximonun  oftia. 


a.  Qui  docee  filium  fiium,' 
laudabitur  in  illo , & in  me- 
dio  domefticorum  in  illo 
gloriabitur. 

J . Qui  docet  filium  fiium, 
in  zelum  mictit  inimicum  , 
& in  medio  amiconim  glo- 
riabitur in  illo, 

4-  Mortuus  eft  pater  ejui , 
& quafi  non  eft  mortuus  ; 
fimilem  enim  reliquit  fibi 
poftlë. 

î.  In  vita  Cu3  vidit , St  Ir- 
tatus  eft  in  illo  : in  obitu  fuo 
fuo  non  eft  comriftatus,  nec 
confufus  eft  coram  inimicis. 

é.  Reliquit  enim  defenfo. 
rem  domus  contra  inimi- 
cos , Sc  amicis  reddemeoa 
gratiam. 


7.  Le  pere  bandera  fes  propres  plaies  , df 
il  s'épargnera  beaucoup  de  chagrins , par  le  foin 
qu’il  aura  de  l’ame  de  fes  enfans  : 6c  au  con- 
traire , s’il  les  abandonne  â eux-mêmes , fes  en- 
trailles feront  émues  à chaque  parole  ^uileth 
tendra  dire  chaque  cri  qu’il  entendra  faire , 
craignant  toûjours  que  la  mauvaife  conduite  de 
fes  enfans  ne  leur  ait  attiré  quelque  malheur. 

8.  Car,  comme  un  cheval  indompté  devient 
intraitable , de  même  l’enfant  abandonné  à 

Tome  IK  Part.  I.  ' . ■ 


7.  Pro  animabus  filiorom 
colligablt  vulnera  fua , Se 
fiiptr  omnem  vueem  tur- 
babuntur  vifeera  ejus. 


S.  Equus  indomitus  (Ti- 
dit  durus , & filius  remiftiis 


N 
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evadet  prxceps. 


9.  LaAa  filium , 8c  paren* 
tem  te  faciri  : ludecum  eo, 
& coottillabit  te. 

10.  Non  corrideai  ill!  , 
ne  doleas , St  in  novilTtmo 
«bAupercem  dentes  tui. 


1 1.  Non  des  illi  {totefta- 
tem  In  juventute , & ne  def- 
picias  cogitatus  iliius. 


II.  Cuira  cerricem  ejus 
in  juvenruce,  8i  tunde  la- 
lera  ejui  dum  infans  eft>  ne 
forte  induret,  & non  cre- 
dai  tibi,  & erit  tibi  dcdot 
anima;. 


fa  volonté  devient  infolent , & à<s  af- 
faira. 

9.  Flattez  votre  fils,  & il  vous  caufera  de 
grandes  firayeurs  : joüez  avec  lui , & il  vous 
aurifiera. 

»o.  Ne  vous  amufez  point  à rire  avec  lui, 
de  peur  que  vous  n’en  ayez  de  la  douleur, 
fie  qu’à  la  fin  vous  n’en  grinciez  les  dents  de 
chagrin  dr  de  défefpoir. 

1 1 . Ne  le  rendez  point  maître  de  lui-mê  • 
me  dans  fa  jeunelTe  ; fie  ne  négligez  point  ce 
qu’il  fait , & ce  qu’il  penfe  ; mais  veillez  exac- 
tement fur  fes  paroles  & fur  fes  aSlions. 

1 2.  Courbez  - lui  le  cou  pendant  qu’il  eft 
jeune , fit  châtiez-le  de  verges  pendant  qu’il 
eft  enfant,  de  peur  qu’il  ne  s’endurcifle , qu’il 
ne  veuille  plus  vous  obéir , fie  que  votre  ame 
ne  foit  percée  de  douleur. 


§.  II.  La  fîwté  du  corps  Ù“  celle  de  Lame  font  préférables  à tout  For  du  monde. 
Les  bitiu  font  inutiles  à celui  qui  n'en  peut  tifer.  Bannir  de  fon  coeur  la  trijlelfe. 
Maux  que  eaufent  l’envie  & U eolere.  Avantage  (Tua  coeur  tranquile.  llefi 
dans  unfejiin  continuel. 


I].  Doce  filium  raum» 
ft  operare  in  illo , ne  in  tur- 
pitudioem  iUius  ofiendat. 


14.  Melior  cil  fa'  per  <â- 
aus , & fonii  vitibus , qulm 
dives  imbecillis  & fiagella- 
tus  maliiia. 

ij.S^Hsapimi  in  fânâi- 
lace  julliiiz , melior  eft  orn- 
ai auro  & argento  ; & cor- 
pus Talidum,  ^uàm  teniks 
ammenfus. 

K.  Non  eft  cenfûi  Aper 
cenftim  faluris  corporit  : 8t 
Bon  eft  obleâamentum  fu- 
per  cotdif  gaudium. 


17.  Melior  eft  ntors^Bàm 
rita  amaia,  & requies  »ter- 
aa  ^àm  languor  pecfcTc- 
aaaa. 


13.  Inftruifez  votre  fils  ; travaillez  à le  for- 
mer, de  peur  qu’il  ne  vous  deshonore  par  (a 
vie  honteufe.  y eus  lui  ajfurerez  ainft  la  fanté 
qui  eft  préférable  aux  richejfes  ; 

14.  car  un  pauvre  qui  eft  fain , fit  qui  a des 
forces  , vaut  mieux  qu’un  riche  languiflant 
fie  affligé  de  maladies. 

15.  ur  la  fainteté  de  la  juftice  eft  la  fanté  de  . 
Famé  ; elle  vaut  mieux  que  tout  l’or  fie  l’ar- 
gent ; fie  un  corps  qui  a de  la  vigueur  vaut 
mieux  que  des  biens  immenfes. 

1 6.  II  n’y  a point  de  richeffes  plus  grandes 
que  celles  de  U fanté  du  corps , ni  de  plaifir 
égal  à la  joie  que  donne  la  paix  du  cœur , & le 
repos  d'une  bonne  confcience. 

17.  La  mort  vaut  mieux  qu’une  vie  amere  ; 
fit  le  repos  éternel  du  tombeau  vaut  mieux 
qu’une  langueur  qui  ne  finit  point. 
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18.  Des  biens  cachés  dans  une  bouche 
fermée  font  comme  un  grand  feftin  autour 
d’un  fépulchre  : U mort  n'en  /aurait  mander. 

1 9.  Que  fert  à l’Idole  l’oblation  ^uon  lui 
fait , puifqu’elle  n’en  peut  manger , ni  même 
en  fentir  f odeur  l 

20.  Tel  ell  celui  que  Dieu  chalTe  de  devant 
fa  face , [ qui  porte  la  peine  de  fon  iniquité 
far  les  maladies  dont  il  ejl  affliff , ] 

ai.  qui  voit  les  viandes  de  les  yeux  fans  en 
pouvoir  manger , ôc  qui  gémit  comme  un  eu- 
nuque qui  embralTe  une  vierge , fie  qui  foû- 
pire  i parce  qu’il  ne  peut  fatisfaire  la  pajfion  dont 
il  ejl  animé. 

22.  N’abandonnez  point  votre  ame  à la 
triftefle,  fie  ne  vous  affligez  point  vous-même 
dans  vos  penfées. 

a 3 . La  joie  du  cœur  eft  la  vie  de  l’homme , 
[ fie  un  thréfor  inépuifable  de  fainteté  ; J la 
joie  de  l’homme  rend  fa  vie  plus  longue. 

34.  Ayez  pitié  de  votre  ame , en  vous  ren- 
dant agréable  à Dieu  \ 6c  retenez  vos  mauvais 
délits  ; réunilTez  votre  coeur  dans  la  fainteté 
de  Dieu  , fie  banniffez  loin  de  vous  la  triftelTe  ; 

a y.  car  la  triflelTe  en  a tué  plufieurs  , fie 
•eUem’eA  utile -à  rien. 

26.  L’envie  fie  la  colere  abrègent  les  jours  ; 
fie  l’inquiétude  fait  venir  la  viefflelTe  avant  le 
tems. 

37.  Le  cœur  bon  fie  ferein  eft  dans  un  feftin 
continuel  ; car  on  lui  prépare  avec  foin  les 
meilleures  viandes , qui  font  la  paix  intérieure 
& le  repos  d une  bonne  confeience. 


18.  Boni  abrcondiia  in 
oreclaufb , qua/î  appoüiio- 
nci  epularum  circnmpoC* 
Ve  Teputchro. 

19- Quid  prodrrit  libsiio 
idolo.'  nec  rnim.  manduca- 
bic,  nec  odorabit. 

10.  Sic  qui  effugamr  S 
Domino , ponans  mercedei 
ioiquioiii  : 

ir.  Tideni  oculis,  8c  in- 
gemiteens , (icut  fpadoenm- 
pleâens  Titgineœ>  8c  fulpi- 
lani. 


la.  Triftitiamnon  desa^ 
ninuctux,  8c  non  affligas  te- 
mecipnim  in  confilio  tuo. 

a;.  Jucunditat  cordii  bxc 
eft  via  hominis,  8cthelâu- 
Tui  fina  defeâione  (ânâin- 
tis  : 8c  eaulacio  vin  cAlon- 
gzvitas. 

i4.  Mifêrere  animz  tuz 
plaçons  Deo,  & tontine  : 
congrega  cor  tnum  in  r<!nc» 
tiate  ejut , 8c  trifUciaro  lon- 
gé repolie  i te. 

^S.  Multos  enim  occidit 
triftitia , 8c  non  oA  utilitas 
in  ilia. 

a«.  Zelot  8c  iracundiami- 
naunt  diei , 8c  ante  tempus 
feneâam  adducet  cogiutus, 

ty.  Splendidû'm  cor,  8c 
bonom  in  epulis  oA  : epulx 
enimiUias  diligenter  Aunt. 


♦ 


Nij 
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CHAPITRE  XXXI. 

§.  I.  Des  inquiétudes  de  favare.  Il  trouve  fa  perte  dans  ce  qui  fait  l'objet  de 
fes  dtftrs.  l ouange  du  riche  qui  n'a  point  couru  après  l'or,  & qui  a bien  up 
de  fes  richtjf-s. 


t.  Vigili.i  honeftntîj  t.i- 
beftciei  carnet,  & ccgiia- 
tus  lUiuj  auferet  Ibmnum. 


t.  Cogitattit  prjflcienti* 
avertit  rrni'um  • & infirniitjs 
gravis  Ibb  iam  facit  ani- 
mjm 

}.  I aboravit  dives  in  con- 
grrgatione  fubflaniix,  & in 
reijuie  (îia  replebitur  bonis 
fiiis. 

4.  Laboravit  paupei  in 
diminutiune  viâùs  , & in 
fine  inops  fit. 


..  i.Quiaunim  diligit  > non 
iuriiBcal  iiur  : ISi  «jui  infe- 
^uiiur  conliioaptioaem,  ce- 
^ebicur  ex  ea. 


Muiti  dari  lùnrin  auri 
eafiit , & Faâ.t  e&  in  fpecie 
ipüus  perditio  illortim. 

7. 1 ignum  offenfionis  eft 
anrum  (âcrificaniium  : vz 
iUit  quoi  reâantur  illud,  Sc 
omnis  unprudens  deperiei 
SB  ilio. 

t.  Beptus  dives  , qui  in- 
vemos  rfi  fine  m >cjU  & qui 
polîaurutn  non  abiit:  nec 
fperavit  in  pecunia  Si  the- 
àurii, 

9.  Quis  ert  hic , St  lavda- 
bimus  eum  ? fecitenim  mi- 
tabiiia  in  viia  fiu. 

10.  Qui  probatus  ell  in 
illot  & petfeâus  cfi,  cric 

I 


> -L  A veille  qu  on  fait  pour  amalTer  du  bien 
& pour  s’élever  aux  honneurs  , dcfleclic  la 
cliair  ; & l’application  qu’on  y donne  ôte  le 
foinmeil. 

2.  La  penfee  inquiété  de  l’avenir  renverfe 
le  fens  ; & la  maladie  violente  rend  l ame  fo- 
bre , c!r  {'empêche  de  dormir. 

5.  Le  riche  travaille  pour  amalTer  du  bien; 
& quand  il  celTe  de  travailler  , il  joiiit  du 
fruit  de  fes  riclielTes. 

4.  Alais  le  pauvre  travailles  parce  qu’il  n’a 
pas  de  quoi  vivre  ; & à la  fin , s'il  ne  peut  plus 
travailler , il  tombe  dans  une  extrême  ndeef- 
fité. 

y.  Celui  qui  aime  l’or  ne  lèra  point  inno- 
cent; & celui  qui,  en  cherchant  les  biens  pértf- 
fables , recherche  la  corruption  , en  fera 
rempli. 

6.  L’or  en  fait  tomber  plulieurs  dans  le 
péché  ; & fa  beauté  a été  leur  perte. 

7.  L’or  eft  un  fujet  de  chute  à ceux  qui 
lui  facrifient  leur  cœur.  [ Malheur  à ceux  qui 
le  recherchent  avec  ardeur.  ] 11  fera  périt 
tous  les  infenfés. 

8.  Heureux , au  contraire , le  riche  qui  a été 
trouvé  fans  tache , qui  n’a  point  couru  après 
l’or,  T & qui  n’a  point  mis  Ton  efpérance  dans 
l’argent , ni  dans  les  tréfors.  ] 

p.  Qui  eft  celui-là  l & nous  le  Icncrons  , 
parce  qu’il  a fait  des  chofes  merveilleufes 
pendant  fa  vie. 

10.  Il  a été  éprouvé  par  l’or,  & trouvé 
parfait:  fa  gloire  fera  éternelle  ; il  a pu  violer 
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le  commandement  de  Dieu  , & il  ne  l’a  iili gloria  ««na  : quj  potuit 
point  violé  : il  a pu  faire  le  mal,  & il  ne  l’a 
point  fait  : 

1 1 . C’eft  pourquoi  fes  biens  ont  été  affer- 
mis dans  le  Seigneur  ; & toute  l’Âffemblée 
[ des  faints  ] publiera  les  aumônes  qu’il  a 
faites. 


tranf^di , & non  eft  trairf- 
greCus  i facere  mala,  & non 
fecit  ; 

II.  iJeo  ftabiliia  funt  bo- 
na  illins  in  Domino , & e- 
leemotÿnai  illius  enarrabk 
omnit  ÉccleSa  ûuiâonm. 


§.  IL  Garder  la  modejlie  & la  tempérance  dam  letfejîim. 


12.  Si  vous  êtes  aflîs  à une  grande  table, 
ne  vous  laiffez  point  aller  d'abord  à l’intem- 
pérance de  votre  bouche. 

1 J.  Ne  dites  pas  ; Voilà  bien  des  viandes , 
jen  vais  bien  manger. 

1 4.  Souvenez-vous  que  c’eft  une  méchante 
chofe  que  l oeil  mauvais  de  f homme  avare. 

I J.  Qu’y  a^t-il , en  effets  parmi  les  créatures 
de  plus  malinque  l’ocil  de  t avare?  C’eft  pour- 
quoi fi  vo^  hôte  a cet  œil  mauvais , il  s'afiii- 
gera  de  votre  appétit  ; & quelque  bon  vifage 
qu’il  faffe  , il  pleurera,  lorfqu’il  vous  Verra 
manger  fes  viandes  avec  tant  d'avidité. 


II.  Supra  menfam  mag- 
nam  fedini  ! non  aperiar  (a- 
perillam  faucem  tuam  prior. 

13. Non  dicas  lie;  Mulia 
tûm,  qux  fuper  illam  func  : 

i|.  memento  queniam 
malui  cil  oculus  nequam. 

tf.  Nequius  oculo  quij 
creatum  cft.'  idco  ab  omni 
facie  lua  iacr}  mabiiur;  cùm 
vidciic. 


1 6.  N’y  portez  donc  point  la  main  le  pre- 
mier , [ de  peur  q,uc  fon  envie  venant  à éclater 
contre  vous , ne  vous  déshonore,  & ne  vous 
fkffe  rougir.  ] 

17.  r^e  vous  empreffez  point  étant  au  fef- 
tin. 

18.  Jugez  de  la  difpofition  de  votre  pro- 
chain par  la  vôtre  ; condtnfez-veus  à fa  table 
comme  vous  voudriez  quilfe  conduisît  à la  votre. 

lÿ.  Ufez  comme  un  homme  tempérant  de 
ce  qui  vous  eft  fervî , de  peur  que  vous  ne 
vous  rendiez  odieux  en  mangeant  beaucoup.  ' 

20,  Ceffez  le  premier  de  manger  par  mo- 
dcûie , & n’y  excédez  point,  de  peur  de  tom- 
ber en  faute. 

2 1 . Si  vous  êtes  aflîs  avec  beaucoup  de 
petfonnes  y ne  portez  pas  la  main  aux  vian- 
des avant  eux  î ôc  ne  demandez  pas  le  pre- 
mier à boire.  J 


jg.  ne  extendas  manum 
tuam  prior,  & invidia  coo- 
tamioaius  erubelcas. 


17.  Ne  comprimaiis  ia 
convivio. 

18.  Intc'ligc  qu*  Tunt 
proxiini  tui  ex  te  ipfo: 


T9.  ntere  quafi  homo 
frugi  his , quz  tibi  apponun- 
tur  : ne  cùm  manducai  muU 
lum , odio  habearis. 

10.  Cega  prior  caufâ  dit^ 
ciplinz:&  noli  nimiusefie  , 
ne  forte  ofiendas. 

tt.  El  n in  medio  multo- 
rum  Irdiili  , prior  illis  ne 
excendas  manum  tuam,  nec 
prior  polcas  bibere. 


Nii; 
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§.III.  Ne  pas  boire  beaucoup  de  vin.  Utilité  de  la  fobrit'te' , de  la  diligence 
dans  fes  avions , de  la  libéralité. 


11.  Qaàtn  Tufficieni  eft 
homini  enidite  rinum  exi- 
guum  , te  in  donniendo 
non  laborabit  ab  ilio,&  non 
fentiet  dolorem. 


13.  Vi^ilia,  choiera:  le 
tortura  viro  infrunito  : 


14.  foranus  (ânicatii  in 
homine  parco  ; dormiec  u(^ 
que  mane  , & anima  illiuf 
cum  ipfo  deleâabitur. 

i(.  Et  fi  coaéhu  fuerit  in 
edendo  multum  , (îirge  c 
medio , evome  : St  refrige- 
rabit  te  , St  non  adducet 
corpori  tuo  infirmitatem. 


if.  Audi  me  fili , St  ne 
rpernai  me  : St  in  novilGmo 
inTcnies  verba  mea. 

17.  fn  omnibus  operibus 
ttiis  efto  veiox  , St  omnii 
in&iinitas  non  occuxret  tibi. 


18.  Sptendidum  in  pani- 
bus  benedicent  labia  multo- 
rum  , St  teOimonium  veri- 
tatis  illius  fidele. 

19.  Nequilîimo  in  pane 
murmurabit  civitas , St  tefti- 
monium  nequitiz  illius  vé- 
lum ell. 


22.  Ne  bûvtz pas  non  plus  avec  excès:  un 
peu  de  vin  n’eft-il  pas  plus  que  fuffifant  à un 
nomme  réglé  ? Vous  n’aurez  point  ainfi  d’in- 
quiétude pendant  le  fommeil , & vous  ne  fen- 
tirez  point  de  douleur. 

2 J.  lieu  l’infomnie , la  colique  & 
& les  tranchées  j font  le  partage  de  l’homme 
intempérant. 

24.  Celui , au  contraire , qui  mange  peu  i 
aura  un  fommeil  de  fanté,  il  dormira  juf- 
qu’au  matin , & fon  ame  fc  réjouira  en  lui- 
même  de  fa  Jobriété. 

2$.  Que  fi  on  vous  a contraint  de  mangée 
beaucoup , levez-vous , déchargez  votre  ef- 
tomac  ■;  vous  trouverez  du  foulagement  j 
C 6c  vous  n’attirerez  point  une  mftidie  à vo- 
tre corps.  ] 

26.  Ecoutez-moi , mon  fils , ôc  ne  me  mé- 
prifez  point  ; 6c  vous  reconnoltrez  à la  fin  la 
vérité  de  mes  paroles. 

. 27i  Soyez  prompt  dans  toutes  vos  aâions  » 
évitez  la  parejjè , ne  demeurez  pas  long-tems  à 
table , 6c  vous  ne  tomberez  en  aucune  ma- 
ladie. 

28.  Leslevres  de  plufieurs  béniront  celui 

3ui  donne  libéralement  à manger,  6c  on  ren- 
ra  à fa  conduite  un  témoignage  avantageux. 
2p.  Toute  la  Ville  murmurera  contre  celui 
qui  donne  à manger  avec  trop  grande  épar- 
gne, 6c  le  témoignage  qu’on  rendra  à fon 
avarice  fera  véritable. 


IV.  Maux  que  caufent  les  excès  du  vin.  Avantage  qu'en  retirent  ceux  qin 
en  prennent  modérément. 


30.  Diligentes  in  vino 
noli  proTOCare  : multos  e- 
nim  excerminavit  vimim. 

3t.  Ignit  probat  fernim 


50.  N’excitez  point  à boire  ceux  qui  aiment 
le  vin,  carie  vin  en  a perdu  plufieurs. 

3 1.  Le  feu  éprouve  la  dureté  du  fer,  6c  le 
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vin  bû  avec  excès  fait  leconnoltre  les  coeurs 
des  fuperbes. 

32.  Le  vin  pris  avec  tempérance  eft  une 
fécondé  vie.  Si  vous  en  prenez  modérément, 
vous  ferez  fobre  & heureux. 

3 3.  Mais  quelle  eft  la  vie  d’un  homme  qui 
fe  laifle  abattre  par  le  vin  ? C'eji  une  vie  mi- 
prable  y & qui  ne  dure  pas  long-tems. 

34.  [ £»  effet  y qu’eft-ce  qui  nous  prive  de 
la  vie  ? C’eft  la  mort.  Et  que(i-ce  qui  avance 
davantage  la  mort  que  les  excès  du  vin  l ] 

3j.  Dieu  ne  fa  pas  créé  â ce  dejffeiny  car  le 
vin  a été  créé , dès  le  commencement , pour 
être  la  joie  de  l’homme , [ & non  pour  l’eni- 
vrer. ] 

3 5.  Aujji\c  vin  pris  modérément  eft  la 
joie  de  l’ame  & du  cœur  ; 

37.  C ôc  la  tempérance  dans  le  boire  eft  la 
famé  de  l’ame  & du  corps. 

38.  Au  contraire  y le  vin  bû  avec  excès, 
produit  la  colete  & l’emportement , & attire 
de  grandes  ruines.  3 

3P.  Le  vin  bûavec  excès,  eft  l’amertume 
de  l’ame. 


XXXI.  loy 


«îurum  : Ce  vinum  corda 
ruperboram  arguer  ip  ebrie- 
tate  poiatum. 

jr.  Æ(]ua  via  homioibui, 
vinum  in  Ibbrieaie:  C bi> 
bas  illud  moderatè , cria  Ib- 
btius. 

JJ-.  Qu*  via  eft  ei,  g,ui 
minuitur  vino  ? 


14.  quid  deftaudat  viam  f. 
Mors. 


îî.  Vinum  in  jucundha- 
tem  creatum  eft,  & non  iir 
ebrieatem , ab  initio. 


fi.  Exulniio  anim*  Sc 
cordii , vinum  moderatè  po- 
ncum. 

}7.  Sanitas  eft  anim*  it 
corpoti  fobrius  poius. 

3*.  Virum  multum  po- 
tatum,  irritacionem,  te  inav 
& ruinas  multas  facit. 


39.  Amaritudoanimsvi- 
num  multum  poatum. 


40.  L’ivrognerie  infpire  l’audace , elle  fait 
tomber  l’infenfé , elle  ôte  la  force , & elle  eft 
caufe  des  bleffuresde  plufieurs. 

41.  Cf/?  pourquoi  ne  reprenez  point  votre 
prochain , lorfqu’il  eft  à une  table  où  l’on  boit 
du  vin , & ne  le  méprifez  pas  lotfqu’il  fe  ré- 
joüit  de  la  forte. 

42.  Ne  lui  faites  point  alors  de  reproches , 
& ne  le  prefTcz  point,  en  lui  redemandant 
t^uelque  chofe  ciuil  vous  doit , parce  que  et 
nefi  pas  le  tems  a être  favorablement  écouté. 


40.  Ebrietatis  animofiasj. 
iraprudeniis  oSenCo,  mino- 
rans  virtutem , & facient 
vulnera. 

4 1 . In  convivio  vint  non 
arguas  proximum  : te  non 
defpicias  eutn  in  jneundH- 
tate  iUiua  : 

4s.  verba  improperii  non 
dicas  illi  : t[  non  prumai  ib 
lum  in  lupetesdo. 
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CHAPITRE  XXXII. 


5. 1.  Comment  fe  doivent  conduire  dans  les  repas  celai  qui  a le  foin  du  feftin  ; 
les  yieillards  Ù“  les  jeunes  gens  qui  y font  conviés.  La  mufique  fait  le  princi- 
pal ornement  desfejtins. 

T.Reaorerateporuenuu?  i.\^  Ous  a-t-on  dtabli  pour  gouverner  les 
noiiexioHi:eftoiniUis5ua-  ^iuixcs  dans  un  fejlin  ne  VOUS  en  élevez  point: 
loyez  parmi  çux  comme  1 un  d entr  eux. 

I.  Cnram  iilorum  habc,  2.  Ayez  foin  d’eu*;  & après  cela,  affeyez- 

^ votre  placc , après  que 

vous  vous  ferez  acquité  de  tous  vos  devoirs, 
dr  que  vous  aurez  pourvû  à tout  ce  qui  ejl  né- 
cejfaire  aux  conviés  ; 

3. utlxteri»propter  illot,  J.  afin  qu’ils  deviennent  le  fujet  de  votre 

& ornamemum  graiix  acci-  j^jg  »yg  ygyj  reccvicz  la  couronnc  cD.nme 

nem  confe^juaris  corroga-  un  Ornement  de  gtace , J & que  vous  vous 
‘jonis-  acquériez  de  la  louange  de  la  part  de  tous  les 

conviés.  ] 

4.  Loquere  major  nacu  : 4-  Parlez  le  premier , vous  qui  êtes  le  plus 

dccet  enimce  * 

J.  primum  vcrbum  dili-  y.  car  la  bicnféancc  le  demande  : mais  par- 

^Vrauîk"am  ’ ^ fageffe  & avec  fcience , ôc  ne  trou- 

blez point  par  vos  longs  difcours  l’harmonie 
des  injîrumens  de  mufique , que  les  conviés  font 
bien-aifes  d'entendre, 

6.  Ubi  auditui  non  eft , 6.  Ne  rcpandcz  pas  la  parole , lorfqu’on 

aon  tlfundas  fcrmoncm , & j^'gj^  p^5  dilpofé  à VOUS  écOUter  ; & ne  VOUS 

importune  noli  çxtolli  in  „ f j i j/r  j 

âpientiaiua.  élevez  pas  a comre-tems,  dans  le  dejjetn  de 

faire  paraître  votre  fagelfe. 

7.  Gfmmula  carbunculi  7*  Un  conccrt  de  iTiufiquc , dans  un  fefiin 
n ornamento  auri , & corn-  où  l’on  boit  du  viii , eft  commc  l’efcarbouclc 

aracio  muHconim  in  con-  rr.i^  j i» 

ivio  vini.  enchaffée  dans  1 or. 

8.  sicut  in  fabricatione  8.  Un  nombre  dc  muficicns , dans  un  fcl- 

un  fignum  efl  fmaragdi,  {Jp  qJ,  pgj,  {jgjj  Jy  yj,,  ^ygg  jojg  modéré- 
IC  nunierus  muncorum  m ^ { i,  > , 

ucundo&  moderato  vino.  nient  , eft  comme  un  cachet  a émeraude 

enchafle  dans  l’or,  qui  lui  donne  un  nouvel 
éclat , ér  qui  en  rehaujfe  le  prix. 

9.  Audi  tacens , Si  pro  p.  [ Ecoutez  donc  en  filence  , fans  troubler 

la 


3.  tit  Ixterii  propter  illot, 
& ornamemum  graiix  acci- 
piascoronam  , & dignatio- 
nem  confequaris  corroea- 
tionis. 


4-  Loquere  major  natu  : 
decec  enim  ce 

J.  primum  vcrbum  dili- 
penti  feiemia  , & non  impe- 
aéit  muilcam. 


6.  Ubi  auditui  non  eft  , 
non  elfundas  (ermonem , & 
importune  noli  çxtolli  in 
Tapientia  tua. 


7.  Geramula  carbunculi 
tn  ornamento  auri , 5c  com> 
paratio  mufteomm  in  con- 
vivio  vini. 

8.  Sicut  in  fabricatione 
auri  fignum  eft  finaragdi, 
fie  nunierus  muficorum  in 
jucundo  & moderato  vino. 


Audi  cacens , St  pro 


Digilized  by  Google 


L'ECCLESIASTIQUE,  Chap.  )(XX1l  Aôf 


la  muftque  par  vos  di/cours  ; & votre  retenue 
vous  acquerra  beaucoup  de  grâce  j-  & vous 
fera  honneur.  ] 

I O.  Pottr  vous , jeune  homme  , ejui  vous 
trouvez  dans  ces  ajfemblées , ne  parlez  qu’avec 
peine  , même  dans  ce  qui  vous  regarde. 

1 1.  A/a/j  quand  vous  aurez  ctd  interrogé 
deux  fois,  répondez  en  peu  de  mots,  & vous 
taijez. 

12.  Conduifez-vous  en  beaucoup  de  cho- 
fes,  comme  fi  vous  les  ignoriez;  & écoutez 
ce  qu'm  dit  en  filence , ôc  en  faifant  des  de- 
mandes, comme  pour  vous  infruire. 

I J.  Lorfque  vous  êtes  avec  les  Grands , ne 
prenez  point  trop  de  liberté  : ne  parlez  pas 
beaucoup  où  il  y a des  vieillards,  l^ous  ny  per- 
drez rien  : on  vous  en  eflimera  même  davantage: 

1 4.  Car , comme  on  voit  l’éclair  avant  que 
d’entendre  le  tonnerre , il  y a de  même , fur 
le  vifage  de  l’homme  modefte , une  grâce 
qui  le  Lit  eftimer  avant  qu’il  parle  : [ 6c  cette 
retenue  lui  acquerra  beaucoup  de  grâce , 
lui  fera  beaucoup  d’honneur.  J 

1 J.  £nfin , quand  l’heure  de  fe  lever  de  ta- 
ble fera  venue , ne  vous  embarraflez  point  fi 
les  autres  demeurent  plus  lonr-nems  ; mais  pour 
vous , fortez-en , dr  courez  le  premier  à votre 
maifon  ; diveriilTez  - vous  là , ôc  tenez-vous 
dans  la  joie, 

1 6.  Repafiez  dans  votre  efprit^vos  penfées  ; 
faites  ce  que  vous  jup;erez  à propos , mais  fans 
péché  ôc  fans  orgueil. 

1 7.  Et  dans  toutes  ces  chofes , bénifiêz  le 
Seigneur , qui  vous  a créé , ôc  qui  vous  com- 
jide  de  tous  fes  biens. 


rcvfîrentia  acccdcc  tibi  boni 
gratta.  » 

!o.  AHoI^fccns  loquere  in 
ttia  caulâ  vix. 

♦ 

II.  Si  bis  imerro^tut 
fueris,  habeat  caput  relpon* 
Tum  tuum. 

M.  In  muhis  eHo  quafî 
tnfcius  ) & audi  cacens 
mul  & quzrcnf. 


IJ.  In  fnedio  magnaeo- 
rum  non  prxfumas:  & ubi 
funt  fencs  > non  multiim  lo« 
quaris. 

14.  Amegrandinem  pr*i- 
bit  coruicacio:  & ante  vc- 
recundiam  pracibit  gracia,  & 
pro  reverentia  tcçedet  tibi 
bona  gracia» 


if.  Ethora  furgendi  non 
te  tricec  : prxcurre  aucem 
prior  in  domum  tuam , & iU 
lie  avocare , & ilUc  lude , 


êc  âge  conceptionet 
tuas  J & non  in  deJicUs  & 
verbo  fuperbo. 

17.  Et  (îiper  hif  omnibut 
bencdicito  Dominum,  qui 
fecit  ce , & inebriancem 
ab  omnibui  bonis  fuis^ 


Tome  ÎV.  Part,  7, 


Q 
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5.  II.  Avdniagre  de  h crmme  de  Dieu.  Chercher  à connottre  fa  volonté.  Ne 
rien  faire  fans  confeil.  Veiller  fins  cejfe.  Ecjuter  fi  confcience  la  fiivre. 
Se  confer  au  Seigneur. 


iR.  Qui  Dominum  , 
«xcipiet  di  ifirtnam  ejus  : Sc 
qui  vigiUverint  ad  ilium  , 
ir.venicm  bencdiâioncm. 

lÿ.  Qui  quzrit  legem  , 
leplctiturab  c.i:  & qui  in- 
li.liose  agit , l'candaliaabiiur 
in  ea. 


10.  Qui  timeni  Domi- 
nuni  , inveniem  judicium 
)ul)um,  & juDiiids  qualî  lu- 
men accendcm. 

11.  Peccator  homo  Tita- 
bii  correptionem  , & l'ecun- 
dùm  voluntatena  (uam  in- 
veiiict  coniparationem. 

is.  \'ir  confilii  non  dit- 
ptrilct  inielligciitiani , aiie- 
nus  fit  fupeibus  non  pcni- 
mcfcet  tiir.orcm  ; 


tj.eti.im  poflqnam  fecit 
tum  CO  line  conlilio,  ît  fuis 
infcâationibus  arguetur. 


14.  Pili,  fine  conlilio  ni- 
hil  facias  , & poft  faftum 
non  paniiebis. 

• 

In  via  ruîn*  non  eus , 
& non  offen-.ies  in  lapides  t 
nec  credas  te  via*  laborioJ*, 
ïie  ponas  animx  tux  /canda- 
ium  ; - 


2^.  & à filiîs  tuîs  crtvT  , 
à domcfticis  luii  attende. 


%?•  în  omnî  opère  tt*o 
crede  ex  fidc  animæ  tux  ; 
hoc  eft  enim  conièrvdtio 
mandatorum. 

18.  Qui  crédit  Deo,  u- 


1 8.  Celui  qui  craint  le  Seigneur  recevra  de 
lui  l’inflrudion  , & ceux  qui  veillent  pour  le 
chercher  feront  bénis  de  lui. 

ip.  Celui  qui  cherche  la  Loi  de  Dieu  dans 
la  fmcérité  de  fort  caur  en  fera  rempli  ; & celui 
qui , dam  cette  recherche , agit  avec  hypocri- 
lie  y trouvera  un  fujet  de  chute. 

20.  Ceux  qui  craignent  le  Seigneur  rccon- 
noîtront  ce  qui  cft  jufle  , & ils  allumeront 
leur  jufiiee  comme  une  lumière. 

21.  Le  pécheur  évitera  d'être  repris,  & il 
trouvera  les  interprétations  de  la  Loi  félon 
fon  défit. 

22.  L’homme  confidéré  & prudent  ne  per- 
dra aucune  occafion  de  s’éclaircit  de  ce  qu’il 
doit  faire  : 1 étranger  & le  fuperbe  n’a  aucune 
crainte  de  fe  tromper, 

2 J.  non  pas  môme  lorfqu’il  agit  feul  6c  fans 
confeil  ; mais  ce  qu’il  a fait  de  la  tête  le  con- 
damnera, & fera  voir  fa  faite. 

24.  Pour  vous , mon  fils,  ne  faites  rien  fans 
confeil  ; ôc  vous  ne  vous  repentirez  point  de 
ce  que  vous  aurez  fait. 

2J'.  N’allez  point  dans  une  route  perdue; 
ôc  vous  ne  vous  heurterezjpas  contre  les  pier- 
res : ne  vous  engagez  point  dans  un  chemin 
pénible , de  peur  que  vous  ne  prépariez  à 
votre  amc  un  iujet  de  chute.  A'V  vous  fez  pas 
aufft  à une  voie  applante , & où  vous  ne  voyez 
rien  à craindre  : 

26.  wa.'î  donnez-vous  de  garde  de  vos  en- 
fans  mêmes , [ ôc  défendez-vous  de  vos  pro- 
pres domefliques.  ] 

27.  Dans  toutes  vos  œuvres,  écoutez  vo- 
tre ame , ôc  foyez-lui  fidele , car  c’eft  ainfi 
qu’on  garde  les  commandemens  de  Dieu. 

28.  Celui  qui  croit  en  Dieu  eft  attentif  à 
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ce  qu’il  ordonne  ; ôc  celui  qui  met  fa  con-  ttnJit  mardatis  :&  con- 
fiance au  Seigneur  ne  tombera  dans  aucun  fi***'  'Ho.  non  minorabnur. 
mal. 


CHAPITRE  XXXIII. 

§.  I.  Avantage  de  la  crainte  de  Dieu  ù“  de  Pobjervation  de  fa  Loi.  L'étude 
& la  priere  , fource  de  lumière  pour  réf/udre  les  difficultés.  Caraliere  de 
l infenfe  Ù"  de  l’ami  moqueur. 


Eluiqui  craint  le  Soignent  ne  fera  fur- 
pris  d’aucun  mal  : mais  Dieu  le  confervcra 
dans  la  tentation  , ôc  le  délivrera  de  tous 
maux. 

2.  Le  fage  ne  haïra  point  les  commande- 
mens  ôc  les  qrdonnances  du  Seigneur , ôc  il  ne 
fe  brifera  point,  en  tranjgrejfant  fa  Loi , com- 
me un  vailfeau  dans  la  tempête. 

J.  L’homme  de  bon  fens croit  à la  Loi  de 
Dieu , ôc  la  Loi  lui  eft  fidele , elle  lui  donne 
tout  ce  quelle  lui  promet  pour  ricpmpcnfe  de  fon 
humble  docilité. 

4.  Celui  qui  doit  éclaircit  ce  qu’on  lui  de- 
mande , préparera  fa  réponfe  par  1 étude  & par 
la  priere  ; ôc  après  avoir  ainfi  prié , il  fera  exau- 
cé , il  confervera  la  réglé  de  la  dodrine  , il 
aura  foin  de  la  confulter  , ÔC  alors  il  répondra 
avec  fureté. 

J.  Le  cœur  de  l’inlènfé  eft  comme  la  roue 
d’un  chariot,  ôc  lapenféc  eft  comme  un  ef- 
fieu  qui  tourne  toujours,  & qui  n'a  ni  conftf 
tance,  nifolidité. 

6.  L’ami  moqueur  eft  comme  un  cheval 
^eftiné  aux  cavales , qui  hennit  fous  tous  ceux 
qui  le  montent  ; il  ne  refpeéle  de  même , & «V- 
pargne  perfonne. 


t.Timemi  Dominum  non 
occ’irrent  mab  , fed  in  tfn- 
taiionc  Deus  ilium  confer- 
vabit , & liberabi:  à malis^ 

Z.  Sapiens  non  odic  man- 
data & jullitias , & non  illi- 
detur(]ualî  in  procellanavii. 


J.  Homo  (ènfatus  crédit 
legi  Dei,  & lex  illi  fidelis. 


4.  Qui  imerrogationem 
manifeftat,  patabit  verbum, 
& (îc  deprecaïuscxaudietur, 
& conlcr\-abit  di-ciplinam  , 
& tune  relpondebiu 


f.  Prxcordia  Tatui  qua/î 
rota  carri  : & tjuafi  axis  vetr 
Citilis  cogitatus  iUius. 


6.  Equus  cmilTarius,  (ïc 
& amicus  fublannaior  , Tut) 
Omni  fuprafedeme  hinnit, 


y 
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§.  II.  Dieu  a mis  des  différences  entre  tes  jours  Ù“  entre  les  hommes , fant 
qu’on  en  ftche  la  raifon  , mais  fans  qu’on  puiffe  douter  que  ce  ne  fait  avec 
fageffe  & avec  jujlice. 


1.  Qinre  dies  dicm  fu- 
j>crat,  & itemm  lux  lucem  , 
& annus  annum  à foie? 


8.  A Domini  (clemia  fe- 
paraii  funt,  fafto  foie.  & 
pra-ceptum  euftodiente. 


9.  Et  immutavit  tempo- 
ra , £t  dics  fedos  ipforum , 
& in  illis  dies  fedos  cele- 

braverunt  ad  horam. 

• 

10.  Ex  ipfis  exaltavit  & 
magnificavit  Deus , & ex  ip- 
iis  poluit  in  numerum  die- 
fum.  El  omnes  homines  de 
lolo , St  ex  terra , un  Je  ctea- 
tus  cd  Adain. 


II.  In  multîtudine  Jilci- 
plin*  Dominus  fcparavit 
eos,  St  immutavit  vi»s  co- 
lura. 


11.  Ex  ipds  benedixit.  St 
exaltavit:  St  ex  ipds  fanâi- 
dcxvit.  St  ad  le  applicavit  ; 
& ex  ipfis  maledixit,  St  hu- 
miliavit,  St  convertit  silos  à 
lêparatione  ipforum. 


IJ.  Quafllutum  figuli  in 
manu  ipfius , plalmare  üluJ, 
St  dilpunere. 

14.  Omnes  via:  C)us  fc- 
cunJùm  difpolitionem  ejus  : 
fie  bomo  in  manu  illius  , 
qui  fe  fecit,  St  reddet  illi  lé- 
tuodùm  judicium  liiuiu. 


7.  D’où  vient  qu’un  Jour  eft  prcTcrc  à un 
autre  Jour , [ un  tems  à un  tems , ôc  une  année 
à une  année , ] puifquc  c’eft  le  même  loleil 
qui  les  forme  ? 

8.  C’eft  le  Seigneur  qui  les  a diftingués  par 
fon  ordonnance  , [ après  aue  le  foleil  a été 
créé , 6c  qu’il  a fuivi  inviolablement  dans  fl 
courfe  les  ordres  qu’il  a re^us.  ] 

p.  C’eft  lui  qui  a diftingué  les  tems  6c  les 
jours  de  fêtes  [ parmi  les  hommes  , qui  en 
ont  célébré  quelques-unes  à l’heure  qui  leur 
a été  marquée  par  le  Très-haut.  ] 

10.  Dieu  a élevé  6c  confacré  quelques- 
uns  de  ces  jours  à cet  honneur  , 6c  il  a mis  les 
autres  au  rang  des  jours  ordinaires  : c’eft  ainfi 
c]ue  Dieu  traite  tous  les  hommes  pris  de  la 
même  boue  ôc  de  la  même  terre  dont  Adam 
a été  formé. 

1 1.  Car  le  Seigneur  , par  fa  fagefie  qui  fe 
communique  en  tant  de  manières  dift'érentes , 
a mis  entr’eux  des  diiférences , 6c  a diverfilié 
leurs  voies. 

12.  Il  a élevé  6c  boni  quelques-uns  d’en- 
tre les  hommes , il  les  a fanclilies , il  les  2 
unis  ôc  attachés  à lui  \ il  en  a maudit  ôc  hu- 
milié quelques  autres  j 6c  il  les  a laifte  aller 
au  gré  de  leurs  paffions  ^ apres  queux-mêmes 
fe  font  réparés  de  lui  par  le  péché. 

IJ.  De  forte  que,  comme  l’argile  eft  dans 
la  main  du  potier , qui  la  manie , 6c  qui  la  for- 
me à fon  gré , 

14  ôc  comme  il  l’emploie  à tous  les  ufages. 
qu’il  lui  plaît  , fans  qu'elle  puijje  y trouver  à 
redire  ; ainli  l’homme  eft  dans  la  main  de  ce- 
lui qui  l’a  créé , qui , en  difpofant  de  lut  félon 
fa  volonté , lui  rendra  félon  Téqtttté  de  fes  ju- 
gemens  , & ne  fera  quufer  du  droit  quil  ù ûc- 
quis  fur  lui  en  le  tirant  du  néant. 
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III.  Dieu  a créé  des  chofes  contraires , pour  faire  éclater  fa  fagejfe  Ù“  fa 
putfance , Ù"  pour  contribuer  a l’ornement  de  l’univers.  Fin  que  l'Auteur 
s'ejt  propofee  en  écrivant  cet  ouvrage.  Attention  qu'il  mérité.  • 


I J.  Le  bien  eft  contraire  au  mai , & la  vie 
à la  mort  ; ainfi  le  pécheur  eft  contraire  à 
l’homme  jufte.  Confidérez  toutes  les  œuvres 
du  Très-haut  : vous  les  treuv£rez  ainft  deux 
à deux , & oppofées  l’une  à l’autre  ; & vous 
verrez,  que  cette  contrariété  fort  admirablement 
à faire  parctire  la  fngtOe  & la  puiJJ'ance  de 
Dieu , qui  fait  fitbfifer  le  monde  dans  un  ordre 
invariable  , malgré  cette  variété  infinie , qu'il 
fait  même  fervir  à fa  beauté  & à fon  ornement. 

1 5.  Je  vous  dis  ces  chofes , moi  qui  fuis  venu 
le  dernier  de  tous  les  Prophètes  / moi  qui  ai 
paru  dans  le  monde  , comme  me  réveillant 
après  un  long  fommeil  ; ôc  qui , en  écrivant 
ces  vérités,  atfait  comme  ceux  qui  ramafient 
les  grains  de  raifm  après  ceux  qui  ont  fait  ven- 
dange. • 

1 7.  Car  , en  entreprenant  eet  ouvrage , J’ai 
efperé  aufti  moi-même  en  la  hénédithon  de 
Dieu  ; ôc  il  l’a  répandue  Jur  moi  avec  tant  et a- 
bondance , que  ne  penfant  qu’a  ramajj'er  quelques 
grains  apres  les  autres  , j’ai  rempli  la  cuve 
comme  celui  qui  vendange. 

1 8.  Confidérez  que’  je  n’ai  pas  travaillé  pour 
moi  fcul  , mais  pour  tous  ceux  qui  recher- 
chent la  fcience. 

19.  Grands,  & vous , hommes  du  peuple  , 
écoutez-moi  tous:  & vous  qui  préfidez  aux 
affemblées , prêtez  l’oreille. 


iç.  Contra  tnalum  bo- 
num  eft , & contra  monem 
vita  : fie  S:  contra  vitum 
juftum  peccator.  Et  Ce  in- 
tuere  in  otnnia  opéra  Altif- 
fimi.  Duo  & <luo  , & luium 
contra  ununi. 


I^.  Et  ego  noviftimut 
evigilavi , & quaC  <)ui  col- 
ligit  acinos  poft  viaJemia- 
toies. 


17.  In  benediflione  Dct 
& ipfe  (îieravi  : & (juafi  qui 
vindcmiati  rcplcvi  tocculai. 


18.  Refpiciic  ^uonTam 
non  mîhi  Ibli  laboravi . fed 
omnibus  exquirentibus  difi- 
cipiinam. 

19.  Audite  me  magnates, 
<t  omnes  popoli , & rctSo- 
res  Ecclefiz  auribus  peici* 
pite. 


§.  IV.  Af pas  fe  fjûmettre  à tout  le  monde.  AV  point  donner  fon  bien  avant  fit 
mort.  C.  njhver  fon  autotite  dans  fa  famille.  léourrir  occuper  fes  domejH- 

ques.  Punir  leurs  fautes , récompenfer  leur  fidelité. 

20.  Ne  donnez  point  pouvoir  fur  vous  pen-  10.  Fîlio  & mulîeri,  Tra- 

dant  votre  vie  à votre  hls  , à votre  femme,  atnj^co,  non  des  po- 
. f , . ».T  1 teftatem  fuper  te  in  Titatua: 

avotrehere,  ou  a votre  amu  Ne  donnez  * non  dedetis  aiii  poffeffi»; 

P iij 
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nerntuam:  ne  forte  pœni-  point  à un  autre  le  bien  que  vous  polTddez, 
teat  te,  & depreccns  pto  jg  pg^.  ^^g  i^g  yQjjg  gri  repentiez,  ÔC 

, • que  vous  ns  foyez  réduit  à lui  en  demander 


1 1 . Üum  iJhuc  fuperes  & 
afpiris  > non  iinmutabit  te 
omnii  caro. 

11.  Melius  en  cn!m  m fi- 
lii  tui  te  rogent , quim  te 
relpicere  in  raanut  filioruin 
tuorum. 

>j.  In  omnibus  opciikus 
tuis  ptjEceUcns  efto. 


avec  priere. 

2 1 . Tant  que  vous  vivez  & que  vous  rcC-  ' 
pircz  , que  pcrfonne  ne  vous  fafî'e  changer 
fur  ce  point. 

2 2.  Car  il  vaut  mieux  que  ce  foient  vos 
enfans  qui  vous  prient  , que  d’être  réduit  à 
attendre  ce  qui  vous  viendra  d’eux. 

2 J.  Confervez-vous  la  principale  autorité 
dans  toutes  vos  oeuvres. 


14.  Ne  dederis  maculam 
in  gloria  tua.  In  die  confum- 
muionis  dicrum  vit*  tu*  , 
Si  in  tempore  exiiùs  tui  dif- 
ttibuc  heteditatem  tuam. 


if.  Cibaria  , & virga,  & 
Onus  alîno  : punis , Si  dilbi- 
plina,  & opus  fervo. 

tS.  Operatur  in  difciplina, 
& <)u*cit  requiefeere  : laxa 
manus  üli  , Si  iju*rit  li- 
bertatem. 

17.  Jugum  5t  lorum  cur- 
vant  coUum  duruni , & fer- 
Tum  inclinant  operaiiones 
aHulux. 

18.  Serve  malcvclo  tor- 
tura S:  compedes  , mitte  il- 
ium in  opcrationeni , ne  va- 

cet. 

s 

19.  multam  enim  mali- 
tiam  docuit  oiiolitas. 

30.  In  opéra  conflitue 
eum  : lie  enim  condecet  il- 
ium. Quod  lî  non  ob.iudie- 
rit  , curva  ilium  compedi- 
bus , & non  amplifiées  liiper 
omnemcarnem  : vcrùm  fine 
judicio  nihil  facias  grave. 


ji.  Si  ell  tibi  (êrvus  fide- 


24.  Ne  faites  point  de  tache  à votre  gloire, 
en  imitant  les  infenps  qui  fe  dépouillent  de 
leurs  biens  avant  leur  mort.  Pour  vous , diftri- 
buez  votre  fucceflTion  au  jour  que  finira  votre 
vie , & à l’heure  de  votre  mort. 

2f.  Jufques-là , donnez  le  fourage,  le  bâton 
& la  charge  à l’âne  ; le  pain , la  corretlion  & 
le  travail  a l’efclave. 

26.  Il  travaille  quand  qn  le  châtie;  ôc fion 
ne  le  preffe , il  ne  psnfè  qu’à  fe  repofer , lâchez- 
lui  la  main  , & il  tâchera  de  fe  rendre  libre. 

27.  Le  joug  & les  cordes  font  plier  le  cou 
du  bœuf  le  plus  dur,  & le  travail  continuel 
rend  l’efclave  fouple. 

28.  La  torture  ôc  les  fers  ne  doivent  pas  man- 
quer à l’efclave  malicieüx  : envoyez-le  au  tra- 
vail , de  peur  qu’il  ne  foit  oifif , ^ qu'il  ne 
devienne  méchant  ; 

2Ç.  car  l’oiftveté  enfeigne  beaucoup  de 
mal. 

30.  Tenez-le  donc  dans  le  travail  ; car  c’eft- 
là  qu’il  doit  être.  Que  s’il  ne  vous  obéit  pas  , 
faites -le  plier,  en  lui  mettant  les  fers  aux 
pieds  : mais  dans  ces  châtimens , ne  commet- 
tez point  d’excès  à l’égard  de  qui  que  ce  foit  ; 
ôc  ne  faites  rien  d’important  fans  y avoir  bien 
penfé , vous  fbuvenant  toujours  que  votre  ejelave 
eft  dé une  même  nature  que  vous. 

3 1 . Si  vous  avez  un  efclavc  [ qui  vous  foie 
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fidele  , ] qu’il  vous  foitcher  comme  votre*  lis,  fit  tibî  quat;  anima  tua  : 
vie  : traitez-le  comme  votre  frere , parce  que  fie  eum  tuciat 

VOUS  lavez  acquis  au  prix  de  votre lang,  cr  comparut iUum. 

^ue  fon  travail  vous  cji  nécejaire  pour  le  Joittien 
de  votre  vie. 


3 2.  Si  vous  le  traitez  mal  avec  injuftice , 
il  s’enfuira. 


3i.;Si  liferiseuminjuftci 
in  fugun  convertetur  ; 


33.  Et  s’il  fe  dérobe  à vous,  & s’en  va,  31.  & fiextoUen,  difeef- 
vous  ne  faurez  où  l’aller  chercher  pour  le  i qu*ra« , & m 

, _ . 1 ‘ qua  via  quiras  Ilium,  neUts, 

trouver  ; de  Jorte  qu  tl Jera  perdu  pour  vous. 


CHAPITRE  XXXIV. 


5. 1.  Vanité  des  fondes , de  ceux  qui  y mettent  leur  confiance.  S’appuyer  fur 
la  Loi  de  Dieu.  Coiifulter  les  hommes  fdtles. 


*-L  ’Homme  infenfé  fe  repaît  de  vaines  ef- 
Pcrances  & de  menfonges  , & les  imprudens 
câtilfcnt  fur  les  fonges  : 

2.  mais  celui  qui  s’attache  à de  faudes  vifions , 
eft  comme  celui  qui  embrade  l’ombre , 6c 
qui  pourfuit  le  vent.  Il  s’ appuyé  fur  te  vuide. 

3.  Car  les  vifions  des  fonges  font  comme 
l’image  d’un  homme  qui  fc  voit  lui -même 
dans  un  miroir;  elles  n ont  pas  plus  de  réalité. 

4.  En  effet , comment  ce  qui  eft  impur 
peut -il  rendre  pur  ? 6c  comment  la  vérité 
peut-elle  fortir  du  menfonge  ? 

y.  y^infi  les  divinations  de  l’erreur , les  au- 
gures trompeurs  6c  les  fonges  des  méchans 
ne  font  que  vanité. 

6.  Ce  ne  font  que  des  edets  de  votre  ima- 
gination , comme  font  les  fantaifies  des  fem- 
mes grodes.  N’appliquez  donc  point  votre 

Eenfée  à ces  vifions  , à moins  que  le  Très- 
aut  ne  vous  les  envoie  lui-même. 

7.  Car  les  fonges  en  ont  jetté  plufieurs  dans 
l’égarement , 6c  ils  font  tombés  pour  y avoir 
mis  leur  confiance. 

8.  Cejl  fur  la  Loi  de  Dieu  qu'il  faut  s ap- 


I.  V'ana  fpes , & mfnda- 
ciumviro  inicnfâto;&  Ibm- 
nia  cxtolluni  imprudences. 

X.  Quafi  qui  apprehendit 
umbram.  Si  perfequitur  ven- 
rum  : fie  Si  qui  attendit  ad 
vita  mendaeia  ; 

3.  hoc  fecundiim  hoc  vi- 
fio  foniniorum  : ante  facicm 
hominis  finiilituJu  hominis.' 

4.  Ab  immiindo  quid  mun- 
dabitur?  &àmendace  quid 
verum  dicetuif 

3.  Divinatio  errotis , 8c 
auguria  mcndacia , Si  fom- 
nia  maleracientium  , vani- 
cas  cil. 

6.  Et  ficut  parturiemi,  , 
cor  tuum  phancafias  paticur  ; 
nifi  ab  AltilTîmo  fucrit  émit 
vificatio,  ne  dederis  in  illia 
cor  tuum  : 

7.  multos  cnim  errare  Te- 
ccrunt  fomnia , & cxcide- 
tunt  (perantes  in  illis. 

t.  Sine  mendacio  confunv: 
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mabiiurvcrbumlegis,  &fa-  fuyer  ; (T  ce  font  les  hommes  fages  ù"  fiàeleS 
^îanàbi'ùr  eju'ilfaut  confulter  : car  la  parole  de  la  Loi  du 

Seigneur  n'ejl  pas  comme  les  fonges  ; elle  s’ac- 
complira entièrement , & lafagefle  fera  claire 
dans  la  bouche  du  tidele  qui  l’aura  recherchée 
avec  foin. 


§.  II.  Utilité  des  tentatLns.  Fermeté  de  ceux  qui  ont  la  crainte  du  Seigneur. 


9.  Qui  non  cft  teniaias , 
<;uid  feit?  Vit  in  multis  cx- 
pertus,  coeiobit  mulia  : & 
qui  mulu  didicit , enarrabit 
ântellciftum. 

10.  Qui  non  eft  exper- 
tus,  pauca  recognofeit:  qui 
autem  in  multis  facius  eÂ  , 
Qiuliiplicat  malitiam. 

1 1.  Qui  tencatus  non  efl , 
qualia  feit?  qui  implanatus 
eit , abundabic  nequiiia. 


II.  Mutia  vidi  errando  , 
8;  plurimas  verborum  con- 
Tueiudincf. 

13.  Aliquotiei  ufque  ad 
motiem  pericliiaius  fum  ho- 
rum  caula , & liberaïus  liim 
gratia  Dei. 

14.  Spiritus  timentium 
Deum  quxi-iiur,  & in  rclb 
pedtu  illius  benedicetur. 

IJ.  Spes  enim  illorum  in 
ûlTaniem  illos  , & oculi 
Dei  in  diligeniet  Ce. 

1 6.  Qui  timet  Dominum 
fiihil  trepidabit , S;  non  pa- 
yebit  : quoniam  ipfe  eA  (pes 
ejui. 

17.  Timentis  Dominum 
beata  cA  anima  ejus. 

18.  Ad  quem  retpicit,  & 
quis  cA  fbnitudo  ejus  ? 


19,  Oculi  Domini  Aipec 
pmcnies  eum,  proicdor  po- 


p.  [ Que  fait  celui  qui  n’a  point  été  tenté  , 
11/ éprouvé/ J Mais  l’homme  d’une  grande  ex- 
périence aura  de  grandes  vîtes;  & celui  qui  a 
beaucoup  appris  parlera  avec  fageffe. 

10.  Celui  qui  cil  peu  expérimenté , connoît 
peu  de  chofes  : mais  celui  qui  a fait  beaucoup 
d’épreuves  s’eft  acquis  une  grande  prudence. 

1 1.  [ Quelle  eft  la  fcience  de  celui  qui  n’a 
point  été  tenté  ? Mais  celui  qui  a été  fur- 
pris  aura  une  grande  adrelTe  pour  ne  l’ôtre 
plus.  ] 

12.  J’ai  bien  vû  des  chofes  allant  en  divers 
lieux,  & j’ai  remarqué  bien  des  coutumes 
différentes  dans  mes  divers  voyages. 

IJ.  Je  m’y  fuis  vû  quelquefois  en  danger 
de  perdre  la  vie  : mais  Dieu  m’en  a délivré 
par  fa  grâce. 

14.  Dieu  aura  toujours  foin  de  l’ame  de 
ceux  q^ui  le  craignent , 6c  fon  regard  les  com- 
blera de  bénéditlions  ; 

ly.  car  leur  efpérance  ell  en  celui  qui  les 
fauve , [ les  yeux  de  Dieu  font  fur  ceux  qui 
l’aiment.  J 

1 6.  Celui  qui  craint  le  Seigneur  ne  trem- 
blera point , il  n’aura  point  de  peur , parce  que 
Dieu  même  eft  fon  efpérance. 

1 7.  Heureufe  eft  l’ame  de  celui  qui  craint 
le  Seigneur. 

18.  Sur  qui  jette  t-il  l’ocil  ? 6c  qui  eft  fa  force  ? 
Le  Tout-puiJJ'ant , qui  ne  manquera  pas  de  faf~ 
ft[ler  dans  fes  befosns. 

tp.  Caries  yeux  du  Seigneur  font  fur  ceux 
qui  le  craignent  ; il  eft  leur  proteûion  puif- 

ùtntq 


Digitized  by  Google 


L’ECCLESIASTIQUE.  CaAv.XXXÎF.  ny 

lante  & raflermiflcmcnt  de  leur  force  , il  les  trmix,  firmamemum  vlrt”- 
coiivre  contre  la  chaleur  àu  foleil-,  il  les  met  *'*>  rrgimenardcris.Scum- 
à l’ombre  contre  l’ardeur  du  midi. 

20.  Ils  les  foûtient , afin  qu’ils  ne  tombent  lo.  dtprcrrtio  oftenfio- 
pas;  il  les  affilie  quand  ils  font  tombés  ;ildleve  ' 

1 O M y I • 1 Ml  1 exaltans  snimam , « illunn*  ' 

leur  ame , & il  éclaire  leurs  yeux  i il  leur  don-  nans  otuioî.dans  fXnitatcm, 
ne  la  fanté , la  vie  & la  bénédicUon.  * & benediaionem. 


§•  III.  Dieu  a en  horreur  les  oblations  des  méchans.  Oter  le  pain  aux  pauvres , 
pri  ver  le  mercenaire  de  fa  récompenfe  , c’efl  fe  rendre  coupable  de  leur 
mort.  Il  faut  cejfer  de  commettre  des  pèches , pour  obtenir  le  pardon  de 
ceux  qu'on  a commis. 


2 1.  R’oblation  de  celui  qui  facrifie  d’un 
bien  d’iniquité  eft  fouillée  $ 6c  les  infultes  des 
injuftes  ne  font  point  agréées  de  Dieu. 

22.  [ Le  Seigneur  ne  fe  donne  qu’à  ceux 
qui  l’attendent  en  paix , & qui  m.irclient  dans 
la  voie  de  la  vérité  6c  de  la  jufficc.  ] 

2j.  Le  Trcs-liautn’apprduvc  point  les  dons 
des  injuftes  ; [ il  ne  regarde  point  les  obla- 
tions des  méchans  ; ] 6c  la  multitude  de  leurs 
facrifices  n’obtiendra  point  de  lui  le  pardon 
de  leurs  péchés. 

24..  Celui  qui  lui  office  un  lâctirice  de  la 
fubftance  des  pauvres,  eft  comme  celui  qui 
égorge  le  fils  aux  yeux  du  père. 

2y.  Car  un  peu  de  pain  eft  la  vie  des  pau- 
vres; celui  donc  le  leur  ôte,  eft  un  hom- 
me de  fang , qui  leur  ôte  la  vie  y qui  fe  rend 

coupable  de  leur  mort. 

26.  Celui  qui  arrache  à un  homme  le  pain 
qu’il  a gagné  par  fon  travail , eft  comme  ce- 
lui qui  affaffine  fon  prochain. 

27.  Etainfi  celui  qui  répand  le  fang  , ôc 
celui  qui  prive  le  mercenaire  de  fa  récom- 
penfe , font  freres.  Us  font  également  injufes 
cruels , & ils  méritent  également  la  mort. 

28.  Si  l’un  bâtit,  ôc  que  l’autre  détruife, 
que  gagneront-ils  ? que  de  la  peine. 

2p.  Si  l’un  prie  , ôc  que  l’autre  maqdifTe  , 
de  qui  Dieu  exauccra-t-il  la  voix  î 

Tome  IF,  Part.  /, 


îi.  Immolantisex  ir.rq'j» 
oblatio  maculata , & non 
funt  benep'acitx  fubCinna- 
tiones  injuftonim. 

I'..  Dominus  Tolu*  runi- 
nenti’ous  fe  in  via  veriuiis 
k julUtix. 

15.  Dona  ini'juorum  nr.n 
probat  Aitinimus , nec  re(- 
picit  in  oblationes  ini<;u.>- 
rum:  nec  in  multitudine  fa- 
crificiorumeorum  propitit- 
biiur  peccatir. 

14.  Qui  offert  (âcrificivm 
ex  fubHantia  pauperum.  qua- 
fi  qui  viClimat  fiüum  in 
conlpeCtu  partis  fui. 

af.  Panis  egentium  vlta 
pauperum  eft  : qui  Jefrau- 
dat  ilium,  homo  lânguixis 

rS.  Qui  aufert  in  fudora 
panem  , quafi  qui  occidit 
proximum  fuum. 

17.  Qui  efFundit  fangui- 
netn,  k qui  fraudem  lacie 
meccenariu , fraucs  funr. 


j8.  Unus  ædificans  : & 
imus  deftruens  . quid  pro- 
deft  iUit  nifï  labor  f 

19.  Unus  orans , Sc  tnus 
maledicens  : cujus  vocem 
exaudiet  Deus  t 

P 
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JO.  Qui  baptix-icurà  mor-  3 O.  Si  cclui  qui  fc  lave  aprè.s  avoir  toucluî 
tuo,  & iieriim  tangit  rum  , un  mort , le  touclic  de  nouvcau  y de  quoi  lui 

<ju.J  proficii  lavx..o  iJlias  ? , 

J-.  fie  homo  qui  iejunat  3 I-  Dc  même,  fi  Un  homme  jeûne  après 
in  pueexiis  luis , & iterum  avoir  Commis  des  péchés , & les  commet  dc 
cjJcm  ucif ns , quid  proficit  nouvcau , Quc  paene-t-il  de  s’être  affligé  fie 

lumi.iando  le  ! orationem  r • 3 ® 

ii.ius  quis  exjudift  ? humilié  ? ôc  qui  cxauccra  la  pnere  r 


CHAPITRE  XXXV. 


§.  I.  Oùjèrvation  des  commandewens.  Sncrijice  agréable  à Citu^ffrir  ait 
Seigneur  fes  dons  avec  joie  avec  liber  alité. 


T.  Qui  conTervat  legem  , 
ai'jltiplicut  ublaiionem. 


1.  Sacrificium  lilutare  eft 
a'tendere  n<aml.itis , Si  dil- 
cederc  ab  onini  iniquiiaie. 

V Ft  propiiiatione m lit  <re 
facrificii  lupet  ùijuOiiias  , 
te  drprec.<tio  pro  peccatii , 
zeeedere  ab  iiijuQiiia. 


4.  Retribuct  gratiam,  qui 
eflèrt  (imi'.agir.ein  : & qui 
facit  milêiicordiam , oSert 
laciilicium. 

t.  Benepliicitnm  W1  Do- 
znino  recedere  ab  iniquiiate: 
& deprecaiio  pro  peccaùi 
zecedere  ab  injuSitiai 

6.  Non  apparebis  ante 
«onipcetum  Domini  vacuus. 


7.  Hrc  enim  omniaprop- 
$er  mandatum  Dci  £unt. 


g.  Oblaiio  )u(ii  impin.- 
guai  iiliare , Se  odor  fuavita- 
iis  eAia  conlpettu  Âllillimi, 


Elui  qui  obferve  la  Loi  du  Seigneur  eft 
comme  s’il  offroit  un  grand  nombre  d’obla- 
tions. 

2.  Car  c’eft  un  facrifîce  làlutarre  que  d’être 
attentif  à garder  les  commandemens  de  Dieu, 
[ 6c  de  fe  retirer  de  toute  iniquité.  ] 

J.  S’éloigner  dc  l’injuftice,  c’eft  offrir  un 
facrilicc  qui  obtient  le  pardon  de  nos  offen- 
fes , & qui  détourne  la  punition  de  nos  pé- 
chés. 

4.  Celui  qui  rend  grâces  à Dieu  offre  la 
fleur  de  farine  ; 6c  celui  qui  fait  miféricorde  , 
offre  un  facrifice  tr  'es-agréabk  au  Seigneur.  ^ 

J.  S’abftenir  du  mal , cft  ce  qui  plaît  au  Sei- 
gneur; 6c  le  retirer  de  l’injuftice,  eft  un  fa- 
crifice pour  l’expiation  des  péchés. 

6.  Néanmoins  quand  vous  aurez  fait  toutes 
ces  chofes,  vous  ne  paroîtrez  point  les  mains 
vuides  devant  le  Seigneur , mais  vous  lui  of~ 
frirez  les  dons  preferits  par  fa  Loi. 

7.  Car  toutes  ces  chofes  qui  y font  marquées 
fe  font  pour  obéir  aux  commandemens  de 
Dieu. 

5.  ylinft  l’oblation  du  jufte  , qui  en  ejl  un 
fiele  objervateur  ycngniffe  l’Autel,  6c  monte 
devant  le  l'rès-liaut,  comme  une  excellente 

< pdeu;. 
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5.  Le  facrifice  du  Jufte  cft  bien  reçu  de  s»crificium  juiliaccrp- 
T>mi , & le  Seieneur  n’en  perdra  point  Je  fou-  9'*’ 

. I r non  oblivifciîur  Dtipiruj 

venir.  • 


10.  Rendez  gloire  à Dieu  en  lui  offrant  vos 
biens  de  bon  cœur , & ne  retranchez  rien  des 
prémices  du  fruit  de  vos  mains. 

1 1.  Faites  tousvos  dons  avec  un  vifagepi, 
& fanétificz  vos  décimes  par  votre  joie  a les 
offrir. 

\2,  Donnez  au  Très-haut  félon  qu’il  vous 
a donné  , & faites  votre  offrande  de  bon 
cœur , à proportion  de  ce  que  vous  avez  en- 
tre les  mains,  f^ous  n’y  perdrez  rien', 

I J,  car  le  Seigneur  eft  libéral  envers  ceux 
qui  lui  donnent , & il  vous  cn  rendra  fept 
fois  autant. 


T O.  B^no  anîmo  piorJant 
reiiJc  Dco  : & non  minuas 
pcimiiias  manuuin  tuaruni. 

U.  In  Omni  <îato  liibrcm 
fac  vultum  tuum,  & in  exui- 
taiione  Tinaifica  décimai 
tuas. 

ïi.  Da  Altiflîmo  Iccun- 
dùm  datum  ejus,  A in  boro 
oculo  adinvcntioncni  fâcico 
manuum  tuarum: 


1 5.  quoniam  Dominus  rc- 
tribuens  & fepties  tan- 
tum reddet  tibi. 


§.  IL  Ne  point  offrir  â Dieu  de  dons  înjujîes.  Dieu  ne  fait  point  acception  de 
perfonnes.  U exauce  les  prières  des  pauvres , & il  perdra  ceux  qui  les  oppri- 
ment. 


24.  N’offrez  point  à Dieu  de  dons  corrom- 
pus par  f avarice  ou  par  ^iniquité , parce  qu’il 
ne  les  recevra  point- 

1 J.  Ne  mettez  point  votre  cCnfiance  en 
un  facrifice  d’iniquité , & ne  prétendez  point 
corrompre  Dieu  par  les  dons  que  vous  lui  ferez 
d un  bien  injuflement  acquis , parce  que  le  Sei- 
gneur eft  votre  Juge  incorruptible  , & qu’il 
n’aura  point  d’égard  à la  condition  des  per- 
fonnes. 

1 6.  Le  Seigneur  ne  fera  point  acception 
de  perfonnes  contre  le  pauvre  ; 6c  il  exaucera 
la  priere  de  celui  qui  fouffre  l’injure. 

17.  Il  ne  méprilëra  point  l’orphelin  qui  le 
prie , ni  la  veuve  qui  répand  fes  gémiflemens 
devant  lui. 

1 8.  Les  larmes  de  la  veuve  n’arrofent-clles 
pas  fon  vifage , ôc  ne  crient  - elles  pas  ven- 
geance contre  celui  qui  les  tire  de  lès  yeux  f 
Oui  fans  doute , ellet  crient  vengeance  ; &_  elles 
r obtiendront. 


14.  Noli  offerre  muncu 
prava,  non  cnim  rul'cipiet 
illa. 

M.  Et  noli  infpiccre  fïi- 
criticMm  injulhim  , qiio- 
niam  Dominus  judex  e/l  , 
& non  e/l  apud  ilium  gloiia 
per/bna;. 


1(5.  Non  accipiet  Don)i- 
nusperlbnam  in  pauperem, 
& deprecationem  Ixti  exau- 
diet. 

17.  Non  dcfpiciet  prcces 
pupillî  : nec  viduam  , H ef- 
fundac  loquelam  gemitus. 

18.  Nonne  lacrym*  v!- 
dux  ad  maxillam  defeen- 
dunt,  & cxclamaiio  ejus  fu- 
pec  deducentem  cas  ? 


Pij 
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19.  A maxilh  cnîmafcen- 
dum  ufque  ad  ctxlum  > Sc 
Dominuâ  ex.uiditor  non  de- 
lev^abitur  in  îüis. 

zo.  Qui  odorat  Deum  in 
«bîatione  , fulcipictur  : & 
dcprccatio  illius  ur^ue  'ad 
oubes  propinqu-ibit. 

ZI.  Omio  humiliant»  Te, 
nubes  pcnetrabit  : & donec 
propinqjcc  non  confoUbi- 
tur:  5c  non  difcedet  doncc 
Aitüri.nus  afpiciit. 


1 5>.  [Cardu  vilage  de  la  veuve , elles  mon- 
tent jufqu’au  Ciel;  & le  Seigneur , qui  l’c- 
xauce , ne  fe  plaira  point  à la  vdir  pleurer.  ] 

20.  Celui  qui  adore  Dieu  avec  joie  fera  aufjî 
bien  rcqu  de  lui , & fa  prière  montera  jul- 
qu’aux  nues. 

21.  La  priere  d’un  homnte  qui  s’humilie 
percera  les  nues.  Il  ne  fe  confolera  point 
quelle  n’ait  été  jufqu’à  Dieu;  & il  ne  fe  reti- 
rera point  de  devant  h Seigneur , jufqu’à  ce 
que  le  Très-haut  le  regarde , cr  lui  accorde  fa 
'demande. 


II.  tt  Djtninu!  non  e- 
longablt , fed  judicabit  (uf- 
tO(  , & facict  judichjin  ; S: 
FortilTimus  non  hnbebit  in 
sliis  pjicicmiam  , ut  contri- 
bulct  dorfum  ipl'otum  : 


I?.  & Gentibus  reddet 
TÎndiiSam  , donec  tollat  p!e- 
niiudinem  fuperborum , & 
Iceptra  ini'juorura  conùi- 
bulct  : 

14.  donec  reddat  hotnini- 
hus  recundùmaâus  fuo»,  Sc 
lècundùm  opéra  Ad*,  &Iê- 
cundùm  pjilumptionem  il- 


2 2.  Le  Seigneur  ne  différera  pas  long-tems  ; 
mais  il  prendra  incejfamment  la  défenfe  des 
gens  de  bien,  ôc  leur  fera  juftice.  Le  Très- 
fort  n’ufera  plus  à leur  égard  de  fa  longue  pa- 
tience : mais  dans  peu , il  accablera  de  maux 
ceux  qui  les  ont  opprimés  , 

2 3 . & ille  vengera  des  nations , dr  il  pour- 
fuivra  les  mechans  , jufqu  a ce  qu  il  détruife 
toute  l’affcmblée  des  fuperbes , ôc  qu’il  brife 
les  feeptres  des  injuftes , 

2tj..  jufqu’à  ce  qu’il  rende  aux  hommes  fé- 
lon leurs  allions  , ôc  félon  ejue  le  méritent  les 
œuvres  6c  la  préfomption  d Adam  , 


lius  : 

a{,  donec  judicoc  judi- 
cium  plebis  fu* , 8c  oblec- 
tabic  judos  milêricordia  Tua. 

ié.  Speciota  mifêricor- 
dia  Dei in  tempore  tribu- 
laiionis , quad  nubes  pUiTÛ 
in  tscmpoie  dcciuiij, 


2y.  jufqu’à  ce  qu’il  faffe  juftice  à fon  peu- 
ple , ôc  qu’il  rende  la  joie  aux  juftes,  en  leur 
fàifant  miféticorde.  ^ 

2 5.  Car  la  miféricorde  de  Dieu  eft  retjue 
avec  joie  au  tems  de  1 affliction  , comme  la 
nuée  qui  répand  la  pluie  au  te^  de  lafechç^ 
leffe. 
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CHAPITRE  XXXVI. 

§.  I.  VAttttur  invoque  la  mifmcorde  de  Dieu  fur  fan  peuple  iy  fur  Jtrufalem. 
U prie  le  Seigneur  de  répandre  fa  colere  fur  fei  ennemis  y Ù"  de  faire  éclater 
fa  gloire  & fa  puijfance  par  toute  la  terre. 


Dieu , Seigneur  de  toutes  choies , ayez 
pitié  de  nous;  regardez-nous  favorablement; 
[ 6c  faites*  nous  voir  la  iumiere  de  vos  mifcri- 
cordes.  } 

2.  Répandez  la  terreur  fur  les  nations  [qui 
ne  fe  mettent  point  en  peine  de  vous  recher- 
cher , afin  quelles  reconnoiffcnt  qu’il  n’y  a 
point  de  Dieu  que  vous  feul , 6c  qu’elles  pu- 
blient la  grandeur  de  vos  merveilles.  ] 

3 . Etendez  votre  main  fur  les  peuples  étran- 
gers , ôc  faites-leur  fentir  votre  puiliance. 

4.  Comme  >ils  ont  vu  de  leurs  yeux  que 
vous  avez  été  lànûifié  parmi  nous  par  les 
merveilles  que  vous  avez  opérées  pour  nous  fau- 
ver,  faites  que  nous  voyions  aulli  éclater  votre 
grandeur  parmi  eux  par  celles  que  vous  ferez 
pour  les  châtier  ; 

y.  afin  qu’ils  connoifient  > comme  nous 
l’avons  connu , qu’il  n’y  a point  d’autre  Dieu 
que  vous , Seigneur. 

6.  Renouveliez  donc  vos  prodiges , ôc  faites 
des  miracles  qui  n’ayent  point  encore  été 
vûs. 

7.  Glorifiez  votre  main  ôc  votre  bras  droit , 
en  faifant  éclater  votre  puijfance  contre  ms  enne- 
mis. 

8.  Excitez  contre  eux  voue  fureur  , ÔC  répan- 
dez votre  colere  fur  eux. 

9.  Déttuifez  l’ennemi  qui  nous  perfècute , ôc 
trifez  celui  qui  nous  fait  la  guerre. 

1.0.  Preffez  le  tems  de  notre  délivrance  , ôc 
Iiâtezla  fin  de  nos  maux , afin  que  les  honu)^CS 
publient  yos  merveilles.^ 


I.  Mi(ërere  noftri , Dea» 
omnium  , & refpice  nos  & 
odcnde  nobis  lucem  mife- 
ntionum  tuarum 


I.  & immitte  rimorem 
tuunVfiipfr  Génies  qux  non 
exquiiîerunt  te  , urcognoP- 
cant  quia  non  eft  Deus  nili 
tu  , £c  enarrent  ' magnalia 
ma. 

J.  Alleva  manum  tuam 
fuper  Gentes  aliénas, ut vi- 
deant  potentiam  tuam. 

4.  Sicut  enim  in  conlpeâu 
eotum  fanâificatus  es  in  no- 
bis , fie  in  conl’peftu  nefito- 
magnificabeiis  in  eis , 


r.  ut  cognolcam  te , ficut 
St  nos  cognovimus  quoniam 
non  eft  Deus  prxtet  te  Do*. 
snine. 

6,  InnoTa  figna,  & inn 
muta  mitabilia. 


7.  Glorifîca  manum  & 
brachium  deurum. 


9.  Excita  furorem,  & ef-, 
fonde-  iram, 

9.  Toile  advertârium , 8t- 
afflige  inimicum. 

10.  Fcftina  tempus , te 
mememo  finis , ut  eiurient 
^Ûnbiliatua. 

P iij 
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II.  In  ira  fijmmi:  dcvo* 
rctur  qui  luivatur  & qu* 
peiriniam  pielem  tuam , in- 
venianc  perdiüonem 

lî.  Corfcre  caput  prin- 
cipum  irimiconm  diccn- 
tium  : Non  ch  aiuis  prxier 
nos. 

n.  Con^fga  omne*  tri- 
bus Jacob  , ni  cogno(canc 
quia  non  cü  Dru»  nili  tu  » 
& cnarrent  nugnaüa  tua  : & 
hereditabis  eos , ùcuc  ab  ini 
tio. 


M.  Milercre.  picbi  tua:, 
Tuper  quam  invocatuni  eft 
nomcn  tuum  j & ll'racl  , 
quem  coxquafti  primogcni- 
to  tuo. 

■‘ïf.  Mifcrcre  civitati  ^ânc- 
lificationis  lux  jcrufalem  y 
civaati  rcquifi  tux. 


Rcple  Sion  înenarra- 
bilibus  verbis  cuis,  & glo- 
ria  tua  popuium  tuum. 


17.  Da  tcflîmonium  hit 
qui  ab  iniiio  creaturx  tux 
fum  , & Tuf  cita  prxdicatio- 
, quas  locuii  funt  in  i\o- 
mine  tuo  pro|<hcix  priofcs. 


iR.  Da  mercedem  fufli- 
ncntibus  te  , ut  Prophctx 
fui  fidèles  inveniantur:  & 
CKaudi  orationes  iervorum 
auorum  : 

ip,  fecundiim  benedic- 
tioncm-  Aaron  de  populo 


s I A s T I Q U E.  Ch  J P.  XXXri. 

1 1.  Que  celui  d'entre  nos  ennemis  qui  leri 
échappé  à l'èpée  foit  cievoré  par  1 ardeur  des 
flammes;  6c  que  ceux  qui  tyrannifent  votre 
peuple  tombent  dans  la  perdition. 

12.  Brifez  la  tête  des  chefs  des  ennemis  qui 
difent  : Il  n’y  a point  d’autre  Seigneur  que 
nous. 

1 }.  Raflemblez  toutes  les  tribus  de  Jacob,' 
[ afin  qu’ils  connoilTent  qu’il  n’y  a point  d’autre 
Dieu  que  vous  , Seigneur-,  qu’ils  racontent  la 
grandeur  de  vos  merveilles;  ] 6c  qu’ils  devien- 
nent votre  héritage  , cc;mme  ils  l’ont  été  au 
commencement. 

14.  Ayez  pitié  de  votre  peuple  qui  a été 
appellé  de  votre  nom , 6c  d’Ilraël  que  vou5î 
avez  traité  comme  votre  fils  aîné. 

ly.  Ayez  compaflion  de  Jerufalcm  , dû 
cette  ville  que  vous  avez  fandifiée  , en  y éta~ 
bhjjarit  votre  Ttmçle  er  voire  culte  ; ayez  , dis- 
je,  pitié  de  cette  ville  où  vous  avez  établi  vo- 
tre repos,  Cr  que  vous  avez  honorée  de  voire 
divine  préfence. 

lé.  RemplinTez  Sion  de  la  grâce  que  lui  fait 
effàrtr  la  vérité  de  vos  paroles  ineffables  ; 6c 
faites  que  votre  peuple  atr  la  confo  'ation  d'y 
voir  éclater,  félon  votre  promejfe  , la putjjance, 
de  votre  gloire. 

17.  Rendez  témoignage  à la  vérité  des  pa- 
roles que  ceux  qui  ont  été  dès  la  création  du 
monde  nous  ont  annoncées  de  votre  part  ; véri- 
fiez les  prédidions  que  les  anciens  Prophètes 
ont  prononcées  en  votre  nom , & les  ajjuran- 
ces  qutls  nous  ont  données  de  votre  ptiijjante  pro- 
teéhon, 

18.  Récompenfez  ceux  qui  vous  ont  at- 
tendu long-tems  avec  une  entière  confiance , 
afin  que  vos  Prophètes  foient  trouvés  fideles». 
6c  exaucez  les  prières  de  vos  ferviceurs , 

15H  félon  les  bénédidions  qu’Aaron  a don- 
nées à votre  peuple , [ ôc  conduifez-nous  dans 
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îa  voie  delajuftice,  ] afin  que  tous  ceux  qui  wo,  & dirige  nos  in  viam 
habitent  la  terre , fâchent  que  vous  êtes  le  omnes 

Dieu  qui  voyez  tous  les  ficelés  devant  vous.  Vs  r«^ 

lorum. 


§.  II.  Z?«  cœur  éclairé,  & du  entur  corrompu.  Choifir  unt  f.’mme  belle  & fage. 
Avantage  de  celui  qui  a une  femme  verlueufe. 


20.  L’eftomac  reçoit  toute  forte  de  vian-  to.  Omnem  efc»m  mjn- 

des;  mais  cependant,  entre  les  nourritures,  eftciùus 

l’une  eft  meilleure  que  l’autre.  cibome.ior. 

2 1.  Le  palais  difeerne  au  goût  la  venaifon  , n.Fauces  continguntei- 

&le  cœur  éclairé  difeerne  les  paroles  de  vérité  ^ ‘«ntaiu» 

tlaveccel/etdümenronge.  rerba  mendacia. 

22.  Le  cœur  corrompu,  qui  e[}  partagé  entre  iz.  Cor  pravum  Habit  trif- 

Dieu  & le  monde,  caulera  de  la  triftelfe  , & homopeiitus  re- 

1 homme  habile  lui  réfifiera , en  s’attachant 

uniquement  à Dieu. 

2 J,  La  femme  peut  époufer  toute  forte  11.  Omnem  m^fculum 
d’hommes  , fins  avoir  égard  à leur  beauté-,  muliet:  & tft  fiiù 

mais  entre  les  filles , l’une  eft  meilleure  que  “'*'“' *’***• 

1 autre,  ù"  lui  doit  être  préférée-, 

2-f.  tiW l’agrément  de  la  femme  met  la  joie  ■ 14.  Sp*cîes  niiHî<'TÎ«  ex- 
fur  le  vifage  de  fon  mari , 6c  fa  beauté  la  rend  '''''  ‘‘''V  * 

plus  aimable  que  tout  ce  que  l’homme  peut  iLmVomïnî" f^^TdTu  ^ 
délirer.  fidirium. 


2 y.  Que  fi  fa  langue  [peut  guérir  les  maux 
de  fon  mari , 6c  appa  fer  fa  co'ere, parce qtt  elle  ] 
eft  pleine  de  douceur  Ôc  de  bonté  ; fon  mari 
aura  un  avantage  qui  n’cft  pas  commun  parmi 
les  hommes. 

26.  En  effet , celui  qui  a une  femme  ver- 
tueufe  commence  à établir  fa  maifon  , il  a un 
fecours  qui  lui  eft  femblable , ôc  un  ferme  ap- 
pui où  il  le  repofe. 

27.  Au  contra  re  ; comme  * où  il  n’y  a point 
de  haje , le  bien  eft  au  pillage  , de  même  où 
il  n y a point  de  femme  , l’homme  foupire 
dans  l’indigence , CT*  perfonne  ne  voudra  Infff- 

^fer  en  lui  prêtant  de  (on  b: en. 

1 8.  f'ar  qui  fe  fiera  à celui  qui  n’a  point  de 
letra'te  ajfufèe , q^ui  va  chercher  le  couvert 


Si  eft  lingua  cu'atîo- 
Uîs,  eft  «St  muigauonis  de 
mi^êricortii-if  ; non  (ft  vit 
i<  ius  itrcundùm  âiios  homi- 
num. 


1^.  Qui  poftldcf  muîferetn 
bonam  » inchoat  poflWlîo^ 
rem:  ailjutorium  (ècundùm 
il.um  eft , & columna  uc  re« 
quics. 

17.  Ubi  non  eft  fêpe?  » di- 
npieiurpoiTcflîoî  & dbinon 
eft  muiier»  ingemiieit  fi- 
gent. 


z8.  Qoîs  crédit  cî , qui 
non  babel  nlJuni)  & deâco* 
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CHAPITRE  XXXVII. 


§.  I.  Du  vrai  Ù“  du  faux  ami.  Choifir  fort  confeil  avec  grand  difcernemenU 


I.  Omnis  amicus  dicct  : 
Et  ego  amicitiam  copulavi , 
ftd  eft  amicus  folo  nomine 
aoiicus.  Nonne  trifljtia  incA 
ulque  Sil  mortcni  ! 

Z.  Sodalis  autem  Sc  ami- 
cus ad  inimicitiam  conver- 
temur. 

O prirumptio  nequiHi- 
nu  ! undecreaca  es  cooperi- 
rearidam  malitia,  & dolo- 
&ate  iliius  ! 

4.  Sodaiis  nmico  conju- 
cundatur  in  obleaationibus, 
& in  terapore  tribulationis 
advetfarius  crit. 

Sodalii  amico  condo- 
let  cauli  vemris , 8:  contra 
LuQem  accipict  icutum. 


!•  J.  Out  ami  dira  : J’ai  fait  aufll  amitié  avec 
cet  homme.  Mais  il  y a un  ami  qui  n’cft  ami 
que  de  nom:  N’eft-cc  pas  une  douleur  qui 
dure  jufqu’à  la  mort  ? 

2.  que  de  voir  un  ami  qui  fc  change  en  en-j 
nemi  ? 

3.  O penfee  déteftablc  , d’où  as-tu  pris  tort 
origine  ? d’où  es-tu  fortie , pour  venir  cou-; 
vrir  la  terre  de  ta  malice  6c  de  ta  perlidie  ? 

4.  L’ami  fe  divertit  avec  fon  ami  pendant 
fa  profpérité , 6c  il  deviendra  ennemi  au  tems 
de  l’affliélion. 

J,  L’ami  s’affligera  avec  fon  ami , afin  qu’il 
lui  donne  de  quoi  manger:  Ôc  à la  vûe  de 
l’ennemi,  il  prendra  le  houcYxtï , faifantjem- 
liant  de  vouloir  le  défendre  f mais  il  le  tournent 
contre  lui. 


■ «.Non  oblivifearîs  amici 
tui  in  animotuo,&  nonim- 
memor  fis-  iliius  in  opi- 
bus  tuis. 

7.  Noli  confiliari  cum  eo 
qui  tibi  infidiatur , St  à re- 
lantibus  te  abiconde  confi- 
lium. 

3.  Omnis  confiliariuspro- 
dit  cvnfiUum  , fed  efteonfi- 
liaiius  in  lemeiiplb. 

p.  A confitiario  (êrva  ani- 
mam  tuam  ; priùs  fciio  qua: 
Et  iliius  necelTitas  : » ipfe 
enimanimo  fuo  cogitabit: 


6.  Pour  vous , mon  fils,  n imitez  point  ce  per~ 
fide,  confervez  dans  votre  cœur  le  fouvenir 
de  votre  ami , 6c  ne  l’oubliez  pas , lorfquc 
vous  ferez  devenu  riche. 

7.  Ne  prdnez  point  confeil  de  celui  qui 
vous  tend  un  piège , ôc  cachez  vos  defleins  à 
ceux  qui  vous  portent  envie.  * 

8.  Tout  homme  que  l’on  confulte  donne 
fon  confeil  : mais  il  y en  a qui  ne  regardent 
qu’eux-mêmes  dans  ce  qu’ils  confeillent. 

p.  En  demandant  rtinfcil  à un  homme  f 
veillez  à la  garde  de  votre  ame  , & ne  vous 
livrez  pas  entièrement  à lui.  Sachez  auparavant 
quels  font  fes  intérêts;  car  il  vous  donnera 
confeil  félon,  qu’il  lui  fera  plus  utile. 

10.  Craignez 
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10.  Craignez  qu’il  ne  plante  une  pieu  dans 
votre  chemin  pour  vous  faire  tomber , & qu’eu- 
Jutte  il  ne  vous  : 

1 1.  Votre  voie  eft  bonne , pendant  qu’il 
fe  tiendra  à l’écart , pour  voir  ce  qui  vous  ar- 
rivera , pour  en  profiter. 

12.  Allez,  confultez  un  homme  fans  reli- 
gion fur  les  chofes  faintes , un  injufte  fur  la 
juflice  , une  femme  fur  celle  dont  elle  eft  ja- 
loufe , un  homme  tinîide  fur  ce  qui  regarde 
la  g-'erre , un  marchand  fur  le  trafic  des  mar- 
chandifes  , un  acheteur  fur  ce  qui  eft  à ven- 
dre , un  envieux  ou  un  ingrat  fur  la  reconnoif- 
fance  des  grâces  re<;ùës , 

I J.  un  impie  fur  la  piété,  un  homme  fans 
honneur  fur  l’honnêteté  , celui  qui  travaille 
aux  champs  fur  ce  qui  regarde  fon  travail , 

1 4.  un  ouvrier  à l’année  fur  ce  qu’il  doit 
faire  pendant  un  an,  & un  ferviteur  parelTeux 
fur  l’afliduité  au  travail.  Vous  ne  devez  point 
attendre  de  bon  confeil  de  ces  perfonnes  fur 
toutes  ces  chofes , auxquelles  elles  ont  intérêt, 
ly.  Mais  tenez-vous  fans  cefle  auprès  d’un 
homme  faint  pour  le  confùlter  , lorfque  vous 
en  aurez  connu  quelqu’un  qui  craint  vérita- 
blement Dieu  y & qui  obferve  fies  commande- 


10.  ne  forte  mitiat  fuJeni 
tn  terram , & dicat  tibi  : 


Tf.  Booa  eft  vîa  tua  ; ^ 
ftet  à contrario  videre  quid 
tibi  eveniat. 

ti.  Cum  viro  irreligioiô 
traita  de  lânâitate  , & cum 
injullo  de  juftitia  , & cunt 
tnuliere  de  ca  qu*  armula- 
tur  : cum  timido  de  bello, 
cum  negoiiatore  de  trajec- 
tione,  cum  emptore  de  ven- 
diiione  , cum  viro  iivido 
de  gratiis  agendii , 

i J.  cum  impio  Je  pietale, 
cum  inhonefio  de  honeftate, 
cum  operario  agrario  de  Om- 
ni opéré , 

11.  cum  operario  annuali 
Je  confummationc  anni  , 
cùm  fervo  pigro  de  multa 
operatione  : non  atiendas 
hii  in  Omni  coniilio. 

ir.  Sed  cum  viro  tànâo 
aOiduus  e(to,  quemeumque 
cognoveris  obrerraniem  tè- 
morem  Oei , 


mens , 

1 6.  dont  l’ame  a du  rapport  avec  la  vôtre , k.  cuju»  anima  eft  re- 
fit qui  prendra  part  à votre  douleur,  lorfque  luam  » sc 

vous  aurez  fait  un  faipc  pas,  en  tfutrcnanrduns  nebrû,  conJolebit  tibi, 
les  ténèbres. 


§.  IL  j4voir  une  cenjcience  droite , Ù“  V écouter.  Recourir  à Dieu;  le  prier. 
Biens  & maux  que  caufe  la  langue.  Avantages  de  la  vraie  fagejfe.  Suites 
funejies  de  l'intempérance. 


1 7.  AfTermîlTez  principalement  votre  cœur  17.  Cor  boni  confiiü  fta- 
dans  la  droiture  d’une  bonne  confcience  ; car  pî* 
vous  n’aurez  point  de  plus  fidele  confeiller.  “ ^ 

^ 18.  L’ame  d’un  homme  làint  lui  découvre*  ts.  Anima  viri  Tanâi  e- 
quelquefois  mieux  la  vérité  , que  fept  fend-  aiiquanJo  vera , 

iome  ly.  Part.  I.  Q 
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qi!.\m  feplem  circurnTpedo- 
roi  fedcntes  in  excellb  ad 
Ipcculandum. 

19.  Et  in  hii  omnibus  de- 
precate  AliilTimum , uediri- 
gac  in  vetùate  viam  tuam. 

:o.  Ante  omnta  opeta 
aerbum  verax  pizeedat  te, 
& ante  omnem  adum  con- 
fiüum  (labile. 

: I . Verbum  nequam  iii^ 
mutabit  cor;  ex  quo  pattes 
quatuor  oriumur,  bonum  & 
nialum , vira  & mors  : H do- 
minatrix  illorum , ell  alTidua 
lin^ua.  EO  vit  aduuis  mul- 
torum  cruditor  , & animz 
6iz  inutilis  e(l. 


it.  Vif  peritus  multos 
crudivii , & animz  fuz  fua- 
vis  eft. 

ij.  Qui  (bphidicc  loqui- 
tur , odibilis  c(l  ; in  omni  ce 
defraudabiiur  ; 

14.  non  eft  illi  data  à Do- 
mino gratia  : omni  enim  (à- 
pientia  defiraudatus  e(l.. 

1;.  L(l  fapiens , animz 
liiz  (apirns  : & fruâus  lêo- 
fiis  ilUus  laudabilU. 

15.  Vir  lâpiens  plebem 
fuam  érudit , & fiudus  fen- 
iïis  illius  (îdeles  Tunt. 

t7.  Vir  fapiens  implebi- 
tur  benedidionibus , de  vi* 
dentes  ilium  laudabunt. 

18.  Vira  viri  in  numéro 
dierum  r dies  autem  IXrael 
innumecùiles  funu 


ip.  Sspiests  iirpopnlo  ho- 
zeditabic  honorem , A no- 
siiei»  illius  erit  vivens  in  z- 
lernum. 

jo.  Eilii,  û>  vita  tna.unt% 
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nelles  qui  font  aflis  dans  un  lieu  élevé , pour 
contempler  tout  ce  qui  fe  pafle. 

ip.  Mais  fur  toutes  cbo&s , priez  le  Très- 
haut  , afin  qu’il  vous  couduife  dans  le  droit 
chemin  de  la  vérité. 

20.  Que  la  parole  de  vérité  précédé  toutes 
vos  oeuvres , & qu’un  confeil  fiable  réglé  au- 
paravant tout  ce  que  vous  faites. 

21.  Une  parole  mayvaife  gâtera  le  cœur: 
c’eft  du  cœur  que  naiflent  ces  quatre  chofes  « 
le  bien  ôc  le  mal,  la  vie  & la  mort;  & tout 
cela  dépend  ordinairement  de  la  langue  bien 
ott  mal  réglée.  Tel  cft  habile , & enfeigne  plu- 
Ceurs , qui  eft  inutile  à lui-même  , farce  qu'il 
«e  Juit  pim  les  confeils  qu'il  donne  aux  autres. 

22.  Tel  cft  éclairé , ôc  en  inftruit  plufieurs ,, 
qui  y trouve  la  paix  ôc  la  douceur  de£bn  ame. 

aj.  Celui  qui  ufe  d’un  langage  fophiftique 
eft  digne  de  haine  : il  fera  pauvre  ôc  vuide  de 
tout. 

24.  Il  n’a  point  requ  la  grâce  du  Seigneur;, 
car  il  eft  dépourvu  de  toute  fageffe. 

2 J . Il  y a un  fage  qui  eft  fage  pour  lui-mê- 
me ; ôc  les  &uits  de  fa  fagefîe  font  vraiment 
louables  , parce  qu'il  s’en  nourrit  le  premier. 

2 5.  L’homme  fage  inftruit  fon  peuple  ; ôc 
le  fruit  de  fa  fageffe  eft  ftable  ôc  fidele. 

27.  L’homme  làge  fera  rempli  de  béné- 
diâiens  ; ôc  ceux  qui  le  verront  le  comble- 
ront de  louanges. 

a8.  U e(i  vrai  que  les  jours  de  la  vie  d’uiî: 
hommey^e  n’ont  qu’un  cenain  nombre  , 
qu’il  jouira  peu  de  lagloire  que  lui  auraacquis/à. 
Jdgeffe:  mais  les  jours  d’Uracl  font  innombra- 
bles ; & tant  que  ce  peuple  jubftjicra  y il  confer-^ 
vera  la  mémoire  des  piges  qui  i auront  inflruit. 

ap.  Gjr  le  fage  s’acquerra  de  l’honneur 
parmi  fon  peuple , ôc  fon  nom  vivra  éternel- 
lement dans  fon  foûvenit.  * 

30.  Mon  fils  ) éprouvez  voue  ame  pen-f 
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dant  votre  vie  ; & fi  vous  trouvez  que  qucl- 

aue  chofe  lui  foii  mauyaife , ne  la  lui  accor- 
ez  pas. 

3 I . Car  tout  n’eft  pas  avantageux  à tous,  & 
tous  ne  fe  plaifent  pas  aux  mômes  chofes. 


animam  tuam*  Bt  fî  fuerit 
nequam,  non  des  illi  potef> 


32.  Ne  foyez  jamais  avide  dans  un  feflin, 
& ne  vous  jettez  point  fur  toutes  les  viandes  : 

3 3.  car  l’excès  des  viandes  caufe  des  mala- 
dies , & le  trop  manger  donne  la  colique. 

^4.  L’intempdrance  en  a tud  plufieurs  : 
mais  l’homme  (obrc  prolonge  fes  jours. 


3 I . non  enim  otnma  om- 
nibus exped  urt  « & non 
Omni  animz  omne  gcnut 
pLccc. 

Noli  avidus  cfTe  în 
Omni  fpulatione  ,&  non  te 
effiindai  fupcr  omncm  ef* 
cam  : 

5)  in  multis  enim  efcit 
erit  infîrmitas,  & aviditat 
appropinqaabic  ufque  ad 
cfioleram. 

54.  Proptercnpulam  mul- 
tf  obierunt  : qui  autem  abG' 
tinenscft,  adjiciet  vitam« 


CHAPITRE  XXXVIII. 


§•  I.  Honorer  les  Médecins  ; fe  fervir  de  leurs  remedes.  Prier  le  Seigneur, 
Se  purifier  de  fes  péchés.  Ils  font  lu  pri^ipale  caufe  des  maladies. 

■**H  Onorez  le  Médecin , à caufe  de  la  nd- 
cefiltd  aiv  vous  en  avez  , dr  auffi  par^:c  que 
c’efi  le  Très-haut  qui  l’a  crdd  four  vous  guérir 
dans  vos  maladies. 

■ 2.  Car  toute  médecine  vient  de  Dieu  ; ôc 
elle  recevra  des  prdfens  du  Roi , qui  en  recon- 
notira  la  vertu. 

3.  Lafcience  du  médecin  s’dlevera  en  hon- 
neur , âc  il  fera  loué  devant  les  Grands. 


I.  honora  tnedicum  prop- 
ter  neceflioicin  : etenim 
lum  creavit  Altiflimui. 


a.  A Deo  eft  enim  omnit 
medela.  Sc  i rege  — ~pit 
donationem. 


J.  Difciplinamedici  exal- 
tabiccaput  iliius , St  in  con(^ 
peâu  magoacorum  collauda- 
bitur. 


* 4.  C’eft  le  Très -haut  qui  a produit  de  la 
terre  tout  ce  qui  gudrit  ; ôc  l’homme  fage  n’en 
aura  point  d’eloignement , mais  il  s’en  fervira 
dans  le  befoin. 

$.  Un  peu  de  bois  a’a-t-il  pas  adouci  l’eau 
qui  droit  amere  f 

6.  Dieu  a fait  connoitre  aux  hommes  la 
vertu  des  plantes  ; le  T rès-haut  leur  en  a donné 
la  fcience , afin  qu’ils  l’honorafTent  dans  fes 
merveilles. 


4.  AltilTimus  creavit  d«i 
terra  médicamenta,  & vir 
prudent  non  abhorrebit  ilia. 


5.  Nonne  d ligno  indulca- 
ta  el)  aqua  amara  I 

6.  Ad  agnitionem  homi- 
mim  virtus  illorum  , & de- 
dit  hominibus  Icientiam  Al- 
tiflîmui , honotati  in  mita- 
bilibtti  fiiii. 


Qij 
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7.  Il  s’en  fert  pourappaifer  leurs  douleurs  i 
& pour  les  guérir.  Ceux  qui  en  ont  l’art  en 
font  des  compofitions  [ agréables  , & des 
onâions  qui  rendent  la  fanté  aux  malades  ; 3 
& ils  diverfifient  leurs  confeÜions  en  mille 
maniérés  , pour  tes  rendre  utiles  â'dijèrentes 
maladies. 

8.  Car  la  paix  & la  bénédiâion  de  Dieu 
s’étend  fur  toute  la  terre  , & Jur  tous  les  be- 
foins  de  ceux  t\ut  l' habitent. 

p.  Mon  fils , ne  vous  méprilèz  donc  pas 
vous-même  dans  votre  infirmité;  ne  nègUpez 
pas  <f employer  les  rcmedes  que  Dieu  vous  a don~ 
nés.  N’y  mettez  pas  néanmoins  toute  votre  con- 
'fiance  : mais  priez  le  Seigneur , ôc  lui-même 
vous  guérira  par  leur  moyen. 

I O.  Détournez-vous  aufx  du  péché  ; redref- 
fèz  vos  mains,  & purifiez  votre  coeur  de  tou- 
tes fes  fautes  : elles  font  la  cauji  la  plus  ordi~ 
nuire  4^  maladies. 

1 1 . Offrez  à Dieu , pour  les  expier , un  en- 
cens de  bonne  odeur , & de  la  fleur  de  farine 
en  mémoire  de  votre  facrifice  ; & que  votre 
offrande  foit  graffe  tr  parfaite  : & après  ces 
ailes  de  piété , donnez  lieu  au  Medecki  , appela, 
lez-le  pour  vous  traiter  : 

t2.  car  c’eft  le  Seigneur  qui  l’a  créé.  Qu’it 
ne  vous  quitte  donc  point , parce  que  fon  arc 
vous  eft  néceffairè , 

1 J.  puifque  le  tems  eft  vertu  où  vous  devez 
tomber  entre  les  mains  des  médecins , & re~ 
coHvrer  la  famé  par  leur  miniflere. 

ï 4.  Et  alors  ils  prieront  eux-mêmes  le  Sei- 
gneur, afin  qu’à  caufe  de  leur  bonne  vie , il 
ïes  conduife  dans  tappHcarion  de  leurs  remedes , 
ér  qu’il  les  fajje  heureufement  fervir  au  foula- 
gement  ôc  à la  Iknté  qu’ils  vous  veulent  pro- 
curer. • 

1 y.  Mais  voulez-vous  vous  paffer  de  méde- 
cins l Ne  péchez  point  ; car  l’homme  qui  pè- 
che ux  yeux  de  celui  qui  l’a  créé  tombera 


. 7.  In  his  curant  mitiga- 
bit  dolorem , Sc  unguenu- 
rius  faciet  pigmenu  fuavi- 
taiis  J & unâiones  conSciec 
Tanitatis  , & non  confum- 
■ubuntur  opéra  ejut. 


t.  Fax  enim  Dei  (ùperh- 
ciem  terrz. 


7.  Fili,  in  tua  infirmitate 
lie  derpicias  te  ipCum , fed 
ora  Duminum , & ipfe  cura- 
bit  R. 


To.  Arene  i deliâo  , 8c 
dirige  manus.  8c  ab  omni 
deliâo  munda  cor  tuum. 


1 1.  Da  fitavitatem  8c  tne- 
inoriam  fimilaginii;  8c  im- 
n^ua  oblationem,  8c  da- 
locum  medico  : 


la. 

ri.  etenim  iltum  Domi- 
Bus  creavic:  8c  non  dilcedat 
d ce , quia  opéra  ejut  Tunt 
neceflaria. 

i.;.  EA.eniin  tempui  qoan- 
de  in  manus  àliorum  incur- 

xaa: 

U.  ip/i  veto  Dominum 
deprecabuntur  , ut  dirigac 
teq  jiem  eonim  8c  tâniia- 
tem  I propter  conTeilàtio- 
aem  illorum. 


ïî.  Qui  delinqt.ît  in  conp. 
pefiu  ejus  qui  ecic  eum, 
àncidet  in  manus  nedici. 
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entre  les  mains  du  médecin  ; ie  Seigneur  lui 
enveyera  des  maladies,  peur  le  punir  de/on  ini~ 

^uiié. 

§.  II.  Pleurer  la  mort  de  fet  amis , mais  avec  trsodération.  Se  Çwoetàr  qu'on 

doit  aujp  mourir. 

1 6.  Mon  fils , répandez  vos  larmes  fur  un 
ami  mort , & pleurez  comme  un  homme  qui 
a re<;u  une  grande  plaie  ; enfevelifiTez  fon  corps 
félon  la  coutume , 6c  ne  négligez  pas  fa  fépul- 
ture. 

17.  Faites  un  grand  deuil  [pendant  un  Jour  J 
dans  l’amertume  de  votre  ame  , pour  ne  pas 
donner  fujet  de  mal  parler  de  vous  , & d’être 
regarde  comme  un  homme  dur  & impitoyable  r 
mais  ne  foyez  pas  aujfi  inconfolable  dans  votre 
triftefle. 

18.  Faites  ce  deuil  félon  le  mérite  de  la 
perfonne  , un  jour  ou  deux,  pour  ne  point 
donner  lieu  à la  médifance , & pour  éviter  de 
pajpr  pour  un  faux  ami  : mais  après  cela  ceJJ'ez 
de  vous  affliger  ; 

ip.  car  la  trifiefie  conduit  à la  mort  ; elle 
accable  toute  la  vigueur  de  F homme  ; 6c  l’æ- 
battement  du  coeur  où  elle  le  jette , fait  bailler 
la  tête. 

20.  La  triftefle  s’entretient  dans  la  foliiude  ; 

& la  vie  du  pauvre  cil  telle  que  fon  cœur; 
elle  efl  miferable  & courte  y ftjon  cœur  ejl  plein 
<f  amertume  eir  de  douleur. 

21.  N’abandonnez  donc  point  votre  cœur 
à la  trHlelTe  ; mais  éloignez-la  de  vous  ; fou- 
venez-vous  de  votre  derniece  fin , o«  elle  vous 
conduirait  infailliblement  ; 

2 3.  6c  ne  l’oubliez  pas  : car  après  cela  , il 
n’y  a point  de  retour,  ü’ ailleurs , vous  ne  fer- 
virez  de  rien  au  mort  en  vous  affligeant , 6c 
vous  vous  ferez  à vous-même  un  ira  - grand 
mal. 

2 J.  Ne  vous  livrez  donc  point  à ces  regret t 
inutiles  ; mais  penfez  que  F ami  que  vous  fleurez 


mortuBm pro- 
duc lacrymas  , & quali  dira 
paBus  incipe  plorare,  St  lë- 
cundùn  judicium  contege 
corpus  illius , St  non  delpi- 
cias  lêpultuidm  illius. 

ry.  Propfer  delaturam  au- 
tem  amare  fer  luâum  illius 
uno  die , St  confolaie  prop- 
ter  tiilliüam. 


18.  & fac  ludhiin  lêcuir- 
dùm  meritum  ejus  uno  die  ^ 
vel  duobus  propter  deuaa^ 
tioneiD. 


r».  A triftitia  enîm  fefti- 
tiat  mors,  St  cooperit  vistu* 
tetn , St  triûicia  cordi.  flec- 
tit  cervicem. 

10.  Tn  abduâione  perma. 
net  crillitia  : St  fubflantia 
inopii  lêcundùaacoc  ejui. 


II.  Ne  ilederis  in  trifiitia. 
cor  tuum  , fed  repelle  eain 
d te  : Sc-  nsemeoiO'  novilTi^ 
morum , 

ai.  noli  oblivilct  : neqoer 
cnim  ell  convetlîo  , St  huic- 
nihil  prodecis,  St  te  ipfuiik 
pellîmabia. 


13.  Memor  e(Fo’  judicil 
sici;  ûc  enim  erit  St  ununs  r 


.Qi'i 
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mihi  heii,  & libiliodic.  VOUS  dit  CCS  pwToles  : Mon  ami , fouvenez-vous 
du  jugement  de  Dieu  fur  moi  ; car  le  votre 
viendra  de  même , & dans  peu  ; hier  à moi , 
aujourd’hui  à vous. 


14.  In  rcquie  mortui  rc- 
quielcirp  fac  meqjorlam  e- 
jui  , Sf  ronfo  are  ilium  in 
«xiiu  rpiritûs  fui. 


24..  Enfin  y que  la  paix  où  le  mort  efi  entré 
appaifc  dans  vous  le  regret  que  vous  avez  de 
fa  mort  ; & confolez-vous  de  ce  que  fon  ef- 
prit  s'eft  féparé  de  fon  corps  , pvifcjuil  ejl 
maintenant  affranchi  des  pénis  ou  il  était  expeji. 


§.  III.  Le  repos  ejî  ne'cejpiire  pour  acquérir  la  fapejfe.  Uitude  en  efl  difficile  à 
ceux  qui  finit  occupes  aux  travaux  de  la  campagne  , ou  aux  arts  qui  fiont  en 
ufidge  dans  les  villes.  La  priere  Ù"  ta  fidelité  à la  Loi  de  Dieu  fianittfient 
ces  occupations  dijjipantei . 


I 


I 


af.  Sapirntia  fcribz  in 
(cmpore  vacuitatis  : & qui 
minoratur  aâu.  fapiemlam 
pcrcipiet:  qua  lâpienüa  re- 
plebicur 

1$.  qui  tencr  aratnim  , & 
qui  gloriatur  in  jaculo,  (li- 
mulo  bovcs  agitât,  & con- 
vcrûtur  in  operibuf  corum , 
& enarratio  ejus  in  Ëliis  au- 
toium 


17.  Cor  lûum  dabit  ad 
Terlândot  ftilcoi , Sc  vigilia 
ejui  in  Cigina  vaccatum. 

aS,  Sic  omnis  labrr  & ar- 
chitetlur,  qui  noâcm  can- 
quam  dicm  cranligic  , qui 
fculpit  Ëgnacula  fcuiptilia , 
& alPiduitas  cjus  rari.it  pic- 
turam  ; cor  lutm  dabit  in 
limilitudinem  piâurz,  & vi- 
gilia fua  perficict  opus. 

19.  Sic  faberferrarius  le-' 
dens  juxta  incudem,  Sr  con- 
liderans  opus  fcrri  : Vapor 
ignis  nret  carnes  cjus  , & 
in  calore  fornacis  conccru- 
tur  : 

30  Vox  mallei  innovât 
aurem  ejus,  & contra  lïmi- 
litudinem  valîs  ocuius  ejus  ; 


2 y.  Le  Do£leur  de  la  Loi  deviendra  làge 
au  tems  de  fon  repos  i & celui  qui  s’agite  peu 
acquerra  la  fagelTe. 

25.  Mais  comment  fe  pourroit  remplir  de 
fagelTe  celui  qui  mene  une  charue  , qui  prend 
plaifirà  tenir  à la  main  l’aiguiilon  dont  il  pi- 
que les  bœufs  , qui  les  fait  travailler  fanscef- 
fc , & qui  ne  s’entretient  que  de  jeunes  bœufs 
& de  taureaux.'’ 

27.  Il  applique  tout  fon  cœur  à remuer  la 
terre  , e!r  a drelfer  des  filions , ôc  il  employé 
toutes  fes  veilles  à engrailTer  des  vaches. 

28.  Ainfi  le  charpentier  & l’architefte  pafTa 
à fon  travail  les  jours  & les  nuits.  Ainfi  celui 
qui  grave  les  cachets  , diverfifie  fes  figures 
par  un  long  travail , fon  cœur  s’applique  tout 
entier  à imiter  la  peinture  ; ôt  par  fes  veilles  , 
il  achevé  fon  ouvrage. 

2p.  Ainfi  celui  qui  travaille  fur  le  fer , s’aP- 
ficdprès  de  l’enclume, & confidere  le  fer  qu’il 
met  en  œuvre  5 la  vapeur  du  feu  lui  dcflcche 
la  chair,  & il  ne  fe  laffe  point  de  fouffrir  l’ar- 
deur de  la  fournaife  ; 

30.  fon  oreille  efi  frappée  fans  cefle  du  bruit 
des  marteaux , & fon  œil  eft  attentif  à la  for- 
me qu’il  veut  donner  à ce  qu’il  fait  j 
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fon  cœur  s’applique  tout  entier  à ache- 
ver fon  ouvrage,  il  l’embellit  par  fes  veilles, 
& le  rend  parfait. 

Î Ainfi  le  potier  s’affied  près  de  fon  argi- 
le ; il  tourne  la  roue  avec  les  pieds , il  eft  dans 
un  foin  continuel  pour  fon  ouvrage; 

^uit  travaille  fur  une  matière  fi  vite , cependant 
fl  ne  fait  rien  qu’avec  art  & avec  mefure. 

JJ.  Son  bras  donne  la  forme  qu’il  veut  à 
l’argile , après  qu’il  l’a  remuée  & qu’il  l’a  ren  • 
due  flexible  avec  les  pieds. 

J 4.  Son  cœur  s’applique  tout  entier  à don- 
ner la  derniere  perfeoion  à fon  ouvrage  en  le 
verniffant,  ôc  il  a grand  foin  que  fon  fourneau 
foit  bien  net. 

J f . Toutes  ces  perfonnes  efperent  en  l’in- 
duftrie  de  leurs  mains  , & chacun  eft  fage 
dans  fon  art. 

J 5.  Sans  eux,  nulle  Ville  ne  feroitni  bâtie, 
ni  habitée , ni  fréquentée. 

J7-  Mais  ils  n’entreront  point  dans  les  af- 
lémblées  , ni  dam  les  confetls  qui  Je  tiennent 
pour  les  chaires  dt état, 

J 8.  Ils  ne  feront  point  aflis  fur  les  fiéges 
des  Juges  , ils  n auront  point  l’intelligence 
des  lois,  fur  Icfquellesfc  forment  les  juge- 
mens,  ils  ne  publieront  point  les  inftruélions, 
rii  les  réglés  de  la  vie  ; ils  ne  trouveront  point 
l’éclairciflement  des  paraboles. 

jp.  Mais  ils  ne  maintiennent  l’état  de  ce 

11  . ^ 


P.  xxxmi. 


monde , qu’en  entretenant  ce  qui  pafle  avec 
le  tems;  ils  prient  Dieu  en  travaillant  aux  ou- 
vrages de  leur  art;  ils  y appliquent  If  ur  ame  , 
& ils  cherchent  d’y  vivre  félon  la  Loi  du 
Très-haut. 


I2P 

J i.  Cor  fuum  Jabj’t  in 
conlummationcin  operum  , 
Si  vigilia  fua  ornabit  in  per- 
fediunem. 

31.  Sic  figulus  retient  aj 
oput  fuiim,  convertenf  pe« 
dibus  fuit  rotam.qui  in  (ol- 
licicudine  pofitut  eft  fempec 
propter  oput  ftinm  , & in 
nnmero  eft  omnii  operatio 
ejus. 

3 J.  In  brachio  (üo  rerma- 
bii  lutum,  & ante  pedes  fuoi 
currabit  pinutem  fiiam. 

34-  Cor  firom  dabit  nt 
coniummet  linitionrm  , St 
vigilia  Tua  mundabit  forna- 
ccm. 

3Î.  Omnet  hi  in  mani- 
bus  fuis  fperaverunt , unuf- 
guiCque  in  arie  fua  tàjicna 
eft; 

ïtf.  fine  hîs  omnibus  non 
xdificatur  civiiat. 

37- Et  non  inhabitabunt; 
nec  inanibulabunt . & in 
£ccleftam  non  traniîlieni. 

38.  Super  (ëllant  Judicit 
non  fedebunt , St  teft  imen- 
tum  judicii  non  intelligent . 
neque  palam  facient  difei- 
plinam  St  judicium , & in 
parûbolis  non  ioTenieniui  ; 


|ii.  fed  creatmain  iri 
CMinrmabunt',  & depreca- 
tio  illorum  in  operationear- 
tis.  accommodantes  anitnam  ' 
fuam  , St  conquirentea  iii 
lege  Alciftimi. 


■» 
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CHAPITRE  XXXIX. 


§.  J.  De  Vétttde  du  fapre , de  fon  applicatian  à Dieu  , de  fon  ajpduité  à la 
fxiere.  Louanges  de  fa  fagejfe.  Elle  rendra  fon  nom  immortel. 

I.  s»piemiaro  omnium  Ait  le  fagc  aura  foin  de  recherchée 

lafageflede  tous  les  anciens  ,&  il  fera  fon 

piens,  « tn  propheui  vaca-  / P i -n  . ' 

bii.  étude  des  Prophètes. 

1.  Nïirationem  Tiroram  2.  Il  confervera  dans  fon  cœur  les  inftruc- 
Bpminatorum  confervabit , Qons  des  homuies  célebres  . & il  entrera  en 

Cmul  intioibit.  meme-tems  dans  les  mylteres  des  paraboles. 

3.  Occulta  proverbiorum  3.  H tâchera  de  pénétrer  dans  le  fecret  des 
extjuirei  : & in  abfconditii  proverbes  & des  fontences  obfcures , & il  fo 

nourrira  de  ce  qu  a y a de  plus  caché  dans 
les  paraboles. 

4.  Ifl  medio  magnatoram  4.  Il  cachera  fon  minidere  au  nâHeu  des 
tniniflrabit,  & inconfpeau  grands,  fic  il  paroîtra  devant  ceux  qui  eou- 

prxüdis  apparebit.  ® * a o • 

^ " vernent. 

r.  In  triram  alienigena.  f.  Il  pafTera  dans  les  tetres  des  nations 

rum  gentium  pertraniict  ; étrangères  , pour  éprouvcr  , en  converfant 
bona  emm  & mala  in  no-  • i i * j j /r  n i u* 

minibus  tenttbit.  P^rmi  les  hommes  ât  àtfferens  Pays^  le  bien 

& le  mal  ijui  fe  fan  fur  la  terre. 


4.  Ifl  medio  magnatorum 
tsiniflrabit , & in  confpeâu 
przlîdu  apparebit. 

î.  In  terram  alienigena- 
rum  gcntium  pertraniict  ; 
bona  enim  & mala  in  lio- 
QÙiiibus  tenrabit. 

<•  Cor  funm  tradat  ad  vi- 
giUr.dum  diluculo  ad  Do- 
iiilnum , i]ul  fecit  ilium  , 0c 
in  cniilpedu  Aliiffimi  de- 
precabitur. 

7.  Aperict  os  lùum  in  o- 
ratione,  & pto  deliâis  Tais 
deprccabitur. 


6.  Il  appliquera  fon  coeur , & il  veillera  dès 
le  point  au  jour,  pour  s’attacher  au  Seigneur 
qui  l’a  créé,  & il  offrira  fos  prières  au  Très- 


6.  Si  cnimDominus  mag- 
nes voluerit,  tpiritu  intel- 
Jigentiz  replebii  ilium  : 
ÿ.  & ipfe  tan^uam  imbres 
mittet  eloquia  làpientiz  fux, 
& in  oiatione  confiiebilur 
Pomioo; 


10.  & ipfe  dirigée  conlî- 


7.  Il  ouvrira  fa  bouche  pour  la  priere  , & il 
demandera  pardon  pour  les  péchés , afin  ejue 
rien  ne  t empêche  de  recevoir  la  fagejje  qutl fait 
que  Dieu  peut  lui  donner. 

8.  Car  s’il  plaît  au  fouverain  Seigneur,  il 
leremphrâ  de  l’efprit  d’intelligence. 

ç.  Et  dès  que  Dieu  lui  aura  fait  cette  grâce  i 
il  répandra  comme  une  pluie , les  paroles  de 
la  fagefle,  ôc  il  bénira  le  Seigneur,  & le  re- 
merciera dans  la  priere  de  ce  don  précieux  qu'il 
lui  aura  accordé. 

10.  Alors  le  Seigneur  conduira  fes  confeils 
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& fes  inftru<f^ions;  6c  lui,  U ziiédiccra  les  fc- 
cretî  de  Dieu. 

II.  Il  publiera  lui- même  les  inftrucHons 
qu’il  e apprifes , ôc  il  mettra  fa  gloire  dans  la 
Loi  de  l’alliance  du  Seigneur. 

ta.  Sa  fagefle  fera  louée  de  plufieurs,  ôc 
elle  ne  tombera  jamais  dans  l’oublt. 

I J.  Sa  mémoire  ne  s’effacera  point  de  l’ef- 
prit  des  hommes , ôc  fon  nom  fera  honoré 
de  fiecle  en  liecle. 

1 4.  Les  nations  publieront  là  fageffe , ôc 
raffemblée/a/wtf  célébrera  les  loüanges. 

ly.  Tant  qu’il  vivra  il  s’acquerra  plus  de 
réputation  que  mille  autres  ; ôc  quand  il  vien- 
dra à le  repofer  par  la  mort,  il  en  fera  plus 
heureux , puifquii  fera  affranchi  des  périls  de 
cette  vie , & ajjurédune  heureufe  éternité. 

§.  II.  U^uteur  exhorte  Jfiaèl  à porter  les  fruits  des  bonnet  oeuvres  , à louer 
Dieu,  dans  la  vue  de  fes  merveilles,  Ù“  des  amdiges  qu’il  a faits  en  leur 
faveur, 
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liîim  fjus , S:  dilüplinam  , 
& in  abicojiditii  liiis  confi- 
lijtiiur. 

I I.  Ijife  pal.im  faciei 
ciplir.am  doftrin*rux,  & in 
lege  teilamemi  Domini  glo- 
riabicur. 

II.  Collaudabuni  muîii 
Ià|  i.-ntiam  ejus,  & ufque  in 
fxculum  non dflebitur. 

13.  NonjcceJet  memo- 
ri.i  c;us , & nomen  cjus  rff- 
quiretur  à gcncratione  in 
gencrationem. 

14.  Sapienciam  eju(  enar- 
pbuni  gentes,  5c  iaudem  e- 
jus  enuntiabit  Eccirfia. 

it.  Si  permanferit,  no- 
men  dereiinquct  pluiquàm 
mille:  5c  (i tequieverit,  pio- 
deritiUi. 


1 5.  Je  continuerai  encore  à publier  ce  que 
je  médite  : car  je  fuis  rempli  comme  d’une 
fainte  fureur. 

1 7.  [ Une  voi.\  me  dit  : ] Ecoutez-moi,  ô 
Jfraélites , qui  êtes  comme  des  germes  divins , 
îx.  comme  les  enfant  dulris-haux.  Portez  des 
fruits  comme  des  rofiers  plantés  fur  le  bord 
des  eaux. 

1 8.  Répandez  par  vos  vertus  une  agréable 
odeur , comme  le  Liban  par  P encens  qu’il  pro- 
duit, 

ip.  Portez  des  fleurs  comme  le  lis;  jettez 
une  odeur  douce  ; [ pouffez  des  branches  de 
grâce;  ] chantez  des  canüques,  ôc  béniffez 
le  Seigneur  dans  fes  ouvrages. 

20.  Relevez  fon  nom  par  de  magnifiques 
éloges  ; loüez-le  par  les  paroles  de  vos  levres , 
par  le  chant  de  vos  cantiques , 6c  par  le  fon 
de  vos  harpes  : ôc  vous  direz  ceci  dans  les 

Tome  ly.  Part.  1, 


i5.  Adhuc  confîHabor  , 
ut  cnariem:  ut  furore  cniin 
repletus  nim. 

17.  tn  voce  dicit  : Obau- 
diic  me  divini  frufiui , 5c 
quafi  lofa  plantata  fuper  ri- 
Tos  aquaiura  fruûificate. 


i8.  Qualï  libanus  odorem 
Aiavitatis  liabete. 


tp.  Florete  flores,  quafl 
lilium,  5c  date  odorem  , &c 
frondeie  in  gratiam  > A col- 
laudate  cancicom , 5c  béné- 
dicité Dominum  in  operi- 
bus  fuis. 

lo.  Date  nomini  ejus 
magnificentiam  > 5c  corfice- 
mini  illi  in  voce  labioruna 
veflrorum  , 5c  in  canticis 
labiorum , 5c  citharis , 5c  fie 

R* 
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<îic.’''n  in  confelTione: 

SI.  Opéra  Domini  uni- 
verlâ  bona  val  Je. 

SS.  In  ïerbo  ejus  (letit 
aqin  ficut  congenes  : & in 
ferm  >ne  oris  iiiius  ficut  ex- 
cepioiia  aijuatums 

2 ’.  quoniam  in  prxcepto 
ipfius  pUcor  fit , & non  cil 
minuratio  in  falute  ipfius. 

24.  Opéra  otnnit  carnis 
toram  iilo.  St  non  eft  quiJ- 
quam  abreonditum  ab  ocu- 


bénéditUons  que  vous  lui  donnerez  : 

2 1 . Les  ouvrages  du  Seigneur  font  tous 
fouverainement  bons. 

22.  A fa  parole,  l’eau  s’eft  arrêtée  comme 
un  monceau  : elle  i'efl  ramajfée  comme  un  ré- 
fervoir  à un  feul  mot  de  fa  bouche  ; 

2 J.  car  tout  devient  favorable  aulTi-tôt  qu’il 
le  commande  ; & le  falut  qu’il  donne  eft  in- 
violable. 

24.  Les  oeuvres  de  tous  les  hommes  lui 
font  préfentes , & rien  n’eft  caché  à fes  yeux. 


t(,  A ficculo  uiquc  in  fir-  Son  regard  s étend  de  ficelé  en  fiecle, 

cul am  refpicit , St  nihil  eft  lui  étant  connu , rien  n’eft  grand  , ni 

•nitabUe  in  con.peau  cjus.  Jetant  luJ, 

2«.  NoneftdiceretQuid  On  ne  doit  point  dire  de  fes  ceuvres  : 

eft  hoc,  aut  quid  eft  iftud  ? Qu’eft-cc  quc  ceci  ? qu’cft-cc  que  cela  ? Car 
T™”  tout  fe  découvrira  en  fon  tems , l'on  verra. 

. un  jour  que  Dieu  a tout  fait  avec  une  rajonjou- 

veraine  une  fagejje  infinie. 


§.  III.  Dieu  récompenfe  les  hem , Ù“  il  punit  les  me'cham.  Tout  contrihue  au 
bien  des  Jujles  , ic  tout  fe  change  en  maux  pour  les  méchaiis.  Toutes  les 
créatures  exécutent  les  ordres  du  Créateur. 


i7.Scnedidioillius  quafi 
fluvhis  inundavit} 

2S.  quomodo  cataclylmus 
ari  l.im  inebriavit  : lie  ira 
iplijs genres,  qilr  non  ex- 
quifietunt  eum , hereditabit. 

29,  Quomodo  convertit 
aquas  in  ficcitatem,  St  ficca- 
ta  eil  lerrac  St  vise  illius  viis 
ülorum  direâi  fiini  : fie  pec- 
eatoribus  ofleniioBcs  in  ira 
ejus. 


3t5.  Bona  bonis  créa» 
Slot  ab  iniüo  , lie  nequilll- 


27.  La  bénédiâion  qu’il  donne  à fin  peuple 
fidete  eft  comme  un  fleuve  qui  fe  déborde. 

28.  Et  comme  le  déluge  a inondé  toute 
la  terre  par  l’ordre  de  Dieu , ainfi  fa  colere  fera 
le  partage  des  nations  qui  ne  fe  font  pas  mi- 
fes  en  peine  de  le  rechercher. 

29.  Comme  il  a changé  les  eaux  de  la  mer 

rouge  en  un  lieu  fec , 6c  qu  il  a defléché  la 
terre  pour  y faire  pajfer  fin  peuple  } comme 

fes  voies  furent  alors  trouvées  droites  & falu' 
taires  par  les  Tiens , au  lieu  que  les  Egyptiens  y 
trouvèrent  leur  perte  ; ainfi  les  pécheurs  trou- 
vent dans  fa  colere  des  fujets  de  chute 
dune  ruine  entière. 

jo.  Ctjr comme  lesbiens  dès  le  conimcn~ 
cernent  ont  été  créés  pour  les  bons , ainfi  C les 
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biens  6t  ] les  maux  ont  étd  créés  pour  les  mé-  mis  bona  & maia. 
chans. 


ji.  Ce  oui  eft  principalement  nécelTaire 

f'our  la  vie  des  hommes  , c’cft  l’eau , le  feu , 
e fer,  le  fel,  le  lait,  le  pain  de  fleur  de  fa- 
rine., le  miel , le  raifin , l’huile  & les  vête- 
mens. 


îî.  Tnitium  nccclTnrir  rei 
vîtx  hominum  , acjua»  igntf, 
& fv  rrum  y fa!  ^ bc , panis 
fimilagincus,  & mei , & bo- 
trus  uvx  , & oleum,  & ytC- 
timemum. 


32.  Or  comme  toutes  ces  chofes  font  un  Ji.Harc  omniafanflis  in 
Ue„  po„  les  faims,  ,.i  p«., 

riper  Dieu , tr  pour  mériter  une  heureufe  éter-  temur. 
nité  , aulli  fe  changent- elles  en  maux  pour 
les  méchans  ôc  pour  les  pécheurs  qui  en  abu~ 
fent,  û"  qui  les  employent  â offenfer  celui  qui  les 
leur  a données. 


3 J.  Mais  il  y a des  cfprits  qui  ont  été  créés 
pour  tire  les  minipres  de  la  vengeance  de  ces 
crimes  ; & par  leur  fureur  ils  augmentent  les 
fupplices  des  méchans  qui  les  auront  commis. 

34.  Ils  fe  répandront  contre  eux  dans  toute 
leur  violence  , au  te  ms  que  la  mefure  de  la 
juftice  de  Dieu  fera  remplie  ; 6c  par  les  maux 
qu'ils  leur  feront  Jouff^rir , ils  fatisferont  la  juftice 
de  celui  qui  les  a#réé$. 

33.  Le  feu,  lagrCle  , la  famine 6c  la  mort, 
toutes  ces  chofes  ont  été  créées  pour  exer- 
cer la  vengeance  de  Dieu,  cr  pour  punir  les 
méchans  ; 

3 6.  ainfi  que  les  dents  des  bêtes , les  feor- 
pions  ôc  les  ferpens , ôc  l’épée  deftinée  à pu- 
nir 6c  à exterminer  les  impies. 

37.  Toutes  ces  chofes  exécutent  les  ordres 
du  Seigneur  avec  joie  : elles  fe  tiendront  prê- 
tes fur  Ta  terre  pour  fervir  au  befoin  ; 6c  quand 
leur  tems  fera  venu , elles  obéiront  exade- 
ment  à fa  parole. 

38.  C’eft  pourquoi  je  me  fuis  affermi  dès  le 
commencement  dans  ces  penjèes  5 je  les  ai 
conddérées  ôc  méditées  en  moi-même  ; ôc  je 
les  ai  laiffées  par  écrit. 

3p.  Tous  les  ouvrages  du  Seigneur  font 


3;.  Sum  Tpiritus  , qui  ad 
vindi^ani  creaii  l'um,  & in 
furore  fuo  conErmavecuac 
lormenu  Tua  ; 


34.  in  tomporc  confum- 
maiionis  eH'undent  virtu- 
trm  : 8c  furorem  ejus , qui 
fecic  illos , placabunc. 


3J.  Ignis,  grande,  fa- 
mts,  8c  mors , omnia  hic 
ad  vindiâam  cceata  liini  ; 


}6,  beliiarum  demes,  8c 
Icorpii  8c  ferpemes  S:  rliom- 
phza  vindicans  in  extermi- 
nîum  impios. 

37.  In  mandatis  ejus  epu- 
labumuc  , 8c  Tuper  lerram 
in  nccelTitatem  pnparabun- 
tur,  8c  in  temporibus  Tuis 
non  prztecient  veebum. 


38.  Propterea  ab  initio 
confirmatus  lum , 8c  cogica- 
vi , 8c  fetipta  dimiE. 


3P.  Omnia  open  Demie 

Rij 
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bons  ; 6c  il  met  chaque  chofe  en  ufage  quand 
l’heure  cft  venue. 

40.  On  ne  peut  point  dire  : Ceci  eft  plus 
mal  que  cela.  Car  toutes  chofes  feront  trou- 
vées Donnes  en  leur  tems. 

41.  Ceft  pourquoi  dès  maintenant  louez 
tous  enfemble  de  tout  votre  cœur , 6c  bénif- 
fez  par  les  paroles  de  votre  bouche  le  nom 
du  Seigneur , qui  fait  tout  avec  une^puijjance 
fouveraine  une  JageJJe  infinie. 


fii  boH3  , & omne  opu8  ho* 
fua  l'ubminiArabic* 

40.  Non  eft  dicere  : Hoc 
îllo  nequius  cft  : omnia  c** 
iiim  in  tempore  fuo  com- 
prbbabuntur- 

4 f Et  nunc  in  omni  cor- 
de & ore  collaudace,  & be- 
ncdicite  nomen  Domioi.^ 


CHAPITRE  XL. 

Ç.  I.  Joug  péfant  impofê  aux  enfant  d’Adam.  L'agitation  continuelle  de  leurs 
pcÿiont , la  crainte  d’une  mon  inévitable , les  miferes  de  cette  vie. 

Ne  inquiété  occupation  a été  deftinée 
d'abord  à tous  les  hommes  ; 6c  un  joug  pé- 
fant accable  les  enfans  d’Adam  , depuis  le 
jour  qu’ils  fortem  du  ventre  de  leur  mere  y 
jufqu’au  jour  de  leur  fépulture,  ou  ils  ren- 
trent dans  la  terre  , qui  efiUa  mere  commune 
de  tous. 

2.  Les  imaginations  de-leur  efprit^  les  ap- 
préhenfions  de  leur  cœur , les  réflexions  qui 
les  tiennent  en  fufpens;  6c  le  jour  de  la  mort 
qui  doit  tout  finir , ^ 

q.  depuis  celui  qui  cft  aftis  fur  un  thrône  de 
gloire  f jufqu’à  celui  qui  cft  couché  fut  la  terre. 
ôc  dans  la  cendre  ; 

4.  depu’is  celui  cjui  cft  vêtu  de  pourpre,^  6c 
qui  porte  la  couronne  ^ )ufqu  a celui  qui  n cft 
couvert  que  de  toile  , la  fureur  > la  jaloufie  , 
l’inquiétude  , l’agitation  , la  crainte  de  la 
mort,  la  colere  toujours  vive,  6c  les  quere- 

ies , 

J.  troublent  leurs  penfées  dans  le  lit  me- 
me, 6c  pendant  le  fommcil  de  la  nuit,  qui 
eft  le  tems  qui  leur  a été  donné  pour  pren- 
dre quelque  repos. 


I.  Occupatio  magna  erra- 
ta e(l  omnibus  hominibus , 
& jugum  grave  luper  filios 
Adam , a die  exitus  de  ven- 
tre matris  eorum  uf()ue  in 
diem  fepultuiz  , in  niatrem 
«mniurti. 


a.  Cogitatîones  eorum  , 
* timorés  tordit , adinven- 
tio  expeâacionis,  &diesfi- 
nitionit: 

3.  à refideme  iüper  fedem 
glorioTam  , uique  ad  humi- 
liarum  in  terra  & cinere  : 

4.  ab  eoqui  utiturhyacin* 
tho  , & portât  coronam  > 
urque  ad  eum  qui  operhur 
lino  crudo  : furor  relus , tu- 
IDultus  jfiuftuatio  , 8c  timor 
roortis,  iracundia  perleve- 
»ans , & comentio  , 

St  In  tenmore  te Feflio- 
ris  in  cubiti  lomnus  noûis 
âmmuut  reientiam 
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6.  Ainfi  l’homme  fc  repofe  peu , & pref- 
que  point  ; & dans  fon  fommeil  même , ileft 
inquiet  ^ agité  comme  une  fenthielle  pen- 
dant le  jour  à f approche  de  F ennemi. 

7.  Car  les  phantômes  qu’il  voit  en  fun  amc 
l’inquîetent  : il  s’imagine  fuir  comme  un  hom- 
me qui  fe  fauve  du  combat;  il  fe  leve  le  len- 
demain i il  fe  voit  en  aiTurance  , & il  admire 
fa  frayeur  qui  n’avoit  aucun  fondement. 

8.  Toute  chair  eft  fu jette  à ces  accidens  y 
depuis  les  hommes  jufqu’aux  bêtes  ; & les 
pécheurs  encore  fept  fois  plus  que  les  autres. 

p.  De  plus  y la  mort,  le  fang , lesquereles> 
l’épée , les  opprcfTions,  la  famine,  les  ruines 
des  pays  , & les  autres  fléaux  , 

10.  ont  tous  été  créés  pour  accabler  les 
tnéchans  ; & lu  déluge  qui  a inondé  toute  la 
terre  eft  arrivé  à caufe  d’eux. 


nf 

(.  Modicuro  tanquani  ni'- 
hil  in  rcquie  > & ab  eo  in 
fcinni! , ^uaü  in  die  terpcc- 
tus. 


7 Conturbatus  eft  in  vi(û 
COrdis  fui  tanquam  qui  eva- 
fcrii  in  die  beili.  Intcmpore 
(àlutis  fûz  exurrexic,  & ad- 
micaiis  ad  nullum  timorem; 


8.  cum  Omni  carne , ab- 
homine  ufque  ad  pecus  , & 
lïiper  pcccatores  Icpiupium. 

9.  Ad  hïc  mors,.fanguis , 
conientio  , & rhomphara  , 
cppreifiones  , famés  , & 
contricio.  Se  flagella: 

JO.  fuper  iniquos  creata 
funt  hax  omnia,  St  propret 
illos  fadhitefl  cataclyrmus. 


1 1 . Tout  ce  qui  vient  de  la  terre  retournera 
dans  la  terre  , comme  toutes  les  eaux  ren- 
trent dans  la  mer. 


rr.TDmnia,  quar  de  ter- 
ra funt,  in  terram  convef— 
temur,  & omnes  aqut  in- 
mare  revettentiar. 


§.  II.  Sort  funejle  des  richejfes  aejuifès  injujlement.  Les  grandes  fortunes  font 
les  premières  renverses.  Se  contetuer  de  ce  qu'on-gagne  par  fon  travail. 


12.  Tout  don  injnfle  & toute  iniquité  pé- 
rira : mais  la  foi  fubfiftcra  éternellement. 

i j.  Les  richefles  des  injuftês  fecheront 
comme  un  torrent , & feront  femblables  à 
un  tonnerre  qui  fait  un  grand  bruit  pendant 
la  ploie , tir  qui  paj]e  en  un  moment. 

14.  Les  Juges  injufies  fe  réjouiront,  en  ou- 
vrant leurs  mains  pour  recevoir  des  préfens  : mais 
comme  par-là  ils  violent  la  Loi  de  Dieu,,  ils 
feront  exterminés  pour  jamais.' 

ly.  La  poftérité  des  impies  ne  fe  multi- 
pliera point;  leurs  branches  feront  comme  de 
mauvai  es  racines  qui  font  agitées  du  vent 
fur  k haut  d’un  rocher. 

1 6.  L’herbe  verte  qui  croît  fur  les  eaux , & 
au  bord,  d’un  fleuve,  efi plus  belle  que  les  au- 
tres-, mais  fera  arrachée  ayant  toutes  ks. 


1 1.  Omne  mumiî,  3c  inî- 
quiras  delphicur»  &£des  in 
Xzculum  ftabie. 

13.  SubOantix  injunorum 
ficüt  fluvius  fiocabunfur  , 
/Tcut  tonitnium  mâgnum  in 
pluvia  perfonabunt, 

T4.  In  aperiendô  manu9 
fuas  ixtabitur  : Hc  prxvari— 
catores  in  confummaiionç 
tabe/ccnn 

If,  Ncpcfçs  impiorum 
non  multiplicBbum  mno$ 

8c  radices  immundx  /'uper 
cacumen  petrx  Ibomt. 


1/^4  Super  omnem  aquaro' 
’viriditas , & ad  oram 
ni*  ance  omnem  fanum  e- 
•VcUciur. 

R iij 
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herbes  des  champs  : airifi  les  fortunes  hs  plus 
édasamei  feront  les  premières  renverfees. 

1 7.  Les  œuvres  de  grâce  , au  contraire  f 
font  comme  un  jardin  délicieux , 6c  béni  du 
ciel  ; 6c  les  fruits  de  la  mifericordc  dureront 
éternellement. 


17.  Gnitia  fîcuc  paradifus 
in  benedirtionibus , & mi- 
rrricordia  in  licculum  per- 
manet. 


J 8.  Vita  fibi  fufficiemïs 
opcrarii  conculc.ibitur , & 
in  ca  invenies  thefaurum. 


18.  La  vie  de  celui  qui  fe  contente  de  ce 

3u’il  gagne  de  fon  travail  fera  remplie  de 
ouceur  ; 6c  en  vivant  ainfi , vous  trouverez 
un  trélor  ^ue  pcrfonne  ne  pourra  vous  ravir. 


5.  III.  Elope  de  la  pureté , de  la  , de  la  douceur  , de  runion  dans  la 

Jhciete , de  la  mifiricorde  envers  le  prochain , de  la  crainte  de  Dieu,  Ne  pas 
mener  une  vie  de  mendiant. 


19.  Filii , 5t  rdificatio  ci- 
viutts  coniîrmabft  nomen  y 
& fuper  hzc  muUer  imma- 
culata  computabicur. 


10.  Vinum  &mufièalx’ 
ûficatcor:  Sc  fuper  utraque 
cUle^io  fâpientiz. 

ti.  Tibi*  & pf^lterium 
fuavem  Faciunc  mcloJiam  , 
& fuper  utraque  lingua  fua> 
vis. 

21.  G^atiam  & fpeciem 
d.*ndi:rabie  oculus  tuus , Sc 
fuper  hzc  virides  fationes. 

23.  Amicus  & (bdalîs  in 
tempore  convcnicnies  , Sc 
Tuper  utfofque  mulier  cum 
viro. 

14.  Fr:ïtres  in  adjutorium 
in  tempore  tribulationis,  & 
fuper  eos  mifcricordia  libe> 
rabit» 

1^.  Aurum  Sc  argemum 
cil  confiitmio  pedum  : & 
fuper  utrumque  confilium 
bcncplacitum. 

FacuUates  & virfutes 
exaltant  cor , & fuper  hzc 
timor  Domini. 

17,  Non  eft  in  timoré 
Domini  minoratio,  & non 
eft  in  CO  inquîrcre  adjuio- 
fium. 


19.  Les  enfans/ij^«  6c  la  fondation  d’une 
Ville  rendent  le  nom  d’un  homme  célébré 
après  lui  : mais  une  femme  fans  tache  pafib 
l’un  ôc  l’autre. 

20.  Le  vin  6c  la  mufique  réjoiüflent  le  cœur  : 
mais  l’amour  de  la  lagclfc  palTe  l’un  6c  l’autre. 

21.  Lre  fon  des  flûtes  6c  de  la  harpe  font 
une  agréable  harmonie  ; mais  la  langue  douce 
pafle  1 un  6c  l’autre. 

22.  La  grâce  du  corps  ôc  la  beauté  du  vifage 
plaifcnt  à Tœil  : mais  la  verdure  d’un  champ 
femé  paflê  l’un  ôc  l’autre. 

25.  L’amî  aide  fon  ami  dans  l’occafion  ; 
mais  une  femme  6c  un  mari  s’entrefoulagenc 
encore  plus. 

24.  Les  freres  font  un  fecours  au  tems  dei 
l’afflitlion  : mais  la  niifcricorde  qu’on  aura 
faite  en  délivrera  encore  plus  qu’eux. 

2 J.  L’or  ôc  l’argent  atrcrmilTent  l’état  de 
l'homme  ; mais  un  confcil  fage  furpaflTe  l’un 
ôc  l’autre. 

26.  Le  bien  ôc  la  force  du  corps  élevent 
le  cœur  : mais  la  crainte  du  Seigneur  fuipalTe 
l’un  6c  l’autre. 

27.  Rien  ne  manque  à celui  qui  a la  crainte 
du  Seigneur , ôc  il  n’a  pas  befoin  de  chercher 
d'autre  fecours. 
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28.  La  crainte  du  Seigneur  lui  eft  comme 
un  Paradis  de  bénéditlion , & il  eft  revêtu 
d’une  gloire  au-deftiis  de  toute  gloire. 

2p.  Mon  fils  ne  menez  jamais  une  vie  de 
mendiant;  car  il  vaut  mieux  mourir  que  de 
mendier  par  parejfe  ou  par  oifiveté. 

S O.  La  vie  de  celui  qui  s’attend  à la  table 
d’autrui  n’eft  pas  une  vie  , parce  qu’il  fe  nour- 
rit des  viandes  des  autres , & qutl  tombe  par- 
la da  rts  le  dernier  mépris. 

S I . Mais  celui  qui  eft  réglé  & bien  inftruit, 
fe  gardera  bien  de  tomber  dans  un  tel  état, 

J 2.  L’inlènfé  trouvera  de  la  douceur  à de- 
mander fa  vie  , & l’avidité  de  manger  lui  brû- 
lera les  entrailles. 


H A P.  XL. 


»37 


18.  Timor  Dcmini  (îcut 
paradiTus  benediâioni; , & 
fuper  omnem  gloriaai  ôpe- 
luerunt  üium. 

X?.  Fili,  in  tempore  vit* 
tu*  ne  indigeas  : melius  eft 
enim  Aori , quàm  indigere. 

JO.  Vir  refpicensin  men- 
lâm  alirnam,  non  eft  viu 
eius  in  cogitatione  viftus  ; 
aiii  enim  animam  fuam  ci- 
bis  alienis. 

3 1.  Vir  autem  difciplina- 
tus  & eruditus  euftodiet  fe. 

Ji.  In  ore  imprudentia 
conculcabitur  inopia  , & ia 
ventre  ejus  ignis  ardebic. 


CHAPITRE  XLI. 


§.  T.  hefouvenir  de  larmrt  ejiamer  à ceux  qui  vivent  dans  ht  dtltces  ; il  rjl 
d)ux  à ceux  qui  font  dans  la  pauvreté.  Ne  point  craindre  la  mort.  Une  longue 
vie  n'ejl  d'aucun  mérité  devant  Dieu.  ^ 


Mort , qnc'  ton  fôuvenir  eft  amer  à un 
hommequi  viten  paix  au  milieu  de  fes  biens, 

2.  à un  homme  qui  n’a  rien  qui  le  trouble, 
à qui  tout  réuftit  heureu'ement , & qui  joiiip- 
Jant  d'une  fanté  parfaite , eft  encore  en  état 
de  goûter  la  nourriture  & les  délices  de- la  vie  ! 

3.  O mort , qjo  ta  femence  eft  douce  à 
tin  homme  pauvre , à qui  les  forces  man- 
.quent  , 

4.  qui  eft  dans  la  défaillance  de  l’ame , ac- 
cablé de  foins  , fans  efpérance  d'aucun  foula- 
gement , & à qui  la  patience  manque  dans  le 
mal  q t d fouffre[ 

y . Pour  vous  , mon  fils , en  quelquètat  que 
vous  /oy-z , ne  craignez  point  l’arrêt  de  la 
mort  ; fouvenez-vous  de  tous  ceux  qui  ont 
été  avant  vous,  6c  de  tous  ceux  qui  viendront 
après,  / A font  tous  ajfujetus  à la  même Lor,casi 


I.  O mors  quàm  amara  r ft 
momoria  tua,  homini  pacem 
babenii  in  l'ubibintiis  luis; 

I.  viro  quieto,  & cujus 
vi.r  direfij:  funt  in  omnibus,. 
& ad.huc  valenti  aecipete. 
cibum  ! 

J.  O mors  , bonum  eft 
judicium  tuum  homini  indi- 
g'nri , & qui  minotatur  vi. 
ribus, 

4.  defefto  ïtate , 8t  cui  do 
omnibus  cura  eft,  & incro- 
d biii  , qui  perdit  patien- 
tiam  ! 

5.  Noli  mefuere  judicium 
mor'is.  Mementq  que  ante 
te  fiierunt.dt  qua:  Tuperven- 
tun  Funt  tibi  : hoc  judiciunx 
à Domino  omni  catoi> 
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c’cft  l’arrêt  que  le  Seigneur  a prononcé  contre 
toute  chair. 

f.  te  (j  jU  Tuperveniet  ti-  Quc  Craignez  VOUS  , puifqu’il  ne  vous 

Ut  in  bfncplacito  Miiirimi  î pgut  arriver  quc  ce  qu’il  plaira  au  Très-haut  ? 
(Ive  mille  anni.  • ^ ailleurs , qu  un  homme  vive  dix  ans  , cent 

ans , mille  ans  , ce/a  doit  lui  être  fort  inJiffé~ 
rent , 

7.  Non  ell  enim  in  infer-  ?.  puifqu’on  ne  Compte  point  les  années  de 
no  accuiâtio  vint.  yjg  parmi  les  morts , mais  Jeulement  le  nom- 

ire  des  bonnes  œuvres , qui  fuies  ont  quelque 
mérite  devant  Dicit. 

§.  IL  Les  pécheurs  font  en  abomination  devant  Dieu  & devant  les  hemmesl 
Une  bonne  réputation  ejî  prcftraùle  aux  tichejfes. 


n 


8.  PiÜt  aborainatîonum 
^unt  filH  pcccutorum  , 8c 
qui  conrerfantur  fecus  do* 
mos  impiorura. 


9.  Fiîîoram  peccatonim 
perict  hereditas , Sc  cum  fe- 
tnine  illorum  adTiduius  op* 
probrii. 

10.  De  pafre  impio  que- 
runtur  fUii , quoniam  prop- 
ter  «Uura  funt  in  opprobrio. 

11.  VjtTobis  vîri  impii, 
qui  dertîÜquiOis  legem  Do- 
nuni  A!cillîmi. 

I X.  Et  (î  naiî  Aieritif , in 
rmlediâione  nafeemini  : & 
8c  fi  raortui  fucritis,  in  ma- 
Icdi^tone  erit  pars  vefira. 

IJ.  Omnîa  qu*  de  terra 
|ynt,  tn  ternm  convenen- 
lurî  Bc  impii  ü malediéio 
in  perditionem. 

T4.  Luâus  hominum  în 
CO^’pore  ij^forum  , nomen 
aulcm  impiorura  ddebicur. 


14.  Curam  habe  de  bono 


8.  Car  les  enfans  des  pécheurs , qui  imitent 
le  déreglement  de  leurs  peres  , quelque  longue 
qu’ait  été  leur  vie , font  aux  yeux  de  Dieu  des 
enfâns  d’abomination , ainfi  que  ceux  qui  fré-; 
queutent  les  maifons  des  méchans. 

p.  L’héritage  des  enfans  des  pécheurs  pé- 
^ra , & leur  race  fera  éternellement  déshono-; 
réc. 

10.  Les  enfans  d’un  méchant  homme  fe 
plaindront  de  leur  pere  , parce  qu’il  eft  caufe 
qu’ils  font  en  opprobre. 

1 1 . Malheur  à vpus , hommes  impies , qui 
avez  abandonné  la  Loi  du  Seigneur,  qui  ejl 
le  Trèsjhaut. 

1 2.  Quand  vous  êtes  nés , vous  êtes  nés 
dans  la  malédiction  ; & quand  vous  mourrez, 
vous  aurez  la  malédiction  pour  votre  partage. 

1 3.  T out  ce  qui  vient  de  la  terre  retourne-' 
ra  en  terre  : ainli  les  méchans  tomberont , de 
la  malédiction  temporelle , dans  la  perdiiiori 
éternelle. 

14.  On  pleure  les  hommes  de  bien,  lorP- 
qu’on  met  leurs  corps  en  terre  imais  le  nom 
des  méchans  fera  elfacé  du  monde , eSt*  ils 
n’y  feront  point  regrettés. 

I y.  Ayez  foin  de  vous  procurer  une  bonne 

réputation  , 
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réputation , car  ce  vous  fera  un  bien  plus  fta-  nomînc  : hoc  cnim  ma!;i! 
ble  raille  .hrëfors  grands  * 

précieux. 

i5.  La  bonne  vie  n’a  qu’un  certain  nom-  ^ 
brede  jours;  mais  la  bonne  réputation  de-  men permancbk in xvum. 
meure  éternellement. 

§.  III.  Ecouter  les  injhuâions  du  fage.  D'iverfes  cliofes  dont  U faut  rougir. 

1 7.  Confervez , mes  enfans  , fendant  que 
votn  êtes  en  paix , les  inftruûions  que  je  vous 
donne  : car  à quoi  fert  une  fageffe  cachée  ôc 
un  thréfor  inconnu  ? 

18.  Celui  qui  cache  fon  imprudence  vaut 
mieux  que  celui  qui  cache  fa  fageffe  ; car  le 
fremier  eft  prudent , & l'autre  efî  tnjujle , puif- 
quil  prive  les  autres  d’un  bien  qu’il  a repu  pour 
le  leur  communiquer. 

1 9.  Ayez  donc  de  la  honte  pour  ce  que  je 
m’en  vais  vous  marquer  : 

20.  car  il  n’eft  pas  bon  d’en  avoir  pour  tout; 

& il  y a de  bonnes  chofes  qui  ne  plaifent  pas 
à tout  le  monde , dont  on  ne  doit  pas  néanmoins 
rougir. 

21.  Mais  rougiflez  de  la  fornication  de- 
vant votre  pere  & votre  mere  ; du  menfonge 
devant  celui  qui  gouverne  & qui  eft  puiftant  ; 

22.  d’une  faute  ou  d'une  négligence  devant  le 
prince  & le  Juge  ; de  l’miquité  devant  l’af- 
îemblée  & devant  le  peuple  ; 

23.  de  l’injuftice  devant  votre  compagnon 
& votre  ami  ; de  iàirc  un  larcin  au  lieu  où 
vous  demeurez. 

, 24.  Rougijfez  de  commettre  ces  chofes , àcaufe 
de  la  vérité  de  Dieu  & de  fon  alliance.  Rou- 
gijfez de  mettre  le  coude  fur  la  table , parce 
que  c ejl  une  incivilité , & d’ufer  de  tromperie 
dans  ce  que  vous  recevez  ou  donnez. 

2y.  Rougijfez  de  ne  répondre  pas  à ceux 
qui  vousfaluent;  de  jetter  la  vue  fur  une  fem- 
me proftituée , ôc  de  détourner  votre  vifage 
de  l’un  de  vos  proches. 

Tome  Part.  7, 


17.  Dircipllnam  in  pace 
conictvate  , fiüi  : fapiemi» 
cnim  abiconaita  , 8c  thc- 
(âurus  inTÎCus , qux  utilitat 
in  utriCjue  ? 

18.  Melior  eft  homo  qui 
abrcordit  ftuliitiam  fuam  , 
quàm  hon-.o  qui  abfcondlt 
fapiemiam  luam. 


19.  Veruiiitamen  revcre- 
rainî  in  his , qux  procedunt 
de  ore  meo. 

10.  Non  cft  enim  bonura 
omnem  revereniiam  obler- 
varfi  : & non  omnia  omni- 
bus bene  placent  in  fide. 

ai.  Erubelcitc  i pâtre  & 
à maire  de  fornicaiione  : & 
à pixlidcme  8c  à potence 
de  mendacio  : 

ai.  à principe  Sc  à judice 
de  deliâo  : à (ÿnagoga  8c 
plebe  de  iniquitace  : 

aj.  à focio  8t  amico  de 
înjufticia  : St  de  loco  in  quo 
habias , 

14.  defurto,  de  vericate 
Dei,  8c  leftamcnto  ; de  dil- 
cubitu  in  panibus , 8c  ab  ob- 
fufcatione  dati  8c  accepti: 


a{.  à iâlutaniibus  de  (i- 
lemio  : à refpeflu  pmlic- 
ris  fornicarix  ; 8c  ab  avct- 
fione  vulcus  cognati. 


S 
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Ne  avertai  faciem  i 
proximo  tuo  ^ & ab  aufe~ 
remlo  partem  & non  refti- 
tuendo. 

n.  Ne  refpiciai  mulie- 
rem  alicni  vin.  & ne  fcni- 
teris  ancillam  ejus , neque 
fieteris  ad  leâum  ejui. 


18.  Ab  amicit  de  ftrmo- 
nibus  iinpropcrii  ; & cûra 
deJcris , ne  improperet. 


SIASTIQUE.  Chat.  XLJ. 

26.  Ne  vous  détournez  pas  pour  ne  point 
voir  votre  prochain  ; & rouji^iJJ'cz  de  lui  ôter  ce 
qui  lui  appartient,  fans  le  lui  rendre. 

27.  Ne  regardez  point  la  femme  d’un  au- 
tre ; ne  vous  rendez  point  familier  avec  fa  fer- 
vante , & ne  vous  tenez  point  auprès  de  fon 
lit. 

28.  RougifTcz  de  dire  des  paroles  offen- 
fantes  à vos  amis  ; & ne  reprochez  point,  ce 
que  vous  aurez  donné. 


CHAPITRE  XLII. 


§.  I.  Garder  h fecret.  Ne  pas  pécher  par  complot fance.  Flufieurs  chofes  dont  il 
ne  faut  point  rougir.  Précaution  qu'il  faut  prendre  pour  n’étre  point  volé. 


f.  Non  duplices  fermo- 
nem  auditus  de  revelatione 
Termonis  abrcondîii,  & eris 
vcrc  fine  confufionc  » & in- 
yenics  gr.iiiam  in  con/pec- 
tu  omnium  hominum  : ne 
pro  his  omnibus  confunda* 
ris , & ne  accipias  peifosaiii 
m Jelin^uas. 


2.  Delege  Aitidîmi  , & 
tefiamemo  > St  de  judicio 
juAificait  impiutn> 


de  verbo  fuciomm  6t 
▼i.itûjum  Si  de  dationc  he- 
tcdûatis  aniicoium  , 


4.  de  arqualîtate  ftater»  & 
ponderum  , de  acquifitione 
snuicftrum  Sc  ( aucurum  » 


5.  de  corrnptione  emp- 
tkoois  Si.  ccgoiuiotum , Si 


-N  E redites  point  ce  que  vous  avez  en- 
tendu dire  , 6c  ne  révélez  point  ce  qui  eft  fe- 
cret : alors  vous  ferez  vraiement  exempt  de 
confufion , 6c  vous  trouverez  grâce  devant 
tous  les  hommes., Ne  rougiflez  point  de  tout 
ce  que  je  vais  vous  dire  , 6c  n’ayez  point  d’é- 
gard à la  qualité  des  perfounes  pour  commet- 
tre le  péché  à leur  confidit^tion , & afin  de  les 
tbhger. 

2 . Ne  rougijfez  point  de  la  loi  6c  de  l’alliance 
du  Très-haut  ; & n'ayez  point  de  honte  de  !» 
fuivre  dans  un  Jugement  où  l’on  voudroit  ab- 
foudre  un  méchant  homme  ; 

3.  ni  dans  une  affaire  ejni  efl  entre  ceux  de 
votre  connoiflance  6c  des  étrangers  qui  paf- 
fent  , dans  le  partage  d’un  héritage  cù  vos 
amis  fofit  intéreffés  ; mai  s faites  paicitre,  dans 
toutes  ces  occafions , un  amour  incerruptille  pour 
la  jufiiee  & pour  la  vérité. 

4.  AV  rougifjez  point  d’ulèt  d’un  Jufte  poids 
6c  d’une  Jufte  balance  ; ni  d’ètre  équitable  > 
lorfqu’il  s’agit  d’acquérir  peu  ou  beaucoup  ; 

î-  ni  de  faire  juftice  des  corruptions  qui 
airivept  entre  les  vendeurs  ôc  les  acheteurs  ; 


Digilized  by  Goo<3;Ip 


L’ECCLESIASTIQUE.  Chap.XLU.  141 


ni  de  châtier  fouvcnt  ros  enfans;  ni  de  battre 
jufqu’au  fang  un  méchant  efclave. 

6.  Il  eft  bon  de  tenir  tout  fous  la  clef>  lorf- 
qu’on  a une  méchante  femme. 

7.  Où  il  y a beaucoup  de  mains , tenez  tout 
fermé  : donnez  tout  compté  ôc  pefé , & ne 
manquez  point  d’écrire  ce  que  vous  aurez 
donné  & reçu. 

8.  Ne  rougijjez  point  de  corriger  l’infenfé 
& l’imprudent  ,yî  vous  y êtes  engagé  par  F ordre 
de  Dieu  ; ni  de  foûtenir  les  vieillards  qui  font 
condamnés  par  de  Jeunes  gens  : Alors  vous 
ferez  voir  que  vous  êtes  bien  inftruit  de  toutes 
chofes , & vous  ferez  approuvé  de  tous  les 
hommes. 


de  mu!ia  difciplina  fîliorum. 
& (êrvo  pefTimo  laïut  làn- 
guinare. 

f.  Super  muüerrm  ne- 
quam  bonum  eftfignura. 

7.  Ubi  manut  muitz  fuit, 
Claude  ; k quodeumque  tra- 
des  , numera , & apprndc  : 
datum  verà  . & accepeum 
omae  deteribe. 

S.  De  difciplina  inlèntàti 
& fàtui , & de  renioribut, 
qui  judicancutab  adoletcen- 
übus  : & cris  erudicus  in 
omnibus  . & probabiiis  tn 
confpeâu  omnium  vivo- 
rum. 


§.  II.  Inquiétudes  qu'une  jeune  Jille  caufe  à fon  pere.  Veiller  fur  celle  qui  ejî 
lièertine.  Fusr  la  compagnie  des  femmes. 


9.  La  fille  eft  à fon  pere  un  fujet  fecret  de 
veiller  toujours  : & le  foin  qu’elle  lui  caufe 
ôte  le  fommeil  de  fesyeux  ; car  il  craint  qu’elle 
ne  paffe  la  fleur  de  fon  âge  fans  être  mariée  ; 
fie  que , lorfqu’elle  fera  avec  fon  mari , elle 
n’en  foit  point  aimée , & qu'il  la  répudie. 

10.  Il  craint  qu’elle  ne  fe  corrompe  pen- 
dant qu’elle  eft  vierge , ôc  qu’elle  ne  foit  trou- 
vée grolTe^dans  la  maifon  de  fon  pere  ; ou 
qu’étant  mariée  » elle  ne  viole  la  loi  du  ma- 
nage  ; ce  qui  F expo  ferait  à être  lapidée  j ou 

3u’elle  demeure  ftérilc  ; ce  qui  la  couvrirait 
é confufton. 

1 1 .  Gardez  étroitement  une  fille  libertine  y 
de  peur  qu’elle  ne  vous  expofe  aux  infultes 
de  vos  ennemis  ; qu’elle  ne  vous  rende  l’ob- 
jet de  la  médilànce  de  toute  une  ville , fie  la 
fable  du  peuple  ; ôc  qu’elle  ne  vous  deshonore 
devant  tout  le  monde. 

•12.  N’arrêtez  point  vos  yeux  fut  la  beauté 
de  perfonne , fie  ne  demeurez  point  au  milieu 
des  femmes. 


9.  Filia  patris  abicondita 
eft  vigilia , & follicitudo  c- 
jus  aufert  fomnum  , ne  for- 
te in  adotefceniia  fua  adulta 
efficiatur,  & cum  viro  com- 
morau  odibilis  £at  : 


10.  nequando  polluatur^'it 
virginitate  fua,  & in  paier- 
nit  fuit  gravida  inveniatur  ; 
ne  forte  cum  vito  commo- 
rata  tran^rediatur,  aut  cetcè 
ftetilii  efficiatur. 


ti.  Super  filiam  luxurio* 
lânf  confirma  euftodiam  : 
ne  quando  faciat  te  in  op- 
probrium  renire  inimicis , 
ï detraâione  in  civitate  , le. 
objeâione  plebit  , & con- 
fundat  te  in  mulùiudinepo- 
puli. 

II.  Omni  homini  noli  in- 
tendere  in  fpecie  : & in  me- 
dio  mulicrum  noli  coromo- 
lui; 

Sij 
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IJ.  de  vertitncntis  enira  1 3*  » commc  le  ver  S cngcndrc  dans 

■ ' - jgj  vêtemens  , aulli  l’iniquité  de  l’homme 

• > >1  fl  t . 


p^occdît  tinea»  & i mulieie 
iniquitas  viii. 


♦fîon#'  An  lo  . dont  la  vûe 


14.  Melior  eft  enim  ini- 
quitas  viri  jquim  mulicr  be- 
nefaciens,  & mulier  con- 
fundens  in  opptobiiuœ. 


trop  fré.juente  le  porte  au  pèche. 

1 4.  De  forte  qu  an  homme  qui  vous  fait  du 
mal  t ^ donne  lieu  par-là  d'exercer 

votre  douceur  & votre  patience  , vaut  mieux 
qu’une  femme  qui  vous  fait  du  bien , ôc  qui  , 
vous  infpirant  de  /’ amour  pour  elle , devient  ainfi 
pour  vous  un  fujet  de  confufion  ôc  de  honte. 


§.  III.  Louanges  des  ouvrages  du  Seigneur  de  fes  perfeilions  divinesc 


14.  Memor  ero  igitur  o- 
perum  Domini»  & quæ  vi- 
di  annuntlabo.  In  fermoni- 
bus  Domini  opéra  ejus. 


s(.  Sol  illuminafis  per 
omnia  refpexit  , & gloria 
Domini  plénum  cil  opus 
(jus. 


rr.  Nonne  Dominas  fccit 
Panillos  enarrare  omnia  mira- 
biüa  lûa,  qu£  confirmavit 
Dominus  omnipotens  &a> 
bilin  in  gloria  (iia  ? 


T 8.  AbylTum,  & cor  ho* 
minum  inveftîgavit  : Si  in 
afiutia  eorum  excogitavic 


t>.  Cognovit  enim  Do- 
minus  omnem  (cientiam^ , 
Cr  inTpexit  in  fignum  *vi , 
annniians  qu*  priterierunt,. 
& qux  lupcrvcntura  fum  , 
revelans  veftigia  occulto- 
>um. 

10,  Non  prxierit  iilura- 


ij.  Jufquicijai  parlé  de  ce  qui  regarde  les 
hommes  ; & j'en  ai  ajfez  dit  pour  leur  apprendre 
à éviter  le  mal  & a faire  le  bien.  Je  me  fou- 
viendtai  donc  maintenant  des  ouvrages  du 
Seigneur;  j’annoncerai  ce  eme  j’f»  ai  vû  : je 
découvrirai  les  ouvrages  de  Dieu  par  fes  pro- 
pres paroles  ; car  c'efl  fon  efprit  qui  m'infpire  ce 
que  je  dis. 

16.  Si  f on  mf  demande  comment;  ai  vû  les 
ouvrages  du  Seigneur , je  répondrai  que  le  foleil 
voit  tout  ôc  éclaire  tout  , & que  Ja  lumière 
nous  fait  connaître  que  la  gloire  du  Seigneuc 
éclate  dans  toutes  les  œuvres. 

17.  D'ailleurs  le  Seigneur  n a- 1- il  pas  fait 
publier  par  fes  faints  Prophètes  toutgs  fes  mer- 
veilles y qu’il  a affermies  comme  étant  le  Sei- 
gneur tout-puiffant , afin  qu  elles  fubfiftent 
éternellement  pour  fa  gloire  ? 

1 8.  Ils  nous  ont  appris  y ces  Prophètes  du  Sei- 
gneur y qu  \\  fonde  l’aDÎme  ôc  le  cœur  des  hom- 
mes , ôc  ^«’il  pénétré  leurs  plus  fecretes  pen-- 
fdes. 

19.  Car  le  Seigneur  connoit  tout  ce  qui  fe 
p»eut  favoir , ôc  il  voit  les  fignes  des  tems  à 
venir  ; il  annonce  les  chofes  pafïées  ôc  les 
cliofcs  futures  : il  -découvre  les  traces  de  ^ 
qui  étoit  le  plus  caché. 

20.  Il  n’y  a point  pour  lui  de  penfées  fecre- 
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-tes , fie  rien  ne  fe  dérobe  à Ùl  lumière.  cmnîs  cogîtatus  , & non 

abfcondit  le  ab  eo  ullus  fer- 


2 1.  Il  a fait  éclater  Jans  la  création  àu  mon- 
de la  beauté  des  merveilles  de  fa  fagefle.  Il  eft 
avant  tous  les  fiecles,  ôc  il  fera  dans  tous  les 
fiecles. 

22.  On  ne  peut  ni  ajouter  rien  à ce  qu’il 
eft , ni  en  rien  ôter  ; ôc  il  n’a  befoin  du 
confeil  de  perfonne. 

23.  Combien  fes  oeuvres  font-elles  amia- 
bles ! ôc  cependant  ce  que  nous  en  pouvons 
confidérer  n’eft  qu’une  étincelle  & un  faible 
crayon  des  beautés  eju" elles  renferment. 

24.  Elles  fubfiftent  toutes  , ôc  demeurent 
pour  jamais , ôc  elles  lui  obéiflent  dans  tout 
ce  qu’il  demande  d’elles. 

2 y.  Chaq^ue  chofe  a fon  contraire  ; l’une 
eft  oppofee  a l’autre  , comme  pour  relever  mu- 
tuellement leur  éclat  ér  leur  beauté  3 ôc  rien  ne 
manqpe  aux  oeuvres  de  Dieu. 

26.  lia.  affermi  ce  que  chacun  a de'  bon: 
ôc  qui  pourra  fe  raffaficr  j en  voyant  fa  gloire 
dans  fa  plénitude,  puifjue  l'échantillon  de  cette 
gloire , qui  paraît  dans  fes  œuvres  , caufe  tant  de 
joie  & d’admiration.? 


mo. 

XI.  M:ignal!a  fapientix 
fux  dreoravit;  qui  ell  ante 
fxculum  & ufque  in  facu- 
lum , neque  adjeâum  eü, 

XX.  nrque  minuitur,  te 
non  egei  alicujus  conlîlio. 


XJ.  Qu^  defîderabilia 
omnia  opéra  ejus , & tan- 
quam  feimiUa, qu* eft  con- 
ftderare  ! 

14.  Omnia  hxc  vivunt  ; 
& manem  in  faculum , fc 
in  Omni  neceflitate  omnia 
obaudium  ei.  . 

xt.  Omnia  duplicia,  unura 
contra  unum , & non  fecit 
quidquam  deefte. 


iS.  Uniufcujutque  con- 
firmavii  hona.  Et  quis  faiiar 
bilur  Tidcii^toriain  ejus  i. 


CHAPITRE  XLIII. 


§.  I.  Grandeur  de  Dieu  marquée  dans  fes  ou  vrages , dans  le  titl , dam 
le  féeil , dans  la  lune , & dans  les  étoiles. 


• I X E firmament  eft  le  lieu  où  la  teauté  des 
corps  les  plus  hauts  paraît  avec  éclat  : il  eft 
l’ornement  du  ciel  ; ceft  lui  qui  en  fait  luire 
la  gloire  par  cette  multitude  d’étoiles  qui  y bril- 
lent déroutes  phrts. 

2.  Le  foleil  paroiffannil  fon  lever , annonce 
le  jour  ; c’eft  le  vafe  de  la  puijfance  du  Seigneur  , 
l’ouvrage  exquis  du  Très-haut. 

3.  Il  brûle  la  terre  en  ton  midi  : ôc  qui  peut 


I.  Altitudinis  firmamenr 
tum  pulchritudo  ejus  eft  ^ 
fpecies  cccii  û>  vilione  glo-r 
lix. 


a.  Sol  in  afpefiu  annuni 
tians  in  exiiu  , vas  admirar 
bile  opus  Cxcellï. 

J.  In  meridiano  exurit  ter* 

• Siij 
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ram , Sc  in  conipeflu  ardoris 
ejus  quis  poterie  fuilinere  ? 
Fornacem  euftodiens  in  o- 
peribus  ardoris  : 

4.  tripliciter  fol  exureni 
montes , radios  i^neos  ex- 
fufflans  : & : & refulgens  ra- 
diis  fuis  obezeat  oculos. 

4.  Magnus  Dominus  qui 
fecit  ilium , & in  fermoni- 
bus  ejus  feÂinavit  iter. 

6.  Et  luna  in  omnibui  in 
tempore  fuo , oftenlîo  tem- 
poris , Sc  (ignum  zvi. 

7.  A luna  (ignum  diei  (eC- 
ti , luminare  quod  minuitur 
in  confummatione. 


fuppotter  les  vives  ardeurs  ? Il  conferve  com~ 
me  une  fournaife  de  feu  dans  les  chaleurs. 

4.  Il  brûle  les  montagnes  d’une  triple 
flamme  ; il  élance  des  rayons  de  feu  qui  pé- 
nètrent la  terre  ; 6c  la  vivacité  de  fa  lumière 
éblouit  les  yeux. 

y.  Le  Seigneur  qui  l’a  créé  eft  grand  : U 
hâte  fa  courfe  7 pour  lui  obéir. 

6.  La  lune  eft , dans  toutes  les  révolutions 
qui  lui  arrivent  7 la  marque  des  te  ms  7 6c  Je 
ugne  des  changemens  de  l’année. 

7.  C’eft  la  lune  qui  détermine  les  jours  do 
fêtes  : c’eft  un  corps  de  lumière  dont  la  clarté  ^ 
arrivée  à fon  plus  haut  point , diminue  toû-; 


g.  Menfis  (ëcundùm  no- 
men  ejus  eft  . crefeens  mi- 
^bilitec  in  confummatione. 

, 9.  Vas  caftrorum  in  ex- 

ceUis , in  firmamento  cœü 
tefplendcns  gloriole. 

• 

10.  Species  cœli  gloria 
ftellarum,  mundum  ilTumi- 
oans  in  excellïs  Dominus. 


M.  In  verbis  (ânfti  fta- 
bunt  ad  judicium . & non 
dcücient  in  vigiliis  (Uis. 


jours. 

8.  La  lune  a donné  le  nom  au  mois  : fa  lu- 
mière croît  d’une  admirable  maniéré  7 jul^ 
qu’à  ce  qu’elle  foit  parfaite. 

9.  Des  ajlres  briUans  forment  comme  uq  campi 
militaire  qui  luit  au  haut  du  ciel  7 6c  qui 
jette  une  fplendeur  étincellante  dans  le  firma-» 
ment. 

10.  L’éclat  des  étoiles  eft  la  beauté  du 
ciel  ; c’eft  le  Seigneur  qui  par  elles  éclaire  le 
monde  durant  la  nuit,  (T  qui  y répand  la  lu- 
mière des  lieux  les  plus  hauts. 

11.  A la  moindre  parole  du  Dieu  faint» 

elles  fe  tiennent  prêtes  pour  exécuter  fes  or-; 
dres  ; 6c  elles  font  infatigables  dans  leurs 
veilles.  "* 


§.  IL  U arc-en-ciel,  la  neige,  la  grêle,  les  éclairs  & le  tonnerre , font  les 
effets  de  la  puiffance  de  Dieu. 


ti.  Vide  arcum , St  bene- 
diceum  qui  fecit  ilium  : val- 
de  (pecioliis  eft  in  (plendo* 
re  fuo. 

IJ.  Gyravit  calum in  cir- 
Cuira  gloriz  fuz , manui  Ex- 
celli  aperuerunt  ilium. 


1 2.  Confiderez  ïdxc-en-ciel , ôc  béniflez  ce- 
lui qui  l’a  fait  ; il  éclate  aveo  une  admirable 
beauté.  • 

13.  Il  forme  dans  le  ciel  un  cercle  de 
gloire  : 6c  fon  étendue  eft  l’ouvrage  des  mains 
du  Très-haut. 
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14.  Le  Seigneurfaittoutd’un  coup  paraître  M.imperiofuoaccele™. 
la  neige  : il  fe  hâte  de  lancer  fes  éclairs , pour  • * acceient  co- 

Texécution  de  fes  jugemens.  rufcationes  cmmere  judicii 

• 1 J.  C’eft  pour  cela  qu’il  ouvre  fes  thré-  y.  p,*p,er„  apeni  funt 
lors  ou  les  vents  font  renfermés  , & qu’il  fait  . & evoUverunt 

far  leur  fouffle  voler  les  nuages  comme  des  "*'*“** 
oifoeux. 


1 6,  Par  la  grandeur  de  fon  pouvoir , il  épaiC 
fit  les  nues  > & il  en  fait  fortit  la  grêle , qui 
ejl  dure  comme  des  pierres. 

1 7-  Par  un  de  fes  regards  , il  ébranle  les 
montagnes  ; & par  fa  feule  volonté , il  fait 
fouffler  le  vent  du  midi. 

1 8.  Il  f^^ppe , il  ébranle  la  terre  par  le  bruit 
de  fon  tonnerre , par  la  tempête  des  aqui- 
lons, & par  les  tourbillons  des  vents. 

ip.  Il  répand  la  neige  comme  une  multi- 
tude d’oifeaux  qui  vient  s’afleoir  fur  la  terre, 
& comme  une  troupe  de  fauterelles  qui  def- 
cend  en  bas. 

20.  L’éclat  de  fà  blancheur  ravit  les  yeux  ; 
& les  inondations  quelle  caufe  Jettent  de  la 
frayeur  dans  le  cœur. 

2 1.  Il  répand  fur  la  terre  comme  du  fel  les 
frimats  & la  gêlée , qui,  s’c'tant  glacée  fur  les 
plantes  , les  hériffe  en  pointe  comme  des 
chardons. 

22.  Lorfqu’il  fait  fouffler  le  vent  froid  de 
l’aquilon,  l’eau  fe  glace  auffl-tôt,  & devient 
comme  du  cryflal  ;Ta  gelée  fe  repofe  fur  tous 
les  amas  des  eaux , ôc  s’en  fait  comme  une 
cuirade. 

2 J.  Elle  dévore  les  montagnes , elle  brûle 
les  déferts , ôc  elle  feche  tout  ce  qui  étoit 
Terd , comme  fi  le  feu  y avoit  paffé. 

24.  Le  remede  à tous  ces  maux  eft  qu’une 
nuée  fe  hâte  de  paraître  ; ôc  une  rofée  chaude 
furvenant  après  le  froid,  le  diffipeta. 


iS.  In  migniradine  fua 
poruit  nubes  , & confnâi 
lunt  lapides  gnndinis. 

17.  In  confpeCiu  ejuscom- 
movebumur  montes , & in 
volumate  ejus  alpirabic  No-r 
lus. 

1 8.  Vox  tonitruJ  ejus  ver* 
berabit  ternm  , tempellas 
aquilonis  , & congregatio 
fpiriius  : 

19.  fit  (îcm  avis  déponent 
ad  fedendum,  arpergit  ni- 
veau, & (îcut  locufta  demer- 
gens  delcenfus  ejus. 

10.  Pulchritudincm  can- 
dofîs  ejus  admirabiiur  oca- 
lus , & fuper  imbicm  ejus 
cxpavefcet  cor. 

ai.  Gelu  lient  falem  ef- 
fundet  fuper  terram  : & dun» 
gelavcrit,  fiet  tanquam  ca- 
cumina  tribuli. 

it.  Frigidus  ventus  aquilo 
fiavic,  & gclavic  crydallus 
abaqua.  fuper  omnem  con- 
gregationem  aquarum  re- 
quiefeee , Si  litut  lorica  inT 
duet  fe  aquis. 

23.  Et  devorabic  montes^ 
& exurei  defertum , & e»r 
cinguet  viride , ficut  igné. 

24.  Medicina  omnium  ii* 
fellinatione  nebulat  : & ros- 
obvians  ab  ardore  venieot» 
faumilem  efficiet  eum. 
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III.  Autres  effets  de  h puiffhnce  de  Dieu.  Il  efl  Pajre  de  tout  ; & fa  gran-  . 
deur  efl  au-deffus  de  toutes  louanges. 


2(.  In  (êrmone  ejus  fîluit 
Tentus , & cogitatione  fua 
placavit  abyflum , & planta- 
vit  in  ill3  Dominas  infulas. 

16.  Qui  navigant  mare  , 
«narrent  pericula  ejus  : & 
audicntes  auribus  noftris  ad- 
mirabimur. 

17.  Illic  praxiara  opéra , 
&mirabilia;  varia  befliarum 
généra,  & omnium  peco- 
rum  , Sc  creatura  belluarum. 


18.  Propter  iprum  confir- 
matus  cft  itincris  finis , & in 
icrmone  ejus  coinpofita 
fum  omnia. 

19.  Multa  dicemus,  Scde- 
ficiemus  in  verbis:  conlûm- 
maiio  aucem  lérraonum  , 
iple  eft  in  omnibus. 


30.  Glorianies  ad  quid 
valebimus  ? iplê  enim  om- 
nipotens  fiiper  omnia  opéra 
fua. 

3 t.  Terribilis  Dominus, 
Se  magnus  vehementer  , Sc 
mirabilis  potemia  ipfiur, 

31.  Glürrncaatcs  Domi- 
num  quancumcumque  po- 
tucritis , fupen'alcbit  enim 
adhuc , & admirabilis  mag- 
nmcentia  ejus. 

33.  Benedicenies  Doini- 
s;um  exaltait  ilium  quantum 
potcfiis  : major  enim  ell 
Omni  laude. 

34.  Exaltantes  eum  reple- 
mini  virtute;  ne  laboreiis  : 
non  enim  comprehendetis. 


2 J.  [La  moindre  de  fes  paroles  fait  tait^ 
les  vents  ; ] fa  feule  penfée  appaife  les  abî- 
mes de  l’eau  ; 6c  c’eft  là  que  le  Seigneur  a 
fondé  les  ifles.  • 

26.  Que  ceux  qui  navigent  fur  la  mer  ra- 
content les  périls  que  l’on  y court;  6c  en  les 
écoutant , nous  ferons  ravis  d’admiration. 

27.  Là  font  les  grands  ouvrées  6c  les  mer- 
veilles du  Seigneur  ; des  poillons  de  nature 
différente , des  animaux  de  toute  forte  , 6c  des 
bétcs  monllrueufes  que  Dieu  a créées. 

28.  Il  a fait  que  tout  tend  à fa  fin  par  un 
ordre  fiable  ; 6c  la  parole  réglé  toutes  chofes. 

29.  Nous  multiplierons  les  difcours  à t infini j 
6c  les  paroles  nous  manqueront , fi  nous  vou~ 
Ions  rapporter  toutes  les  merveilles  de  Dieu  : 
mais  l’abrégé  de  tout  ce  qui  fe  peut  dire  fur 
un  ft  vafle  fiùjet , eft  qu’il  cfi  l’ame  de  tout , 
quil  donne  à tout  ce  qui  efl  t être  , la  vie  er  le 
Mouvement. 

30.  Après  cela,  que  pouvons -nous  dire 
pour  relever  fa  gloire  ? Car  le  Tout-puiffant 
cfi  au-deffus  de  tous  fes  ouvrages. 

31.  Le  Seigneur  eft  terrible  : il  eft  fouve- 
rainement  grand,  6c  fa  puiffance  eft'mer- 
veilleufe. 

32.  Portez  la  gloire  du  Seigneur  le  plus 
haut  que  vous  pourrez;  elle  éclatera  encore 
au-deffus:  [6c  fa  magnificence  ne  peut  Être 
affez  admirée.  ] 

33.  Vous  qui  béniffez  le  Seigneur , relevez 
fa  grandeur  autant  que  vous  pourrez  ; car  il 
eft  au-deffus  de  toutes  louanges. 

34.  En  relevant  fa  grandeur  , fortifiez- 
vous  de  plus  en  plus.  Ne  vous  laffez  point 
dans  cet  exercice  : car  vous  ne  comprendrez 
jamais  ce  qu’il  eft , vous  ne  l’exprimerez 

jamais 
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jamais  dans  les  louanges  que  vous  lui  donne- 


M7 


rez. 

5 J.  En  effet , qui  le  pourra  voir,  & le  re- 
pi^fenter  tel  qu'il  t(î  ? Qui  dira  fa  grandeur , 
félon  qu’elle  efl  dès  le  commencement  ? 

3 <5.  Beaucoup  de  fes  ouvrages  nous  font 
cachés  , qui  font  plus  grands  que  ceux  que 
nous  connoilTons  : car  nous  n’en  voyons  qu’un 
petit  nombre. 

37.  Mais  le  Seigneur  a fait  toutes  chofes  , 
& il  a donné  la  fagclfe  à ceux  qui  vivent  dans 
la  piété , afin  qutls  connoiffent  [es  auvres  autant 
qu’il  leur  efl  neceffaire  pour  admirer  fa  puijjance  y 
fa  fageffe  & Ja  bonté. 


\S,  Quit  viiWHit  »nm  , tt 
einrrdilic!  & mjgmfica- 
bit  eum  ficut  eft  ab  initîo  ? 

%6,  Mu!ta  abCcondiu  funt 
nvajora  his  : pauca  enim  vi« 
dimu»  operum  ejui. 


37.  OmnU  tutem  Do- 
minus  frcit , & pic  agenti- 
bus  dédie  Upienciam, 


CHAPITRE  XLIV. 


§.  I.  L’Auteur  lotie  en  gênerai  les  Pairiarches  , les  Prophètes  & les  fii'mts  Roisf 
qui  ont  injhiiit  Ù'  gouverne  le  peuple  de  Dieu. 

'•Loüons  maintenant  ces  hommes  pleins 
de  gloire , qui  font  nos  peres , & dont  nous 
fommes  la  race. 

2.  Le  Seigneur , dès  le  commencement 
du  monde , a lignalé  dans  eux  fa  gloire  & fa 
grande  puilfance. 

3.  Ils  ont  dominé  dans  leurs  états  ; ils  ont 
été  grands  en  vertu  , & ornés  de  prudence  ; 

& les  prédirions  qu’ils  ont  faites  leur  ont  ac- 
quis la  dignité  de  prophètes. 

4.  Ils  ont  commandé  à ceux  qui  vivoient 
de  leur  tems , & les  peuples  ont  reçu  de  la 
folidité  de  leur  fageffe  des  paroles  toutes 
faintes. 

y.  Ils  ont  recherché  par  leur  habileté  l’art 
des  accords  de  la  mufîque  ; 6c  ils  nous  ont 
laiffé  les  cantiques  de  l’Ecriture. 

6.  Ils  ont  été  riches  en  venu  ; ils  ont  aimé 
avec  ardeur  la  véritable  beauté  ; ôc  Us  ont 
gouverné  leurs  maifons  en  paix. 

Tftne  Part,  /, 


I.  Lauilcmus  »iros  glo- 
rio(bs,  & parcnics  neltioi 
in  generatione  liia. 

t.  Multam  gloriam  fecit 
Dominus  magnificemia  Tua 
à fzculo, 

; Dominnntrt  in  potei^ 
taiibus  fuis , homincs  magni 
virtute  > & pnidentia  liia 
prarditi  nuniianics  in  pro- 
phnif  dignitatem  propheu- 
rum  1 

4.  & imperantea  in  prn- 
Ceuâ  populo,  & virtuieprU' 
demis  popiilis  tànâimina 
TCtba. 


f.  In  peritia  (iia  requirent 
tei  modos  mulicos  , & nar- 
rantei  catmina  (ciiptura- 
lum. 

6.  Homines  divites  in  vir* 
tute,  pulchriiudinis  ftudium 
babenles  : pacificantei  iQ 
(ionibua  fuis. 

T 
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7.  Omncs  iili  ira  genen- 
tionibus  gentis  Cux  gloriam 

funt , 8c  in  diebus  fuis 
habentur  in  lauJibiu. 

8.  Qui  de  îiHs  naïi  func  « 
reiiquenjnt  nomen  narrandi 
laudes  eorum  ; 

f . & funt  quorum  non  eft 
wemoria  : pericnint  quafi 
non  fucrint  : & na:i 
ûinc>quaii  non  nati,  & âlii. 
ipforum  cum 


J.  Ils  fe  font  tous  acquis  parmi  leurs  peu- 
ples une  gloire  qui  eft  paffee  d’âge  en  âge  ; 
& on  les  loiie  encore  aujourd’hui  pour  ce 
qu’ils  ont  fait  pendant  leur  vie. 

8.  Ceux  qui  font  nds  d’eux  ont  Jaiffe  apres 
leur  mort  un  grand  nom , qui  renouvelle  les 
loiiangcs  de  leurs  pcrcs. 

<?.  Il  ejî  vrai  <7«’il  y.  a eu  d’autres  grands 
hommes  parmi  les  nations  : mais  pont  été  des 
grands  dont  on  a bien-tot  perdu  le  fouvenir; 
car  leur  grandeur  n'étant  pas  fondée  fur  une  vertu 
folide,  leur  mémoire  elt  péric  , comme  s’ils 
n’avoient  jamais  été  ; ils  font  nés , eux  & leurs 
enfans  , comme  s’ils  n’étoient  jamais  nés  » 
n'ayant  fait  aucunes  bonnes  oeuvres  qui  ayent  pâ 


to.  ilH  vici  milcri- 
«ordij;  fiint , quorum  pie- 
aitrs  non  defucrunc; 

II.  cum  femine  eorum 
permanent  bona , 

I s.  hereditas  nepo- 
tes  eorum,  & in  teftamen- 
tis  Aetic  lemen  eorum  ; 

13.  & filii  eorum  propter 
îllos  ufque  in  itcrnum  m«- 
nent  : femen  eoium  ac  glo- 
ria  eorum  non  dcrelinque- 


les  immort  ali  fer. 

10.  Mais  ces  premiers  font  des  hommes  de 
charité  & de  milcricorde  ; & les  œuvres  de 
leur  piété  fubfifteront  pour  jamais. 

1 1.  Les  biens  qu’ils  ont  lailTésà  leurpofté- 
rité  lui  demeurent  pour  toujours. 

1 2.  Les  enfans  de  leurs  enfans  font  un  peu- 
ple faint  ; leur  race  fe  confetvc  dans  l’alIiancc: 
de  Dieu. 

ij.  C’efl:  en  leur  confidératibn  que  leurs, 
enfans  fubfiftent  éternellement:  & leur  race  > 
non  plus  que  leur  gloire , ne  finira  point. 


14,  Corpora  ipfbnim  in  14*  Leurs  corps  ont  ctc  cnlcvelis  en  paix  p. 

pace  fepuha  funt  , «c  no-  ]guj  nom  vivra  dans  la  fuccefiion  de  tous. 

n>«n  eorum  vivit  in  généra-  i r 1 

tionem  , & generationem,  IlCCieS.  t r rr 

15.  ^pientiam  îpfbrum  IcS  pCUpIcS  publlCtlt  IcUT  ikgCiTCj- 

narrent  populi , & laudem  ^ qm;  1 ’affemblée  faintc  chante  leurs  loüan- 
eorum  numiet  Eedefis..  ^ 

gcs. 


§.  II.  Louanges  partictilieres  que  V Auteur  d:nne  à Enoch  , à Noé,  à Al  rahanty 

à Ifaac  & à Jacob. 


1 é,  Hcnocli  placuit  Deo , 
Si  tTanllatus  eflin  ptradifum, 
ut  det  grmibus  poeniten- 
tiam. 


i5.  Enoch  a plù  à Dieu  : c' eft  pourquoi  il  a 
été  transféré  dans  le  paradis , pour  paroître  de 
nouveau  à la  fin  des  tems , afin  de  faire  entrer 
les  nations  dans  la  pénitence  qu'tl  vtendra  leur, 
frècher,.  * 
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17.  Nod  a été  trouvé  jufte  6c  parfait;  6c  17-  Noc  inventus  cftpcr- 
ainji  il  eft  devenu  , au  rems  de  la  colere  du 

^ r , , ...  -Il  reirjcundijctiauseniecott- 

àci2;neur , Ja réconciliation  des  nommes  ; cr  ciu^üo. 

ce[}  en  lui  & par  lui , que  la  race  en  a é:i  con~ 

fervèe. 

1 8.  Car  Dieu  , four  l'amour  de  lui , s’eft  ré-  is.  ideo  «limiiTuni  eft  re- 
fcrvé  fur  la  terre  quelques  hommes,  lorfque 

le  déluge  eu  arrivé  , cr  quu  a jaii  pear  tous 
les  autres. 


19.  Il  a été  le  dépofitaire  de  l’alliance  faite 
avec  le  monde , afin  qu’à  l’avenir  toute  chair 
ne  pût  plus  être  exterminée  par  le  déluge. 

20.  Le  grand  Abraham  a été  le  pere  de  la 
multitude  des  nations  ; ôc  nul  ne  lui  a été  fem- 
blable  en  gloire.  Il  a confcrvé  la  Loi  du  Très- 
haut,  ôc  ila  fait  alliance  avec  lui. 

2 I . Le  Seigneur  a affermi  fon  alliance  dans 
fa  chair  , par  la  circoncifion  qui  en  a été  comme 
le  fceau  : 6c  dans  la  tentation,  par  laquelle 
Dieu  l'a  éprouvé , en  lui  ordonnant  de  lui  im- 
moler fon  propre  fils , il  a été  trouvé  fidele. 

2 2.  C’eft  pourquoi  il  lui  a juré  d’érablir  fa 
gloire  dans  (à  race , & de  multiplier  fa  pofté- 
rité  comme  la  poulllere  de  la  terre  ; 

2j.  de  l’élever  comme  les  étoiles,  6c  d’é- 
tendre leur  partage  héréditaire  depuis  une  mer 
jufqu’à  l’autre , ôc  depuis  le  fleuve  Euphrate 
ju-fiqu’aux  extrémités  du  monde. 

2.f.  Il  a traité  Ifaac  de  même , à caufe  d’A- 
braham  fon  pere. 

2f.  Le  Seigneur  lui  a promis  que  tou- 

tes les  nations  feraient  bénies  en  fa  race  : 6c 
il  a confirmé  fon  alliance , df  l’a  fait  pafler  en 
la  perfonne  de  Jacob. 

2(5.  Il  a verfé  fur  lui  fes  bénédi£lions  i il  lui 
a donné  la  terre  de  Chanaan  pour  fon  héritage  ; 
il  la  lui  a partagée  en  douze  aibus , félon  le 
nombre  de  fes  enfans. 

27.  Et  il  lui  a conlèrvé  dans  fa  famille  des 
hommes  pleins  de  bonté  6c  de  n^éiicorde  f 


I?.  Tcftamfnta  Ticuli  po- 
/îta  (un:  ïpuJ  ilium,  nu  de- 
leri  pulfi;  diluviu  omnii  cx- 

20.  Abraham  pa- 

ter  mulciiudinis  gumium  , 

& non  eit  inventus  hmiiis 
il.i  in  gloria  : qui  conferva- 
vic  legum  ExecUi,  & fuit  in  • 
ten.tmenio  cum  illo. 

SI.  In  carne  ejui  flare  fe- 
cic  tellamenium , & in  ten- 
uiione  inventus  eft  lidelis. 


21.  Ideo  jurejurando  de- 
dit  illi  gloiiaiii  in  gemul'ua, 
creicerc  ilium  quali  terrx 
cumulum , 

SJ.  & ut  délias  exaltare 
fenien  ejus.  Ht  hereditate  il- 
los  à mari  ufque  ad  mare  , 
& à flumine  ufque  ad  tec-, 
minos  terrât. 

24.  Et  in  Ilâac  eodem 
modo  fecitprupter  Abraham 
patrem  ejus. 

tj.  Benediâioncm  om- 
ilium  Gentium  dédit  illi 
Dominus,  & teftamenium 
confirmavit  Tuper  caput  Ja- 
cob. 

lé.  Agnovit  enm  in  bc- 
nedidiionibus  fuis , & dédie 
âili  hereditaiem  , & di  i !c 
illi  parteœ  in  tiibubus  duo- 
deetm, 

s7.  Et  confêrvavit  illi  ho- 
mmes mifericoidiz  , invc; 

Tij 
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nientt!  gratiam  in  oculis  qui  Ont  trouvé  gracc  aux  ycux  dc  tout  le 
monde. 


CHAPITRE  XLV. 


§.  I.  Eloge  de  Moyfe  ù“  d'Aaron. 


T.  DilcAus  Deo  & homi- 
nibus  Moyfes  : en  jus  memo- 
lia  in  benediâionc  eft. 

ilium  fccic  in 
gloiVRndorum,  & magni- 
bcavit  eum  in  timoré  inimi- 
corum  , & in  verbis  fuis 
monftra  placavit. 


GloriflcaTÎt  tflum  in 
conlpeciu  regum , & julTic 
ilia  coram  populo  fuo,  & 
oftendit  illi  gloriam  fuam. 

4,  In  fide  & lenitate  ipflus 
fandtum  fccit  ilium  , & élé- 
gie eum  ex  omni  carne. 


y.  AuJivît  enim  eum  ,8c 
Tocem  ipfius , & induxit  il- 
ium in  nubeni. 

f.  Et  dédit  illi  coram  prar- 
cepta , 8c  legem  vitx  8e  dif- 
ciplinx,  docere  Jacob  tefta- 
mentum  lüum  , 8c  judicia 
üia  Ifracl. 

7.  Excelfum  fecie  Aaron 
ficairem  ejus , 8c  fimilem  fibj 
de  tribu  Levi  : 


.-M  Oyfc  , Fan  de  fa  de/cendans , a été  ai- 
mé de  Dieu  6c  des  hommes,  6c  fa  mémoire 
eft  en  bénédidion  parmi  fon  peuple. 

2.  Le  Seigneur  lui  a donné  une  gloire  égale 
à celle  des  faints  Patriarches;  il  l’a  rendu  grand 
ôc  redoutable  à fes  ennemis  ; 6c  par  fes  paro- 
les , il  a appaifé  les  monftres  qu’il  avait  lui~ 
même  fufeités  contre  Pharaon. 

Il  l’a  élevé  en  honneur  devant  les  Rois 
d’Egypte  ; il  lui  a preferit  fes  ordonnances  de- 
vant Ion  peuple , 6c  lui  a fait  voir  fa  gloire. 

4.  Il  l’a  fandifié  dans  fa  foi  6c  dans  fa  dou- 
ceur ; 6c  il  l’a  choifi  d’entre  tous  les  hommes 
pour  être  le  condufleur  & le  médiateur  de  fon 
peuple. 

y.  Car  Dieu  l’a  écouté,  6c  a entendu  fa 
voix  , 6c  il  l’a  fait  entrer  dans  la  nuée  qui  lui 
fervoit  comme  de  tente. 

5.  Il  lui  a donné  fes  préceptes  devant  tout 
fon  peuple  ; la  loi  de  vie  6c  de  fcience  , pour 
apprendre  fon  alliance  à Jacob , 6c  fes  or- 
donnances à Ifraël. 

7.  Il  a élevé  fon  frere  Aaron , qui  lui  étoit 
femblable  empiété  6c  comme  lui  de  la  tribu  de 
LevL 


5.  IL  Le  Jacerdoce  ajjurê  à Aaron  & à fes  enfant.  Deferiptton  de  fes  hahhs 

facerdotaux. 


8.  ftatuh  ei  teftamentum 
atternum , 8c  dédit  illi  lâccr- 
datium  gentis , 8c  beaiifica- 
;*ii  ilium  in  gloria , 
f . Si  circumeinxit  eum 


8.  Il  a fait  avec  lui  une  alliance  éternelle  ; 
il  lui  a donné  le  lacerdoce  de  fon  peuple  il 
l’a  comblé  de  bonheur  6c  de  gloire. 
y.  Il  l’a  ceint  d’une  ceinture  d’honneur  ; il 
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^’a  revêtu  d’une  robe  de  gloire  , & il  l’a  cou- 
ronné de  tout  cet  appareil  plein  de  rnajefté. 

I O.  Il  lui  donna  la  robe  (^ui  defcendoit  juP- 
qu’cn  bas , la  tunique  & réphod  ; & il  mit 
tout  au  tour  de  fa  robe  un  grand  nombre  de 
fonnctes  d’or, 


zona  gloria;,  & induit  eum 
flolam  glotiz,  8e  coronavit 
eum  in  vafis  zinutis. 

lo.  Circumpedes,  St  fe- 
moralia  , 8e  humerale  po- 
fîiic  ei  I 8c  cinxit  ilium  tin- 
tinnabulis  aureii  plurimii 
in  gjro, 


1 1.  afin  qu’il  fît  du  bruit  en  marchant;  & tt.direfe)nituminincef- 

que  ce  fon,  qui  retentifibit  dans  le  Temple,  auditum  facere  fo- 

lut  un  avertmement  pour  les  enfans  de  Ion  motiam  filüs  gentis  fu*. 
peuple  S tire  attentifs , cr  pleins  de  Tefpe5l. 

12.  Il  lui  donna  le  rational,  epti  eji  un  or-  n.  Stolam  fanâam,  au- 

nement  làint , tiflii  d’or,  d’hyacinthe  & de  & hyacintho,  se purpu- 

pourpre,  par  un  homme  lage,  plein  de  ju-  premii , judicio  8e  veritate 
gement  & de  vérité.  prarJiti 


13.  Cet  ouvrage  étoit  fait  avec  ^rjnei  art  ; 
de  fil  retors  d’écarlate;  6c  il  y avoit  douze 
pierres  précieufes  enchalTées  dans  l’or,  taillées 
6c  gravées  par  un  excellent  lapidaire,  pour  lui 
remettre  en  mémoire  les  douze  Tribus  d’If- 


13.  toto  cocco  opusar- 
tificis  gemmis  pretioliff  H* 
gnratis  in  ligatura  auri,  8c 
opéré  lapidarii  fculptis,  ia 
memoriam  fecundùm  nu- 
mecum  tribuum  lliael. 


raël , pour  lepjitelles  il  devait  prier. 

14.  Il  avoit  une  couronne  d’or  fur  fa  mi-  i4-  Coron»  aurea  fupei 
tre,  où  étoit  gravé  le  nom  de  celui  qui  eft  la 

J.  . ’ , , O I fanilieatis , Se  g.oria  hono. 

laintete  meme  , oc  ou  éclatait  la  gloire  louve-  ris  : opus  virtueis , 8e  defide- 
raine  du  Très-haut , ôc  cet  ornement  étoit  oculorum  omau. 
plein  de  rnajefté,  6c  plaifoit  aux  yeux,  en 
le  faifant  refpeélsr. 

I y.  Il  n’y  eut  jamais  avant  lui  un  vêtement  sic  pulchra  ante  iprum 
11  magnifique , & on  ne  vit  rien  de  femhlable  o°igjn“j 
depuis  le  commencement  du  tnonàcjufqu’à 
lui. 


i5.  Nul  étranger  n’a  été  revêtu  de  cette  i8.  Non  eA  indutus  illa 
robe,  mai!  lis  fils  ftulemem , & les  enfans 
qui  naîtront  de  fes  fils  dans  la  fuite  de  tous  les  potes  ejus  per  omne  tem- 
âges.  ?“’• 

17.  Ses  facrifices  ont  été  tous  les  jours  con-  17-  Sacrificia  ipiTus  con- 
fùmés  par  le  feu  quon  entretenait  continuelle-  'gn* 

ment  fur  l' Autel. 

1 8.  Moyfe  lui  a facré  les  mains , & l’a  oint  iS-  Complevît  Mov/ês 

de  l’huile  famte.  ouôûntoV 

lÿ.  Dieu  a fait  av^c  lui  ôc  avec  fa  race,  une  w.  Faaum  eft  iUi  in  tel* 

T iij, 
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umemum  xternum  , & (ê- 
mini  cjus  (îcm  liies  cccli 
fungi  fjcerdQcio,  & habcre 
laudcm,  & glorificare  po- 
pulum  luuai  in  nomme 
cjus. 

JO.  Ipfum  elegi:  aS  omni 
vivcnte,  otf'errc  llicrificium 
l)eo,  inceiifuni,  & bonum 
odorem,  in  racmoriam  pla- 
carc  pro  populo  luo  : 

Ji.  & dédit  iiii  in  prx- 
cepiis  fuis  potclbtem,  in 
tcllameniis  judiciorum,  do- 
cere  Jacob  teftimunu  > & 
in  lege  luj  lucem  date  11^ 
rad. 


alliance  éternelle  qui  durera  autant  que  les 
jours  du  Ciel,  pour  exercer  r.Veyîtt/e  les  fonc- 
tions du  facerdoce , pour  chanter  les  louan- 
ges du  Seigneur,  ôc  annoncer  en  fon  nom 
fa  gloire  à fon  peuple. 

20.  Il  l'a  clioili  entre  tous  les  vivans,  pour 
offrir  à Dieu  les  facritices , l’encens  ôc  la  ben- 
ne odeur,  afin  qu’il  fe  fbuvînt  de  fon  peuple  j 
ôc  qu'il  lui  fut  favorable. 

2 1. 11  lui  donna  le  pouvoir  de  publier  fes 
préceptes,  lés  volontés  5>c  fon  alliance,  pour 
apprendre  fes  Ordonnances  à Jacob  , ôc  pour 
donner  à Ifracl  la  lumière  & l’intelligence 
de  fa  Loi. 


§.  III.  Rnoîit  iy  pui.idon  de  Coré , T)aihan  (y  ALirou.  Lod.^rges  de 
Vhimes  & de  David, 


U.  Quia  contra  ilium  fle- 
terunt  aiieni,  & propier  in- 
vidiam  circumdcdeiunt  il- 
ium liomines  in  dell-rto  , 
tjui  crant  cum  Dr-than  S;  A- 
biron  , & congregJtio  Cote 
in  iracundid. 

i;.  Vidii  Dominus  Deut, 
& non  plaçait  illi,  & cou> 
fumpti  lunt  m impetu  ira- 
cundix. 

24.  Fecitillis  mon{lra,& 
conlumpbc  illos  in  fiamma 
ignii. 

2j.  Et  addtdit  Aaton  glo- 
riam,  &:  dedit  illi  hetedita- 
tem , 5:  primitias  frugutn 
[Ctrx  divilii  il.i. 


2#.  Pancm  ipfis  in  priinis 
paravit  in  raiictate:  nam  & 
lacnficia  Domini  edent  , 
^ux  dedit  ilii  & Tcmini  cjus. 


27.  Ceterùm  in  terra  gén- 
ies non  hereditabit , & pars 
non  cft  ilJi  in  genre:  ipfe 
eA  enim  pais  ejus , & here- 
«liias. 


2 2.  Les  étrangers,  auxquels  il  azoh  été  pré-^ 
férè , fe  font  foulevés  contre  lui  ; ôc  ceux  qui 
fuivoient  Dathan  ôc  Abiron , ôc  la  faôlion 
furieufe  de  Coré , font  venus  fondre  fur  lui 
dans  le  défert,  par  un  mouvement  d’envie. 

25.  Le  Seieneur  notre  Dieu  les  vit,  ôc  ce 
delfein  ne  lui  p!ù:  pas,  ôc  ils  furent  tous  con- 
fumés  par  l’impétuolité  de  fa  colere. 

2q..  il  les  punit  d’une  maniéré  inoüie,  car 
la  terre  s' ouvrit , ôc  la  flamme  du  feu  qui  fertit 
de  fin  fein  les  dévora. 

2 J.  Il  augmenta  encore  la  gloire  d’Aaron 
il  lui  donna  un  héritage  particulier,  ôc  il  vou- 
lut que  les  prémices  des  fruits  de  la  terre  fuf- 
fent  fon  partage. 

25.  11  prépara  à fes  enfans  une  nourriture 
abondante  dans  les  prémices  qu'il  leur  dejlina  , 
car  ils  doivent , /f/o»  yci  , manger  des 
facrifices  du  Seigneur,  qui  lui  ont  été  don- 
nés ôc  à fa  race , pour  être  leur  nout  rit  are. 

27.  Mais  il  ne  doit  point  hériter  de  la  ter- 
re des  nations  : il  n’a  point  de  partage  dans 
leur  Pays , parce  que  le  Seigneur  eft  lui-mê- 
me fa  part  & fon  héritage , 
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îS.Phinécs,  fils  d’Eleazar,  eft  le  troifie--  is.  PhineesK  ius  Elcazari 

me  qui  ait  èré  revêtu  du  factrdoce , & élevé  en  renias  in  giona  eft.imitan- 

, . , - . do  cum  in  [imore  Domini  : 

gloire;  il  muta  Aaron  dans  la  crainte  du  Sei- 


gneur. 

ap.  Il  demeura  ferme  dans  la  chute  hon- 
teufe  de  Ton  peuple , ôc  il  appaifa  la  colcre 
de  Dieu  contre  Heacl  par  fa  bontd&  fon  zele. 

30.  C’eft  pourquoi  Dieu  a fait  avec  lui 
une  alliance  de  paix,  il  lui  a donné  la  prin- 
cipauté des  chofes  faintes , & le  gouvernement 
de  fon  peuple , afin  que  lui  ôc  fa  race  pofic- 
dent  pour  jamais  la  dignité  du  facerdoce. 

31.  Dieu  a fait  aufii  alliance  avec  le  Roi 
David,  fils  de  JefTé,  de  la  tribu  de  Juda , il 
l’a  rendu  héritier  du  Royaume , lui  & fa  race , 
dr  il  fa  choift  pour  répandre  la  fagefie  dans 
nos  cœurs  , pour  juger  fon  peuple  dans  la 
juftice  , afin  que  les  biens  c|u’il  leur  avoir 
donnés  ne  périlfent  point,  & il  a rendu  leur 
gloire  éternelle  dans  la  fuite  de  leur  poftérité. 


19  & ftare  in  reverenfia 
gémis  : in  bonitare  & ah- 
critate  animz  fuz  placuit 
Dco  pro  Ifrael. 

30.  Ideo  ilH  tcAa* 

memum  pacis  , principçm 
fan^iorum  & gentjs  fur  , ut 
Ce  illi  fc  femim  ejus  Gicer- 
dotii  dignitas  ÎQ  ziernnra. 


J».  Et  fcflameptuîn  Da- 
vid regi  filio  JefTe  de  tribu 
Juda  bereditas  ipfi  & femi- 
ni  ejus»  ut  daret  fapientiam 
in  cor  noftrum  judicare 
gentem  fuara  in  juAitia  > 
ne  abolerentur  bona  ipfo- 
fum , & gîoriam  iprorum  in 
gentem  corum  a:iernam  fe- 
cit. 


CHAPITRE  XL  VI. 


§.  I.  Eloge  de  Jofué  Ù"  de  Caleb, 


Efus  Navé  a été  vaillant  dans  la  guerre  , 
il  a fuccédé  à Moyfe  dans  l’efpritde  Prophé- 
tie, il  a été  grand  , félon  le  nom  de  fauveur 
qu'il  portoit  avec  juflice. 

2.  En  effet , il  a «é  très-grand , & très-ptiif- 
fant  pour  fauver  les  élus  de  Dieu , pour  ren- 
verfer  les  ennemis  qui  s’élevoient  contre  lui , 
& pour  acquérir  à Ifrael  la  terre  qui  éteit  fon 
héritage. 

J.  Combien  s’e(l-il  acquis  de  gloire , lorf- 
qu’il  tenoit  fes  mains  toû;ours  é\evécs  contre  la 
Ville  de  haï,  & qu’il  lançoit  des  dards  contre 
les  Villes  des  /Imorrbéens  l 

4.  Qui  a fubfiflé  devant  fa  face  ? Perfhnnt  • 
na  pû  lui  réjifter , car  le  Seigneur  lui  a ameniL 


I.  Fortis  in  bfllo  Jefin- 
Nave  , fuccelTor  Moylî  in 
propliccis , qui  fuit  magnus 
iêcundùm  nomen  liium  , 


X.  maximus  in  falutem  e- 
Icflorum  Del  . expugraro 
inlurgentes  hofles  , ut  con- 
U'qucretur  hercilitatcm  m 
racl. 


J.  Quam  gloriara  ndep- 
tu!  in  tollendo  manu; 
Ibas , & jafiando  contra  ci- 
viuics  looiphzat  ! 


4.-  Qois  ante  îilum  Fc  . 
Teflitic  f Nam  lioQes  iafe 


Digitized  by  Google 


L’ECCLESIASTIQUE.  Chap.  XLVL 

lui-même  fes  ennemis, 1rs  vaincre'. 

y.  N’a-t’il  pa>  arrêté  le  folcil  dans  le  tranP> 
port  de  la  colere , lorfque^tjr  Jon  ordre  un  fcul 
jour  devint  aulli  long  que  deux  ? 

6.  il  invoqua  le  1 rès-haut  & le  Tcut-puif- 
fant  , lorfque  fes  ennemis  l attaquoient  de 
toutes  parts;  & le  Dieu  grand  & Saint  l’écou- 
ta , & fit  toml  er  lut  les  ennemis  une  grêle 
de  grolies  pierres. 

7.  11  fondit  avec  impétuofité  fur  les  trou- 
pes ennemies  , ôc  il  les  tailla  en  pièces  à la 
defeente  de  la  vallée  de  Bethoron  , 

8.  afin  que  les  nations  reconnufient  la  puil^ 
fance  du  Seigneur,  & qu’ils  appriflent  qu’il 
n’eft  pas  aifé  de  combattre  contre  Dieu.  Enfin 
il  a toûjourj  fuivi  le  1 out-puifiant. 

9.  Et  au  tems  de  Moyfe  il  fit , avec  Ca- 
leb,  fils  de  Jephoné  , une  aûion  de  miséri- 
corde & de  p.éie , en  demeurant  ferme  contre 
les  ennemis  de  Dieu,  en  empêchant  le  peu- 
ple de  pécher,  & en  étouffant  le  murmure 
que  la  malice  de  je^  compog'ions  avoir  excité 
parmi  ce  peuple  ingrat  ér  tnfidtle. 

I O.  Pour  récompenfe  de  cette  bennt  scuvre , ils 
furent  tous  deux  choifis  de  Dieu  pour  être 
délivrés  du  péril  de  la  mort  où  tombe/ent 
fix  cens  mille  hommes  de  pied , pour  faire 
entrer  le  peuple  de. Dieu  dans  fon  héritage  , 
dans  cette  terre  où  couloient  des  ruiffeaux  de 
lait  & de  miel. 

I I.  Le  Seigneur  donna  à ce  même  Caleb 
une  grande  force  , 6c  fon  corps  demeura  dans 
la  vigueur  jufqu’à  la  vieilleffe  ; ôc  il  monta 
dans  un  lieu  élevé  de  la  terre  promife , que  fa 
race  conferva  toujours  comme  fon  héritage. 

12.  Dieu  le  combla  ainji  de  biens  , afin  que 
tous  les  enfans  d’ifraël  reconnuffent  qu’il  eft 
bon  d’obéir  au  Dieu  Saint , & que  cttte  fidé^ 
bté  ne  demeure  point  fans  récompenfe. 


>74 

Daniinus  pcrduxic. 

s.  An  non  in  iracundia 
ejus  impeditus  eft  loi  & 
una  dies  faüa  eft  quaft  duo  i 

6.  Invocavit  Altinfimuni 
potentem  in  oppugnando 
intmicos  undique  » & audi> 
vit  il.um  magnus  Üc  fandus 
Deui  in  Taxis  g'andinis  vir- 
tutis  valde  foitis. 

7.  Impetum  fecit  contra 
gentem  hoftiiem>  & in  del- 
cenfu  periUiit  contrarios , 

8.  UC  cognofcanc  gentes 
potentiam  c)us , quia  contra 
Deum  pugnare  non  eft  fa- 
cile. Ht  fecuius  eft  i cergo 
potemi^; 

p.  & in  diebus  Moyfi  mî- 
lêricordiam  fccit  ipiê  » 8c 
Calcb  filius  Jcphonc,  ftare 
comri  lioftem  & prohibere 
gentem  à pcccaiis , & per- 
iringere  murmur  maiûix. 


10.  Et  îpH  duoconftituti , 
à periculo  libcrati  funt  à 
numéro  fcxccntoTum  mil- 
*itum  peditum  , inducere  il- 
los  in  hereditatem*  in  ter- 
ram  quz  manac  lac  8c  mei. 


T T.  Et  dedtt  Dominos  rp- 
(i  Calcb  fortitudinem , & 
que  in  fêneâutem  permaniîc 
tllivirtus,  ut  afeenderet  in 
exccUiim  terrz  locum  , 8c 
femen  ipdui  obtinuit  here- 
Jitatem  : 

fl.  ut  vidèrent  omnes  fi- 
lii  llrnelf  quid  bonum  eft 
cblrqui  (ànâo  Oeo. 
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I 

§.  II.  Ehges  des  Juge^  en  général,  ù"  en  particulier  de  Samuel. 


t;.  Et  judices  fînguli  lüo 
nomine,  quoiiiam  non  cft 
corrupHim  cor  ( qui  noa 
avcrfî  Tuni  à Domino , 


IJ.  Enfuite  font  venus  les  Juges  , dont 
l’Ecriture  a marqué  les  noms , comme  ayant 
été  choifis  de  Dieu  pour  gouverner  fon  peupJe , 
eux  dont  le  coeur  ne  s’eit  point  perverti , qui 
ne  fe  font  point  détournés  du  Seigneur  ; 

14.  qui  par  leur  piété,  méritent  que  leur 
mémoire  foit  en  bénéditlion  , que  leurs  os 
refleuriffent  dans  leurs  fépulchres  , 

I y.  que  leur  nom  demeure  éternellement, 

& qu’il  paffe  dans  leurs  enfans  avec  la  gloire 
qui  eil  due  aux  Saints. 

1 6.  Samuel  le  Prophète  du  Seigneur , a été 
aimé  du  Seigneur  fon  Dieu;  il  a inftitué  un 

fouvernement  nouveau,  & il  a facré  Saul  & 

^avid  pour  être  la  Rois  & les  Princes  de  fon  ge»'#  fua. 
peuple. 

17.  Il  a jugé  l’alTemblée  d’Ifracl  félon  la 
Loi  du  Seigneur  ; 6c  Dieu  ,àfa  confidération , 
a regardé  favorablement  les  enfans  de  Jacob. 

Il  a paru  un  vrai  Prophète  dans  fa  foi  ; 

18.  6c  il  a été  reconnu  fidele  dans  fes  pa- 
roles , parce  qu’il  a vu  le  Dieu  de  lumière. 

ip.  Il  a invoqué  le  Seigneur  Tout-puif- 
f^nt  ) en  lui  offrant  un  agneau  fans  tache  , 
lorfque  fes  enn*mis  l’attaquoiênt  de  toifc  cô- 
tés. 

20.  Et  le  Seigneur  tonna  du  ciel  en  fa  fa- 
veur, 6c  fit  entendre  fa  voix  avec  un  grand  ’aita*  f jeû 

lîiam , 

II.  &contrÎTic  principei 
.Tyrionim  , & omnes  duces 
Philiftbiim  : 

11,  & unie  tempus  6nit 
vitz  lîiz  Si  fzeuli , teftimo- 
nium  pizbuic  in  conlpeâu 
Domini , & Chrifti  ; pccu- 
nias  & uique  ad  calceamen- 
ta  ab  Omni  came  non  acce- 
pit,  & non  accutâvic  ilium 
homo. 


14.  ut  fit  memoria  illo- 
rum  in  benediâione , & ofTa 
eorum  pullulent  deloco  fuo, 

IJ.  4t  nomen  eorom  per- 
inaneat  in  ziernum  , per- 
manent ad  filios  illorum  > 
(inâorum  virorum  gloria. 

irî.  DileAus  à Domino 
Deo  fuo  Samuel  propheta 
Domini  , renovavit  impe- 
rium , & unxit  principes  in 


10.  Tn  lege  Domini  con- 
grezationeni  judicavit  , ic 
in  fide  fua  probatus  efl  pro- 
pheta , 

tS.  & cognitus  eftinver- 
bii  (bis  fidelis , quia  vidit 
Deum  lucis  : 

ta.  !t  inTocavit  Domi- 
num  omnipotentem , in  op- 
pugnando  hofies  circumf 
tantes  undi^ue , in  ohlatio- 
ne  agni  invioiati. 

xo.  Et  intonuit  de  ceclo 


bruit. 

2 1.  Il  tailla  en  pièces  les  Princes  de  Tyr , 
ôc  tous  les  Chefs  des  Philiftins. 

22.  Avant  la  fin  de  fa  vie,  il  pritauffi  à té- 
moin le  Seigneur  6c  fon  Chrift , en  proteftant 
qu’il  n’avoit  jamais  pris  rien  de  qui  que  ce 
loit , ni  argent , ni  jufqu’à  tm  coraon  de  fou- 
lier  : 6c  il  ne  fe  trouva  point  homme  qui  pût 
l’accufer  cT avoir  fait  le  moindre  tort  à perfonne, 

2 J.  Il  dormit  enfuite  dans  le  tombeau  rfow 
il  parla  au  Roi  Saiil,  6c  lui  prédit  la  fin  de  fa  * «otumfecit  régi , & of- 
Tome  Part.  I.  V 


X).  Et  pofl  hatc  dormivit , 
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icndit  üii  finem  viti  fii*  , vic  ; & fortant  du  fein  de  la  terre  , il  haulTa 
*rrr'ir'pro°pheTiW^^  P°“‘'  proph^t'ler  la  ruine  du  peuple , • 

iinpietuem  ^enûs.  Ôc  la  peine  due  à fon  impiété. 


CHAPITRE  XLVII. 

§.  I.  Eloge  de  Nathan  iy  de  David. 


I.  Pofl  haec  furrexit  Na- 
than propheu  in  diebut  Da- 
vid. 


Z.  Et  quafi  adtfps  fêparatus 
i carne,  Hc  David  a fîliis 
lùael. 


5.  Cum  leorlbus  lufîc  qua- 
fi  cum  ngnis  : & in  urfîs  fi- 
miiiter  fcctt  licut  in  ngnis 
ovium,  in  juvcntute  fua. 


4.  Numquîd  non  occidit 
gîjnn  cm  , & abftulit  op- 
probiium  de  geme  ? 


5.  In  tollendo  manum 
faxo  funda;  dejccit  exulta- 
tionem  Golis  : 

f.  nam  invocavit  Domi- 
mim  omnipotentcm,  &r  de- 
dit  in  dexeera  ejus  toÜerc 
hominem  fortem  in  bello, 
6i  exahare  cornu  gencis  fux. 

7>  Sic  in  decem  millibus 
gloriHcavit  eum,  & Inuda- 
vjt  eum  in  benedidiooibus 
lit  m ni , in  oA'crendo  üii 
curonam  glurix  : • 


8.  çontrivitcnim  înîmî- 
cos  tindique,  & exiirpavit 
PîîiliAhiim  contraries  ulquc 
4A  bvM«tctnuin  diccn:  coo- 


.-A  Près  cela , le  Prophète  Nathan  s’élera 
au  tems  de  David  : U fut  jafeitè  pour  convertir 
ce  Prince , que  Dieu,  par  une  faveur  fwgulitrCy 
avoir  cheifi  pour  gouverner  fon  peuple. 

2.  Car  David  a été  tiré  d’entre  les  enfans 
d’Ifracl , comme  la  graifle  de  thojlie  que  l’on 
féparc  de  la  chair , comme  ce  qu’il  y a de  meil~ 
leur. 

3.  En  effet , il  croit  fi  fort , que  dans  fa  Jeu- 
ncile  J il  s’eft  joué  avec  les  lions  comme  avec 
des  agneaux , & il  a traité  les  ours  comme  il 
auroit  fait  les  petits  de  brebis. 

4.  N’eft-ce  pas  lui  aefft  qui  tua  Goliath  , ce 
géant  dans  lequel  les  Pl.ilifins  mettoient  leur 
confiance?  & qui  fit  cefier  ainfi  l'opprobre  du 
peuple  d’ifrael? 

y.^a  main  y en  jettant  une  pierre  de  fà 
fronde , terrafla  l’infolence  de*  Goliath. 

6.  Car  il  invoqua  le  Seigneur  Tout- puiflant, 
qui  donna  la  force  à fa  main  de  renverfer  un 
homme  redoutable  en  guerre  , & de  relever 
la  puifiance  & le  courage  de  fon  peuple. 

. 7-  Auffi  lui  donna-t-on  l’honneur  d’avoir 

tué  dix  mille  hommes.  On  le  loua  , en  bé- 
nifiant  le  Seigneur  de  t avantage  qu'il  lui  avoit 
fait  remporter  ; & on  lui  offrit  une  couronne 
de  gloire,  en  recarwoijjance  des  fervices  qu’il 
avoir  rendus  à Jfrdcl. 

8.  Car  il  renverfa  ceux  qui  attaquoient  If- 
racl  de  toutes  parts:  il  extermina  les  Fhiliftins 
fes  ennemis , de  tei.e  forte  que  , jufqu’aujour- 
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d’hui  ils  nom  pir  s’en  relever  ; & il  abbattit 
pour  jamais  toute  leur  puiflance. 

p.  Dans  toutes  lès  oeuvres  , il  a rendu  grâ- 
ces au  Dieu  Paint  y comme  à celui  qui  en  était 
le  principe , & il  a béni  le  Très-haut  par  des 
paroles  pleines  de  fa  gloire. 

I c.  Il  a loué  le  Seigneur  de  tout  fon  cœur  ; 
il  a aimé  le  Dieu  qui  ï’avoit  créé , & qui  l’a-i 
voit  rendu  fort  contre  fes  ennemis. 

1 1.  Il  a établi  des  chantres  pour  être  de- 
vant l’Autel  du  Seigneur;  & il  a accompagné 
leurs  chants  de  doux  concerts  d’injlrumens  de 
mufique. 

12.  Il  a rendu  les  fêtes  plus  célébrés , & il 
a orné  les  jours  facrés  jufqu’à  la  fin  de  fa  vie 
pjr  les  cantiques  qu’il  a compofés afin  qu’Ifraël 
Jouât  le  Paint  nom  du  Seigneur,  & que  dès  le 
matin  il  rendît  gloire  à fa  faintcté. 

I J.  Le  Seigneur  l’a  purifié  de  fes  péchés 
par  des  châtimens  proportionnés  : ôc  après  l’avoir 
humilié  quelque  tems , il  a relevé  là  puilTance 
pour  jamais  ; il  lui  a alTuré  le  Royaume  par 
fon  alliance , fie  il  lui  a promis  avec  ferment 
que  fa  race  pojfederoit  toujours  un  thrône  de  gloi- 
dans  Ifraël. 


siAP.XLf'ÎI.  1J7 

trivit  corna  iprorum  ut^us 
il)  xternum. 

9-  In  Omni  opère  dédit 
confertionem  Sjnfto,  8t  Ex- 
celfo  in  veibo  glorix. 


10.  De  Omni  corde  liio 
laudivit  Dominum  , & dile- 
xit  Deum  , qui  fecit  ilium; 
&:  dédit  ilii  contra  inimicos 
potemiam  : 

■ I.  & llare  fecit  camorcf 
contra  altare  , & in  fono 
eorum  dulces  fecit  modoi. 


T 1.  Et  dédit  in  celebratio- 
nibu!  deeuf , & omavit  tem- 
pora  ufque  ad  confumma- 
tionem  vit* , ut  laudarcnt 
oomen  fanfium  Domini , Si 
ampiiticarent  mane  Dei 
faniTiitatem, 

i;.  Dominus  purgavit 
peccataipfius,  St  exaitavic  ia 
*ternum  cornu  ejus  ; St  de- 
dit  illi  teflamenium  regni , 
Se  lèdem  glorix  in  Ifrael. 


§.  II.  Eloge  de  Salomon  ; fa  chute  & fi  punition.  Folie  & mauvaife  conduite 
de  Roboam,  Révolté  éf  impiété  de  Jéroboam. 


14.  Après  lui  s’éleva  fon  fils  rempli  de  fa- 
geffe  ; fie  le  Seigneur  détruifit  par  lui  toute  la 
puiflance  de  fes  ennemis. 

1 y.  Salomon , dont  nous  parlons , régna  dans 
un  tems  de  paix  ; fie  Dieu  lui  foûmi,t  tous 
ceux  qui  le  combanoient,  afin  qu’il  bâtît  une 
maifon  au  nom  du  Seigneur,  fit  qu’il  lui  pré- 
parât un  fanduaire  éternel.  0 Prince , com- 
ment avez-vous  été  bftruit  dans  votre  jeu- 
neflTe  f 

1 6.  Vous  avez  été  rempli  de  làgefle  comme 


14.  Poft  ip(um  rurrexic 
filius  fenfatus  , & propter  il- 
ium dejecit  omnem  pocen- 
tiam  inimtcorum. 

1 Salomon  imperavît  in 
diebus  pacis , cui  i'ubjecit 
Deus  omnes  hoOes , ut  con- 
derct  Domum  in  nomme 
fuo , & pararet  fandicatem 
in  lempiternum  : quemad- 
jnodum  erudicusesin  juven- 
tu  te  tua  y 

t6,  & impletus  es,  quafi 

V ij 
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flumen,  fapientia,  & ter-  un  fleuvc  ; ôc  toute  la  tctre* a été  découverte 
lam  reiexit  anima  tua.  ^ VOtrC  amC. 

t7.  Et  replefti  in  compa-  17,  Vous  avez  renfermé  des  énigmes  dans 

nomen  tuum,  8t  dileaui  e»  des  vérités  importantes  ; votre  nom  s eft  rendu 
»n  pace  tua.  célebre  jufqu’aux  ifles  les  plus  reculées , ôc 

■ vous  avez  été  aimé  dans  votre  régné  de  paix  7 

à catife  de  votre  douceur,  de  votre JageJfe  & de 
votre  juftice. 

18.  in  cantilenis  «t  pro-  1 8.  Toute  la  terre  a admiré  vos  cantiques  , 
arerbiis , & comparattoni-  proVcrbes , VOS  paraboles,  & l'interpré- 

roiratrruniterr*,  tauon  quc  VOUS  avcz  donnec  aux  choies 

obfcures. 


19,  8c  in  nomine  Domini 
Dci  , cuî  eft  cognomen  , 
Deus  Ifrael. 

iO.  CoUegifti  quafî  aurU 
chalcum  aurum , & ut  pium> 
bum  complefti  argcnium , 

2t.  & inclinafti  femora 
tua  rr.ulieribus  : poteftatem 
habuifti  in  corpore  tuo  , 

' lî.  deJifti  maculam  in 
gloria  cua,  & profanafli  fc- 
^ men  tuum  inducere  iracun- 
diam  ad  liberos  tuos,  & in- 
citari  ftuliiiiam  tuam  : 

2?.  ut  faceres  imperium 
bipariiium,  & ex  Ephraim 
imperare  imperium  durum  » 


24.  Deus  autem  non  dere- 
linquet  mifericordiam  fuam, 
di  non  corrumpet  nec  dèlc- 
bit  opéra  (ua,  necjueperdet 
à ftirpe  nepotes  tltài  fui  î 
de  femen  ejus,  qui  diligit 
Donriaium , non  corrumpet. 


%S»  Dédit  aufem  reliquum 
Jacob  , & David  de  ipfa 
ftirpe. 


iÿ.  Elle  en  a glorifié  le  nom  du  Seigneur 
Dieu , qui  s’appelle  le  Dieu  d’Ifraël. 

20.  Vous  avez  fait  des  amas  d’or  comme 
on  en  fait  d’airain , & d’argent  comme  on  en 
feroit  de  plomb. 

21.  Et  après  cela , vous  vous  êtes  proftitud 
aux  femmes'fVrangfrw  ; vous  leur  avez  aflervi 
votre  corps. 

22.  Vous  avez  terni  l’éclat  de  votre  gloire  > 
vous  avez  deshonoré  votre  race  ; vous  avez 
attiré  la  colere  du  Seigneur  fur  vos  enfans  , ôC 
la  punition  fur  votre  folie  ; 

23.  en  forte  que  vous  avez  été  caufe  que 
votre  Royaume  a été  partagé  en  deux,  ôc 
qu’il  eft  forti  d’Ephraïm  une  puiflance  rebella 
qui  s' eft  élevée  contre  votre  fils. 

24.  Mais  Dieu  , malgré  vos  crimes  qui  ont 
attiré  fur  vous  ces  effets  de fa  juftice , n’oubliera 
point  fa  miféricorde  ; il  ne  détruira  point , 6c 
n’anéantira  point  fes  ouvrages  ; il  ne  retran- 
chera point  parla  racine  la  poftérité  de  David 
fon  élù  ; ôc  il  n’extemtinera  point  la  race  de 
celui  qu’il  a aimé. 

2 y.  /dinfi  il  a laifTé  quelques  reftes  à Jacob 
ôc  à David  quelques  rejettons  de  fa  race  , 
pour  accomplir  en  eux  les  promejjes  qu’il  leur  avait 
faites. 
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26.  Mais  pour  Salumon  , il  a Anifa  vie,  ôc 
s’en  ell  allé  avec  fes  peres. 

27.  Et  il  a laiiTé^après  lui  Ton  Als  Roboam  , 
qui  a été  un  exemple  de  folie  parmi  Ton 
peuple , 

28.  un  homme  fans  jugement  d^fans  pru- 
dence , qui  par  fon  mauvais  confeil  détourna 
de  lui  fon  peuple  ; 

29.  & Jéroboam  fils  de  Nabat,  qui  a fait 
pécher  Ifraël , qui  a ouvert  à Ephraïm  le 
chemin  de  l’iniquité , en  luifaifant  abandon- 
ner le  culte  du  vrai  Dieu  pour  adorer  des  veaux 
dor.  Et  ainft  les  péchés  ont  inondé  parmi 
eux. 


lé.  Et  fincm  babutt  SaIo« 
mon  cum  patrîbus  fuis. 

• 

17.  Et  dercliquit  poil  (à 
de  femine  tuo  gémis  Aulti- 
tiam , 

x8.  & imminutum  d pru- 
dentia  . Roboam . qui  avec-^ 
tit  gentem  confilio  fuo  ; 

ap.  & Jéroboam  filium 
Nabat , qui  peccare  fecit  I A- 
nel , & dedic  viam  peccandi 
Ephraim , & plurima  redun- 
daverunt  peccata  iptôrum. 


30.  Ils  les  ont  fait  enfin  chafifer  de  leur 
terre. 

3 1.  Ils  ont  cherché  toutes  les  maniérés  de 
faire  le  mal , jufqu’à  ce  que  la  vengeance 
divine  eft  venue  fondre  fur  eux , [ & qu’elle  a 
mis  fin  à tous  leurs  péchés.  ] 


30.  Valde  avenerunt  il- 
los  d terra  Aia. 

31.  Et  quzAvit  omnesne- 
quittas , ufqut  dum  perveni- 
ret  ad  illos  defenCo , & ab 
omnibus  peccatis  liberavit 
eos. 


CHAPITRE  XLVIII. 

§.  1,‘Zele  du  Prophète  Elle.  Merveilles  qu’il  a opérées  fur  la  terre.  Son 
enlevement  au  Ciel. 


*-Le  Prophète  Elle  s’eft  élevé  enfuitc 
comme  un  feu  ; & fes  paroles  pleines  de  suie 
brûloient  comme  un  flambeau  ardent. 

2.  Il  frappa  le  peuple  de  famine  pour  le  pu- 
nir de  fon  idolâtrie.  Ils  l’irriterem  par  leur  en- 
vie , & ils  furent  réduits  à un  petit  nombre  ; 
[ car  ils  ne  pouvoient  fupporter  les  préceptes 
du  Seigneur  qu'il  leur  annonpoit.  J 

3.  En  parlant  au  nom  du  Seigneur,  il  fer- 
ma le  ciel , pour  qu’il  ne  plût  point  fur  la  terre  ; 
& il  en  fit  tomber  le  feu  par  trois  fois , deux 
fois  pour  dévorer  fes  ennemis  , Ù"  la  troifieme 
pour  confumer  fon  facrifice. 

Quelle  gloire , ô Elie  , vous  vous  êtes 


I.  Et  furrexît  Elias  pro- 
pheta,  quaA  ignis,  & ver- 
bum  ipAus  quaA  Faoula  ar- 
debat. 

a.  Qui  indnxk  in  illos  fâ'- 
mem , & ifliianies  ilium  in- 
ridia  fua  pauci  Tadii  funt, 
non  cnim  poierant  AiAi- 
nere  ptateepta  Doniini.  > 


3.  Verbo  Domini  con- 
tinuit  cctlum  , & dejecit  d« 
ccrloignem  ter  ; 


4.  Se  ampliEcatus  cA  E- 

V üj 
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lias  in  mirabilibus  fuis.  Et 
quis  poieil  fimiliiet  lie  glo- 
Tiari  tibi  ! 

f.  Qui  TuAulifti  mortuum 
ab  inferis  de  forte  mortis  in 
veibo  Domini  Dei. 

e.  Qui  Jejecifli  reges  ad 
perniciein,  & confregifti  fa- 
cile poientiam  ipfbrutn , 8t 
gloriolos  de  lc(fio  fuo. 


7.  Qui  audis  in  Sina  judi- 
cium,  & in  iloreb  judicia 
defenfionis. 

X.  Qui  ungis  reges  ad  p<r- 
niteniiam , & prophetas  fa- 
càs  fuccelTores  poil  te. 

9.  Qui  tcceptus  es  in  tur- 
bine ignis , in  curru  equo- 
rum  igncoiutn. 

10.  Q ii  feriptus  es  in  ju- 
diciis  temporum  lenire  ira- 
cundiam  Domini  : conci- 
liare  cor  pairis  ad  61ium  i & 
telliiucre  tribus  Jacob. 


it.Beati  funt,  qui  te  vî- 
derunt,  & in  amicitia  tua 
decorati  funt; 


ti.  nam  nos  vità  yiri- 
ir.us  tantum,  poil  mortem 
autem  non  ent  talc  nomen 
nollrum,  a 


acquife  par  vos  miracles  ! Er  qui  peut  fe  glo- 
rifier comme  vous  ? 

vous  qui , par  la  parole  du  Seigneur  votre 
Dieu , avez  fait  fortir  un  mort  des  enfers , ôc 
l’avez  arrachtf  à la  mort  en  lui  rendant  la  vie  ; 

6.  vous  qui  avez  fait  tomber  les  Rois  dans 
le  pnicipicc , qui  avez  bril'é  fans  peine  toute 
leur  puiffance  , & qui  dans  leur  gloire  les 
avez  réduits  au  lit  de  la  mort; 

7.  vous  qui  entendez  fur  le  mont  de  Sina 
le  jugement  du  Seigneur  , & fur  le  mont 
Horeb  les  arrêts  de  fa  vengeance  ; 

8.  vous  qui  facrez  les  Rois  pour  venger  les 
crimes  des  impies  , & qui  lailfez  après  vous 
des  Prophètes  pour  vos  fucceffeurs  ; 

9.  vous  qui  avez  été  enlevé  au  ciel  dans 
un  tourbillon  de  feu , & dans  un  char  traîné 
par  des  chevaux  ardens  ; 

1 0.  vous  qui  avez  été  deftiné  pour  adoucit 
la  colere  du  Seigneur , par  des  jugemens  que 
vous  exercerez  au  tems  preferit  ; veus  qui  avez 
été  choifi  pour  réunit  les  cœurs  des  peres  à 
leurs  enfans  7 & pour  rétablit  les  tribus  d’If- 
taëlf 

ïi.  Bienheureux  font  ceux  qui  vous  ont 
vu,  & qui  ont  été  honorés  de  votre  amitié. 
Ils  ont  un  avantage  que  nos  amis  ne  peuvent 
efperer  : 

1 2.  car  pour  nous , nous  vivons  feulement 
pendant  cette  vie  ; [ mais  notre  nom  ne  vivra 
pas  de  même  après  notre  mort.  ] 


f.  II.  Urfprit  d’Elte  demeure  dans  EUpe.  Courage,  fermeté  de  ce  Vrophete. 
U a fait  des  miracles  pendant  Jd  rie  , & mtine  après  fa  mort. 


15.  Elias  cuickni  in  tur- 
bine teftus  cil , & in  Elireo 
complctuf  e(l  (piricus  ejus  : 
in  diebus  fuis  non  pertimuit 
principem  j & potentiâ  ne- 
mo  vicit  ilium  » 

14.  nec  Tuperavit  ilium 


I J.  Elie  a été  enlevé  dans  un  tourbillon  ; 
mais  fon  efprit  eft  demeuré  dans  Elifée.  Eli- 
fée  animé  de  cet  efprit , n’a  point  eu  peur  des 
Princes  pendant  fa  vie  ; & nul  n’a  été  plus  puif- 
fant  que  lui. 

i^.  Jamais  rien  ne  l’a  pu  vaincre;  & fon 
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corps  , après  fa  mort  même  , a fait  voir  verUm  aliquoj,  & mor- 
qu’il  étoit  un  vrai  Propiiete,  ayant  rejjiijcité  ptopbciavit  corpu* 

un  mort  qu’on  avait  mis  dans  Jon  tombeau. 

I J.  Ainfi  il  a fait  des  prodiges  pendant  fa  i j. in  vita  fua fecît  monf- 

vie,,  & des  miracles  après  fa  mort.  o”e’ra^ure(l™°  "* 

1(5.  Mais,  dans  toutes  ces  merveilles,  le  omnib« iftii  non 


peuple  d'Jfraélqui  les  a vûes , n’a  point  fait  pé- 
nitence ; & ils  ne  fe  font  point  retirés  de 
leurs  péchés  , ri  ayant  point  voulu  croire  les 
maux  dont  il  les  menafoit , jufqu’à  ce  qu’ils  ont 
été  chafliés  de  leurs  terres , ôc  difperfés  dans 
tous  les  pays  du  monde. 

1 7.  De  forte  ^/«’il  n’eft  demeuré  dans  la  Pa- 
lefline  qu’un  petit  relie  du  peuple  Juif,  & un 
Prince  de  la  maifon  de  David , qui  a régné 
Jur  les  tribus  de  Juda  <ù“  de  Benjamin, 

18.  Quelques-uns  d’eux  ont  plû  à Dieu 
dans  leur  vie  ; mais  les  autres  ont  commis 
beaucoup  de  péchés. 


pœnituic  popnlu,  , & non 
rccetTeruiu  à peccatis  fuis  , 
ufque  dum  ejeâi  funt  de  ter- 
ra fua  , & difperlï  funt  ia 
ODinem  terram  ; 


17.  & relidh  eft  gens  per- 
rauca , & princeps  in  domo 
David. 


t8.  Quidam  iptbrum  fe- 
cerum  quod  placerei  I)eo  : 
atii  autem  muUa  comoiife- 
runt  peccata. 


S>  111,  Régné  d’Ezechias.  ProteSiion  que  Dieu  lui  a donnée  contre  Sennacherib, 
Eloge  du  Prophète  Jfa'ie, 


19.  Ezechias  a fortifié  fà  ville , ôc  il  y a fait 
venir  de  l’eau  ; il  a creufé  le  roc  avec  le  fer , 
ôc  il  a bâti  un  puits  ou  une  citerne  pour  confer- 
ver  l’eau. 

20.  Sennacherib  vint  affliger  Jerufalem  pen- 
dant fon  régné;  il  envoya  Rabfacès  pour  en 
enlever  sous  les  habitant  ; [ ÔC  il  éleva  fa  main 
contr’eux  ; ] il  étendit  fa  main  contre  Sion  ; 
ôc  fa  puilTance  le  remplit  d’orgueil  & de  fu- 
reur contre  les  Juifs. 

21.  Alors  la  frayeur  leur  faifit  le  cœur  ôc 
les  mains;  ôc  ils  furent  agités  comme  une 
femme  qui  efl  dans  les  douleurs  de  l’enfante- 
ment. 

22.  Ils  invoquèrent  le  Seigneur  plein  de 
miféricorde  ; ils  étendirent  leurs  mains  , ôc 
les  éleverent  au  ciel  : 6c  le  Saint , le  Seigneur 
notre  Dieu  écouta  bie’n-tôt  leur  voix. 


7 9*£/-CcIius  mtinivic  ci* 
viuitem  fuam*  & induxic  in 
medium  ipHus  a^uam,  & 
fodit  ferro  rupem , & zdifi- 
cavic  ad  aquam  puteum. 

10.  In  diebus  ipfîus 
cendit  Sennacherib  , & mi- 
Ht  Rabfacen , & fuflulit  ma- 
num  fuam  contra  illos  > & 
excolit  manum  fuam  in 
Sion  , & fuperbus  faâus  eft 
petentia  Tua* 

2 t.  Tune  nota  lîint  cor- 
da, & manus  ipforum:  8c 
doiueruni  quad  parturiente* 
xnuUerei. 


21.  EtinvocaTerunt  Do- 
minom  miferkordem  , 8t 
expandences  manus  Tuas  > 
extulerunt  ad  ccrlum  : 8c 
r«in.^us  Dom!nus  Deus  au- 
divit  citb  Yocem  ipforum. 
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13,  Non  eft  commemo- 
ntui  peccatorura  illorum , 
neque  dédit  iilos  inimicic 
Tuis , fed  purgavic  eos  in 
manu  Ifaiz  Tanâi  prophetx. 


2j.  [Il  ne  fc  fouvint  point  de  leurs  pdclufs" 
& il  ne  les  livra  point  à leurs  ennemis  : mais 
il  les  purifia  par  les  mains  d’Ifaïe  fon  faint 
Prophète,  qui  par  fei  prières  obtint  leur  dcli-^ 


14.  Dejecit  cadra  Aflyrio- 
rum,  & contriric  ilios  An- 
gélus Domini. 

xS-  nam  fecit  Ezechias 
q^uod  placuit  Deo  , & for- 
iiter  ivit  in  via  David  pa* 
tris  fui , quam  mandavit  illi 
Ifaias  propheta  magnus,  & 
fidclis  in  conljicidu  Dci. 

zf  In  diebui  ipdut  reirà 
rediic  fol  , & addidic  régi 
vium. 


vrance. 

24.  Il  dilllpa  le  camp  de?  Aflyriens  ; fie 
l’Ange  du  Seigneur  les  tailla  en  pièces. 

2 y.  Car  Ezechias  fit  ce  qui  étoit  agréable  à 
Dieu  ; il  marcha  courageufement  dans  la  voie 
de  David  fon  pere , que  lui  avoir  recomman- 
dée Ifaie,  qui  fut  un  grand  Prophète  , ôc  fi-, 
dele  aux  yeux  du  Seigneur. 

26.  Le  foleil  pendant  fes  jours  retourna  en 
arriéré  ; & il  ajouta  plulieurs  années  à la  vie 
du  Roi. 


17.  Spirini  magno  vidit 
ultima , & confolatus  eft  lu> 
gemes  in  Ston.  Ufque  in 
lempiternum 

z8.  oftenditTutun,  &abf- 
condita  antes^uam  eTCni> 
reou 


27.  Il  vit  la  fin  des  tems  par  un  grand  don 
de  l’efprit  de  Dieu  ; 6c  il  confola  ceux  qui 
pleuroient  dans  Sion. 

28.  Il  prédit  ce  qui  devoir  arriver  jufqu’à 
la  fin  des  tems , fie  il  découvrit  les  chofes  fe^ 
çretes  avant  quelles  arrivalTent. 


CHAPITRE  XLIX. 


§.  I.  Eloge  de  Jofias.  Jerufalem  détruite , en  punition  des  mauvais  traitement 
faits  à Jeremie.  Eloge  de  ce  Prophète. 


1.  Memoria  Joftar  in  corn* 
potltionem  odorii  £iâa  o- 
pus  pigmenuri. 


1.  In  Omni  ore  quaft  mel 
ipdulcabitur  ejus  memoria , 
& ut  muHca  in  convivio  vi« 
ni* 


Ipfè  eft  direftus  divini- 
tus  in  pcenicentiam  gencij  , 
Ce  culit  abominaûoncs  im> 
pieuiis. 


ï-JL/A  mémoire  de  Jofias  eft  comme  un 
parfum  d’une  odeur  admirable , compofé  pat 
un  excellent  parfumeur. 

2.  Son  fou  venir  fera  doux  à la  bouche  de 
tous  les  hommes  comme  le  miel , 6c  comme 
un  concert  de  mufique  dans  un  feflin  de  vins 
délicieux.  - 

J.  Il  a été  deftiné  [ divinement  ] pour  faire 
entrer  le  peuple  dans  la  pénitence  ; 6c  il  a ex- 
terminé les  abominations  de  l’impiété,  en 
renverfant  tous  ks  Autels  dreiïésà  P honneur  des 
idoles. 

4.  H 
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4.  Il  a tourné  fon  coeur  vers  le  Seigneur  au 
milieu  du  régné  de  l idilatrie  ; & dans  un  terni 
de  péchés , il  s’eft  affermi  dans  la  piété. 

y.  Ce  ejui  eft  d'autant  plut  d.gne  de  küanget , 
4«e,  hors  David  , Ezechias  & Jofias , dint 
ntjus  parlons , tous  tes  R ois  de  Juda  ont  péché , 
en  adorqpt  des  Dieux  étrang^ers. 

6.  Car  les  Rois  de  Juda  ont  ro«i  abandonné 
la  Loi  du  Très-haut , & ont  méprifé  la  crainte 
de  Dieu. 

7.  Ils  ont  abandonné  leur  Royaume  à un 
autre  peuple , ôc  leur  gloire  à une  naâon  étran- 
gère , ayant  mérité , par  leurs  péchés , que  Dteu 
les  livrât  à leurs  ennemis. 


4.  Et  gttbf^ravit  ad  Do- 
minum  cor  îp(îus , & in  dre- 
bus  peccatonim  corrobora- 
▼it  pietatem. 

4.  Prxter  David,  & F?e- 
chiain  , & Jodam  , omnet 
peccatutn  commiferum  ; 


d.  nam  rcüquerunt  îegem 
AhiiTimi  reges  juda,  & con- 
temprerum  nmorem  Dei. 

7.  Dederunt  cnîm  reg- 
num  Ibumaliis , & gloriam 
raam  alienigenz  genü* 


8.  Ces  étrangers  ont  brîilé  la  ville  choifie, 
la  ville  fainte  ; & ils  ont  fait  un  défert  de  fes 
rues , félon  la  prédiction  de  Jeremie. 

p.  Car  ils  ont  maltraité,  ew/â/)er/fc»ne,  celui 

3ui  avoit  été  confacré  Prophète  dès  le  ventre 
e fa  mere , ôc  deftiné  de  Dieu  pour  renver- 
fer,  pour  détruire,  pour  perdre  ôc  pour  édi- 
fier. 


8.  Incenilerunt  eleflnm 
lânâiiatis  civicaicm,  & de- 
Tertas  fecerunt  viat  iplîua  in 
manu  jeremis. 

9.  Nam  m.ilc  craAare- 
nint  ilium , qui  à ventre  ma- 
trij  confccratus  efl  prophe- 
la,evcrtete,  & eruere,  Sc 
perJere  > & iterum  zdifica- 
te , & renovare. 


§.  II.  Eloge  cTEzechitl  ,des  douze  petits  Prophètes  , de  Zorobabet , dejefus 
fis  de  Jofedecb  , de  Nthemias , d’Enoch , de  Jofeph  , de  Seth  , de  Sein  Ù" 
d’Adam. 


I O.  Quant  à Ezechiel , il  a vu  cette  vifion 
de  gloire  que  le  Seigneur  lui  repréfenta  dans 
le  char  des  chérubins  qui  lui  fut  montré  : & il 
a prédit  les  chofes  futures  ; 

1 1.  car  il  a marqué , par  une  pluie  qui  caufe 
des  inondations  Jurieufes , & qui  rend  les  terres 
fécondes , les  maux  qui  dévoient  arriver  aux 
ennemis  du  Seigneur  , ôc  les  biens  qu’il  de- 
voir faire  à ceux  qui  avoient  marche  dans  la 
droite  voie. 

1 2.  Que  les  os  des  douze  petits  Prophètes 
refleurifient  dans  leurs  tombeaux;  car  ils  ont 
fortifié  Jaçob  , ôc  l’ont  racheté  de  la  fetvi- 
tude , par  une  foi  pleine  de  courage. 

Tome  If'.  Part.  I. 


. 10.  Ezechiel  qui  vidii 

confpeftum  gloriz  , quam 
oftendit  illi  in  curiu  Checu- 
bim. 


ti.Nam  commemoratut 
eft  inimiconim  in  imbie  . 
benefacere  illii  qui  oAen- 
deium  reâas  viac. 


Il  Etduodecim  prophe- 
tarum  ofla  pullulent  de  loco 
fuo  : nam  corroboraverunt 
Jacob,  Se  redemerunt  fe  in 
fide  vinutis. 

X 


Digitized  by  Google 


1^4  L’ECCLESIASTIQUE.  Ch^  P.  JÏL7.Y. 

13.  QjomoJo  airplifice-  i Comment  releverons-nous  lagloire  de 

Zotobal  cl  , lui  qu'i  3 été  f ornement  du  peuple 
nunu  : etljrdél  , & comme  un  anneau  à la  main 

droite  du  Seigneur  ? 

14.  fie  & Jefum  filiunti  ja.  & Jefus  fils  de  Jofcdcch  , qui  en  leur 
i-Jificaverun.  domum  , & tcms  Ont  rebâti  la  maifon  du  Seigneur  , qui 
exaiuverunc  teropium  fane-  ont  rclevc  fon  faint  temple  deftiné  à fon  éter- 
tum  Domino  paratum  in  nellc  Ploire  ? 

g!onam  fempuernam.  o 

M.  Et  Nehemias  in  me-  1 J . La  mémoire  de  Néhémias  palTera  aullî 

& Rare  fecic  pottas  8f  feras , murs  abattus  , qui  a rétabli  nos  poncs  ôc 
^uiercxitdomosnoftras.  nos  ferrures , Ôc  qui  a rebâti  nos  maifons. 

lé.  Nemo  natuseft  inter-  16.  Nuln’cft  né  furla  tcrrc  commcEnoch , 
Tpirrecêprurefi  i le, T ^ » dté  cnfuitc  enkvé  de  deffus  la  terre  ; 

17.  Neque  ut  Jofeph,  qui  jy.  ni  comme  Jofeph  , qui  eft  né  pour 

frT<“um  .fiîm™L’mrmgén’  Princc  de  fes  freres,  & l’appui  de  fa 

tis , rectot  fratrum  , flabi-  famille  ; [ pour  être , dis-je , le  gouverneur  de 
limemum  populi:  Pç.j  f^res  , 6c  le  ferme  appui  de  fon  peuple.  ] 

18.  Si  ofa  ipfius  vifitata , 18.  Scs  OS  Ont  été  confervés  avec  foin  dans 

*^i"  t’v^iunt^  t C & ont  prophétifé  après  fa  mort  , 

’ ayant  été  apportés  en  Judée  > ainft  qu'il  l’avoit 

prédit.  ] 

lÿ.  Seth  S(  Sem  apud  ho-  ip.  Seth  & Scm  Ont  été  élevés  en  gloire 
mines  gioriam  adepii  funt  ,■  gntre  les  hommcs  ; & Adam  dans  fa  création 
origire^Adlnu”  a été  élevé  au-deffus  de  toutes  les  créatures  , 

fur  tefquelles  Dieu  lui  avoit  donné  un  plein  pou~ 


14.  Hc  & Jefum  filium 
jefedech  * qui  in  diebus  luis 
arJificaverunt  domum  y & 
exaltaverunc  ccmplum  fane* 
tum  Domino  paratutn  in 
g!oriam  lempiternam. 

14.  Et  Nehemias  in  me« 
moria  mulii  remuons  , qui 


qui  erexit  domos  ooftras. 

\6.  Nemo  iraruseA  in  ter- 
ra quaüs  Henoch  : nam  & 
sp(e  receptus  efi  à terra. 

17.  Neque  UC  Jofeph,  qui 
ra’us  efi  homo  , princeps 


limemum  populi: 

18.  & ofTa  ipfîus  vifîtaca , 
Tunr,  & poft  mortem  pro- 
piicitiveium. 


ly.  Seth  8f  Sem  apud  ho- 
mines  gioriam  adepii  funt  ; 


CHAPITRE  L. 

Ç.  I.  Elo^e  de  Simon  fils  d’Omas.  Ouvrages  magnifiques  qu'il  a fait  faire 
pour  t utilité  du  peuple  , pour  rornement  de  ta  Ville  de  Jerujalem.  Gloire 
qu’elle  a eue  pendant  fa  vie. 

I.  Simon  Oni*  filius , *-S  Imon  fils  d’Onias , grand  Pontife , a Ibû- 
fccfrdos  magnus,  qui  in  vi-  maifon  du  Seigneur , tant  qu’il  a vécu» 

diebus  fais  cotioboravit  ot  U a tortillé  le  temple  pendant  fes  jours  : tt 
(cœplum.  a réparé  les  ruines  qui  y étaient  arrivées  depuis 
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2.  C’eft  lui  qui  a fait  faire  les  fondemCns 
profondi  dei  galettes  du  temple  , !.■  double 
feâtiment  qui  l'environne  , & les  hauts  murs 
qui  en  pmt  la  force  & la  Jé/enfe. 

3.  Les  eaux  des  fontaines  ont  could  en  fon 
tcms  dans  les  canaux  dans  les  rèjervoirs  qu'il 
fit  faire  à Jerufalem  ; & par  fes  ordres  , ils  le 
font  remplis  extraordinairement  comme  une 
mer. 

4.  Il  a eu  un  foin  particulier  de  fon  peuple , 
& ii  l a ddlivré  de  la  perdition. 

y.  Il  a été  aflez  puilTant  pour  aggrandir  & 
fortifier  la  Ville  de  Jerufalem  : il  s’eft  acquis 
de  la  gloire  par  la  maniéré  dont  il  a vécu  avec 
le  peuple  ; & il  a élargi  & étendu  l’entrée  de 
la  maifon  du  Seigneur  & du  parvis  temple. 

6.  lia  éclaté  pendant  fa  vie  comme  l’étoile 
du  matin  au  milieu  des  nuages,  & comme  la 
lune  lorlbu’elle  cft  venue  en  fon  plein. 

7.  Il  a lui  dans  le  temple  de  Dieu  comme 
un  foleil  éclatant  de  lumière. 

8.  Il  a paru  comme  l’arc-w-f/V/  qui  brille 
dans  des  nuées  lumineufes  , fie  comme  les 
rofes  qui  pouffent  leurs  fleurs  au  printems, 
comme  les  lis  qui  font  fur  le  bord  des  eaux  , 
& comme  Parbre  qui  porte  l’encens , qui  ré- 
pand fon  odeur  pendant  l’été  , 

p.  comme  une  flamme  qui  étincelle  , fie 
comme  l’encens  qui  s’évapore  dans  le  feu , 

I O.  comme  un  vafe  d’or  maffif  orné  de  tou- 
tes fortes  de  pierres  précieufes. 

1 1.  Il  a paru  comme  un  olivier  qui  pouffe 
fes  rejetions , 6c  comme  un  cyprès  qui  s’élève 
en  haut , lorfqu’il  a pris  fa  robe  de  gloire , fie 

3u’il  s’eft  revêtu  de  tous  les  ornemens  de  là 
ignité  de  Grand-Prêtre. 


Ch  A P.  L.  I 

t.Templietiam  altiruJo 
ab  s.^fo  funJaca  cA  . duplex 
xdifîcMtio  & exceia  parietet 
tempii. 


In  d’ebusipAus  <*mana- 
verunt  pütei  aquarum  , & 
quafi  mare  adimpleii  limt  • 
fupra  moduin. 


4.  Qui  curavît  gentem 
fuam  I âr  libérant  cam  à 
perdiiione 

t Qui  prxvaluit  ampUfi- 
care  civitiitem  , qui  adeptuf 
eftglo'iim  in  converfaüo- 
ne  gentis  : & ingrelTum  do- 
mu$  & atrü  ampUBcavit. 

é,  QuaB  Aella  matuttnain 
medio  nebular,  & qu.ifi  luna 
plena  in  diebus  luis  iucet. 

7.  El  quiA  fol  refulgens , 
Ac  ilic  eltul/Ii  in  templo 
Dei. 

8.  QuaA  arcus  refulgeni 
inter  nebulas  glorix,  8t  qua> 
B flos  rolarum  in  diobut 
vernis  , & quaA  liiia  qitx 
funr  in  tran/rt  taquZ)&  qua* 
Cl  ^hus  redolens  in  diebus 
acAacis. 

9.  QuaA  ignit  eAvIgens  * 
& thuf  ardens  in  igné* 

10.  QuaA  vas  aurt  (bli- 
dum  , ornatutn  omni  lapide 
pretiofo. 

1 1.  QuaA  oHva  pullulans, 
& cypreflus  sn  altitudinem 
fe  excollens , in  accipiendo 
ipfum  Aolam  gloHx,  & vef- 
tiri  eum  in  confummatio- 
nem  vinutis* 


Xij 
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§.  II.  A'fj^nlJîc^nre  de  S'imim  ditns  le  culte  de  Dieu  S.i  fidtlité  à lu!  offrir 
des  fsctijices,  Sjn  exactitude  a remplir  toutes  les  fanJijiu  de  fon  minijtere» 
Sa  priere» 


iz.  Trt  afcenfu  aUnns 
Tan^i^glo  iam  dédit  Uoâi- 
utis  aniidum. 


I».  în  accipiendo  autcm 
pa  ies  de  nunu  facerdotum* 
& >p:è  (tins  juxta  aram  Et 
circA  illuro  corona  frarrum: 
quai  piantaiio  cedri  io 
jnoQie  Libano» 


14.  fîc  ctrca  iUuTTi  Aete- 
runt  qua(î  rami  palmée  * & 
omn  -s  fiiii  Aaron  in  g.o* 
fia  Tua. 

lî.  Obistîo  autem  Do- 
mini  în  minibus  ipforum  > 
coram  omni  fynagoga  llracl 
& confummjtionc  Tungens 
in  ara,  amph^care  obiatio- 
ccm  cxceib  régis. 

ir».  Porrexit  manum  fîiam 
în  libarione  , & libavrt  de 
lànguine  uvr. 

17.  Eflüdit  in  fundamcnta 
altaris  udorem  divinum  ex* 
ccîib  principi. 

i8  Tune  excFamaverunt 
filii  Aaron  , in  rubis  pro' 
duâilibus  fonutrunt,  & aU' 
ditam  fccerunt  voeem  mag- 
nam  in  memoriam  coram 
Deo. 


19.  Tune  ortmis  popultn 
Êmul  P operaveranr,  & ce- 
cideruRc  in  fauem  fuper 
lerram,  adonarc  D 'minum 
Deum  luum  , & d.trc  preces 
omnipotenti  Deo  excelfo. 

aoi  £t  atcpUficaveruitt 


1 2.  En  montant  au  faint  Autel , il  a honoré 
fes  vêtemens  faims,  expofant  leur  éclat  à la 
vûe  de  tout  le  peuple , avec  une  gravité  £>■  une 
majefté  qui  en  re/evoient  la  heanté. 

I ?.  Se  tenant  debout  à l’Autel , il  a requ  une 
partie  de  l’hoftie  de  la  main  ciei  Prêtres;  & it 
a été  environné  de  fes  frères  les  L-vites , com- 
me d’une  couronne  de  gloire  ; ils  fe  font  tenus 
autour  de  lui , comme  des  cedres  plantés  fur 
le  mont  Liban , 

14.  comme  des  branches  de  palmier;  & 
tous  les  enfans  d’ Aaron  étoient  dans  leur  gloire 
autour  de  lui  , étant  revêtus  de  leurs  famts 
habits. 

I J.  L’oblation  fe  préfentoîtau  Seigneur  pat 
leurs  mains  devant  toute  ralTemblée  d’Ifrael; 
& pour  achever  entièrement  le  facrifice  à 
l’autel , & pour  honorer  l’oblation  du  Roi 
très-haut. 

1 6.  Il  a étendu  fa  main  , pour  lui  offrir  le 
fang  de  la  vigne  ; 

17.  il  a répandu  au  pied  de  l’autel  un  vin  , 
dont  l’odeur  divine  cil  montée  devant  le  Prin- 
ce Très-haut. 

18.  Alors  les  enfans  d’Aaron  ont  jetté  un 
grand  cri , ôc  ont  fonné  de  leurs  trompettes, 
battues  au  marteau  ; ils  ont  fait  retentir  un 
grand  bruit  aux  oreilles  des  IJraéhtes , pour  re- 
nouveller  leur  mémoire  devant  le  Seigneur , 
Cr  les  faire  fouvenir  de  lui  rendre  leui  s adora- 
tions dr  leurs  hommages, 

ip.  Tout  le  peuple  eft  venu  en  foule  , & ils 
fe  font  proflemés  le  vifàge  contre  terre , pour 
adorer  le  Seigneur  leur  Dieu,  & pour  rendra 
leurs  voeux  au  Tout-puiffant,  au  Dieu  Très- 
haut. 

ao.  Les  chantres  ont  élevé  leurs  voix  dans 
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leurs  cantiques,  & ils  ou  fait  éclater  dans 
cette  grande  mailonun  bruit  plein  d’une  dou- 
ce harmonie. 

2 1 . Le  peuple  a offert  fa  priere  au  Seigneur 
trè  -hauti  </#/?  demeuré  dans  fin  f tint  Temple , 
jufqu’à  ce  qu’il  lui  ait  rendu  tout  le  culte  qui 
lui  eft  dû,  & qu’ils  ayent  achevé  leurs  fonc- 
tions. 

2 2.  Alors  le  Grand-Prêtre  defeendant  de 
l’Autel  a élevé  fes  mains  fur  toute  l’affemblée 
des  enfans  d’ifraèl,  pour  les  bénir  , peur  ren- 
dre gloire  à Dieu  par  fes  levres , & pour  fe 
glorifier  en  fon  nom , pour  rapporter  au  Sei- 
gneur toute  la  gloire  des  biens  dont  Ifrael  était 
comblé. 


H Â P.  XL.  I Sf 

pHillentes  in  vocibus  fuis , 
& in  nugna  damo  auâus  eft 
Tonus  Tuavitdiis  plenus. 

»i.  Et  rogivit  populus 
Dominum  cxce)(um  tn  pre* 
ce  , üfquedum  perfeâ«:î  tft 
honor  Domini , & munus 
Tuum  perfecerunt. 


22.  Tune  deTcerdens  , 
manus  fûas  exiuiit  in  om- 
nom  corgregtrioncm  fiiio- 
rum  Ifraei  Jare^g  oriam 
Deo  à labiis  Tui« , & in  np^ 
mine  ipâus  gloiiari  ; 


2 J.  Il  a renouvellé  encore  fa  priere  , pour  ij.  & iterav’t  o'atîoncm 
témoigner  fa  foi  en  la  fouveraine  puiffance  de  oitendeie  v«- 

Dieu , Cr  pour  lui  demander  avec  confiance  Us 
grâces  dont  Ifrael  avait  befiin. 


§.  III.  Exhortation  à la  priere.  Deux  peuples  hais , Ù"  un  troifîeme  qui  rte 
mérité  pas  le  nom  de  peup  le.  Eloge  de  l Auteur  de  ce  Livre.  Bonheur  de  ceux 
qui  le  lifent , Ù"  qui  prati luent  ce  qui  efl  écrit. 


24.  Priez  donc  aujfi  maintenant  le  Dieu  de 
toutes  les  créatures , qui  a fait  de  grandes 
chofes  dans  toute  la  terre  , qui  nous  a fait 
vivre  de  jour  en  jour  depuis  que  nous  fouîmes 
fertis  du  ventre  de  notre  mere  , & qui  nous  a 
traités  félon  fa  miféricerde  : triez,  dis-je,  le 
Se.gneur  , 

2 J.  qu’il  nous  donne  la  Joie  du  cœurs  & 
que  pendant  nos  jours  6t  pour  jamais,  il  faffe 
iicurir  la  paix  dans  Ifraël  ; 

26.  qu’il  donne  à Ifrael  une  ferme  fui  que 
la  miféricerde  de  Dieu  eft  fur  nous,  afin  qu'il 
les  delivre  pendant  leur  vie. 

‘ 27.  Mon  ame  hait  deux  peuplés  ; & le 
iroifieme  que  je  hais  n’eft  pas  un  peuple , 
mats  un  ajfemblage  de  plufteurs  peuple  . 

28.  tes  deux  peuples Jont  ceux  qui  demen- 
jeiu  fur  le  mont  Séir  ^ & les  PhüiiUns  j 6c.  Iç 


24*  Et  nunc  orare  D^una 
oronium  , qui  magna  fi  cit 
in  Omni  terra  y qui  auxit  diei 
noftios  2 ventre  matris  noT- 
trar,  & fecii  nubilcum  Te-* 
cundàm  Tuam*  luilericor- 
diaai  : 


2f.  detnobî?  Jucundîta* 
tem  rordis , & fîeri  p4(.t.ni 
in  d ebus  noHris  in  iTrael 
per  dies  lempiirrros  ; 

credere  iJrael  nobii^ 
cuin  ede  Dei  mîTericor» 
diam,  ut  lâberec  nos  in  die* 
bus  luis. 

17-  Duas  gemes  odit  ani- 
ma mri:  tcrtia  autem  non 
eft  gens  y quam^deiim  : 

zS.  qur  (édent  in  monte 
Seir,  St  PhiiiAhiim  ftul- 

X ii> 
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tus  populus  qui  habiut  in 
Sichimis. 

19.  Doârinam  Tapiemix 
& di(cîp  tnx  (cripHt  in  co- 
dicf  ifto  Jefus  6lius  birach 
Jero(olynuu  > qui  rc*nova> 
vit  fapientiam  de  corde  luo. 

50  Bcatuf,  qui  in  iOis 
VCrfatur  bonis  : qui  ponit  il- 
ia in  corde  Tuo  * ûpicnserit 
fempcr. 


^ I.  Si  Aim  hxc  fccerît , 
ad  omnia  valebit  : quia  lux 
Dei , vciligium  ejus  eft. 


ESIÎ^STIQUE.  Ch^p.  L. 

rro  <f  peu  J le  iiifunfc  qui  habite  dans 

Sichem. 

25.  Jefus  fil'  de  Sirach  de  Jerufalem  a écrit 
dans  ce  Livre  des  inürudions  j Innés  de  faeeffe 
& de  fcicnce,  & il  y a répandu  la  fagelic  de 
fon  cœur. 

;o.  Heureux  qui  le  nourrit  de  ces  bonnes 
paroles , & qui  les  renferme  dans  (on  cœur , 
fiopr  les  niedtur  Jdris  cejje\  Celui-là  fera  tou- 
jours fage  : 

5 1.  car  s’il  fait  ce  oui  efl  écrit  ici , il  fera 
capable  de  toute  chofes , parce  que  la  lumière 
de  Dieu  conduira  (es  pas. 


CHAPITRE  LI. 


§ I.  Jefus  fis  de  Sirach  rend  grâces  à Dieu  de  ce  qu'il  Favoit  dtlivré  de 

très-grands  ptriJs. 


T.  Oratîo  Jefu  filü  Sirach: 
Conheebortibi  Domine  rex, 
& coilaudabo  te  Deum  ÛU 
vacorem  meum. 


I.  Conlîtebor  nominiruo: 
quoniam  adjutor  & protec- 
tor  fuâus  es  miki  » 

J.  &liberaAi  corpusmeun 
à petditionCf  a laqueo  lin> 
gux  iniqux , & i labiis  ope- 
rantium  mendacium,  & in 
conl'peâu  ananttum  fadus 
es  mihi  adjutor. 

4.  Et  liberafti  me  fccun- 
diim  muicitudincm  miCcri- 
rordix  nominis  tui  k nigien- 
tibus  prxparatis  ad  elcam  ; 

5.  de  manibus  quxren- 
(ium  animammeam,  & de 
portis  tribuiatienum  qux 
circumdederunt  me: 

4.  à pre0u||  flammx  qux 
circumdcdii  me  « & in  me- 
dio  ignis  non  lum  «ftua* 
lus: 


* • JT  Riere  de  Jefus  fils  de  Sirach.  Je  vous 
rendrai  grâces,  ô.Seigneur  mtn  Roi,  je  vous 
louerai,  vous  qui  êtes  mon  Dieu  €?  mon  Sau- 
veur. 

2.  Je  rendrai  gloire  à votre  nom , parce  que 
c’efi  vous  qui  m’avez  affidé  , & qui  m’avez 
protégé. 

J.  Vous  avez  délivré  mon  corps  de  la  per- 
dition , des  pièges,  de  la  langue  injufte  6c 
des  levres  des  ouvriers  de  menfonge  , ôc 
vous  avez  été  mon  défenfeur  contre  ceux  qui 
m’aceufoient. 

4.  Vous  m’avez  délivré , félon  la  multitude 
de  vos  miféricordes  , des  lions  rugilTans  qui 
étoient  prêts  à me  dévorer , 

ç.  des  mains  de  ceux  qui  cherchoient  à 
m’ôterlavie,  6t  d:s  afflidions  différentes 
qui  m’affiégeoient  ae  toutes  parts. 

6.  Vous  m’avez  délivré  de  la  violence  de 
la  flamme , dont  j’étois  environné  : ôc  je  n’ai 
point  fenti  la  chaleur  au  milieu  du  feu. 
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7.  Voiti  m'avez  délivré  de  la  pro'b.ideur 
des  entrailles  de  l’enfer,  des  le\  res  fouillées, 
des  paroles  de  menfonge  , d’un  Roi  injufle  , 
ôc  des  langues  médifantes. 

8.  mon  ame  louera  le  Seigneur  juf- 
qu’à  la  mort , 

9.  parce  qu’elle  étoit  prête  de  tomber  au 
plus  profond  de  l’enfer,  & que  vous  l' avez  dé- 
livrée des  mains  de  fes  ennemis. 

10.  Ils  m’avoient  environné  de  tous  côtés, 
6c  il  n’y  avoit  perfonne  pour  me  fecourir. 
J’attendois  des  hommes  quelques  fecours  , 
& il  ne  m’en  venoit  point. 

1 1.  Alors  je  me  fuis  fouvenu,  Seigneur, 
de  votre  miféricorde  , ôc  des  oeuvres  que 
vous  avez  laites  dès  le  commencement  du 
monde. 

12.  Je  me  fuis  fouvenu  vous  tirez  toû- 

7o«rr  du  péril , ô Seigneur,  ceux  qui  ne  fe 
lalTent  point  de  vous  attendre , ôc  que  vous 
les  délivrez  de  la  puiffance  des  nations , 

I J.  Je  me  fuis  fouvenu  que,  par  un  effet  de 
cette  mime  bonté,  vous  m’avez  élevé  une  de- 
meure fur  la  terre.  Et  ainft , plein  de  confiance 
en  votre  miféricorde , je  vous  ai  prié  de  me  dé- 
livrer d’un  torrent  de  mort,  où  je  me  voyois 
prêt  de  tomber. 

14.  J’ai  invoqué  le  Seigneur,  pere  de  mon 
Seigneur,  afin  qu’il  ne  melaiiTe  point  fans  af- 
fiftance  au  jour  de  mon  affliôUon , ôc  pen- 
dant le  régné  des  fuperbes  & des  impies  : ôc  le 
Seigneur  m'a  accorde  la  grâce  que  je  lui  deman- 
dais. 

I y.  Maintenant  donc  je  louerai  làns  cefle 
votre  nom  , ôc  je  le  glorifierai  dans  mes  ac- 
tions de  grâces,  parce  que  vous  avez  exau- 
cé ma  priere . 

1 6.  que  vous  m’avez  délivré  de  la  perdi- 
tion , ôc  que  vous  m’avez  tiré  du  péril  dans 
un  tems  d’injuftice  ôc  de  violence. 

17.  C'ell  pourquoi  je  vous  tendrai  grâces  , 


C lî  A F,  Ll.  I 6jf 

7.  de  altimditie  Tencrit 
inferi,  & à lingua  coinqui- 
nata  , & à vrrbo  niendacii , 
à rege  iniquo  , & k lingua 
■njufla  : 

8.  laudabit  utque  ad  mor. 
tem  anima  mea  Dominum  , 

9.  & TÎca  mea  a(>propin- 
quans  erat  in  inferno  deor- 
tiim. 

10.  Circumdederunt  me 
undique.  & non  erat  qui  ad- 
juvaret.  Refpicient  eramad 
adjutorium  nominum  , Sc 
non  erat. 

11.  Memoratut  <ùm  mi- 
fcricordia;  tux.  Domine,  Sc 
operationis  tux,  qux  k T»; 
culo  tune  : 


II.  quoniam  eruis  fuflî- 
nentes  le  Domine . Sc  libé- 
ras eos  de  manibus  gea- 
tium. 


13.  ExaltaiU  (i  per  ter- 
ram  babirarionem  meam  , 
Sc  pro  morte  deflueote  de; 
precaïus  Tum. 


14.  InvocaTi  Dommmn 
patrem  Domini  mei,  ut  noi» 
derelinquat  me  in  die  tribu- 
lationis  mex,  Sc  in  temport 
(iipeiborum  üoe  adiutoiio» 


ir.  Laudabo  nomen  tmirs 
atTiduc  > Sc  coUaudabo  illutt 
in  confeiEore  , Sc  exaudiia 
eil  oratio  mea. 

i4.  Et  liberafti  me  de  pef. 
dttione,  Sc  eripuiiU  me  dff 
tempore  iniquo. 

17.  Ptopcerca  con6tebot , 
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& lauJem  dicim  tibi,  & be-  je  chanterai  vos  louantes , & Je  bénirai  èier- 
ncd.cam  nomini  Domini.  Je  jjo,„  Ju  Seigneur. 

§.  II.  Jefus  jilf  de  Sirach  a recherche  h fiJgeJp,  Il  Va  demandée  à Dieu  , 

il  Va  obtenue. 


i8.  Cùm  a^huc  junior  eH* 
lem,  priufquam  oberra^em 
quicnvi  rapicnciam  palam 
in  orationc  mea. 

'19.  Arue  templum  poftu- 
labampro  Üla,  6c  uf^uc  in 
novinTunisinquiram  eam.  Et 
effloruit  unquam  prjetox 

UV4  , 


^ 10.  Utatum  efl  cor  meum 
în  ca.  Ambulavic  pes  meus 
iter  redum  , a juvente  mea 
invcAigabam  eam. 


II.  Inclinavi  mor^îcc  au- 
rem  meam,  & cxcepiillam. 


Mulram  Uveni  in 
fneipfo  fjpientiain,  & muU 
tum  profeci  in  ea. 

13.  Danci  mihi  iâpien> 
tiam , dabo  gloiiam. 


14.  Confiliatus  (utn  enîm 
tit  faccrem  illaru:  zcUtus 
Tum  bonum  , & non  coq- 
|unJar. 

if.  C.>llu4f)ata  efl  anima 
fneainiÜa,  6c  in  faciendo 
eam  conErmatus  (um. 

1^.  Manuf  meas  extendi 
in  âltum  , 8c  inHpieotiam 
ejus  Juxi. 

17.  Anîmam  meam  di- 
rexi  ad  iUam  , & in  agni- 
tione  inveoi  eanu 

18.  PofTedi  cum  ipfâ  cor 
abinitio;  propter  hoc  non 
dcrclinquar. 


18.  Lorfque  j’e'tois  encore  jeune  , avant 
que  de  m’écarter  bien  loin , & de  tomber  dans 
les  é^aremens  de  cet  â^e , j’ai  recherché  la  (à* 
geflê  dans  ma  priere  avec  grande  inflance. 

ip.  Je  l’ai  demandée  à Dieu  dans  le  tem- 
ple, &/’«/  dit  en  moi-m:me  : Je  la  recherche- 
rai ju'qu’à  la  fin  de  ma  vie.  Auflli  clic  a fleuri 
en  moi  dès  ma  plus  tendre  jettneJJ'e , comme  un 
raifin  mur  avant  le  temse 

20.  ôc  mon  cœur  a trouvé  fa  joie  en  elle  ; 
mes  pieds  ont  marché  vers  elle  par  un  che- 
min droit,  fie  j'ai  tâché  de  la  découvrir  des 
ma  jeuneflê. 

21.  J’ai  prêté  humblement  l’oreille  aux  inj^ 
trublions  de  la faz,e!]e , ôc  la  fageffe  m’a  été  don- 
née avec  abondance, 

22.  J’en  ai  trouvé  beaucoup  en  moi-mê- 
me , fie  j’y  ai  lait  un  grand  progrès  par  mon 
travail, 

2 J.  J’en  donnerai  à celui  qui  me  l’a  don- 
née , en  reconnoijfant  que  ceft  de  lui  jeul  que  je 
la  tiens:  Ù“  je  ferai  fidele  à lui  obéir  j 

24.  car  je  me  fuis  réfolu  à faire  ce  qu’elle 
me  prefciit.  J’ai  été  zélé  pour  le  bien,  ôc  je 
ne  tomberai  point  dans  la  confufion. 

2j.  Moname  a lutté  long-tcms  pour  at- 
teindre à la  fageffe , fie  je  me  fuis  confumé 
en  faifimtee  qu’elle  ordonne. 

2$.  J’ai  élevé  mes  mains  en  haut,  fie  j’ai 
déploré  l’égarement  de  mon  efprit  que  je  J en- 
tois  fi  éloigné  de  la  fugejfe  que  je  défirots, 

27.  J’ai  conduit  mon  ame  droit  à elle,  & 
je  l’ai  trouvée  dans  la  connoiffance  de  moi- 
même, 

28.  J’ai  dès  le  commencement  polTédé 
mon  cœur  avec  elle,  je  le  lui  ai  étroitement  uni  : 

C’eft 
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C’eft  pourquoi  je  ne  ferai  point  abando.iivd 
d'elle. 


29.  Mes  entrailles  ont  été  émues  en  la 
clicrchant,  parce  atie  je  la  chtrcliois  avec  ar- 
deur-, & ç’eft  pour  cela  que  je  poflédcrai  un 
fl  grand  bien. 

30.  Le  Seigneur  m’a  donné  pour  rccom- 
penfe  de  cet  emprejjemcnt  que  { at  eu  pour  la  fa- 
gejje , une  langue  favante  qui  me  fervira  à le 
louer. 


Venter  meuî  coniat- 
batiu  ell  ^l’ircndü  ili.im  : 
] rop:erC4  bonam  pofiidebo 
pofl'clGoiicm. 

30.  DeJit  mihi  Domi- 
nuf  lin^uam  mercedem 
njeam  : tu.  in  ipfa  Uudùbo 
euui. 


§.  III  Exhortation  à la  recherche  de  la  ft^elje.  On  l’acquiert  avec  un  pt  :t 

de  travail. 

51.  Approchez-vous  de  moi  , vous  qui  Jt.  Appropiatead  me  !n- 
n’étes  pas  favans  , & affcmblcz-vous  dans  la  vos  m 

maifon  de  l’tn/lruilion  & de  la  difeipline.  ’ 

3 2.  Pourquoi  tardez-vous  encore  ày  venir  ? j,jhuc  retardaiis? 

& que  dites-vous  à ceci?  Ouoppofez-votts  à «tguiddicirisinhistanim* 
cette  doÜrine  ? quelle  exeufe  apportez-vous  pour  lîtiunt  vehememer. 

vous  difpenfer  de  la  recevoir  ? Vos  âmes  font 
preffées  d’une  extrême  foif;  que  ne  les  défal- 
térez-votts  dans  cette  feurce  de  délices  ? 

. 33.  J’ai  ouvert  ma  bouche,  & j’ai  parle  33.  Aperui  os meum,  ^ 
tour  vous  annoncer  la  vraie  fagelTe.  Achetcz-lk  lum  : Comparai» 

tri  vobis  nue  argemo , 

donc  maintenant  : vous  le  pouvez  lans  donner  “ . 

aucun  argent. 

34.  Soumettez  feulement  votre  cou  au  doux  34-  & collum  vedrum 
joug  quelle  vous  tmpofe  ; que  votre  ame  fe  S'UTdifciplf^^ 
rende  fulceptible  de  rmurudion  qu  elle  vous  in  proximo  eft  emm  iu- 
donne;  & vous  la  pojjéderez  à l'irijlant  , car  vemre  eam. 
elle  eft  proche , & il  eft  aifé  de  la  trouver. 

33.  Voyez  de  vos  yeux,  en  hfant  ceci , 3t.  videte  oeuHs s-edris, 

qu’avec  un  peu  de  travail  fai  acquis  la  fagejje  -,  ‘ ’.c- 

Gir  qu  en  m’élevant  par  elle  att-dejjus  de  toutes  quiem. 
les  viciffttudes  de  cette  vie , je  me  fuis  acquis 
un  grand  repos. 

^6.  Procurez-vous  aujftle  même  bonheur-,  re-  . 3^-  Aflumîte  difcipliiam 
cevez  l’inftruaion  que pe  vous  donne  , comme  STpiofum” 
une  grande  quantité  d’argent,  & vous  pofté-  deie  in  ea. 
derez  en  elle  des  biens  qui  Jbnt  préférables  à 
une  grande  abondance  d’or. 

Tome  IL'.  Part.  I.  Y 


» 
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37.  I.ztCTur  anima  veftra 
in  milericordia  ejus , & non 
conrundemioi  in  bude  ip- 
<iui. 


Que  votre  ame*  trouve  là  joie  dans  /« 
contempation  de  la  miféncorde  du  Seigneur , 
ôc  publiant  fes  louanges  > vous  ne  ferez  point 
confondus. 


}S.  Operaminl  oput  ytC- 
tnun  ante  lemput,  & da- 
bit  Tobii  mercedem  Tcftram 
in  tempore  luo. 


3 8. ‘Faites  votre «uvre  avant  que  le  tems 
fe  paflfe , fie  il  vous  en  donnera  la  rftompeiv: 
fe , lorfque  le  tems  en  fera  venu. 


DiÿiEiitXi  by  C'  -Oglc 


AVERTISSEMENT. 


Isaïe  tient  le  premier  rang  entre  les  Prophètes,  non 
par  fon  antiquité , mais  par  fon  mérite  & par  l’importance 
de  les  Prophéties. 

Il  étoit  de  la  Ville  de  Jerulàlem , & de  la  famille 
royale  de  (i)  David  : fon  pere  s’appelloit  (2)  Amos,  & 
étoit  fils  de  Joas  , & frere  d’Amafias  (3),  Rois  de  Juda. 

On  trouve  dans  les  écrits  de  ce  Prophète  une  élévation 
de  une  noblellè  que  les  Anciens  ont  regardées  comme 
une  preuve  de  la  grandeur  de  fa  naillànce , & de  l’excel- 
lence de  fon  éducation. 

Il  commença  àprophétifer , lelon  Saint  Jerome  (4)’,  la 
vingt-cinquieme  année  du  régné  d’Ozias , fils  d’Amafias  ; 

& il  continua  d’exercer  ce  làint  miniftere  fous  (j)  Joa- 
than , Achaz  & Ezechias  ; ce  qui  fait  près  de  cent  ans.  Il  ' 
vécut  encore  dix-lept  ans  Ibus  le  régné  de  Manafles. 

Ce  Prince  étoit  fils  d’Ezechias  : mais  bien  loin  d imiter 
la  piété  du  Roi  fon  pere  , il  s’abandonna  à toutes  fortes 
d’abominations  ; (6)  il  rétablit  l’idolâtrie  qu’Ezechias 
avoit  heureufement  détruite  ; Sc  il  fit , dit  l’Ecriture , 
(7)  couler  le  fang  innocent  dans  la  Ville  de  Jerulàlem , 
qu’il  remplit  de  meurtre  & de  carnage. 

Le  Seigneur  fit  reprendre  (8)  par  lès  Prophètes  ce  Roi 
impie  ; & Ifaïe  fut  fans  doute  un  de  ceux  qui  le  fit  avec 
plus  de  zele  & de  vigueur  : il  fut  auflî  celui  fur  qui  la 
colere  de  ce  Prince  fe  répandit  avec  plus  de  fureur.  Car 
c’eft  une  tradition  ancienne  chez  les  Juifs , reçûe  dans 


( 2 ) iv.  Roif  xix,  2. 
( 3 ; iv.  Rois  xiv.  i. 
( 4 ) Hier,  in  JJ. 


( y)  I/âf>y.  I. 

( 6 ) iv.  Rois  xxj.  i6. 

( 7 ) iv.  Rois  xxj.  16. 

(8  ) Ibid.  V.  10. 

Yi; 
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i’Eglife , de  appuyée  fur  le  témoignage  de  Saint  Jullin' 
Martyr  (9),  de  Tertuilien  (10),  de  Saint  Jerome  (11), 
de  Saint  Auguftin  (12),  & deTheodoret  (13)  j qu’Iiaïe 
fut  mis  à mort  par  l’ordre  deManalfés  , qui , pour  rendre 
le  fupplice  du  faint  Prophète  plus  long  & plus  doulou- 
reux , le  fit  feier  parle  milieu  du  corps  avec  une  feie  de 
bois.  AufTi  la  plupart  des  Interprètes  entendent  d’Ifaïe 
ce  que  Saint  Paul  dit  (14)  en  parlant  des  Saints  de  l’An- 
cien T cR.amcnt , feât  J unt , ils  ont  été  fciés.  Ifaïe  avoit 
alors  environ  cent  trente  ans. 

Le  Saint  Efprit  a fait  lui- même  fon  éloge  dans  l’Ecclé- 
fiallique.(iy)«  Ifaïe,dit  l’Auteur  de  ce  Livre, fut  un  grand 
» Prophète , & fidele  aux  yeux  du  Seigneur.  Le  Soleil 
3)  fiendant  fes  jours  retourna  en  arriéré , & il  ajoûta  plu- 
>)  fleurs  années  à la  vie  du  Roi.  Il  vit  la  fin  des  tems  par 
3>  un  grand  don  de  l’efprit , & il  confbla  ceux  qui  pleu- 
» roient  en  Sion.  Il  prédit  ce  qui  devoit  arriver  jufqu’à  la 
3)  fin  des  tems , & il  découvrit  les  chofes  fecretes  avant 
» qu’elles  arrivafient. 

Ces  paroles  de  l’Ecriture  renferment  en  abrégé  toute 
la  vie  d’Ifaïe.  Elles  nous  marquent  la  grandeur  de  fa 
naiffance  & de  fes  lumières , en  difant  qu’il  fut  un  grand 
Propliete.  Elles  nous  font  connoître  fà  piété  & fon  zele, 
en  ajoûtant  qu’il  fut  fidele  aux  yeux  du  Seigneur;  & elles 
nous  découvrent  fa.  puilfance , en  rapportant  le  double 
miracle  qu’il  fit  en  faveur  d’Ezechias  , lorfqu’il  (r6)  lui 
rendit  la  fanté,  & qu’il  fit  remonter  le  foleil  de  dix  dé- 
grés  , pour  affurer  ce  Prince  qu’il  vivroit  encore  quinze 
ans , comme  il  le  lui  promettoit  de  la  part  de  Dieu. 


(p)  Tr.p.  349. 

( lO)  Tert.  de  patient,  cap.  14.  cb* 
Sc  jrpiac.  c.  4, 

(il)  Hier,  in  If.  c.  y 7. 

( 1 2)  Aug,  Cnit.  Dei.  L.  xviij. 


18.  c.  24. 

(13)  Theod.  iv.  v. 

( 1 4)  37. 

(i  y)  Eccli.  xlviij.  2j*. 

(1  d)  iv.  Rois  XX.  C.&x.iJ, 
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Ifaïe  vit  la  fin  des  cems,  en  voyantle  myfterc  de  l’Incar- 
nation du  Verbeprès  de  huit  cens  ans  avant  qu’il  s’accom- 
plît, Il  décrit  les  opprobres , les  foufïrances  & la  mort  de 
ce  Dieu  fait  homme  avec  tant  de  clarté,  qu’on  l’a  plûtoc 
regardé  comme  un  Evangélifte  qui  rapporte  l’hilloire  des 
chofes  pafiees,  que  comme  un  Prophète  qui  annonce  les 
choies  futures. 

Il  confola  ceux  qui  pleuroient  en  Sion  , en  leur  pro- 
mettant un  falut  éternel  de  la  part  du  Seigneur  ; & il 
prédit  ce  qui  devoit  arriver  jufqu’à  la  fin  des  fiecles  , en 
prédilànt  le  renverfement  des  Royaumes  & des  Empires 
les  plus  puifians,  en  annonçant  la  deftruélion  du  monde 
entier , le  jugement  univerfel,  les  tourmens  éternels  dont 
il  fera  fuivi  pour  les  méchans , Sc  la  gloire  infinie  dont 
les  Juftes  entreront  en  pofieffion. 

C’eft  là  ce  qu’on  trouve  clairement  marqué  en  plu-  ^ 
fieurs  endroits  du  Livre  de  ce  Prophète.  On  a fuivi  dans 
le  commentaire  qu’on  en  donne  ici,  les  mêmes  réglés 
qu’ona  oblèrvées  dans  les  autres  Livres  de  l’Ecriture.  On 
y a confervé  la  traduéüon  du  texte  dans  fon  entier;  on  y 
a inféré  de  courtes  explications  qui  en  découvrent  le  lens 
Sc  laliaifon  ; & l’on  s’efl:  appliqué  à ne  rien  dire  qui  ne 
fût  autorifé  par  de  bons  Interprètes.  Saint  Jerome,  Efigjs, 
Corneille  de  la  Piertt , Maldonat , Menochius,  Pererius, 
Tirin  & Vatable  font  ceux  auxquels  on  s’eft  particuliè- 
rement attaché.  • 
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CHAPITRE  PREMIER. 


%.\.Tems  auquel  Ifaie  a ŸTOphfttfe.  Sujet  de  fes  Vrofhétiet.  Dureté,  ingrati- 
tude des  Juift,  Maux  dont  tls  font  menacét. 

L’an  du  monde  3219.  Avant  J.  C.  78;. 

Do  REGNE  d’O  Z I A s 2J. 


!•  y ■ I s F O N prophétique  d’Ifaie  fils  d’Amos, 
qu’il  a vue  fur  le  fujet  de  Juda  6c  de  Jerufa- 
lem  , âu  tems  d’Ofias , de  Joathan  , d’Achaz 
ôc  d’Ezechias,  Roi  de  Juda. 

2.  Cieux  , écoutez;  ôc  toi  Terre  , prête 
l’oreille  , car  c’eft  le  Seigneur  Dieu  qui  a par- 
lé, fis  paroles  méritent  toute  votre  attention, 
y nid  ce  qu'il  a dit  : J’ai  nourri  des  enfans , ôc 
je  les  ai  élevés , 6c  après  cela  , ils  m’ont  mé- 


Ifio  IGi*  filii  Amos, 
Suam  vidit  fuper  Judam  St 
JeruraSem  in  diebus  Oiiat  , 
Joathan  , Achaa,  it  Eze- 
cbi*,  regum  Juda, 

1.  Audite  c«Ii  | 8c  auri- 
bus  percipe  terra,  quoniam 
Dominus  locutus  efl.  FUios 
enutrivi  , 8c  exaltari  : ip- 
fi  aucein  fpreverunt  me. 

•» 


prifé , & fi  font  révoltés  contré  moi , par  un 
aveug^lement  dr  une  ingrat ituae  qui  ne  fi  ren- 
contrent pas  même  parmi  tes  bêtes  les  plus  flupides. 

-3.  Car  le  boeuf  connoît  celui  à qui  il  eft  » j.  CognoTît  boj  poffefo- 
ôc  l’âne  l’étable  defon  maître  ; mais  Ifracl  ne  ftafinus  pr*fe- 

pe  domini  lut  : Iirael  auiem 
me  non  cognovit , 81  popu- 
lui  incus  non  incellexit* 


m’a  point  connu , ôc  mon  peuple  a été  fans 
entendement.  Il  na  fait  aucune  attention  à 


tous  les  biens  dont  je  fai  comblé  , ni  à tous  les 
avis  que  je  lui  ai  donnés. 

i 4.  Malheur  à la  nation  pecberelTe , au  4-  Vr  gentî  peceatrîci  , 
peuple  chargé  d’iniquité , à la  ratfe  corrom-  P'^PV'®  ‘"îiV'”'®  ’ 

* » O T • r r mim  neuuiMJ,  nuislcflrra- 

fue  , au;c  entans  méchans  icclerats,  fj, . dc  cti^uerunt  Domi- 

qu'ils  ont  abandonné  le  Seigneur,  lis  ont  num,bUii,heœaTerunt ianc- 


f 
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mm  Ifrael,  abalîctut)  func 
retrorfiin). 


Super  qub  percutîam 
vosuUrà,  addcntes  præva> 
ricationem  i omne  caput 
l^guidum  , & orane  cor 
mœrens. 

é.  A planta  pedis  ufque 
ad  verticem , non  ell  in  eo 
fanttas:  ru'nus,  & livor,  & 
plaga  (umens , non  cA  cir- 
cumiigau  , nec  curata  me- 
dJCAimne,  neque  fota  oleo. 


7.  Terra  vcftm  dcferta , 
cjvitates  veftr*  lucccnrarig- 
iji  : regionem  vcftram  co- 
ram vobis  aiicnt  dévorant , 
& delolabitur  lîcut  in  vafti- 
uic  holliii. 

9,  Et  derelinqucîur  filîa 
Sion  ut  umbracuium  in  vi« 
nea  , & ficut  tugurium  in 
cucumcrano,  &:  ficut  civi- 
us  qux  vailatur. 


f,  Nifi  Dominus  exerci- 
euuin  reiiquufcc  nobis  lè- 
iiien , quaiî  Sodoma  fuilfc- 
mus,  & quaii  O'omorrha  /t- 
mücseilemus. 


blafph£mé  le  Saint  d’IEacl;  & après  avoir 
promis  de  lui  èae  fideUs , ils  font  retournes  en 
arrière;  ils  ont  adoré  des  idoles  muettes;  fr  ils 
tnt  perfivèré  dans  ce  culte  abominable , malgré 
tous  Us ckâf.mens  ejue  Dieu  leur  a envoyés. 

y.  A quoi  ferviroit  de  vous  frapper  de  nou- 
veau pour  vous  corriger,  voua  qui  ajoutez  fans 
péché  fur péelii  f 'VoüX.Q  tletcparmi  cc  peu- 
ple eit  lanf’uiffante  , & tout  canir  cfl  abbattu. 

6.  Depuis  la  plante  des  pieds  jufqu’au  haut 
de  la  tête  , il  n’y  a rien  de  fain  dans  lui;  ce 
n'ejl  que  blellure  , que  confufion , & que  plavc 
enflammée  , qui  n’a  point  été  bandée  , à la- 
quelle on  n’a  point  appliqué  le  remede  , 6c 
qu’on  n’a  jx)int  adoucie  avec  l’huile. 

7.  Peuple  infidèle , votre  terre  eft  déferte  i 
vos  Villes  font  brûlées  parle  feu  , les  étran- 
gers dévorent  votre  Pays  devant  vous , 6c  il 
fera  défolé  comme  une  terre  ravagée  par  fes 
ennemis. 

8.  Et  Jerufalem  , qui  eft  comme  la  fille  du 
mont  de  Sion,  demeurera  abandonnée  com- 
me une  loge  de  branchages  dans  une  vigne 
apres  la  vendange,  cogime  une  cabane  dans 
un  champ  de  concombres  après  quon  les  a 
cueillies , ôc  comme  une  Ville  livrée  au  pil- 
lage. 

p.  De  forte  que , fi  le  Seigneur  des  armées 
ne  nous  avoit  reierve  quelques-uns  de  no- 
tre race , nous  aurions  été  comme  Sodome , 
Ôc  nous  ferions  devenus  femblables  à Go- 
morrhe , qui  périrent  entièrement. 


§.  II.  Sacrifices  tfiertt  par  des  mains  impures  , dx  avec  un  exur  corrompu  , 
ahsmiiutbl.'s  devant  Dieu.  Exhortation  à la penitence.  Aloyen  de  rentrer  en 
grâce  avec  le  Seigneur. 


10.  Audite  vfrbutn  Do- 
mini  principes  bodomorum, 
percipite  auribus  legem  Dei 
fioflri  popuius  Gomorrhz. 


I O.  Ecoutez  la  parole  du  Seigneur , tyrans 
de fon  peuplé , Princes  qui  imitez  les  Rois  de 
Sodome , prêtez  1 oreille  à h Loi  de  notre  . 
Dieu  , peuple  qui  rejjemblez  à[celui  de  Go- 
morrhe. 

1 1 . Qu’a!  - 
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ïi.  Qu’ai- je  à faire  de  cette  multitude 
3e  viûimes  que  vous  m’offrez  , dit  le  Sei- 
gneur f Tout  cela  m’eft  à dégoût.  Je  n’ai- 
me point  les  holocauftes  de  vos  béliers , ni 
la  grailTe  de  vos  troupeaux , ni  le  fang  des 
veaux,  des  agneaux  & des  boucs  que  vous  m'im- 
molez, 

i2.1.orfque  vous  veniez  devant  moi  dans 
mon  temple , qui  vous  a demandé  que  vous 
eulTiez  ces  dons  dans  les  mains  , puifqu  elles 
iuient  fouillées  par  une  infinité  de  crimes? 

1 J.  Ne  m’offrez  plus  ainfi  de  facrifices  inu- 
tilement , df  dans  des  difpofitions  qui  les  rendent 
abominables  à mes  yeux.  Car  l’encens  que  vous 
m’offrez  avec  un  coeur  corrompu  m’eft  en  abomi- 
nation ; je  ne  puis  plus  fouffrir  vos  nouvelles 
lunes , vos  faboats  & vos  autres  fêtes , parce 
que  l’iniquité  régné  dans  vos  affemblées. 

14.  Ceft  pour  cela  auffi  que  je  hais  vos  folem- 
nités  des  premiers  jours  des  mois , & toutes 
les  autres  par  lef quelles  vous  croyez  me  plaire  : 
elles  me  font  devenues  à charge;  je  fuis  las 
de  les  fouffrir. 

15.  j^inji  lorfque  vous  étendrez  vos  mains 
vers  moi , je  détournerai  mes  yeux  de  vous  ; 
& lorlque  vous  multiplierez  vos  prières , je 
ne  vous  écouterai  point , parce  que  vos  mains 
font  pleines  de  fang , de  violence  & de  meurtre. 

1 6.  Lavez-vous  ; purifiez  - vous  ; ôtez  de 
devant  mes  yeux  la  malignité  de  vos  penfées  ; 
cefTez  de  faire  le  mal  ; 

1 7.  apprenez  à faire  le  bien  ; examinez  tout 
avant  que  de  juger  , de  peur  de  vous  tromper 
dans  vos  jugement  ; afliftez  l’opprimé , faites 
juffice  à l’orphelin  ; défendez  la  veuve. 

18.  Et  après  cela  , venez  m’offrir  vos  voeux 
dr  vos  prières  , & plaignez  - vous  de  moi  fi  je 
ne  vous  exauce  pas , dit  le  Seigneur.  Si  vous 
vous  convortiffezde  la  forte , fâchez  que,  quand 
vos  péchés  feroient  comme  l’écarlate , iis  de- 

Tome  ly.  Part,  l. 
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ri.  Quo  mihi  multicudi. 
nera  viâimarum  vcftrarum , 
dicit  Dominusf  Plenus  Tum; 
holocaufta  arietum , & adi- 
pem  pinguium , Si  iângui- 
nem  Titulorum,  & agnorum, 
& birconun , nolui. 


ta.  Cùm  Tcniretis  ante 
conipeâuin  meom  , quit 
quzuvit  hzc  de  manibus 
vellris,  uc  ambulareiis  in 
atrüs  uieis? 

i;.  ne  ofFeratis  ultra  là- 
crificium  fruflrà  : incenfûm 
abominatio  eft  mihi.  Neo- 
meniam  , & fabbatum  , & 
felHvitaies  alias  non  feram. 
iniqui  (ùnt  cœtus  vcQri  : 


14.  calendas  veAras,  * 
Iblemnitates  veAras . odivit 
anima  mea  : fââa  funt  mi- 
hi moleta,  laboravi  AiAÎt 
nens. 


t4-  Et  cùm  extenderitit 
manus  veAras,  avertam  ocu- 
los  meos  a vobis:  & cùm 
multiplicaveniis  orationem, 
non  exaudiam  : manus  cnim 
veArz  fanguine  plenz  funt. 

16.  Lavamini , mundi  ef. 
tote , auferte  malum  cogi- 
tationum  vcArarum  ab  ocu- 
lis  meis  : quierciie  agere 
perversè  , 

17.  di/ciie  benrfacere  : 
quzrite  judicium , fubveni- 
te  oppreffb  , judicaie  pupil- 
le , defendite  viduam. 

18.  Et  venite,  & arguite 
me,dicit  Dominus:  A fue- 
rint  peccata  veAra  ut  cocci- 
num,  qualî  nix  dealbabumur, 
& A fuerint  rubra  quaA  vei- 
miculus  , vclut  lana  ad>i 
exunt. 
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vicndroicnt  blancs  comme  la  neige  ; 6c  quand 
ils  feroient  rouges  comme  du  vermillon  , iis 
feront  blancs  comme  la  laine  la  plus  blanche. 

§.  III.  Avantage  de  la  docilité  aux  inflruâions  de  Dieu,  Corruption  de 
Jerufalem.  Maux  dont  elle  ejl  menacée.  Son  rétablijfement  dam  la  jujlice. 
Perte  des  impies. 

15.  Si  donc  vous  voulez  l’écouter , & entrer 
dans  ces  fentimens  de  pénitence , vous  ferez  raf- 
rafTafiés  des  biens  de  la  terre. 

20.  Que  fl  vous  ne  le  voulez  pas  , 6c  fi  vous 
m’irritez  contre  vous , l’épée  vous  dévorera 
infailliblement  : car  c’eft  le  Seigneur  qui  l’a 
prononcé  de  fa  bouche  ; & te  qu'il  dit  ne 
manque  jamais  d’ arriver.. 

21.  D’ailleurs,  il  ejl  jufle  qu’il  punijfe  ainji 
le  changement  horrible  qui  s' ejl  fait  dans  fa  faille 
fainte  i car  comment  la  cité  fidele,  la  faille 
pleine  de  droiture  & d’équité  eft-elle  deve- 
nue une  proftituée?  La  Juftice  habitoit  au- 
trefois dans  elle , ôc  il  n’y  a maintenant  quet 
des  hommes  injujles  & meurtriers. 

22.  Jerufalem,  votre  argent  s’eft  changé  ea 
écume , ôc  votre  vin  a été  mêlé  d’eau  v votre 
foi  ô“  votre  piété  ont  été  corrompues. 

2 j.  Vos  Princes  font  des  infidèles  , ils  font 
les  compagnons  des  voleurs,  lis  aiment  tous 
lespréfens;  ils  ne  cherchent  que  le  gain  ÔC 
l’intérêt.  Ils  ne  font  point  juftice  au  pupille  ; 
ôc  la  caufe  de  la  veuve  n’a  point  d’accès 
auprès  d’eux. 

24.  C’eft  pourquoi  le  Seigneur,  le  Dieu 
des  armées , le  fort  d’Ifraël  a dit  ; Hélas  ! fai 
ete  peifécuté  par  met  propres  enfant  ; mais  je  me 
confolerai  dans  la  perte  de  ceux  qui  me  com- 
battent , ôc  Je  ferai  vengé  de  mes  ennemis. 

2 y.  J’étendrai  ma  main  fur  vous,  peuple 
d'ilrael  : je  vous  purifierai  de  route  votre  écu- 
me par  le  feu,  j’ôterai  tout  l’étain  qui  eft  en 
vous;  I 

26.  ôc  je  rétablirai  vos  Juges  comme  ils 


19.  Si  volueriti,,  & au- 
dieritis  me  , bons  terr*  co- 
medeiis. 

ao.  Qubd  fi  nolueritis , S: 
me  ad  iraciindiam  proyoca- 
veritis  ; glaJiut  devorabic 
vos,  quia  os  Domini  locu- 
tDjn  eft. 


ti.  Quomodo  fafta  cft 
meretrix  civitas  lîdelis , ple- 
Da  judicii  ? jufticia  habita- 
vit  in  ea,  nunc  autem  ho- 
micida;. 


zi.  Argentum  toum  ver- 
fiim  e(l  in  feoriam;  yinum 
tuusn  milium  eû  aquà. 

XJ.  Principes  tui  infidèles, 
(bcii  furum  : omnes  diligunc 
munera,  fequuniur  reinbu- 
tiones  , pupillo  non  judi- 
cant  ; & caufa  viduz  non 
ângieditur  ad  iilos. 


_xa.  Propter  jhoc  ait  Do- 
minus  Deus  excrcituum 
fortis  Ifrael  : Heu,  confola- 
bor  luper  hoftibus  meis,  & 
vindicaboc  de  inimicis  meis. 


XJ.  Etconvertam  manum 
meam  ad  te,  & excoquam 
ad  purum  Icoriam  tuam  , & 
aurcram  omne  âannum. 
tuum. 

xi..  Et  af.ftitajm  jadices 
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ont  été  d’abord  » fie  vos  confeillers  comme 
ils  étoient  autrefois , pleins  de  fagejfe  & d équi- 
té •.  fie  après  cela,  vous  ferez  appellée  la  cité 
du  jufte , la  Ville  fidele. 

27.  Sion  fera  rachetée  par  un  jufte  juge- 
ment , fie  elle  fera  rétablie  par  la  juftice. 

29.  Or  voici  quel  fera  ce  jugement  cér  cette 
jufice  qu’on  exercera  dans  Sion  : Les  méchans 
& les  Icélerats  qui  f habitent  périront  tous  en- 
femble  , fie  ceux  qui  auront  abandonné  le 
Seigneur , pour  Jùivre  des  Dieux  étrangers , fe- 
ront conlbmés  par  le  feu  de  fa  colere , & par  la 
fureur  des  ennemis  qu’il fu/citera  contre  eux. 

2ÿ.  Ils  feront  confondus  par  les  idoles  mê- 
mes auxquelles  ils  ont  facrifié  inutilement.  Oui, 
Jmpies  , vous  Jerez  couverts  de  confujion  , fie 
vous  rougirez  des  jardins  dt"  des  bois  que  vous 
aviez  choilis  pour  vos  facrifices  abominables. 

30.  Car,  par  un  jugement  de  Dieii,ju/le  & 
proportionné  à votre  iniquité , vous  deviendrez 
vous-mêmes  comme  un  chêne  dont  toutes  les 
feuilles  tombent,  fie  comme  un  jardin  qui  cft 
(ans  eau  ; vous  ferez  dépotùllés  deteus  vos  orne- 
mens  tr  de  toutes  vos  richejfes. 

ji.  Votre  force  fera  comme  l’étoupe  fé- 
che , fie  votre  ouvrage  comme  une  étincelle 
de  feu;  fie  l’un  fie  l’autre  s’embrafera  fans 
qu’il  y ait  perfonne  pour  l’éteindre,  .e^infi 
vous  ferez  entièrement  confumés , vous  & vos 
idoles  dans  lefquelles  vous  aviez  efpéré. 


1S1 

tuos  ni  fuerum  priùs,  & con- 
fîliarios  luos  Hem  antiqui- 
tùs:  poil  h*c  vocaberis  ci- 
vicas  julli , utbs  fidelis. 


17.  Sion  in  judicio  redi- 
metur,  & reducent  cam  in 
jullitia  : 

iS.  & contetet  fcelenos , 
& pcccatores  (îmul:  & qui 
dereliqucrunt  Dominum  , 
conlumentur. 


ip.  Confundentur  enim 
ab  idolis , quibus  lâcrilïca- 
verunt  : & erubefeetis  fupet 
bonis , quos  elegeraiis , 


30.  cùm  fucriiis  Teint 
quercus  deflueniibus  foliis , 
& velue  bonus  abfque  aqui. 


31.  Et  erit  fortitudo  vet 
tra  , ut  favilla  ftuppa; , & 
opus  TcAnun  qualîfcintilla; 
& fuccendetut  utrumquo 
firaul , & non  eât  qui  excin- 
gtwt. 


Zij 
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CHAPITRE  II. 

<•  I.  Toutes  les  nat'iotts  accourront  enfouie  à la  montagne  du  Seigneur.  La  loi 
fortira  de  Sion.  Les  Gentils  s'uniront  avec  les  Juifs  pour  adorer  le  iseigneur. 
La  maifon  de  Jacob  fera  rejettée , à caufedefon  idolâtrie,  de  fin  avartce 
Ù"  de  fis  autres  crimes.. 

1.  Verbutn,  quod  viciit  Ifion  prophétique  d’Ifaïe  fils  d’AmosJ 

Ifaias  fiiius  Amos , fuper  touchant  Juda  flc  Jerufalcm. 

Juda  & Jerufalem.  « , , . i f - 

I.  Et  erit  in  noviflimis  2.  Hans  Ics  derniers  tcms,  la  montagne  lut 

diebut  prxparuus  mons  do-  laquelle  fc  bâtîta  la  maifon  du  Seigneur  fera 
montium , 8c  elevabitur  fu-  fondée  fut  le  haut  dcs  monts , & elle  s élevera 
per  colles  , 8c  fluent  ad  au-deffus  dcs  Collines  ) pour  fe  montrer  à toute 
outnomnes  gentei,  nations  y aCCüUT'; 

ront  en  foule , 

J.  Et  ibunt  populi  multi , 3.  & plufieurs  peuples  y viendront  > en  di- 

•ftdicent:Venite,&afcen-  . allons  , montons  à la  montagnc  du 

&Td“doi!TmDeTjac^7^  Seigneur , & à la  maifon  du  Dieu  de  Jacob* 
dccebit  nos  Tias  fuas  , 8c  JJ  nous  cnfeignera  fes  voies  > ôc  nous  marche» 

a.™  ftsfemieK,  quo  ta  loi  * 

& Yetbutn  Domini  dejeru-  Z?VrM  fortira  de  SioOj  ôcla  parole  duoeigneut 
ûUra..  fortira  de  Jerufalem , & fe  répandra  dans  toute 

la  terre. 

4.  Et  judicabit  Gentes  r JJ  jugera  Itti-même  lès  nations  j 6t  il  con- 

î *Sb;rS”‘'s.'  f'"'"  p'“p'r 

ân  vomeres , 8c  lanceas  fuas  poix  entr  eux  j & ils  forgeront  de  leurs  cpee? 
infaices:  non  leTabit  gen»  dgs  focs  de  charuc  j & de  leurs  lanccs  des 
r.V,::iZJ,ïïïï”Ü  faolx.  Aim  oo-people  ne  tire.^  plus  rCpCo 
jpziium.  contre  un  autre  peuple  ; 6c  ils  ne  s exerceront 

plus  à combattre  fun  contre  f autre. 

J.  Domus  Jacob  venite , Mais  les  Gentils  pleins  d’ardeur  pour  If 

y - Venez  , ô maifon 

de  Jacob  : Joignez-vous  à nous  j marchons  tous 
clans  la  lumière  du  Seigneur  que  vous 
' avez  abaudostti , & qui  vous  a rejetti.comme  des 

impies:. 

ProjecIlH  enim-popu-  5.  Car,  Seigneur,  vous  avezrejetté  la  mai- 
IdiD  tuum , domum  Jacob:  Je  Jacob  , qui  cft  votrc  peuple;  parce; 

angles  habuenuu  ui  l'iù-  qu  ils  ont,  été,  remplis  d tniquite  comme  tes, 
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Peuples  qui  habitoient  autrefois  la  PaUpine,  iifthüm,  & puerii  alieni» 
qu’ils  ont  eu  des  augures  comme  lesPhiliftins , adhafemm. 

& qu’ils  fe  font  attachés  à des  enfans  étran- 
gers par  des  alliances  que  vous  leur  aviez  dêfen~ 
dues. 

7.  Leur  terre  eft  remplie  d’or  & d’argent , 7.  Repieta  eft  terra  ar- 

& leurs  thréfors  font  infinis  1 fans  que  leur  g'n'o  & auro:  & non  eft 
avance  fou  Jausfatte. 

8.  Leur  pays  eft  plein  de  chevaux , contre  «.  & repieta  eft  terra  ejus 

votre  ordre;  & leurs  chariots^  malgré  votre  dé-  '‘i“‘s-  S-'."’n»mcrabiiesqua- 
fenfe  , font  innombrables  : & , ce  qui  met  le  te"fa*ejur/dolis  ; opurma- 
comble  à leur  impiété , leur  terre  eft  remplie  nuumfuarum  adotaverunt, 
d’idoles.  Ils  ont  adoré  en  eltef  l’ouvrage  de  «ügi»  co™"»- 

leurs  mains,  qu’ils  afbient formé  de 

leurs  propres  doigts. 

p.  L’homme  créé  â Limage  du  vrai  Dieu  9.  Etjncurvavitfehomoi 
s’eft  abbaiflé  profondément  devant  de  vaines  * humiiiatui  eft  vii  : ne 
tdoles  ; les  premiers  er  les  plus  grands  d entre 
eux  fe  font  humiliés  devant  elles.  Ne  leur  par- 
donnez donc  point  , Seigneur.  Non,  mon 
Dieu , vous  ne  leur  pardonnerez  point  ; au  con- 
traire , vous  les  punirez  très-féverement. 

1 0.  Entrez  dans  les  trous  de  la  pierre , peuple  10.  Ingredére  in  petram^ , 
infidèle,  & cachez-vous  dans  les  ouvertures  &abfconderein  foflahumo 

de  la  terre.  C efi  ce  que  vous  Jerez  pour  vous  i gioria  majeftaôs  ejus. 
mettre  à couvert  de  la  terreur  du  Seigneur  , 

& de  la  gloire  de  fa  majefté  irritée  : mais  ces 
retraites  obfcures  ne  vous  déroberont  point  à fa 
jujle  vengeance..  . 

1 1 . Àinft  les  yeux  altiers  de  l’homme  feront  . «;•  fublîme,  hoa 

humiliés  , la  hautefte  des  grands  fera  abbaif-  J!!'"”  ’•  ® 

lée  , & le  Seigneur  leul  paroitra  grand  en  ce  rumiexaitabîturautem  i>6> 
jour-là  , qui  nef  pasjort  éloigné.  minus  lolus  m die  iUa. 


§.  II.  Jugement  de  Dieu  fur  les  fuperbes , fur  tout  ce  qu’il  y a de  grartd  dam  l( 
monde , fur  les  idolâtres  & fur  leurs  idoles. 


1 2.  Car  le  jour  du  Seigneur  des  armées  va. 
éclater  fur  tous  les  fuperbes,  fur  les  hautains,  fie 
fur  tous  les  infolens  ; fie  ils  feront  humiliés. 

U va  éclater  ce  jour  terrible  j fur  tous  les 


II.  Quia  dirs  Dotnini' 
exercituum  fiiper  omnem' 
fuperbum  , & excelftim , & 
ftiper  omnem  arrogantem  ; : 
& humiliabicun 

13.  Scftiper  omnes  cedios'i 

Ziij, 
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Libani  lubümet , & erefias, 
& fuper  omîtes  quercus  Ba- 
lin  , 

14.  & fuper  omnes  moit- 
iés excelfbs , & fuper  om- 
nes coKcs  elevatos , 

15.  & fuper  omnem  lur- 
rim  excelfam.  S;  fuper  om- 
item  misrum  ntunicum  , 

ié.&  fuper  omnes  naves 
Thar/ïs,  & fuper  omite  quod 
vifu  pulcbrum  eQ. 

' 17.  Et  incurvabitur  fubli- 
ittitas  liomtnum,  & humi- 
liabitur  ajritudo  virorum  » 
& elevabitur  Dominus  Ib- 
lus  in  die  iila  : 

18.  & idola  peniius  con- 
teientur  : 

19.  4c  imroibunt  in  fpe- 
luncas  petrarum,  4c  in  vora- 
gines  terrx , à facie  formi- 
dinis  Domini , 4c  à gloria 
majeftatis  ejus,  cùm  furre- 
xerit  percuterc  terrara. 


10.  In  die  ilia  projiciet 
Itomo  idola  argenii  fui , & 
fimulachra  aun  lui,  qux  fe- 
cerat  libi  ut  adoraret  < tal- 
pas  4c  vefpertilioncs. 

11.  Et  ingredictur  fcilTu- 
ras  petta  -um , 5c  in  cave  mai 
fixorum  , à facie  formidi- 
nis  Domini , 4c  à gloria  ma- 
jelEiiis  ejus,  cùm  lùrrexe- 
lic  perciitcre  tetratn. 


îs.  Quiefeite  ergoab  ho- 
minc  enjus  fpiritus  in  nari- 
bus  ejus  efl , qnia  excelfus 
leputatut  eû  ipfe. 
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grands  & les  hauts  cedres  du  Liban  , fur  tous 
les  chânes  de  Bafaii , 

1 4.  fur  toutes  les  montagnes  les  plus  hau- 
tes , & fur  toutes  les  collines  les  plus  élevées , 

1 fur  toutes  les  tours  les  plus  exaucées  > 
& fur  toutes  les  murailles  les  plus  fortes , 

1 6.  fur  tous  les  vailTeaux  de  Tharfis  , & 
fur  tout  ce  qui  e(l  beau  dans  le  monde,  & qui 
plaît  à l’œil  : 

17.  Et  l’élévation  de  l’homme  fera  abbaif- 
féc  ; la  hautefie  des  grands  fera  humiliée  ; le 
Seigneur  feul  paroîtra  grand  en  ce  jour-là; 

• 

18.  ôc  les  idoles  feront  toutes  réduites  en 
poudre. 

I p.  Les  hommes  fuiront  au  fond  des  caver- 
nes des  rochers , & dans  les  antres  les  plus 
creux  de  la  terre , pour  fe  mettre  à couvert 
de  la  frayeur  du  Seigneur  > & de  la  gloire  de 
là  majefté  , lorfqu’il  s’élèvera  pour  frapper  la 
terre , cr  pour  la  punir  de  [es  impiétés. 

20.  En  ce  jour-là , l’homme  efrayi  rejet- 
tera loin  de  lui  les  idoles  d’argent  & les  fla- 
tues  d’or , les  images  des  taupes  & des  chauvô; 
fouris  qu’il  s’étoit  faites  pour  les  adorer. 

2 1 . Et  il  s’enfuira  dans  les  ouvertures  des 
pierres  , & dans  les  cavernes  des  rochers , 
pour  fe  mettre  à couvert  de  la  frayeur  du  Sei- 
gneur, & de  la  gloire  de  fa  majefté,  lorfqu’il 
s’élèvera  pour  frapper  la  terre , &pour  la  pu- 
nir de  fes  péchés. 

2 2 . Ceffez  donc , peuple,  de  Juda , cejfez  d’ir- 
riter par  vos  impiétés  cet  homme  qui  refpire 
l’air  comme  les  autres , parce  que  c’eft  lui  qui 
eft  le  Très-haut,  qui  doit  venir  juger  la  terre  , 
& qui  va  commencer  fon  jugement  par  Jerufa- 
lem. 
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CHAPITRE  III. 


§.  I.  Maux  dont  Ifs  Juifs  doivent  être  accablés.  Ils  feront  privés  de  tout  ce  qui 
fait  la  gloire  ù"  la  force  des  peuples.  Dieu  dans  fa  colcre  leur  donnera  des  en~ 
fahs  pour  les  gouverner. 


Ar  le  dominateur,  le  Seigneur  des  ar- 
mées va  ôter  de  Jerufalem  & de  Juda  le  cou- 
rage & la  vigueur , toute  la  force  du  pain , 
& toute  la  force  de  l’eau  , 

2.  tous  les  gens  de  cœur,  & tous  les  hom- 
mes de  guerre  , tous  les  juges  , les  prophè- 
tes , les  devins  ôc  les  vieillards , qui  ont  en 
partage  la  fagejfe  & f expérience  , 

3.  les  capitaines  de  cinquante  hommes , les 
perfonnes  d’un  vifage  vénérable  , ceux  qui 
peuvent  donner  confeil , les  plus  fages  d’entre 
les  architeéles  , les  hommes  let plus  éloquent, 
qui  ont  l’intelligence  de  la  parole  myftique, 
dr  qui  favent  s'tnftnuer  dans  les  coeurs  & dans 
les  e/prits. 

4.  Et  après  leur  avoir  ôté  tous  ces  fccours  qui 
font  la  force  & t appui  des  Royaumes  , }C  leur 
donnerai , dit  le  Seigneur  , des  enfans  pour 
princes,  6c  des  efféminés  les  domineront. 

y.  Tout  le  peuple  fera  en  tumulte  , df 
on  ne  verra  par-tout  que  défordre  cr  confufiori. 
L’homme  fe  déclarera  contre  l’homme  , ôc 
l’ami  contre  l’ami,  l’enfant  fe  foulevera  con- 
tre le  vieillard  , ôc  les  derniers  du  peuple 
contre  les  nobles. 

6.  Chacun  prendra  fon  propre  frere , né 
dans  la  maifon  de  fon  pere , dr  lui  dira  : Vous 
êtes  riche  en  vetemens;  foyez  notre  Prince, 
ôc  foutenez  de  votre  main  cette  ruine  qui 
nous  menace. 

7 II  répondra  alors  : Je  ne  fuis  point  méde- 
cin , ni  capable  de  remédier  à de  ft  grands  maux. 
Il  n’y  a point  de  pain , ni  de  vôtemens  dans 


I.  Ecce  enim  Dominator 
Dominus  cxercituum  aufe- 
ret  à /crufalem,  & à Judi 
validum  & ronera , omne 
robur  panis , & omne  robur 
ai]uar  ; 

t.fortem,  & vinim  bel- 
htoiem  , judicem,  & pro- 
pheiam,  & ariolum,  & té- 
nem  ; 

3.  principem  Tuperquina 
quaginia  , 8c  honorabilem 
vuitu  , 8c  confiliarium,  8e 
fapientem  de  architeflis  , 
& prudeneem  eloquii  myC- 
tici. 


4.  Et  dabo  puero»  princi- 
pes eorum  , Se  eSeminati 
dominabuncur  eis. 


f.Etirruet  populus,  xir 
ad  virum  Sc  unufquitque  ad 
pro.ximum  luum:  tumultua- 
bitur  puer  contra  fenem , 8c 
ignobiiis  collera  nobilem. 


8.  Apprehendet  jnim  vie 
frairem  flmm  domrfiieum’ 
partis  fui  : Veftimentu-n  ti- 
bi  eft,  princeps  efto  nufter; 
ruina  autem  hzc  tùb  mantic 
tua. 

7.  Refpondebit  in  dieilla,'. 
dicens;  Non  fum  mctbcus,. 
8r  in  domo  ttica  non  eft  pa« 
nis , nÿque  vcftiœentum  ;; 
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nolice  COnftimere  mCprin- 
cipcm  populi. 

8.  Ruit  enin  Jenilâlem  > 
& Judas  concidic  : quia  lin* 
gua^urum  & adinventiones 
eorum  contra  Dominum  , 
ut  provocarent  oculos  ma- 
jeilatii  e)us. 

p.  Agnitio  vultus  corum 
rcrpondit  eis  : & peccatum 
lûum  quafi  Sodonta  praïdi- 
caverunt  « nec  ablconde- 
runt  : yx  anima;  eoram  , 
quoniam  reddiia  funt  eis 
mal  a. 

10.  Dicite  juflo  quoniam 
bene,  quoniam  fruâum  ad- 
inventionum  Cuarom  come- 
det. 

it.Vz  impio  in  malum; 
tetributio  enim  manuum 
ejus  iiet  ci. 

«.■Popillummeum  exac- 
tores  fui  Ipoliavetunt  , 8c 
mulieres  dominatz  (ûnt  eis. 
Fopulc  meus , qui  te  beatum 
dicunt , ipli  te  decipiunt,  8c 
viam  gTf  Suum  tuonun  dim> 
passe. 


§.  11.  Dieu  cormnence  fa 
Il  condamne  l'orgueil 
maniéré  proportionnée 

I).  Stat  ad  judicandum 
Dominui  8c  fiat  ad  judi- 
candos  popuios. 

14.  Domines  ad  judicium 
veniet  cum  Tenibus  populi 
fui , 8cprincipibus ejus:  vus 
enim  depatti  eltis  vineam  , 

Sc  rapina  pauperis  in  dôme 
veftra. 
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ma  maifon  : ne  m’établi/Tez  point  prince  da 
peuple  ; je  ne  pourroii  lui  être  d aucun  fecours. 

8.  Or  toutes  ces  chofes  arriveront  ^ns  peu  ; 
car  Jerufalem  va  tomber,  ôc  Juda  eft  près  de 
fa  ruine  , parce  que  leurs  paroles  & leurs 
œuvres  criminelles  fe  font  elevées  contre  le 
Seigneur , pour  irriter  les  yeux  de  fa  majeAé. 

9.  L’impudence  même  de  leur  vifage  rend 
témoignage)  contr’eux  : ils  ont  publié  haute* 
ment  leur  péché  comme  Sodome , & ils  ne 
l’ont  point  caché.  Malheur  à eux , parce  que 
Dieu  leur  a rendu  le  mal  qu’ils  s’étoient  attiré 
par  leurs  injujlices. 

1 0.  Mais  dites  au  jufte  tju'il  efpere  bien 
parce  qu'il  recueillera  le  Huit  de  fes  œuvres. 

11.  Etau  contraire,  malheur  à l’impie  qui 
ne  penfe  quzu  mal , parce  qu’il  fera  puni  félon 
la  mefure  de  fes  crimes. 

1 2.  Ceft  pour  cette  raifon  que  mon  peuple 
rebelle  a été  dépouillé  par  fes  exaâeurs,  ôc  que 
des  femmes  les]  ont  clominés.  Mon  peuple  , 
ceux  qui  vous  difent  bienheureux  , & qui 
vous  promettent  P impunité  de'vos  crimes  , vous 
féduifent,  ôc  ils  rompent  le  chemin  par  où 
vous  devez  marcher , en  vous  empêchant  d’em- 
brajfer  la  pénitence , qui  feul  peut  vous  fauver. 

n jugement  par  les  Princes  les  Juges  de  fan  peuple, 
îr  la  molejfe  des  filles  de  Sion.  Il  les  punit  d’une 
à leurs  pèches. 

13.  Car  le  Seigneur  eft  prêt  de  juger  les 
peuples  : 

14.  £f  le  Seigneur  entrera  d’abord  en  juge- 
ment avec  les  Anciens  ôc  les  Princes  de  ion 
peuple.  Oui , grands  du  monde , qui  avez  puij^ 
jartee  & autorité  fur  les  autres  , le  Seigneur 
commencera  par  prononcer  votre  condamnation  , 
parce  que  vous  avez  mangé  tout  le  fruit  de  la 
vigne  du  Seigneur  ; vous  aitez  pillé  /on  peuple  ; 

& 
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& vos  maifons  font  pleines  de  la  dépouille  du 
pauvre  aue  vous  avez  opprimé, 

ly.  Pourquoi  foulez-vous  aux  pieds  mon  if.  Quare  «teruîs  popu- 

I)euple  ? pourquoi  meurtrilTez-vous  de  coups  & faciès  pau- 

e vifage  des  pauvres,  du  le  Seigneur  le  Dieu  DûminusDeusexetcituum? 
des  armées  ? 


1 6.  Le  Seigneur  a dit  encore  : Parce  que 
les  filles  de  Sion  fe  font  élevées  d orgueil , 

au’elles  ont  marché  la  tête  haute , en  faifant 
es  fignes  d*s  yeux , ôc  des  geftes  des  mains , 
qu’elles  ont  meiiré  tous  leurs  pas , 6c  étudié 
toutes  leurs  démarches , 

17.  le  Seigneur  rendra  chauve  la  tête  des 
filles  de  Sion  ; il  arrachera  tous  leurs  che- 
veux, er  il  les  réduira  à une  honteufe  nudité. 

1 8.  En  ce  Jour-là , le  Seigneur  leur  ôtera 
leurs  chaulTures  magnifiques , leurs  croiffans 
d’or , 

ip.  leurs  colliers , leurs  filets  de  perles, 
leurs  bralTelets,  leurs  coëfl'es, 

20,  leurs  rubans  de  cheveux , leurs  Jarretiè- 
res , leurs  chaînes  d’or , leurs  boîtes  de  par- 
fums , leurs  pendans  d’oreilles , 

a I . leurs  tagues , leurs  pierreries  qui  leur 
pendent  fur  le  front , 

. aa.  leurs  robes  magnifiques,  leurs  échar- 
pes , leurs  beaux  linges  ôc  leurs  pointions  de 
diamant , 

23.  leurs  miroirs,  leurs chemifes  de  grand 

I)rix,  leurs  bandeaux  , ôc  leurs  habillemcns 
égers  (ju  elles  portent  en  été  ; 

24.  Et  leur  parfum  fera  changé  en  puan- 
teur, leur  ceinture  d’or  en  une  corde  , leurs 
chevoBx  frifés  en  une  tête  nue  & fans  che- 
veux , ôc  leurs  riches  corps  de  Juppes  en  un 
cilice. 

aj.  De  même  les  hommes  les  mieux  faits 
parmi  vous  pafferont  au  fil  de  l’épée , ôc  vos 
plus  braves  périront  dans  le  combat. 

26.  Les  portes  de  Sion  feront  dans  le  deuU 
Tome  Part,  I, 


t6.  Et  aixit  Dominus  ; 
Pro  eo  quôJ  elevaez  funt 
filiatSion,  & ambulaverunt 
extento  collo  , & nuiibus 
oculorun  ibani , & plaude- 
bant , amoulabaiu  pcdibui 
fuis,  Si  compolico  graduin- 
ced.'bant  : 

17.  decalvabit  Dominm 
verticetn  Eliaruin  Sion , & 
Dominus  crinem  earum  nu- 
dabit. 

1 8.  In  die  ilia  auferet  Do- 
minus ornamentum  calcea- 
mentorum , & lunulat , 

19.  Si  torques,  & moni- 
lia , & armilias , Si  mitre  s , 

10.  Si  dilcriminalia , Si 
perifcelidas , Si  murenuias , 
& olfaâoriola , & inaures  , 

11.  Sï  annulos,  Si  gem- 
mas in  fronte  pendentes , 

il.  & mutatoria,  Si  paî- 
liola.  Si  linteamina,  & acus. 


13.  Si  (pecula.  Si  (indo- 
nes , Si  TÎtias,  & theriilra. 


14.  Et  erit  pro  fuavi  o>To- 
re  fœtor,  & pro  zona  funi- 
culus , & pro  crirpanticrino 
calviiium , Si  pro  fafeia  pec- 
torali  cilicium. 


ij.  Pulcherrimi  quoque 
viri  tui  gladio  cadent , St 
fones  tui  in  pratlio. 

ad.  Et  meerebunt  atque 

Aa 
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Ingebunt  port*  eju.,  & de-  & dans  Ics  larmcs , & elle  s’afleoira  fur  la  terre 
foîau  in  terra  fcdebit.  tOUtC  défolée. 


CHAPITRE  IV. 


Sept  femmes  réduites  à avoir  lin  même  homme  Ÿour  mari.  Germe  du  Setgneur 
en  gloire.'  Rejles  d'Ifrael  fauves.  Paix  Û"  ajfurance  fous  la  proteâion  du 
Seigneur, 


I.  Et  appréhendent  (êp- 
tem  muiieret  virum  unum 
in  dieilb , dicentes  : Panera 
noHrum  comedemus,  & vel- 
timcniis  noftris  operiemjr: 
tantummodo  invocetur  no- 
racn  tuum  luper  nos , atUer 
opprobrium  noilruin. 


i.  In  die  ilia  erit  germen 
Domini  in  magnilîcentia  & 
gloria,  & fruiSot  terra:  fubli- 
niis , & cxultaiio  his  qui  iâl- 
vati  fuetint  du  Itrael. 


1 .JlI,  n ce  tems-là , les  honStes feront  fi  rares, 
que  fèpt  femmes  prendront  un  homme , ôc 
elles  lui  diront:  Nous  nous  nourrirons  nous- 
mômes , & nous  nous  entretiendrons  nous- 
mêmes  d’habits.  feulement  que  nous 

f)onions  votre  nom  comme  vos  femmes  ; & d<f- 
ivrez-nous , en  nous  èpoufant , de  l’opprobre 
de  la  flèrilité. 

2.  En'ce  tems-là,  le  germe  du  Seigneur, 
le  peuple  qui  lui  fera  demeuré  fidcle  , fera 
dans  la  magnificence  & dans  la  gloire  ; les 
fruits  de  la  terre  feront  abondans  ; & ceux 
qui  auront  été  fauvds  de  la  ruine  d’Ifrael  feront 
comblés  de  joie  & pleins  de  reconnoijjauce  dans 
la  vue  de  la  proteSiion  que  Dieu  leur  aura  don- 
née. 


Et  erit  : Omnif  qui  re- 
lidlus  fuerit  in  Sion  : & refi- 
duus  in  Jeruraleni , fandus 
Tocabitur , omnis  qui  ferip- 
tus  cil  in  vita  in  Jetulalein. 


4.  Si  abluerit  Dominas 
lôrdes  tiliarum  Sion , & fan 
guinem  Jeruiaiem  laverit 
de  raruio  ejus  , in  Ipiritu 
judicii.  Si  ipiritu  ardoris. 


5.  Et  creabit  DominusTu- 
per  omnem  locum  Mentis 
Sion,  A ubi  invocatus  cil , 
atubein  per  dietn , & furaum 


3.  Alors  tous  ceux  qui  feront  refiés  dans 
Sion  , & qui  feront  demeurés  dans  Jerufa- 
lem  , feront  appellés  faints.  1 ous  ceux  qui 
auront  été  écrits  en  Jerufalem  au  rang  de  ceux 
auxquels  Dieu  veut  conferver  la  vie  ; 

4.  tous  ceux-là  y dis-je , feront  appellés  faints  , 
après  que  le  Seigneur  aura  purifié  les  fouillu- 
res  des  filles  de  Sion , & qu  il  aura  la#  Jerij- 
falem  du  fang  impur  qui  eft  au  milieu  d’elle  , 
par  un  efpritde  jufiiee,  & par  un  efprit  d’ar- 
deur qu’il  lui  envoyer  a pour  coiijumcr  toutes  fer 
iniquités. 

y.  Et  enfuite  le  Seigneur  fera  naître  fur  toute 
la  montagne  de  Sion  , & au  lieu  où  il  aura 
été  invoqué  , une  nuée  obfcure  pendant  le 
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jour , & une  flamme  ardente  pendant  la  nuit;  & riilendorcm  ign»  flam- 
^ il  protégera  de  toutes  parts  le  lieu  de  fa  T om- 

1 . ‘ , ‘ J , . / J nem  emm  glorum  protcc- 

gloirc.  Il  le  mettra  a couvert  de  la  violence  de 

Jet  ennemis  , comme  il  protégea  autrefois  fou 
peuple  , & le  garantit  de  la  fureur  des  Egyp- 
tiens. 


6.  Son  tabernacle  les  défendra  de  même  par 
fon  ombre  contre  la  chaleur  pendant  le  jour  , 
& il  fera  une  retraite  alTurde  pour  les  mettre  à 
couvert  des  tempêtes  & de  la  pluie  durant  la 
nuit. 


f.  Et  tabemacuîum  erît 
în  umbraculum  dieinb  xflu, 
& in  iiecuritatt'm , & abkon- 
fîonem  à turbine  , & à plu- 
via. 


CHAPITRE  V. 


§.  I.  Sous  la  figure  d'une  vigne  fiérile  Ù“  ahandonnie 
reprefeme  P ingratitude  des  Juifs  , êr  leur 

’ - J E chanterai  maintenant  à mon  peuple  bicn- 
airnd  de  la  part  du  Seigneur  , le  cantique  de 
mon  proche  parent,  ejutl  compofa  pour  (e  plain- 
d-e  de  fa  vigne,  f^oici  ce  ejue  dit  ce  cantique: 
Mon  bien-aimé  avoir  planté  une  vigne  fur  un 
lieu  élevé , gras  & fertile. 

2.  Il  l’environna  d’une  haie  , il  en  ôta  les 
pierres , & la  planta  d’un  plant  rare  & exquis  ; 
il  bâtit  une  tour  au  milieu,  ôc  il  y fit  un  pref- 
foir.  Il  s’attendoit  , après  tous  ces  foins  qu'il 
avait  pris  pour  fa  vigne , qu’elle  porteroit  de 
bons  fruits  ; & elle  n’en  a porté  que  de  fauva- 
ges. 

J.  Maintenant  donc  , dit  le  Seigneur , qui 
vous  adrejfe  les  mêmes  plaintes  par  ma  bouche  : 
Habitans  de  Jerufalem , & vous  hommes  de 
J uda  , foyez  les  Juges  entre  moi  & ma  vigne. 

q-.  Qu’ai-je  dû  faire  de  plus  à ma  vigne  que 
je  n’aye  point  fait  ? Eft-ce  que  je  lui  ai  fait 
tort  d’attendre  qu’elle  portât  de  bons  raifins, 
au  lieu  qu’elle  n’en  a produit  que  de  mau- 
vais ? 

y.  Mais  je  vous  montrerai  maintenant  ce 


nu  pillage , le  Prophète 
réprobation. 

I.  Cantabo  dilcflo  mfo 
cancicum  patrueiis  mei  vi- 
nea;  Cu.ï.  Vinca  fafta  cft  di- 
leâo  meo  in  cornuliiiooiei. 


Z.  Et  rf'pivït  eam  . & la- 
pides elegit  ex  ilia  , S.  p'an- 
tavii  cam  elefram  , & 
cavit  tutrim  in  medio  ejus , 
& torcular  exiiuxii  in  ea  ; St 
expeftavit  ut  faceret  uvas , 
& fccic  labrul'cas. 


J.  Kunc  ergo  habitato'es 
Jeruiâlem  , & viri  Juda  , 
judicate  inter  me  & vineam 
meam. 


4.  Quid  cil  quod  debui 
Ultrà  faccre  vinea:  mc2 , St 
non  feci  ei  ? an  quod  expec- 
tavi  ut  faceret  uras , & fe- 
cit  labrul'cas  ? 


î.  Et  nunc  oftcndain  vo- 
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bis  quiJ  ego  Taciam  viner 
mea;  : auferam  icpem  cjus , 
& erit  in  dircptionem  : di- 
niam  maceriam  ejus  , & 
crii  in  conculcationem. 

6.  Et  ponam  eam  defer- 
tam  : non  puiabitur,  & non 
fodienir  : & afcendent  vê- 
pres & fpinz  i & nubibus 
mandabo  ne  pluant  fuper 
eam  imbrem. 

7.  Vinea  enim  Domini 
exercituum  , domus  Ifrael 
eft  : & vir  Juda  , germen 
ejus  deleâabile:&  expedavt 
ut  fàceret  judicium  , & ecce 
iniquius  ; de  juAitiam , & 
ecce  clamor. 


SAIE.  C H AP. 

que  je  m’en  vais  faire  à ma  vigne.  J’en  arra- 
cherai la  haie , & elle  fera  expofde  au  pillage  ; 
je  détruirai  tous  les  murs  qui  la  défendent , ôc 
elle  fera  foulée  aux  pieds  par  les  pajjans. 

6.  Je  la  rendrai  toute  deferte  ; 6c  elle  ne 
fera  point  taillée , ni  labourée  ; les  ronces  ôc 
les  épines  la  couvriront  ; Ôc  je  commanderai 
aux  nuées  de  ne  pleuvoir  plus  fur  elle. 

7.  Voilà  t arrêt  qui  a été  prononcé  contre  la 
vigne  du  Seigneur  des  armées.  Or  cette  vigne 
eft  la  maifon  d’Ifraël  ; ôc  les  hommes  de  Juda 
étoient  le  plant  auquel  il  prenoit  fes  délices. 
J’ai  attendu  , dit  le  Seigneur,  qu’ils  filTent  des 
aûions  juftes  , ôc  je  ne  vois  qu’iniquité  ; ôc 
qu’ils  portajjènt  des  fruits  de  juftice  > ôc  je  n’en- 
tends que  des  plaintes  contre  lui  j à caufe  de 
fes  violences  & de  fes  rapines. 


§.  II.  Vroporthn  que  Dieu  garde  entre  les  pèches  des  Juifs^  is“  la  punition  de 
ces  pèches.  Leur  avarice  eji  punie  par  lajlerilitè , leur  vie  dèlicieufe  par  une 
dure  captivité , & leur  orgueil  par  des  humiliations  profondes. 


8.  Vr  qui  conjungitis dé- 
muni ad  domum,  de  agrum 
EgTO  copulatis  ulque  ad  ter- 
•linum  loci  : numquid  ha- 
bitabttis  vos  foU  in  medio 
terrz  ! 


9.  In  auribus  meis  fiint 
hzc , dkit  Dominus  exer- 
cituum: Nili  domus  multz 
delèrtz  fuerint,  grandes  Se 
pulcbrz , abfqu;  Libitatore. 


10.  Decem  enim  jugera 
vinearum  f.icient  lagunçu- 
lam  unam,  & triginia  mo- 
dii  Ivinentis  iaeient  modios 

(ICS. 

1 1.  Vz  qui  confurgitis 
aaanc  ad  ebrietatem  lêâaj]- 


8.  Malheur  donc  à vous  qui , par  une  ambi- 
tion infatiable  , joignez  maifon  à maifon , ôc 
qui  ajoutez  les  terres  aux  terres , jufqu’à  ce 
qu’enfin  le  lieu  vous  manque.  Serez-vous  donc 
les  feuls  qui  habiterez  fur  la  terre  ? & préten- 
dez-vous la  pojféder  toute  entière  ? 

$.  J’ai  appris  avec  indignation  ce  que  vous 
faites , dit  le  Seigneur  des  armées  ; ôc , pour 
punir  votre  ambition  > votre  orgueil  & votre 
avarice , je  vous  déclare  que  cette  multitude 
de  maiibns  que  vous  poffedez , ces  maifons  li 
vaftes  ôc  li  embellies  feront  toutes  déferres  , 
làns  qu’un  feul  homme  y habite. 

1 o.  Car  il  viendra  un  tems  que  dix  arpens 
de  vignes  rempliront  à peine  un  petit  vafe  de 
vin , ôc  que  trente  boifieaux  de  blé  qu’on 
aura  fémés  n’en  rendront  que  trois. 

1 1.  Malheur  aujfi  à vous  qui  vous  levez 
dès  le  matin  pour  vous  plonger  dans  les  ex- 
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cès  de  la  table , 6c  pour  boire  jufqu’à  ce  que 
le  vin  vous  échauffe  par  fes  fumées. 

13.  Ee  luth  ôc  la  harpe,  les  flûtes  6c  les 
tambours , ôc  les  vins  les  plus  délicieux  fe  trou- 
vent dans  vos  feftins;  ôc  vous  n’avez  aucun 
égard  à l’œuvre  du  Seigneur,  vous  négligez 
fin  culte , vous  méprifez  J a ldi  & fis  préceptes , 
& vous  ne  confidérez  point  les  ouvrages  de 
fes  mains , ni  toutes  les  merveilles  qu'il  a opé- 
rées en  votre  faveur, 

13.  C’eft  pour  cela,  dit  le  Seigneur,  que 
mon  peuple  a été  emmené  captif,  parce  qu’il 
n’a  point  eu  d’intelligence , & qu'tl  na  fait 
aucune  attention  à ce  qu’il  me  devoit , & à ce 
que  je  lui  avois  ordonné:  c ef  pour  cela  que  les 
plus  grands  & les  plus  pmjfans  d’Ifraël  font 
morts  rff  faim,  6c  que  tout  le  refte  du  peu- 
ple a féché  de  foif. 

14.  C’eft  pour  cela  que  l’enfer  a étendu  fes 
entrailles,  ôc  qu’il  a ouvert  fa  gueule  Jufau’à 
l’infini.  Et  tout  ce  qu’il  y a de  puiffant , d’il- 
luftre  ôc  de  glorieux  dans  Ifraël , avec  tout  le 
peuple  , y defcendra  enfouie. 

I y.  Tous  les  hommes  feront  forcés  de  plier 
fous  le  joug  qu’il  plaira  à Dieu  de  leur  impofer  ; 
les  grands  feront  humiliés , ôc  les  yeux  des  fu- 
perbes  feront  abbaiffés. 

1 6.  Et  le  Seigneur  des  armées  fera  con- 
noître  fa  grandeur  dans  le  jugement  ^«’/7fa:fr- 
eera  fur  les  impies  : le  Dieu  (àint  fignalera  fa 
fainteté , en  faifant  éclater  fa  juftice  contre  les 
méchant. 

17.  Alors  les  pauvres  & les  humbles,  qui 
avaient  été  dévorés  par  ces  grands  comme  les 
agneaux  le  font  par  les  loups , paîtront  en  paix 
félon  leur  rang  ; 6t  les  étrangers  viendront  fe 
nourrir  dans  les  défcrts  devenus  fertiles. 


dami  & potandum  utijue  ad 
vefperam  , ut  vino  arftuetii. 

it.  Citliara  , & lyra  , Sc 
tympinum,  & tibia  , & yi- 
num  in  conviviis  veftris  : & 
opus  Doniini  non  rel'picitii, 
nec  opéra  manuum  ejus 
confidentis. 


13.  Propterea  captivu* 
duâus  eft  populus  meus  , 
quia  non  habuit  feientiam  , 
& nobilei  ejus  interierune 
famé , & multitudo  ejus  lïti 
exaruit. 


M-  Propterea  dilatavit  in- 
fernus  animatn  fuam  , Sc 
aperuit  os  fijurn  abfque  uJlo 
termine  : & delcendem  for- 
tes ejiis , & populus  ejus, 
& fubitmes  glotiolïrque  e- 
jus , ad  eum. 

1 3.  Et  incurvabitur  homo  , 
Sc  humiliabitur  vir , & ocuU 
fublimium  deprimentur. 


id.  Et  exaltabiiur  Domi- 
nus  excrcituum  in  judicio  , 
& Deus  lànâus  fanâiScabw 
sur  in  juftiüa. 


17.  Et  paicentnr  agni 
juxta  ordinem  fuum , & de- 
ierta  in  ubertatem  vei£i  ady 
Ycnx  comedcDC. 
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§.  III.  Jlliiledi'iio/is  proinncées  contre  efijftrenies  Jortes  de  pécheurs.  AIaux 
dons  Dieu  dois  ûcc.ihler  Joti  peuple , pour  le  pu  tr  de  fes  péchés.  Qefciiptijrt 
de  la  force  & de  la  fureur  des  ennetràs  qu'il  fufcitera  comt  e lui. 


i8.  Vr  qui  trahitis  ini- 
qottatcm  in  funtculis  vani* 
uiis  , quafi  vinculum 
l'IauAfi  peccacuxn. 


19.  Qui  ilîcris  : Feftînet, 
cii6  veniac  opus  cjus , ut 
vicieamus:  5:  appropiet , & 
vettiac  confilium  Tancti  If- 
facl,  & IcicmusiUud.  ' 


10,  Vxquîdicîtis  nialum 
bonum,  Si  bonutn  nuUim  : 
ponentes  tenebras  *4ucem  > 
& lucem  tcnebrjf  : poncn- 
te«  amirum  îii  duice  , SC 
du.  ce  in  anurum. 


11.  Vaf  qui  fapienics  eftis 
in  oculis  vcAris , & coram 
vobifmetipiis  prudences. 

ît.  Var  qui  potences  eftis 
ad  bibendum  vinum  , & vi- 
ri  fortes  ad  inikendam  c- 
briet.itcm. 

23.  Qui  junUicatis  impium 
pro  muneribus , & jullitiani 
ju^^i  rufertis  ab  eo. 

14.  Proprerhoc  , ficut  de- 
vonc  ftipuiam  lingua  ignis , 
ft  culof  {îamnia:  exurit,  /;c 
rjdiK  corum  quati  favilU 
cric,  & germen  eoium  ut 
puWts  afeendet  Abjecerunc 
enim  legetn  Damini  excr>> 
cieuum  » Sc  eloquium  lânc'ti 
UVâcl  blafphcmaverunt. 


18.  Malheur  à vous  qui  vous  fervez  du 
mciironge  comme  des  cordes,  pour  traîner 
une  longue  fuite  d'iniquitcs,&  qui  tirez  après 
vous  le  péclic  comme  les  traits  emportent  le 
cliariot , mult.'pham  fans  cejj'e  vos  crimes,  dans 
la  faujje  penfee  ois  vous  ists  que  D 'sess  les  laijjera 
impsmis  , cr  qss'sl  ne  vous  envoyera  point  les 
rnassx  dont  vosts  êtes  menaces. 

ip.  C’ef  fsr  ce  faux  principe  que  vous  ofez. 
lui  infutser , vous  qui  dites  , en  parlant  du  Sei- 
gnessrs  Qu  il  fe  hâte  ; que  ce  qu'il  doit  faire 
arrive  bien  tôt,  afin  que  nous  le  voyions;  que 
les  deHeins  du  Saint  d’Ifracl  s’avancent  ôc 
s’accomplinTcnt , afin  que  nous  reconnoiflions 
s’il  ef  véritable. 

20.  Mallieur  à vous  qui  dites  que  le  mal 
e(l  bien , & que  le  bien  eft  mal;  qui  donnez 
aux  ténèbres  le  nom  de  lumière  , ôc  à la  lu- 
mière le  nom  de  ténèbres;  qui  faites  paffer 
pour  doux  ce  qui  eft  amer,  ôc  pour  amer  ce 
qui  eft  doux. 

21.  Malheur  à vous  qui  êtes  fages  à vos 
propres  yeux , 6c  qui  êtes  prudens  en  vous- 
mêmes. 

2 2.  Malheur  à vous  qui  êtes  puifTans  à boi- 
re du  vin , 6c  vaillans  à vous  enivrer; 

23.  qui , pour  des  préfens,  juftifiez l’impie, 
6c  qui  ravilTcz  au  jufte  fa  propre  julticc  , en  le 
condamnant  injuflement. 

24.  C’eft  pourquoi,  comme  la  paille  fe 
confume  au  feu  , 6c  comme  la  flamme  ar- 
dente la  dévore  ; ainfi  ils  feront  brûlés  jufqu  à 
la  racine , ces  Juges  infidèles , 6c  leurs  rejettons 
feront  réduits  en  poudre , parce  qu’ils  ont  fou- 
lé aux  pieds  la  Loi  du  Seigneur  des  armées , 
ôc  qu’ils  ont  blafphcmé  la  parole  du  Saint 
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d’Ifraël , l'accufant  de  nêtre  pas  véritable. 

ay.  C’eft  pour  cela  que  la  ftireur  du  Sei- 
gneur s’eft  allumée  contre  fon  peuple , qu’il 
a étendu  fa  main  fur  lui , & qu’il  l’a  frappé  de 
plaies,  que  les  montagnes  ont  été  ébranlées  , 
que  les  plus  grands  dr  les  plus  puijfans  d etur’eux 
ont  été  renverjes , ôc  que  leurs  corps  ont  été  jet- 
tés  comme  de  l’ordure  aujmilieu  des  places 
publiques.  'Et  néanmoins  , après  tous  ces 
maux , là  fureur  n’cft  point  encore  appaifée, 
& fon  Lrjfs  eft  toujours  levé. 

2 5.  ydinft  il  éicvcra  fon  étendart,  pour  fer- 
virde  lignai  à un  peuple  très  éloigné.  11  l’ap- 

[)ellera  d’un  coup  de  iiffletdcs  extrémités  de 
a terre , pour  le  faire  venir  contre  fon  peuple  ; 6c 
il  accourra  auili  tôt  avec  une  vîtclTc  pro- 
digieufe. 

27.  Il  ne  fentira  durant  le  chemin , ni  lalTi- 
tude , ni  travail;!!  ne  dormira,  ni  ne  fom- 
meiilera  point , il  ne  quittera  jamais  le  bau- 
drier dont  il  eft  ceint , ôc  un  léul  cordon  de 
fes  fouliers  ne  fe  rompra  dans  fa  marche , de 
forte  que  rien  « ’ la  pourra  retarder. 

28.  Toutes  fes  Hechesont  des  pointcl  per- 
dantes , ôc  tous  fes  arcs  lont  toujours  bandés 
ir  prêts  à tirer.  La  corne  du  pied  de  fes  che- 
vaux efl  dure  conime  les  cailloux  i ôc  la  roue 
de  fes  chariots  eft  rapide  comme  la  tempête. 

29.  Il  rugira  comme  un  lion,  il  pouifera 
des  hurlemcns  terribles  comme  les  lionceaux; 
il  frémira  , il  fo  jettera  fur  là  proie , ôc  il  l’em- 
portera fans  que  perfoine  la  lui  puinTeôter. 

i O.  En  ce  jDur  là,  il  s’élancera  fur  Ifraël 
avec  des  cris  femblables  au  bruilfement  des 
Hors  de  la  mer.  ?\hiu  ■ regarderons  de  tous  côtes 
fur  la  terre  vont  cherch’r  qu-lque  ficoiirs',  ôc 
nous  ne  verroas  que  tJnebres  ôc  qu’afflidion, 
fans  qu’il  paroilfe  aucun  rayon  de  lumière 
dans  une  obfcurité  li  profonde  , m aucun 
moyen  d échapper  à un  fi  prenant  danger.. 


Idffo  irarus  eft  furot 
Domini  in  populum  iVum, 
extendit  manum  fuam  fa- 
per  cum  , & percuffii  eum  j 
& comurbaci  lüm  monter  » 
& faâa  fùnt  nK>”ticina  eo> 
rum*  quaft  ftercur  in  me- 
dio  platearum.  In  his  omni- 
bus non  eft  averfus  furor 
ejus,  fed  adJiuc  manus  ejus 
exteiiu. 


i6.  Et  elevabit  fignum  in 
nationibus  prociil  » 9c  fibiîa* 
bit  ad  cuin  de  finibus  terrx  ; 
& ecce  feftinus  vdocicec 
veniet. 


17.  Non  eft  deficiensi  ne- 
que  laborans  in  00  : non 
dorminbit , neque  dormict, 
neque  folveiur  unguium  re- 
num  ejus  * nec  rumprtur 
corrigid  calccnmcmi  ejus. 


Sagittr  eiiis  aentr , 8c 
omnes  arcus  ejus  extenti. 
Ungu’x  equorum  ejus  ut 
Ælex , Sc  roi.ü  ejus  quali  im- 
peius  tempeftatis. 


Rugitus  e;u»  ut  leo- 
nis  > rugiet  ut  catuli  leo-^ 
Hum;&  frendec,  Sc  rene- 
bit  prxdam  : Sc  ai|||!exabî- 
ur,  Sc  non  eric  qui  eruat. 

30.  Et  (bnibit  fuper  eum 
in  die  Üla  ftcut  fonitus  ma- 
ris : aî'piciemus  interram^ 
& ecce  tenebras  tribulatio- 
nis , & lux  obtenebrau  dl 
in  caliginc 
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CHAPITRE  VI. 


§.  I.  Ifûe  voit  la  wajffté  de  Dieu.  U déplore  fort  filence  (y  Pimpurete'  de  fes 
Uvres.  Un  Ange  vient  les  purifier  avec  un  charbon  de  feu. 

L’an  du  monde  A vant  J.  C.  7j8. 


I.  In  anno,  quo  mortuus 
cft  re\  Ozias , viJi  Domi- 
num  feJcnccm  fuper  lolium 
exceUum  & elcvatum  : Sc. 
ea  qu*  ftib  ipfo  erant , re- 
plcbam  templum, 

I.  Seraphim  Dabant  fuper 
illuJ  : Icx  alar  uni,  & l'ex 
alx  alieri  : duabu.  vHabant 
faciem  ejus.  S;  duabus  ve- 
labant  pedes  ejus  , & dua~ 
bus  volabant. 

3.  Et  clamabant  aller  ad 
■Iterum,  & dicebant:  Sano 
sus , fanflus  , fandtus  Do- 
minus  Dcus  exerciiuum  , 
plena  eft  omnis  terra  glorià 
ejus. 

4.  Et  commota  funt  fii- 
perliminaria  cardinum  à vo- 
ce clamjntis , & domus  re- 
pleta  cA  fumo, 

f.  Et  dixi  I \'x  mihi , quia 
tacui,  quia  vir  poUutus  la- 
biis  ego  Tum,  & in  medio 
populi  polluia  labia  liabentis 
ego  habiio , & regem  Do- 
minum  exetcituura  vidi  o- 
culis  rocis, 

0 


g.  Et  volavit  ad  me  unus 
de  Seraphim  , & in  manu 
cjus  calcuius , quctn  forcipe 
lulciat  de  altari. 


7.  Et  letigit  os  meum , & 
dixit  : Ecce  tetigit  hoc  la- 
bia tua  , & auferetut  ini- 
quitas  tua  , & peccatum 
. tuum  mundabitur. 


j’Annde  de  la  'mort' du  Roi  Ofias  , ]e 
vis  le  Seigneur  (otts  la  figure  d'un  homme  allis 
fur  un  thrône  fublime  & dlevd  -,  le  bas  de 
fes  vêtemens  rempliflToit  le  temple , tant  ils 
étaient  amples  cr  magnifiques. 

2.  Les  fôrapliins  ctcicnt  autour  du  thrône  f 
ils  avoient  chacun  fix  ailes,  deus.dbnt  ilsvoi- 
loient  leur  face,  deux  dont  ils  voiloient leurs 
pieds,  & deux  autres  dont  ils  voloicnt. 

3.  Ils  crioient  l’un  à l’autre , & ils  difoicnt  : 
Saint ,'  Saint , Saint  eft  le  Seigneur , le  Dieu 
des  armées  : la  terre  eft  toute  remplie  de 
l’éclat  de  fa  gloire. 

4.  Le  deflus  de  la  porte  fut  ébranlé  par  le 
retentiffement  de  ce  grand  cri , 6c  la  maifon 
fut  remplie  de  fumée  ; ftgne  de  la  prèfcnce  de 
Dieu , qui  ejl  un  feu  dévorant. 

J.  Alors  je  dis  : Malheur  à moi  de  ce  que 
je  me  fuis  tii , èr  de  ce  que  je  n'ai  point  été  di- 
gne de  joindre  mes  louantes  à celles  de  ces  efi- 
prits  bien  heureux , parce  que  mes  levres  font 
impures,  6c  que  j’habite  au  milieu  d’un  peu- 
ple dont  les  levres  font  fouillées  : 6c  cependant 
j’ai  vû  de  mes  propres  yeux  le  Roi  du  Ciel , 
le  Dieu  des  armées. 

6.  En  même-tems , l’un  des  féraphins  vola 

vers  moi , tenant  en  fa  main  un  charbon  de 
feu  qu’il  avoir  pris  avec  des  pincettes  de  deF- 
fus  l’Autel  ; , 

7.  6c  m’en  ayant  touché  la  bouche , il  me 
dit:  Ce  charbon  a touché  vos  levres;  votre 
iniquité  fera  effacée , 6c  vous  ferez  purifié  de 
votre  péché. 

§.  II. 
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§.  II.  Le  Trophete  s'off're  d’aller  porter  la  parole  de  Dieu  à fin  peuple. 
Aveuglement  de  ce  peuple.  Dureté  de  fin  cœur.  Defilation  défis  villes.  Son 
retour  a Dieu , qui  le  comblera  de  gloire  & de  félicité. 


8.  J’entendis  enfuite  le  Seigneur  qui  dit: 
Qui  envoycrai-je  vers  ce  peuple  infidèle  f & 
qui  ira  lui  porter  mes  paroles  ? Me  voici,  dis- 
je  alors;  envoyez-moi. 

9’  Le  Seigneur  me  dit;  Allez,  & dites  à 
ce  peuple  : Ecoutez  ce  que  je  vous  dis  de  la 
part  du  Seigneur^  & ne  le  comprenez  pas; 
voyez  ce  que  je  vous  fais  voir , ôc  ne  le  dif- 
cerncz  point.  Uefi  ce  qui  arrivera  à ce  peuple  ,• 
car  le  Seigneur  m’a  dit  : 

lo.  Aveuglez  le  cœur  de  ce  peuple,  bou- 
chez fes  orciïles , & fermez  fej  yeux,  de  peur 
que  fes  yeux  ne  voyent,  que  fes  oreilles  n’en- 
• tendent , que  fon  cœur  ne  comprenne , & 
qu’il  ne  fe  convertiffe  à moi , & que  je  ne  le 
guérilTe. 

1 1 • Eh  ! Seigneur , lui  dis-je , Jufqu’à  quand 
durera  votre  colere?  Jufqu’à  ce,  dit-il , que  les 
villes  foierft  défolées  & fans  citoyens , les  mai- 
fons  fans  habitans , & que  la  terre  demeure 
déferre  , comme  il  arrivera  très-certainement. 

12.  Car  le  Seigneur  bannira  les  hommes  de 
celte  nation  loin  de  leur  pays.  Il  en  enlèvera 
d'abord  une  grande  partie  ; ôc  la  portion  qui  aura 
été  lailfée  au  milieu  de  la  terre  d'oà  I on  aura 


8.  Et  audivi  vocem  Do- 
mini  dicentis  : Quem  mit- 
tam  ? & quis  ibit  nobis  ? Et 
dixi  : Ecce  ego  , mittî  me. 

9.  Et  dixit:  Vade,  Sc  di- 
ces  populo  huic  : Audite 
audientes,  & nolitc  intel- 
ligere  : & videte  vilionem. 
Si  oolite  cognolcete. 


10.  Etscitca  cor  populi 
bujus,  & aures  éjus  aggrava. 
Si  oculos  ejus  Claude  : ne 
forte  videat  oculis  fuit , Sc 
auiibus  iuisaudiat,  Sc  corde 
fiio  intclligat,  & conïetia- 
cur,  Sefanem  eum. 

ti.  Et^dixi  ! UlquequS 
Domine  ! Et  dixit  ; Donec 
defolemur  civitates  abfque 
liabitatore,  & domut  line 
lioniine , Sc  terra  relinquetuc 
defctia. 

1 1.  Et  longe  faciet  Domi- 
nu5  homines  , & multipli- 
cabitur  qu*  deteliâa  fuerat 
in  medio  terra;. 


IJ,  Et  adhuc  in  ea  deci- 
matio,  Sc  converteiur  , Sc 
erit  in  oflenlïonem  lîcut  tc- 


enlevé  les  autres , fe  multipliera  de  nouveau. 

1 3.  Mais  Dieu  la  décimera  encore  ; Ôc  après 
- cela  elle  reviendra  au  Seigneur  ; ôc  comblée  de  ■ • « ^ e 
es  benedtihons , elle  paroitra  dans  fa  grandeur;  rebimhus,  & lîcut  quercus , 
elle  s’èleveracomm&  le  térébinthe , ôc  comme  expandit  ramos  fuos  : 
un  chêne  qui  étend  fes  branches  Ken  loin  : ôc  g ‘terit'in 
la  race  qui  demeurera  dans  elle  fera  une  race 
fainte. 


Tome  IV.  Part.  1, 
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CHAPITRE  VII. 

^ ,1.  Le  Roi  de  Syrie  & le  Roi  cClfrael  afftégent  Jerufalem.  Le  Prophète  prédit 
que  leurs  efforts  contre  cette  ville  feront  voins.  Il  annonce  la  ruine  future 
d’Ephra'im, 

L’an  du  monde  32^2.  Avant  J.  C.  742. 

i.Et  faaum  eftin  diebut  *•  A.  U tcms  d’Achaz  fils  de  Joathan  , fils 

Aciuz  filii  Joathan  , fil»  d’Ozjas  Roî  de  Juda,  Rafin  Roi  de  Syrie  , 

SZ  S'iÆtÆÏ  & Phacée  fils  de  Romelie  Roldllhel.  vin- 

filius  Romeiir  rex  ifracl , rcnt  a Jerufalem  pour  adléger  la  ville  : & ils 

in  Jerufalem  , ad  ne  la  purent  prendre, 

dum  contra  cam  : & non  r r 

cotuerunt  debcllare  eam.  m i j 1 

J . Et  nuntiaverunt  domui  2.  Et  dts  It  commencement  de  cette  guerre , la 
David,  dicemes  : Requie-  maifon  de  David  ayant  appris  que  la  Syrie 
commcmm’’eft  cor”jw’,  & s’étoit  jointe  avec  Ephraïm  & ^^fçjes 

cor  popuii  ejus,  ficut  mo-  tribui  qui  compofoient  ie  Royaume  a Ifràél , pour 

remur  ligna filvarumifacie  combattre  celut  de  Juda  , le  cœur  d’Achaz  & 
^ le  cœur  de  fon  peuple  fut  fâifi , & trembla  de 

crainte , comme  les  arbres  des  forêts  trem- 
blent lorfqu’ils  font  agités  des  vents. 

J.  Et  dixit  Dominas  ad  3.  Alors  le  Seigneur  dit  à Ifaïe  : Allez  au- 
Ifaiam:  Egredere  in  occur-  devant  d’Achaz , VOUS  & Jafub  Votre  fils  qui 
IXs'Vft  Mub  fiiim'  tuT,  VOUS  eft  refté  , au  bout  du  canal  qui  conduit 
ad  extremum  aquxduflus  l’eau  dans  la  pifcine  fupéricure  fur  le  chemin 

’’‘r?fuuôn»  > 

^ *4.Et<»o«3dcum:  Vide  4.  & oites-lui  : ayez  foin  de  demeurer  dans 
m lïleas:  noli  timere,  & pg  fcpos  & dam  Ic  filencc;  ne  Craignez  point; 
b^s'erdirtit^num  fumi- quc  votre  cœur  tie  fe  trouble  point  devant 
gantium  iflorum  in  ira  fu-  CCS  deux  bouts  de  t'ifons  fumans.de  colere  ÔC 
tons  Rafin  regis  üynx,  & j fureur,  Rafin  Roi  de  Syrie , & le  fils  de 

xxonicliQ^ 

t.ebquodconfiiiurainie-  y.  parce  c(he  la  Syrie , Ephraïm  , ôc  le  fils 
sir  contra  ■«  s>  ria  m malum  j Romelie  Ont  confpiré  enfemble  pour  vous 

Eoiiraim  , & filius  Rome-  1 j-r  ‘ * 

lir,  dicentes  : pçrdre , en  d liant  : 

Afcendamus»d  Judam,  5.  Allons  contrc  Juda,  fa’ifons-lui  la  guerre  ; 
& (bfcitemus  eum , & avel-  rendons-nous-cii  les  maîtres , ôc  établilfons-y 

lamus  eam  ad  nos , & pona^  o • 1 ni  1 t-  1 1 

nuis  rcgem  in  mcdio  ejus  pOUf  iVOl  iC  nlS  QC  J.  RbCCl* 

^*7'.”Hïc"icit  Dominas  7.  Mais  voici  C6  que  dit  le  Seigneur  Dieu  : 


3.  Et  dixit  Dominas  ad 
Ifâiam:  Egrcderc  in  occur- 
fum  Acha^  tu,  & ^ui  dere- 
üftus  eft  Jafub  filius  tuus , 
ad  extremum  aquxduâus 
pifeinx  fupecioris  in  via  A- 
gri  fuUonis. 

4.  Et  dices  ad  cum  : Vide 
ut  lïleas  ï noli  timere,  & 
cortuum  ne  formidet  à dua» 
bus  caudis  titionum  fumi- . 
gantium  iftorum  in  ira  fu- 
roris  Rafin  regis  Syrix,  & 
filii  Komelix: 

f * cb  quod  confilium  inie- 
fit  contra  te  Syria  in  malum 
Eoiiraim  , & filius  Rorac- 
lîir,  dicentes  : 

f-,  Afeendamus  ad  Judam, 
& fofeitemus  eum  , & avcl- 
iamus  c jm  ad  nos , & pona^ 
mus  rcgem  in  mcdio  ejus 
filium  Tabeel. 

7.  Hxc  dicit  Dominus 
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Ce  defTein  ne  fubfiftera  pas , & leurs  penfées 
n’auront  point  d’effet. 

8.  Mais  Damas  demeurera  la  capitale  de  la 
Syrie  , & Rafin  régnera  dans  Damas , fans 
avoir  aucun  empire Jur  Juda  ; fie  à l’égard  d’E- 
phraïm , bien  loin  de  faire  des  conquêtes  Jur  Juda , 
dans  Ibixante  fie  cinc^  ans  j a compter  du  jour 
que  le  Prophète  Amos  la  prédit , Ephraïm  lui- 
même  périra,  fie  ceffera  d’être  au  rang  des 
peuples. 
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Deut  : Non  ftabit  & non  erit 
iftud  : 

8.  fed  caput  Syrijt  Da- 
mafeus,  & caput  Damafci 
Rafin  ; & adhuc  (exaginta 
& quinqueanni,  & definet 
Ephnim  elTe  populus  : 


p.  Jufques-tà  Samarie  fera  la  capitale  d’E- 
phraim , & le  fils  de  Romelie  demeurera  Roi 
de  Samarie , fans  avoir  aucune  autorité  fur  la 
Judée.  Croyez  ce  que  je  vous  dis  : Car  fi  vous 
n avez  une  ferme  foi  en  mes  paroles , vous  ne 
perfévererez  point  dans  majujlice , & vous  ne 
pourrez  rèfijler  à vos  ennemis. 


9.  Sc  caput  Ephraïm  Sama- 
ria, & caput  Samarix  filius 
Romelix  : Si  non  credide- 
ritis , non  permanebitis. 


§.ir.  Ifaie  offre  un  fgne  à Achaz.  Ce  Prince  le  refufe.  Enfmtement  <Pune 

P‘»^r  liffurer  de  fa  ddivfance. 

Ruine  de  ta  Syrie  Ù"  du  Royaume  d’ifrael. 


10.  Le  Seigneur  continuant  de  parler  à 
Achaz,  dit  : Si  ce  que  je  vous  promets  ici  par  la 
bouche  de  mon  Prophète  vous  paraît  trop  extraor- 
dinaire pour  que  vous  le  croyiez  fur  fa  fimple 
parole  , 

1 1.  demandez  au  Seigneur  votre  Dieu  qu’il 
vous  faffe  voir  un  prodige , ou  du  fond  de  la 
terre , ou  du  plus  haut  du  ciel , qui  vous  ajfûre 
de  la  vérité  de  cette  promejfe. 

12.  Achaz,  qui  ne  croyait  point  ce  que  le 
Seigneur  lui  fai  fait  annoncer , & qui  voulait  ca- 
cher fon  incrédulité  feus  le  votle  de  fa  religion 

de  fin  refpeSl  pour  Dieu , répondit  : Je  ne  de- 
manderai point  de  prodige  , fie  je  ne  tenterai 
point  le  Seigneur. 

I î . Et  Ilàïe , qui  connoijfeit  fa  malignité , lui 
dit  : Ecoutez  donc , maifon  de  David  : Ne 
vous  fuffit-il  pas  de  laffer  la  patience  des  hom- 
mes par  vos  violences  & par  vos  injujlices , lans 
laffer  encore  celle  de  mon  Dieu  par  vos  di- 


10,  Et  adfccit  Dominus 
loqui  ad  Achaa  : dicens  : 


1 1.  Pete  tibi  fignum  i Do- 
mino Deo  tuo  in  profun- 
dum  inferni  , Eve  in  cx- 
celltim  fuprà, 

U.  Et  dixit  Acha?.;  Non 
petam  , St  non  tentabo  Do- 
minum. 


13.  Et  dixlt:  Audite  frgo 
donius  David  : Numquid 
parum  vobis  eft,  molcftos 
effe  faominibus  , quia  mo* 
leüi  eiïis  St  Deo  mco  ? 
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14.  Propterhocdabit  Do- 
minus  iple  vobis  fignum. 
Ecce  virgo  concipii'i  > & 
pariet  fiiium , & vocabitut 
nomen  cjus  Emmanuel. 

• 


If.  Buiyrum  & m«l  co- 
meJet  , ut  fciat  reprobare 
malum  , 8c  eligere  bonum. 


K.  Quia  antequam  (ciat 
puer  reprobare  malum  , & 
eligere  bonum , derelinquc- 
tur  terra,  quam  tu  detellaris 
à fade  duorum  regum  fuO- 
lum. 


fanas  & par  vos  incrédulités  ? Alais  ce  Dieu 
infiniment  bon  ne  peut  fie  rebuter. 

14.  C’eft  pourquoi  le  Seigneur  vous  don- 
nera lui-même  un  figne  infiniment  plus  écla- 
tant que  celui  que  vom  refufez  ; & voici  quel 
fera  ce  figne:  Une  Vierge  concevra,  ôc  elle 
enfantera  un  fils , qui  fera  appellé  Emmanuel  , 
cefl-à-dirc.  Dieu  avec  nous  , parce  qu’il  fera 
Dieu  &'  homme  tout  enfemble. 

I J.  Il  mangera  le  heure  &c  le  miel , comme 
les  autres  enfans  ; il  fe  fervira  comme  eux  de 
cette  nourriture  pour  croître  & pour  fe  fortifier  \ 
enforte  qu’il  fâche , comme  par  ce  fecours  étran- 
ger, rejetter  le  mal  qu'il  hait,  & choifirle 
bien  qu'il  aime  effentiellement. 

1 6.  Tel  efl  le  figne  de  la  viéloire  que  les  vrais 
Ifraélites  remporteront  un  jour  fur  leurs  plus 
cruels  ennemis.  Et  la  promejfe  que  je  vous  en  fais 
aujourd'hui , de  la  part  du  Seigneur,  ejl  un  gage 
aJJiJré  de  la  ruine  des  deux  Rois  qui  ofent  vous 
attaquer.  Dans  peu  vous  les  verrez  périr  ; cac 
avant  que  l’enfant  que  Dieu  doit  me  donner  pour 
figne  de  leur  défaite  fâche  rejetter  le  mal  ôc 
choifir  le  bien,  les  deux  pays  que  vous  dé- 
teliez , à caufe  de  leurs  deux  Rois  qui  s’élèvent 
contre  vous , feront  eux-mémes  abandonnés  <ÿ* 
ravagés  par  leurs  ennemis  ; de  forte  que  vous  ne- 
foujj'rirez  de  la  part  de  ces  deux  Princes  aucuns 
des  maux  que  vous  appréhendez. 


§.  III.  Maux  que  le  Seigneur  fera  fondre  fur  Achaz , far  toute  fa  famille  , 
dS"  fur  tout  le  Royaume  de  Juda. 


17.  AdJucet  Dominas  tît- 
per  te  , & fuper  populum 
ruum  y Si  fiiper  domura  pa* 
tris  rui  y dies  qui  non  vene* 
runt  à diebus  feparationis 
^phraim  à Juda  cum  rege 
Aflyriorunu 


18.  Et  eiltîn  die  illar  Si* 


17.  Mais  il  y a d’autres  maux  que  vous  ne 
eonnoijjéz  pas , & qui  viendront  fondre  fur  vous 
pour  vous  punir  de  vos  infidélités  ; car  le  Sei- 
gneur fera  venir  fur  vous,  fur  votre  peuple > 
ôc  fur  la  maifon  de  votre  pere,  par  les  armes 
du  Roi  des  AlTyriens , des  tems fi  malheureux  , 
qu’on  n’en  aura  jamais  vû  de  femblables  de- 
puis la  féparation  d’Ephraïm  avec  Juda. 

18.  En  ce  tems- là  , le  Seigneur  appellera 
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comme  d’un  coup  de  fifflet  la  mouche  qui  eft 
à l’extrdmitd  des  fleuves  de  l’Egypte,  & l’a- 
beille qui  eft  au  pays  d’AlTur  ; //  appellera , 
dis-je , tes  nom' reufes  armées  des  Egyptiens  dr 
des  y^JJ'yriens. 

ip.  Et  à l'injlanr  elles  viendront  fe  repofer 
dans  les  torrens  des  vall<ies,  & dans  les  creux 
des  rochers,  fur  tous  les  arbrifleaux,  & dans 
tous  les  trous , dans  toutes  les  cabanes , dr  dans 
tous  les  palais  de  la  Judée,  portant  par-tout  le 
ravage  cr  la  mort. 

20.  En  ce  iour-là , le  Seigneur  fe  fervira 
des  peuples  qui  font  au-delà  du  fleuve  d Eu- 
phrate , & du  Roi  des  Aflyriens  ejui  régné  Jur 
eux , comme  d’un  rafoir  qu’il  aura  Iciid  pour 
rafer  la  tête , le  poil  des  pieds  & toute  la  barbe 
de  fan  peuple , pour  en  retrancher  les  méchant  qui 
en  font  comme  les  fuperf.uités  , pour  les  réduire 
en  fervitude , CT*  pour  les  dépouiller  de  toutes  les 
richejjes  dont  ils  abufent. 

2 1 . En  ce  te^p-là , on  ne  verra  plus  dans  la 
Judée  ces  troupeaux  nombreux  qu'on  y voyoit  au- 
paravant ; un  homme  nourrira  à peine  une 
vache  6c  deux  brebis. 

22.  Et/«  terres  étant  incultes  CT  réduites  en 
pâturages , il  ne  fa  nourrira  lui-même  que  du 
heure  qutl fera  de  l’abondance  du  lait  que  lui 
fournira  ce  petit  troupeau.  Car  tous  ceux  qui 
feront  reftds  au  milieu  de  la  terre  après  fa  di- 
folation  , ny  mangeront  que  le  heure  6c  le 
miel  , & n’auront  que  cette  nourriture  pour 
vivre  , 

2 J.  parce  ^«’il  viendra  un  tems  auquel , 
dans  tous  les  lieux  où  on  avoit  vendu  mille 
pieds  de  vigne  mille  pièces  d’argent , à caufe 
de  leur  abondance  &“  de  leur  fertilité , il  ne  croî- 
tra que  des  ronces  6c  des  épines. 

24.  On  n’y  entrera  qu’avec  l’arc  ôc  les  flé- 
chés , pour  fe  défendre  des  ferpens  dr  des  bêtes 
feroces  qui  y fom  leur  demeure  , parce  que  les 
ronces  6c  les  épines  qui  couvriront  toute  la 


biîabit  Domiru.»  mufe*  , 
qur,  eft  in  extremo  flumi- 
rum  Æg)pti  ; & api,  qua: 
eft  in  terra  Aflur  : 


19.  & ventent,  & requieA 
cent  omnes  in  torreniibus 
vallium,  & in  cavernis  pe- 
trarum  , & in  omnibus  fru- 
teiis , & in  univerlis  foraini- 
nibus. 


10.  In  (lie  ilia  raJet  Do- 
minus  in  novacula  conduc- 
la  , in  his  qui  trans  flumen 
funt , in  rege  AtTyriorum  , 
caput  St  pilos  peduni,  k 
bcibam  univeriatn. 


ai.  Et  erit  in  die  ilî.ia  . 
Nutiiet  homo  vaccain  bouta 
& duas  oves  , 


la.  & prx  ubertate  laâis 
comedetbutyrum  : butyrum 
enim  St  mel  manducabit 
omnis  qui  reliftus  luetit  ut 
medio  tetrz. 


ij.Et  erit  in  die  nia  rOmu 
nis  locus  ubi  fuerint  mifte 
vites  mille  argcnieis  , ia 
fpinas  & in  vtpres  erunr. 


24.  Cum  ragims  St  arc» 
ingredientur  illuc  : vepjes 
enim  St  fpinz  erunt  in  unU- 
verCi tetra. 
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terre , leur  ferviront  d’ajy/e. 
i<.EtomnMmontef,qui  2j.  Et  toutes  les  niontagnes  qui  avoient 

in  (irculo  farrientur  , non  auirefoîs  làrcelées  & CultivécS  tant  de 
veniet  illuc  cerror  Ipinarum  i r / tj  i 

& vfprium,  & erit  in  paf-  J®'”  ^ travail ■,! étant  alors  abandonnées.  On 

cua  bovii,  & in  conculcï-  ne  Craindra  plus  d’y  voir  croître  les  ronces  ôc 
tionem  pecorii.  1^5  ^pJnes  : mais  elles  ferviront  aux  bœufs  de 

pâturages  i & les  troupeaux  ^ui  auparavant  ny 
pouvaient  entrer  , y viendront  en  foule , les 
haies  qui  leur  en  fermaient  l'entrée  étant  toutes 
détruites. 


CHAPITRE  VIII. 


I.  Le  Seigneur  ordonne  à J fuie  d’écrire  dans  un  Livre  le  nom  de  l’enfant 
qui  lui  doit  naître.  Il  lui  fait  prédire  la  ruine  des  Royaumes  cTIfrael  6”  de 
Syrie,  la  défolation  & la  délivrance  de  celui  de  Juda. 


!.  Et  tiixit  DominuJ 
me  : Sum;  tibi  llbrum  gran- 
dem , & lcribe  in  eo  ftylo 
hominis  : Velociter  l'polia 
detrahe , citô  pradare. 

I.  Et  adhibui  mihi  tertcs 
fiJelrs.  Uriam Tâcerdotem , 
& Zachariam  Elium  Bara- 
chia;  : 

5*  & accciïi  ad  prophe- 
tlffam,  Stconcepit,  & pe- 
pcrit  blium.  Et  dixit  Domi- 
nus  ad  me  t Voca  nomcn 
eju! , Accéléra  fpolia  dctca- 
here , ftftina  pratdari. 


4.  Quia  antequam  fciat 
puer  vocare  patrem  luum  & 
niatrem  lu.iro  , auferctur 
foriicudo  Damafci , & fpo- 
lia Samarix  , coram  rege 
Alîyriorum. 

y.  Et  adjecit  Dominus 
loqui  ad  me  adhuc,  diccns  : 

6.  Pro  eo  quôd  abjecit 
populus  ifte  aquas  Süoc  , 


t-J_jE  Seigneur  me  dit:  Prenez  un  grand 
livre,  & écrivez -y  d’un  ftyle  d’homme,  en 
caraéleres  connus  tr  hftbl^^  Hâtez  - vous  de 
prendre  les  dépouilles  ; prenez  vite  le  butin. 

2.  Et  je  pris  des  témoins  fidèles,  Urie  fa- 
crificateur , ôc  Zacharie  fils  de  Batachie , afin 
qu'ils  rendiffent  témoignage  de  ce  que  jaltois 
écrire  & de  ce  que  f allais  faire. 

3.  Je  m’approchai  enfuite  de  la  prophé- 
teffe  mon  èpoufe  , félon  f ordre  que  Dieu  m'en 
avait  donné  ; ôc  elle  conçut , ôc  elle  enfanta 
un  fils.  Alors  le  Seigneur  me  dit  : Appellcz-le 
d'un  nom  qui  fignifie , Hâtez-vous  de  prendre 
les  dépouilles , prenez  vite  le  butin  ; 

4.  parce  qu’avant  que  l’enfant  fâche  nom- 
mer fon  pcrc  ôc  fa  mere  , on  emportera  la 
puiffance  de  Damas  , ôc  les  dépouilles  de 
Samarie , en  triomphe  devant  le  Roi  des  Afly* 
riens. 

y.  Le  Seigneur  me  parla  encore  , ôc  me 
dit  touchant  le  peuple  de  Juda  : 

6.  Parce  que  ce  peuple  a rejetté  les  eaux 
de  Siloë  qui  coulent paifiblement  & en  filcn- 
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ce  ; & qu’il  a mieux  aimé  s’appuyer  fur  Rafin 
& fur  le  fils  de  Romelie , que  de  demeurer  fous 
la  dominatiôn  des  Princes  Je  la  maifon  de  Da- 
vid qtteje  lui  avais  donnés , dr  qu’il  a cru  trop 
faibles  pour  le  défendre  , 

7.  le  Seigneur  fera  fondre  fur  lui  le  Roi  des 
’AfTyriens  avec  toute  fa  puijfance  & toute  fa 
gloire  , comme  de  grandes  6c  de  violentes 
eaux  d’un  fleuve  rapide , qui  fe  déborde  de  tous 
cStés  : il  s’élèvera  de  même  au-deflus  de  fon 
lit  ; il  ira  par  deffus  tous  fes  bords.  Il  fortira 
de  fon  Royaume  avec  des  troupes  nombreufes  ; 

8.  ôc  inondant  tout  le  pays , il  fe  répandra 
dans  la  Judée , jufqu’à  ce  qu’elle  ait  de  l’eau 
jufqu’au  cc  U ; il  étendra  fes  ailes,  ôc  il  en  cou- 
vrira toute  votre  terre  , 6 Emmanuel.  Alais 
après  vous  être  fervi  de  ces  armées  pour  punir 
votre  peuple , vous  les  perdrez  entièrement.  Et 
à f égard  des  deux  Rois  qui  fe  font  élevés  contre 
nous , voici  ce  que  j ai  à leur  dire  de  la  part  du 
Seigneur  : 

p.  Aflemblez  - vous  , peuples;  6c  vous  fe- 
rez vaincus.  Peuples  éloignés,  peuples  de 
toute  la  terre , écoutez  : Réüniffez  vos  for- 
ces ; 6c , quelque  grandes  quelles  puijfent  être  y 
vous  ferez  vaincus  ; prenez  vos  armes , 6c 
vous  ferez  vaincus  ; 

10.  formez  des  dcfleins  , 8c  ils  feront  dif- 
fipés  ; donnez  des  ordres , Ôc  ils  ne  s’exécu- 
teront point , parce  que  Dieu  eft  avec  nous  , 
& qu'il  m’a  ajjûré  de  fa  puijfante  proteêlion. 


qu*  vaduntenm  lîlemio.  & 
alTumpfit  magis  Rafin , Si  fi- 
lium  Komelix  : 


7.  propter  hoc  ecce  Do- 
minus  ajducet luper  eos  a- 
quas  fluminis  fones  8c  mul- 
tas  , regem  Aflyrioram , 8c 
omnem  gloriam  ejus  : 8c 
afcendcc  luper  omnes  riro» 
ejus , 8c  fiuet  lûpet  unirer- 
fas  ripas  ejus , 


S.  8t  ibit  per  Judam  i 
inundans , 8c  cranfiens  uf- 
que  ad  collum  veniet.  Et 
cric  excenfio  alarum  ejus , 
implens  latitudinem  terrx 
eux , ô Emmanuel. 


9-  Conp-egamini  popnli, 
8t  vincimini , 8c  audiie  uni- 
rerfx  procul  terrx  : confor- 
tamini , 8c  vincimini,  ac- 
cingite  vos  le  vincimini  :• 


10.  inite  confilium , 8c 
difiipabirur  : loquimini  ver- 
bum , 8c  non  fier  ; quia  no- 
biTcura  De  us. 


§.  II.  Le  Seigneur  exhorte  Ifdie  à demeurer  fidele  à fon  Prince  , & à ne 
craindre  que  Dieu  feul.  Il  lui  déclare  que  le  Seigneur  des  'armées  fera  une 
pierre  de  fcandale  pour  plufieurs  dans  Ifraei.  Il  lui  recommande  de  tenir 
cela  fecret , de  fceller  fa  loi , de  ne  la  découvrir  qu'à  fes  difciples. 


1 1.  Car  le  Seigneur  me  tenant  de  fà  main 
puiflante , 6c  m’inftruifant  afin  que  je  ne  mar- 
che point  dans  la  voie  de  ce  peuple,  rn’a  dit  : 

12.  Ne  dites  point  comme  les  autres:  Fai- 
fons  tous  enfcmble  une  confpiration  pour 


II.  Hxc  enim  aie  Doml- 
nus  ad  me  : Sicut  in  manu 
forti  erodivit  me,  ne  irem 
in  via  populi  hujus , dicens  i 
la.  Non  dicatis , conju- 
latio  ; omnû  enian  qux  io- 
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quitur  populus  irte,  conju- 
raiio  ell:  fc  limorem  ejuj 
ne  timeaiis , nequc  pavca- 

tli. 


IJ.  Dominum  exerciiuum 
iprum  lân^ificate  ; ipfe  pa- 
vor  vefler  , & ipfc  icrrot 
vcfler. 

14.  Et  erit  vobis  in  ftnfti- 
fùtationein.  In  lapijcm  au- 
teci  oftenlionis , & in  pe- 
tiam  fcanitaU  , duabus  do- 
mibas  Ifrael  ; in  laqueum 
& in  ruinant  habitantibus 
Jerufâlcm. 


If.  Et  offendent  ex  eit 
plurimi,  & cadent,  & con- 
itfreiuur,  & irreiientur,  û£ 
capicniur. 


i£.  Liga  teAimoniuffl  > 
(igna  Icgcm  in  difcipulis 
Dieis. 


SAIE.  C U A P.  A7 II. 
mus  rendre  à ces  Rois  : car  tout  ce  que  dit  ce 
peuple  n’eft  qu’une  confpiration  contre  moi , 
qui  lui  ai  donné  pour  Rois  les  Princes  de  la  mai- 
fin  de  David j & tous  fes  raifonnemens  font 
voir  qu'il  ne  croit  pas  que  jepuijj'e  le  défendre  de 
ces  ennemis  qui  s'élèvent  contre  lui  ; cependant 
j'empêcherai  qu'ils  ne  lui fajfent  aucun  mal.  Ne 
craignez  donc  point  leurs  ménaces  , ôc  ne 
vous  épouvantez  point. 

1 3.  Mais  rendez  gloire  à la  fainteté  du  Sei- 
gneur des  armées  par  la  fainteté  de  votre  vie  , 
<0“  par  votre  confiance  en  fa  protetlion  ; qu’il 
foit  lui-même  votre  crainte  & voire  terreur  ; 

13..  ôc  il  deviendra  votre  fanclirication  eir 
votre  falut  y au  lieu  qu’il  lcra  une  pierre  d’a- 
choppement , une  pierre  de  fcandale  pour 
les  incrédules  des  deux  maifons , ou  des  deux 
Royaumes  d’Ifrael  & de  Juda;  il  fera  un  piège 
ôc  un  fujet  de  ruine  à ceux  qui  habitent  dans 
Jerufalem. 

I y.  Car  plufieurs  d’entr’eux , ne  regardant 
point  les  maux  dont  ils  feront  accablés  comme  la 
punition  de  leurs  péchés , mais  comme  l’effet  de 
f impuiffance  où  ejl  le  Seigneur  de  les  en  délivrer  ; 
plufieurs,  dis-je , étant  dans  cette  mauvaife  dif- 
pofition  y fe  heurteront  contre  Dieu  même  ; ils 
tomberont  dans  l’infidélité , ôc  fe  briferont  ; ils 
s’engageront  dans  le  filet  qui  leur  avoit  été 
tendu,  en  s'abandonnant  au  culte  des  idoles  ; ÔC 
ils  y feront  pris  , trouvant  en  elles  leur  perte  cr 
leur  ruine , au  lieu  des  fecours  qu'ils  s’en  étoient 
promis. 

1 6.  Que  ce  que  je  vous  déclare  ici , ajouta 
le  Seigneur  , demeure  fccret  : tenez  nia  loi 
fcellée  , df  comme  cachetée , parmi  mes  dif- 
ciples;  qu’eux  feuls  la  connoiffem,  f^oilà  ce  que 
m a dit  le  Seigneur, 


§.  III. 
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§.  III.  Conjiance  d’ifale.  Il  efl  dans  Ifraél  comme  un  Jîgne  de  lajiijlice  de 
la  tniftrtcorde  de  Dieu  fur  fon  peuple.  Il  s’efforce  de  porter  ce  peuple  à s’at- 
• tacher  uniquement  à la  loi  du  Seigneur.  Il  prédit  les  maux  dont  feront  acca- 
lilés  les  incrédules  les  rebelles. 


17.  k'mÇ\  j'attendrai  fon  fecours  avec  une  en- 
tière confiance  ; j’attendrai  le  fecours  du  Sei- 
gneur qui  cache  maintenant  fon  vifag'e  à la 
niaifon  de  Jacob  ; & je  perfévererai  dans 
cette  attente  milieu  des  dangers  les  plus  pref- 
fans  où  nous  allons  être  expofs , afin  de  porter  les 
autres  par  mon  exemple  à avoir  la  même  con- 
fiance en  Dieu. 

1 8.  Car  me  voici , moi  6c  mes  enfans, 

les  difciples  que  le  Seigneur  m’a  donnés  , 
pour  être , par  l’ordre  du  Seigneur  des  armées 

3ui  habite  lurla  montagne  de  Sion , un  pro- 
ige  ôc  un  figne  dans  Ifraël , qui  lui  annonce 
en  même-tems  les  maux  qui  lui  doivent  arriver  , 
er  la  proteÛion  que  Dieu  veut  lui  donner. 

I p.  Lors  donc , ô Juifs , que  vous  vous  trou- 
verez prejjès par  ces  deux  Rois  qui  viennent  vous 
attaquer  , èr  (^environnés  de  ceux  qui  ne 
croyent  point  à mes  paroles , ils  vous  diront  : 
Confultez  les  magiciens  6c  les  devins  qui 
murmurent  en  fecret  dans  leurs  enchante- 
mens,  pour  découvrir  les  chofes  futures  ; allez 
apprendre  deux  quelle  fera  t ijfue  de  cette  guerre-, 
répondez  à ceux  qui  parleront  de  la  firte  : Cha- 
que peuple  ne  confulte-t-il  pas  fon  Dieu  ? 6c 
va-t-on  parler  aux  morts  de  ce  qui  regarde 
les  vivans  ? 

20.  C’eft  plutôt  à la  Loi  de  Dieu  qu’il faut 
recourir , & cefi  au  témoignage  qu’il  rend  de 
lui-même , & aux  ajfûrances  qu’il  donne  de  fa 
divine  proteélion , qu’il  faut  Je  fier.  Que  s’ils 
ne  parlent  point  de  cette  forte  , & s'ils  ne 
fe  rendent  point  à cet  avis , la  lumière  du  ma- 
tin ne  luira  point  pour  eux , & ils  n’auront  au- 
cune  part  au  prompt  fecours  que  Dieu  doit  nous 
donner  : 

Tome  Paru  1. 


17.  Et  expeâabo  Domi- 
num , qui  abfcondit  faciem 
Tuam  i domo  Jacob  , te 
przfiolaboi  eum. 


18.  Ecce  ego  8c  puert 
mei,quos  dédit  nihi  Do^ 
minus  in  (ignum , & in  por- 
tentum  ICrael  i Domina 
exercituum,  qui  habitat  in 
monte  Sion. 


If,  Et  cùm  dixerint  ad 
TOI  : Quzrite  à pythonibus, 
& i divinis , qui  flrident  in 
incantationibus  fuis  : Num> 
quid  non  populus  à Deo 
fuo  requiret  , pro  vivis  à 
raonuis  ! 


ao.  Ad  legem  magis , Oc 
ad  tellimonium.  Qu6d  iï 
non  dixerint  juxta  verbum 
hoc , non  erii  eis  matuiina 
lux. 


Ce 


r 
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II.  Et  tranlïbit  per  eam  , 
cortuet , Si  cfuriet  : & cùm 
efuricrit,  irafcetur,&  ma- 
leilicet  régi  fuo,  & Deo  fiio, 
le  furpiciei  furruin. 


11.  Et  ad  terram  intuebi- 
lur , *£  ecce  tribuUtio  & 
tenebrx  , difToIutio  & an- 
guftia,  8t  caligo  perfequens, 
& non  potent  avolare  de 
angulUa  fua. 


SAIE.  Ch  À r.  yill. 

7. 1 . Mais  ils  feront  vagabonds  fur  la  terre  y 
ils  tomberont , ils  fouffriront  la  faim  ; & dans 
cette  faim  , ib  fe  mettront  en  colcre , ils  mau- 
diront leur  Roi  6c  leur  Dieu  , ils  jetteront 
leurs  yeux  tantôt  au  Ciel, 

2 2.  ôc  tantôt  fur  la  terre,  6c  ils  ne  verront 
par  tout  qu’affliÊlion  , que  ténèbres , qu’ab- 
Dattement  , que  ferrement  de  cœur , 6c 
qu’une  nuit  fombre , qui  les  perfécutera  , fans 
qu’ils  puilTent  échapper  de  cet  abîme  de 
maux,  /linfi  leur  fort  fera  plus  déplorable  tjue 
celui  des  habitant  de  Zabulon  & de  Nephthaliy 
que  Dieu  a punis  avec  beaucoup  de  rigueur  y 
mais  qu'il  a enfin  fauvés  avec  bonté. 


CHAPITRE  IX. 

I.  La  terre  de  Zabulon  & celle  de  Nephthali  frappées  d'abord  légèrement , 
punies  enfuite  avec  plus  de  rigueur , feront  enfin  délivrées  par  la  mifericorde 
du  Seigneur,  Trophetle  de  la  naijfance  du  Mejfie,  Grandeur  de  fa  puijfance, 
ttendue  de  fon  régné.  Il  l’affermira  par  la  juffice  & l’équité. 


I.  Primo  temporeallevia- 
u eft  terra  Zabulon , & ter- 
ra Nephthali  : 8t  novilTimô 
iggravata  ell  via  maris  trans 
Jordancm  caillxz  «entium. 


i.  Populus , qui  atnbula- 
hat  i*  tenebris  , vidit  lu- 
ccm  magnam:  habitantibus 
in  regione  umbrx  mortis , 
)u-\  oru  eft  ei$. 


J.  Multiplicafti  eemera , 
& non  inagiiificaftiTxtitiain 
Lxtabuntur  cotam  te , ficut 
quilxuntui  IA  rntfle,  ficut 


i.T^, N effet.  Dieu  a d’abord  frappé  légè- 
rement la  terre  cfe  Zabulon , 6c  la  terre  de 
Nephthali  ; 6c  à la  fin  , ces  peuples  ne  profitant 
point  de  ces  premiers  ehdtimens  du  Seigneur  , 
fa  main  s’eft  appéfantie  fut  toute  la'  Samarie , 
fur  la  Galilée  des  nations , qui  eft  le  long  de 
la  mer  de  Tiberiade  au-delà  du  Jourdain  ; d* 
tous  les  habitant  de  ces  Pays  ont  été  emmenés 
captifs, 

a.  Mais  enfin  Dieu  a eu  pitié  de  leur  mi/ère  y 
& ce  peuple  qui  marchoit  dans  dans  les  ténè- 
bres a vû  une  grande  lumière , 6c  le  jour  de 
la  vie  s’eft  levé  pour  ceux  qui  marchoient 
dans  l’ombre  de  la  mort  en  punition  de  leurs 
péchés, 

5.  Car  Seigneur , vous  avez  multiplié  ce 
peuple , vous  avez  augmenté  fa  grandeur , fa 
putjjdnce  , & fes  richeffes  j mab  vous  n’avsz 
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Pomt  augmenté  fa  joie , parce  que  cette profpé-  cxulant  viaorss  c«?tâ  pr*- 
fité  lui  a donné  lieu  de  multiplier  fes  crimes  ^ cÿ*  t ipolù. 

de  s’attirer  une  dure  captivité.  Ils  fe  réjouiront  * 
néanmoins  un  jour , ces  captifs  , lorfque  vous 
ferez  venu  les  délivrer , comme  on  fe  réjouit 

Îiendant  la  moilTon , & comme  fe  réjoüilTent 
es  viâorieux  lorfqu’ils  ont  pillé  leurs  enne- 
mis , & qu’ils  partagent  le  butin. 

4.  Car  je  vois  par  avance , Seigneur  , que  *■  Jugum  enîm  onerii 
vous  brifé  fç  joug  qui  accabloi.  vojro 

peuple  ; vous  avez  brije  la  verge  qui  lui  dé-  ejui  fupetiili,  ficut  in  die 
chiroit  les  épaules,  & le  fccptre  de  celui  qui  Midùn. 
l’opprimoit  tyranniquement , comme  vous  fî- 
tes autrefois  à la  journée  de  Madian  , où  les 
Madianites  périrent  entièrement. 

J.  Car,  comme  toutes  les  dépouilles  rem-  s.  Qui»  omnîj  Tîolenta 
péesavooviolonc=&d.nslo.umul,c,  & 

les  vetemens  loiiilles  de  fang  feront  mis  au  guine  , erit  in  combullio- 
feu,  & deviendront  la  pâture  de  la  flamme  : •''■">  ‘gm*. 

ainft  nos  ennemis , qui  ont  trempé  leurs  mains 
dans  notre  fang  , feront  tous  exterminés  fans 
qu’il  en  refe  aucun. 


6.  Car  Un  petit  enfant  nous  est  né  , 
ôc  un  fils  nous  a été  donné , qui  prendra  notre 
défen/è,  ù"  nous  délivrera  de  tous  ceux  qui  nous 
oppriment.  Il  portera  fur  fon  épaule  la  marque 
flf  fa  principauté  : & il  fera  appellé  l’Admira- 
ble,  le  Confeiller,  Dieu  , le  Fort,  le  Pere 
du  fiecle  futur , le  Prince  de  la  paix. 

7.  Son  empire  s’étendra  de  plus  en  plus  ; 
& la  paix  qu’il  établira  n’aura,point  de  fin.  Il 
s’afleoira  fur  le  thrône  de  David  ; & il  polfe- 
dera  fon  royaume , pour  l’affermir  & le  forti- 
fier dans  l’équité  & dans  la  jufiice , depuis  ce 
tems  jufqu’à  jamais.  Le  zele  du  Seigneur  des 
armées  fera  ce  que  je  dis  pour  fa  propre  gloire  , 
eér  pour  It  faUn  de  fon  peuple. 


6.  PirruI»»  enim  nafu» 
ell  nobis , & tilius  datus  ell 
nobis , Sc  faâus  el)  princi- 
patus  fuper  humerum  ejus  ; 
S:  Tocabitur  nomen  ejus  , 
Admirabilii  , confiliarius , 
Deut , fortis  , patcr  fucuci 
Ixciali , princeps  pacjs. 

7.  Multiplicabitur  ejus  im- 
perium , & pacis  non  erit 
finis  : fuper  folium  David  , 
Sl  fuper  regnum  ejus  fejs- 
bit,  ut  confirmer  illud  , Sc 
corroborer  in  judicio  &juf- 
titiajamodü  & ul^uein  lèm- 
piternum  ; zelus  Domini 
excccituum  faciet  hoc. 
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§.  II.  Infijilltbilité  de  la  parole  du  Seigneur.  Orgueil  du  peuple  d’Ifraèl.  Le 
peuple  d Ifrael.  Lf  Seigneur  fufchera  contre  lui  des  ennemis  qui  le  dé- 
voreront. 


*.  Verbum  milît  Domi- 
mis  in  Jacob,  & cecidic  in 
Ilrael, 


9.  Et  fciet  Omni*  populni 
Ephraim , 8c  habitantes  Sa* 
mariam  in  fuperbia  St  mag- 
uitudine  cordis  dicentes: 


10.  Lateres  ceciderunt , 
fed  quadris  lapidibus  *di6- 
cabimus  : fycomoros  fucci- 
derunt,  fed  ccJros  immu- 
tabimus. 


II.  El  clevabit  Dominut 
hoftei  Rafin  fupet  cum , & 
inimicos  ejus  in  tumultum 
TCrtet: 

i>.  S»riam  ab  Oriente, 
& PtiiliUhiim  abOccidente, 
& deeorabunt  Ilrael  loto 
O e.  In  omnibus  bis  non 
ell  averfus  furor  ejui,  feJ 
adhuc  maniu  ejus  exten»  : 


15.  & populus  non  eft  re- 
Tetlus  ad  percuiicmem  fe  , 
St  Dominuro  exercituum 
inqnifierunt. 


8.  Car , comme  le  Seigneur  a envoyé  fa  pa- 
role à Jacob , ôc  ^»’elle  a été  vérifiée  dans 
les  maux  qu'il  a fait  fouffrir  à lùàii\,/elon  qu’il 
le  lui  avait  prédit , ainft  s’exécutera  injatlUble- 
ment  tout  ce  que  j’annonce  ici  de  fa  part. 

p.  Et  tout  le  peuple  i Ifrdél\e  fauta;  Ephraïin 
& les  habitans  de  Samarie  te  verront  de  leurs 
propres  yeux  , eux  qui  difent  dans  l’orgueil  de 
leurs  penfées  , 6c  dans  l’élevement  de  leur 
cœur  : 

10.  Les  mai  font  de  briques  font  tombées 
par  les  efforts  de  nos  ennemis  ; mais  nous  en 
bâtirons  de  pierres  de  tailles  : Ils  ont  coupé 
des  fycomores  ; mais  nous  remettrons  des 
cedres  en  leur  place.  Ils  verront , dis-je  alors  y 
s’ils  auront  eu  raifon  de  parler  de  ta  forte. 

1 1.  Car  le  Seigneur  fufeitera  contre  Ifrael 
les  ennemis  de  Rafin , 6c  il  fera  venir  en  foule 
contre  lui  tous  fes  ennemis  ; 

1 2.  les  Syriens  do  côté  d’orient , 6c  les  Phi- 
liftins  du  côté  d’occident.  Et  ils  s’acharneront 
avec  toute  leur  rage  fur  Ifrael  pour  le  dévo- 
rer ; & après  que  le  Seigneur  lui  aura  fait  fouf- 
frir tous  ces  maux , fa  fureur  n’eft  point  en- 
core appaifée  , 6c  fon  bras  eft  toujours  levé 
pour  le  frapper  de  nouveau  , 

1 J.  parce  que  ce  peuple  ne  s’efl  point  corrigé. 
Il  n’eft  point  retourné  vers  celui  qui  le  frap- 
poit , 6c  ils  n’ont  point  recherché  le  Dieu  des 
armées  ; mais  ils  ont  continué  à adorer  des  ido-^ 
les  muettes  & impuijfantes. 


C III.  Maux  dont  le  Seigneur  accablera  le  peuple  tT Ifrael , pour  le  pumr  de 
fes  impiétés.  Guerres  inteflines  par  lefiutlles  ce  peuple  fe  déchirera  lui-même. 
Efforts  qu  il  fera  contre  Juda. 

i^.  Et  difperdci  Domi-  14.  yfwj^lc  Seigneu);  retranchera  dans  un 
nus  ab  liiael  capiu  & eau-  xnêmc  jout  la  tCtc  6c  la  qucuo  de  ce  peuple  , 
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la  branche  forte  & le  'jonc  fragile, 

I y.  Le  vieillard  & les  perfonnes  vénérables 
en  font  la  tête , & le  Prophète  qui  enfeigne 
le  menfonge  en  eft  la  queue. 

16.  Alors  ceux  qui  appellent  ce  peuple 
heureux  ,*  fe  trouveront  être  des  féduaeurs  ; 
& ceux  qu’on  flatte  de  ce  bonheur , fe  trou- 
veront avoir  été  conduits  dans  le  précipice  par 
ceux  qui  leur  auront  promis  [ impunité  de  leurs 
péchés. 

17.  C’eft  pour  cela  en  effet  que  le  Seigneur 

ne  mettra  point  fa  Joie  dans  les  Jeunes  gens 
d’Ifraël  ; il  n’aura  point  de  compaflion  des 
orphelins  & des  veuves , parce  qu’ils  font 
tous  des  hypocrites  6c  des  méchans  , ôc  que 
leur  bouche  ne  s’ouvre  que  pour  dire  des  fo- 
lies ; ainfi  il  les  punira  tous  avec  la  detniere 
févérité  ; eSf  après  tous  ces  maux , fa  fureur 
n’eft  point  appaifée , 6c  fon  bras  eft  toujours 
levé.  ♦ 


dam  , ineurrantem  & le- 
frxnantcm,  die  una. 

If.  longxvus  & honora- 
bilis,  ipfe  eflcaptit:  & prn- 
phcH  docens  menJacium , 
«pli  eft  caada. 

lé.Iiienim,  qui  beatifi- 
cant  populum  iftum  , l'edu- 
crntrs  ; & qui  beatiâcantur, 
prxcipitati. 


17.  Propterlioc  tiiper  a- 
dolclcrntulis  cjus  ron  Iz- 
tabitur  Dominus  ; & pupil- 
lorum  ejns  , & viduarum 
non  miferebitur  î quia  om- 
nis  bppocrita  eft  & nequam, 
& univerfum  oslocutum  eft 
ftultitiam.  In  omnibus  bis 
Bon  eft  avcrfus  furor  ejus , 
fed  adhuc  Dunus  ejus  ex- 
tenta. 


1 8.  Car  l’impiété  s’eft  allumée  comme  un 
feu  dans  Jacob  ; elle  y dévorera  les  ronces  6c 
les  épines  ; elle  s’embrafera  dans  Jfraél  comme 
dans  l’épaifleur  d'une  forêt,  6c  elle  pquffera 
en  haut  des  tourbillons  de  fumée. 


iS.  Succenfà  eft  enlm 
quaft  ignis  impietas  , ve- 
prem  & Ipinam  vorabit:  & 
iuccendeiur  in  denlîute  lâl- 
tut  . & convolvetur  rupei- 
bia  (umi. 


ip.  Toute  la  terre  fera  dans  l’effroi  par 
la  colere  du  Dieu  des  armées  ; le  peuple  de- 
viendra comme  la  pâture  du  feu  5 le  frere  n’é- 
pargnera point  le  frere. 

20.  Il  ira  adroite,  pour  ravir  tout  ce  qu'il 
pourra  rencontrer  ; 6c  cependant  la  làim  le  tour- 
mentera; il  ira  à gauche  , 6c  ce  qu’il  aura 
mangé  dans  ces  pillenes  ne  le  raffafiera  point. 
Chacun  dévorera  la  chair  de  fon  propre  bras, 
& deviendra  l’ennemi  de  Jes  plus  proches,  ^infi 
Manaffé  dévorera  Ephraïm , 6c  Éphra'im  Ma- 
naffé,  6c  l’un  6c  l’autre  fe  fouleveront  contre 
Juda. 

2 t.  Après  tous  t^s  maux  dont  le  Seigneur 
affligera  Jon peuple,  fa  fureur  n’eft  point  ap- 


19.  In  ira  Domini  exer- 
cicuum  coniurbaca  eft  terra, 
& erit  populut  quaft  efea  ig- 
nis : TÎr  fnuti  (uo  non  pat- 
cet. 

so.  Et  declinabit  ad  dex- 
teram , & efqiiet  ; & come- 
det  ad  lîniftram , & non  lâ- 
turabitur  ; unulquitque  car- 
nem  brachii  fui  vorabit  } 
Manafles  Ephraim  , & E- 
phraim  Manaflen , ftœul  ip; 
£ conua  Judam. 


21.  In  omnibus  bis  non 
eft  avetlîis  furor  ejus,  fed 
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adhuc  manus  ejus  extsnta.  palfée , & fon  bras  efl  toujours  levé. 


CHAPITRE  X. 


§.  I.  Malheur  à ceux  qui  étahlijfent  des  lois  injufles  pour  opprimer  Us  pauvres 
& les  veuves.  Malheur  à Ajfur  , à caufe  de  fin  orgueil  Ù"  de  fa  cruauté. 

.-M  Alheur  à ceux  qui  établiflent  des  lois 
d’iniquité , Ôc  qui  font  des  ordonnances  in- 
jures , 

2.  pour  opprimer  les  pauvres  dans  le  juge- 
ment , pour  accabler  l’innocence  des  plus  toi- 
bles  de  mon  peuple  par  la  violence , pour  dé- 
vorer la  veuve  comme  leur  proie  , & pour 
mettre  au  pillage  le  bien  des  pupilles. 

J.  Que  ferez-vous  , Ju^s  de  la  terre , Ju- 
ges iniques , au  jour  que  Dieu  vous  vifitera  ^ 
au  jour  de  l’affliélion  qui  viendra  de  loin 
fondre  fur  vous  ? A qui  aurez-vous  recours  î 
& où  laifferez-vous  ces  dignités  honorables, 
ces  richejfes  immenfes , qui  font  toute  votre  gloi- 
re , pour  les  mettre  à couvert  de  la  fureur  de 
vos  ennemis  ? 

4.  Oit  vous  cacherez-vous  vous-mêmes , pour 
n’être  point  accablés  fous  le  poids  des  chaî- 
nes qui  vous  fine  préparées , pour  ne  tomber 
pas  lous  un  monceau  de  corps  ? Car  c'efl  là  le 
châtiment  que  Dieu  vous  réferve:  après  tous 

ces  maux , fa  fureur  n’eft  point  encore  ap- 
paifée  , & fon  bras  eft  toujours  levé. 

y.  Malheur  à Aflur,  dit  le  Seigneur.  C’eft 
lui  qui  eft  la  verge  ôc  le  bâton  de  ma  fureur 
contre  mon  peuple  ; j’ai  rendu  fa  main  l’inftru- 
ment  de  ma  colere. 

6.  Je  l’envoyerai  à une  nation  perfide  , ÔC 
je  lui  commanderai  d’aller  contre  un  peuple 
que  je  regarde  dans  ma  fureur,  afin  qu’il  en 
remporte  les  dépouillai  , qu'il  le  mette  au 
pillage,  ôc  qu’il  le  foule  aux  pieds,  comme 
la  boue  qui  eft  dans  le^  rues. 


I . Vx  qui  conJunt  le^es 
iniquas  : & feribemet , in- 
)uniiiam  feripferune  : 

1.  ut  opprimèrent  in  ju- 
dicio  pauperes , & vira  fa- 
cerent  caufx  humilium  po- 
puli  mei  : ut  effint  vidux 
prxda  eorum,  & pupilloi 
ditipetent. 

’ Quid  Facietisin  die  vi- 
ütationis  , &caJamitatis  de 
longe  veniemis  ? ad  cujus 
confugietis  auxilium?  & ubi 
detelinquetis  gloriam  vef- 
tram  , 


4.  neincurvemini  fub  vin- 
culo,  & cum  interfefiis  ca- 
datis  ? Super  omnibus  bis 
non  ell  averfus  furor  ejus , 
fed  adhuc  manus  ejus  cx- 
tenta. 


S.  Vx  AiTur,  virga  furo- 
ris  mei , & baculus  ipfe  eft , 
in  manu  cotum  indignatio 
mea, 

f.  Ad  gentem  fallacem 
mittam  eum , & contra  po- 
pulum  furoris  mei  mandabo 
illi  > ut  auferat  fpolia,  & 
diripiat  prxdam  , & po- 
nat  illumin  conculcationem 
quafi  lutum  platearum. 
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7.  Mais  AfTur  n’aura  pas  ce  fentiment  de 
lui-même.  Il  ne  fera  pas  dans  cette  penfée  ; 
il  ne  fe  confidérera  pas  comme  une  verge  dans  la 
main  du  Seigneur,  laquelle  na  de  force  que  celle 
qu'il  lui  communique.  Au  contraire,  il  regar- 
dera le  fuccès  de  fes  armes  comme  t effet  de  fa 
fageffe  ér  de  fa  puiffance  ; 6c  fon  cœur  fuperbe 
ne  refpirera  que  les  ravages  ôc  la  deftru£Uon 
de  beaucoup  de  peuples. 

8.  Car  il  dira  dans  1 élèvement  de  fon  orgueil: 
Qui  pourra  réfifer  à l'effort  de  mes  armes  l 

p.  Les  Princes  qui  me  fervent  ne  font-ils 
pas  autant  de  Rois  que  fai  vaincus  ? Ne  me 
fuis-je  pas  affujetti  Calane  comme  Cliarcamis , 
Emath  comme  Arphad  , Samarie  comme 
Damas  ? 

1 0.  Comme  mon  bras  a détruit  les  Royau- 
mes qui  adorent  les  idoles,  dànd j’emporterai 
les  ftatucs  qu’on  adore  dans  Jerufalem  6c  dans 
Samarie. 

11.  £n  effet,  qui  m’empêchera  de  traiter 
Jerufalem  avec  les  Dieux  qu’elle  révéré , com- 
me j’ai  traité  Samarie  avec  fes  idoles  ? 


7-  îpCe  auttm  non  lie  ar- 
biirabitur,  & cor  ejui  non 
ita  cxillimabi  t ; fed  id  con- 
terendum  cric  cor  cjui  , 8c 
ad  intemeciooem  gcntiuiu 
non  pjttcatum. 


8.  Dicet  enim  r 


9.  Numquid  non  princi- 
pes mei  fîmul  reges  func  t 
numquid  non  ut  Charca- 
mis , fie  Calano  : & ut  Ar- 
phad, fie  Emath?  numquid 
non  ut  Damafeus,  fie  Sa-, 
maria  ? 

10.  Quomodo  invenic 
manus  mea  régna  idoli , fie 
& fimulachra  eorum  de  Je- 
rulâlem , & de  Samaria. 

te.  Numquid  non  ficut 
feci  Samarix  & idolis  ejus , 
fie  faciam  Jerufalem  , 3c  fi- 
mulachris  ejus  ! 


$.  II.  Le  Seigneur , après  s'être  fervi  d'AffUr  pour  punir  fon  peuple  , fhumt~ 
liera  a jon  tour.  Il  exterminera  fon  armee  , & le  réduira  à prendre  la  fuite. 


1 2.  Mais  lorfque  le  Seigneur  aura  accom- 
pli toutes  fes  œuvres  fur  la  montagne  deSion 
6c  dans  Jerufalem , & qu’il  aura  fait  à fon 
peuple  par  les  mains  du  Roi  dAffyrie  tous  les 
maux  dont  il  veut  F affliger  : Je  viliterai , dit  le 
Seigneur  , cette  fierté  du  cœur  infolent  du 
Roi  d’Aflur,  6c  cette  gloire  de  fes  yeux  al- 
tiers , qui  ne  m’ejl  point  inconnue. 

13.  Car  il  a dit  en  lui-même  ,&  je  I ai  en- 
tendu : C'efi  par  la  force  de  mon  bras  que 
j’ai  fait  ces  grandes  chofès , 6c  c’eftma  propre 
fageffe  qui  m’a  éclairé , & qui  m’a  conduit  dans 
toutes  mes  entreprifes.  J’ai  enlevé  les  anciennes 
bornes  des  peuples  ; fai  réuni  leurs  terres  à 
mon  empire  ; j’ai  pillé  les  thréfors  des  Princes  j 


11.  Ht  cric:  cùm  imple- 
veric  Doninus  cunâa  opéra 
fila  in  monte  Sion , & in 
Jerufalem  , vifitabo  fuper 
fruâum  magnifici  cordit 
régis  Afiiir , 8c  fuper  glo- 
riam  altitnainU  eculoruna 
ejus 


IJ.  Dixîr enim  : In  fortî- 
tudine  manus  mez  feci , 8t 
in  fapiemia  mea  incellexi  f 
8c  abihili  terminos  populo- 
rum,  8c  principes  eorum- 
deprzdatus  fum , 8c  deiraxâ 
quafi  potent  in  fublimi  tefir 
dences 
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t4.  Et  invenit  qualî  nidum 
manoi  mea  forcicudinem  po- 
pulorum  : & ficut  Colligun- 
■ur  ova,  quz  dereti<!)a  iunt , 
(ic  unircriam  terram  ego 
congcegavt  ; & non  fuit  qui 
moveret  pennam , & apeii- 
lei  os , h ganniret. 


tf.  Numquid  glotiabilur 
fecuris  contra  euin , qui  fé- 
al in  ea  ? Aut  exaltabitur 
ferra  contra  eum  , à quo 
trahitur  ! quomodo  fi  ele- 
vetur  virga  contrà  elevan- 
tem  fe,  & exafteturbaculus^ 
9ui  uüque  lignum  eft  i 


i6.  Propter  hoc  mittet  do- 
ininator  Oominus  exerci- 
luum  in  pinguibus  ejus  te- 
nuitatem  : & fubtus  glo- 
riam  ejus  fuccenfâ  arr^bit 
quafi  combufiio  ignis. 

I?.  E»  erit  lumen  Ifrael 
ân  igné  , Sc  Sanâus  ejus  in 
flamma  ; & fuccendetur , & 
devorabitur  fpina  ejus  , te 
vepres  in  die  una. 

i8.  Et  gloria  fâltus  ejus, 
& carmeli  eju^^b  anima 
ufque  ad  carnelKonrume- 
(|ir,  Si  erit  terroie  profugus. 


19.  Et  reliquix  ligni  fâ). 
tus  ejus  prz  paucitate  nu- 
merabuntur,  &puer  feribet 
eos. 


& comme  un  conquérant  , j'ai  arraché  les 
Rois  de  leurs  thrônes. 

14.  Les  peuples  les  plus  redoutables  ont 
été  pour  moi  comme  un  nid  de  petits  oifeauxp 
qui  s’eft  trouvé  fous  ma  main.  J’ai  réuni  fous 
ma  puilTance  tous  les  peuples  de  la  terre  , 
comme  on  ramalfe  quelques  œufs  tjue  la  me- 
re  a abandonnés , 6c  il  ne  s'eft  trouvé  per- 
fonne  qui  olat  feulement  remuer  l’aile  pour 
fe  défendre , ou  ouvrir  la  bouche  pour  fe  plain- 
dre y OU  faire  le  moindre  fon  pour  demander  du 
Jècours  : Voilà  le  raifonrument  d’XJfur.  Ou  il 
ejl  infenfe  ! & que  f orgueil  qui  en  efl  la  jource 
ejl  mal  fondé! 

ly.  En  effet  y la  coignée  fe  glorifie-t-elle 
contre  celui  qui  s’en  fert  ; la  feie  fe  fouleve- 
t-elle  contre  la  main  qui  l’emploie  ? C’eft 
oomme  fi  la  verge  s’élevoit  contre  celui  qui 
la  leve  , 6c  fi  le  bâton  dont  on  fe  fert  fe  glori- 
fioit  de  ce  qu’on  fait  par  lui , quoique  ce  ne 
foit  que  du  bois  qui  ne  fait  rien  de  lui-même. 
Cependant  cejl  t extravagance  ou  F orgueil  d"  /if 
fur  t a ^orté. 

1 6.  C eft  pour  cela  auffi  que  le  dominateur,  le 
Seigneur  des  armées  fera  fécher  de  maigreur 
les  forts  d’Affyrie.  U abbaijfera  leur  Prince  ; 
enflé  du  fucc'es  de  fes  armes  ; 6c  fous  fa  vîdoi- 
re,  il  fe  formera  un  feu  qui  les  confumera. 

17.  Celui  qui  ejl  la  lumière  dTfiael  fera  le 
feu , ôc  le  Saint  d’ifraël  fera  la  flamme , qui 
embrafera  6c  dévorera  en  un  même  jour  les 
épines  6c  les  ronces  d’AflTur. 

1 8.  La  gloire  de  fes  forêts  6c  de  fes  champs 
délicieux  fera  confumée  ; tout  périra  dans  fon 
armée  depuis  l’ame  jufqu’au  corps  ; il  prendra 
lui-même  la  fuite  dans  la  ftayeur  dont  il  fera 
fai  fi. 

ip.  Et  il  reliera  fi  peu  de  grands  arbres  de 
la  forêt , & de  fuldats  de  fon  armée , qu’on  les 
compteroit  fans  peine , 6c  qu’un  enfant  en  fe- 
roit  le  dénombrement. 

20.  En 
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§.  Iir.  Lf  peuple  d’ifrûél  délivré  h fureur  dei  AJfyriens , mettra  fa  confiance 

dans  le  Seigneur.  Les  refies  de  Jacob  fe  convertiront , Ù"  rejfentiront  les  effets 
de  la  bonté  de  Dieu. 


20.  En  ce  tems-là,  ceux  qui  ferqjit  reftds 
d’Ilraël,  ôc  ceux  de  la  maifon  de  Jacob  qui 
feront  fauvés,  ne  s’appuieront  plus  fur  celui 
qui  les  frappoit.  Ils  ne  mettront  plus  leur  con- 
fiance dans  le  Roi  d'ÂJfyrie  ; mais  ils  s’appuie- 
ront fmcerementfur  le  S#gneur  ,fur  le  Saint 
d'ifracl , qui  protège  fi  pttiffamment  /on  peuple. 

2 1.  Les  relies  de  ce  peuple  fe  convertiront  ; 
les  relies , dis-je  de  Jacob , fe  convertiront 
au  Dieu  fort  : mais  ce  refie  fera  très-petit. 

22.  Car  quand  votre  peuple , ô Ifraël , fe- 
toit  aulTi  nombreux  que  font  les  fables  de  la 
mer,  un  petit  relie  feulement  fe  convertira  à 
Dieu  , fit  la  jullice  fe  répandra  comme  une 
inondation  d’eaux  fur  ce  peu  qui  en  fera  relié. 

2 J.  Car  le  Seigneur,  le  Dieu  des  armées 
fera  un  grand  retranchement  au  milieu  de 
toute  la  terre , & il  réduira  fon  peuple  à un 
petit  nombre  qu’il  fauvera  très-certainement. 

24.  C’ell  pourquoi  voici  ce  que  dit  le  Sei- 
gneur , le  Dieu  des  armées  : Mon  peimle 
qui  habitez  en  Sion,  ne  craignez  point  Alîur. 
Il  vous  frappera  avec  fa  verge , & il  lèvera  le 
bâton  fur  vous,  comme  les  Egyptiens  ont  fait 
autrefois  ; 

2 J.  mais  encore  un  peu , encore  un  mo- 
ment; & je  m’en  vais  punir  leurs  crimes  dans 
toute  l'étendue  de  mon  indignation , & de 
ma  fureur. 

25.  En  effet,  le  Seigneur  des  armées  lè- 
vera fa  main  fur  lui  pour  le  frapper , comme 
il  frappa  autrefois  Madian  à la  pierre  d’Oreb , 
& comme  il  leva  fa  verge  fiir  la  mer  rouge, 
pour  perdre  les  Egyptiens. 

27.  En  ce  peuple  enfraël,  on  vous 

ôtera  le  fardeau  d’AlTur  qui  vous  chargeoit 
les  gaules , & fon  joug  qui  vous  accabloit  le 
Tome  if'.  Fart.  1. 


10.  Et  Prit  in  die  ilia  : 
non  adjicict  reliJuum  If- 
rael , & hi  qig  fugcrinc  de 
domo  Jacob  , inniti  fupet 
CO  qui  percutit  eos:  fed  in- 
nicccur  fuper  Duminuin 
lànâum  Ifrael  in  vecitate. 


ai.  Reiiquix  converten- 
cur , rcliquix  . inquam , Ja- 
cob ad  Deum  fortem. 

ai.  Si  enim  fuerit  popn- 
lus  tuus,  Ifrael , quai!  arena 
maris , reliquiz  convcrien- 
tur  ex  eo:  conTunuiutio  ab- 
bceviata  ioundabii  juOitiam. 


IJ.  Conlummationem  e- 
nim  & abbrcviaticnem  Do- 
minus  Deus  exercituum  fa- 
ciet  in  medio  omnis  terrz: 


i+.  Ptopiec  hoc  , hzc  di- 
cit  Domines  Deus  exerci- 
tuum :Noli  limetc.  populus 
meus , habitacor  Sion  > ab 
Aflur  : in  virga  percutict 
te,  & baculum  fuum  leva- 
bic  (iiper  te  in  via  Ægypti. 

ir.  Adhuc  enim  paulu- 
lum  modicumque , & con- 
fummabicur  indignatio  & 
furor  meus  fupet  Icelus  eo- 
lum. 

if.  Et  fufeitabit  (tipec 
eum  Dominus  exercituum 
flagellum  , juxta  plagam 
Madian  in  petra  Oreb,  SC 
virgam  fuam  fuper  mate , Sc 
levabtt  eam  in  via  Ægypti. 

17.  Et  erit  in  die  ilia  : 
Aufereiur  onus  ejus  de  hu- 
mero  tuo , & jugum  ejus  de 
coUo  tuo  , & computrefeet 
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jugum  à facie  olei.  COU , cc  joug  fera  comme  réduit  en  poudre  > 

& comme  anéanti  par  P abondance  de  l’huile  , 
par  la  multitude  des  douceurs  que  je  répan- 
drai fur  vous.  Elles  feront  Ji  grandes  ces  douceurs, 
quelles  z^s  feront  oublier  les  maux  que  vous 
. aurez  fouferts  de  la  part  du  Roi  des  j^Jfyriens  , 

qui  ravagera  tout  votre  Pays. 


§.  IV.  Defeription  prophétique  de  la  marche  du  Roi  des  yljfyriens  avec  fin 
armée,  if  de  fa  défai^. 


iS.  Venietîn  Ajath , tran> 
/îbit  in  Magron  j apud  Mach- 
inas commendabit  va(â  Tua. 

19*  Tranfterunt  curfîm  , 
Gaba  fedes  noftra:  obOupuic 
RamOÿ  Gabaatb  Saillis  fugit. 


30.  Hinni  voce  tua  fîlta 

attende  Laifa,  pau- 
peicuU  Anathotb. 

31.  Migravjt  Medemena: 
babiiatores  Gabim  confor- 
ta mini. 


3 1 . Adhac  dies  eft , ut  în 
Nobe  ftetur  : agîtabit  ma- 
nu>n  fuam  fuper  montem 
f2ii.e  Sion  , coilem  Jeru(â> 
1cm. 

33.  Ecce  dofntnator  Do- 
yntnus  exercftuuRi  confrin^ 
gci  lagunculam  in  terrore  » 
& çxcel/î  Ratura  fucciden- 
tur^  Si  lublimes  hunitiia— 
bumur. 


j4.  Et  fubvertenttn-  con- 

denfa  fâitus  ferro:  & Liba* 
ftus  cum  exceibs  cadeu 


28.  Il  viendra  d'aiord  à Ajath,  ilpafléra 
par  Magron , il  laiiïera  fon  bagage  à Mach- 
mas  ; après  y avoir  fait  la  revüe  de  fes  troupes. 

2p.  Ils  pafTeront  df-/à  comme  un  éclair, 
ils  traverferont  les  gués  & les  montagnes , fans 
que  rien  puijfe  les  arrêter  ; ils  camperont  à Ga- 
ba.  Rama  fera  dans  l’épouvante;  Gabaath, 
f^'ille  de  Saül  prendra  la  fuite. 

30.  Fille  de  Gallim,  faites  retentir  votre 
voix  ; Quelle  fe  faiïe  entendre  jufqu’à  la  foi- 
ble  Ville  d’Anathoth. 

3 1 . Medemena  a déjà  abandonné  fes  mu- 
railles. Vous  , habitans  de  Gabin  , prenez 
courage , ralliez-vous , non  pour  défendre , mais 
pour  fttir  tous  etfemble  devant  f ennemi  qui 
s'avance. 

32.  Il  ne  lui  faut  plus  qu’un  jour  pour  être 
à Nobé.  Lorfqu  il  y fera  arrivé , il  raénacera 
de  la  main  la  montagne  de  Sion  ôc  la  colline 
de  Jerufalem , qu'il  commencera  à découvrir, 

33.  Mais  le  dominateur,  le  Seigneur  des 
armées  va  brifer  le  vafe  de  terre  par  fon  bras 
terrible  ; tl  va  cot'per  cet  arbre  avec  tous  (es  ra- 
meaux : ceux  qui  étoient  les  plus  hauts  feront 
coupés  par  le  pied,  & les  grands  feront  hu- 
miliés. 

34.  Les  forêts  les  plus  épaifles  feront  abat- 
tues par  le  fer,  & le  Liban  tombera  avec 
fes  hauts  cèdres.  Toute  la  grandeur , la  force  & 
la  beauté  d’/ljfur  fera  détruite  , fans  qutl  en  refie 
les  moindres  vefiiges. 
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CHAPITRE  XI. 


El  egr«<l'ei>‘f  viig»  ie 
: Jefic , & flos  de  t»di- 


I 

radice 
ce  cjus  alcendet. 


§.  I.  Prophétie  de  la  rtaijfance  du  Mejpe.  Sa  fainteté,  fafageffe,fajuj}ice. 
Douceur  de  fon  régné. 

..M  A is  y pouf  rttdu  peuple  ^ bien  lôiti  de  le 
détruire  ainji  par  les  maux  que  je  lui  envoyerai , 
il  reprendra  une  nouvelle  vigueur  après  que  je 
[aurai  châtié:  Car  il  fortira  un  rejetton  de  la 
tige  de  JelTé  ; 6c  une  fleur  naîtra  de  fa  racine , 
qui  lui  procurera  une  paix  folide  & un  véritable 
bonheur. 

2.  L’efprit  du  Seigneur  fe  repofera  fur  lui» 
l’efprii  de  fagelTe  ôc  d’intelligence , l’efprit  de 
confeil  ôc  de  force , l’efprit  de  fcicnce  ôc  de 
piété. 

î . Et  il  fera  rempli  de  l’efprit  de  la  crainte 
du  Seigneur:  il  ne  jugera  point  fur  le  rapport 
des  yeux  , ôc  il  ne  condamnera  point  fur  un 
oui-dire  : 

4.  Mais  voyant  tout  par  lui-même , €r  con- 
noijjant  ce  quity  a de  plus  caché  au  fond  des 
cœurs , il  jugera  les  pauvres  dans  la  juflice , 
ôc  fe  déclarera  le  jufte  vengeur  des  humbles 
dr  des  petits  qu’on  opprime  fur  la  terre.  Il  perdra 
les  méchant , fans  qu’ils  puijfent  lui  réjifler.  En 
effet , il  frappera  la  terre  par  la  verge  de  fa 
bouche , ôc  il  tuera  l’impie  par  le  fouffle  de 
fes  levres. 

y.  La  juflice  fera  la  ceinture  de  fes  reins  ; 
ôc  la  foi  le  baudrier  dont  il  fera  toûjours  ceint. 

6.  Alors  le  loup  habitera  avec  l’agneau, 
fans  lui  faire  aucun  mal  ; le  léopard  le  cou- 
chera de  même  auprès  du  chevreau  ; le  veau  , 
le  lion  ôc  la  brebis  demeureront  enfemble  ; 
ôc  un  petit  enfant  les  conduira  tous. 

7.  Le  veau  6c  l’ours  iront  daift  les  mêmes 
pâturages , leurs  petits  fe  repoferont  les  uns 
avec  les  auues  j ôc  le  lion  mangera  la  paille 


1.  Et  requiefeet  lûpereum 
Tpiriius  Domini  : Tpiriius  fa- 
pientiz  & intelleâus , Tpi- 
ritus  contilii  & fortitudinis, 

Ipirirat  Icieiuix  & pietatis , 

• 

3.  & replebit  enm  fpiri- 
tus  timoris  Domini.  Non 
fccundùm  vilïonem  oculo- 
rum  judicabit  , neque  fe- 
cundùm  audiium  aurium  ar- 
guée ! 

4.  fed  judicabit  in  juflitia 
pauperei , & arguet  in  z- 
quiiate  pro  manfuetis  terrx: 
& pcrcutiec  terram  virga 
oris  fui , & fpiritu  labiorum 
fuoium  interficiet  impium. 


î.  Et  erit  juftiiia  cingulum 
lumborum  ejuf  : & 6dci 
cinâorium  renum  cjus. 

6,  Habitabit  lupus  cum 
agno  ; & pardut  cum  hoedo 
accubabic;  vitolus  & leo  Se 
ovis  ümul  morabuniur , St 
puer  parruius  minabit  eos. 

7.  Vitulus  Sc  urfiis  pat 
centur  : lîmul  rcquielcent 
catuli  eorum:  5c  leo  qualî 
bos  comedet  paleas. 
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8.  Et  dfleflabitur  infant 
alï  ubtfre  fuper  foramine  aï- 
piüit  : $r  in  caverna  rrguii , 
qui  ablaâatut  fuerit, manum 
lUam  mittet. 

9.  Non  noccbunt,  8c  non 
occident  in  univerfo  monte 
Xànfto  meo;  quia  reptetacft 
terra  fcientiâ  Domini,  lieue 
aquz  macis  operiemet. 


SAIE.  CiiAF.  XL 

comme  le  bœuf,  (fr  deviendra  doux  comme  lai. 

8.  L’enfant  qui  fera  encore  à la  mammellc 
fe  jouera  fans  crainte  fur  le  trou  de  l’afpic  ; fie 
celui  qui  aura  été  fevré  ponera  hardiment  fa 
main  dans  la  caverne  du  Dafilic. 

<?.  Ils  ne  nuiront  point , & ils  ne  tueront 
point  fur  toute  ma  montagne  faintc  , dit  le 
Seigneur , parce  que  la  terre  eft  remplie  de  la 
connoilTancc  du  Seigneur  , comme  la  mer 
l’eft  des  eaux  dont  elle  cft  couverte  ; & que 
ceux  qui  ont  cette  connoijfance , & qui  en  font  un 
bon  ufage , fe  trouvent  â couvert  de  tout  ce  qui 
pourroit  leur  nuire. 


§.  II.  Converfton  des  Geniih.  Glnre  du  fepulchre  du  Mejfte.  Retour  des  Juifs. 
Union  de  Juda  & d’Ephraim.  Avantages  qu'ils  remporteront  fur  leurs 
ennemis. 


fo.  In  îHa,  radix  ]cC‘ 
fè , qui  fiat  in  fîgnum  popu- 
lorum,ipfum  gcmesdcprc- 
cabuntur  , & cric  fcpul- 
cbnim  cjus  gioriofum. 


TI.  Et  cric  in  die  illa:  Ad> 
jicicc  Dotninus  fecundo 
tnanum  fuan\  ad  pofTiden- 
dum  refiduum  populi  fui  « 
qnod  celinquetur  ab  Afly> 
TÜs  , & ab  Ægypco , & à 
Phccros , & ab  Æthiopia,  âc 
ab  Æiam  » & à Sennaar  , & 
ab  Eoiath  « & ab  infulis  ma* 
lis. 

iz.  Et  levabic  fTgnum  in 
nationes  , Sc  congregabit 
profugos  Ifrael , & difperfbs 
Judiicolliget  à quatuor  pla* 
gis  terrx. 

Et  auferetur  zelus  E« 
phnim  > & hofles  Juda  pe* 
ribunt:  Ephraim  non  zmu> 
labitur  Judam  y Sc  Judas 
non  pugnabic  cuntra  £« 
phraim. 

14.  Et  volabunt  in  hu- 
meros  Philiflhiim  per  mare 
iîmul  przdabuntur  Elios  O- 
ricDtis,  Xdumxa  Sc  Moab 


1 0.  En  ce  jour-là , le  rejetton  de  Jeffé  fera 
expofé  devant  tous  les  peuples , comme  un 
étendart  & un  figne  de  falut  ; les  nations  le  re- 
chercheront, tir  viendront  lui  offrir  leurs  priè- 
res : ôc  fon  fépulchre  fera  glorieux , malgré 
tous  les  efforts  de  fes  ennemis. 

IJ.  Alors  le  Seigneur  étendra  encore  fa 
main  pour  pofféder  les  relies  de  fon  peuple 
qui  feront  échappés  à la  violence  des  Affy- 
riens , de  l’Egypte  , de  Phetros  , de  l’Ethio- 
pie , d’Elam  , de  Sennaar , d’Emath , & des 
peuples  qui  habitent  tes  illes  de  la  mer  , qui  fe 
feront  efforcés  de  le  perdre  entièrement. 

1 2.  Le  Seigneur  lèvera  fon  étendart  parmi 
les  nations;  il  réunira  les  fugitifs  d’Ifraël,  ôc 
il  raffemblera  des  quatre  coins  de  la  terre  ceux 
de  Juda,  qui  avoient  été  difperfés. 

1 J,  Alors  la  jaloufie  d’Ephraïm  contre  Juda  , 
fera  détruite , ôc  les  ennemis  de  Juda  péri- 
ront. Ephraim  ne  fera  plus  envieux  de  Juda> 
ôc  Juda  ne  combattra  plus  contre  Ephraim. 

1 4.  Mdâs  joignant  leurs  forces  contre  leurs  enne- 
mis communs  , ils  voleront  fur  la  mer  , pour 
aller  fondre  furies  Philiftins  ; ils  pilleront  en^ 
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femble  les  peuples  de  l’Orient  ; l’Idumée  ôc  prïceptura  manus  eonim , 
Aloab  fe  foûmettront  à leurs  lois;  & les  en-  * Ammon  obédiences 
fans  d’Amtnon  leur  obéiront. 


1 y.  Le  Seigneur  rendra  déferte  la  langue 
de  terre  qui  entre  dam  la  mer  d’Egypte  > il  éle- 
vera  fa  main  fur  le  fleuve  d'Euphrate  ; il  l’agi- 
tera par  fon  fouffle  violent , il  le  frappera , 6c 
le  divifera  en  feptruiffeaux;  en  forte  qu’on  le 
pourra  pafler  à pied. 

1 6.  Et  le  refte  de  mon  peuple , qui  fera 
échappé  des  mains  des  Aflyriens , y trouvera 
un  palTage  , comme  Ifraël  en  trouva  un  dans 
la  mer  rouge , lorfqu’il  fortit  de  l’Egypte. 


If.  Et  defolabit  Domi» 
nus  linguam  maris  Ægvpci , 
Sc  levabit  manum  fuam  fU‘ 
per  flumen , in  fortîrudina 
^iritus  fui  : & percutiet 
Am  in  feptem  rivis , ica  ut 
cranfeam  per  eum  calceacû 


lé.  Eterit  via  refî-Juo  po- 
pulo meo,  qui  relinquetuc 
ab  AfTyriis  : fîcut  fuit  Ifraeli 
in  die  ilia , quâ  afeendit  de 
terra  Ægypiû 


CHAPITRE  XII. 

Camtijue  de  louanges  qidlfaie  met  dans  la  bouche  des  Juifs  , pour  remercier 

Dieu  de  leur  délivrance  future  ,&  du  Sauveur  qu’il  devait  leur  donner.. 

% 

**E  N ce  jour-là , vous  chanterez  ce  Camé-  i.  Et  dices  in  die  ilia  ; 
que:  Je  vous  rends  grâces , Seigneur,  de  ce  Confitebor  tibi,  Dimine, 

que  , lorfque  vous  vous  êtes  nus  en  colere  converius  eft  furor  tuus , st 
contre  moi , à caufe  de  mes  péchés , votre  fu-  confolatus  es  me. 
reur  s’eft  bien-tSt  appaifée  à caufe  de  votre  mi- 
fèricorde  : ôc  vous  m’avez  confolé  , en  mefai- 
fant  fentir  les  effets  de  votre  bonté. 

2.  Je  fai  maintenant  par  une  heureufe  expé-  *•  Ecce  t>eus  filTacor 

rience , que  mon  Dieu  eft  mon  Sauveur.  Am(i  ’ fiducuiitei- agam , & 

• . * . non  timebo:  quia  tormudo 

3 agirai  contre  mes  ennemis  avec  une  enttere  con-  mea,  & Uus  me^  Dominus, 

fiance , ôt  je  ne  /«  craindrai  point , parce  que  * >»  iâlutemi 

le  Seigneur  eft  ma  force,  6c  ma  gloire,  6c 
qu’il  eft  devenu  lut-même  mon  falut. 

î . Alors  vous  ne  chercherez  plus  à vous  dffal-  3-  Hiwrietis  aijnas  in  gM» 
térer  dam  les  eaux  hourbeufes  des  nations  itran- 
gérés  ; ma's  vous  puiferez  avec  joie  des  eaux 
pures  des  fontaines  du  Sauveur  ; vous  trouve- 
rez en  lui  tous  les  Jecours  qui  vous  /uni  néceffai- 
res  pour  vaincre  vos  ennemis , pour  affârer  votre- 
Jatut. 

ic-Et , pleins  de  joie  & de  recannoifance , & jiceds  in  die  illai 
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ConHtemîjiî  Domino  > & 
învocace  nomcn  ejus  ; no- 
tas Tacite  in  populii  adin* 
ventiones  ejus:  mernentote 
quoniam  excelTum  eA  no- 
sncn  ejus. 


• 

f.  Cantate  Domino  quo- 
tiiam  magnifîcè  fecit  : an- 
numiate  hoc  in  univeria 
terra. 

4.  Exulta  & lauda  , habi« 
tatioSion:  quia  magnus  in 
medio  tui  lànâus  lhael. 


vous  direz  en  ce  jour -là  à ceux  qui  aurcnt 
comme  vous  rejj'enti  les  effets  de  la  bonté  de  Dieu: 
Chantez  les  louanges  du  Seigneur , & invo- 
quez fon  nom  : Publiez  parmi  les  peuples  les 
plus  reculés  les  inventions  de  fa  Jaf’èffe  y les 
voies  admirables  quelle  a prifes  poser  opérer  notre 
falut  ; & fouvenez-vous  toûjours  que  fon  nom 
eft  grand , & digne  de  tôt  tes  vos  louanges. 

y.  Chantez  donc  des  hymnes  au  Seigneur, 
parce  qu’il  a fait  des  chofes  magnifiques  : an- 
noncez fa  grandeur  dans  toute  la  terre. 

6.  Maifon  de  Sion , treffaillez  de  joie  , & 
béniflez  Dieu  , parce  que  le  Grand , le  Saint 
d’Ifracl  eft  au  milieu  de  vous  , pour  vous  pro- 
téger contre  vos  ennemis , & pour  vous  combler 
de  [es  bienfaits. 


X 


CHAPITRE  XIII. 


§.  I.  Prophétie  de  la  ruine  de  Babylone  par  les  Medes  Ù"  par  les  Perfes. 


X Onus  Bnbylonit , quod 
Vh’it  Uùüs  tiiius  Amus. 

2.  Super  montem  callgi- 
noAim  Icvate  lignum.  exal- 
tate  voccm , levate  manum, 
& ingredianiur  portas  du- 
ces. 


t.  Ego  mandavi  fànâifi- 
catis  meis , & vocavi  for- 
tes meos  in  ira  mea,  exul- 
tantes in  glotia  mea. 


4.  Vox  mulcitudinis  in 
moniibus,  qualï  populorum 
frequemium  ; vox  Ibnitus 
regum  , gentium  congrega- 
tanim  ; Dominus  excccî- 


ï>ir  Rophdtie  contre  Babylone,  qui  a été 
révclde  à Ifaïe  fils  d’Amos. 

2.  [''oici  ce  que  dtt  le  Seigneur  : Levez  l’d- 
tendart  fur  cette  ville , que  la  multitude  de  fes 
maifons  y&  la  hauteur  de  fes  tours  fait  parottre 
comme  une  montagne  couvene  de  nuages. 
Hauflez  la  voix  , pour  appeller  fes  ennemis  ; 
étendez  la  main  pour  leur  faire  ftgne  de  venir 
promptement  ; & que  les  princes  la  doivent 
détruire  entrent  dans  fes  portes. 

3 . Car  j’ai  donné  mes  ordres,  dit  le  Seigneur , 
à ceux  que  j’ai  confacrés  à la  dejlruàion  de 
Babylone}  j’ai  fait  venir  mes  guerriers , qui  font 
les  miniftres  de  ma  fureur , 6c  qui  travaillent 
avec  joie  pour  ma  gloire. 

4.  déjà  les  montagnes  rctentiflent  des  cris 
différens  de  ces  infîrumens  de  ma  colere , com- 
me d’un  grand  nombre  de  perfonnes  ; 6c  des 
voix  confufes  de  plufieurs  Rois , ôc  de  piu- 
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fieurs  nations  réunies  enfemble  contre  cette 
ville , (e  font  entendre  de  toutes  parts. 

y.  Le  Seigneur  des  armées  a lui-même  com- 
mandé toutes  Tes  troupes  ; il  les  a fait  venir  des 
terres  les  plus  reculées , & de  l’extrémité  du 
monde.  Le  Seigneur  eft  tout  prêt  de  fondre  fur 
Babylone  ; il fait  marcher  avec  lui  les  inftrumens 
de  (a  fureur , pour  exterminer  tout  le  pays. 

6.  Filles  de  Bahylone , pouffez  des  cris  Ô" 
des  heurlemens  , parce  que  le  jour  du  Sei- 
gneur eft  proche,  le  jour  au(juel  le  Tout-puif- 
lant  viendra  pour  tout  perdre. 

7.  C’eft  pourquoi,  ville  infortunée ^ tous  les 
bras  qui  devraient  te  défendre , feront  languif- 
fans  fans  force , 6c  tous  les  coeurs  de  tts  ha- 
bitant perdant  courage , fe  fondront  comme  la 
cire , ôc  feront  brifés. 

8.  Ils  feront  agités  de  convulfions  6c  de 
douleurs  ; ils  fouffriront  des  maux  comme 
une  femme  qui  eft  en  travail;  ils  fe  regarde- 
ront l’un  l’autre  avec  étonnement  ; 6c  leurs 
vifages  feront  delféchés  par  la  crainte , com- 
me s’ils  avoient  été  brûlés  par  le  feu. 


ruum  przeepit  militiz  belli. 


S.  Tcnientibus  de  terra 
procul,  i fuimnitate  cocli: 
Dominui  , & yalâ  furorit 
ejus , UC  dilpetdat  omnem 
terram. 


e.  Ululate , quia  prop^  eft 
dies  Domini  : quali  Taftitaa 
à Domino  venlet. 


7.  Propter  hoc , omnet 
manus  dilTolventur,  & ora- 
ne  COI  bominitcontabefeee. 


8.  & conteretur.  Torlio- 
nes  & dolores  tenebunt  ; 
quali  parturiens , dolrbum  : 
unulquifque  ad  proximuna 
fuum  ftupebic,  faciès  coin- 
buftz  vultus  eoruffl. 


§.  IL  Prophétie  de  la  fin  du  monde  , fous  la  figure  de  la  ruine  de  Babylone. 


9.  Car  voici  le  jour  du  Seigneur  qui  va  ve- 
nir , le  jour  cruel , plein  d’indignation , de 
colere  6c  de  fureur,  pour  dépeupler  la  terre , 
pour  réduire  en  poudre  tous  lés  méchans.  | 

I o.  Les  étoiles  du  ciel  les  plus  éclatantes 
ne  répandront  plus  leur  lumière  ; le  foleii  à 
fon  lever  fe  couvrira  de  ténèbres , ôc  la  lune 
n’éclairera  plus.  La  terre  fera  privée  de^eus  les 
fecours  quelle  recevait  d’en  haut. 

1 1.  Et  je  viendrai,  dit  le  Seigneur  , venger 
les  crimes  du  monde , 6c  punir  l’inicpiité  des 
impies  : je  ferai  ceffer  l’orgueil  des  infidèles , 
6t  j’humilierai  l’infolence  de  ceux  qui  fe  ren- 
dent 11  redoutables. 

la.L’hottune  fera  plus  rate  que  l’or  ^ il  fera 


9.  Ecce  dits  Domini  ve- 
niet  I cnidelis , & indigna- 
tionis  plenus , & irz  furoiilt- 
que,  ad  ponendam  terrant 
in  ro'nudinem,  & peccato- 
les  ejus  conterendoi  de  ea. 

10.  Quoniam  fteUzcorli, 
& Iplendor  earum , nos  ex- 
pandent  lumen  lûum:  ob- 
tenebratus  eft  (bl  in  ortu 
fuo , & luna  non  Iplendebic 
in  lumine  fuo. 

1 1.  Et  viCtabo  taper  or- 
bis  mala,  & contra  impios 
iniquitacem  eorum,  dequieP- 
cere  faciaro  fuperbiam  iniî- 
delium  , & arrogantiam  for- 
tium  bumiliabo. 

n.  Pteciolîoe  eric  vû  ao- 
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ro , & homo  mundo  obrizo. 


I}.  Super  hoc  cœlumtur- 
babo  ; Si  movebitur  terra  de 
loco  fuo,  propicr  indigna 
tionem  Domini  exetciiuum, 
& propter  dietn  irx  furoris 
ejus. 

14.  Et  eric  damula 
fugiens  , & quali  ovii  : & 
non  erit  qui  congreget  : 
onurquifque  ad  popuium 
lîium  convercetut , & fingu- 
li  ad  terrant  Tuant  fugienc. 


Omnisi  qui  inventus 
fuerit , occidetur  : & omnis 
qui  Tupecvenetit , cadet  in 
gladio. 


td.  Infantes  eorum  alii- 
deniur  in  oculis  eorum  : di- 
ripientur  domus  eorum , Sc 
uxures  eorum  violabuntur. 

17.  Ecce  ego  fulcitabo 
fuper  eos  Medos . qui  ar- 
gentum  non  quxrant , nec 
aurum  velint  ; 

II.  fed  fâgitiis  parvulos 
interficienc , Si  laâantibui 
uteris  non  mifcrebuniur,  & 
Tüper  filios  non  parcei  ocu- 
lus  eorum. 


J9.  Et  erit  Babylon  ilU 
glorioTa  in  regnis , inclyta 
fupcrbia  Chaldatorum  , lieue 
Tubvertit..Dominus  Sodo- 
roam  Si  Gomorrham. 


SAIE.  Ch.ip.  A7/7. 
plus  précieux  que  l’or  pur.  /e  les  exterminerai 
tous. 

13.  J’ébranlerai  le  ciel  même;  & la  terre 
fortira  de  fa  place , à caufe  de  l’indignation  du 
Seigneur , & du  jour  de  fa  colere  & de  fa  fu- 
reur. 

14..  Alors  Babylone  fera  comme  un  daim 
qui  s’enfuit  devant  les  chaff  urs  , 6c  comme 
une  brebis  cjui  s'égare  , fans  qu’il  y ait  per- 
fonne  pour  la  ramener  ; car  les  Joldats  qu'elle 
avait  pris  à fa  folde  la  quitteront  ',  chacun  d'ettx 
l'abandonnera,  & s’unira  à fon  peuple  ; & 
tous  les  étrangers  qui  l’habitent  en  J art  iront , &. 
fuiront  dans  leur  pays  ; 

ly.  parce  que  quiconque  fera  trouvé  dans 
cette  ville  criminelle  fera  tué  ; tous  ceux  qui 
fe  préfenteront  pour  la  défendre,  pafferont  au 
fil  de  l’épée. 

1 6.  Leurs  enfâns  feront  écrafés  contre  terre 
à leurs  yeux  ; leurs  maifons  feront  pillées , ÔC 
leurs  femmes  feront  violées. 

1 7.  Car  je  vais  fufeiter  contr’eux  lesMedes  > 
qui  ne  chercheront  point  d’argent , ôc  qui  ne 
le  mettront  point  en  peine  de  l’or. 

1 8.  Mais  ils  perceront  les  petits  enfâns  de 
leurs  fléchés  ; ils  n’auront  point  de  compaf- 
fion  de  ceux  qui  font  encore  dans  les  entrail- 
les de  leurs  meres  ; ôc  ils  n’épargneront  point 
ceux  qui  ne  font  que  de  naître. 

19.  Ainfi  cette  grande  Babylone , cette 
Reine  entre  les  Royaumes  du  monde , qui 
avoir  porté  dans  un  fi  grand  éclat  l’orgueil 
des  Chaldéens  , fera  détruite  , comme  le 
Seigneur  renverfa  autrefois  Sodome  ôc  Go- 
morrhe. 


xo.  Non  habitabltur  ufque 
în  6nem , & non  fundabitur 
uique  ad  generationem  & 
peneraiionem  : nec  ponet 
ibi  tentorla  Arabs»  neepaf* 
tores  requielcem  ibî. 


20.  Elle  ne  fera  plus  jamais  habitée  , fie 
elle  ne  fe  rebâtira  point  dans  la  fuite  de  tous 
les  fiecles.  Les  Arabes  n’y  drelTeront  pas  mê- 
me leurs  tentes , fie  les  pafteurs  n’y  viendront 
point  pour  s’y  repofer  : 

21.  Mais 
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'21.  Mais  les  bétes  Jauvagess'y  retireront  : ir.  Sea  requiefcem  ibi 

Tes  maifons  feront  remplies  de  dragons , les  *’***'*»  ^ rcpiebuntur  do- 
autres  y viendront  habiter  , & les  latyres  y habitabunt  ibi  ftnjthioncs , 
feront  leurs  danfes  ; * i»itabunt  ibi  : 

22.  Les  hiboux  hurleront  à Fenvi  l’un  de  n.  & refpondebunt  ibi 
l’autre  dans  fes  maifons  futerbes,  & les  crtul-  ^ F'' 

les  iirenes  habiteront  dans  ces  palais  de  déli- 
ces. Tel fera  bien-tôt  le fort  de  Èabylone. 


CHAPITRE  XIV. 


5*  I.  Ruine  prochaine  de  Eabylone.  Délivrance  des  Juifs  de  leur  captivité 
Ceux  ^ui  les  avaient  dominés  leur  feront  ejfujettis.  • 


'■C/  -^fle  temssiefa  ruine  erfdéja  (proche 
& les  jours  n’en  font  pas  éloignés , parce  que 
le  Seigneur  fera  miféricorde  à Jacob,  U le 
délivrera  de  la  fèrvitude  de  Babylone  , il  fe  ré- 
fqrvera  dans  Ifraël  des  hommes  choifis , & 
il  les  fera  demeurer  pailiblement  dans  leur 
terre  ; les  étrangers  fe  joindront  à eux , & ils 
s’attacheront  à la  maifon  de  Jacob, 

2.  Les  peuples  les  plus  éloignés , les  pren- 
dront , 6c  les  introduiront  dans  leur  Pays , 6c 
la  maifon  d’Ifraël  aura  ces  peuples  pour  fer- 
viteurs  6c  pour  fervantes  dans  la  terre  du  Sei- 
gneur , de  forte  ^ue  ceux  qui  les  avoient  pris 
feront  leurs  captifs  ; 6c  ils  s’affujettiront  ceux 
qui  les  avoient  dominés  avec  tant  d’çmpire 
èr  de  cruauté. 


I . Propc  eft  ut  veniat  tem- 
pus  ejus , & aies  ejus  non 
elongabuniur.  Mil'crebitur 
enira  Dominus  Jacob , & 
eliget  adhuc  de  Ifrael , & 
requiefeere  eos  faciet  fuper 
humum  fuam;  adjungetur 
advena  ad  eos , & adhateebit 
domui  Jacob. 


ï.  Et  tenebunteos  popn- 
li , & adduceni  eos  in  lo- 
cum  fuum  : & ponldcbit 
eos  doinus  Ifrael  ïûper  ter- 
rain Domini  in  fervos  & an- 
cillas  : & eruni  capientet 
eos  qui  fe  cepennt , 8c  fub- 
jicient  exaâores  fuos. 


5.  n.  Dure  domination  du  Roi  de  Babylone.  Joie  univerfelle  de  fa  ruine.  Sa 
• réception  dans  les  enfers. 


3.  En  ce  tems-là , lorfque  le  Seigneur  aura 
terminé  vos  travaux , votre  opprelTion , 6c 
cette  fervitude  fous  laquelle  vous  foûpiriez 
auparavant , S Ifraël  t 

4.  vous  uferez  de  ces  difeours  figurés  con- 
tre le  Roi  de  Babylone , 6c  vous  direz  : Qu’efl 

'"devenu  ce  maître  impitoyable  ? Comment 
Tome  If'.  Part.  L * 


3.  Eteritin  dieilla:  Cùm 
requiem  dederit  tibi  Deui 
à ïabore  tuo , 8c  à coneuf- 
fione  tua,  8c  à fervitute  du- 
ra, quà  antèfervifli: 

4.  fumes  parabolam  illam 
contra  regem  Babyionis , 8c 
dices  : Quomodo  ccITavic 
exaâor,  quicvic  tribucum  J 

E e 
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ContriTÎt  Dominus 
bacuium  impiorum , virgara 
doininantium , 

fl.  cxdemcm  populos  in 
indigna'ione , pluga  infana- 
bili . fubjicifntem  in  furore 
gentei,  pcrleiucntem  cru- 
deiiter. 

Conquievit  Sc  (iluit 
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ce  tribut , quil  exigeait  ft  fiverement , à-t-if 

ceffé  ? , A , • 

y.  Le  Seigneur  a brifé  le  bâton  des  im-; 

pies , ôc  la  verge  de  ces  fiers  dominateurs , 

6.  qui  dans  fon  indignation  frappoit  les  peu- 
ples d'une  plaie  incurable  , qui  s’alTujettif- 
foit  les  nations  dans  fa  fureur,  fie  qui  les  per- 
fécutoit  cruellement- 

7.  Toute  la  terre  eft  maintenant  dans  le 


7i  eonquievit  oc  mun  /•  * -----  . . 1 • 

omnis  terra  , gavifa  cft  St  j-epos  fic  dans  le  filence  , elle  eit  dans  la  )oie 

«vsilrsiritt  I f 


exultavit 

g.  abictes  quoque  lartat» 
funt  fuper  te , & cedti  Li- 
ban! : ex  quo  dorroidi , non 
alcendet  quiluccidatnoi.. 


y.  Infernus  fubtet  con- 
turbatus  çd  in  occurdim  ad- 
Teniùs  tui,  fufeitavit  tibj 
gigantes.  Otnnes  principes 
terr.c  furrexerunt  de  foliis 
luis,  omnes  principes  na- 
tionum. 

»o.  Univerd  refponde- 
bunt  Si  dicent  tlbi  : Et  tu 
vulneratus  es  ficut  Si  nos  , 
fiodii  fimilis  eftcâus  es. 

II.  Detrafta  eft  ad  inTe- 
ros  fupetbia  tua,  concidic 
cadaver  tuum  : fubter  te 
fternetur  tinea  , Sc  operi- 
itientum  tuum  etunt  vet- 
IBCS. 


ÔC  dans  l’alldgreffe.  , 

8.  Les  fapins  mêmes  ôc  les  cedres  du  Li- 
ban fe  font  rëjoüis  de  ta  perte , 0 Prince  ! De- 
puis que  tu  es  mort , difent-ils , il  ne^  vient 
plus  perlbnne*qui  nous  coupe , fie  qui  nous 

abbatte.  , 

p.  L’enfer  aujfi  s’eft  vû  tout  en  trouble  a 
ton  arrivée  : il  a fait  lever  les  géans  à caufe 
de  toi  ; tous  les  Princes  de  la  terre , ôc  tous 
les  Rois  des  nations  font  defeendus  de  leuts 
thrônes  pour  te  recevoir.  . 

10.  Ils  t’adrefferont  tous  leur  parole , poue 
te  dire  ; Tu  as  donc  été  percé  de  plaies  aufll- 
bien  que  nous , fic  tu  es  devenu  ferablable  à 
nous  ? 

11.  Ton  orgueil  a été  précipité  dans  les 
enfers;,  ton  corps  mort  eft  tombé  par  terre  ; 
ta  couche  fera  la  pourriture , ôc.  ton  vêtement 
feront  les  vers. 


§.  III.  Ambition  & ruine  du  Roi  de  Babylone*  Image  de  l'orgueil  de 
la  chute  de  Lucifer. 


it.  Quomodocccidididc 
cttlo  lucifer,  qui  mane  o- 
riebaris  ? comiidi  in  ter- 
lam  , qui  -vuloerabas  gén- 
ies ! 

IJ.  qui  ditebas  in  corde 
tao:  In  ciïlum  confeendam, 
foper  aüra  Dei  exaltabo  fo- 
lium meiim  , fedebo  in 
monte  loflamenii',,  in  la- 


12.  Comment  es-tu  tombé  du  Ciel,  Lu- 
cifer, toi  qui  paroifTois  fi  brillant  au  point  du 
jour?  Comment  as-tu  été  renverfé  fur  la  ter- 
re , toi  qui  frappois  de  plaies  les  nations  ? 

23.  qui  difois  en  ton  coeur  ; Je  monterai 
au  Ciel  ; j’établirai  mon  thrône  au  - delTus 
des  aftrcs  de  Dieu  ; je  m’affeoirai  fur  la  mon- 
tagne de  l’alliance , /ÿr  le  mont  de  Sion  qui  ejl , 
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à Fèt^ard  de  JerufaUm , fitué  aux  côtds  de  l’a- 
quilon ; 

1 4.  je  me  placerai  au-defTus  des  nuées  les 
plus  élevées  > & je  ferai  femblable  au  très- 
haut  f 

I y.  Et  néanmoins  tu  as  été  précipité  de 
cette  gloire  dans  l’enfer  , jufqu’au  plus  pro- 
fond des  abîmes. 

16.  Ceux  qui  te  verront  s’approcheront 
près  de  toi  pour  te  reconnoître  ; ôc  après  t’avoir 
envifagé,  ils  te  diront  : Eft-ce-là  cet  homme 

3ui  a épouvanté  la  terre , qui  a jetté  la  terreur 
ans  les  Royaumes , 

1 7.  qui  a déferté  le  monde  ^habitant , qui 
en  a détruit  les  villes , & qui  a retenu  dans  les 
chaînes  ceux  qu’il  avoit  fait  fes  prifonniers  ? 

18.  Tous  les  Rois  des  nations  font  morts 
avec  gloire , & chacun  d’eux  a fon  tombeau. 

ip.  Mais  pour  toi,  tu  as  été  jetté  bien  loin 
de  ton  fépulchre  comme  un  tronc  inutile  ; & 
étant  couvert  de  ton  fang , tu  as  été  enveloppé 
dans  la  foule  de  ceux  qui  ont  été  tués  par  l’é- 
pée, & qu’on  a fait  defeendre  au  fond  de  la 
terre  avec  précipitation  fans  honneur , com- 
me un  corps  déjà  pourri  quon  fe  hâte  dé enfe~ 
velir. 

20.  Tu  n’auras  pas  même  comme  l’un  d’eux 
cette  mifèrable  fépulture , parce  que  tu  as  ruiné 
ton  royaume , que  tu  as  fait  périr  ton  peuple , 
(Sr  que  la  race  des  fcélerats  comme  toi  ne  s’éta- 
blira point  fur  la  terre. 


terlbus  AqullonU. 


14.  Afcendam  lîiper  alcî- 
tudintm  nubium  > fimilis 
ero  AUiHimo.  « 

iç.  Verumtamen  aJ  în- 
fernum  detraheris  in  pro- 
fundum  Uci: 

1^.  qui  te  viderint  ad  te 
inclinabunturj  teque  profpi- 
cient:  NumquidiHe  eft  vir» 
quiconturbdvit  terrain,  qui 
conculTit  rc-gna. 


17.  qui  pofiiit  orbem  de** 
Terturn  & urbes  ejus  deftru** 
xit , vindis  ejus  non  aperuit 
carcerem/ 

18.  Omnes  reges  gen- 
cium  univerli  dormieruntin 
gloria , vir  in  domo  fua. 

19.  Tu  autem  projedus 
es  de  Tepulchro  tuo , quaiî 
iUrps  inutilis  pollutus  , fie 
obvolutuscum  lus  qui  inter** 
fedi  funt  gladio , & delcen- 
derunt  ad  fund.tmenta  hei  ^ 
quaii  cadaver  putridum. 


10.  Non  habebis  confor* 
tium  » neque  cum  eii  in  fe- 
pultura  : tu  enim  tcrrani 
tuam  difperdidiits , tu  popu- 
lum  tuum  occidiAi:  non  vo- 
cabitur  in  xrcernum  femen 
peAlmorum. 


§.  IV.  Dieu  fait  périr  les  enfans  du  Roi  de  Babylone , à caufe  des  crimes  de 
leurs  peres.  Arrêt  irrévocable  qu'il  prononce  contr'eux  & contre  les  Ajfyricns. 


21,  préparez  fes  enfans  à une  Prarparate  filioj  ejus 

mort  violente,  à caufe  de  l'iniquité  de  leurs  '"‘sunate  pa- 

peres.  Ils  neseleteront  point;  us  ne  leront  gem,  nechereditabuntter- 
point  les  héritiers  du  Royaume  de  leurs  ancê-  nç^ue.’n'picbunt  f»- 

■ O,  -I  !•  ■ J -Il  I ciem  otbis  civitaium. 

très , oc  us  ne  rempliront  point  de  villes  la 

£e  ij 
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U.  Et  confiirgara  fuper 
eos,  dicit  Dominus  exer- 
cit»um  : & perdam  Baby- 
lonis  nomen  » & reliqaias , 
& germen , & progeniem  , 
dicit  Dominus. 

1?.  Et  ponam eamin pof- 
fedioncm  ericii,  & in  palu- 
des  aqua  um  , & .fcopabo 
e.im  in  fcopa  tcrens  , di- 
cit Dominus  excrcituum. 


14.  Jiiravit  Dominus  e- 
xercituum , dicens  : Si  non, 
ut  puiavi  I ita  erit  : & quo- 
modo  meme  tnâavi , 

it.  fic  ereniet:  Ut  con- 
teram  AfTyrium  in  terra 
mca  , & in  montibus  meis 
conculcem  cura:  & aufere- 
tur  ab  fis  jugum  ejus , & 
onus  iliius  ab  humeto  eo- 
rum  tolletur. 

lé.  Hoc  conClium,  quod 
cogitavi  fuper  omnem  ter- 
ram  , 8:  lixx  cft  manus  ex- 
tenta  fuper  univerlàs  gences. 


17.  Dominus  enim  excr- 
cituum decrevit  : & quis 
poicrit  infirmare  ? & ma- 
nus ejus  cxtenta  s & quis 
avettet  eam  ? 


face  du  monde  ; mais  iis  y feront  fans  honnettp, 
ér  fan  autorité  : 

22.  Car  je  m’élèverai  contr’eux , dit  le  Sei- 
gneur désarmées  : je  perdrai  le  nom  de  Ba-- 
bylone  ; j’en  exterminerai  les  rejettons , les 
defcendans  ôc  toute  la  race  , dit  le  Seigneur. 

2 J.  .Te  la  rendrai  la  demeure  des  hériflbns; 
;V  la  réduirai  à des  marais  d’eaux  bourbeufes;  je 
là  nettoycrai  ahabitans,  & j’en  jetterai  dehors 
jufqu’aux  moindres  relies , dit  le  Seigneur  des 
armées.  Et  ce  quil  dit  arrivera  très-certaine~ 
ment  : 

24.  Car  le  Seigneur  des  armées  a fait  ce 
ferment:  Je  jure  que  ce  que  j’ai  penfé  contre 
Babylone  arrivera , ôc  que  ce  que  j’ai  arrêté 
dans  mon  efprit  s’exécutera. 

2 j.  Je  perdrai  les  AlTyriens  dans  ma  terrcj 
qu’ils  feront  venus  ravager  ; je  les  foulerai  aux 
pieds  fur  ma  piontagne  : 6c  Ifra'él  fecouera  le 
joug  qu’ils  lui  avoient  impofé  , ôc  fe  déchar- 
gera des  fardeaux  dont  ils  l’accabloient. 

26.  C’eft  là  le  delTein  que  j’ai  formé  fur  tou- 
te la  terre  du  Roi  d'yîjfur  : C’eft  pour  cela  que 
j’ai  étendu  mon  bras  lur  toutes  les  nations  qui 
lui  font  foûmtfes.  Et  ce  dejfein  s’ exécutera  infail- 
liblement : 

27.  car  c’eft  le  Seigneur  des  armées  qui  l’a 
ordonné.  Qui  donc  pourra  s’y  oppofer  ? Il  a 
étendu  fon  bras  contre  ÀJfur.  Qui  pourra  le 
détourner  ? 


§,  V.  Punition  des  PhiUJlins.  Protégions  que  Dieu  accordera  aux  Juifs, 
"L’an  du  monde  3277.  Avant  J,  C.  727. 


28.  In  anno,quo  mor- 
tous  eft  re.K  Achai»  fadum 
onus  illud  : 

19,  Ne  Izieris  PhiUnhxa 
omnis  tu  > quonium  com<> 
minuta  eft  virga  percu0bris 
tH)  : de  radicc  enim  colubri 
e^redicmr  re^ul*!j  > & le- 


28.  Cette  prophétie  qui  fuit  a été  pronon-j 
cée  l’année  de  la  mort  du  Roi  Achaz. 

2ÿ.  Ne  te  réjouis  point,  terre  de  Paleftinej 
terre  des  Pluhftins  , de  ce  que  la  verge  de  celui 
qui  te  ftappoit  a été  brifée  : car  de  la  race  du 
ferpent  qui  te  décliiroit , il  fortira  un  balilici  ôc 
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ce  bafilîc  qui  en  naîtra  dévorera  tes  habitans , 
quand  ils  fuiraient  aujfi  vise  que  les  oifeaux. 

30.  Sous  fan  régné , ceux  flf  7««^a,quiétoient 
réduits  à la  derniere  indigence , feront  nour- 
ris ; & les  pauvres  d” entre  ce  peuple  fe  repofe- 
ront  avec  confiance , étant  à couvert  des  infUl- 
tes  & des  violences  de  leurs  ennemis.  Mais  pour 
vous  , Philijlins , je  vous  fecherai  jufqu  a la 
racine  , par  la  faim  que  Je  vous  envoyerai , & 
je  perdrai  tout  ce  qui  reliera  de  vous. 

3 1.  Porte  de  Gaza,  fais  entendre  tes  hûr- 
lemens.  ^ille  dt  Azot  f fais  retentir  tes  cris. 
Tout  le  pays  des  Philiftins  eft  renverfé  ; car 
les  bataillons  armes  viennent  fondre  fur  eux  de 
l’aquilon , comme  un  tourbillon  de  fumée  ; 
& nul  ne  pourra  fe  fauver  des  mains  de  ces  puif- 
Jans  ennemis. 


men  ejus  abrotbenj  volu- 
ctem. 

30.  Et  pafcentor  primo- 
geniii  pauperum  , & pau- 
peres  fiducialiier  requicf^ 
cent  : & interire  faciam  in 
famé  raJicem  tuam,  Si  re- 
liquias  tuas  imcrficiam. 


3t.  Ulula  porta,  clama 
civiias:  prf.fltata  eft  PhiliJ- 
thata  omnis  : ab  Aquilonc 
enim  fumus  vcniet,  & non 
eft  qui  cftijgiet  agmen  ejus. 


32.  Que  répondra-t-on  alors  à ceux  qui 
publieront  cette  nouvelle  , ftnon  que  le  Sei- 
gneur a établi  Sion  fur  un  ferme  fondement, 
& que  les  pauvres  de  fon  peuple  efpcreront 
en  lui , eir  ne  feront  point  trompés  dans  leur  efpé- 
rance  ? 


31.  Et  quid  refpondebitur 
nuntiis  gentis  ? Quia  Do- 
minus  fundavit  Sion  , & in 
ipfo  fpcrabunt  paupf res  po-' 
puli  ejus. 


CHAPITRE  XV. 


Ruine  de  Moab.  Douleur  qu'en  reffent  le  Prophète. 


>•1  Rophétie  contre.  Moab;  On  dira  bien- 
tôt avec  vérité  : Ar,  taille  capitak  de  Moab, 
a été  faccagée  pendant  la  nuit;  elle  a été  ré- 
duite au  filence/'tjr  une  ruine  entière.  La  mu- 
raille de  Moab  a été  renverfée  durant  la  nuit  ; 
elle,  e/i  toute  détruite  3 on  n’en  parlera  plus. 

2.  Ceux  qui  compojcnt  la  maifon  royale  , & 
les  habitons  de  la  drille  de  Dibon  font  montés 
a leurs  hauts  lieu.\,  pour  pleurer  aux  pieds  de 
leurs  idoles  la  perte  de  Nabo  & de  Medaba, 
lillet  fortes  du  pays.  A caife  de  celte  perte, 
Moab  fera  dans  les  cris  & les  Imrlcmens  ifes 


I.  Onus  Moab.  Quia  noc- 
te  vaftata  eft  Ar  Moab,  con- 
ticuit:  quia  moite  vaftatus 
eft  mutus  Moab,  conticuii. 


J.  Aftendit  domns-,  SC 
Dibon  ad  excella  in  planc- 
tum  luper  Nabo,  & fuper 
Mediba,  Moab  ululavit  ; in 
cuniftis  capitibus  ejus  cal- 
viiium  , & omnis  barba 
radetura 
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In  Iriviis  eius  accinfli 
/imt  ficco  : liipcr  teft.i  cjus , 
& in  pratei:  ejus  omnis  ulu- 
htus  delcendit  in  Ikium. 


4.  Clamjvit  Hercbon , Sc 
Elc.de,  ulijue  Jafa  audita  eft 
vox  eorum  ; Tuper  hoc  cx- 
pcdiii  Moab  ululabunt,  ani- 
ma cjus  ululabit  flbi. 


ç.  Cor  meutn  ad  Moab 
clamabit,  vertes  ejus  ul'que 
ad  Segoc  viiulam  conicr- 
nantcm  : per  alcenlum  enim 
Luiih  Hens  afcendct,  & in 
via  Oronaim  damorcm 
concriiionis  Icyabunt, 


(>.  Aquz  enim  Nemrint 
delertz  erunt  , quia  aruit 
herbâ,  defecit  germer , vi- 
ror  omnis  interm. 


7.  Secundùm  magniiudi- 
nem  operis,  & vilitaiio  eo- 
rum; ad  torrcmem  (àlieum 
ducent  eos, 

S.  Quoniam  circuivit  cla- 
mer terrainum  Moab:  uP- 
que  ad  GalliiA  ululaïus  ejus, 
& ufque  ad  Puteum  £lim 
clamor  ejus. 

9.  Quia  aqu*  Dibon  rc- 
pletz  funt  fanguinc:  ponam 
enim  fuper  Dibon  addita- 
mema  ; his  qui  fugerinc  de 
Moab  leoncm,  & rcliquiis 
>crr*. 


SAIE.  Chat.  XV,  ' 
habitons  feront  dans  le  dêfefpoir  ; ils  s’arrache- 
ront tous  les  cheveux  ; iis  fe  feront  tous  rafer 
la  barbe  ; 

3.  Ils  iront  dans  les  rues  revêtus  de  facs; 
les  maifons^  les  places  publiques  retentiront 
de  toutes  parts  du  bruit  de  leurs  plaintes  mê- 
lées dp  leurs  larmes. 

4.  Hefebon  & Elealé  jetteront  de  grands 
cris;  leur  voix  fe  fera  entendre  jufqu’à  Jafa. 
Les  plus  vaillans  de  Moab  s’écrieront  à ce 
fpecîacle  3 & ce  peuple  pénétré  d'afîicUon  dévo- 
rera fes  plaintes  au  fond  de  fon  ani^ 

J.  Pour  moi , mon  coeur  poulTcra  des  foû- 
pirs  fur  Pajfiiâion  de  Moab  3 car  je  noit  fes  ap- 
puis , & tes  plus  vaillans  de  /on  peuple , qui 
fuyent  jufqu’à  Segor.  Us poujfent  disais  comme 
une  génifie  de  trois  ans  ; ils  montent  en  pleu- 
rant par  la  colline  de  Luith , ôc  ils  font  reten- 
tir leurs  cris  ôc  leurs  plaiises  dans  le  chemin 
d’Oronaïm. 

5.  Les  pâturages  cjui  font  près  des  eaux  de 
Nemrimfe  changeront  en  un  défert;  l’herbe 
fefecheraj  les  plantes  languiront;  & la- terre 
rtétant  plus  cultivée  , toute  la  verdeur  des 
champs  fertiles  de  Moab  s’évanouira. 

7.  La  grandeur  de  leurs  châtimens  égalera 
celle  de  leurs  crimes.  Les  Chaldeens  leurs  enne- 
mis les  mèneront  captifs  au  torrent  des  faules 
qui  ejl  à Babylone. 

8.  Les  cris  de  Moab  fe  feront  entendre 
dans  tous  f»s  confins  ; fes  plaintes  palTeront 
jufqu’à  Gallim , 6t  fes  hûrlemens  retentiront 
jufqu’au  puits  d’Elim. 

p.  Car  les  eaux  de  Dibon  feront  remplies  du 
fang  des  Moahites  , parce  que  j’envoyerai  à 
Dibon  un  furcroît  d’affhéiion  : ôc  cette  nouvelle 
a/fliétion  fera  que , s’il  y en  a dans  Moab  qui 
fe  fauvent  par  la  fuite , /envoyer ai  des  lions 
contr  eux  & contre  les  refies  malheureux  de 
cette  terre , afin  quelle  /oit  entièrement  détruite. 
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chapitre;  XVI. 


I.  Emitte  ngnum  Domi- 
ne dominitorcm  terrx,  de 
Peira  defetci  ad  montem  fi- 
liz  Sion. 


§ . I.  Le  Prophète  prie  le  Seigneur  d'envoyer  P Agneau  qui  doit  fouir  delà  pierre 

du  difert.  Il  decritTaffiâion  des  Moabites,  Il  les  exhorte  à attirer  fur  eux 

la  mifericorde  du  Seigneur , en  Pexerpant  eux-mêmes  fur  fon  peuple. 

••S  Eigneur,  arrêtez  votre  colere,  ne  dètrui- 
fez  pas  entièrement  ce  peuple.  Envoyez  aupa- 
ravant Yagnezu  dominateur  de  la  terre  ^ qui 
doit  venir  de  la  pierre  du  défert,  à la  monta- 
gne de  la  fille  de  Sion.  Faites  naître  cet  agneau 
fans  tache  qui  doit  for  tir  de  la  famille  de  liuth  , 

Aîoabite,  & venir  â Jefufalem,  afin  d’y  être 
immolé  pour  le  falut  du  monde.  Lui  feul  peut 
donner  quelque  confolation  d Aloah , dans  les 
^maux  dont  il  fera  affligé. 

2.  Car  on  f enlever  a pour  le  mener  captif  à 
Babylone , & alors  les  filles  de  Moab  feront 
au  paflfage  d’Arnon  , comme  un  oifeau  qui 
s’enfuit , & comme  les  petits  qui  s’anvolent 
de  leur  nid.  Elles  fe  trouveront  de  mime  chaf 
fies  de  leur  Pays , éloignées  de  leurs  parens , pri- 
vées de  tout  fecours. 

J.  Prenez  confeil  ^ /’fw/’/r  c/e  Aioab:  faites 
des  affembldes  ; cherchez  à vous  mettre  à cou- 
vert de  ces  maux  qui  doivent  vous  accabler  : 

Tous  vos  efforts  feront  inutiles.  L'unique  moyen 
dê  éviter  votre  ruine,  eff  d’attirer  fur  vous  la  mi- 
firicorde  du  Seigneur  ; en  î exerçant  vous-mê- 
mes fur  fon  peuple  affligé.  Préparez  donc  en  plein 
midi  une  ombre  aufli  noire  qu’eft  la  nuit  mê- 
me , pour  fattver  ce  peuple  de  la  fureur  de  fes  en- 
mmis.  Cachez  ceux  qui  s’enfuient  dans  les 
retraites  les  plus  obfeures  de  votre  terre  ; & ne 
trahinfez  point  ceux  qui  font  errans  & vaga- 
bonds parmi  vous. 

4.  Car  mes  fugitifs  habiteront  dans  votre  , 4.  Habîtabunt  apud  te' 
tcrr%,  dit  le  Seigneur.  Moab  , fervez- leurde  Mo^b  cOola- 

retraite , ou  ils  le  mettent  a couvert  de  celui  toris  ; finitui  cA  snim  puU- 


I.  Et  erit  : Sicnt  avis  fu- 
giens , & pulli  de  nido  avo- 
lantes , lie  crunt  filiz  Moab 
iu  uanfeenfu  Arnon. 


3.  Ini  confilium  . coge 
concilium:  pone^uaA  noc- 
tem  umbram  tuam  in  meri- 
die;  abfcondc  Tugientes,  de: 
vagos  ne  prodas. 
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vis  ^ confummtuj  cA  mi-  qui  les  perfécute  : & ne  craignez  point  ét attirer 
/•cr:  defccii  qui  conculcab.t  , . ^ar  on  dira  bien- 

rt?r , en  parlant  de  lut  : Lelut  qut  avott  etc  ttre 
de  la  poulTiere  a trouvé  fa  fin.  Le  mifétable 
cjui  nous  opprimoit  n’eft  plus  ; & celui  qui  fou- 
loit  la  terre  aux  pieds  eft  réduit  en  cendre. 

§.  II.  Le  Prophète  décrit  le  régné  de  J.  C.fous  la  figure  de  celui  d’^^chias. 
Il  prédit  Pendurcijfement  de  Moab , & fon  entière  ruine. 


ï.  Et  prxparabitur  in  mi- 
fericordia  Iblium  , & (ède- 
bii  Eiper  illud  in  vcritate 
in  tabernaculo  David,  judi- 
cans  & quxrens  juJicium  , 
& vdocitet  reddens  quod 
juflum  eft. 

6.  Audivimus  Tupcrbiam 
Moab  , fupetbus  eft  valde  : 
fupcrbia  ejus,  & arrogan- 
tia  ejus,  & indignatio  cjus , 
plurqium  fonitudo  ejus , 


7.  Tdcirco  ululabic  Moab 
ad  Moab,  univerfus  ulula- 
bit:  his,  qui  Ixtantur  fuper 
muros  cofti  btetis , loqui- 
naini  plagas  fuas. 


8.  Quoniam  Tuburbana 
Hefebon  delëna  fiant , & vi- 
neam  Sabama  Domini  Gen- 
tium  exciderunt  : flagella 
ejus  ufque  ad  Jaier  perve- 
nerunt  : crravcrunt  in  delèr- 
co,  progagines  ejus  reliftz 
fiant  , tianiîerunt  maie. 


J.  Et  il  viendra  un  Roi  dans  la  maifon  de 
David.  Son  trône  s’établira  dans  la  miféricor- 
de , & il  s’y  afieoira  dan<^  In  vérité;  il  fera  un 
juge  équitable  ; il  s’inforiuera  avec  foin  de 
toutoG  chofes  , ôc  il  rendra  à tous  une  prompte 
& exaSle  juftice. 

6.  Mais  Moab  ne  profitera  point  des  avis  que 
nous  lui  donnons  : il  n’aura  nulle  compafiion  du 
peuple  du  Seigneur.  Car  nous  avons  appris  quelm 
efl  l’orgueil  de  Moab.  Il  ell  étrangement  lu- 
perbe  : fa  fierté  , fon  infolence  ôc  fa  fuçeur  * 
font  plus  grandes  que  n’eft  fon  pouvoir.  Ceft 
pourquoi*ü  fera  réduit  dans  la  derniere  humilia- 
tion. 

7.  Alors  Moab  criera  & hurlera  contre 
Moab.  Ils  feront  tous  dans  les  plaintes  & les 
hùrlemens  : ils  fe  reprocheront  les  uns  aux  autres 
les  maux  dont  ils  fe  verront  accablés , fans  qu’ils 
puijfent  les  éviter.  En  effet , c eft  le  Seigneur  mê- 
me qui  a dit:  Annoncez  à ceux  qui  fe  glori- 
fient fur  la  grandeur  , la  force  & la  beauté  de 
leurs  murailles  de  brique , de  quelles  plaies  ils 
doivent  être  frappés  ; dr  cela  dans  peu  ; 

8.  car  les  environs  d’Hefebon  font  déjà  de- 
ferts  ; les  Princes  des  naüons , qui  ont  pris  les 
armes  contre  Moab , ont  ruiné  la  vigne , c’ejk- 
à-dire  la  Province  de  Sabama  ; fes  branches  fe 
Ibnt  étendues , ou  plutôt  elles  ont  été  tranfpor- 
tées  jufqu’à  Jazer  ; elles  ont  couru  dans  ledé- 
fert:  6c  ce  qui  eft  refté  de  fes  rejettons  a paffé 
au-delà  de  la  mer  f & a été  emmené  captif  à 
BabyJone. 
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5.  III.  Ifaie  mêle  fes  larmes  avec  celles  des.  Moabites  , pour  pleurer  leur  défo- 
lation.  Attachement  de  ce  peuple  aux  Idoles.  Inutilité  du  culte  qu'il  rend  à 
ces  faux  Dieux. 


C’eft  pourquoi  je  mêlerai  mes  pleurs 
avec  ceux  de  Jazer , pour  pleurer  la  vigne  de 
Sabania.  Je  vous  arroferai  de  mes  larmes , ô 
Hefebon  & Elealé,  parce  c^ePennemi  s’eft 
jetté  avec  de  grands  cris  fur  vos  vignes  & fur 
vos  mbilTons , & il  les  a foulées  apx  pieds. 

10.  Ainft  on  ne  verra  plus  de  réjoüiffance , 
ni  d’allégreffe  dans  les  campagnes  les  plus 
fertiles , ôc  on  n’entendra  plus  dans  les  vignes 
ces  cris  de  joie  qui  y retentijfoient  autrefois. 
Ceux  qui  avoient  accoutumé  de  fouler  le  vin 
n’en  fouleront  plus  ? & je  rendrai  muettes  les 
voix  de  ceux  qui  fouloient  U virfdans  les  cuves. 

I r.  C’eft  pourquoi  le  fond  de  mon  cœur 
fera  retentir  lur  Moab  comme  les  trijles  fons 
d’une  harpe  » fur  laquelle  on  joue  des  airs  lu- 
gubres ; & mes  entrailles  poufferont  des  foûpirs 
fur  la  ruine  de  fes  murailles  de  brique. 

1 2.  Et  il  arrivera  que  Moab  étant  las  d’avoir 
été  tant  de  fois  inutilement  à fes  hauts  lieux , 
pour  y implorer  le  fecours  de  fes  idoles  , entrera 
dans  fon  lànduaice  , dr  dans  fon  principal 
temple , pour  prier  l’idole  qui  y ejl  adorée  : & 
il  ne  pourra  rien  obtenir. 

13.  C’eft  là  la  prédiélion  que  le  Seigneur 
avoir  faite  de  Moab  il  y a long-tcms , par  la 
bouche  i Amos  fon  Prophète. 

14.  Mais  maintenant  voici ’cè  que  dit  le 
Seigneur  : Comme  les  mercenaires  ont  leur 
tems  marqué  pour  recevoir  la  rècompenfe  de  leurs 
travaux  ; ainii  dans  trois  ans  précifément , la 
gloiré  de  Moab  fera  détruite  avec  tout  fon 
peuple , qui  cft  fort  nombreux.  Il  y reftera 
peu  d’hommes  ; ôc  ce  qui  en  reftera  fera  très- 
foible. 

m. 

Tome  W.  Paru  /, 


9.  Super  hoc  plorabo  in 
fletu  Jaaer  vineam  Sabami ; 
iirebriabo  te'Iacryma  niea 
Hetëbon  , & Eleale  : quo- 
mam  fupcr  vindemiam 
Cuam  , & fuper  meflem 
tuam,  vox  calcantium  irruic. 

10.  El  aurerciur  Ixtitia  & 
exultatio  de  Carmelo , Sc  in 
Tineis  non  exultabic  nequa 

{'ubilabit  ; vinum  in  torçu- 
aci  non  calcabit  qui  calca- 
re  confueverat , vocetn  cal- 
cancium  abftulit. 


II.  Super  hoc  venter 
itieut  ad  Moab  qualï  ciihara 
fonabit  , & vifcera  mea  ad 
murum  coâi  laierii. 


1 1.  Et  erit  : cùm  apparue- 
rit  quod  laboravJt  Moab  fu- 
perexcellîsfuis,  ingredietur 
ad  EinAa  fua  ut  oblectci , 8c 
non  valebic. 


rj.  Hoe  verbum,  quoJ 
locuius  eft  Dominus  ad 
Moab  ex  tune  : 

t4.  & nunc  locutus  eft 
Dominuf,  dicens:  In  tri- 
bus annis,  qualîanni  mer- 
cenarii  , aufereiur  gloria 
Moab  fuper  omni  populo 
raulto,8i  relinqueturparvus 
& inodicttS  , nequaquan 
multus. 
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CHAPITRE  XVII. 

§.  I.  La  ruine  de  Damat Jera  fuivie  de  celle  d’Ifraèl  ,qui y mettott  fa  confiance  , 
Ù"  qui  oublhit  le  Dieu  qui  l’avoit  Jauvé. 


I.  Onuf  Damafci.  Ecce 
Djmafcus  defînet  efle  civi- 
las , Sc  erii  /îcut  acervus  la- 
pidum  in  ruina. 


X.  Dercliâzcivitatet  A- 
roer,grcgibus  erunt , & te- 
quiciccnr  ibi  , Sc  non  erit 
^ui  exierreat. 


ï*Jr  Rophtîtie  contre  Damas  , capitale  de 
Syrie,  Damas  va  ccfler  d’être  une  ville  , 6c  elle 
deviendra  comme  un  monceau  de  pierres 
d’une  maifon  ruinde. 

2.  Les  villes  d’Aroër  à prèfent  fi  peuplées 
feront  abandonnées  aux  troupeaux;  & ils  s’y 
repoferont , fans  qu’il  y ait  perfonne  qui  les 
en  chafle. 


?.  Et  ceffabit  adjuforiura  j.  /linji  le  foûtien  fera  ôté  à Ephraïm  > ôc 

Danl'lîof&’re^ufx  S^rii  ^ ^ 

ficut  gloria  tiliorum  iCraei  périront , auffi-bien  que  la  gloire  des  enfans 
»rum;  dieu  Donunus  exet-  d’Ifraël , dit  le  Seigneur  des  armées. 

4.  Et  crû  in  die  ilU:  at-  4.  Car  en  cc  tems-là , la  gloire  de  Jacob fe 
tcnuabûur  gloria  Jacob , & ^ p vigourcux  tombera  dans 

pinguedo  carmr  ejus  mar-  » r^,  & , 

ceicet.  1 anoiblilfement,  6c  dans  la  maigreur, 

î.  Etcritfieutcongregaii*  y.  Il  fera  lèmblable  à ce  peu  de  grain  que  re- 

L'ïîum  élus  f£s  tVer*  Celui  qui  glane  dans  la  moiffon  , qui 

& erit  ficut  quatrens  fpicat  ntmafle  avec  la  main  les  épis  qui  font  rejies , 6c 
in  valle  Rapbaim.  à ce  peu  que  trouve  celui  qui  cherche  des  épis 

dans  la  vallée  de  Raphaim  > où  oa  recueille  tout 
avec  foin. 


f.  Et  relinquetnr  in  eo 
£cut  racemu],  & fîcuc  ex- 
culTio  oleat  duarum  Tel 
trium  olivarum  in  liimmita- 
te  rami  , /îve  quatuor  aut 
quinque  in  cacuminibus  e- 
jus  fruClut  ejus  , dicit  Do- 
ninus  Deux  Urael, 


6.  Car  ce  qui  reliera  d’Ifraël  fera  comme 
une  grappe  de  railin  , qui  aura  été  lailfée  par 
les  vendangeurs  ; & comme lorfqu’on  dé- 

E ouille  l’olivier  il  relie  deux  ou  trois  olives  au 
out  d’une  branche  , ou  quatre  ou  cinq  au 
haut  de  l’arbre  auxquelles  on  na  pû  atteindre  ; 
ainji  Ifràél  Jera  réduit  à un  petit  nombre , dit 
le  Seigneur , le  Dieu  d’Ifraël.  Mais  ce  petit 
nombre  aura  cet  avantage , qu^il  fetvira  le  Sei- 
gneur avec  fidélité» 
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_ 5‘  des  fouffrances.  Le  peuple  d’Ifrael  affligé  abandonnera  fes  idoles, 

Ù"  retournera  au  Seigneur. 


7.  Car  en  ce  temis-lci , l’homme  s’abbailTera 
devant  celui  qui  l’a  créé  ; il  jettera  les  yeux  fur 
le  Saint  d Ifraël  , comme  fur  celui  de  qui  si  at- 
tend toute  fa  force  & fon  fecours  ; 

8.  & il  ne  s’abbaiflcra  plus  devant  les  Au- 
tels qu’il  avoir  fait  de  fes  mains  ; il  ne  regar- 
dera plus  ces  bois  ôc  ces  temples  confactis  à 
des  idoles,  quiétoient  l’ouvrage  de  fes  doigts, 

dans  lefquels  il  avait  mis  inutilement  Ja  con- 
fiance : 

p.  Car,  malgré  tout  le  foin  quifraél  aura  eu 
ét honorer  ces  fauffes  divinités , en  ce  tems-là, 
fes  plus  fortes  villes  feront  abandonnées  com- 
me une  charrue  qu’on  laijj'e  dans  un  champ,  fie 
comme  les  h\é^ prêts  à recueillir,  qui  turent 
lailTéspar  les  Chananéens , à l’entrée  des  en- 
fàns  d’Ifraël  dans  leur  pays.  Ainfi  ferez-vous 
déferte  eÿ*  abandonnée,  oSamarie, 

■I  O.  parce  que  vous  avez  oublié  lé  Dieu  qui 
vous  a fauvée  fie  l’Egypte  , 6c  que  vous  ne 
vous  êtes  point  fouvenue  de  votre  puiflant 
proteêleur.  yduffi  en  punition  de  votre  ingrati- 
tude , vous  planterez  de  bon  plant , fie  vous 
fe nierez  des  graines  exquifes  que  vous ferezvenir 
de  loin  ; 

11.&  néanmoins  ce  que  vous  aurez  planté 
ne  produira  que  des  fruits  fauvages  : votre  fe- 
mence  fleurira  dès  le  matin  , cr  vous  promet- 
tra d'abord  une  abondante  recuite  : mais  lorfque 
le  tems  de  recueillir  fera  venu , vous  ne  trou- 
verez rien  , 6c,vous  ferez  percée  de  douleur 
à la  vûe  de  é extrême  difette  où  vous  ferez  ré- 
duite. y oilà  ,-  S Ijraéhtes , les  maux  dont  vous 
ferez  affligés. 


7.  In  dir  ilia  inclinabitut 
homo  ad  fiftorem  ruum  , 
& oculi  cjut  ad  lânâum  I£i 
rael  relpicicnt  : 


t.  & no;i  inclinabitnr  ad 
altaria.  que  fccenint  manq^ 
ejus:  & qux  operati  func 
digiti  cius  non  relpiciet»  lu- 
cos  & delubra. 


*.  In  die  ilia,  enint  civi- 
tatet  rortiiadinis  ejus  dere- 
lia*  fîcut  atatra , & fegeies 
que  dereliâx  funt  d facia 
filiorum  Urael,  de  cris  de- 
Terta. 


10.  Quia  oblita  es  Del 
lâlvaioris  lui , & fortis  ad- 
juioristui  non  esrecordata: 
prqj];erea  piantabis  planta* 
tionem  fidclem , & gecmeil 
alienum  leminabis. 


II.  In  die  planiationis 
niz  labrufca , & mjne  ft- 
men  luum  florcbii  : abJata 
eft  fTicfTisin  die  herediucis  | 
Sc  dolebit  graviter. 


Ffij 


Digitized  by  Google 


230 


I s A I E.  Ch  AP.  xyil 


§,  III.  Défaite  de  F armée  de  Sennacherib  f rédite'. 


I J.  Vx  muUitudini  po- 
pulorum  muUotum , ut  mul- 
tûudo  maris  Ibnantis  : & tu- 
multus  turbarum  » ficut  Ib- 
citus  a^uamm  multarum. 


1 3.  Sonabnnt  populi  fient 
fonitus  aciuacum  inundan- 
tium , & increpabit  eum  , & 
fugiet  procul  : Si  rapietur 
ficut  puivis  montium  i fa- 
cie  venti , & ficut  tuibo  co- 
lam  tcmpeilate. . 


14.  In  tempore  velpere, 
& ecce  turbatio  : in  raaïu- 
lino,  & non  ibblifieti  hxc 
efi  pars  eorum  qui  vaAave- 
lunt  nos,  & lots  diripien- 
(iuui  nos. 


12.  Mais  malheur  à cette  multitude  nom- 
breufe  de  peuples  barbares  qui  vous  les  caufe- 
ront  f ces  maux'.  Malheur  à cette  armée  terrible  , 
'qui  dans  fa  marche  fait  un  bruit  femblable  au 
bruit  d’uue  mer  en  furie  ; Malheur  à ces  voies 
tumultueufcs , qui  retentiflent  comme  le  bruit 
des  vagues  des  flots. 

13.  Les  peuples  frémiront,  comme  des 

eaux  qui  fe  débordent’,  à la  vûe  de  cette  mul- 
titude d'ennemis  : Mais  Dieu  s’élèvera  contre 
eux , ôc  les  fera  fuir  Bien  loin  ; ils  feront  diflî- 
pés  devant  lui , comme  la  poufliere  que  le 
ventenleve  fur  les  montagnps,  & comme  uit 
tourbillon  de  poudre  qui  eft  emporté. par  la 
tempête.  « 

14.  Au  foir  ils  étoient  dans,  l’épouvante  à la 
vûe  de  cette  prodi^ieufe  armée  ; & au  point  du 
jour  elle  ne  fubfiftera  plus.  C’eft  là  le  partage 
de  ceux  qui  ont  ruiné  nos  terres , & ce  que 
ceux  qui  nous  pillent , doivent.attendre  de'  Im 
jufiiee  & de  la  puijfance  de  notre  Dieu. 


C H A P J T R E XVIII. 

Prophétie  contre  PEthiopie  qui  offrait  du  fecours  à Ifraél , croyant  le  SeigdSur 
trop  faible  pour  le  defendte  de  fes  ennemis.  Retour  des  Ifraelites  au  Seigneur. 

t.  Vxtcrrxcymbaioala-  i-JVI  Alheur  à la  terre,  qui  fait  du  bruit  de 
Æih’io^ix  fluniina  pgg  3 j]gj  ^ ^ ^ p ombre  , en  la  cou- 

‘‘  ^ ’ vrant  d’une  multitude  de  vaijffeaux.  Malheur  à 

ce  peuple  qui  eft  au-<lelà  des  ^uves  qui  fpttz 
rent  l'Egypte  à'avec  /'Ethiopie , 

I.  qui  mittit  in  mare  le-  2.  qui  envoie  fcs  ambafladcurs  fur  la  mer  j 

gatos  & in  v-ifis  papyri  fu-  ^ jgj  gjyjj  Jjyj  Jgj 

p?r  aquai.  Ite  an^eh  vélo-  r ^ i • au  1/  j-  j u * 

ces  ad  gemem  convuifam , icaux  de  jonc.  AlIcz , angcs  légets  , dit  U Ko» 

& dibiceraum  ; ad  populura  de  cetie  terre  , en  parlant  à fes  ambaffadeurs  ; 

"STiSî’™  ^ 

uniem , & conculcatam  , déchiréc  par  les  étrangers  3 allez  vers  un  peu-; 
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pie  autrefois  terrible , & le  plus  terrible  de  tous,  cujus  diripu^rimt  flun>in9 
Vers  une  nation  qui  attend  du  fecours  de  fan  'jus* 

Dieu  y & qui  cependant  eft  foulée  aux  pieds  par 
Jes  ennemis , dont  la  terre  eft  gâtée  6c  ravagée 
par  les  inondations  de  divers  peuples  cjui  font 
venus  fondre  fur  elle  comme  des  fleuves  impé~ 
tueux  ; tdlez , dis-je , vers  cette  nation  ; & ofrez- 
lui  de  ma  part  le  fecours  que  fon  Dieu  lui  a pro-  , 

mis  y & qu’il  ne  peut  lui  donner.  1 

3.  Habitans  du  monde , vous  tous  qui  de- 

meurez fur  la  terre , écoutez  ceci:  Lorfque  le- 
tendart  fera  élevé  fut  les  montaenes.rowre  le  ...  , , 

peuple  du  Seigneur ’y  lorjquevoas  le  venez,  cet  dangotem  tub*  audictis; 
étendart , 6c  que  vous  entendrez  le  bruit  écla- 
tant de  la  trompette  qui fonne  la  charge  contre 

ce  peuple , vous  connaîtrez  alors  que  le  Seigneur 
le  peut  fecourir , & que  ce  n'ejl  pas  en  vain  que 
j’ai  promis  qu’il  le  ferait. 

4.  Car  voici  ce  que  le  Seigneur  m’a  dit  ; Je  4-  quia  hxc  Jicic  Domf-< 

me  tiendrai  en  repos , en  voyant  les  préparatifs  = Quiefeam , & 

&/  coïiiidcrabo  in  loco  meo. 

mouvemens  de  mes  ennemis  ; je  contem-  ficutmeridiana  lux  d ira 

plerai  leurs  vains  efforts  du  lieu  élevé  où  je  fuis  j ‘ 
je  verrai  de-lâ  la  vérité  des  paroles  que  j’ai  pro- 
noncées contr  eux  en  faveur  de  mon  peuple,  com- 
me on  voit  une  lumière  auffi  claire- qu’eft  le 
feleil  en  plein  midi  > 6c  l’accompliffement  de 
cette  parole  fera  pour  mon  peuple  affligé , com- 
me un  nuage  de  rofée  eft  aux  moijfônnettrs  pen- 
dant la  moiflbn  : elle  lui  procurera  la  joie  dr  le 
repos , par  la  ruine  entière  de fes  ennemis  , qui 
périront  très-certainement. . 

y . Car  la  vigne  de  ces  fuperbes  fleurira  toute  y.  Ante  me/Tera  enîm  w* 
avMtle  tems;  elle  germera  fans  jamais  mûrir;  .&  immatur» 

fes  rejettons  feront  coupés  avec  la  faulx  ; 6c  dJemu7«mTuu'S 

ce  qui  en  reftera  fera  retranché  6c  rejetté  ' 

comme  inutile. 

St  On  la  laiflêra  en  proie  aux  oilcaux  des 
montagnes  6c  aux  bûtes  de  la  terre  ; les  oilèaux 
y demeureront  pendant  tout  l’été  ; ils  mange- 
ront tous  les  raiftns  qu  elle^pourra  produire  ",  6c 


& lïcut  nubes  loris  in  dit 
jneûis* 


cibus  : & qui  dereiiéia  fue- 
lint  , l^fcindeniur , & ex- 
cutientur. 

6.  Et  rclinqueniur  /îmul 
avibus  inomium,  St  beftiis 
tem  : St  lüate  perpétua 
erunt  lûper  eum  volUcres  , 
& omnes  bcAiæ  tem  Tupei 
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7.  In  tempore  illo  « dcfc- 
retur  munus  Domino  cxer- 
cituum  à populo  JivuUo  & 
dilacerato  ; à populo  terri- 
biii  , poil  quem  non  fuit 
alius  ; à gente  cxpedanie» 
expeâante  & conculcata  , 
cujus  diriputrunt  flumina 
cerram  ejus  ; ad  locum  no- 
minis  Domtni  exercKaum^ 
tDomem  Sium 


toutes  les  bétes  de  la  terre  y palTeront  l’hyver^ 
& achèveront  de  la  ruiner. 

7.  En  ce  tems-là  , ce  peuple  divifé  en  lui- 
même  , & déchiré  par  des  étrangers , ce  peuple 
autrefois  terrible  ,•  & le  plus  terriblfe  de  tous  « 
cette  nation  qui  attendoit  le  fecours  du  Seigneur ^ 
& qui  cependant  étoit  foulée  aux  pieds  de  fes 
ennemis , dont  la  terre  eft  gâtée  & ravagée 
par  l’inondation  de  dtvers  peuples , qui  font  ve- 
nus fondre  fur  elle  comme  des  fleuves  impétueux  ; 
cette  nation  y dis-je , ne  s’appuyera  plus  fur  le  fe- 
cours des  hommes , ni  fur  celui  des  vaines  idoles  ; 
mais  elle  ©flrira  un  préfentau  Dieu  des  armées» 
& elle  viendra  au  lieu  où  eft  invoqué  le  nom 
du  Seigneur  des  armées  ; elle  viendra  à la 
montagne  de  Sion  , pour  y implorer  le  fecours 
du  Seigneur  dans  fes  befoins. 


CHAPITRE  XIX. 


§.  I.  Maux  dont  le  Seigneur  doit  accabler  l’Egypte. 


T.  Onus  Ægyptî.  Ecce 
Dominus  afeendet  l'upernu- 
bem  , & ingredietur  Ægyp- 
lum  , & commovebunitr  fi- 
muiachra  .Ægypü  à facie 
cor  Ægypti  ubef- 
cer  in  xnedio  ejus. 

i,  Ft  concurrere  faciam 
Ægyptio*  adverlus  Ægyp- 
fios  : Si  jJügnabit  vir  contra 
fratrem  luum , & vir  contra 
fimicum  l'uum  , civitas  ad- 
verfus  civiiiuem  , regnum 
adverFus  regnum. 

) Et  dirumpetur  fpiritus 
Ægypti  in  vilceriAs  ejus, 
& confîlium  ejus  prarcipi- 
tabo  : Si  inierrog.tbum  fi- 
tnubehra  (lia  , Si  divines 
fuoSs  Si  pythones»  & ario- 
îos, 

4.  Et  tradam  Ægypium 
in  manu  domiaorum  ciude- 


i-P  Rophétie  contre  l’Egypte.  Le  Seigneur 
montera  fur  un  nuage  léger, & il  entrera  dans 
l’Egypte  , fans  que  rien  puif  'e  s’y  oppofer  ; & les 
idoles  d’Egypte  feront  ébranlées  devant  fa  fa- 
ce j & le  cœur  de  l’Egypte (aift  de  frayeur  , le 
fondra  au  milieu  d’elle. 

2.  Je  ferai , dit'/e  Seigneur  y que  les  Egs'p- 
tiens  s’élèveront  contre  les  Egyptiens , que 
le  frere  combattra  contre  le  frere , l’ami  con- 
tre l’ami  , la  Ville  contre  la  Ville  , âc  le 
Royaume  contre  le  Royaume. 

J.  Car  l’efprit  de  fa^effe  que  [ Egypte  prétend 
avoir  y s’anéantira  dans  elle,  & je  renverfe- 
rai  toute  fa  prudence.  Ils  confulteront/’ffX'a/M 
leurs  idoles,  leurs  devins,  leurs  pythons ,[ôc 
leurs  Magiciens. 

4.  Je  livrerai  l’Egypte  entre  les  mains  d’un 
maître  cruel , ôc  un  Roi  violent  les  dominera 
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biiur  eorum  , ait  Dominui 
Deuf  exercituuip. 

£t  arefcet  aqua  de  ma- 
ri, & fluvius  delbïabitur,  ar- 
que ficcabicnr. 

d.  Et  déficient  flumina  ; 

ficcabun- 
Calamuj 
& juncus  marcefcet  ; 

7.  nudabiiur  alveus  rivi  i 
fonte  fuo,  & omnis  femen- 
tis  irrigua  ficcabitur ateP- 
cet,  & non  erit. 

8.  Et  mocre'üunt  pifcato- 
rcs,  & lueebunt  omnes  mit- 
tentes  in  Bumcn  liamum , & 


■ 9.  Confundenturq*!  ope- 
rabamur  linum , peiftcntes 
& texenies  l'ubtilia. 

10.  Et  erunt  irrigua  eju» 


avec  empire  > dit  le  Seigneur  Dieu  des  «r-  lium,  &rex  fortîs  domina- 
mëes.  . 

J.  La  mer  fe  trouvera  fans  eaux,  & le  fleu- 
ve qui  arrofe  l'Egypte  deviendra  fec  & aride. 

6.  Les  rivières- tariront,  les  ruifleaux  dimi- 
nueront , les  rofeaux  ôc  les  joncs  fe  faneront  “««"“buntu»  » & ficcabun- 

. ' tur  riTi  aggeram. 

7.  le  lit  des  ruifleaux  fera  fec  à fa  fource 
môme , ôc  tous  les  grains  qu’on  avait  femés  le 
long  de  fes  eaux , fe  fecheront  ôc  mourront. 

8.  Les  pécheurs  pleureront,  tous  ceux  qui 
jettent  l’hameçon  dans  le  fleuve  , feront  dans 

Il  * •/I  l /-‘I  kVilCC»  111  liumwii  libliliuill  y Ob 

les  larmes,  ôc  ceux  qui  étendent  leurs  filets  expandentei  rete  fuper  fi- 
fur  la  furface  des  eaux,  tomberont  dans  la  oe™ asnamm emarcefeent. 
défaillance. 

9.  Ceux  qui  travailloicnt  en  lin , qui  le  pré- 
paroient  , & qui  en  faifoient  des  ouvrages 
fins  ôc  déliés,  feront  dans  la  confufion. 

I o.  Les  lieux  arrofés  d’eau  féclieront  ; 6c 
tous  ceux  ^i  faifoient  des  fofles  pour  y pren- . banrucma°"a  "clpien^^^^ 
dre  du  poilTon  feront  dans  l'abbattement.  piices. 

5.  II.  Lf  Seiprneur  ôtera  la  faprefe  aux  Frincet  de  FEy^vpie , le  courage  à fes- 
foldats.  Il  les  remplira  tous  d'incertitude  Ù"  d’effroi, 

1 1.  Les  Princes  de  Tanis  ont  perdu  le 
fens  ; ces  fages  confeillers  de  Pharaon  lui  ont 
donné  un  confeil  plein  de  folie , en  lut"  con- 
feillant  de  rèfifler  à un  ennemi  plus  puijfant  que 
lui.  Comment  dites-vous  à Pharaon , 

tôt  comment  le  portez-vous  à fe  dire  à lui-même  : 

Je  fuis  le  fils  des  fages;  je  fuis  le  fils  des  an- 
ciens Rois  qui  ont  gouvet né  ce  Royaume  : f em- 
pire <ir  la  fagejfe  font  héréditaires  dans  ma  fa- 
mille; perfonne  ne  pourra  me  les  ravir  ? 

1 2.  Prince  (uperbe , on  vous flatoit  ainji  : mais 
où  font  maintenant  vos  fages  ? Qu’ils  vous  an- 
noncent a prf/iW,  qu’ils  vous  prédifenteeque 
le  Seigneur  des  armées  a réfolu  de  faire  à 
l’Egypte. 

I J.  Les  Princes  de  Tanis  autrefois  ft  fages  y 
font  devenus  des  infenfés  ; les  Princes  de 


>1.  Stulii  principes  Ta- 
neos  , fapienies  confiliarii 
Eharaonis , dederunt  confi- 
lium  inlipiens.  Quomodo 
diceiis  Pharaoni:  t'ilius  là- 


Tï.Ubinunc  fiint  (âpien- 
tes  tui  ? annaniieni  (ibi , Sc 
indicenc  ^iid  cogitavrric 
Domines  cxercituom  l'nper 
Æg/ptura. 


TJ.  Stuiti  faâi  funt  prin-’ 
cipes  Taneos,  emarcueriuic 
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principal  Àffmphcos  « de- 
cepcrunt  Ægyptum,  angu- 
lum  populorum  cjui. 


14.  Domînus  mifcuit  in 
»iedio  cjus  fpiritum  vcrti- 
ginis:  & errare  feccrunt  Æ- 
gyptum  in  omni  opéré  liio  ) 
Scut  errât  ebrius  & vomens. 


tr.  Et  lion  crit  ÆgyptO 
Opus , quod  facint  capuc  & 
cauHam  ,,  incurvamem  Sc 
Itfrxiumcni. 


1^.  Tn  die  îüa  crit  Ægyp- 
lus  quafi  mulieres , & rtupe- 
bunt  , & timcbunt  à facie 
commotionis  raanus  Do- 
THini  excrciniBm  , quani  ip- 
fe  movebic  iuper  eanu 

17-  Ec  erit  terra  Juda  Æ- 
gypto  in  pavorera  : omnis 
qui  lUius  fucrit  recordatus , 
p/vcbit  à facie  confîlii  Do- 
loini  txercicaum  , quod  ipfe 
CÔgitavU  Tuper  cam. 


Memphis  autrefois  fi  vaillant  ont  perdu  cou- 
rage , Us  fè  font  égarés  dans  leurs  penfées  ; ils 
ont fdduit  l’Egypte , en  lui  difant  quelle  était 
pour  toûjours^  la  force  & le  foûtien  de  fes  peu- 
ples J -de  fis  alliés  & de  fis  voifins. 

1 4.  Dieu  a répandu  fur  ces  faux  fages , qui 
habitent  au  milieu  d’elle  , un  efprit  d’étour- 
diflement , & ils  ont  &it  ctrer  l’Egypte  dans 
toutes  fes  oeuvres  , comme  un  homme  ivre  , 
qui  ne  va  qu’en  chancelant , & qui  rejette  ce 
qu’il  a pris. 

I y.  L’Egypte  fera  de  même  dans  l’incerti- 
tude de  ce  qu’elle  doit  faire.  Les  grands  comr- 
me  les  petits , ceux  qui  corfimandent  .&  ceux 
qui  obeiffent , feront  tous  également  incertains 
du  parti  quils  devront  prendre. 

16.  En  ce  tems-là,  les  Egyptiens  devien-i 
dront  comme  des  femmes;  ils  s’étonneront  , 
ils  trembleront  parmi  le  trouble  6c  l’épou- 
vante que  la  main  du  Seigneur  répandra  fuc 
eux. 

17.  En  ce  tems-là , la  déflation  de  la  terre 
de  Juda  deviendra  l’effroi  de  l’Egypte;  6c 
quiconque  fe  fouviendra  de  ce  qu  aura  fouffert 
Juda  de  la  part  des  Âfiÿriens , tremblera  de 
crainte  dans  la  vue  des  delfeins  que  le  Sei- 

. gneuf  des  armées  a formés  contre  l’Egypte  , 

tn  envoyant  contre  elle  les  mêmes  ennemis. 

III.  Convrrfion  des  Egyptiens  au  culte  du  vrai  Dieu.  Leur  union  dans  ce 
culte  avec  les  Affiriens  ir  les  Ifiaéliles.  Tous  ces  peuples  font  l'ouvrage 
du  Stigmur.  Ils  auront  tous  part  a fes  bénédiüions  éternelles, 

is.in  die  ilia  eruntquin-  i8.  Alots  il  y aura  cinq  Villes  dans  l’E- 
r£Tn.e!"l]ng«a1?i;î:  , qui  parleront  la  langue  vrais  Ifraé- 

na,.n , & jurantes  per  Do-  Utes  qui  habitent  la  terre  de  Chanaan  , ôc  qui 
minum  exercituyin:  Civi-  Jureront  comwf  «/.V  par  le  Seigneur  des  armées, 

tas  folis  vocabuur  una.  > zi 

qu  elles  reconnottront  aujjt  pour  leur  Dieu  ; 1 une 

d'entr  elles  fera  appellée  la  ville  du  folcil , parce 

qu'il  y aura  été  adoré. 

tf.  In  dieiiia  crit  altare  ip.  Mais  en  cc  tems-là , il  y aura  un  Autel 

du 
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du  Seigneur  au  milieu  de  l’Eçypte , & un  mo- 
nument drejfé  au  Seigneur  a 1 ’extrdmité  du 
pays. 

20.  Cet  Autel  fera  dans  l’Egypte  un  figne  & 
un  témoignage  de  la piiiljdnce  du  Seigneur  des 
armées,  er  du  falut  ejuil  aura  procuré  aux  Egyp- 
tiens. Car  ils  crieront  au  Seigneur,  étant  acca- 
blés par  celui  qui  les  opprimoit  ; & il  leur 
envoyera  un  fauveur  & un  proteéleur  qui  les 
délivrera. 

21.  Alors  le  Seigneur  fera  connu  de  l’E- 
gypte , & les  Egyptiens  connoîtront  le  Sei- 
gneur comme  le  Jeul  Dieu  véritable , (ir  oui 
Jauve  véritablement  ; ils  l’honoreront  avec  des 
hofties  & des  oblations;  ils  lui  feront  leurs 
vœux  , ôc  ils  les  lui  rendront. 

22.  Ainfi  le  -Seigneur  frappera  l’Egypte 
d’une  plaie , 6c  il  la  refermera  ; ils  reviendront 
au  Seigneur , 6c  il  leur  deviendra  favorable , 
ôc  il  les  guérira. 

23.  Alors  il  y aura  un  grand  chemin  de  l’E- 
gypte en  Aflyrie  : Les  Aflyriens  entreront  li- 
brement dans  l’Egypte , 6c  les  Egyptiens  dans 
l’AlTyrie.  Les  Egyptiens  ferviront  les  Affy- 
riens , dr  leur  apprendront  à craindre  le  Sei- 
gneur. 


23; 

Domini  in  medio  tfrr*  Æ- 
^ypti  , & titulus  Donuni 
juxta  ternunum  cjus 

% 

10.  erit  in  (îgnum  , & in 
(eftimonium  Demino  exer- 
cituutn  in  terr.i  Ægypii.  Cla- 
ninbunt  eniin  ad  Uoir.inuni 
à fàcie  iribulantis,  & miitet 
eis  (âliatorem  & propugna- 
torem,  ^ui  liberet  eos. 


il.  Et  cognofeetur  Do- 
mirus  ab  Ægypto,  Si  cog- 
noicent  Ægypiii  Dominuni 
in  die  ilia,  St  colent  eum  in 
hofliis  , & in  trunc.-ibus  : 
& vota  vovcbunt  Domino  , 
& Iblvent.  _ 


il.  Et  percuiict  Domi- 
nus  Ægyptum  plagà  , St  (â- 
nabii  eam  , St  revertemut 
ad  Dominum  , St  plicabi- 
tureis,  St  (ànabit  eos. 

13.  In  die  ilia  erit  via  de 
Ægyptô  in  AfTyrios  , Si  in- 
trabit  Aflyrius  Ægyptum  , 
S:  Æ.gypiius  in  Aliyrios,  Se, 
ferviem  Ægyptii  Affût. 


24.  En  ce  même  - tems  , Ifraël  fe  joindra 
pour  troifieme  aux  Egyptiens  6c  aux  AflTyriens 
dans  le  culte  qu'ils  rendront  au  vrai  Dieu  : 6c  la 
bénédiéUon  du  Seigneur  fera  au  milieu  de  la 
terre  , 

2 y.  que  le  Seigneur  .a  bénie,  en  difant: 
-Mon  peuple  d’Egypte  eft  béni  ; l’Alfyrien  cft 
l’ouvrage  de  mes  mains , 6c  Ifraël  eft  ma  mai- 
fon  6c  mon  héritage  particulier.  Auj^t  tous  ces 
peuples  me  font  très-chers , & auront  tous  part  â 
mes  bénédiilions  éternelles. 


»4.  In  die  ilia  erit  Ifraël 
lertius  Ægyptio  St  Affyrio  : 
benediâio  in  medio  terra:  , 


IS»  cui  benedixit  Do- 
minus  exercituum  , dicens 
Benediftus  populus  meus 
^ opus  manuum 
mearum  Affvrio  : heteditaa 
autem  mea  iûael. 

• 


Tome  IV.  Part.  1. 


Gg 


Digitized  by  Google 


I s A I E.  Ch  A P.  XX. 


23<î 


C H A Ç I T R E XX. 

§.  I.  Iptif  , par  l'ordre  de  Dieu  , marche  nud  iy  fans  fouliers , pour  reprtfenter 
l'ttat  où  les  Ef^yptiens  & les  Ethiopiens  fero-n  réduits  par  les  jdjfynens. 

L’an  du  monde  3 291.  Avant  J.  C.  713. 


i..Inannoquo  îngrefTus 
efl  Tharthan  in  Az.otum  , 
cùm  minffet  eum  Sargon 
lex  AfTyriorum , & pugnaT- 
fct  contra  A^otum,  & ce- 
pifTet  eam  ; 

1.  in  tempore  illo  locutus 
ffi  Dominus  in  manu  Ifaia; 
filii  Amo^  dicens:  Vade  , 
& folve  faccum  de  lumbit 
tuis , & calceamenta  tua  toi- 
Je  de  pcdibus  tuis.  Et  fccit 
Ec  « vadens  nudus , & dil> 
calceatus. 

3.  Et  diait  Dominus  : Si- 
eut  ambulavit  fervus  meus 
llâias  nudus , & diloalcea- 
tus , trium  annorum  fignum 
9c  portentum  crit  fuper  Æ- 
gyptum  , & fuper  Æthio- 
piam  : 

4. /ictnlnablt  rex  AiTyrio- 
rum  captivitatem  Ægypti , 
& tranfmigrationem  Æthio- 
pix  , jttvenum  & fenum  * 
nudam  ^ difcalceatam,  dif- 
coopertis  natibus  ad  igno- 
jniniam  Ægypti. 


> 'L  ’Annde  que  Thanhan , envoyé  par  Sers- 
nacberib , nommé  aujfi.  Sargon , Roi  des  Affy- 
riens , vint  à Azot , ville  des  Philijlins , faffté- 
gea  y & la  prit  ; 

2.  cette  année-là,  dis-je,  le  Seigneur  parla 
à Ifaïè  fils  d’Amos , & il  lui  dit  : Allez , ôtez 
le  fac  de  deflus  v'os  reins , & les  fouliers  de 
vos  pieds.  Ifaïe  le  fit  , & il^lla  nud  &:  fans 
fouliers. 

3^.  Alors  le  Seigneur  dit:  Comme  mon  fer^ 
viteur  Ifaïe  a marché  nud  & fans  fouliers,  pour 
être  comme  un  prodige  (jui  marque  ce  qui 
doit  arriver  dans  trois  ans  a l’Egypte  & à l’E- 
thiopie , 

4.  ainfi  le  Roi  des  Air)Ticns  emmenera  d’E- 
gypte & d’Ethiopie  une  foule  de  captifs  fie  de 
prifonniers  de  guerre  , jeunes  & vieux , tous 
nuds , fans  habits  & fans  fouliers  , fans  avoir 
même  de  quoi  couvrir  ce  qui  doit  être  caché 
dans  le  Corps , à la  honte  de  l’Egypte. 


§.  II.  Etonnement  des  Jfraélites  à la  vue  de  la  ruine  de  PEgypte  (t  de 
PEthiopie , dont  ils  efperoiem  du  fecours. 


f.  Et  tnnebiint,  8t  con- 
fundentur  ab  Æthiopia  fpe 
iiia  , & ab  Ægypio  gloria 
Sa. 

f.  Et  dicet  h.ibiiator  in- 
fu!x  hujus  in  die  ilia:  Ecce 
h«  erat  fpes  relira  , ad 
yuus  confngimus  in  auxi- 
liem,ut  liberarent  nos  à fa- 
cic  legii  Aflyriorum  : & 


y.  Alors  les  Jfraélites  feront  fàifis  de  crainte  ; 
6c  ils  rougiront  d’avoir  fondé  leur  efpérance 
fur  l’Ethiopie , ôc  leur  gloire  fur  l’Egypte. 

6.  Les  Habitans  de  cette  terre  d’J/raél , qu’ort 
appelle  une  jfie  , parce  quelle  ejl  proche  de  la 
mer , diront  alors  : C’étoit  donc  là  notreefpé- 
rance  ! Elle  était  bien  mal  fondée,  f'oità  ceux 
dont  nous  implorions  le  fecours , pour  nous 
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délivrer  de  la  violence  du  Roi  des  Aflyriens,  quomodo  efiigere  poteii- 
qui  ont  été  vaincus  , eux  qui  étaient  fi  puijfans.  ^ 

Et  comnnent  pourrons-nous  nous  fauver , nous 

qui  fommes  fit  faibles  ? ' 


CHAPITRE  XXL 


§.  I.  Le  Prophète  prédit  la  ruine'de  Babylone  par  les  Medes  Ù"  par  les  Ferfes. 
Il  efi  pénétré  de  douleur  a la  vue  des  crimes  de  cette  ville , & des  maux  que 
fis  ennemis  doivent  lui  faire  fbuÿrir. 


’ ‘P  Rophétie  contre  Baby/one,  fitiiée  proche 
le  défert , qui  efi  le  long  de  la  mer  rouge  : Je 
vois  venir  du  défert  des  armées  nombreufes , qui 
marchant  contre  Babylone.  Elles  viennent  d’une 
terre  affreufe , comme  des  tourbillons  pouflés 
par  le  vent  du  midi. 

2.  Car  le  Seigneur  m’a  révélé  une  épou- 
vantable prophétie.  Il  m'a  fait  voir  que  le  per- 
fide Babylonien  continue  d’agir  dans  fa  perfi- 
die ;&  celui  qui  depeuploit  continue  de 
dépeupler  tout.  Mais  voici  ce  que  dit  le  Sei- 
gneur ; Marche  contre  Babylone , Elam  ; Mede 
affiége  cette  ville  ; car  erifin  j’ai  réfolu  de  faire 
ceffcrles  gémiffemens  de  ceux  quelle  opprime 
depuis  fi  long-tems. 

J.  0 Dieu  ! mes  entrailles  font  faifics  de 
douleur  ^ en  voyant  les  maux  qui  vont  fondre  fur 
Babylone:  Je  fuis  déchiré  au-dedans  de  moi 
comme  une  femme  qui  eft  en  travail  j ce  que 
j’entends  m’effraye , ôc  ce  que  je  vois  m’é- 


pouvante. 

4.  Mon  cœur  eft  tombé  dans  la  défaillan- 
ce : mon  efprk  eft  rempli  d’effroi  & de  ténè- 
bres. Cette  Babylone  qui  étoit  mes  délices 
par  fa  grandeur  , fa  beauté  & fa  magnificence  f 
me  devient  un  fujet  d’effroi  par  fa  déflation 
dr  par  fa  ruine. 

y . 0 Balthazar  ! couvrez  la  table  ; faites 
fervir  le  repas  fuperbe  que  vous  avez  préparé  à 


I.  Onus  deferti  maris.  Si- 
cut  turbines  ab  Africo  ve- 
niunt , de  defert#  venit , de 
terra  hoiribili. 


î.  Vifio  dura  nuntiata  eft 
mihi  ; qui  incrcdulus  eft , in- 
fidi'liier  agit  : 5t  qui  depo- 
pulator  eft , vaftat.  Alcende 
Æ-lam , obiîtle  Mede  : om- 
nem  gemitum  ejus  ceftate 
Tcci.  • 


j.Proptercà  replet!  funt 
lumbi  mei  dolore,  anguftia 
pofledit  me  ficut  anguftia 
parturientis:  corrui  cùm  au- 
direm  ; conturbatus  fum 
cùm  viderem. 


4.  Emarcuit  cor  meum  , 
tenebr*  ftupefdcerunt  me  : 
Babylon  dilrâa  mea  poftta 
eft  milii  in  iftiraculum. 


y.  Pone  meniim,  con- 
templare  in  fpecula  come- 
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demes  & bibfntes  : furgite 
principes , arripite  clypeum. 


6.  Hxe  enim  dixic  mihi 
Dominus:  Vade,  & pone 
rpcculatorem  : Sc  quodcum- 
que  viderit  annuntiec. 

S-  Et  vidit  curnitn  duo- 
rum  equitum  , afccnrorem 
afîni , & afcenfbrem  camcii  ; 
& coniemjilatus  efttiiligcn- 
icr  multo  incuiiu. 

8.  Et  clama»it  leo:  Sa- 
per ipeculam  Domini  ego 
fum , ftans  jugiterper  dicm; 
& fuper  cuftodiam  mcam 
ego  lum  dans  lotis  nocH- 
bus. 


9.  Ecce  idc  vcnit  jfcen- 
for  vir  bigx  cquitam:  & ref- 
pondit , de  dixit  : Ceciditj 
cecidit  Babylon  : & omnia 
(culpiilia  deorum  ejus  con- 
iriia  Tant  in  terrant. 


10.  Tritura  mea,  & filii 
aur»  mex,  qux  audivi  à Do- 
snino  exercituam  Dco  If- 
rael,  annuntiavi  vobis. 
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voi  courtifans  ; contemplez  d’une  guérite  ee 
tjui  Je  pajje  dans  le  camp  de  vos  ennemis  , afin 
^xe  vous  puiffiez  vous  livrer  fans  crainte  à tous 
les  plaifirs  que  vous  vous  promettez.  Mais  que 
dis-je  ? Princes , qui  mangez  & qui  buvez  avec 
tant  d ajjürance , levez-vous  , prenez  le  bou- 
clier ; penfez  à vous  défendre  & non  à vous  di- 
vertir : 

6.  Car  voici  ce  que  le  Seigneur  m’a  dit  : 
Allez  î pofez  une  fentinelle  qui  vous  vienne 
dire  tout  ce  qu’il  verra. 

7.  Et  la  fentinelle  vit  un  chariot  conduit  par 
deux  hommes  , montés  l’un  fur  un  âne  , & 
l’autre  fur  un  chameau  ; & il  s’appliqua  avec 
grande  attention  à confidérer  ce  qu’il  voyoit.  • 

8.  Et  ayant  reconnu  que  les  deux  hommes 
étaient  Darius  & Cyrus , qui  conduifoient  l’ar- 
mée envoyée  de  Dieu  pour  perdre  Babylone  , il 
cria  comme  un  lion  ; Je  fais  fentinelle  pour  le 
Seigneur , & j’y  demeure  pendant  tout  le 
jour:  Je  fais  ma  garde,  & j’y  paffe  les  nuits 
entières. 

p.  Les  deux  hommes  qui  conduifoient  le 
chariot  s’étant  approchés , j’entendis  une  voix 
qui  me  dit  ; Babylone  eft  tombée  ; elle  eft 
tombée  cette  grande  ville , 6c  toutes  les  ima- 
ges de  fes  prétendus  Dieux  ont  été  brifées 
contre  terre. 

10.  Vous,  mon  peuple , que  Je  laifle  dans 
l’oppreflion  fous  la  puifance  des  Chaldéens  , 
vous  que  je  laiffe  brifer  dans  Babylone  comme 
la  paille  dans  l’air , voilà  ce  que  je  vous  an- 
nonce pour  votre  confolation,  ôc  ce  que  j’ai 
appris  du  Seigneur  des  armées,  du  Dieud’If- 
raël , qui  vous  vengera  ainft  de  <es  cruels  enne-i 
mis. 


Ç.  II.  rrophéiie  contre  PIdume’e  & contre  P Arabie. 

n.  Onus  Duma  ad  me  î i.  Prophétie  Contre  DumZfCapitaledePI- 
dumee.  J entends  qu’on  crie  à moi  de  Seit  ; 
oemuielle , qu  avcz:vqus  vu  ceae  nuit  î 
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12.  La  fentinelle  répondit  : Le  point  du  n.  Dixit  cuftos:  Vcnît 

jour  eft  venu,  ôcla  n\M.  lui  fuccedera  bien-tSt.  & "ox:  (î  quxriti,, 
J!  r J t / • '.J  ^ quxritei  convertimini,  ve- 

./ilors  vous  ferez  dans  les  memes  inquiétudes , & 

vous  aurez  à craindre  les  mêmes  dangers.  Si 
donc  vous  cherchez  le  moyen  d’éviter  les  maux  ; 
dont  vous  êtes  menacés , cherchez  - le  comme  il 
faut-,  convertiflez  vous ftneerement , & venez 
au  Seigneur  : il  aura  pitié  de  vous , & vous  met-  ' 
tra  enfÜreté.  ♦ 

13.  Prophétie  contre  l’Arabie.  Halitans  de  13.  Onus  in  Arabia.  in 

Cedar,  vous  prendrez  la  fuite  à Rapproche  des  vetperam  dormie- 

. * r i r * ^ rr  tis , m icniius  Dedaium. 

ennemis  qui  vont  fondre  fur  vous  ; vous  pajjerez 
la  nuit  dans  les  forêts  ; vous  dormirez  au  foir 
dans  le  bois , dans  les  fentiers  de  Dedanim. 

14.  0 vous  qui  habitez  la  terre  du  midi , 14.  Occurremes  fiiienri 

lovfz pitié  de  ee peuple  afflipé:  venefcau-devant  aquîm , «jui  lubinti» 
de  ceux  qui  ont  foif , & portez-leur  de  1 eau  ; occurrite  fugiemi. 
venez  au-devant  de  ceux  qui  fuyent , & por- 
tez-leur du  pain. 

1 y.  Car  ils  fuient  de  d^fent  les  épées  tirées , is.  A fade  enîm  gladîo- 
devant  l’épée  qui  les  alloit  percer  , devant  g*»- 

arc  tout  prêt  a tirer , & devant  une  langlante  temî,  i fade  gtav»  prxiü; 
mêlée  3 S"  ils  nom  pas  eu  le  tems  de  rien  em- 

16.  Voici  encore  ce  que  le  Seigneur  ma  id.  quomam  h«  dicit 
dit  touchant  ta  ruine  de  f Arabie  : Je  ne  donne  “J  : Adhuc  m 

plus  qu  une  année  à Cedar , pour  etre  pume  de  mcrccnarii  , & auferetut- 
Jes  iniquités , comme  on  marque  une  année  emnis  gloria  Cedar. 
précife  à un  mercenaire , pour  recevoir  le  prix 
de  fon  travail  ; & après  cela  , toute  fa  gloire 
fera  détruite. 

17.  Le  nombre  même  des  plus  forts  archers*  17.  Et  reliqui*  numerr 
de  Cedar , qui  feront  reliés , diminuera  peu  à fagittariorum  fortium  do  fi- 
peu  : car  le  Seigneur  le  Dieu  d’Ifraëla  parlé,  D'Lfnuten“«riih^ 
c!r  a prononcé  cet  arrêt  eontre  les  'ennemis  de  fon  locutus  eft, 
peuple  y & il  ne  manquera  pas  de  l'exécuter. 


2^0 


I S A I E.  Cil  A P.  XXII 


CHAPITRE  XX  IL 

§.  I.  FroŸhétte  contre  Jervfiiîem.  DeJlrtiÛîon  de'cette  ville  par  les  j^JfyrtenSw 
Douleur  qu*en  rejfent  le  Prophète» 


t.  OnuJ  yalHs  vifionis* 
QuiJnam  quoque  tîbi  «A, 
quia  a/cendiAi  & tu  omnis 
in  tcda  f 


1.  clamorîs  plena,  urbj 
Irequen»,  civitds  exultans  : 
iluerfedi  lui,  non  interfcdH 
^ladio  t nec  mortui  in  belio. 


J.  Cunâi  principes  tui 
fugerunt  Hmul , dureque  li- 
gati  func  : omnes  qui  inven* 
ti  func»  vinûi  funt  pariter  ^ 
procul  fugerunt. 


4.  Pr«*ptereà  dixi  : Rece- 
dite  a me , amarc  fiebo  : no- 
lire  incumbcre  uc  confolc-' 
mini  me  Aiper  vaAitate  A- 
lix  popuii  mci. 


f.  Dies  enim  înterfedio- 
nis,  Sc  conculcaiionir,  & 
Aetuum,  Domino  Deo  excr> 
cituum  in  valle  viAonis  , 
fcruians  murum  , & magnl^ 
£cus  l'uper  xnomem* 


J'P  Rophétie  contre  Jerufalem  , appellèe  la 
' vallée  de  wifidb , pant  quelle  eft  en  partie  [nuée 
aux  pieds  du  mont  de  Aloria , appcllé  le  Seigneur 
voit.  D’où  vient,  peuple  de  Jerufalem , que  tu 
montes  ainfi  en  foule  fur  les  toits  ? 

2.  D'où  vient  que  tu  es  aujourd’hui  une  ville 
pleine  de  tumulte  , de  trouble  & de  défordre  , 
toi  qui  étais  autrefois  une  ville  pleine  de  peu- 
ple , ««faille  triomphante  ? Tes  enfans  font 
tués , & ils  ne  font  point  morts  par  l’épée  ; 
ce  n’ell  point  la  guerre  qui  les  a fait  périr  : Ils 
n’ont  pas  eu  la  confusion  de  mourir  en  combat^ 
tant  avec  courage  ; mais  la  crainte  qui  les  a 
faifis , & la  faim  qu’ils  ont  foufferte  , les  ont 
conduits  au  tombeau. 

3-1  es  Princes  tous  enfemble  ont  pris  la  fuite 
à l'approche  de  l'ennemi.  Cependant  i^^’ont 
échapper  à (a  fureur  ; ils  font  tombés  entre  J'es 
mains , & ils  ont  été  chargés  de  rudes  chaî- 
nes. Tous  ceux  que  l’ennemi  a trouvés  ont 
été  enchaînés  enfemble  , quoiqu’ils  fe  fufient 
enfuis  bien  loin. 

4.  C’eft  pourquoi , en  voyant  ces  maux  dont 
, Jerufalem  fera  accablée , j’ai  dit<à  ceux  qui  vou' 
loient  me  donner  quelque  confolation  : Retirez- 
vous  de  moi  : je  répandrai  des  larmes  ame- 
res.  Ne  vou^  mettez  point  en  peine  de  me 
confoler  fur  la  ruine  de  la  fille  de  mon  peu- 
ple. 

y.  Car  voici  un  jour  de  carnage,  un  jour 
où  tout  eft  foulé  aux  pieds , un  jour  de  cris 
lamentables , que  le  Seigneur  le  Dieu  des  ar- 
mées envoie  en  la  vallée  de  vilion.  Je  vois 
ton  ennemi , ô Jerufalem , qui  perce  la  murail- 
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le , qui  la  renvcrfe  par  les  efforts  de  fes  machi- 
nes ^ &qui  fait  paroître  fa  gloire  fur  la  mon- 
tagne fainte  yen  y plapant  fes  étendarts. 

6.  Élam  prend  déjà  fon  carquois  ; il  prépare 
fes  chariots  & tout  f équipage  néceffane  pour 
fes  cavaliers  ; il  détache  fes  boucliers  des  mu- 
railles où  ils  itoient  fufpendus , & il  marche  con- 
tre Juda. 

7.  Jerufalem , tes  plus  belles  vallées  font 
couvertes  de  chariots  de  guerre , & la  cava- 
lerie de  tes  ennemis  s’ira  tout  d'un  coup  camper 
à tes  portes , fans  trouver  aucune  forcer effe  qui 
puiffe  i^rrêter  : 

8.  Car  il  détruira  toutes  les  murailles  qui 
couvroient  Juda.  Et  vous  jetterez  alors  les 
yeux  furTarfenal  du  Palais  y appellé  larfenal 
de  la  maifon  de  la  forêt , à caufe  de  la  multi- 
tude des  cedres  dont  il  efl  bâti  ; vous  irez  y cher- 
cher des  armes  pour  vous  défendre. 

§•  II.  Vains  efforts  des  Juifs , pour  réfjler  à des  ennemis  que  Dieu  lui-même 

a envoyés  contr'eux.  Le  Seigneur  ne  les  punit  qu’a  regret.  Il  Us  exhorte  à la 

pénitence  •,  mais  ils  ne  penfent  qu’à  fe  divertir. 

9.  Vous  remarquerez  le  grand  nombre  des  9.  Et  fcifuras  civintis  Da- 
brechesKle  la  Ville  de  David,  & vous  amaf-  viJebitis,  quia  muiii- 
ferez  les  eaux  de  la  pifcinc  d’en  bas  pour  les 

réparer. 

10.  Vous  ferez  le  dénombrement  des  mai-  10.  & domos  Jerufalem  ru- 
ions de  Jerufalem  , & vous  en  détruirez  quel-  » * deinuxiftis  do- 

ques-unes  pour  fortiner  la  muraille , obligeant 

les  propriétaires  des  autres  à dédommager  les 
maîtres  de  celles  que  vous  aurez  Jugé  à propos  de 
détruire. 

1 1.  Vous  ferez  encore  un  réfervoir  d’eau  it.  Et  lacum  feciflis  în- 

entre  deux  murs  auprès  de  la  pifcine  ancien-  aquam 

A I f pifcinx  veiens:  & non  lui- 

ne  J OC  uflH^^OUt  Cât  dppdTCll y vous  n eleverez  pcxiftîs  ad  cum  , <]uifcccrat 

point  les  yeux  vers  celui  qui  a fait  Jerufalem , ^ operatorem  e]us  de 

& vous  ne  regarderez  pas  même  de  loin  ce-*  ** 

lui  qui  en  cft  le  Créateur  : Mais  vous  mettrez 
toute  votre  confiance  dans  ces  moyens  de  vous  dé-_ 


6.  Et  Ælam  fump/it  pha- 
retram,cumim  homini»  e- 
quiiis,  & puietem  nudavit 
clypeus. 


7.  Et  erunt  eleâz  Tallet 
tuz  plenx  quadrigarum  , & 
équités  ponent  fedes  fuas  in 
porta. 


8.  Et  revelabitur  operi- 
inentum  Judz , & videbis  in 
die  ilia  armamencarium  do- 
mùs  faliùs. 
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12.  Et  vôcavit  Dominus 
Deus  excrcicuum  in  die  ilia 
& ad  planvlum, 
ad  calvitium  , & ad  cingu* 
luxa  lâcci  ; 


TJ.  & ecce  gaudium  & 
la;:itia  , occîJere  vitulos  & 
jugitlare  arirtes>  comeJerc 
ca*'n?$  , & bibcrc  vinum  : 
Comedamus,  & bibamus  : 
cras  cnim  moriemur. 


14.  Et  Tevclata  eft  în  au- 
TÎbus  mcis  vox  Domini  e- 
xerciruum  : Si  dimittetur 
inxquitas  hxrc  vobis  donec 
nioriamini  , dicic  Domi- 
nus  Deus  exercixuum. 


SAIE.  Chat.  XXÎl 
fendre,  ^ue  votre  prudence  & votre  fagejfe  vous 
fuggireront.  . 

1 2.  Alors  le  Seigneur  le  Dieu  des  açmées 
nui  connottra  combien  ces  moyens  font  peu  cura- 
bles de  vous  mettre  à couvert  de  la  fureur  d’un 
ennemi  qu’il  envoyé  lui  même  contre  vous  , vous 
invitera  avoir  recours  à des  remedes pluspuif 
fans , aux  larmes  & aux  foupirs , à rafer  vos 
cheveux  , ôc  à vous  revêtir  de  facs , à embraf- 
fer  les  œuvres  pénibles  d'une  fincere pénitence. 

1 5.  Et  au  lieu  de  cela  , vous  ne  pen/erez 
qu’à  vous  réjouir  & vous  divertir , à tuer  des 
veaux  6c  à égorger  des  moutons , à ifcnger 
de  la  chair  ôc  à boire  du  vin  ; & ce  qui  e/l  de 
plus  éirange,  c ejl  que  vous  vous  fervirez  de  la 
vue  même  de  la  mort  dont  vous  ferez  menacés  , 
pour  autorifer  cette  conduite  : Mangeons  ôc  bu- 
vons , direz-vous  ; nous  mourrons  demain. 

1 4..  C’eft  pourquoi  le  Seigneur  le  Dieu  des 
armées  m’a  fait  entendre  cette  parole  dans 
une  révélation  : Je  jure  que  vous  porterez 
cette  iniquité  jufqu’à  la  mort,  dit  le  Seigneur 
le  Dieu  des  armées , Cf  que  je  vous  ôterai  la 
vie,  pour  punir  votre  impiété. 


§.  III.  Dieu  rejette  Sobna , Préfet  du  Temple.  Il  met  à fa  place  Eliacun  i 
auquel  il  donne  une  grande  gloire  Ù"  une  grande  autorité. 


If.  Hjpc  dicîl  Dominu» 
Deus  exercituum  : Vade* 
tngrvdere  ad  cum  qui  habi* 
tac  in  ubernacuio,  ad  Sob- 
nani  prxpoficum  cempli , & 
dices  ad  eum  : 

Quid  tu  hic  ) aut  quafî 
quis  hic  ? quia  excidiûi  tibi 
hic  fepulchrum , excidîAi  in 
exccdô  meraoriaie  dilfgcn- 
ter,  in  pecra  ubcrnaculum 
tibi. 


17.  Ecce  Dominus  afpor- 
tari  ce  faciec,*  ficut  alporta* 


I f.  Voici  encore  ce  que  le  Seigneur  le 
Dieu  des  armées »a’a  dit:  Allez  trouver  celui 
qûf  habite  dans  le  ^tabernacle  ; allez  troirver 
Sobna , qui  eft  le  Préfet  ou  le  tréforier  du  tem- 
ple , Ôc  vous  lui  direz: 

it).  Que  faites-vous  ici  ? Ou  quel  droit^ 
avez-vous , vous  qui  vous  êtes  préparé  ici  un 
fépulchre  , qui  vous  êtes  drelh^un  monu- 
ment avec  tant  d’appareil  dans  un  lieu  élevé, 
^ qui  vous  êtes  taillé  dans  la  pierre  un  lieu  de 
repos  ? 

17.  Le  Seigneur  va  vous  faire  enlever 
d’ici , comme  un  coq  qu’on  emporte  dans  un 

panier 

• • 
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panier,  fie  comme  un  manteau  quon  met  fout 
le  bras. 


tur  gallusgallinaceu5,&<juï- 
ü amiâum  Cic  l'ublcvabic  te. 


\%.  Au  lieu  des  riches  ornemtns  dont  vous 
vous  parez  , il  vous  couronnera  d’une  cou- 
ronne de  maux  ; il  vous  jettera  hors  de  notre 
vays , comme  on  jette  une  baie  dans  un  champ 
large  fie  fpacieux.  Vous  mourrez  là;  fie  c’efla 
quoi  le  réduira  le  chat  & la  pompe  de  votre 

Èloire , vous  qui  êtes  par  vos  crimes  la  honte  de 
L maifon  de  votre  Seigneur, 
ip.  Je  vous  chalTerai  du  rang  où  vous  êtes  ; 
fie  je  vous  dëpoferai  de  votre  miniftere , <1/4 
le  Seigneur. 

20.  En  ce  jour-là , j’appellerai  mon  ferviteur 
Eliacim  fils  d’Helcias. 


a I . Je  le  revêtirai  de  votre  tunique , je  l’ho- 
norerai  de  votre  ceinture , je  lui  remettrai  en- 
tre les  mains  toute  4a  puilTance  que  vous 
avez  ; 6c  il  fera  comme  le  pere  des  habitans 
de  Jerufalem,  6c  de  la  maifon  de  Juda  > au 
lieu  que  vous  en  (tes  le  tyran. 

2 3.  Je  méttrai  fur  fon  épaule  la  clé  de  la 
maifon  de  David.  Il  ouvrira  fans  qu’on  puiffe 
fermer  ; il  fermera  fans  qu’on  puiffe  ouvrir  : 
Il  réglera  tout  dans  Juda , & il  y aura  une 
pleine  autorité. 

25.  Je  le  ferai  entrer  </</»/  monfaint  Temple , 
comme  un  bois  qu’on  enfonce  dans  un  lieu 
ferme  ; 6c  il  fera  comme  un  thrône  de  gloire 
pour  la  maifon  de  fon  pere  : Il  en  fera  forne~ 
ment , la  force , & T appui. 

24.  De  forte  que  toute  la  gloire  de  la  maifon 
de  fon  pere  , repofera , & fera  comme  fufpen- 
due  fur  lui.  On  y mettra  des  vafes  de  diverfes 
fortes , toutes  fortes  de  petits  inflrumens , de- 
puis les  coupes  jufqu’aux  inflrumens  de  mu- 
ftque.  Toute  la  mafon  d'Ifraël  fera  appuyée  fur 
lui  , & on  trouvera  en  lui  fit  gloire  Û'fon  repos. 

2 J.  En  ce  tems-là,  dit  le  Seigneur  des  ar- 
mées , Sobna  qui  fe  croyoit  affermi  dans  Ja  di- 
Tome  IK  Part.  /, 


>8.  Coronans  coronabit 
te  tribulatione  quali  pilam 
mittet  te  in  temm  latam  8c 
/paiiofam  : ibi  morieris , 8c 
ibi  erit  currus  glorijc  'tuac, 
ignominia  domûi  Domini 
tui. 


19.  Et  expellam  te  de  Ih- 
tione  tua , 8c  de  miniflerio 
tuo  deponam  te. 

10.  Ff  erit  ii^die  ilia:  Vo. 
cabo  tërvum  meum  Eliaciiq 
£lium  Helcif, 

M.  8c  induam  ilium  tuni- 
câ  tuâ,  te  cingulo  tup  con- 
fortabo  eum , 8c  potelbitera 
tuam  dabo  in  manu  ejus  t 
8c  erit  tjuali  pater  habiian- 
tibus  Jctuiâlcm,  8c  domui 
Juda. 

i>.  Et  dabo  clavem  do- 
mCis  David  fuper  humerum 
ejuf  : 8c  aperiec  > 8c  flon  erit 
qui  claudac;  *8c  claudet , 8c 
non  erit  qui  aperiac. 

ij.  Et  figamillum  paxil- 
lum  in  loco  fideli,  8c  erit 
in  iblium  gloria:  domui  pa- 
trie ejus. 


14.  Et  fiifftcndent  fijpct 
eum  omnem  gloriam  do- 
mûs  patrie  ejus,  valbti'm 
diverlà  généra  , omne  vas 
parvulum  , à tafis  cratera- 
rum  ulque  ad  omne  vas  mu- 
ücorum. 


In  die  ilb  dicit  Do- 
minue  exercituum  ! Aufe- 


Hh 
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retur  paxillm,  qui  fixûs  fue-  gnité , dans  fa  gloire  eb*  dans  fa  puijfance  y com- 
rat  in  loco  fiJrii  : & frange-  jj.  boîs  Qu’on  avoit  fait  fccllcr  dans  un  lieu 
pcpen/rratVn  quU^Do.  Hablc  , fera  arraché  ; il  fera  brifé , & il  tom- 
minus  locutui  eft.  bera  ; fit  tout  ce  qui  y étoit  fufpendu  périra  y 

parce  que  le  Seigneur  a parlé , & qu'il  a pro^ 
nonce  cet  arrêt  contre  Sobrta , (ÿ"  contre  tous  ceux 
qui  fe  font  attachés  à lui. 

! . I 


CHAPITRE  XXIII. 


Ç.  I.  Tyr  détruit  à caufe  de  fon  orgueil.  Douleur  qu'en  reffent  F Egypte. 


I.  Onus  Tffi.  Ululate  na- 
yci  maris:  quia  vaûata  eA 
domus,  unde  vcnite  con- 
fueverant  : de  terra  Cetflim 
revelacum  cA  eis. 


».  Tacete  qitî  habitaiîs  în 
înfu!a  : negotiatores  Sido- 
fiis  tranrfretantcs  marc>  rc- 
plevetuBt  te. 


In  aquis  muîtîs  fèmên 
Niii  y meriîs  fluminis  fruge» 
ejus  : & fada  eA  negotiado 
genûum. 


4.  Erobelce  Sidon  ; aît 
cnim  mare,  fortitudo  maris, 
dicens:  Non  parturivi , 8c 
non  peperi , & non  enutrivl 
juvenes,  nec  ad  incrcmen* 
lum  pciduxi  virgices. 


i*X  Rophétie  contre  Tyr.  Criez  ù‘  hurlez  > 
vaifleaux  de  la  mer , parce  que  le  lieu  d’où 
les  navires  avoient  accoutumé  de  faire  voile 
pour  aller  dans  toutes  les  mers  y & où  ils  reve- 
noient  chargés  de  richeffùs  , a été  détruit.  La 
nouvelle  de  fa  ruine  viendra  de  la  terre  de  Ce- 
thim , & des  ijles  de  la  mer  méditerranée. 

2.  Tyriens , demeurez  dans  le  filence  ; habi- 
tans  de  l’ifle  dans  laquelle  Tyr  eft  bâtie , foyez, 
couverts  de  cenfùfion.  Car  les  marchands  de 
Sidon  paflbient  la  mer  pour  venir  remplit  vos 
ports. 

3 . Les  femences  que  le  Nil  fait  croître  par 
le  débordement  de  lès  eaux  , les  moilTons 
que  l’Tgypte  doit  à ce  fleuve , étoient  la  nour- 
riture de  Tyr;  & elle  étoit  devenue  comme 
la  ville  de  commerce  de  toutes  les  nations. 

• 4.  Mais  maintenant , Sidon , rougis  de  hon- 
te , parce  quecette  ville  maritime  que  tu  avoir 
fondée  , cette  ville  qui  étoit  la  force  & la 
gloire  de  la  mer,  dira  dans  fa  ruine:  Je  n’ai 
point  con<;û , je  n’ai  point  mis  d’enfàns  au 
monde , je  n’ai  point  nourri  de  jeunes  gens  . 
je  n’ai  point  élevé  de  jeunes  filles  , dont  je 
puiJJ'e  recevoir  quelque  fecours  ou  quelque  conjb- 
lation  : tout  m'a  été  ravi  par  la  fureur  'de  mes 
cruels  ennemis. 

y.  Lorfque  le  bruit  deJa  deftruûion  de  Tyr 


5.  Cùm  aadittuo  fueck 
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fera  paffde  en  Egypte , on  y fera  faifi  de  dou-  inÆgypto,  dolebum  cùin 
leur , parce  que  cette  ville  leur  était  très  - utile  <*'  Tyro  : 

pour  le  commerce. 

6.  O Tyrîens , fuyez  les  maux  qui  vont  fondre  6.  tnnfite  marîa , ululate 
fur  vous.  Traverfezlej  mers  ; cherchez  quelque  in  iniuh  : 

heu  de  retraite  ; pouffez  des  cris  e!r  des  hûrle- 
meiis , habitans  de  l’i/le  où  Tyr  eft  bâtie  : car 
cette  ville  va  être  détruite. 


7.  ydlors  on  vous  dira  , en  vous  infultant  : 
N’eft-ce  pas  là  cette  ville  que  vous  vannez 
tant , qui  le  glorifioit  de  fon  antiquité  depuis 
tant  de  (iecles  ? Ses  enfans  font  allés  à pied 
bien  loin  dans  les  terres  étrangères  où  on  les  a 
menés  en  captivité. 

8.  Qui  i/oBf  a prononcé  cet  arrêt  contre  Tyr 
autrefois  la  reine  des  l''tlles  , dont  les  mar- 
chands étoient ricA«  comme dsc.%  Princes,  dont 
les  trafiquans  étoient  les  perfonnes  les  plus 
éclatantes  de  la  terre  ? 

9.  C’efi  le  Seigneur  des  armées  qui  a ré- 
folu  de  la  traiter  de  la  forte  , pour  renverfer 
toute  la  gloire  des  fuperbes , ôc  pour  faire  tom- 
ber dans  l’ignominie  tous  ceux  qui  paroiffoient 
dans  le  monde  avec  tant  d’éclat. 

I O.  Hâtez-vous  donc  de  fortir  de  votre  terre, 
comme  un  fleuve  qui  précipite  fon  cours,  S l^iUe 
de  Tyr  , fille  de  la  mer , à laquelle  vous  êtes 
redevable  de  toutes  vos  richejfes  ; car  toute  vo- 
ue enceinte  a été  détruite. 

11.  Le  Seigneur  a étendu  fa  main  fur  la 
mer , il»a  ébranlé  les  Royaumes , il  a donné 
lès  ordres  contre  la  terre  habitée  par  les  def- 
cendans  de  Chanaan , pour  réduire  en  poudre 
fes  plus  vaillans  hommes  : 

1 2.  & il  a dit  : ô Tyr , fille  de  Sidon  , vierge 
qui  allez  être  deshonorée , vous  ne  vous  glo- 
rifierez plus  à l’avenir  avec  tant  de  fafte  : l^ous 
ferez  livrée  à vos  ennemi^  fans  pouvoir  leur  ré- 
ftfler.  Levez  - vous  , faffs  voile  en  Cethim  ; 
cherchez  quelque  afyle  dans  les  ijles  de  Chypre , 
dans  les  antres  de  la  Grece  ôc  de  f Italie.  Vous 


7.  numquid  non  veftra 
harc  ri),  qux  gloriabatur  à 
diebus  priHinis  in  anttqui* 
taie  Tua  f ducent  cam  pe- 
des  fui  longé  ad  petegri- 
nandufn* 


8.  Quis  cogltavît  hoc  Ta- 
per Tyrum  quondam  coro- 
natam  , cujus  negodatores 
principes , indicores  ejus  in- 
dyti  terra;  ? 


9.  Domina»  exercituum 
cogitavit  hoc,  at  detrahe- 
ret  Tuperbiam  oninis  glo- 
riar,  & ad  ignominiam  de- 
ducerec  uoiverTos  ioclyiof 
terrx. 

10.  Tranfî  terram  tuam 
qujfi  Butnen  Biia  maris  , 
non  el)  cingulutn  uUrà  dbi. 


If.  Manum  (uam  exten- 
dit  Taper  mare , comurba- 
vit  régna  : Dominas  man- 
davit  adverTui  Chanaan , ut 
contereret  fortes  eju* , 


ir.  & dixit  : Non  adjî- 
cies  ultra  ui  glorieris,  ca- 
lumniam  Tunincni  virgo  fi- 
lia  Sidonis:  in  Ccihimcon- 
Turgens  transfreta  , ibi  quo- 
que  non  cric  requies  tibi. 
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n"y  trouverez  pas  même  du  repos  : car  celai 
qui  a juré  votre  ruine  ejl  le  Seigneur  des  armées  , 
auquel  rien  ne  peut  échapper. 

§.  IL  Les  Empires  les  plus  puiffims  ont  été  renverfes  lorfju’H  a plù  à Dieu.  Tyr 
ûuJJÎ  fera  détruite.  Elle  fera  rétallie  après  foixante  Ù"  dix  ans.  Elle  fe  pro- 
ftittiera  comme  auparavant  aux  idoles.  Mais  enfin  elle  fe  convertira  au 
Seigneur , Ô"  lui  confacrera  fes  tichejfes. 


13.  Ecce  terra  ChalJrS- 
rum,  calis  populus  non  fuit , 
AITur  fundavii  eam  : in  cap- 
tivicatem  traduxerunt  ro- 
bullos  ejus,  (ufToderunt  do- 
mos  ejus , pofuenuit*  eam 
in  ruinam. 


14.  Ululate  nayet  maris, 
(juia  dcvalUu  eft  fonitudo 
vcûra. 

15.  F.t  erit4n  die  ilia  : In 
obSiviune  eris  6 Tyre  fep- 
luagima  annis  , ficut  diei 
régis  unius  : port  feptua- 
giiua  autem  annos  erit  Tyro 
^uaii  canticum  merecricû. 


ïf.  Sume  citharam , cir- 
tui  civiiatem  merctrix  obli- 
vioni  tradita  : bene  cane  , 
fréquenta  canticum,  utme- 
uoria  fit  tui. 


17.  Et  erit  poQ  lëptua* 
ginta  annos  : Vilîtabit  Do- 
niinus  Tyrum  , & reducet 
eam  ad  mercedes  fuas  ; & 
rurl'um  fornicabitur  cum  u- 
niverfis  regnis  terre  fupet 
faciem  tetrac. 

18.  Et  erunt  negotiatîo- 
nes  ejus,  & mercedes  ejus 
fanfliKcat*  Domino  : non 
condentur , ncque  reponen- 
lur  : quia  nis,  qui  habita- 
Tcrint  coiam  Domino , erit 


i-j.  Ew^efjconfidérez*  l’Empire  desChal- 
déens  ; il  n’y  eut  jamais  un  tel  peuple.  Les  AP- 
fyriens  l’avoient  fondé  ; ils  en  avoient  bâti  les 
mai  fins  y ils  y avoient  élevé  des  forterdfes  : ce- 
pendant lorfque  le  Seigneur  f a ordonné , on  a 
emmené  captifs  les  plus  grands  d’entr’eux , ôc 
on  a renverfé  leurs  maifons  > ôc  on  les  a en- 
tièrement ruinés. 

14.  Criez  donc  , hurlez  ^ vailTeaux  de  la 
mer , parce  que  toute  votre  force  eft  détruite. 
Tyr  va  être  renverfie  ; le  Seigneur  f a prononcé. 

ly.  En  ce  tems-là,  ô Tyr,  vous' demeu- 
rerez en  oubli  pendant  foixante  ôc  dix  ans,' 
comme  durant  l’efpace  de  la  vie  d’un  homme  : 
ôc  après  foixante  ôc  dix  ans  , Tyr  deviendra 
comme  une  femme  proftituée , qui  chance 
pour  s'attirer  des  amans , ^ â qui  l'on  dit  : 

1 6.  Prenez  le  luth  ; tournez  tout  autour  de 
la  ville , courtifane  mife  en  oubli  depuis  long- 
tems  ; étudiez-vous  à bien  chanter , répétez 
fouvent  vos  airs , afin  qu’on  fe  fouvienne  de 
vous. 

17.  Et  foixante  ôc  dix  ans  après  ,**le  Sei- 
gneur vifiteraTyr.  Il  la  remettra  en  éut  de 
recommencer  fon  premier  trafic  : ôc  elle  fe 
proftituera  comme  autrefois  à tous  les  Royau- 
mes qui  font  fut  la  terre  ; elle  adorera  leurs 
vaines  idoles. 

1 8.  Mais  enfin , Tyr  fi  convertijfant  à Dieu  , 
tout  le  gain  qui  revjjpdra  de  fon  commerce 
ôc  de  fon  trafic  fera  confacré  au  Seigneur  : Il 
ne  fera  point  mis  en  réferve , ni  dans  un  thré- 
for:  mais  il  fera  tout  employé  pour  ceux  qui 
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afTiftent  devant  le  Seigneur  , afin  qu’ils  en 
foient  nourris  & ranafufs  , & qu’ils  en  foient 
rcvÉtus  jufqu’à  leur  vieillefle. 


nrgotiatio  cjus , ut  mandu- 
cenc  in  faturitatmi , & vef- 
lianiurur^ue  ad  vctuflatem. 


CHAPITRE  XXiy. 


§.  I.  Maux  que  Dieu  doit  envoyer  fur  la  terre , pour  punir  les  péchés  des 
hotjffnes,  Renverfemem  épouvantable.  Dtfalation  univeif  lle. 


.•V  Oici  le  tems  que  le  Seigneur  ddfertera 
toute  la  terre.  Il  la  dépouillera  de  tous  /es  cr- 
nemens,  il  lui  fera  changer  de  face  par  une  en- 
tière ruine , & il  en  dilperfera  tous  les  habi- 
tans. 

2.  Alors  le  Prêtre  fera  comme  le  peuple  , 
le  feigneur  comme  l’efclave  , la  maitrefiTe 
comme  la  fervante  , celui  qui  vend  comme 
celui  qui  acheté , celui  qui  prend  à intérêt 
comme  celui  qui  donne  Ion  argent,  & celui 
qui  redemande  ce  qu’il  a prêté  comme  celui 
qui  doit  : Ils  feront  tous  réduits  à une  égale 
mifere. 

3.  Il  n’y  aura  que  renverfement  dans  la 
terre , & elle  fera  expofée  à toutes  fortes  de 
pillages:  car  c’eft  le  Seigneur  qui  a parlé,  & 
qui  a prononcé  conuéUe  ces  arrêt  irrévocable. 

4.  La  terre  efi  dans  les  larmes  à rapproche 
de  ces  maux  quelle  ne  fauroit  éviter  : Elle  fond, 
elle  tombe  dans  la  défaillance  > le  monde  pé- 
rit ; tout  ce  qu’il  y a de  grand  parmi  les  peu- 
ples eft  dans  l’abbaiflement  qu'il  mérite. 

y.  En  effet , la  terre  eft  infeêlée  par  la  cor- 
ruption de  ceux  qui  l’habitent , parce  l]u’ils 
ont  violé  les  lois  de  Dieu , qu’ils  ont  changé 
les  ordonnances  du  Seigneur  , 6c  qu’ils  ont 
rompHj  l’alliance  quils  avoient  faite  avec  lui , 
& qui  devoir  durer  éternellement. 

6.  C’eft  pourquoi  la  malediêrion  du  Sei- 
gneur dévorera  la  terre  ; ceux  qui  l’habitent 
s’abandonneront  au  péché , ceux  qui  la  culti- 


I.  Ecce  Dominus  ilitlïpa- 
bit  ternim,  & nudubii  eam, 
& affliger  faciem  ejus  , & 
difperget  lubitatores  ejus. 


!■  Et  erit  (îcut  populos  , 
fie  fiicerdos  : & Tervus , fie 
dominus  ejus:  fie  ut  ancilla, 
fie  domina  ejus  : fieut  e- 
mens  , fie  ilie  qui  Tendit  : 
fieut  foenerator  , fie  is  qui 
snutuujn  accipit  : fieut  qui 
rcpciit , fie  qui  débet. 


Difiiparione  diflipabi- 
tur  terra , & diieptione  prz- 
dabitur.  Dominus  enim  lo- 
cutus  eft  votbum  hoe. 


4.  Luxit,  & defluxit  terra  , 
8c  infirmata  eft  : defluxit  or- 
bis  , infirmata  eft  alticudo 
populi  ten>. 


S.  Et  terra  infiefta  eft  ab 
habitatoribus  fiiis  : quia 
ttanfigreffl  funt  leges , mu- 
taverunt  jus  , diftipaverunt 
foedos  fempiterflum. 


i.  Propter  hoc  maiediftio 
Torabit  terram  , Sc  peeea- 
bunt  Itabitatores  ejus  : idco- 
que  infiinient  eultotes  ejus. 
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& rclinquentur  hominet 
pauci. 

7.  L'jxit  vindemn,  infir- 
m^ila  r(l  viiis , ingcmuerunc 
omnes  qui  Ixubaïuui  cordc. 

S,  CrlTivii  gaudium  t^m- 
panoruni,  quievir  Ibniius  lar- 
lantium,  comicuic  dulcedo 
citharar. 

9.  Cum  camico  ron  bi- 
bcnt  vinum  : amaia  crit  po- 
tio  bibemibus  il.'am. 

10.  Atirita  eA  civitas  va- 
riiaiis  , claulà  cA  oninis 
domus  nuUo  introeun'cr. 

11.  Clamor  frit  fuper  vi- 
no  in  platcis  idcfcrtaeA  om- 
nis  Ifiiiia  : icanllaHim  cil 
gaudium  lerix. 


SAIE.  CnA  P.  xxir. 
vent  feront  infenfts  ; & il  n’y  demeurera  que 
très-peu  d’hommes  fideles. 

7.  Le  vin  pleure , la  vigne  languit  ; & tous 
ceux  qui  avoient  la  joie  dans  le  cœur  font  dans 
les  larmes. 

8.  Le  bruit  des  tambours  a cefic , les  cris 

de  rèjoiiilTance  ne  s’entendent  plus  , la  harpe 
a fait  taire  fes  accords  fi  doux  & fi  agréables 
aux  homme  f.  ^ 

p.  Ils  ne  boiront  plus  le  vin  , en  chantant 
des  airs.  Toutes  les  liqueurs  agréables  devien- 
dront ameres  à ceux  qui  les  boiront. 

10.  Jcru/alem,  cette  ville  de  fafte,  cft  dé- 
truite ; toutes  les  maifons  en  font  fermées  ,ôc 
perfonne  n’y  entre  plus. 

1 1 . Les  cris  retentilTent  dans  lés  rues , parce 
qu’il  ne  fe  trouvera  plus  de  vin  ; tous  les  di- 
vertilTemenS  feront  en  oubli  ; toute  la  joie  de 
It  terre  en  fera  bannie. 


§.  II.  l'illes  réduites  en  un  dtfert.  Hommes  rejlés  en  très  - petit  nombre. 
Reconnoijj' ince  de  ceux  qui  auront  ete  confervés.  Gloire  du.jujle  cachée  aux 
mechaiis. 


1 1.  Reltcbi  cA  in  urbe  Ib- 
licuiio , & caiamius  oppii- 
mei  portas. 

I}.  Quia  h*c  erunt  in 
roeiHo  terrx  , in  medio  po- 
pjloium  : <jtiora&Jo  fî  p4U- 
C£  oÜvx,  quz  remanrerunt, 
c.N^uti  intur  ex  oica  ; & ra- 
ce mi , cùm  fucrit  iiniu  vin- 
deinia. 


t4  Hî  Icvabunt  vocem 
nnm,atque  laudabunc  : cùm 
glorifîcatus  fiierii  DominuS) 
binnient  de  mari. 


12.  La  ville  la  plus  peuplée  ne  fera  plus 
qu’un  défert , toutes  les  portes  en  feront  dé- 
truites. 

13.  Et  ce  qui  reliera  d’habitans  au  milieu 
de  la  terre , au  milieu  de  tant  de  peuples , fera 
comme  quelques  olives  qui  demeurent  fur  un 
arbre  après  qu’on  l’a  dépouillé  de  tous  fes 
fruits , ou  comme  quelques  railins  ejuon  trouve 
fur  un  fep  après  qu’on  a fait  la  vendange , Ù". 
qui  ont  échappé  aux  yeux  des  vendangeurs. 

1 4!  Ceux-là  donc  qui  feront  ainft  rcjles , élè- 
veront leurs  voix , & ils  chanteront  des  canti- 
ques de  louanges  ; ils  jetteront  de  grands  cris 
de  joie  de  delTus  les  montagnes  où  tls  fe  feront 
retirés  le  long  de  la  mer , lors  qutls  verront  que 
Dieu  aura  été  glorifié  par  la  perte  de  fes  enne- 
mis , & par  le  fa/ut  qu’il  aura  procuré  à fes  fide- 
les fervitcurs. 
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ly.  C’eft  pourquoi  dtant  inftruits  par  leur 
exemple , glorifiez  aujfi  le  Seigneur , vous  qu'il 
a cachés  dam  les  cavernes  de  la  terre  ; célébrez 
le  nom  du  Seigneur,  du  Dieu  d’irraël , vous 
qu'il  a fauves^  en  vous  faijant  pajfer  dans  les 
ifles  les  plus  reculées  de  la  mer.  Imitez  en  tout 
la  conduite  du  jujle , afin  d'avoir  part  à fa  gloire. 
Elle  fera  très-grande  cette  gloire  : Mais  je  ne  la 
découvrirai  point  aux  méchans , quoiqu'elle  me 
foit  très-connue  : 

1 6.  Car  nous  avons  entendu  des  extrdmités 
du  monde  les  loiianges  dont  on  re/eve  la  gloire 
du  jufle  : & j’ai  dit  alors  : Mon  fecret  eft  pour 
moi , mon  fecret  eft  pour  moi.  quoi Jitvi- 
rtjt  de  découvrir  aux  méchans  ce  que  Dieu  m'a 
fait  conrjottre , touchant  leC gloire  qu'il  referve  au 
jufle  .é  Le  déjir  de  la  pojféder  ne  les  portera  point 
à fe  corriger.  Malheur  donc  à moi  ; rtton  caur 
efl  faifi  d'une  extrême  douleur , â la  vile  des 
maux  qui  doivent  accabler  les  impies.  Ils  ont 
vidlé  la  loi  de  mon  Dieu , ces  impies , & le  md- 
pris  qu’ils  en  ont  fait  efi  monté  jufqu’à  Ton 
comble. 


IJ.  Propier  hoc  in  tioflri- 
ris  glorilîcate  Doniiniiin  : 
in  infulis  inaris  t3oincn  Do- 
mini  Dei  Ifiael. 


1 6.  K finibui  tem  landf* 
audivimui,g!oriamjuAi.  Kt 
dixi:  Secr.'tum  meum  miiii, 
fecrctum  mrum  mibi , v* 
,mibi  : przvaricantes  przva- 
ricati  funt , & jprjrvaricaiio- 
ne  tranlgri'liorum  prarvali- 
cati  funi. 


§.  III.  Effets  terribles  de  la  edere  de  Dieu,  lorpfk'il  viendra  juger  les 
• 'hommes.  Punition  des  méchans. 


17.  Cefi  pourquoi  , hab’itans  de  la  terre  , 
l’effroi , la  foffe  & le  pidge  vous  font  rdfer- 
vds. 

18.  Celui  que  l’effroi  aura  fait  fuir,  tom- 
bera dans  la  foffe  ; celui  qui  fe  fera  fauvé  de 
la  foffe  fera  pris  au  pidge  , parce  que  les 
Cieux  s’ouvriront,  pour  faire  pleuvoir  des 
déluges  de  maux  fur  les  pécheurs,  & que  les 
fondemens  de  la  terre  feront  ébranlés. 

" I p.*La  terre  fouffriraodes  élancemens  qui 
la  déchireront , des  renverfemens  qui  la  bri- 
feront,  des  fecouffes  qui  l’ébranleront. 

20.  Elle  fera  agitée,  & elle  chancellera 
comme  un  homme  ivre;  on  la  tranfporteri 
dun  lieu  en  un  autre  , comme  une  tente  dief; 


17.  Pormido  , 4 fovea  , 

St  Uqueus  Tuper  ce>  qui  1m- 
biiaior  es  terrr, 

18.  Et  erit:  Qui  fugeric 
Â voce  formidinu  , caiKt  in 
foveam  : & qui  Te  explicave- 
lit  de  fovea,  tenebitur  la- 
queo  ; quia  tatara^  de  ex- 
celfiî  aperue  funt  , & con- 
cudentur  fundamenb  terrar. 

• 

IV.  Confraâioneconfrin- 
getur  terra,  contritione  con- 
teretur  terra,  commotione 
commoTebitur  terra , 
ao.  agitatione  agitabitur% 
terra  Hcut  ebrius , & aufe- 
retur  quafi  tabernaculum 
uni  ut  Boâii  t & gravabit 


2 JO  I S 

eam  iniquitit  Cm , te  cor> 
ruet,  & non  adjiciet  ut  re> 
furgat. 

XI.  Et  eiit:  In  die  illa  vi- 
Ctabit  Dominus  fuper  mili- 
tiam  czli  in  excell'o  ; & fu- 
per  regel  terre,  ^ui  fiim  fu- 
per  terram. 


XX.  Et  congregabuntur  in 
congregacione  unius  fàtcis 
in  lacutn , & claudentur  ibi 
in  carcere  : & poli  multos 
dics  vilîubuntur. 


XJ.  Et  enibefcet  luna , & 
confiindetur  fol,  cùm  reg- 
naverit  Dominus  exerci- 
tuum  in  monte  Sion  , & in 
Jerulalem  , 5;  in  confpeftu 
lënum  fuorum  fuerit  glori- 
ficatus. 
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fée  pour  une  nuit  ; elle  fera  accablée  par  le 
poids  de  fon  iniquité , ôc  elle  tombera  fans 
que  jamais  elle  s’en  releve. 

ai.  En  ce  tems-là,  le  Seigneur  vifitera  les 
armées  d’en  haut  qui  font  dans  les  Cieux  , 
cefl-à-dire  j les  démons  emi  font  répandus  dans 
l'air , ÔC  il  vifitera  les  Rois  du  monde  , qui 
font  fur  la  terre.  • 

22.  Et  les  ayant  ramaffés  ôc  liés  enfemble 
comme  un  faifeeau  de  bois , il  les  jettera  dans 
le  lac  , OH  il  les  tiendra  en  prifon , ôc  ou  il  ne 
les  oubliera  jamais  ; car  il  les  vifitera  long- 
tems  après , nécejfant  point  de  leur  faire  fentir 
les  effets  de  fa  coter e par  des  tourment  propor- 
tionnés au  nombre  & â l'énormité  de  leurs  ctii- 
mes. 

2}.  La  Lune  rougira , 6c  le  Soleil  fera  tout 
obfcurci,  lorfque  le  Seigneur  des  armées  aura 
établi  fon  régné  fur  la  montagne  de  Sion , Ôc 
dans  Jerufalem , ôc  qu’il  aura  llgnalé  fa  gloire 
devant  les  anciens  de  fon  peuple , pur  f ex^éle 
juflice  qutl  rendra  aux  bbns  tir  aux  mèchans. 


CHAPITRE  XXV.  . 


I.  he  Prophète  loue  Dieu  à caufie  de  fes  œuvres  merveilleufes,  U lui  rend 
grâces  de  l’accompliffement  de  fes  dejfeins  éternels  fur  les  bons  &"  fur  let 
médians. 


t.  Domine  Deus  meus  es 
tu  , exalubo  te , & confitc- 
bor  nomini  tuo  : quoniam 
fecifti  mirabilia  ,*  cogitaiio- 
nes  anciquas  fidèles , amen. 


1.  Quia  pofuilli  civitatem 
in  tumulum  , urbem  for- 
tem  inruinam,  domum  a- 
liencrum  : ut  non  fit  civi- 
Aas , 5r*in  fempiternum  non 
xdificetur. 


-r 


>-S  Eigneur,  vous  ôtes  mon  Dieu  ; je  vous 
glorifierai , 6c  je  bénirai  votre  nom , parce 
que  vous  avez  fait  des  prodiges  » ôc  que  vous 
avez  fait  voir  la  vérité  de  vos  deffeins  éter- 
nels. Amen.  Soyez-ien  béni. 

2.  Car  vous  avez  séduit  la  Ville  dr  Us  Pa- 
lais des  impies  en  un  tombeau  ; cette  V ille  (i 
forte  n’eft  plus  qu’une  ruine;  vous  en  avez 
fait  la  demeure  des  étrangers  ; vous  lavez  li- 
vrée à fes  ennemis  f afin  qu’elle  ceffe  d’être 
Ville , ôc  qu’elle  ne  foit  jamais  rétablie. 

3.  C’eft 


Digitized  by  Google 


ISAIE.  C H A P.  XX/'. 


2p 

Super  hoc  landabît  te 
populus  fbnis  » cjvitas  ^en- 

tiuni  robuftarunx  timebit  te» 


4.  QuU  faduies  fortîttido 
paupcri,  fortitudo  egeno  in 
tribulatione  fua  : (pes  j lur- 
bj^e  y umbraculum  ab  zOu  , 
rptritui  enim  robuOorum 
(jtiafî  turbo  impellens  parie- 
tem» 


5-  C’eft  pour  cela  qu’un  peuple  puiflTant 
Vous  rendra  gloire  par  la  trainte  tjuil  aura  de 
votre  jufle  coter e , & que  la  cité  des  nations 
rejloutables  vous  révérera , 

4.  parce  que  vous  êtes  devenu  la  force  du 
pauvre , la  force  du  foible  dans  fon  affliction , 
l'on  rafraîchiffement  contre  la  chaleur,  fon 
reflue  contre  la  tempête;  car  la  colere  des 
puiil^s  qui  oppriment  les  faibles  eft  comme 
une  tempêtp  qui  vifht  fondre  contre  une  mu- 
raille qui  potiche. 

§.  II.  Maux  dont  U Seigneur  accablera  les  impies.  Délices  dont  il  enyvrera 
les  Jujlesm  Chaîne  d’‘hiiquitê  TofTJpue,  AfoH  précipitée,  Fideles  Jauvés* 

J.  Mais  vous  humilierez  l’infolence  tumul- 
tueufe  des  étrangers  fuperbes  5 vous  les  rendrez 
comme  un  homme  qui  ejî  abattu  par  la  chaleur 
du  Soleil  ,&  par  f ardeur  de  la  foif  qu’il foufre 
dans  un  lieu  fec  & aride  ; vous  ferez  fécher  les 
rejettons  des  violens  par  le  feu  de  votre  colere , 
comme  par  la  chaleur  étouffée  d’un  tems 
couvert  de  nuages. 

6.  Etau  contraire  le  Sçigneur  des  armées 
préparera  à tous  les  peuples  humbles  &fidelesy 
fur  cette  montagne  où  tl  habite  de  toute  éter- 
nité , un  feftin  de  viandes  délicieufes,  un  fef- 
tin  de  vin  exquis  , de  viandes  pleines  de  fuc 
& de  moelles,  d’un  vin  tout  pur  fans  aucune 
lie;  il  les  comblera  dune  fehetté  parfaite,  que 
rien  ne  pourra  troubler. 

7.  Car  il  brifèra  fur  le  mont  de  Sion  , qui  eft 
la  figure  de  cette  montagne  cèle  fie,  la  cliaîne 
d’iniquité  qui  tenoit  liés  tous  les  peuples , il 
rompra  par  fa  mort  la  toile  du  pêche  que  /enne- 
mi du  falut  des  hommes  avoir  ourdie , qui 
envéloppoit  toutes  les  nations. 

8.  Il  précipitera  la  mort  pour  jamais;  & le 
Seigneur  Dieu  féchera  les  larmes  de  tous  les 
yeux , & il  effacera  de  deffus  la  terre  l’oppro- 
bre de  fon  pSuple,  car  c’eft  le  Seigneur  qui 

Tome  U^.  Part,  1. 


s.  Sient  aeftu»  in  fiii , tu- 
multum  aiienorum  humilia-  . 
bii  : Sc  quai!  calore  lîib  nu- 
be  torrente  , propaginem 
fortium  marcefeere  hteiea. 


t.  Et  &ciet  Dominât 
exerciluum  omnibus  popu- 
Iis«n  monte  hoc  convivium 
pinguiura,  convivium  vin- 
demia: , pinguium  mrdulla- 
corum , vindemiz  defxcacx. 


7-  Et  prjtcipitabit  in  mon- 
te ifto  faciem  vinculi  colli- 
gati  fuper  omnes  populos  , 
& telam  quam  orditus  eft  ‘ 
ftiper  omnes  nationes. 


R.  Prateipîtabit  mortem  in 
(êmpiternum  ; & auferet 

Dominus  Deus  Iscrymam 
ab  Omni  facie,  & oppro- 
brium  populi  ftii  auferet  de 

li 
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univerfa  terra;  quia  Domi- 
minus  locutus  en. 


a parlé;  ér  ce  quil  dit  ne  manque  jamais 
river. 


9.  Et  dicetindieilla:  Ec- 
ce  Deus  nofterifte,  expcc- 
tavlmus  eum  , & Talv-abit 
nos  : ilic  Dominits  , fufti- 
nuimus  eum  , exultabimut , 
& lanabimur  in  tâlutari  cjus. 

« 


5.  Alors  fort  peuple  dira  ; C’eft  là  vraiment 
celui  qui  cft  notre  Dieu  : nous  l’avons  att»n- 
du , ôc  il  nous  fauvera  ) comme  il  nous  ta  fait 
efpêrer.  C’eft  lui  qui  eft  le  Seigneur  ; nous 
l’avons  attendu  long-tems , 6c  nous  avons  beau- 
coup fouffert  en  f attendant } mais  maintenant 
nous  ferons  remplis  d’all^refle  par fà  pféfen- 
ce  , nous  ferons  ravis  de  joie  dans  le  falut  qu’il 
nous  donnera. 


10.  Qiiia  requiefcet  maouf 
Doraini  in  monte  iHo:  & 
triturabitur  Moab  fubeo  • û- 
cuti  teruntur  pales  in  plaul^ 
tro. 

* Tf.  Et  extendet  manus 
/bas  fub  eo  , lîcuc  extcndic 
nnrans  ad  natandum:  & hu* 
mütabit  gloriam  ejus  cum 
aUiHone  manuum  ejus. 

• 

1:.  Et  muntmenta  fubli- 
nium  murorum  tuotum 
corcident , & humiliabun- 
fur , & detrahemur  in  ter- 
ram  ufque  ad  pulverem. 


I O.  Car  la  puiflance  du  Seigneur  fe  repo- 
fera  lÿr  cette  montagne;  6c  Moab  noti-e  enne- 
mi fera  brifd  fous  lui , comme  le  font  les  pail'<, 
les  par  la  roue  d’un  chariot. 

11.  Le  Seigneur  dtendra  fa  main  contre 
Moab  , comme  un  homme  qui  les  étend 
pour  nager;  il  déployera  toute  la  force  de  fon 
bras  i pour  détruire  fon  orgueil. 

1 2.  Il  renverfera  , S Moab.,  la  maffe  fuper- 

be  de  tes  hautes  murailles , il  les  abbatua.,  il 
les  fera  tomber  en  terre , 6c  il  les  réduira  ea 
poudre.  . 


CHAPITRE  XXVI. 


5. 1.  Cantique  d’afiion  de  grâces , pour  remercier  Dieu  de  la  proteûion  qu'il  à 
donnée  a fon  peuple.  Humiliation  des  fuperbes.  Elévation  des  jujles. 


I.  In  die  ilia  cantabitur 
caniicum  i Aud  in  terra  Juda  ; 
Urbs  fortitudinii  noArx 
Sion  (âlvator , poneiur  in 
ea  mutui  8t  amemurale. 

i.  Aperite  portas , Sc  in- 
grediatur  ^ens  juAa  , cuAo- 
diens  veritatem. 

J.  Vertus  error  abiit  : fer- 
Tabis  pacem  -,  pacem.  ^uia 
in  te  (peravimus. 


‘•A.  Lors  çn  chantera  ce  cantique  dans  la 
terre  de  Juda  : Sion  eft  notre  ville  forte  ; le 
Seigneur  en  fera  lui-même  la  muraille  6c  le 
boulevart.  • • 

2.  Ouvrez-en  les  portes  ; ôc  qu’un  peuple 
jufte  y entre , un  peuple  obfervatéur  de  la  vé- 
rité , qui  a en  horreur  les  vaines  idoles. 

3.  Car  l’erreur  ancienne  éft  enfin  bannie. 
Nous  vous  adorons  comme  te  feul  Dieu  vérita- 
ble ; nous  mettons  toute  notre^  confiture  en  vous  , 
tr  nous  croyons  qut  vous  nous  conferverez  la 
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paix  que  vous  venez  de  nous  donner:  oui , Sei- 
gneur f nous  croyons  que  vous  nous  la  conjerve- 
rez  cette  paix , parce  que  nous  avons  efperé 
en  vous.  • 

4-.  O vous , qui  avez  aujfi  mis  pour  Jamais 
votre  confiance  dans  le  Seigneur  Dieu,  dans 
'le  fort  toujours  invincible  , vous  ne  ferez  ja- 
mais ébranlés  par  la  violence  de  vos  plus  puijfans 
ennemis. 

y . Car  il  abbaifiera  ceux  qui  font  dans  l’élé- 
vation , il  humiliera  la  ville  fuperbe , il  l’humi- 
liera  jufqu’en  terre , il  la  fera  defcendre  juf- 
qu’à  la  poufliere» . 

<y.  Elle  fera  foulée  aux  pieds,  cette  ville  or-  ..  .-oncuicabit  eam 
gueilleufe , aux  pieds  du  pauvre , aux  pieds  de  pauperii . greflUs  ege 
ceux  qui  n’onî  rien.  «orum. 

7.  Mais  le  fentier  du  Julie  eft  droit , le  che- 
min du  Julie  le  conduira  droit  dans  fa  voie, 
tir  il  ne  fera  point  renverfi. 

8.  Aulli  nous  vous  avons  attendu , Sei- 
gneur, tn  demeurant  fermes  dans  le  fentier  de 
votre  Jollice  : votre  nom  Ôc  votre  fouvenir 
font  le  defir  & les  délices  de  notre  ame. 


4"  Speraftis  in  Domino  in 
iàîculis  xrernis,  in  Domino 
Jîeo  forti  in  perpetaum. 


4.  Quia  incurrabit  habi- 
tante, in  excelfo,  civiuteiQ' 
iublimem  humiliabit. 

piumijabit  eam  uf^uea4 
terram,  detrahet  eam  ulquo 
ad  pulverem. 

4.  Conculcabic  eam  pet. 


7-  Semita  jufti  refta  eft  , 
reaut  callit  jufti  ad^abu- 

landum. 

8.  Et  in  (èmîta  judicio- 
ram  tuorum , Domine , t'uC- 
tinuimui  te:  nomen  tuum  , 
& memoriale  tuum  in  de- 
iîderio  animz. 


Î.IL  Effet  de  ramouT  de  Dieu  dans  les  fihtts.  Erofperhé funefle  aux  méchant 

• Uitlité  des  huimltations  & des  fouffrances. 


Oui , mon  Dieu , mon  ame  vous  a déliré 
pendant  la  nuit  : & Je  m’éveillerai  dès  le  point 
du  Jour,  pour  vous  chercher  de  toute  f étendue 
de  mon  efprit  & de  mon  coeur.  Les  méchans 
ne  vous  cherchent  point  de  la  forte  ^ Seigneur  j 
ils  ne  vous  cherchent  point  durant  leur profpéritiz 
mais  lorfque  vous  aurez  exercé  vos  Jugemens 
fur  la  terre , & que  vous  aurez  fait  femir  aux 
impies  le  poids  de  votre  juflice  , alors  les  habi- 
tans  du  monde  apprendront  à être  Jullcs. 

10.  Sans  cela  , Seigneur,  ils  ne  rentreront 
point  dans  les  voies  de  lajufice  f dr  ce  fera  en 
vatn  que  vous  direz  : Faifons  grâce  à l’ipipie. 
Il  n’apprendra  point  à être  Julie p>arja  douceur 
dont  vous  uferez  à fon  égard.  Il  a lait  des  adions 


9.  Anima  mea  delidera- 
Tit  te  in  noâe  : fed  St  fpiritu 
meo  in  prxcordiis  meis  de 
mane  vigüabo  ad  te. 

Cum  ’feceris  judicia  tua 
in  terra , juftitiam  dilcenc 
habiutoiet  orbù. 


10.  Milêreamur  impio  , 
St  non  dilcet  juftiiiam  : in 
terra  fanttorum  iniqua  geP. 
fit , & non  vidcbic  gloriam 
Domini,  , 
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injufles  dans  la  terre  même  des  faints , il  a mé- 
prt/é  les  grâces  tir  les  biens  dont  vous  le  comblez  : 
aufft  il  ne  verra  point  la  majedé  du  Seigneur 
dans  fin  fiaint  temple. 

II.  Domine,  exalrttut  1 1.  SçÀgncMC , faites  que  cela  foit  ainft  ; éle- 
manus  lua , & non  videant  : votre  main  puifTunte  cotitre  les  méchans  : 

Mlanies  populi  : & ignis  & qu  US  UC  Voient  point  les  biens  que  vous  pré- 
hoftes  tuos  devoret.  parez  aux  }u(les.  Mais  y que  , dis  je  l Faites  act 

contraire  y Seigneur  y que  les  peuples  jaloux  de 
' la  gloire  dont  vous  comblez  vos  Joints , voient 

cette  gloire , ôc  qu’ils  Ibient  couverts  de  confù- 
fion , 6c  que  le  feu  de  votre  colefé  dévore  vos 
ennemis. 


T 1.  Domine,  dabis  pacem 
nobis  : omnia  enim  opéra 
fioAra  operatus  e;»  nobis. 


I ^T>omînc  Deus  nofter» 
pDfîcdcrunt  nos  domini  abf 
^uc  ce,  tamùm  in  te  recor- 
dcmur  flOÆînis  cui. 


14.  Morientes  non  yi* 
rêfur- 

gant  : propterea  vinta(H  & 
contrivifti  eos , & perdidiAi 
Offinem  memoriam  eorom. 


1 2.  Pour  nous , Seigneur , vous  nous  don- 
nerez la  paix  ; car  c’eft  vous  qui  avez  fait  en 
nous  toutes  nos  œuvres  , & qui  avez  opéré 
toutes  les  merveilles  qui  ont  été  faites  en  notre 
faveur. 

I J.  Conftdérez  donc , Seigneur  notre  Dieu  , 
que  des  maîtres  étrangers  nous  ont  poffédés , 
parce  que  nous  avons  été  quelque  tems  fans  vous 
reconnoître  pour  notre  Dieu  : & faites  quêtant 
maintenant  affermis  dans  la  foi  que  nous  avons 
en  vous  , nous  ne  nous  fouvenions  ç\ue  de 
votre  nom , Cr  nous  n’adorions  que  vous. 

14.  Faites  que  ceux  qui  nous  perféeutoient 
autrefois  y & qui  maintenant  font  mons , ne 
revivent  plus  ; que  les  géans  qui  nous  appri~ 
moient  ne  reffufcitent  plus.  Nous  e/perons  cette 
grâce  de  votre  bonté  : car  c’eft  pour  cela  que 
vous  êtes  venu  contr’eux , que  vous  les  avez 
réduits  en  poudre , ôc  que  vous  en  avez  effacé 
toute  la  mémoire. 


if.  indnlfiili  gentî , Do-  , y,  Vous  avez  ainji  dès  le  commencement  fà- 
mme,  induliim  eenii : num*  «/v  ■ o • i> 

,uid  giorificatui  es  ? Elon-  vorifé  Cette  nauon  , Seigneur  ; vous  1 avez 
galH  omoes  leiminos  terr*.  fàvorifée  ; VOUS, y avez  établi  votre  gloire , en 
failant  quelle  fe  foit  étendue  jüfqu’aux  extré- 
• mités  du  monde.  Cependant  ce  peuple  comblé 

de  tant  de  bienfaits , vous  a abandonné. 


» 
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§.  III.  Retour  des  Juifs  au  Seigneur.  Punition  des  méchans  qui  lesperfcutoient. 
Refurreâion  des  morts. 


1 6.  Mais , Seigneur , ils  vous  chercheront 
dans  les  maux  que  vous  leur  envoyerez  pour  pu- 
nir leur  infidélité.  Vous  les  inflruirez  par  l’af- 
fliûion  qui  les  obl^era  de  vous  adrelïet  leur 
humble  priere.  C’eji  la  fituation  où  nous  nous 
trouvons  maintenant. 

17.  Nous  fommes  devant  vous,  Seigneur, 
comme  une  femme  qui  a conçu  , & qui  , 
étant  prête  d’enfanter,  jene  de  grands  cris 
dans  la  "Oiolence  de  fes  douleurs. 

1 8.  Nous  avons  conçu  f iniquité  ^ous  avons 
été  comme  en  travail  pour  la  produire  au- de- 
hors : & nous  n’avons  en&nté  que  du  vtnt  j 
nous  n’avons  point  produit  fur  la  terre  des  fruits 
de  falut  ; c’eft  po^quoi  les  habitans  de  la 
terre  qui  nous-  affilient  n’ont  point  été  ex- 
terminés. 

1 p.  Mais  maintenant , Seigneur , nous  avons 
recours  a vous  ; ér  nous  ejpérons  que  vous  nous 
délivrerez  de  nos  ennemis.  Nous  efpérons  que 
ceux  d’entre  nous  que  vous  aviez  feit  mourir 
vivront  de  nouveau , que  mes  freres  qui  ont  été 
tués  reflufeiteront  avfc  moi.  J^ous  leur  ferez  dire 
par  vos  anges  : Réveillez-vous  de  votre  fom- 
meil,  & chantez  les  louanges  «/<■£)?>«,  vous 
qui  habitez  dans  la  poufliere  du  tombeau.  Èt 
a t inftant  ils  obéiront  : car , comme  la  rofée  que 
vous  répandez  fur  les  herbes  efl  pour  elles  une 
rofee  de  vie  ; de  même  votre  rofée  , Seigneur  , 
cette  rofée  que  vous  répandrez  fur  les  morts , lèra 
pour  eux  une  rofée  de  lumière  qui  difftpera  leurs 
ténèbres.  Après  que  vous  aurez  ainft  reffufeité 
tous  les  hommes,  0 mqn  Dieu  , vous  éleverez  lis 
jufles  dans  le  fetn  d'une  gloire  immortelle  , & 
vous  ruinerez  fur  la  terre  le  régné  des  géans  , 
ou  plutôt  vous  les  précipiterez  eux -mêmes  dans 
une  ruine  éternelle  , avec  tous  ceux  qui  auront 
imité  leur  impiété. 


it.  Domine,  in  an^lUa 
requifierunt  te,  in  tnbula- 
tioncmutmurit  doâiina  tfia 
eit. 


«7.  Sicot  qni  concipit"; 
cùm  appropinquaverit  ad 
panum,  dolens  clamai  in 
coloribui  fui»  : fie  fjâi  fa-» 
mui  à facie  tua  Domine. 

1 8 Concepimus , & quafi 
parturivimus,  &pcperimu> 
tpiritum  : falutet  non  fcci- 
mus  in  terra,  ideo  non  ce- 
csdetuni  ha'oitatorci  tetiat. 


t».  Vivent  mortuitni, in> 
terfeiSi  mci  refurgent  : ex- 
pergifeimini , & laudaie  qui 
babitatis  in  puWete  : quia 
roi  lucis  ros  tuus,  & tertam 
gigaïuum  deualici  in  tuir 
nain. 


■ Digitized  by  Google 


’2;6  I S 

10.  Vade  populiu  meut , 
imra  in  cubicula  tua,  Clau- 
de olUa  tua  fuper  te , abl^ 
condere  modicum  ad  mo- 
memum , douée  peicanfeat 
indignaiio. 


ii.Ecceenim  Dominut 
ipgrcdietur  de  loco  Tuo  , ut 
Vilîtet  iniijuitaiem  habitato- 
jâs  terrz  contra  eum  ; & 
’ revelabit  terra  ranguinem 
fuum,  & non  operiet  ultrd 
inierfeâos  fuos. 


AIE.  Ch  A P.  XXri. 

20.  f^oici  ce  que  dit  Je  Seigneur  : Tai  entendu 
vos  cris , ù"  je  les  veux  exaucer  : Allez  donc  mon 

Eeuple  ; entrez  dans  Je  fecret  de  votre  cham- 
re , fermez  vos  portes  fur  vous , 6c  tenez- 
vous  un  peu  cachés  pour  un  moment , jufqu’à. 
ce  que  ma  colere  foit  pafTée , que  j’aie  pum 

ceux  d’entre  vous  qui  m ont  irritée  je  perdrai  en- 
suite vos  ennemis.  C'eJJ  ce  que  le  Seigneur  fera 
dans  peu. 

21.  Car  le  Seigneur  va  fortir  du  lieu  où  il 
réfide  y pour  venger  l’iniquité  que  les  habitans 
du  monde  ont  commife  contre  lui , en  perji- 
cutant  fin  peuple  ; 6c  la  terre  ne  cachera  plus  le 
fang  de  fies  ferviteurs  qui  y a été  injuflement  . 
répandu  : elle  ne  retiendra  plus  dans  fon  feia 
ceux  qu’on  y avoir  fait  defeendre  par  une  mort 
violente  ; mais  Dieu  les  en  fera  fortir , & leur, 
rendra  la  vie.  _ 


CHAPITRE  XXVII. 


§.  I.  Punition  de  Leviathan.  Vigne  qui  porte  le  vin  pur.  Avions  de  gracet 
quelle  rend  au  Seigneur.  Dieu  ne  punit  qu’à  regret,  maisjl  pum  avec  un 
fiiiverain  pouvoir. 


î.  In  die  ilia  vilîtabit  Do- 
minus  in  gladio  fuo  duro , 8c 
grandi , & forti , fuper  Le- 
vitathan  ferpentem  veflem , 
& fuper  Leviothan  ferpen- 
tem tortuofum,  & occidet 
cctum , qui  in  mari  efl. 

I.  In  die  ilia  vinea  mert 
cantabit  ci. 


J . Ego  Dominut,  qui  fêr- 
▼o  cam,  repente  propinabo 
ei  : ne  forte  vifitetur  contra 
eam , noâe  & die  fecTO  cam. 


i.Fa  N ce  tems-là,  le.Seigneur  viendra  avec 
û grande  épée , fon  ép>ée  pénétrante  6c  invin- 
cible , pour  punir  Leviadian  , ce  ferpent  im~ 
menfe  > long  fort  comme  un  levier  y Levia- 
than ce  ferpent  à divers  plis  6c  replis  ; 6c  ü fera 
mourir  la  baleine  cjui  e(ï  dans  la  mer. 

2.  En  ce  tems-la  , la  vigne  qui  porte  le  via 
pur  chantera  les  loüanges  de  Dieu , en  recqn- 
noijfance  des  biens  dont  il  t aura  comblée , filon 
qu’il  le  promet  lui-même  par  ces  paroles  : 

3 . Je  fuis , dit  - il,  le  Seigneur  qui  la  con- 
ferve.  Je  l’arroferai  à tout  moment , de  peut 
quelle  ne  foit  gâtée  ; Je  la  garde  nuit  6c  jour  ; 
olr j’aurai  toujours  ta  même  bonté  pour  elle,ft  elle 
ne  me  manque  point  de  fidélité. 
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4.  Car  je  ne  ifte  porte  point  de  moi-même  à 
la  colere  : mais  fi  quelqu'un  eft  comme  une 
ronce  ôc  une  épine  qui  me  pique  ôc  qui  m’at- 
taque, ne  la  foulerai-je  pas  aux  pieds  ? ôc  n’y 
mettrai-je  pas  le  feu  pour  la  confuraer? 

J.  Eft-ce  qu’il  prétendra  lier  ma  puifiance , 
pour  m'empêcher  de  le  traiter  ainft  f Que  U pé- 
cheur ne  fe  protnette  point  cette  impunité-:  Qu’il 
me  demande  la  paix  ; qu’il  fafie  la  paix  avec 
moi  : C eft  tunique  moyen  d'échapper  à ma  ven- 
geante , & d'éviter  une- entière  rUine. 


4.  Indinatio  non  rft  mi- 
hi  : quis  daibii  me  fpinam  St 
veprem  in  przlio  : gniai 
fuper  eam , fiiccendim  eam 
pariter  ? ' 


S.  An  pottàs  tenebit 
fertitudinem  mcam,  faciei 
pacem  mihi , pacem  faciet 
laihi i 


§.  II.  Bonté  de  Dieu  pour  fon  peuple.  Il  le  châtie  avec  douceur , & par 

mijtricorde,  . 


6.  Car  aucun  de  ceux  qui  viennent  attaquer 
Jacob  ne  pourra  Jûbftfter.  Itaël  fleurira  ôc  ger- 
mera toujours  , malgré  les  efforts  de  fes  enne- 
mis ; car  fi  je  fuis  contraint  de  les  punir , je  le 
ferai  avec  beaucoup  de  ménagement  ^ tbmme  je ^ 
r ai  toûjours  prodigué, 

7.  En  eftet , Dieu  a-t-il  frappé  fon  peuple 

comme  il  a frappé  ceux  qui  en  étoient  les  ty- 
rans ? ôc  le  fupplice  des  liens  qu  il  a punis  a- 
t-il  égalé  celui  des  perfécuteurs  de  fon  peuple? 
J^on  fans  doute.  , 

8.  Ainft  lors  même  qu’Ifraél  fera  rejetté  du 
Seigneur , il  le  jugera  avec  modération  & avec 
mefure  ; il  cherchera  les  moyens  de  tempérer 
fa  rigueür  ôc  ià  colere , lors  même  qu’elle  pa- 
rotera  la  plus  ardente. 

9.  C’eft  pourquoi  l’iniquité  de  la  maifon 
de  Jacob  lui  fera  remife , par  les_châtimens  mê- 
mes qu’il  exercera  fur  elle  pour  la  punir  ,•  ôc  le 
fruit  des  maux  dont  le  Seigneur  l'affligerà  fera 
l’expiation  de  fon  péché  : car  il  lui  fera  par- 
donné ,-\orÇcpie  le  Seigneur  aura  brifé  toutes  les 
pierres  de  l’autel  de Jes  idoles , qu’il  les  aura  ré- 
duites en  poudre  comme  des  pierres  de  chaux, 
& qu’il  aura  renverfé  tous  les  bois  ôc  tous  les 
temples  que  Jerufalem  leur  avoir  confacrès  ft^ar. 
me  impiété  qui  fera  caufe  de  fa  ruine. 


6.  Qui  ingrediuntur  impe- 
tu  ad  Jacob , florebit  St  ge^ 
minabic  Ifraet,  8c  implebunC 
&ciem  orbis  femine. 


7.  Numquid  juxta  plagam 
percutientis  fe  ptreuflit 
euffl  t aut  ficut  occidit  in- 
terfcAos  eju(  , lie  occitiil 
ea? 


S.  In  menlnra  contra  tnen- 
furam , cùm  abjeâa  fuerit , 
judicabis  eam  : (nediatus  eft 
in  l^iiritu  fuo  duro  per  dietn 
aeflua. 


9.  Idcirco  fuper  lioe  di- 
niittetur  iniquitas  domti  Ja- 
cob ; 8c  ifte  omnis  fruâus  ut 
auferatnr  peccatum  ejut  , 
cùm  pofiierit  omnei  lapides 
alcatii  Ücut  lapides  cineris 
allifos;  non  ftabunt  luci  6f, 
delubra. 
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10.  Civita*  enîm  munita 
4cfblaia  erit  , fpeciofii  re- 
linquctur»  & dimitieturqua- 
Ci  dcfertum  ; ibi  pa^cecur  ti- 
tulus*  & ibi  accubabic , & 
confumet  fummitates  ejus. 

1 1.  €n  ficcitaie  meffes  il- 
lius  conterencur , iriulierci 
Tcnientcs,ôfdocenies  eam: 
non  eft  cnim  populat  (a- 
pienf,  propterea  non  mi> 
ierebitur  ejuf  » qui  f*fcit 
eum  ; & qui  formavit  cntti , 
non  parcet  ci. 


A I E.  C H .■»  r.  XXFII. 

I O.  Car  ceitf  ville  li  forte  fetadiffolée , cette 
ville  fi  belle  fera  dépeuplée  ; elle  fera  aban- 
donnée comme  un  défère  ; les  jeunes  bœufs 
y viendront  paître  & s y repofer  j & Us  man- 
geront les  herbes  ^i*iy  feront  crûes. 

1 1_.  Leurs  bleds  fe  delTécheront , & feront 
foulés  aux  pieds  ; des  femmes  viendront  les 
infiruire , les  hommes  n’étant  pas^  capable  de  le 
faire:  car  ce  peuple  n’a  point  d’intelligence; 
ôc  c’eft  pour  cela  que  celui  dont  il  eft  l’ouvrage 
n’en  aura  point  de  pitié  > & que  celui  qui  la 
formé  ne  lui  pardonnera  point. 


§.  IIL  Frophtiie  du  retour  des  enfans  d’Ifraèl  dans  la  Valefme  , Ù"  du  culte 
qu’ils  rendront  à Dieu  dans  Jerufalem. 


II.  Et  erit:  In  die  ilia 
percutiet  Dominus  ab  alveo 
flumints  ul'que  ad  (orrentem 
Ægjrpti , & vos  congregabi- 
nuni  unus  & unus  fiiii  Uracl. 


TJ.  Et  erit  : Tn  die  ilia 
élangetur  in  tuba  magna  » Sc 
venient  qui  perditi  fuerant 
de  terra  Atryriorum,  & qui 
cjedii  eram  in  terra  Ægypti» 
8c  adorabunt  Dominum  in 
monte  Tanâo  in  Jeculklent. 


12.  En  ce  tems-la  donc,  le  Seigneur  éten- 
dra fa  main  & fes  plaies,  depuis  le  fleuve  d’Eih  . 
phrase  ji^qu’au  torrent  de  1 Egypte  ; & vous , 
enfans  alhitH après  avoir  été  difpcrjis  tous  en- 
femble  , vous  ferez  raffemblés  un. à un,  lorf 
qu'il  plaira  au  Seigneur  de  vous  rappeller. 

I J.  En  ce  tems-là  , la  trompetre  qui  vous 
rajfemblera-tetcmm  avec  grand  bruit  ; les  fu- 
gitifs reviendront  de  la  terre  des  Affyriens; 
ôc  les  bannis  reviendront  du  pays  d’Egypte  , 
pour  adorer  le  Seigneur  fur  la  montagne 
fainte , dans  la  ville  de  Jerufalem. 


-':T  '• 


* 

CHAPITRE 


l 


Digilized  by  Google 


1 


I s A I E.  Ch  A >.  xxnil. 


CHAPITRE  XXVIII. 

§ I.  Menaces  contre  les  Ifraélties  fuperles  & ivrognes.  VroteHion pro/^t’fe  à 
Juda.  Vrétus  Ù"  Vrophttes  enfevelis  dans  le  vin. 


I.  V*  coronr  (ûpcrbix  ; 


i.  Ecce  validus  & fortii 
Dominuf  , Hcut  impetut 
grandinii,  turbo>  confrin- 


■•M  Allieur  à la  couronne  & au  Royaume 
d'Ifràel,  qui  efl  plein  d’oreucil  : malheur  aux  i &ilonde- 

ivrognes  d tphraim  , a la  ticur  pallagerc  qui  ejas,  <jui  étant  in  venice 
fait  leur  fafte  6c  leur  joie , à ceux  qui  habitent  pinguiülmi , crraïuei 
dans  Samarie , qui  eji  fttuée  au  haut  de  la  vallée  * 
grafle.  Alalheur  , dis-je , aux  habitons  de  cette 
ville , que  les  fumées  du  vin  font  chanceler. 

2.  Le  Seigneur  fort  ôc  puiffantyt’rti pour  eux 
tous  comme  une  eréle  impétueufe  qui  les  acca- 
blera  ; tl  fera  pour  IJrael  comme  un  tourbillon  gens , ficut  impetui  aqua- 
qui  brife  tout,  comme  un  déluge  d’eaux  qui  rummuliaruminundantium, 
4 rëpind  fui  uuu  giandu  campagne . & qui 
l’inonde. 

5.  La  couronne  d’orgueil  des  ivrognes  3.  Pcdibus  concukabitnt 

d’Ephraïm  fera  ainfi  foulée  aux  pieds.  cbnorum 

4.  Et  cette  fleur  pajfagere  , cette  profpéritè  Et  erit  flos  dccidens 
, temporelle,  qui  fait  la  vanité  & la  joie  de  celui  8^°"*  fxultatioms  ejus , 
qui  habite  au  haut  de  Ja  vallée  gralle  , lera  pinguîûm,  quafi  fcmpora- 
fcmblable  à un  fruit  qui  efi  mûr  avant  les  au-  neum  maturiuiem  au- 
,ica  fteiis  de  famomne  , q™  celui  qui  fap-  r;; ' Sïïl 
perçoit  prend  de  la  main,  ôc  le  dévoré  a tin-  nuerii,  devorabitillud.  . 
Jlant.  ^ 

y.  En  ce  jour-là  auquel  le  Seigneur  des  ar- 
mées accablera  de  maux  le  Royaume  d’ IJrael , 
il  fera  une  couronne  de  gloire  , ôc  comme  un 
bouquet  de  fleurs  ôc  de  réjoCiiflance  pour  le 
relie 'de  fon  peuple  qui  compofe  le  Royaume  de 
Juda. 

6.  Il  fera  un  efprit  de  juliiee  pour  celui  qui 

fera  aflis  dans  ce  Royaume  fur  le  tribunal  de  la  <“P'f  & <of- 

jultice;  ôc  // fera  la  lorce  de  ceux  cpi\,  apres  adportim. 

avoir  vaincu  leurs  ennemis  , reviendront  du 
combat  à la  porte  de  Jerufalem , en  aujft grand 
ttombre  & aujft  fains  qu’ils  en  étoient  Jortis, 

Tome  U''.  Part.  1.  K.  K 


3.  In  die  il!a  erit  Domi- 
nus  excrcituum  corona  glo- 
rir , & fertum  exultationii 
leliduo  populi  fui  : 


i,  & Ipirilus  judicii  fe- 
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7.  Verùm  hi  quoque  pr* 
vino  nelcieruni  , & prz 
ebrietate  erraverunt  : fjccr- 
dos  & prophcta  nelcierunt 
yrï  ebrk’uic  , abforpti  Tuiit 
a vino,  crraveruni  in  cbric- 
uie,  nelcieruni  videntcm  , 
ignoraverunt  judicium. 


S.  Orrnes  cnim  menrr 
repletï  lent  voniim  lor- 
diumque,  iii  ut  non  tiret 
uitrà  lucui. 


j>.  Quem  doccbit  fcien- 
tiam  ? & qucm  intcliincre 
f.icictauditum  ? cbbâaios  à 
hcic  , avulfos  ab  ubciibus. 


7.  Mais  pour  ceux  ^Ifràcl,  ils  font  fi  pleins 
de  vin , qu’ils  ne  favent  ce  qu’ils  font  ; ils  font 
fi  ivres,  qu’ils  ne  peuvent  fc  foutenir.  Le 
Prêtre  & le  Prophète  font  fans  connoifiance 
dans  1 ivrefie  qui  les  fojfede  , ils  font  abfot- 
h'is  dans  le  vin  , ils  chancclent  comme  étant 
ivres  ; ils  n’ont  point  connu  la  prophétie  , iis 
cm  ignoré  la  juilice. 

8.  Toutes  les  tables  font  fi  pleines  de  ce 
que  rejettent  ceux  qui  vcmiflent,  & de  falete', 
qu’il  ne  refie  plus  de  lieu  exempt  eies  mar- 
ques de  leur  mtempéranee. 

<?.  Aquic/tHc  le  Hei^fteur  cnfcignera-t-il  fa 
Loi?  à qui  donnera-t  il  rintclligence  de  fa  pa- 
role , fl  le  Pi  être  & le  Prophète  font  atijfi  inca- 
pables de  la  recevoir  que  des  enfans  qu’on  ne 
fait  que  de  févrer,  & qu’on  vient  d’arrachet 
de  la  mammelle  ? 


§.  II.  Lcî  JJrailites  fe  moquent  de  la  parole  de  Dieu.  Us  la  verront  s'accomplir 
en  eux.  Us  mettent  leur  confanat  dans  le  menpmge  dr  dans  les  vaines 
idoles.  Dieu  établira  une  pierre  angulaire  pour  fondement  en  Sion  ; Ù"  les 
idoles  feront  dt  truites. 


10.  Quia  manda  remania,  10.  Infiruifez  , dipiit-ils , en  infitliant  aux 

tnandi  remania  , cxpec'ta  paroles  de  met  Prophètes,  infiruifez  encore  ; 

ta , moJicum ibi , modicum  nifiruifcz , infiruifez  encore.  Attendez,  at- 
•ki*  * , tendez  encore;  attendez,  attendez  encore 

/ effet  des  menaces  du  in  igneiir.  p'oits  n'avez 
► plus  qu'un  peu  de  tems  à refer  ici , nous  dit-cn 

déjà  part  ; vous  ne  referez  plus  qu'un  peu  ici , 
cr  en  fuite  vous  Jerez  emmenez  captifs.  Cepen- 
dant nous  ne  voyons  point  arriver  cette  captivité, 
cr  nous  nous  trouvons  en  repos  comme  attpara- 
v3ht.  C ef  ainfi  que  ce  peuple  impie  Je  moque 
des  paroles  du  Seigneur. 

> J.  In  loqutia  cnim labii,  qi.  M^is  le  Seigneur  Ÿ^tlcTudéfarraais  à'uTiO 
iftùm*  autre  maniéré  à ce  peuple  , il  ne  lui  tiendra 

’ plus  le  même  langage  , au  lieu  des  paroles  de 

/es  Prophètes , il  lui  fera  entendre  la  uoix  me- 
naçante d’un  peuple  barbare , qui  venger  a les  in- 
jures que  le  Seigneur  a refîtes  de  cette  nation  in- 
fidele, 
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' 1 2.  à laquelle  il  avoit  dit  autrefois  , dans  le 
défit  de  lui  pardonner  fes péchés  : C’eft  là  mon 
repos , c efl  là  le  moyen  de  me  plaire  ; ii  vous 
foulagez  celui  qui  efl  las , c’elî  là  mon  rafraî- 
chiiTcment y cr  le  moyen  d’appaifer  ma  cohre  y 
fl  vottsfecotirez  celui  qui  en  a befoin.  Et  cepen- 
dant ils  n’ont  point  voulu  l’entendre. 

I j.  Et  ainfi  cette  parole  du  Seigneur  qu'ils 
ont  répété  tant  de  fois  avec  moquerie , Inftrui- 
fez  , inftruifez  encore;  inftruifez  , inftrui!cz 
encore  ; attendez,  attendez  encore  ; atten- 
dez y attendez  encore  ; vous  ne  referez  plus 
qu’un  peu  ici , vous  ne  referez  plus  qu’un  peu 
ici  ; s’accomplira  en  eux  ; de  lorte  qu’ils  forti- 
ront  du  lieu  qu'ils  occupent  : ils  feront  renverfe's 
en  arriéré,  ils  feront  brifds , ils  tomberont 
dans  le  piege , & ils  feront  pris , ainfi  qu’on  le 
leur  a prédit. 


1 1.  Cui  dixit  : Hzc  eft 
requicf  mea,  reficite  laflum, 
Sc  hoc  efl  meum  refrige- 
rium:  & noluerunt  audiie. 


13.  Et  erit  eis  Terbum 
Domini  : Manda  remaiida  , 
manda  remanda  , e.xpecii 
reexpefta , expefta  reexpec- 
ta , modicum  ibi , modicum 
ibi;  ui  v.tdani,  te.  cadant  re- 
trorfùm,  & comerantur,  de 
iUaqueentur,  & capiaiuur. 


14.  C’eft  pourquoi  écoutez  la  parole  du 
Seigneur  , vous  qui  vous  moquez  de  lui , 
qui  exercez  votre  domination  fur  mon  peu- 
ple qui  eft  à Jerufalem,  dr  qui  vous  promet- 
tez l’impunité  de  vos  crimes. 


14:  Propter  hoc  audite 
verbum  Dominî,  viri  illufb- 
res  ) qui  dominamini  fuper 
populum  meum,  qui  ell  in 
/erufjlema 


1 y.  Car  vous  avez  dit  : Nous  avons  fait  un 
pafle  avec  la  mort , nous  avons  cqntraélc  une 
alliance  avec  l’enfer;  de  forte  que  lorfque  les 
maux  fe  déborderont  comme  des  torrens  , ils 
ne  viendront  point  jufqu’à  nous,  parce* que 
nous  avons  établi  notre  confiance  dans  ce 


lŸ.  DixifHs  cnîm  ; Per- 
cuHîmus  ftrdus  cum  morte, 
& cum  inferno  fecimus  pac- 
tum.  Flageilum  inundans 
cum  tranfteric  » non  veniec 
lîiper  nos  : quia  pofuimus 
mendacium  fpem  nortram  * 
& mendacio  proce^i  fumus. 


que  vous  appeliez  le  menfonge,  Sx.  que  ce  que 
vous  appeliez  le  menfonge , nous  a véritable- 
ment protégés. 

16.  Voici  donc  ce  que  dit  le  Seigneur; 
Je  vais  renverfer  le  fondement  trompeur  fur  le- 
quel vous  vous  appuyez , en  renverfant  vos  fai- 
bles idoles -y  cr  je  m’en  vais  mettre  pour  fon- 
dement de  Sion  une  pierre,  une  pierre  éprou- 
vée , angulaire , précieufe , qui  fera  un  ferme 
fondement  po«r  ceux  qui  s’appuieront  fur  elle. 
Elle  écr afera  au  contraire  tous  les  médians  & les 
incrédules  ; elle  renverfer  a toutes  les  idoles , &. 


s fi.  Idcircô  hic  dicit  Do- 
miims  Deus  : Ecee  ego  mit- 
tam  in  fundaraemis  Sion  la- 
pidem,  lapidem  probatura 
angularem , pretiofum  , in 
fundamento  fendamemum  , 
qui  cccdiderit , non  fcAincu 
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T7.  F-t  ponam  \n  pontlere 
îuilicium  , Si  junitûm  in 
iricnfura:  & fu’jverret  g an- 
do  fpc:n  mendacii  : & pro- 
tcciioncm  inunda'junt. 


i8.  Et  delebîtur  fvtdus 
veftrum  c im  mort? , & p ic- 
lum  veft'U*n  cuin  inferno 
ronihbit:  fl.tgfiîum  inun- 
dins  cum  tra'iiicric  > erilis 
ci  in  conculcationcm. 

19.  Quandocunquc  pcr- 
trjnftcrit , toilet  vos:  quo- 
niammane  düuculo  pertran* 
/îbit  in  die  & in  nofle  , & 
fanfummodb  Toli  vexatio  in 
teiieâurndabitauditui. 


cfnx  ijuî  y mettent  leur  confiance.  Que  celui 
qui  croità  «JiJ  parole,  ne  fe  hâte  point,  com- 
me les  impies , de  demander  quelle  s'accomplifie 
promptement , pour  être  ajfittré  quelle  ne  le  trom- 
pe point.  Tout  ce  que  je  pièdis  arrivera  injailii- 
bltment, 

17.  Car  certainement  j’dtablirai  dans  Sion 
un  poids  de  juftice,  & une  mefurc  exatle 
d’equité , pour  rendre  à chacun  félon  fies  auvres\ 
& alors  la  grêle  détruira  l’efpérance  du  men- 
fonge,  & un  déluge  d’eaux  emportera 

la  protection  quon  attendait  des  vaines  idoles, 

1 8.  yJlors  l’alliance  que  vous  aviez  contrac- 
tée avec  la  mort  fera  rompue  ; & le  pacte 
que  vous  aviez  fuit  avec  1 enfer  ne  fubliftera 
plus.  //  ';// lor  que  les  maux  fe  déborderont 
comme  un  torrent,  vous  en  ferez  accablés. 

ip.  Au!n-tôt  qu’ils  fe  répandront , ils  vous 
emporteront , & ils  fe  répandront  dès  le  ma- 
tin, fans  difeontinuer  ni  jour  ni  nuit , & l’af- 
fliction feule  vous  donnera  l’intelligenee  de 
ce  qu’on  vous  dit , elle  vous  fera  comprendre  , 
par  votre  expérience , combien  (ont  reels  dr'  terri- 
bles les  maux  dont  vous  êtes  menacés. 


§.  III.  hit  rtfierré , couverture  étroite.  Ch  niinein  des  mo  tueurs.  Tempérament 
que  Dieu  garde  dans  la  puiiittjn  des  mechans. 


10.  Coingufiatum  «fl  e- 
fiîm  Aratun;,  i:a  ut  aiter  dc- 
ÿcidat:  & pailium  brevf  u* 
Uumque  operire  nc>n  poccfl. 


IT.  Sîcatenim  în  monte 
diviHunum  ftabit  Dominus: 
fîcut  in  valle  , qux  eÛ  in 
Oabaon,  irafectur:  ut  Biciat 
opus  fuum>  alienum  opu$ 
cjus:  utopereturopus/uum, 
peregrinuiu  opu$  ejus  ab 
CO. 


20.  Ils  doivent  être  extrêmes  ; ces  maux , pour 
répondre  à la  grandeur  de  [injure  que  vous 
m'avez  faite  , en  plaçant  les  idoles  dans  votre 
cœur  que  je  devais  feul  occuper  , car  le  lit  y efi  fi 
relferré  , que  ftdeuxperfonnes  s’y  mettent , l’une 
tombera;  & la  couverture^  efi  fi  étroite, 
quelle  n’en  peut  couvrit  deux. 

2 I . Amji  le  Seigneur,  que  vous  avez  chajfié 
pour  faire  place  au  Démon  0“  à fs  idoles  , va  s’é- 
lever voto , comme  il  fit  contre  les  Phi- 
liflins  fur  la  montagne  de  divifion  ; il  va  fe 
mettre  en  colcre  contre  vous  , comme  il  s’y 
mit  contre  lei  /Imorrhéem  en  la  vallée  de  Ga- 
baonj  6t  ilferafon  auvre  de  votre  punitions 
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qui  f(l  une  œuvre  bien  éloignée  de  lui  : Il  fera , 
dis-je  en  cela  fon  œuvre  ; & U agira  d’une  n»a- 
iiicre  qui  cft  étrangère  à fa  bonté. 

22.  CeflTez  donc  de  vous  moquer  des  me- 
naces du  Seigneur , de  peur  que  vos  chaînes 
ne  fè  refierrent  encore  davantage  ; car  le  Sei- 
gneur le  Dieu  des  armées  m'a  fait  entendre 
que  ce  qu’il  a réfolu  fu»  toute  la  terre  fe  doit 
accomplir  dans  peu  de  tems.  St  vous  me  de- 
mandez pourquoi  Dieu  différé  ainji  à punir  les 
médians  , pourquoi  il  ne  les  traite  'pas  tous 
également  j 

23.  prêtez  l’oreille , écoutez  ma  voix , ren- 
dez-vous attentifs  , 6c  ne  rejettez  pas  mes  pa- 
roles ; €T  vous  en  [aurez  la  rat/on. 

24.  Le  laboureur  labourera-t-il  toujours , 
afin  de  fémer  ? travaille-t-il  fans  ce  (le  à fendre 
les  mottes  de  la  terre  , 6c  à la  farder  ? 


lî.  Et  nurc  noütc  illuiJe- 
re,  ne  fvrie  conftringaniur 
virculd  vefirn;  conlumira- 
tionem  crim  & abbrevia* 
rionem  audivi  à Domino 
Dfo  cxercititum  fuper  uni- 
vcrlam  tetram. 


lî.  Aurîbus  perdpîte,  & 
audire  vocem  mram  , af- 
tendiee,  & audiic  eloquium 
meum. 

14.  Numquid  tota  die  ara- 
bit  anins  ut  ferat,  prolctn- 
dcc  & iàrrict  humum  fuam  ? 


2 y.  Lorfqu’il  l’a  & égalée , n’yfé- 

me-t-il  pas  du  gith  6c  du  cumin  ? 6c  n’y  met- 
tra-t-il pas  du  blé , de  l’orge , du  millet,  6c  de 
la  velTc , chacun  en  fa  place  6c  en  fon  rang  ? 

2(5.  Car  Dieu  lui  a donné  du  fens peur  cela, 
ôc  il  lui  a appris  ce  quil  doit  obferver  peur  cul- 
tiver fa  terre , & peur  recueillir  les  fruits  quelle 
lui  a produits. 

27.  Le  gith  ne  fe  foule  pas  avec  des  poin- 
tes de  fer , ôc  on  ne  fait  point  pafler  la  roue 
du  chariot  fur  le  cumin  ; mais  le  gith  fe  bat 
avec  une  verge  , ôc  le  cumin  avec  un  Péau. 

28.  Le  blé  dont  on  fait  le  pain  fe  brife  avec 
le  fer  : ôc  néanmoins  celui  qui  le  brife  ne  le 
brife  pas  toujours  , il  ne  le  prefle  pas  tt  lijours 
fous  la  roue  du  chariot , il  n’en  rompt  pas  tou- 
jours la  paille  avec  des  ongles  de  fer;  mais  il 
fai:  toute  ces  chofes  chacune  en  leur  tems. 

2Ç).  Or  toute  cette  conduite  vient  du  Sei- 
gneur Dieu  des  armées , qui  a voulu  faire 
ainfi  admirer  la  fagejfe  de  fes  confeils,  ôc  la 
grandeur  de  fa  juüice,  en  peignant  dans  la  con- 


if.  Nonne  cùmadxqu:^- 
TCrii  fnciem  ejus»  foret  gitb^ 
& cyminum  (parget , & po- 
nct  triticum  per  ordinom  , 
&hordevm,  & milium  , & 
vieiam  in  linibus  fuis  ? 

Lt  ervdtct  ilium  in  ju* 
diJo  : Deus  luus  docelit 
ilium. 


17.  Non  enîm  în  ferrîs 
triturabitur  gith,  nec  rora 
plauftri  fuptr  cyminum  cif- 
cuibit:  fod  in  virga  excu- 
licrur  gith,  & cyminum  in 
baculo. 

18.  P.inîs  autem  commi- 
nuetur:  vorùm  non  în  per** 
petuum  tiiturans  trirurabit 
lüum , nuque  vexabit  eum 
rota  plauflrt  , r.ec  ungulis 
fuis  comminucc  cuiu. 


19.  Et  hoc  À Domino 
Deo  exerciruum  exivir , ut 
mirabile  faccret  conüiium. 
Si  magnificarct  juftitiam. 

K k iij 
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di;ite  qnil  a infpirée  à f homme  à t égard  de  cet 
grains  ciijférciis,  l’image  de  celle  qu’il  tient  lui~ 
viùne  à f egard  des  pécheurs  qu’il  punit  en  diffé~ 
rens  teins , o-  Jelon  les  réglés  differentes  que  cette 
Jageffe  lui  preferit. 


CHAPITRE  XXIX. 


§.  I.  Jerttfiilcm  fera  affngte , C"  InnnHiée  par  les  Géntils.  Les  Gentils  feront 
àjjiigés  ù'Jiinràl.ts  a leur  tour. 


I.  Vk  Aricl,  Aricl  civi- 
t:is , qu.im  expugnavit  Da- 
v!<i  : adilitus  ell  aiinus  ad 
annum  : lolcmnitaîcs  evo- 
luta;  lunt. 


î.  F.t  circumvaîUbo  Aricl, 
& crit  iriibs  f;  nurrens,  £c 
Fiit  jnihi  ^uali  Aricl. 


J.  Et  circumdabo  qualî 
fpbirjm  in  circuitu  tuo , & 
jaciam  contra  te  aggercm  , 
& munimenu  ponam  in  ob- 
üdionem  luam. 

, 4.  Huitiililiaberij,  de  ter- 
ra loqucris , 5(  de  humo  aa- 
dietur  eloqoium  tuum  : & 
erit  quafi  pythonis  de  terra 
vox  tua , & de  humo  elo- 
guium  tuum  maHlubit. 


t-  T.t  crit  (icut  pulvis  tc- 
nuis  multitudo  ventüantium 
te:  Je  lient  fivilla  pertran- 
/îeni  multitudo  eorum , qui 


Alheur  à l’autel  des  holocaufles  nomme 
Aricl  , & à cette  ville  qui  a été  prife  pat 
David  fur  les  Jébuféens.  On  lui  a donné  en- 
core quelques  années  pour  fubftjler  ; fes  fetes 
dureront  encore  quelque  tems. 

2.  Mais  apres  cela,  j’environnerai  de  tran- 
diées  la  ville  où  ejî  Ariel  ; elle  fera  trifle  & dé- 
folée  la  réduirai  en  l’état  où  elle  doit  être  ré- 
duite-, car  je  la  rendrai  femblable  à Ariel»  en 
la  remplffant  du  Jdng  de  fes  habitans , comme 
cet  autel  e{l  couvert  du  fang  des  vUhmes. 

3.  O Jeru/alem  , je  ferai  tout  autour  de  tes 
murailles  comme  un  cercle  ; j’élevcrai  des 
forts  contre  toi , & je  ferai  des  fortifications 
qui  t'environneront  pour  te  tenir  alfiégée. 

4.  Vous  ferez  ainft  humiliée  , 0 Jemfalem-, 
vous  parlerez  tj/arr  comme  de  delTous  la  terre, 
& vos  paroles  en  fortiront  à peine  pour  fc  faire 
entendre  ; votre  voix  forçant  des  antres  & des 
cavernes  de  la  terre , où  la  crainte  vous  aura 
obligé  de  vpus  retirer , fera  femblable  à celle 
d’une  pythonifie,  qui  murmure  au  fond  defon 
ef.omac  i Use.  f abattement  où  vous  vous  trouve- 
rez fera  que  vous  ne  poufferez  qu’un  fon  foible 
cr  obfctir , comme  s’il  étoit  fort!  des  entrailles 
de  la  terre. 

y.  Le  nombre  de  ceux  qui  vohs  diffiperont 
fera  comme  la  poufiiere  menue  qu’on  ne  peut 
compter ) 6c  la  multitude  de  ceux  qui  vous  tien- 
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dront  fous  leur  puiflance  fera  innombrable , comra  te  priraluerunt  « 
comme  les  pailles  qui  volent  en  l’air:  &uo:is 
ces  maux  vous  furprendront  en  un  moment , 
dans  le  tems  que  vous  vous  y attendrez  le 
tnoins. 

_ 6.  Car  le  Seigneur  des  armdes  viendra  pu- 
nir cette  faille  au  milieu  des  foudres  & des 
tremblemens  de  terre,  parmi  les  bruits  effroya- 
bles des  tourbillons  & des  tempâtes,  & parmi 
les  flammes  d’un  feu  dévorant. 

7.  Mais  après  cela,  la  multitude  des  na- 
tions qui  auront  pris  les  armes  contre  Ariel 
&•  contre  Jerufalcm  , qui  l’auront  combattue , 
qui  l’auront  afj^'géc,  & quis’en  feront  ren- 
dus les  maîtres , dijparoîtra  tout  d’un  coup  com- 
me un  fonge  & une  vifion  de  nuit. 

8.  Et  comme  un  homme  qui  a faim  fonge 
qu  il  mange  pendant  la  nuit,  mais  lorfqu’il eft 
éveillé  il  lé  trouve  aufft  vuide  qu  auparavant  ; 

& comme  celui  qui  a foif  fonge  qu’il  boit,  & 
après  que  fon  fommeil  eft  paffé  , il  fc  levé 
encore  fatigué  & altéré  , & il  efl  auffi  vuide 
qutl  était  : ainfi  fe  trouvera  toute  la  multitude 
des  nations  qui  auront  combattu  contre  la 
montagne  de  Sion  : leurs  combats  & leurs  tra- 
vaux feront  pour  eux  comme  un  fonge , dont  ils 
ne  retireront  aucun  fruit. 


(.  en'tqye  reptrte  con- 
fefiim.  A Domino  exîrci- 
tuum  vi.'îtabiiur  in  lonitruo, 
&;  commoiione  terra:  , K 
voce  niiign.1  lurbinis  lem- 
pefijtis,  & llammx  ignis  de- 
vorantis. 

7.  Ht  erit  (ïcut  fomnium 
vifionis  noflurnx  multiiudo 
omnium  Gentium , qux  di- 
micaverunt  contra  Ariel  , 
& omnes  qui  militaverunt 
& obfcderunt.  & prævalue- 
runt  adverfus  e^m. 

8.  Et  (ïcut  fomniat  ePu- 
riens , St  comedit  ; cum  au- 
tem  fuerit  cxpergefaftus  , 
vacua  efl  anima  ejus  : & fi- 
cut  fomniat  Ittiens , & bibit  ; 
Se  poftquara  fuerit  experge- 
factuc,  lafTus  adhuc  (tiit,  & 
anima  ejus  vacua  eft  : fie 
erit  multitude  omnium 
Gentium  , quæ  dimicave- 
runc  contra  montent  Sion. 


§.  n.  Aveuglement  des  Juifs.  Les  paroles  des  Prophètes  font  pour  eux  comme 
un  livrej'cellé , comme  un  livre  qu’ils  ne  favent  pas  lire.  Punition  de  cet 
aveuglement , qui  ejl  l’effet  de  leur  maiwt. 


9.  Pour  vous , peuples  de  Juda  , foyez  dans 
l’étonnement  & dans  la  furprilé,  foyez  dans 
l’agitation  & le  tremblement,  en  apprenant  les 
maux  qui  doivent  fondre  fur  vous  ; foyez  ivres , 
mais  non  pas  de  vin  ; foyez  chancellans , mais 
non  pas  comme  ceux  qui  ont  bû  avec  excès. 

10.  Car  le  Seigneur  va  répandre  fur  vous 
un  efprit  d’affoupiffement  ; il  vous  fermera 
les  yeux  ; il  couvrira  de  voiles  les  paroles  de 


y.  ObUilpcfcite,  & admi- 
ramini,  fluâuate  , Je  vacil- 
late  : inebriamini , & non 
à vino  : movemini,  & non 
ab  ebrieute. 


10.  Quonhm  mîfcuît  vo- 
bis  Doniinus  f^iritum  fopo- 
ris,  ciaudet  ocu!os  veAros  ; 
proplîcias  & principe*  vcl- 
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tros  , qui  vident  vifiones, 
operiet. 

II.  Et  erit  vobis  vlfîo 
omnium  (icut  vcrba  libri 
Egnati , qucm  ci'im  dede- 
rintlèicnti  littcms  > diccnt  : 
I ege  iltum  : & reCponde- 
bii:  Non  poirura,  fignatui 
ell  cnim. 


1 1.  Et  Jibitur  liber  nef- 
cicnli  Uueras,dlccturqueci: 
I.egc:  & rd'pondebit:  Ncf- 
ciu  liiieras. 


IJ-  Et  dixit  Dominuj  : 
Eô  qtiôd  appropinquat  po- 
pulus  ille  orc  luo , & labii» 
fuiij glorifient  me,  corau- 
tem  ejus  longe  cil  i me,  & 
timuerunt  me  mandato  ho- 
miniuu  & doârinis  : 

14.  idco  ecce  ego  addam 
ut  admiraiionem  ('.iciam  po- 
pulo liuic  miracu'.o  grandi  & 
Itupendo  : peribit  enim  fa- 
pientii  à (âpiemibus  ejus  , 
& imelleelus  prudentium 
ejus  ablcondctur. 


VOS  Prophètes , 6c  de  vos  Princes  qui  voient 
des  vii'ions  : 

1 1 , De  forte  que  les  vifions  de  tous  vos 
Prophètes,  ù"  toutes  L-s  vérités  qu  ils  vous  an- 
nonceront , vous  feront  comme  les  paroles 
d’un  livre  fermé  avec  des  fceaux  qu’on  don- 
nera à un  homme  qui  fait  lire , en  lui  difant  : 
Lifez  ce  Livre:  & il  répondra:  Je  ne  le  puis» 
parce  qu’il  efl  fermé. 

I 2.  Et  on  donnera  le  livre  à un  homme 
qui  ne  fait  pas  lire , & on  lui  dira:  I ifez,  & 
il  répondra:  Je  ne  fais  pas  lire,  y^infi  les  pa- 
roles de  mes  Prophètes  [ont , par  la  corruption  de 
votre  cœur  , un  livre  f celle  Cf  inintelligible  pour 
vous.  • 

1 3.  C’eft  pourquoi  le  Seigneur  a dit;  Parce 
que  ce  peuple  s’approche  de  moi  de  bouches 
ôc  me  glorifie  des  levres , mais  que  fon  cœur 
eft  éloigné  de  moi , & que  le  culte  qu’il  me 
rend  n’eft  point  conforme  à ma  Loi , mais  félon 
des  maximes  6c  des  ordonnances  humaines, 

14.  je  ferai  encore  une  merveille  dans  ce 
peuple,  un  prodige  étrange  qui  furprendra 
tout  le  monde , car  je  ferai  que  la  fagefle  des 
fages  qui  font  parmi  eux  périra  , 6c  que  la  pru- 
dence des  prudens  fera  obfcurcie. 


Midheur  de  ceux  qui  veulent  cacher  leur  coeur  à la  connoiffance  de 
Dieu.  Vanité  de  ce  dejfrin.  Orgueilleux  humiliés.  Humbles  clevés.  Retour 
des  enfans  de  Jacob  au  Seigneur. 


1 5.  Va:  qui  profundi  eftis 
corde , UC  à Domino  übreon- 
dsicis  coniîlium  t quorum 
/iint  in  tenebris  opéra,  & 
dicunt  : Quis  vidcc  nos  > & 
<(uis  novic  nos  ? 


id.  Perverfa  eft  hxc 
tra  cogitati^  ; quaft  ftlutum 
contra  ftgulum  cogicec,  & 
dicat  opus  favori  fuo  : Non 
^ecift]  me  : 8c  figenentum 


I y.  Malheur  aujft  à vous  qui  vous  retirez 
dans  la  profondeur  de  vos  cœurs  , pour  ca- 
cher à Dieu  même  le  fccret  de  vos  delTeins , 
qui  faites  des  œuvres  criminelles  dans  les  té- 
nèbres, ôc  qui  dites:  Qui  eft-ce  qui  nous  voit? 
ôc  qui  fait  ce  que  nous  faifons  ? ' 

i6.  Cette  penfée  eft  folle  eJ’"  impie.  Cefl 
comme  fi  l’argile  s’élevoit  contre  le  potier 
qui  r employé , 6c  comme  fi  le  vafe  difoit  à ce- 
lui qui  l’a  formé  ; Ce  n’eft  point  vous  qui 

m’avez 
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m'avez  fait.  Et  comme  fi  l’ouvrage  difoit  à 
l’ouvrier:  Vous  ùtcs  un  ignorant,  qui  ne  fa- 
veZf  ni  ce  que  je  fuis , ni  ce  que  je  dois  devenir. 

1 7.  Mais  ne  verra-t-on  pas  dans  très-peu 
de  tems  le  mont  Liban  avec  fes  grands  arbres , 
devenir  une  plaine , & la  plaine  fe  changer 
en  la  forêt  du  mont  Liban , comme  je  l'ai  pré- 
dit! 


Jlcat  faflori  luo  : Non  intel' 
ligis. 


17.  Nonne  adhuc  in  ino- 
dico  ; S:  in  brevi  conver- 
tetur  Libanus  in  charmel, 
& charmel  in  falium  repu- 
ubicur? 


18.  En  cetems-là,  les  fourds  entendront 
les  paroles  de  ce  livre  qu'ils  verront  accom- 
plies , & les  yeux  des  aveugles  Jbrtant  de  leur 
nuit , paflêront  des  ténèbres  à la  lumière. 

I <?.  Alors  ceux  qui  font  doux  & humbles  fc 
réjoiiiront  de  plus  en  plus  dans  le  Seigneur , 
& les  pauvres  trouveront  dans  le  Saint  d’If- 
raël  un  raviflement  de  joie , 

20.  parce  qu'ilfera  vrai  de  dire:  Celui  qui 
les  opprimoit  a été  détruit  ; le  moqueur 
n’eft  plus  ; & on  a retranché  de  dejjus  la  terre 
ceux  qui  veilloient  pour  faire  le  mal , 

21.  ceux  qui  faifoient  pocher  les  hommes 
par  leurs  paroles , qui  tendoient  des  pièges  à 
ceux  qui  les  reprenoient  dans  l’affcmblée , & 
qui  cherchoient  de  vains  prétextes  pour  s’é- 
loigner du  jufte  & de  fes  pages  confeils. 

22.  C’eft  pourquoi  voici  ce  que  le  Sei- 
gneur qui  a racheté  Abraham  dit  à Jacob  : 
Jacob  ne  fera  plus  confondu , fon  vifage  ne 
rougira  plus  : 

25.  mais  lorfqu’il  verra  fes  enfans  qui  font 
les  ouvrages  de  les  mains,  rendre  au  milieu 
de  lui  gloire  à mon  faint  nom,  il  bénira  avec 
eux  le  Saint  de  Jacob,  & il  glorifiera  le  Dieu 
d’Ilraël. 

24.  Et  ceux  dont  l’efprit  étoit  égaré  feront 
éclairés , & les  murmurateurs  apprendront  la 
Loi  de  Dieu  y & lui  feront  foûmis. 


18.  Et  audient  in  die  ilia 
lurdi  verba  libti , & de  te- 
ncbrii  & caligine  oculicz- 
cocum  vidcbunc. 


19.  Et  addent  mites  in 
Domino  Ixtitiam  , Sc  pau- 
pcres  homines  in  tànâo  II- 
rael  exulubunt  : 


>0.  quoniam  defecic  qui 
przvalebat  , confummatus 
eft  illufor  , & fuccili  funt 
omnes  qui  vigilabanc  fuper 
iniquitatem  : 

II.  qui  peccare  faciebatt 
homines  in  verbo  , & a - 
guentem"  in  porta  lupplan- 
tabant  , Sc  declinavetuot 
frufiià  à joAo. 


li.  Proptcr  hoc , hzc  di- 
cit  Dominus  ad  domum  Ja- 
cob, qui  rcdemit  Abraham: 
Non  modà  confundeiur  Ja- 
cob, nec  modo  vultus  ejus 
erubelcet  : 

Z}.  feJ  cùm  viderit  filioi 
fuos , opéra  manuum  mea- 
rum , in  medio  fui  fanarfi- 
cantes  nomen  meum , ec 
fanâilîcabum  fanâum  Ja> 
cob , & Deum  Ifrael  przdi- 
cabunt : 

14.  & fcienc  errantes  fpi- 
ritu  intelleAum , & muHiia- 
torcs  difcent  legcm. 
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CHAPITRE  XXX. 


§.  I.  Menaça  coiure  les  Juifs , qui , prejf  s car  les  Ajfyriens , fe  retiroiem  en 
Egypte  pour  confuher  le  Seigneur. 


I.  V*  filii  derertorcj,  di- 
cit  Dominus,  ut  fiiceretis 
con(îlium  » & non  ex  me  : 
& ordiremini  celam,  & non 
per  fpiritum  meum  « ut  ad* 
deretis  peccatum  fuper  pcc- 
catum  : 

1.  qui  ambulatis  ut  defeen* 
d.ttis  in  Ægyptum  , 8c  os 
meum  -non  interrogafiis  , 
rperantes  auxtlium  in  forii- 
tudine  Pharaonis,  & haben- 
tes  tiduciam  in  umbra  Æ- 
gypti. 

Et  eric  Tobis  fortitudo 
Pbaraonis  in  confufîonem  , 
& fiducia  umbrat  Ægypii  in 
ignomiaiam. 


4.  Etant  enim  în  TanI 
principes  tui,  & muntiiuf* 
que  ad  Hanes  pervenerunc. 

Omnes  confü(î  funt 
fliper  populo  , qui  eis  pro- 
deHe  non  potuit:  non  fuc- 
runt  in  auxilium  & in  nli* 
qunm  utilitatem,  fed  in  con* 
fu/ionem  & in  opprobrium. 


4,  Ontts  jirmentonim  Auf- 
tri.  In  terra  tribulacionis  & 
augudiz  lexna,  & leo  ex 
eis,vtpera,  8c  regulus  vo- 
isins y portantes  mper  hn- 
meros  jumentorum  divitm 
filas,  & fuper  gibbum  ca* 
melorum  thefauros  fuos , ad 
populum  qui  eis  prodefTe 
non  poterie. 

7-  Ægyptus  enîm  fnifirà  & 
Tanè  auxiliabitur:  tdeo  cU> 


-M  Alhcur  à vous  , enfans  rebelles , dit  le 
Seigneur , qui  faites  des  delTeins  fans  moi , 
qui  formez  des  entreprifes  qui  ne  viennent 
point  de  mon  efprit,  pour  ajouter  toùjouc 
péché  fur  péché , 

2.  qui  faites  réfolution  d’aller  en  Egypte 
fans  me  confulter,  efpérant  de  trouver  du  fe- 
cours  dans  la  force  de  Pharaon  , ôc  mettant 
votre  confiance  dans  la  proteûion  de  l’E- 
gypte. 

3 . Cette  force  de  Pharaon  fur  laquelle  vous 
vous  appuyez  fera  votre  honte , & cette  con- 
fiance que  vous  avez  dans  la  proteéUon  de 
l’Egypte  vous  couvrira  de  confufion. 

4.  Vos  Princes  ont  été  jufqu’à  Tanis  , & 
vos  Amhafiadcurs  jufqu’à  Mmci , pour  implo- 
rer le  fecours  des  Egypsiens. 

y.  Mais  ils  ont  tous  été  confondus  , en 
voyant  dans  ces  villes  les  plus  riches  de  l'Egypte, 
un  peuple  qui  ne  pouvoit  les  aflifter,  un  peu- 
ple qui , loin  de  les  fecourir  & de  leur  rendre 
quelques  fervices  , eft  devenu  leur  honte  6c 
leur  opprobre.  Mais  c’eft  en  vain  que  je  les  ex- 
horte a abandonner  ce  dejfein  : 

6.  l'^otlà  leurs  bêtes  déjà  chargées  du  bagage 
qui  leur  e/l  nécejfaire  pour  aller  au  midi.  Us 
vont  dans  une  terre  d’affliéUon  & de  miierc, 
d’où  fortent  le  lion  & la  lione  , la  vipere , 6c 
le  bafilic  volant  : Ils  portent  leurs  richefles 
fur  des  chevaux,  6c  leurs  thréfors  fur  des  cha- 
meaux, pour  les  donner  à un  peuple  qui  ne 
leur  pourra  rendre  aucune  afliftance. 

7-  Car  le  fecours  de  l’Egypte  fera  vain  6c 
inutile  à Jacob.  C’eft  ce  qui  m’a  fait  crier  à 
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Ifraél:  Vous  ne  trouverez-là  que  de  l’orgueil- 
demeurez  en  repos  ; & vous  joiiirez  de  la  paix 
que  vous  cherchez.  Mais  Ifraél  na  point  voulu 
m’entendre. 

8.  Maintenant  donc,  dit  le  Seigneur,  allez 
graver  ceci  fur  le  boùis  en  leur  préfence , & 
écrivez-le  avec  foin  dans  un  livre  , afin  qu’au 
dernier  jour  il  foit  comme  un  monument  qui 
ne  périra  jamais , & une  preuve  éternelle  du 
foin  que  f ai  pris  de  leur  falut , & de  l’ opiniâtreté 
avec  laquelle  ils  ont  cherché  leur  perte. 


mavi  fuper  hoc  : Superbia 
camùm  cft , qaielce. 


S.  Nunc  crgo  îngreffuj 
fcrîbe  ei  fiiper  buxum,  â: 
in  libro  diligenter  exara  îl- 
lud,  & cric  in  die  noviHi« 
mo  in  cenimonium  ufque 
in  arcernura. 


5.  II.  Dureté  des  Juifs.  Mépris  qu’ils  font  des  avertijfemens  des  Prophètes. 
Maux  dont  ce  mépris  fera  puni. 


9.  Car  ce  peuple  eft  un  peuple  qui  m’irrite 
fans  cefie  ; ce  font  des  enfans  menteurs,  des 
enfans  qui  ne  veulent  point  écouter  la  loi  de 
Dieu , 

I o.  qui  difent  à ceux  qui  ont  des  yeux  : Ne 
voyez  point;  ôc  à ceux  qui  voyent:  Ne  regar- 
dez point  pour  nous  à ce  qui  eft  droit  & julle  ; 
dites-nous  des  chofes  qui  nous  agréent;  que 
votre  œil  voie  des  erreurs , pour  nous feduire 
agréablement, 

1 1.  Eloignez  de  nous  la  v-oie  de  Dieu  qui 
ejl  dure  ; détournez  de  nous  ce  fentier  étroit 
par  lequel  il  nous  oblige  de  marcher  ; que  le 
Saint  d’Ifraël  celTe  de  paroître  devant  nous. 
C’eft  atnft  qu’ils  ont  parlé. 

1 2.  C’eft  pourquoi  voici  ce  que  dit  le  Saint 
d’Ifracl;  Parce  que  vous  avez  rejetté  la  parole 
du  Seigneur , & que  vous  avez  mis  votre 
confiance  dans  l’Egypte , où  régnent  la  calom- 
nie & le  tumulte,  & que  vous  y avez  mis 
votre  appui , 

I J.  cette  iniquité  retombera  fur  vous , com- 
me une  haute  muraille , qui  s’étant  entr’ou- 
verte , & ayant  menacé  ruine  , tombe  tout 
d’un  coup,  Iqrfqu’on  ne  croyoit  pas  fa  chute 
fi  proche  , 


9.  Populuj  enîm  ad  îra- 
cundiam  provocans  eft,  Sc 
filii  mendaces, filii  nolentci 
audire  legem  Dei. 

10.  Qui  dicunt  videmî- 
bus , Nolitc  videre  ; & afpi* 
cieniibus  , Noltte  afpicere 
nobis  ea  , qur  rcâa  funt  : 
loquim  ni  nobis  piaceniia^ 
videte  nobis  errores. 


î T.  Auferte  k me  vîam  , 
dedinate  à me  femitam  ^ 
ceiTet  à facie  noftra  lân^'tut 
Ifracl. 


II.  Proprerea  ha?c  dicît 
ûnâus  Kraei  ; Pro  e6  quôj 
reprobaftis  verbum  hoc  , & 
fperaftis  in  calumnia  & in 
tumulcu,  & innixi  efti$  lu- 
per  eo. 


13,  propterea  erît  vobis 
Iniquitas  harc  fteut  inter- 
ruptio  cadens , 8c  requiftta 
in  muro  excelfb,  quoniam 
fubito,  dum  non  Ipcratur» 
veniet  contriiio  ejus. 
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14.  Et  coraminuetur  fi- 
cut  conteritur  lagena  6guli 
contriiione  pervalida  : Sc 
non  invenietur  de  fragmcn- 
tisejut  tella,  in  qua  porie- 
tur  igniculus  de  incendio , 
aut  hautiatut  parura  aqu* 
de  fovea. 

14.  Quia  hxc  dicit  Do- 
minus  Deus  &nftus  Ifrael  : 
Si  revertamini  & requieCca- 
tis  t falvi  eritis  : in  lîientio 
& in  fpe  erit  fortitudo  vei- 
tca.  Et  noluifiis  : 


i<.  & dixiftis  : Nequa- 
quam,red  ad  equot  fugie- 
inus  : ideo  fugieiis.  Et  fuper 
veloces  afcendcrous  , ideo 
velociores  erunt,  qui  perle- 
quentui  vos. 


17-  Mille  homines  à facie 
terroris  unius  ; & à facie  tec- 
loris  quinque  fugietis,  do- 
nec  relinquamini  quafi  ma- 
lus navis  in  vertice  montis , 
& quafi  fignum  l'upei  col- 
lem. 


1*.  Propterea  expeâat 
Dominus  ut  mifereatur  ve(^ 
tri:  8c  ideo  exalubitur  par- 
cens  vobis,  quia  Deus  ju- 
dicii  Dominus  : beati  om- 
oes  qui  expeâant  cum. 
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1 4.  & fe  brife  comme  un  vafe  de  terre  qu’on 
calTe  avec  effort  en  mille  morceaux , fans  qu’il 
en  relie  feulement  un  têt  pour  y mettre  un 
charbon  pris  d’un  feu , ou  pour  puifer  un  peu 
d’eau  dans  une  foffe.  ylinji  ferez-vous  écrajis 
par  le  poids  de  votre  propre  incrédulité. 

I J.  Car  le  Seigneur  Dieu , le  Saint  d’ifracl 
vous  dit  depuis  ft  long-tems  : Si  vous  revenez  y 
6r  fi  vous  demeurez  en  paix  dans  la  Judée ^ 
vous  ferez  fauvés  î votre  force  fera  dans  le  fî- 
lence  ôc  dans  l’efpérance  que  vous  aurez  en 
moi.  Et  vous  n’avez  point  voulu  t écouter. 

16.  Vous  avez  dit:  Nous  n’en  ferons  rien  i 
■ 6c  nous  nous  enfuirons  fur  des  chevaux.  C eft 
pour  cela  même  que  vous  foirez  devant  vos 
ennemis.  Nous  monterons , avez-vous  dit , fur 
des  coureurs  très-vîtes.  C’eft  pour  cela  meme 
que  ceux  qui  vous  pourfuivront  courront  en- 
core plus  vite. 

17.  Alors  un  feul  homme  en  épouvantera 
mille  d’entre  vous  > quatre  ou  cinq  des  ennemis 
vous  frapperont  de  terreur  > 6c  vous  feront 
foir , jufqu’à  ce  que  ceux  qui  relient  d’entre 
vous  foient  comme  le  mat  d un  vaiffeau  brifi 
qu’on  éleve  fur  une  montagne,  ou  comme 
un  étendart  qu’on  dreffe  fur  une  colline  > pour 
avertir  ceux  qui  pajjent  d'éviter  les  écueils  où  a au- 
tres (ont  tombés. 

18.  Foilà  [extrémité  où  vous  ferez  réduits; 
Ô“  votre  ruine  apprendra  de  même  aux  autres  à 
ne  pas  fuivre  la  voie  par  laquelle  vous  marchez  y 

qui  vous  conduira  infailliblement  à la  mort. 
C’eft  pourquoi  le  Seigneur  , qui  eji  plein  de 
bonté , vous  en  fait  avertir  , afin  que  vous  l'évi- 
tiez ; il  vous  attend  à pénitence , afin  de  vous 
faire  miféricorde  ; 6c  fi  vous  retournez  à lui , il 
fignalcra  fa  gloire  en  vous  pardonnant  ; il  dé- 
tournera le  coup  dont  il  e[l  prêt  de  vous  fi  apper  , 
parce  que  le  Seigneur  eft  un  Dieu  d’équité 
qui  ne  punit  que  ceux  qui  perfeverent  dans  le  pé- 
ché, Heureux  donc  tous  ceux  qui  l’attendent , 


Digitized  by  Googl 


27* 


I s A I E.  Chat.  XXX. 
t[ut , mettant  en  lui  leur  confiance , demeurent 
à Jerufalem , comme  il  le  leur  a ordonné. 

§.  III.  Bonheur  des  Juifs  qui  fie  confient  au  Seigneur , qui  font  dociles  à (a  voix, 
ir  qui  lui  fontfideles.  Supplices  eternels  prépares  aux  ennemis  du  Seigneur. 


ip.  Car  le  peuple  de  Sion , qui  fe  tient  atta- 
ché au  habitera  à Jerufalem , malgré 

les  efforts  de  fies  ennemis.  Peuple  fidele , vous  fi- 
nirez enfin  vos  pleurs  ; le  Seigneur  vous  fera 
certainement  miféricorde , lorfque  vous  crie- 
rez à lui  : il  n’aura  pas  plutôt  entendu  votre 
voix , qu’il  vous  répondra  favorablement. 

20.  Il  eft  vrai  qu  auparavant  le  Seigneur 
vous  donnera du'pain  de  douleur,  6c  de  l’eau 
d’affliûion  , pour  vous  punir  d’avoir  oublié  fes 
préceptes  : mais  il  fera  cnfuite  que  celui  qui 
vous  inftruit  ne  difparoîtra  plus  de  devant 
vous  ; vos  yeux  verront  toujours  le  maître  qui 
vous  enfeigne. 

2 1 . Vos  oreilles  entendront  fa  parole , lorf- 
que , femblable  à un  mahre  qui  conduit  fes  dif- 
ciples,  il  criera  derrière  vous  : C’eft  ici  la 
voie;  marchez  dans  ce  chemin  , fans  vous 
détourner  ni  à droÿe  ni  à gauche. 

22.  Alors  dociles  à fa  voix , vous  mettrez 
au  rang  dés  chofes  profanes  ces  lames  d’ar- 
gent de  vos  idoles  , 6c  ces  vêtemens 

de  vos  ftatues  d’or  ; vous  les  rejetterez  avec 
abomination , comme  le  linge  le  plus  fouillé  : 
Sortez  d’ici , leur  direz-vous  avec  méprit. 

23.  Aufftle  Seigneur,  pour  récompenfer  une 
conduite  ft  conforme  aux  réglés  de  fa  jufiiee  & 
de  fa  vérité , répandra  la  pluie  fur  vos  grains 
par  tout  où  vous  aurez  femé  : la  terre  produira 
des  blés  avec  abondance,  dont  vous  ferez 
d’excellent  pain;  ôc  en  ce  tems-là,  les  agneaux 
trouveront  dans  vos  champs  de  gras  de  fpa- 
cieux  pâturages  ; 

24.  6c  vos  taureaux  6c  vos  ânons , qui  la- 
bourent la  terre , mangeront  toutes  fortes  de 


19.  Populus  enim  Sion 
habil»bit  in  Jcruralcm;  plo> 
rans  ncquaquam  plorabis , 
miforans  miferebitur  tui  : 
ad  vocem  clamoris  aui  fta- 
lim  ut  audicrit,  telpondebit 
libi. 


10.  Et  dabit  vobis  Do- 
minus  panem  arâumj  & a- 
quam  brevem  : & non  fa- 
cici  avolare  à te  ultra  doâo- 
rem  luum  : & erunt  ocuti 
tui  videmes  prxceplorem 
tuum. 


at.  Et  aures  tnz  audienc 
ve;bum  puft  tergum  rao- 
nentis  ; Hxc  eli  via>  am- 
bulate  inea:  & non  decli- 
relis  neque  ad  dexteram, 
neque  ad  finiilram. 

II.  Et  contaminabii  la- 
minas fculptilium  argent! 
tui , & veltimemum  con- 
flatUis  auri  tui,  & dirper- 
ges  ea  lïcut  immunditiam 
menlliuatz.  Egredeie,  dicei 
ci  : 

1].  Etdabitur  plusria  Tea 
minituo,  ubicumque  femi- 
naveris  in  tena  : & panis 
frugum  tern  erit  uberri- 
mus,  & pinguis  : pafeetur  in 
pofienîone  tua  in  die  iUC! 
agnu!  Tpaiiosc  : 


14.  & tanri  tui,  5c  pnlli 
afinofum  , qui  operantur 
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tcmm,  commirtum  migmi 
comeilf  nt  (tout  in  area  ven- 
tilaium  eA. 


grains  mêles  cnlcmLic  ; comme  ils  auront  été 
vannés  dans  l’aire  , Jans  qu'un  cho;Jijje  pour 
eux  les  moim  bons. 


tf.  Et  erunt  fuper  om- 
nem  montem  excclfum,  & 
fuper  omnem  coUem  cleva- 
tum»  rivi  currentium  aqua- 
rum  , in  die  interfedionis 
multorum  cùm  ceciderint 
turres. 


1^.  Et  erit  lux  luns  ficut 
lux  folis  , de  lux  folis  erit 
fcptcmplicitcrncut  lux  lep- 
tem  dierum  , in  die  qua 
alligaveric  Dominus  vulnus 
populi  fui  I de  perculfuram 
plagx  ejus  lànaveric. 


17.  Eccenomen  Domini 
vcmt  de  longinqtjo,  ardens 
furor  cjus , & gravis  ad  por* 
îindum:  labia  cjus  rcpleta 
funt  indignatione,5c  lingua 
cjus  qualî  ignis  devorans. 


18.  Spiritus  ejus  vclut 
torrens  inundans  ulque  ad 
medium  coili,  ad  perJen- 
das  gentes  in  nihilutn,  & 
frjcnum  erroris,  quoi  crai 
in  maxiitis  populorum« 


19.  Can:icum  erit  vobis 
(îcut  nox  fanditîcatx  folent- 
niMtis  f & Ixtuia  cordis  lîcut 
qui  pergit  cum  tibia  * ut  in- 
irct  »n  montem  Domini  ad 
foreem  llracl. 


30.  Kt  auditam  factet  Do- 
minus glori.im  vocls  fua:» 
de  lerrorem  brachii  fui  of- 
tcndei  in  comminaitone  lu- 


2 J En  ce  rems- là  , toutes  les  montagnes 
les  plus  hautes , & toutes  les  collines  les  plus 
élevées  feront  arrofées  de  ruiffeaux  d’eaux 
courantes  qui  Us  renieront  fertiles , lorfque  plu- 
fieurs  de  vos  ennemis  auront  été  tués  , ôc  cjuc 
les  tours  fortes  qui  leurjervoient  de  retraite  f & 
qui  les  enf.oient  do'^ueil,  feront  tombées. 

26.  Alors  la  lumière  de  la  Lune  deviendra 
pour  vous  comme  la  lumière  du  Soleil;  & la 
lumière  du  Soleil  fera  fept  fois  plus  grande  f 
comme  feroit  la  lumière  de  fept  jours  eii- 
femble.  Wous  ferez  comhiés  d une  jote  ex- 
traordinaire , lorfque  le  Seigneur  aura  bandé 
la  plaie  de  fon  peuple , & qu’il  aura  guéri  la 
blelfurc  qu  il  avoir  re(5Ûe  de Jes  ennemis. 

27.  Ce  tems  paraît  encore  èlotprné  ; cependant 
je  le  vois  commi prejent : Oui , voila  la  majefte 
du  Seigneur  qui  vient  de  loin  ; il  paroît  dans 
une  fureur  ardente , dont  nul  ne  pourra  foù- 
tenir  l’effort;  fes  levres  font  pleines  d’indigna- 
tion , ôc  fa  langue  eft  comme  un  feu  dévo- 
rant; 

28.  Son  fouffle  eft  comme  un  torrent  dé- 
bordé , où  l’on  fe  trouve  jufqu’au  cou.  Il  vient 
perdre  ôc  anéantir  les  nations  , ôc  exterminer 
Afjur , et  P rince  idolâtre,  qui  était  comme  le 
îruân  ,&  le  maître  de  l’erreur,  qui  retenoit 
dans  le  culte  des  idoles  les  mâchoires  de  tous 
les  peuples  fodmis  à fon  empire. 

2Ç.  Vous  chanterez  alors  des  cantiques 
comme  en  la  nuit  d’une  fête  folcmnelle,  ôc 
votre  cœur  fera  dans  la  joie  comme  eft  celui 
qui  va  au  fon  des  haut-bois  à la  montagne  du 
Seigneur,  au  fort  d’Ifraël,  s'y  ac- 

quitter de  fes  vœux  rér  y ofrir  fes  dons. 

30.  Le  Seigneur  fera  entendre  la  gloire  de 
fa  \o\x  puijjante  \ il  étendra  fon  bras  terrible 
dans  les  menaces  de  fa  fureur , ôc  dans  les 
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odeurs  d’un  feu  dévorant  ; & il  brifera  tout  par 
reffufion  de  fes  tempêtes , 6c  d’une  effroya- 
ble grêle. 

31.  Affur,  ifui  frappait  les  autres,  feralni- 
mfme  frappé  de  la  verge  du  Seigneur  ; il  trem- 
blera à fa  parole. 

3 2.  La  verge  ^ui  le  frappera  paffera  par  tou- 
te fbn  armée',  elle  ny  épargnera  perforine,  ôc 
enfin  elle  deviendra  ftable  ; le  Seigneur  la  fi- 
xera , ôc  la  fera  repofer  fur  lui.  Les  Ifraélites 
f en  loueront  au  fon  des  tambours  ôc  des  har- 


roris  , & flamnia  ignis  dc- 
voramis  ; aiiidct  in  turbine  . 
& in  lapide  grandinis. 

3 1.  A voce  enim  Domini 
pavebii  Aflur  virgâ  perçut 
fus, 

3t.  Er  frit  tranfitus  virg.T 
fundaïur,  quam  requiefcere 
faciet  ücminus  friper  eum 
in  tympanis  & citharis:  Si 
in  bellis  prrcipuis  expugna- 
bit  eot. 


pes.  Et  il  vaincra  tous  les  ennemis  de  fon  peu- 
ple dans  un  grand  combat. 

33.  Il  y a déjalong-tems  que  la  vallée  de 
Topheth  leur  a été  préparée  : le  Roi  du  Ciel 
la  tient  toute  prête  pour  les  recevoir',  elle  eft 
profonde  ôc  étendue  pour  les  contenir  tous.  Un 
grand  amas  de  feu  ôc  de  bois  lui  doit  fervir 
de  nourriture  ; ôc  le  fouffle  de  la  colere  du  Sei- 
gneur eft  comme  un  torrent  de  foufre  qui 
lembrafe  continuellement.  Cefiainfi que  le  Sei- 
gneur punira  fes  ennemis , & quilprotégera  ceux 
qui  mettent  en  lui  toute  leur  confiance. 


3 3 . Prarparara  cil  enim  ab 
heri  Topheth,  d rege  prr- 
parata,  profunda,  Sr  dilatata. 
Nutrimenta  cjus  , ignis  & 
ligna  inulta  : flatus  Domini 
ficut  torrens  fulphuris  fuc- 
cendens  eam. 


CHAPITRE  XXXI. 

5. 1.  Malheur  aux  Juifs  qui  mettent  leur  confiance  dans  les  Egyptiens , <b“  qui 
ne  s’appuyent  point  dans  le  Seigneur.  Une  meme  ruine  enveloppera  ceux  qui 
attendent  du  fecours , (y  ceux  qui  prétendent  en  pouvoir  donner. 

I.  V*  qui  deicenduntin 
Ægyptum  ad  auxilium , in- 
equis  fperantes,  & habentes 
fiduci.im  fuper  quadrigis  , 
quia  muitz  funt  : & lûper 
equitibus  , quia  przvalidi 
nimit  : & non  funt  conhii 
fuper  fandum  Ifrael , & Do- 
minum  non  requiiîemnc. 


1.  Iplê  autem  fapien»  ad- 
duxic  maium,  & verba  liia 


/lis  malheur  à ceux  qui  vont  en  Egyp- 
te chercher  du  fecôurs,  qui  efperent  dans 
leurs  chevaux,  qui  'mettent  leur  confiance  ' 
dans  leurs  chariots  , parce  qu’ils  en  ont  un 
grand  nombre , ôc  dans  leur  cavalerie , parce 
qu’elle  eft  très-forte,  ôc  qui  ne  s’appuient 
point  fur  le  Saint  d’Ifrael , ôc  ne  cherchent 
point  fatfillance  du  Seigneur. 

2.  Malheur , dis -te , a eux , parce  que  le  Seî- 
gneux,  qui  efi  infiniment  ùÿi,  a fiiit  venir  fut 
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non  abftulit  : & confurget 
contra  domum  peflimoruiD> 
& contra  auxilium  operan* 
Mum  iniquitatem. 


3 . Ægyptus , horao , & 
non  Deus  ; Sc  equi  corum  , 
caro  , & non  (piritus  ; & 
Dominus  indinabit  manuin 
fuam , & corruet  auxiliator , 
te  cadet  cui  przOatur  auxi- 
liutn  , lîmuJque  omnes  con- 
Amentur. 


eux  les  maux  qu'il  avoit  prédits  : & il  n’a  point 
manqué  d’accomplir  à leur  égard  toutes  fes 
paroles  ; & ainfi  il  s’élèvera  lui-même , félon 
qu'il  r a dit , contre  la  maifon  des  méchans  f 
& contre  le  fecours  de  ceux  qui  commettent 
l’iniquité  ; & iis  ne  pourront  lui  rèftjler. 

3.  Car  celui  qui  régné  dans  l’Egypte,  df  qui 
doit  donner  ce  fecours , eft  un  homme  6c  non 
pas  un  Dieu  ; fes  chevaux  ne  font  que  chair 
6c  non  pas  efprit.  Cefl  pourquoi  le  Seigneur 
étendra  fa  main  contr'eux , fans  trouver  de  ré- 
fjlance  : ôc  celui  qui  donnoit  du  fecours  aux 
autres  fera  lui-même  renverfé  par  terre.  Celui 
qui  efpéroit  d’ôtre  fccouru  tombera  avec  lui  ; 
& une  même  ruine  les  enveloppera  tous. 
Cefl  donc  en  vain  qu'ils  ont  recours  aux  Egyp- 
tiens : dr  ils  feroient  beaucoup  mieux  d’attendre 
le  fecours  du  Seigneur  qui  ejl  très-certain. 


II.  Le  Si  igoeiir  viendra  fecourir  Jerufalem,  Il  renverfera  la  puijpince  des 
■djfyrieiu.  Il fauvera fon  peuple fidele. 


4.  Quia  hxc  dicit  Domi- 
nus  ad  me  ; Quomodo  fî 
rugiat  leo  & catuius  leonii 
fuper  pti.iam  luam , & cùm 
occuricrit  ci  multitudo  fuC- 
torum.àTOce  corum  non 
formidabit , & à multitudi- 
ne  corum  non  parebit  : fie 
delccndet  Dominus  exerci- 
tuum  ut  pratlietur  fiiper 
montem  Siou,  & fuper  col- 
1cm  ejus. 

î.  Sicut  aves  volantes, 
fie  proteget  Dominus  exer- 
cituum  Jerufalem  , ptote- 
gens  St  liberans,  ttanfiens  & 
lalvans. 


6.  Convertimini  ficut  in 
profundum  rccefleratis  filii 
Ifracl. 


7.  In  die  enim  ilia  abji- 
etet  vit  idola  argent!  fui , & 


4.  Car  voici  ce  que  le  Seigneur  m’a  dit  : 
Comme  lorfqu’un  lion  ou  un  lionceau  fond 
en  rugilTant  fur  fa  proie , fi  une  troupe  de  ber- 

f;ers  fe  préfente  devant  lui , C)us  leurs  cris  ne 
'étonnent  point,  6c  leur  multitude  ne  l’é- 
pouvante point:  ainfi  le  Seigneur  des  armées 
viendra  pour  combattre  fur  la  montagne  de 
Sion  6c  fur  la  colline  , ceux  qui  ofiront  { atta- 
quer , fans  que  rien  puijfe  l’en  empêcher. 

J.  Le  Seigneupdes  armées  viendra  fecou- 
rir Jerufalem  , comme  un  oifeau  qui  vole 
au  fecours  de  fes  petits.  Il  la  protégera,  il  la 
délivrera , il  paflera  au  travers  de  fes  ennemis  , 
il  les  exterminera  , 6c  il  la  fauvera. 

6.  Convertifiez-vous  tionf  à Dieu  du  fond 
du  cœur , enfans  d’Ifraël  , félon  que  vous 
vous  étiez  éloignés  de  lui  ; dr  vous  ferez  ajfiflés 
de  fon  puiffant  Jècours. 

7.  Car  en  ce  jour-là , où  chacun  de  vous 
rejettera  fes  idoles  d’argent  6c  fes  idoles  d’or  > 

que 


Digifrül  i / LiOOgli- 


, I s A I E.  Chat.  XXXI.  27 î 

^ue  vous  vous  étiez  faites  de  vos  proptes  iJolaaurîfuI,  ooiffcerunt 
mains , pour  commettre  un  crime  en  les  ado-  •"  P««- 

tant  ; 

8.  Aflur  tombera  par  l’épée , mais  non  pas  *•  «ailM  Aifur  in  gia- 
d’un  homme  : l'épée  qui  fe  dévorera  ne  Æra  T 

Joint  I épée  d un  homme , mais  l epee  de  Dieu,  giet  non  à facie  giadü  : & 
l fuira  lâns  être  pourfuivi  pat  l’épée  de  fes  en-  J*'''*"*»  ej>“  ïeûiguUi  e- 
nemis  ; ôc  les  jeunes  hommes,  avec  lefqueh  il 
croyait  s’ajfujettir  toute  la  terre,  feront  eux-mê- 
mes tributaires  des  autres  nations. 

p.Toutefaforcedifparoîtradansfa frayeur,  & fonhudo.ejui â ler- 

& fes  Princes  fuiront  étant  pleins  d’effroi.  pnebuit 

Voila  ce  que  dit  le  oeigneur,  quia  dans  Sion  xit  Dominus  ; cuju>  ignis 

un  feu  qui  brûle  fans  celle  , pour  con fumer  les  î"  > * caminui  ejui 
‘ , /-  Æ.  r ■J'  • r in  Jerulalem. 

Victimes  qu  on  lut  ojfre  en facnjice , oc  une  tour- 

naife  ardente  dans  Jerufalem  , pour  dévorer 
tous  ceux  qui  oferont  attaquer  cette  ville  quil  a 
choifte  pour  fa  demeure  , & où  il  fer  a un  jour  ré- 
gner t équité. 


CHAPITREXXXII. 

§.  I.  P^phétie  du  regije  du  Mrjpe  fous  la  figure  de  celui  ePEze'chias.  Bonheur 
qu'un  Roijufie  procure  à fan  peuple. 

il  viendra  un  tems  que  le  Roi  /«éiï  i.  Ecce  in  juflîtîa  regna- 
regnCra  dans  la  juftice , fie  que  les  Princes  qui  prifru^n""'*^'*  *”  ^*** 
gouverneront  fous  lui  commapderont  jufte- 
ment. 

2.  Ce  Roi  fera  comme  un  refuse  pour  met-  *•  E5  «rit  vir  fient  qui 

tre  a couvert  du  vent , fie  une  rettaite  contre  ^ ,cmpefta.f,  fient  ,i- 
la  tempête , il  fera  pour  fhn  peuple  ce  que  font  vi  aquamm  in  fiti , & um- 
les  ruiffeaux  dans  une  terre  altérée , fie  ce  qu’eft  prommemi,^  m 

au  voyageur  1 ombre  d une  roche  avancée  dans 

une  terre  déferre  &.  brûlée  du  foleil. 

3.  Sous  fon  régné , les  yeux  de  ceux  qui  ver-  . j.  Non  caligabunt  cçuli 
ront  les  chofes  futures  ne  feront  point  troublés  ; dlt”‘t”ge«tr  aSû- 
ils  verront  clairement  ce  qui  doit  arriver  ; fie  les  bunt. 

oreilles  de  ceux  qui  entendront  les  paroles  des 

Tome  Part.  1.  Mm 


Digitized  by  Google 


275  I S A I E.  Ch ^ P.  XXXIl. 

Prophètes  les  écouteront  attention,  & let 
comprendront  avec  facilité. 

4.  Ef  cor  (lultoram  intei-  4.  Car  alors  le  cocur  des  infenfés  fera  éclairé 

jiget  fciemiam  , & Ungua  rintclligence , & la  langue  de  ceux  qui 
& plané.  bcgayoïent  s exprimera  promptement  oc  net- 

tement: 

f . Non  vocabitur  ultri  il  y . L’imprudent  n’aura  plus  le  nom  de  Pria» 

qui  iniipiens  eft , pnneeps  : j jg  tjompeur  le  titre  de  grand.  Ce  Roi 

bitur  major  : J"fte  les  txclurra  de  ces  honneurs  dom  tls jont  in- 

dignes. 

i.  Quitus  enim  fatna  lo-  6.  Car  l’imprudent  efüon  ileve  en  dignité  dira 
quciur , & cor  eju»  fteiet  jjçg  extravagances , & fon  cœur  s’abandonnera 
mulationem , & foquatur  ad  a 1 miquité , pout  achever  le  mal  qu  il  dillimu- 
Dominum  frauduienter , sc  loit , pour  parler  à Dicu  avcc  Une  langue  dou- 

W' . p»“  >■“=  «i»  P»?- 

ferat.  vre , âc  pour  Oter  1 eau  a celiü  qui  meurt  de 

foif. 

7.  Fraudulenti  vafa  peffi-  £)f  même  IcS  acmes  du  ttOmpCUt  font  ma- 

tiones concinnavit  ad  per-  “gncs  : il  ejl  dangereux  de  lut  mettre  en  main  la 
dendos  mites  in  fermone  ptlijf  'ance  fif  t autorité.  ; CS2lS  W sétaéte  Z tTOUVCt 

menJaci  * 5“'»  loqueretut  jgg  inventions  pour  perdre  les  humbles  par 
pauper  judicium.  t • j r I r ‘ i 

un  difcours  plein  de  menlonge  , lorlque  le 
pauvre  parle  félon  la  jullice. 

8.  Princepf  yerb  «a  tfo»  8.  Mais  Comme  le  Prince  que  je  vous  annonce 

mbTt*  2Seî  penfées  dignes  d’un  Prince , il  clioi- 

Sabit;  ***  fita  aujfi  des  minijlres  dignes  de  lui  ; fie  comme  il 

ne  fe  laijjera  point  fiduire  par  les  artifices  des 
méchans , ni  intimidé  far  leur  puijjdnce , il  con- 
fervera  aujfi  toûjours  fon  autorité  fur  les  Chefs 
de  fon  peuple.  Meus  , hélas  ! de  t^uels  maux  ce 
peuple  ne  doit - il pas  'être  accable  avant  que  ce 
fegne  heureux  arrive  ! 

J.  II.  Calamités  où  let  villet  let  plut  riches  fe  trouveront  réduites.  Paix  Ù“, 
tranquillité  promifes  au  peuple  de  Dieu. 

ÿ.  Femmes  comblées  de  richefles , levez- 
vous,  fie  entendez  ma  voix  ; Filles  qui  vous 
croyez  fi  aflurées , prêtez  l’oreille  à mes  pa- 
roles. 

1 0.  Dans  quelques  jours , fie  dans  une  an- 
née, votre  aüiirance  fe  changera  en*un  grand 


9.  Mulieret  opulente  (ûr- 
gîte  > 8t  audite  vocein 
aneam  : filix  confidentes  , 
percipite  auribus  eloquium 
sneum. 

10.  Poft  dies  enim  8t  an- 
tiusn»  vos  contuibabùnini 
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trouble  ; car  on  ne  fera  plus  de  vendanges  dans 
les  vignes  j & on  ne  recueillera  plus  rien  dans 
tes  champs. 

1 1 . Tremblez  donc , femmes  riches  ; pâlilTez, 
audacieufes;  dépouillez-vous  de  vos  ornemens  , 
couvrez-vous  de  vêtemens  ijui  marquent  votre 
confulion , & revêtez-vous  de  facs. 

1 2.  Pleurez  vos  enfans»  pleurez  votre  terre 
qui  étoit  fi  abondante  y ôc  vos  vignes  qui  ont 
été  fi  fertiles. 

I Les  ronces  & les  épines  couvriront  les 
champs  de  mon  peuple  : Combien  .donc  plus 
couvriront-elles  toutes  ces  maifons  de  plaifir 
d’une  ville  plongée  dans  les  délices  > qui  font 
^ pour  elle  une  fource  de  crimes  / 

Aufft fer  a-t-elle  très-fëverement  punie  f cette 
ville  voluptueuji  : car  fes  palais  feront  aban- 
donnés , cette  ville  fi  peuplée  deviendra  une 
folitude  ; lès  maifons  changées  en  cavernes  fe- 
ront couvertes  pour  Jamais  d’épaiflès  ténèbres. 
Les  ânes  fauvages  s’y  joueront,  le& troupeaux 
y viendront  paître. 

Et  cette  ruine  durera  jufqu’à  ce  que  YeC- 
prit  du  Seigneur  foit  répandu  fur  nous  du  haut 
«Idu  ciel , que  le  défert  fe  change  en  un  champ 
cultivé  ei’"  plein  de  fruits , ôc  le  champ  cultivé 
en  un  bois  fauvage. 

1 6.  Alors  l’équité  habitera  dans  le  lieu  qui 
étoit  auparavant  défert , ôc  la  juftice  fe  repo- 
fera  dans  le  champ  devenu  fertile. 

17.  La  paix  fera  l’ouvrage  & la  récornpenfe 
de  la  juftice  de  mon  peuple  ; ôc  le  foin  qu’il 
aura  de  cultiver  cette  juftice  lui  procurera  un 
lilence,  un  repos  ôc  une  tranquillité  qui  ne 
finiront  jamais. 

1 8.  Car  mon  peuple  fe  repofera  dans  la 
beauté  de  la  paix , dans  des  tabernacles  de 
confiance , ôc  il  demeurera  éternellement  dans 
un  repos  plein  d’abondance. 

lÿ.  Mais  la  grêle  tombera  fur  la  forêt,  ou 


confident»  : confiimmaa 
eft  enim  vindemia  , collec- 
(io  ultrà  non  veniet. 

1 1.  Obfiupelciie  opulen- 
tx  (Comurbamini  confiden- 
t»  : exulte  vos  > & coni^- 
dimi, accingitc  lumbos  vef- 
tros. 

I I.  Super  ubera  plangice  > 
fuper  regione  delîderabili , 
fuper  vinea  fettili. 

IJ.  Super  humum  popuü 
mei  fpinx  St  vepres  afeen- 
deni  : quantb  magis  fuper 
omnes  domos  gaudii  civita- 
tis  exulcantis  l 


14,  Domns  enim  dimifii 
eft , multitude  urbii  relifta 
eft  , tenebr*  & palpatio 
faft*  funt  fuper  fpeluncai 
ulque  in  xteim  m.  üaudium 
onagrorum  palcua  gregum  , 


donee  elTundaïur  la- 
per nos  fpiritus  de  exceifo  ; 
& erit  deferiumin  charmel, 
& charmel  in  falium  reputa- 
biiur. 


jf.  Et  habitabit  in  tblira- 
dine  judicium  , 8c  juftiiia  in 
charmel  lêdebit. 

17.  Et  erit  opus  jufiitiz 
pax,  & cultus  juAiiix  fîlrn- 
tium  , 8c  fecuriui  uf^ue 
in  fempiteenum. 


18.  Et  fedebit  populuf 
meus  in  pulchritudinepacis, 
& in  tabernaculis  fiduciz> 
8c  in  requie  opnlema. 

If.  Grande  autem  in  deA 
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t^nfione  filtûs  , te  hnmi-  fir  la  multitude  des  michans , & la  ville  rebelle 
li  ibitur  civita*.  fera  profondément  humiliée. 

10.  Beat!  qui  feminatii  20.  Pour  VOUS , mon  peuple  ^ vous  ferez  alors 
fuper  omnes  aquaa  , immit-  comblé  de  richejfes  , & On  VOUS  dira  : Vous  êtes 
ternes  pedem  bon»  * afini.  ^ fcmCZ  fur  tOUtCS  leS  r«TfS 

* sirro/fVr  ûî’eaux,  ôc  qui  envoyez pdîltrf  le  bœuf 

& l’âne  ; vous  recueillerez  aes  fruits  en  abon~ 
dance. 


CHAPITRE  XXXIII. 

§.  I.  Malheur  à ceux  qui  pillent  paéce  qu'ils  feront  pilltt.  Tel  fera  le  fort  des 
ennemis  du  peuple  de  Dieu. 


I . Vz  qui  przdaris , non- 
ne  Sc  iplé  przdaberis  ! & 
qui  Tpernis,  nonne  & ipfe 
fpernéris  ? cùm  conrumina- 
veris  deprzdaiionem  , dc- 
przdaberis  cùm  faiigatus 
deiîeris  comemnerc  , con- 
temneris. 


1.  Domine  miiêrere  noC- 
tri:  te  enim rxpeâavimus  : 
efto  brachium  nollrum  in 
jnane  , & lalu»  noAra  in 
(empore  tribulationis. 


J,  A Toce  aneieli  fuge- 
rum  populi,  & ab  exaltaiio- 
ne  tua  dil^iiz  liint  geoiet. 


4.  Et  congregabnnrar 
fpolia  veAra  lîcut  colligiiur 
bruchus,  relut  cùm  toAz 
plenz  fuerint  de  eo. 


t.  M.ignifîcatut  eA  Do- 
minus  > quoniam  habita; 


malheur  à vous  qui  pillez  les  autres. 
Ne  ferez- vous  pas  audi  pillé  ? Malheur  à vous 
qui  méprifez  les  autres.  Ne  ferez- vous  pas 
auflî  méprifé  ? Oui  vous  le  ferez  ; car  lorfque 
vous  aurez  achevé  de  dépouiller  les  autres , 
vous  ferez  dépoüillé  ; lorfque  vous  ferez  las 
de  méprifer  les  autres , vous  tomberez  dans 
le  mépris. 

2.  Seigneur  Dieu  tout-puijfant , £iites-nous 
miféricorde  , ée  vengez-nous  ainft  de  nos  enne-^ 
mis , parce  que  nous  vous  avons  toüjours  atten- 
du avec  une  entière  confiance  ; foyez  le  bras  qui 
nous  foûtienne  dès  le  matin  ^ & notre  falut  au 
tems  de  l’affliâion. 

J.  P'ous  le  ferez , o mon  Dieu  : & nous  vous 
dirons  dans  peu  : Seigneur , les  peuples  qui  s'é- 
tçient  élevés  contre  nous'  ont  foi  au  bruit  terrible 
de  la  voix  de  votre  ange  ; & les  nations  af~ 
femblies  pour  noàs  perdre  ont  été  difperfécs  par 
l'éclat  de  votre  grandeur. 

4.  Peuples  fuperbes  , nations  impies  , on 
amaffera  vos  dépouilles  comme  on  amaffo 
une  multitude  de  hannetons  , dont  on  rem- 
plit des  folTes  endetes. 

‘y.  Car  le  Seigneur  a fait  paroître  fa  gran- 
deur en  faveur  de  fon  peuple  ; il  a montré  qu’il 
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téfide  dans  les  lieux  très -hauts , & qu’il  voit 
de-tà  tout  ce  qui  fe  pajfe  parmi  les' hommes  ; il  a 
rempli  Sion  d’équité  & de  juftice  ; il  a accom- 
pli en  elle  tout  ce  qu’il  avoit  prédit  ; & il  lui  a 
donné  le  Roijujle  qu’il  lui  avoit  promis. 

6.  La  foi  régnera  dans  votre  tems , $ Prince; 

la  làgefle  & la  fcience  feront  les  richeffes  & 
les  fources  du  làlut  que  vous  procurerez  à votre 
peuple  ; ôc  la  crainte  du  Seigneur  en  fera  le 
thréfor.  • 

7.  Mais  avant  que  ce  falut  arrive  , ceux  de 
la  campagne  voyant  les  troupes  ennemies  défo- 
ier  le  pays,  feront  dans  les  cris  ; les  députés 
pour  la  paix  voyant  le  mauvais  fuccis  de  leur 
négociation  , pleureront  amèrement. 

8.  Les  chemins  font  abandonnés , dira-t  on 
alors:  Il  ne  paffe  plus  perfonne  dans  les  fen- 
tiers  de  Jerufalem.  L’ennemi  a jette  par-tout  la 
terreur  & [épouvante  ; il  a rompu  l’alliance 
qu’on  avoit  faite  avec  lui  ; il  a rejetté  /«  propo- 
jitions  de  paix  les  plus  avantageufes  ; il  a ren- 
verji  les  villes  de  fond  en  comble  il  ne  confi- 
dere  plus  les  hommes. 

p.  La  terre  eft  dans  les  pleurs  & dans  la  lan- 
gueur, à caufe  des  ravages  qu’tl  y afaits  ; le 
Liban  ell  dans  la  conftilion  ôc  dans  un  état  af- 
freux ; Saron  a été  changé  en  un  défert  ; Ba- 
làn  ôc  le  Carmel  ont  été  dépoüillés  de  leurs 
fruits. 


vit  in  exceiro:impleTltSioq 
judicio  & juftitia. 


6.  Et  erit  fiiet  in  teinpo- 
ribus  tuit  : diviiiz  lâlutis  fa- 
pientia  & (cientia  ; timor 
Domini  ipfe  eft  thelâutus 
ejus. 


7.  Ecce  videntes  clam»: 
buntforis)  angeli  pacia  a- 
marè  flebunt. 


8.  Diffipat*  fiinl  vir,  cet 
fivit  tranlîens  per  frmitara  , 
irritum  faâtim  cft  paAum  , 
projccit  civitates,  non  le- 
putavii  homines. 


».  Luxit,  Se  elangort  ter- 
ra : confuftis  eft  Libanuf  > SC 
obforduit , 8e  fàftus  eft  Sa- 
ron fient  defertum  : Se  cotr- 
euflà  eft  Batàn , te  Carme» 
lue. 


§.  II.  Le  Seigneur  viendra  fecourir  fon  peuple , & confumer  fis  emtemsi 
V ertus  néceffaires  pour  éviter  les  feux  éternels  , Ù"  pour  demeurer  avec  le 
Seigneur. 


1 o.  Mass  je  me  lèverai  maintenant  contre 
cet  ennemi fuperbe  & cruel , dit  le  Seigneur; 
je  (Ignalerai  ma  grandeur  p4r  fon  humiïtation; 
je  ferai  éclater  ma  puiffance  par  fa  ruine, 

1 1 . Nations  barbares , vous  concevrez  des 
flammes  ardentes  contre  mon  peuple , ôc  vous 
M’enfanterez  que^  des  pailles  ;.  votre  efprit  fera 
comme  un  feu  qui  vous  dévorera  vous-mé- 


ro.  Nunc  confiirgam,  di- 
cit  Dominus  : aune  exalta- 
borj  aune  lublevabor. 


ri.  Concipietis  ardorem^ 
parieiis  ftipulam  : Ipiritui 
vefter  ut  ignis  voiabit  vos. 
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II.  Ec  eruntpopuU  qaalî 
de  incendio  cinif ^ fpinz 
congregacz  igni  comburen- 
tur. 


ïj.  Audite  qui  longe  ef- 
tis , quJc  fecerini , & cognoC- 
cite  vieilli  fortitudinem 
meam. 

14.  Conterriti  funt  in 
Sion  peccacores  , pofledit 
tremor  hypocrius  : quis  po- 
terit  habiure  de  vobis  cum 
■gne  dévorante?  quis  habi- 
tabit  ex  vobis  cum  aidori- 
bus  fempiteinis  ? 


I î.  Qui  ambulat  in  jufti- 
tiis , & loquitur  veritatem  , 
qui  ptojicit  avaritiam  ex  ca- 
lumnia  , & excutit  manus 
^iias  ab  omni  munere  , qui 
obturat  aures  üias  ne  audiat 
fanguinem,  & claudii  ocu- 
los  fuos  ne  videat  malum. 


16.  Ifte  in  èxcellïs  habi- 
tabit , munimema  l'axorum 
lublimiias  ejus  : panis  ei  da- 
tus  cft  , aqui  ejus  fideles 
funt. 


17.  Rcgem  in  décoré  ?ûo 
videbunt  oculi  ejus  , cer- 
nent terram  de  longe. 
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mes  ; les  cruels  dejjeins  qu'il  vous  fera  concevoit 

retomberont  fur  vous. 

1 2.  Car  les  peuples  de  cette  nombreufe  armée 
qui  a ravagé  ma  terre  feront  femblables  à des  • 
cendres  qui  relient  après  un  embrafement  f 
& à un  faifeeau  d’épines  qu’on  met  dans  le 
feu.  Je  les  traiterai  de  même,  & je  les  réduirai 

à rien. 

1 3 . Vous  dortc  qui  êtes  loin  de  moi , écou- 
tez ce  que  j’ai  fait  ; ôc  vous  qui  en  êtes  pro- 
ches , reconnoilfez  ma  puiflance  dans  les  effets 
merveilleux  quelle  a produits.  . 

14.  Les  méchans  ont  été  épouvantés  en 
Sion  ; la  frayeur  a faifi  les  hypocrites  d'entre 
mon  peuple  , à la  vüe  des  maux  que  j'ai  fait 
fouffrir  à leurs  fiers  ennemis.  Qui  de  vous  , peu- 
ples infidèles,  pourra  demeurer  dans  le  feu 
dévorant  que  vos  crimes  ont  mérité  ? qui  d’entre 
vous  pourra  fublifter  dans  les  flammes  éter- 
nelles qui  vous  Jbnt  préparées  ? 

1 J.  l^ous  me  demanderez  peut-être  qui  efi-ce 
qui  les  évitera  ces  flammes  ? &je  vous  répondrai 
que  ce  fera  celui  qui  marche  dans  la  jufticc‘> 

& qui  parle  dans  la  vérité , qui  a horreur  d’un 
bien  acquis  par  extorfion  ,qui  garde  fes  mains 

E lires  ) ôc  qui  rejette  tous  les  préfens , qui 
ouche  fes  oreilles  pour  ne  point  entendre 
des  paroles  de  fane,  ôc  qui  ferme  fes  yeux  afin 
de  ne  point  voir  le  mal. 

1 6.  Celui-là  n'aura  rien  à craindre  de  ces  feux 
éternels  ; mais  il  demeurera  dans  des  lieux 
élevés;  il  fe  retirera  dans  de  hautes  roches  , 
fortifiées  de  toutes  parts , où  il  fera  à couvert 
des  effets  de  ma  colere , Ôc  il  ne  manquera  point 
de  pain,  ôc  fes  eaux  feront  fideles  à couler 
toujours  f elles  ne  tariront  jamais. 

17.  Ses  yeux  contempleront  le  "Koi  de gloi'- 
re  dans  l’éclat  de  fa  beauté,  ÔC/7î  verront  la 
terre  de  loin , fe  trouvant  infiniment  éloignés 
des  maux  dont  elle  fera  affligée. 
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§.  III.  Joie  ineffable  du  peuple  que  Dieu  aura  dt  livré.  Deffription  fyurte  du 
bonheur  de  Jerufalem.  Le  Seigneur  la  fauvera  & Pemichira  des  dépouillés 
de  fes  ennemis  vaincus. 


1 8.  /Jtors  votre  cœur  fc  reffouviendra  avec 
plaiftr  de  fes  frayeurs  paffées , & vous  direz  : 
Que  font  devenus  ces  faux  Prophètes  , ces 
favans  orgueilleux  tjui  nous  féduipoiem  / que 
font  devenus  ceux  qui  péfoient  toutes  les  pa- 
roles de  la  Loi , qui  s’en  rendoient  les  Ju- 
ges ? que  font  devenus  ceux  qui  fe  vantoient 
d’être  les  maîtres  des  petits  enfans , & qui 
n étaient  que  des  menteurs  ir  des  ignorant  ? 
f^ous  les  chercherez  fans  les  pouvoir  trouver. 

ip.  Car  vous  ne  verrez  point  dans  ces  lieux 
fublimes,  un  peuple  fier&  impudent  , un  peu- 
ple profond  èr  ohfcur  dans  fes  difeours  , dont 
vous  ne  pourrez  entendre  le  langage  dtudid, 
& qui  n’a  aucune  fagefle. 
lao.  Mais  confidérez  Sion,  cette  Ville  confà- 
crée  à vos  fêtes  folemnelles  ; confidèrez-la  avec 
attention  : Vos  yeux  y verront  une  image  de  la 
Jerufalem  céleflej  qui  ejl  une  demeure  pleine 
de  richeffes , une  tente  qui  ne  fera  point  tranf- 
portée  ailleurs  ; car  les  pieux  qui  l’afFermif- 
lent  en  terre , ne  s’arracheront  jamais , & 
tous  les  cordages  qui  la  tiennent , ne  fe  rom- 
pront point , 

2 1 . parce  que  le  Seigneur  ne  fera  voir  là 
magnincence  qu’en  ce  lieu-là.  Les  eaux  qui 
y couleront  auront  un  canal  très-large  & très- 
ipacieux.  Cependant  les  vailTeaux  à rames  des 
peuples  ennemis , ne  prendront  point  leur  rou- 
te par-là , ôc  la  grande  galere  qui  jette  par  tout 
/ épouvante , n’y  paflera  point. 

22.  Car  le  Seigneur  eft  notre  Juge  ; le  Sei- 
gneur efr  notre  légiflateur;  le  Seigneur  eft 
notre  Roi  : c’eft  lui  qui  nous  lauvera  j & qui 
anéantira  tous  tes  efforts  de  nos  ennemis. 

2 J.  Si  donc  f peuples  infidèles  y vous  armez 
une flotte  contre  nous , yos  cordages  le  relâche- 


iS.  Cor  tuum  mfditabi- 
tur  timorem:  ubi  el! 
raïus  ? ubi  legis  vciba  pon-" 
derans  ? ubi  doâor  parvu- 
lorum  l 


»?.  Populum  impuden- 
toni  non  Tidebis.  populum 
alti  feranonis  : ira  ut  non 
polfis  imelligeredifertitudi- 
nem  lingue  fjus,  in  quo 
nul!»  cil  làpieotia.  . 

io.  Rcfpice  Sioh  civiia- 
tem  folemnitatis  noflrz  ; 
oculi  tui  videbunt  Jerufâ- 
lem  habitationrm  opulen- 
tam,  tabcrnaculutn  guod  ne. 
quaquam  iraniferri  poterit; 
nec  aufereniur  cia»!  ejut  in 
fèmpiternuni , & omnea  fii- 
nicoU  ejui  non  ruoipentiu  ; 


ir,  quia  tbiummodo  ibi 
numiificus  eft  Dominui 
npfter  : locus  fluviorum  ri- 
vi  laiiftimi  & patences  : non 
tranftbit  per  cum  navii  re- 
migum,  neque'crieci*  magn 
na  cranlgredietur. 


aa.  Dominus  enim  )udea 
nofter , Dominus  legifet 
nofter,  Dominus  rex  noC; 
ter:  ip(ê  iâlvabit  nos. 

tj.  Laxati  (ùnt  funiculi 
tni,  & non  pruTalebunc . lis 
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erit  maluc  tuus  ut  Jilatare 
fi^num  non  queas.  Tune  <li> 
videntur  (polia  przdarum 
inulcarum:  claudi  diiipient 
rapinam. 


ront,  ils  ne  pourront  plus  réftfîer  aux  vents  ; 
votre  mât  fera  dans  un  tel  état  que  vous  ne 
pourrez  plus  étendre  vos  voiles,  en  forte  que  , 
non-feulement  vous  ne  pourrez  nous  nuire , mais 
même  vous  ne  pourrez  vous  fauver.  Alors  on 
partagera  les  dépouilles  & le  grand  butin  que 
vous  aviez  pris  ÿttr  les  peuples  que  vous  aviez 
vaincus.  Les  boiteux  rnêmes  en  viendront 


14.  Nec  dicee  vicinui: 
£langui  : populus  qui  habi- 
tat in  ea , aufeteiui  ab  eo 
iniquitas. 


prendre  leur  part , fans  que  vous  puijfiez  les  en 
empêcher. 

24.  Et  celui  qui  fera  proche  ne  dira  point: 
Je  fuis  trop  las  pour  m’en  charger.  Mais  on  em- 
portera tout  dans  la  faille , & le  peuple  qui  y 
habitera  recevra  le  pardon  de  fes  péchés , é" 
fera  délivre  des  ennemis  que  fes  crimes  lui 
avaient  attirés. 


CHAPITRE  XXXIV. 

§.  I.  Vengeance  de  Dieu  fur  toutes  les  nations.  Prophétie  de  lafn  du  monde  f 
iy  de  la  ruine  de  Pldumée, 


1.  Accedite  Gentet,  & 
audit? , & populi  aitendite; 
audiai  t<  rra  . & plenitudo 
ejus  ) otbis , & omne  get- 
men  ejus. 


1.  Quia  indignatio  Do- 
mini  (uper  omnes  Genres, 
& furût  fupec  univetlâni 
nïiiitiim  eorum  : interfe- 
cit  eos , & dedlc  eos  in  oc- 
Ci/ionem. 

3 . Interfeüi  eorum  pro- 
jicientur . & de  cadaveri- 
bus  eorum  afeenJet  fœtor; 
tabcfcenc  montes  à tân- 
guine  eorum. 


4.  Et  tabefeet  omnis  mî- 
litia  cœlorum,  & complica- 
bontur  ficut  liber  ‘ cœli  : & 
omnis  milicia  eorum  de- 


\\J  Enez  , Nations,  écoutez -moi;  peu- 
ples , foyez  attentifs  ; que  la  terre  d’une  ex- 
trémité à l’autre  prête  l’oreille , que  le  monde 
& tout  ce  qu’il  produit  entende  ma  voix , cj* 
prévienne  les  maux  dont  il  efl  menacé. 

2.  Car  l’indignation  du  Seigneur  va  fondre 
fur  toutes  les  nations  rebelles  ; fa  fureur  fe  ré- 
pandra fur  toutes  leurs  armées  ; ils  mourront 
d’une  mort  fanglante  ; il  les  fera  pafler  au  fil 
de  l’épée. 

3.  Ceux  qui  auront  été  tués  feront  jettes 
en  monceaux  , & demeureront  fans  fépulture  : 
de  forte  quxmc  puanteur  horrible  s’élèvera  de 
leurs  corps  ; & les  montagnes  dégoutteront 
de  leur  lang. 

4.  Toutes  les  étoiles' du  ciel  feront  comme 
languiffantes  ; & les  deux  fe  plieront  fe 
rouleront  comme  un  livre  ; tous  les  aftres  en 

tomberont 
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tomberont  comme  les  feuilles  tombent  de  la  nuet  f«.ium  Jevîne.i  & ii<; 
vigne  ôt  du  figuier.  fieu. 

y.  Car  mon  épée  s’eft  enivrée  de  fang  dans  y Quoniamlnebriatus  cA 
le  ciel  ; e'/e  va  maintenant  s'en  ra[]{ifnr  fur  la  g!ai<iu»  ireua  : ecce 

ur,,.  Elle  V.  fe  décharger  fut  l’I  jumee  , & 
iiir  un  peuple  dans  le  carnage  duquel  je  figna-  ' — — -j  ,■ 
lerai  ma  jufiiee. 

6.  L’épée  du  Seigneur  efl  pleine  de  fang  ; 
elle  s’eft  engraiflee  du  fang  des  agneaux  ôt  des 
boucs,  du  fang  des  béliers  les  plus  gras  ; car 
le  Seigneur  s’eft  préparé  au  facrifice  dans 
Bo'fa , & il  fera  un  grand  carnage  dans  la 
terre  d’Edom. 

7.  Les  licornes  defeendront  avec  eux  dans 
le  tombeau,  & les  taureaux  avec  les  plus  puif- 
fans  d’entr’eux  ; en  un  mit , tous  fes  habiians , 
grands  & petits , faibles  & pwjjans  , feront 
égorges  , la  terre  s’enivrera  de  leur  fang , 6c 
les  champs  s’engraifleront  de  la  graiffe  de  Içurs 
corps. 


tioni,  me*,  ad  judiciuin. 

6.  Gladius  Domini  rcple- 
tus  eA  (ànguine , incralTatus 
cAadipe,  de  fanguine  ag- 
rorum  St  hircorum,  de  fan- 
guine medullaiotum  ario. 
tum:  vicîimj  enim  Domim 
in  Uofr.1,  & interfeCiio  mag- 
na in  terra  Edom. 

7.  Et  defeendent  unicor- 
ncscumeit,  Sr  tauri  cum 
poteniibus  : inebriabitur  ter- 
ra eorum  liinguine,  Sc  hu- 
mus eorum  adipe  pinguium: 


§.  II.  Defoipihn  de  la  punition  éternelle  des  méchant , fout  la  figure  de  la 
mine  totale  de  l Idumèe.  f^erité  de  cette  Vroplutte. 


8.  Car  le  jour  de  la  vengeance  du  Seigneur 
e[l  vente,  ôc  le  tems  de  faire  juftice  à Sion  efi 
arrivé. 

p.  Les  torrens  d’Edum  fe  changeront  en 
poix  , la  poulTiere  s’y  changera  en  foufre  , 
6c  la  terre  deviendra  une  poix  brûlante. 

10.  Le  feu  qui  la  dévorera  ne  s’eteindra  ni 
jour  ni  nuit  \ il  en  fortira  pour  jamais  un  tour- 
billon de  fumée,  là  défolation  fubliftera  de 
race  en  race  ; 6c  U n’y  paftera  perfonne  dans 
la  fuite  de  tous  les  fiecles. 

I 1 . Le  butor  6c  le  hériftfon  la  poffederont , 
l’ibis  6c  le  corbeau  y établiront  leur  déTneurc. 
Le  Seigneur  étendra  la  ligne  fur  elle  pour  la 
réduire  au  néant , 6c  le  niveau  pour  la  détruire 
de  fond  en  comble. 

12.  Les  Grands  du  pays  n’y  demeureront 
plus  ; mais  ils  invoqueront  un  Roi  qui  ne 

Tome  If',  Part.  1. 


8.  qiiiu  dies  ultionis  Do- 
mini; ânnus  rctribuiionuiR 
judicii  ^ion. 

9.  &convertcnturtorren- 
tes  ejus  in  pteem,  & humus 
ejus  in  fiilphur:  &erit  terra 
ejus  in  picem  ardentem. 

10.  No^e  & die  non  cx- 
tinguetur , in  fempiternum 
alcendet  fumus  ejus  : à gc- 
neranone  in  ger.cratidnein 
defolabitur  > in  fxcu'a  fx- 
culorum  non  erii  tranaeni 
per  eam. 

lî.  Et  pofTidebunt  illîsm 
onocrotalu<  & ericius  : ibis 
& corrus  habitabunt  in  e.i  : 
& extcndeiur  fuper  eam 
menfum,  ut  rcdigacur  ad 
nihiium  , & perpendicu- 
lum  in  defohtionem. 

1 1.  Nûbiles  ejus  non 
eruot  ibi:  rrgem  potiùs  in> 

• Nn 
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Vocabunt,  & omnes  princi- 
pes ejus  erunc  in  nihiium. 

13.  Et  otiencuc  in  domi- 
bus  ejus  fpinz  & unicc , Si 
paiiurus  munitionibus  ejus: 
Si  ecit  cubile  draconumt  & 
pafcua  Aruthionum, 

14.  Et  occurrent  datrao- 
nia  onocentauris , Si  pilo- 
l'us  clamabit  alter  ad  alte- 
rum  : ibi  cubavit  lamia,  & 
invenit  fibi  requiem. 

i<.  Ibi  habuit  foveam 
ericiust  Si  enutrivit  catulos, 
& circumfodit , Si  fovit  in 
umbra  ejus  : illuc  congre- 
gati  funt  nùWi,  alter  ad  al- 
lerum. 

16.  Requirite  diligenter 
in  libre  Doniini , & iegite  : 
iinum  ex  eis  non  dcTuit  , 
alter  alterum  non  quxii- 
vit  ; quia  quod  ex  ore  mco 
procédât,  illc  mandavit , Si 
Ipiri’us  ejus  ipfe  congrega- 
vit  ea. 


17.  Et  ipremilit  eisfortein, 
& inanus  ejus  divilît  eam 
illis  in  mcniuram:  ulquein 
xternum  poflidebunt  eam  , 
in  generationem  & genera- 
tioftem  habicabunc  in  ea. 


pourra  les  fecourir  : & ainft  tous  fes  Princes 
feront  anéantis. 

13.  Les  épines  & les  orties  croîtront  dans 
fes  maifons , les  chardons  rempliront  fes  for- 
tereffes  ; & elle  deviendra  la  demeure  des 
dragons , & le  pâturage  des  autruches. 

14.  Les  démons  & les  onocemaurcs  s’y 
rencontreront , & les  fatyres  y jetteront  des 
cris  les  uns  aux  autres.  C’eft  là  que  la  firene  fe 
retire,  c’eft  où  elle  trouve  fon  repos  ; 

1 y.  c’eft  là  que  le  hériffon  fait  fon  trou , & 
qu’il  nourrit  fes  petits  ; ôc  qu’ayant  foüillé  tout 
au  tour  pour  l'élargir  , il  les  fait  croître  dans 
l’ombre  de  fa  caverne  ; c’eft-là  que  les  milans 
s’aftemblent,  & qu’ils  fe  joignent  l’un^  l’autre. 

1 6.  Lorfque  ce  tems  fera  arrivé , cherchez  , 
& lifez  avec  foin  dans  le  livre  que  j'écris  ici  de 
la  part  du  Seigneur  ; & vous  trouverez  qu’il 
ne  manquera  rien  de  ce  que  j’annonce  : une 
feule  de  mes  paroles  ne  fera  vaine , parce  que 
ce  qui  fort  de  ma  bouche  m’a  été  infpiré  de 
Dieu , & que  c’eft  fon  efprit  qui  raffemblera 
tous  ces  monftres. 

17.  C’eft  lui  qui  leur  fera  leur  partage  dans 
tldumée  ; fa  main  la  divifera  entr’eux  avec 
mefure  ; ils  la  polfederont  éternellement , ils 
y habiteront  dans  la  fuccelTion  de  tous  les 
fiecles. 


CHAPITRE  XXXV. 


Prophétie  du  changement  merveilleux  que  la  grâce  de  J.  C.  opérera  fur  la  terre, 
Ù"  du  bonheur  dont  les  Saints  joiiiront  dans  le  ciel, 

ce  tems- là  , la  terre  , qui  étoit  dé- 
ferte  & fans  chemin , fe  réjoiiira  , la  folitude 
fera  dans  l’allégreffe , & elle  fleurira  comme 
le  lis. 

2.  Elle  pouffera , & elle  germera  de  toutes 
parts  elle  fera  dans  une  effufion  de  joie  Sx. 


1.  Lxtabiiur  jeferta  & în- 
Tu , & exultabii  lolitudo,  & 
floiebic  qualî  lilium. 


a.  Germinans  gerinina- 
liit , & exultabit  Iztabunda 
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de  louanges.  La  gloire  du  Liban  lui  fera  don-  & buJir.s 
on  y apportera  tout  ce  qui  fait  la  beauté 


28; 


née 


du  Carmel  & de  Saron  ; les  habitans  de  cette 
terre , qui  étoient  dans  les  ténehres , feront  éclai~ 
rés  de  la  lumière  ; ils  verront  eux  - mêmes  la 
gloire  du  Seigneur,  & la  magnificence  de 
notre  Dieu.  ' 


gleria  Li'cani 
data  cft  ci  : décor  C.-rnici , 
& Saron  , ipfi  vidcbtini  glo- 
riam  Doiaani,  & decorem 
Del  noDii. 


J.  Fortifiez  donc  les  mains  languifiantes , 
& foùtenez  les  genoux  tremblans  de  ce  peuple , 
par  t'efperance  de  ce  futur  bonheur. 

4.  Dites  à ceux  qui  ont  le  cœur  abattu  : 
Prenez  courage;  ne  craignez  point;  voici  vo- 
tre Dieu  qui  vient  vous  venger,  & rendre 
aux  hommes  ce  qu’ils  méritent.  Oui , Dieu 
viendra  lui-même , ôc  il  vous  làuvera. 

y.  Alors  les  yeux  des  aveugles  verront  le 
Jour  , & les  oreilles  des  fourds  feront  ou- 
vertes. 

6.  Le  boiteux  bondira  comme  le  cerf,  & 
la  langue  des  muets  lèra  déliée  , parce  que 
des  fources  d’eaux  falutaires  fortiront  de  la 
terre , pour  fe  répandre  dans  le  défert,  & que 
des  torrens  couleront  dans  la  folitude  aride. 

7.  De  forte  que  la  terre , qui  étoit  dcfféchéc , 
fe  changera  en  étang,  & celle  qui  brûloit  de 
foif,  en  des  fontaines  qui  f arroferont  toûjours. 
Dans  les  cavernes  où  les  dragons  habitoient 
auparavant , on  verra  naître  la  verdeur  des  ro- 
feaux  6c  du  jonc. 


Confortate  manu?  di(- 
fo'ut  >s , & genua  dcbilü  ro- 
boratc. 

4 Dicite  pulîllanimis  ; 
Confortamln! , Sc  nolitc  ti- 
mereieccf  Deu!  veder  ul- 
tionem  adducct  retributio- 
nts  : Deus  iple  renict  1 & 
ralvabit  vos, 

5-  Tune  iperienmr  oculi 
caccorum  , & aurei  furdo- 
rum  patebunt. 

6-  Tune  faüet  ficut  eer- 
vus  claudus  , & aperta  crit 
lingua  mutorum  : quia  ftiir* 
funt  in  deferto  aquz  , & tOC> 
renies  in  tbliiudinc.  , 


7.  Et  qnx  erat  arida , erit 
in  dagnum  , Sc  fitiens  in 
fomes  aquarum.  In  cubili- 
bus,  in  quibus  priùs  draco- 
nes  liabitabam , orietur  vi- 
rer calami  & junci. 


8.  Il  y aura  là  un  fentier  ôc  une  voie  qui 
fera  appellée  la  voie  fainte  : celui  qui  eft  im- 
pur n’y  palTera  point  ; ôc  ce  fera  pour  vous 
une  voie  droite,  en  forte  que  les  ignorans  y 
marcheront  fans  s’égarer. 

p.  Il  n‘y  aura  point  là  de  lion  à craindre  ; la 
bête  farouche  n’y  montera  point  , ôc  ne  s’y 
trouvera  point.  Ceux  qui  auront  été  délivrés 
y marcheront  en  fûreté. 

to.  Ceux  que  le  Seigneur  aura  rachetés 
retourneront  &.  viendront  en  Sion,  chantant 
fes  louanges  ; ils  lèront  couronnés  d’une  allé- 


8.  Et  erit  ibi  (êmita  St 

& via , & via  lânifbi  vocabi- 
tur  : non  trandbit  per  e.im 
pollutus , Sl  hzc  erit  vobis 
dire3a  via,  ita  ut  dulti  non 
etrent  per  eam.  ■ 

9.  Non  etit  ibi  leo , St 
luala  bedia  non  aierndet 
per  eam,  nec  invenietnr  ibi  : 
& ambulabunt  qui  liberaii 
fuerint. 

10.  Et  redrmpti  à Domi- 
no convenemur,  & venient 
in  Sion  cum  laude:  & Izti- 
tia  Tempiterna  Tuper  capuc 
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eorum  ; gîuJium  & iztithm  grefTc  éternelle  i le  raviffement  de  leur  joie 
obtinebunt , & fugiei  dûlot  ]■)£  quittera  point  ; la  douleur  & les  gémi!- 
* femens  en  feront  bannis  pour  jamais 


CHAPITRE  XXXVI. . 

§.  1.  Ssrmacherih  , après  avoir  pris  les  villes  fortes  de  Juda  , envoie  P al  faces 
P ur  prendre  Jerufalern.  Ce  General  mtprife  Ezechias.  Il  infulte  àfafâLlejfe  f 
iz  à la  confiance  qu'il  a voit  en  Dieu.  , 

L’an  du  m o n de  3291.  A v a n t J.  C.  715. 

>-T  J A quatorzième  année  du  régné  d’Eze- 
chias , Sennacherib  Roi  des  Affyriens  vint 
alTiéger  toutes  les  villes  les  plus  fortes  de 
Juda  , & les  prit. 

2.  Il  envoya  enfuite  Rabfaccs,  Général  de 
fes  armées , de  Lachis  à Jerufalern , avec  une 
grande  armée  contre  le  Roi  Ezechias.  Et  Rah- 
facis  y étant  arrivé , il  s’arrêta  à l’aqueduc  de 
la  pifeine  fuperieure  dans  le  chemin  du 
champ  du  foulon  , qui  était  proche  les  murs  de 
la  ville. 


I.  Et  faflum  e(l  in  qtiarto- 
decimo  anno  regis  Ez-cchiz, 
ateendit  Sennacherib  rex 
AfTyriorum  fuper  omnes  ci- 
viiates  Juda  municai,  &ce- 
pit  cas. 

1 Et  mifit  rex  Aflyrio- 
rum  Rablâccn  de  Lachis  in 
Jercfalcm,  ad  regem  Eie- 
chiam  in  manu  gravi,  Si 
iletit  in  aqua-Jcâu  pifeinz 
fuperioris  in  via  Agn  fullo- 


L’an  du  monde  3254. 


7.  Et  egreffus  efl  ad  eum 
Eltaciin  hlius  Helcii,  qui 
erat  lûper  domum,  & Sobna 
feriba  , Si  Joahe  filius  A- 
fap  i commentariis. 

Et  dixit  ad  eos  Rabra- 
tes  : Dicite  Eaechiz  : Hzc 
mcit  rex  magnus , rex  Afly- 
riorum:  Qcz  eft  ilia  fidu- 
cia, quâ conhdis  ? 

ï.  aut  quo  conlîlio  vel 
fortitudine  rebellarc  difpo- 
nis  ? fuper  qaem  habes  fidu- 
ciam , quia  recelTifti  à me  ? 

(.  Ecee  confidis  fiiper  ba- 
culom  arundineum  confrac- 


3.  Eliacim  fils  d’Helcias,  qui  éioit  Grand- 
Maître  de  la  maifon  du  Roi , bobna , Doâeur 
de  la  Loi , & Joahé  fils  d’Afaph , Secrétaire 
d’Etat,  l’étant  venu  trouver  de  la  part  d' Eze- 
chias , 

4.  Rabfacès  leur  parla  de  la  forte  : Dites  à 
Ezechias  : Voici  ce  que  dit  le  grand  Roi , le 
Roi  des  AlTyriens:  Quelle  eft  cette  confiance 
dont  vous  vous  flattez  ? 

y.  Par  quel  deflein , 6c  avec  quelles  forces 
prétendez-vous  vous  révolter  contre  moi  ? ôc 
fur  quoi  vous  appuyez-vous,  lorfque  vous 
refuI  fez  de  m’obéir  f 

6.  Vous  vous  appuyez  fur  l’Egypte , fur  ce 
rofeau  calTé  qui  entrera  dans  la  main  de  celui 
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2ui  s’appuie  defTus , & qui  la  tranfpercera.  tum  Iftum,  rupprÆfrvprpni.- 
reft  ce  que  fera  pharaon  Roi  d’Kgypte  pour  5“'  " ’ 

tous  ceux  qui  efperent  en  lui,  perforabit  eam  : Cc  Pharao 


rex  Ægvpti  omnibus  qui 
confidum  in  eo. 


7.  Que  fi  vous  me  dites  : Nous  mettons 
notre  efpdrance  dans  le  Seigneur  notre  Dieu  ; 
n’eft-ce  pas  ce  Dieu  dont  Ezechias  a détruit 
les  hauts  lieux  & les  autels  > ayant  dit  à Juda 
& à Jerufalem  ; Vous  adorerez  devant  cet 
autel  que  J ai  drejfél  Ce  Dieu  , par  coyifcquer.t , 
ejl  irrité  centre  vous  ; & vous  n’avez  aucun  Je- 


7,  fi  refjionJerif  mi- 
hi  : In  Domiro  Dco  neftro 
confiJimus  : nonne  ipfe  eft, 
cujus  abfiulit  Ezechias  ex- 
cclfa  & aliaiia , & liixit  ]u- 
<*3t-  & Jerufaiem  : Coram 
altati  ifio  adorabiiis  ! 


cours  à attendre  de  lui. 

8.  Maintenant  donc  rendez-vous  au  Roi 
des  Aflyriens  mon  feigneur  & mon  maître , 
auquel  il  ejl  impojfible  que  vous  réfiftiez  : & je 
vous  donnerai  deux  mille  chevaux  , fi  vqus 
pouvez  feulement  trouver  aflez  de  gens  parmi 
votre  peuple  pour  les  monter. 

9.  Comment  donc  pourrez -vous  feule- 
ment foûtenir  contre  l’un  des  moindres  Gou- 
verneurs des  Places  de  mon  Maître , qui  en  a 
davantage , & qui  ejl  beaucoup  plus  puijfant  que 
vous  ? Que  fi  vous  mettez  votre  confiance 
dans  l’Egypte  , dans  fes  chariots  & dans  fa 
cavalerie , 

I O.  crovez-vous  que  je  fois  venu  dans  cette 
terre  pour  la  perdre  fans  l’ordre  de  Dieu  ? C’eft 
le  Seigneur  qui  fit  autrefois  périr  les  Fgyptiens , 
qui  m’a  dit  : Entrez  dans  cette  terre  , 6c  dé- 
truifez-la  toute. 


8.  Et  nnne  trade  te  domt* 
no  meo  regi  A/Tyriorum  , 
&;  dabo  tibi  ouo  mii;ia  equo- 
rum,  nec  poteris  ex  te  pt*- 
bere  afcenlbrcs  cuium  , 


ÿ.  Si  quomodo  fiifiinebii 
faciem  judicis  unius  loci  ex 
fervis  don.ini  ni  i n»nori- 
bus  ? Quod  fi  corl  dis  in 
Ægypto  , in  quadiigii  , & 
in  equitibus  : 


10.  Si  Bunc  numquid  fine 
Domino  afeendi  ad  terrant 
iftam  , ut  difperderem  eam  î 
Doniinus  dixit  ad  me  , Afi- 
cende  fuper  lerram  iflam , 5c 
dilperde  eam. 


11.  Eliacim,  Sobna  , ôc  Joahé  répondi- 
rent à Rabfaces  : Parlez  à vos  ferviteurs  en 
langue  Syriaque , parce  que  cous  la  favons. 
Mais  ne  nous  parlez  point  la  langue  des  Juifs , 
pendant  que  tout  le.  peuple  qui  cft  fur  la 
muraille  nous  écoute. 

12.  Rabfaccs  leur  répondit  : Eft-ce  à votre 
maître  6c  à vous  que  mon  maître  m’a  envoyé 
dire  ceci?  6c  n’eft-ce  pas  plutôt  à ces  gens  qui 
font  garde  fur  la  muraille,  afin  qu’ils  ne  foieut 


xr.  Et  dixit  Elraciin, 
Sobna)  & Joahe  M Kublâ» 
cen  ; Loquere  ad  Icrvoî 
tuos  Syra  Hngua  : imelUgi- 
xnus  enim  : ne  loquaris  iâ 
nos  Judaicè  in  auribus  po- 
puli  ) qui  eil  lupcr  muruiu. 

1 1.  Et  dixit  ad  eos  Rabfa- 
ces  : Numquid  ad  deminufn 
tuum  & ad  te  mifit  me  üo- 
ininuf  meuj  , ut  Icqucrer 
omnia  verba  iÛa;  ^ nor> 
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po(iùs  ad  viro$*  qui  fèdent 
în  muro  , ut  comcdanc  Aer> 
cora  Tua  5c  bibanc  urinam 
pcdum  luorum  vobifcum  ? 


point  réduits  à manger  leurs  propres  excré- 
mens  avec  vous,  & à boire  leur  urine,  rom- 
me  il  leur  arrivera  infailliblement  ^ s'ils  ofent 
nous  réfijlerl 


§.  II.  Rabfacis  exhorte  les  hiibihws  de  Jerufilem  à fe  rendre  au  Roi  fon 
Maitre.  U Llafhème  contre  Dieu, 


1 3 « Ec  {letic  Rabfacet , 5c 
clamavit  voce  magna  Ju- 
daicc , & dixit  : Audiie  ver- 
ba  regis  mjgni,  regis  AiTy- 
riorum. 

T4.  Hxc  dicit  rex  î Non 
Teducat  vos  Ezechias  « quia 
non  pocerit  cruere  vos. 


Tf.  Et  non  Tobis  tfibuat 
Educiam  Ezechias  (uper  Do* 
mino  , dicens  : Eruens  li» 
berabit  nos  Dominus,  non 
dabitur  civitas  in  manu 
regis  Alfyriorum. 


Nolîte  audire  Eze- 
clîtam:  hxc  enim  dicit  rex 
Adyriofum  : Facite  mrcum 
bcneJidionem , & egredi- 
mini  ad  me  » & comedite 
unufquifque  vîneam  fiiam, 
& unulquilqup  Ecum  fuam  : 
5t  bibitc  unufquilquc  a- 
quam  ciilcrn«  iuje. 


17.  4fncc  veniam  « 9c 
collamvos  ad  terram  , qux 
cft  ut  terra  vertra , terram 
frumemi  5c  vini , terram  pa- 
num  5c  vinearum. 

18.  Nec  conturbet  vos 
Ezechias , dicens  : Dominus 
liberabit  nos.  Numquid  li- 
beraverunt  dii  gcriium  u- 
nufquirque  terram  fuam  de 
iiunu  regis  AiTyriorumf 

ip.  l'bi  rd  deus  F.inaih» 
& Arphad  ? ubi  cil  deus 


13. Rabfacès  donc  fe  tenant  debout  , & 
criant  de  toute  fa  force , dit  en  langue  Judaï- 
que : Ecoutes  les  paroles  du  grand  Roi , du 
Roi  des  AflTyriens. 

14.  Voici  ce  que  le  Roi  mon  maître  m’a 
commandé  de  vous  dire:  Qu’Ezechias  ne 
vous  trompe  point  ; car  il  ne  pourra  vous  dé-; 
livrer  de  mes  mains. 

, -i  y.  Qu’il  ne  vous  perfuade  point  de  met- 
tre votre  confiance  dans  le  Seigneur , en  di- 
lànt  : Le  Seigneur  indubiiablement  nous  dé- 
livrera : cette  Ville  lui  appartient  ; elle  ne  fe- 
ra point  livrée  entre  les  mains  du  Roi  des  AC- 
fyriens. 

16.  Gardez-vous  bien  d’écouter  Ezechias  , 

de  vous  fiera  toutes  fes  promejjes.  ydcceptez 
plutôt  tes  offres  que  vous  fait  le  Roi  mon  maître  •, 
elles  vous  font  très-avanta^eufes  ; car  voici  ce 
que  dit  le  Roi  des  Aflÿricns  : Faites  alliance 
avec  moi , fie  venez  vous  rendre  à moi , fic 
chacun  de  vous  mangera  du  fruit  de  fa  vigne  t 
Ôc  du  fruit  de  fon  figuier,  fic  boira  de  l’eau 
de  fa  citerne, 

27.  jufqu’à  ce  que  je  vienne  vous  emme- 
ner en  une  terre  fcmblable  à la  vôtre  , une 
terre  de  blé  fic  de  vin , une  terre  abondante 
en  pains  fic  en  vignes. 

18.  Qu’Ezechias  ne  vous  trompe  point , 
en  difant;  Le  Seigneur  nous  délivrera.  Cha- 
que Dieu  des  nations  a-t-il  délivré  la  terre 
qui  l’adoroit , de  la  puilfance  des  Aflÿricns  ? 

ip.  Oùefi  le  Dieu  d’Emath,  fic  d’Arphad? 
où  eft  le  Dieu  de  Sepharvaïm  ? Ont- ils  dé- 
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livré  Samarie  de  ma  main  puijjantci  Sepharvaîm  ? numquij  li- 

btravftunt  Samaiiam  Je 


20.  Qui  eft  celui  d’entre  tous  ces  Dieux 
qui  ait  pû  délivrer  fon  Pl|s  de  la  force  de  mon 
bras , pour  ofer  croire  que  le  Seigneur  en  làu- 
vera  Jerufalem  ? 


m;:nu  niea  ? 

10.  Quii  cft  exomnibui 
diis  terrarum  iftarum,  qui 
eruerit  terram  fuam  de  ma- 
nu mca  , ut  cruat  Dominuf 
Jeruralem  de  manu  mea  ? 


2 1 . Tous  ceux  qui  entendirent  ce  difeours  de 
Rabfacès  demeurèrent  dans  le  filence , ôc  ne 
lui  répondirent  pas  un  mot.  Car  le  Roi  leur 
avoit  commandé  exprefiment  de  ne  rien  ré- 
pondre. 

22.  Après  cela  , Eliacim  fils  d’Hclcias, 

Îrand  maître  de  la  maifon  du  Roi , Sobna , 
)o£leur  de  la  Loi;  & Joahé,  fils d’Afaph, Se- 
crétaire d’Etat  , allèrent  trouver  Ezechias  , 
ayant  leurs  vêtemens  déchirés,  & lui  rappor- 
tèrent les  paroles  de  Rabfacès. 


11.  & niucrunt,^  non 
rcfpordcnint  ci  verbum. 
Mandaverat  enim  tex  , di- 
cens  : Ne  refpondeatis  ei. 


11.  Ht  îngreiTus  Elta- 
cim  (ilius  Hclcic,qui  erac 
fuperdomuni#  Sobna  feri- 
ba  ÿ &.  Joahe  filius  Afaph  à 
commemariis,  ad  Hzechiam 
rciflti  vetiibus  i & nuntiavt- 
runt  ci  verba  Kablacis* 


C 


.CHAPITRE  XXXVII. 

Ç.  I.  Ezechias  conflerné  par  le  difeours  de  Rabfacès  , fe  couvre  dk!^  frc.  7/ 
envoie  à Ifaie  afin  de  l'engager  à prier  le  Seigneur  pour  lui , Ù"  pour  le  refie 
de  fon  peuple. 


L’an  du  monde  32P4.  A v ant  J.  C.  710. 


ï'L  E Roi  Ezechias  ayant  entendu  ces  pa- 
roles , déchira  Tes  vêtemens;  il  fe  couvrit  d'un 
lac  ) & il  entra  dans  la  maifon  du  Seigneur. 

2.  Renvoya  éh  même-tems  Eliacim  grand- 
maître  de  fa  maifon  ; ôc  Sobna,  Dodeur  de 
la  Loi , ôc  les  plus  anciens  d’entre  les  Hê- 
tres, couverts  de  facs,  au  Prophète  Ifaïe, 
fils  d’Amos , 

3.  qui  lui  vinrent  dire:  Voici  ce  qu’Eze- 
chias  nous  a commandé  de  vous  dire:  Ce 
jour  eft  un  jour  d’afflidion  ôc  de  reproches, 
un  jour  de  blafphèmes  contre  Dieu  , un  jour 
de  douleur  pour  nous , & d"  une  douleur  fi  vive  , 
ÿuon  ne  fauroit  mieux  l'exprimer  que  par  ce 


1.  Et  iiâum  cO,  cùniau* 
diiTet  rex  Ezechias  , feidie 
veAimenta  Tua,  & obvolu* 
tus  cA  facco  y éc  intravic  in 
domum  Domini. 

1.  Ec  milît  Eliacim,  qui 
erat  fuper  domum  , & Sob- 
nam  feribam,  & feniores  de 
facerdotibufi , opertos  Tac- 
cis  , ad  IfaUm  tilium  Amos 
propheuiri , 

3.  & dixerunt  ad  cum  : 
H»c  dicit  Etechias  : Dies 
tribulationii,  & correprio* 
nis , & hlalphemiz  , dics 
hrc:  quia  venorunt  filii  uf- 
que  ad  partum  , & virtus 
non  eA  pariendi. 


« 
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! I Vous  favez  ce  que  les  Rois  des  AfTy- 
riens  ont  fait  à tous  les  pays  qui  ont  ofe  leur 
réfijier  , comme  ils  les  ont  ruinés  t fans  que 
rien  ait  été  capable  de  les  en  empêcher  ; & après 
cela  > vous  elpcrcz  que  vous  vous  en  pourrez 
làuver  ? 

12.  Les  Dieux  des  nations  ont  ils  délivré 
les  peuples  qué  mes  peres  ont  détruits  f Go- 
zam , Haram , Rezeph  , les  enfàns  d’Eden , 
qui  étoient  à Thalaflar  ? 

1 3.  Où  eft  maintenant  le  Roi  d’Emath , le 
Roi  d’Arphad  , le  Roi'de  la  Ville  de  Sephar- 
vaïm , d’Ana  & d’Ava  ? 


ii.Ecce  (U  auJiiii  om- 
Dij,  qujr  fcceruiu  regcs  Al- 
lÿtiorum  omnibus  lcrris 
quas  liibvefteruni,  & lupo- 
ceris  liberati.' 


1 1.  Numquid  enicrunf  eoi 
dii  Geniium , quos  fûbver- 
terunt  patWs  mei.Gozam, 
& Aram , & Rcleph , ic  S- 
lios  Eden , qui  étant  in  Tha- 
lafTar  ? 

ij.Ubi  eft  rex  Emaih  , 
St  rex  Arphad , & tck  urbis 
Sepharvaim,  Ana,  & Ava  f 


5.  II.  Ezechias  préfente  la  lettre  de  Sennacherib  devant  le  Seigneur , & il  le 
prie  avec  beaucoup  de  ferveur. 


14.  Ezechias  ayant  reçu  la  Lettre  du  Roi 
d y^Jfyrie  de  la  main  de  fes  AmbalTadeurs  ; & 
l’ayant  lue , monta  à la  maifon  du  Seigneur. 

# 

I y.  El  il  lui  fit  cette  ptiete  : 

1 6.  Seigneur  des  armées  , Dieu  d’Ilraël , 
vous  qui  êtes  afiis  fur  les  chérubins  , c’eft 
vous  feul  qui  êtes  le  Dieu  de  tous  les  Royau- 
mes du  monde  ; c’eft  vous  qui  avez  fait  le  ciel 
& la  terre. 

1 7.  Prêtez  l’oreille , Seigneur , & abbaiflêz- 
vous  jufqu’à  m’écouter.  Ouvrez  les  yeux , 
Seigneur,  & voyez  , & écoutez  les  paroles 
que  Sennacherib  m’a  envoyé  dire  pour  blaf- 
phémer  le  Dieu  vivant. 

18.  Il  eft  vrai.  Seigneur,  que  les  Rois  des 
AflTyriens  ont  ruiné  les  peuples,  qu'ils  ont  dé- 
foli  les  provinces, 

lyi.  & qu’ils  ont  jetté  leurs  Dieux  dans  le 
feu  , parce  que  ce  n’étoient  pas  des  Dieux , 
mais  l’ouvrage  de  la  main  des  hommes , un 
peu  de  bois  & de  pierre  ; qu’ils  ont  mis  en 
poudre.  Pour  vous , Seigneur , vous  rtetes  pas 

Tome  IV.  Part.  /. 


14;  & tulit  Ezechias  li- 
bros  de  manu  nuntiorum  . 
Alegiteos!  âc  ateendit  in 
domum  Domini,  & expan- 
dit  eos  Eaechias  coram  Do- 
mino, 

I Et  oravit  Ezechias  ad 
Dominum , dicens  : 

16.  Domine  exercituuin 
Deus  Iftael,  qui  fedes  fti- 
percherubim,  tu  es  Deus 
(blus  omnium  regnorum 
terra;,  tu  fecifti  cctlum  & 
terram, 

17.  Inclina  Domine  su- 
rem  tuam  , & audi  : aperi 
Domine  cculos  tuos , & vi- 
de , 8t  audi  omnia  verbz 
Sennacherib  , quat  milît  ad 
blafphemandum  Deum  vi- 
ventem. 

18.  Verc  enim  , Domine, 
déferras  fcceront  reges  Af- 
lÿriorum  terras,  & région» 
earum, 

ip.  Et  dederunt  deos  ea- 
rum  igni  : non  enim  erant 
dût  fed  opéra  manuum  ho- 
minum,  lignum  & lapis:  & 
comminucrunt  eos. 


O O • 
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femblable  à ces  Dieux  ^ comme  le  penfe  Seri- 


10.  Et  nunc  Domine  Deus 
nofter  Talva  noi  de  manu 
cjut  : & cognofcant  omnia 
régna  tetrz, quia  tu  et  Do- 
minui  folui. 


nacherib. 

20.  Maintenant  donc  y Seigneur  notre 
Dieu  J délivrez  - nous  de  fa  main  , afin  que 
tous  les  Royaumes  de  la  terre  fâchent  <fue 
•vous  êtes  le  feul  Dieu  véritable , & qu’il  n’y  a 
point  d’autre  Seigneur  que  vous. 


§.  ni.  Paroles  confolames  qu'lfaïe  envoie  dire  à Ezechias  de  la  part  du  Seigneur» 
Secours  qidil  lui  promet.  Reproches  qu’il  fait  à Sennachetïb; 


II.  Et  mifît  Ifaiai  Etiut 
Amos  ad  Eierhiam,  diccns  : 
n.ix  dicit  Dominus  Dcui 
Ifrael  : Pro  quibus  rcgafti 
me  de  Sennachen’brege  Af- 
tÿriorum  ; 

II.  hoc  cft  verbum,  quod 
tücutus  eft  Dominus  fupct 
eumtOelpeait  te,  & (ub- 
ûnniivit  te,  virgofilia  Sion  : 
po{)  le  caput  movit  fiJia,  Je- 
ru  lalem. 

M.  Cui  exprobrafti , 8t 
quem  blafphemafti , & fu- 
per  qucra  exaltafti  vocem  , 
dt  levarti  altitudinem  ocu- 
lorum  tuotum  i Ad  Tandium 
irtael. 


14.  In  manu  fervorum 
luorum  exprobrafti  Domi- 
no, & dixiui  1 In  muliiiu- 
titudine  quadrigarum  med- 
ium ego  afeendi  altitudi- 
nem  montium  : juga  Liba- 
ni  : & fuccidam  exceiïà  ce- 
drorum  ejus,  & eleâat  a- 
bietes  illius , & introibo  al- 
titudinem fummitatii  ejus  , 
Êltum  Carmeli  ejus. 

ic.  Ego  fodi  , & bibi 
iquam,  & exiîccari  veAigia 
pedis  mei  omnes  rivos  ag- 
gerum. 


2T.  Alors  Ifaïe  fils  d’Amos  envoya  dire 
ceci  à Ezechias  : V oici  ce  que  dit  le  Seigneur  , 
le  Dieu  d’Ifracl  : T ai  entendu  ce  que  vous 
m’avez  demandé  touchant  Sennacherib  Roi 
d’AflTyrie. 

22.  Voici  ce  que  le  Seigneur  a dit  de  lui  : 
Il  vous  a mépriféc , il  vous  a infultée , ô vierge 
fille  de  Sion  : Il  s’efi  moqué  de  vous,  en  fé- 
coüant  la  tête  ,&  en  vous  menapant , ô fille 
de  Jerufalem.  * 

2 J.  Qui  avez- vous  attaqué  par  vos  repro- 
ches infolens  , Prince  fuperbe  ? qui  avez-\  ous 
deshonoré  par  vos  blaiphèmes  ? contre  qui 
avez-vous  ofi  haufler  votre  voix  , & élever 
l’infolence  de  vos  yeux  ? N’efl-ce  pas  con- 
tre le  Saint  d’Ifracl  ? 

24..  Vous  avez  outragé  le  Seigneur  par  vos 
ferviteurs  , ôc  vous  avez  dit  dans  f excès  de 
votre  orgueil;  Je  fuis  monté  avec  la  multitude 
de  mes  chariots  fur  le  haut  des  montagnes  , 
fur  le  mont  Liban  ; j’ai  coupé  fes  grands  cedres 
& fes  beaux  fapins  ; je  fuis  monté  jufqu’à  la 
pointe  de  fon  fonimet  ; je  fuis  entré  dans  les 
Dois  de  fes  campagnes  les  plus  fertiles  ; 

2 J.  j’ai  creufé  puits,  & j’ai  épuifé  les 
eaux  du  pays  ; j’ai  féché  par  la  multitude  de 
mes  gens  de  pied  toute»  les  rivières  qui 
étoient  retenues  par  des  chauffées  : en  un  mot , 
je  me  fuis  ajfujettt  toute  la  Judée,  & je  fuis  ar~ 
rivé  devant  Jerufalem  , qui  ne  pourra  me  rcfijl  r. 
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collium  compugtuntium 
Si  civitatum  niunicariun. 


17.  Habitatorei  eanim 
brevi.ata  manu  contremue- 
runc,&  confufi  funt:  faâi 
fiint  ficut  fotnum  agri  , 8c 


ISAIE.  Cha?.  XXXFIL 
2(S.  Pourquoi  VOUS  glorifiez-vous  de  cetttpuif-  té.Numquidnonau<iifli, 
fiance  , Prince  orgueilleux  ? Ne  /avez  - vous  •' 

pas,  d,,  U que  c’eft  moi  qui  ai  dif-  «Et.TJ’.'ïri 

1)oIe  toutes  ces  chofes  dès  l’éternité  ? Il  y.  a fiiftum  eft  in  eradicationem 
ong-tems  que  je  les  ai  ordonnées  : & c’cft 
moi  qui  les  fais  préfentement , & qui  les  exé- 
cure , en  renverlànt  par  vos  mains  les  collines 
qui  s entrebattent , & en  détruilànt  les  villes 
fortes  qui  ont  attiré fur  elles  ma  colere. 

• ^7‘  Ç" ffl  par  mes  ordres  que  la  frayeur  a faifi 

•»  les  habitans  de  ces  villes , comme  fils  étoient 

& fans  maints  ; 6f  , j’ilsfont  couverts  i,cut  fanum  agri . & 
ue  coniulion  , s ils  lont  devenus  fèmblables  gfamen  pafcu*  , & heabi 
au  foin  qui fe féche  dans  les  champs , aux  her-  «««‘tante 

bages  que  les  troupeaux  pailfent,  fie  à cette 
herbe  qui  croît  fur  les  toits , qui  devient  toute 
fcche  avant  qu’elle  puilTe  porter  fon  fruit  y ce 
neji  que  parce  que  je  Fai  ordonné  ainjt  : dr  vous 
n avez  ete  en  tout  cela  que  Finftrument  de  ma 
jujitee  f que  conduit  comme  il  nia pld. 

28.  Car  j’ai  fii  où  vous  étiez  , d’où  vous 
lorticz , fie  où  vous  êtes  venu  ; 6c  cette  fu- 
reur extravagante  que  vous  avez  comjûe  contre 
moi  ne  m'a  point  été  cachée, 

29.  Car  lorfque  votre  rage  s’eft  déclarée 
contre  moi , votre  orgueil  cft  monté  jufqu’à 
mon  thrône.  C’eft  pourquoi  je  vous  mettrai  un 
cercle  aux  narines , fie  un  mords  à la  bou- 
che , fie  je  vous  ramènerai  par  le  même  che- 
min par  lequel  vous  êtes  venu. 

50.  Mais  pour  vous } 0 Ezechias  y voici  le  ?<>■  Tibiautem  hoc  «rit 
ligne  que  vous  aurez  de  la  vérité  de  mes  paroles:  = Comede  hoc  anno 

Alangez  cette  année  de  ce  qui  naîtra  de  foi-  anno  amem  tertio  leminate, 
même  ; il  fujfira  pour  vous  nourrir  : 6c  l’année  * “etne.  & plantate  vi- 
d’après,^  vivez  encore  des  fruits  qui  viendront 
d'eux-mémes.  Mais  la  troifieme  année  les  Affy- 
riens  ayant  été  exterminés,  femez  avec  confiance , 
fie  moiflbnnez  fans  crainte  ; plantez  des  vignes, 

6c  recueillez-en  les  fruits. 

3 1 . Et  alors  ce,  qui  fera  échappé  fie  demeuré  j 1,  Et  mittet  id  quod  fal- 

Oo  ij 


lî.  Habitationem  tuam  , 
& egreflum  tuum,  Si  introi- 
tum  tuum  cognovi , St  infa- 
niam  tuam  contra  me. 

»J.  Cùra  fureres  adrer- 
fiim  me  , ftperbia  tuaafcen- 
dit  in  aures  meas  : ponam 
ergo  circulum  in  naribus 
(uis , St  frznum  in  labiis  tuit, 
St  ducam  te  in  viam  , per 
quam  veniAi. 


eaium. 
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vatum  fucrît  (Je  domo  Juda, 
& quoJ  rcJiquum  eft  radi- 
cem  dcor(um,  & faciet  fruc- 
tuni  lui^um  : 

3».  quia  de  Jerufalcm 
cxibunt  rcliquir , fie  IkWa- 
tiô  de  monte  Sion  ; zelus 
Oomioi  cxcrciiuum  faciec 
iilud. 
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dans  la  maifon  de  Juda  pouffera  en  bas  là  ra- 
cine , 6c  produira  fon  fruit  en  haut. 

,5a.  Car  il  y en  aura  dans  Jerufalem  qui 
échapperont  de  fa  ruine  ; il  y en  aura  du  mont 
de  Sion  qui  feront  fauvës.  C’eft  ce  que  fera  le 
■ zele  du  Dieu  des  armées , & l’amour  qu'il  a 
pour  fon  peuple. 


§.  IV.  Arrêt  que  Dieu  prononce  & exécute  contre  Sennacherib.  Son  armée  ejl  ^ 
exterminée  par  un  Ange , &Uefl  lui-même  majfacré  par  fes  enf  im.  • ^ 


Pfopterei  lii’C  dicil 
Deininus  ue  rege  AlTyrio- 
rum  : Non  imrabit  civila- 
tem  banc  , & non  jaci«t  ibi 
ràgittam,  & non  occupabit 
eam  clypeus , & non  mittet 
in  circuitu  ejus  aggerem. 

34.  In  via  qua  venit,  per 
fam  reverietur,  & civitatem 
hanc  non  ingredietut.dicit 
Dominus: 

35.  & protegam  civitatem 
ïllam  , UC  lalvem  meam 
propter  me , St  propter  Da- 
vid fervum  meum. 

3^.  Egrefliis  eft  autem 
Angélus  Domini  , & p<r- 
cuHit  in  caliris  AlTyrioruro 
cenium  ofloginta  quinque 
millia.  Ut  furrexerunt  ma- 
re , St  ecce  omneSjCada- 
vera  mortuorunu 


37.  Et  egrefliis  eft,  & 
fevetfus  eft  Sennacherib  rex 
Aflyriorum,  & habitavit  in 
Ninive. 

3S.  Et  faôum  eft  : cùm 
adoraret  in  templo  Ncfroch 
deum  l'uum,  Adramelech  St 
Sarafar  filii  ejus  pereufle- 
runt  eum  gladio  : fugerunt- 
que  in  terram  Ararat  , & 
regnavit  AEuluddon  fijius 
ejus  pro  eo. 


3 J.  Voici  donc  ce  que  le  Seigneur  a dit 
touchant  le  Roi  des  Affyriens  ; Il  n’entrera 
point  dans  cette  Ville , 6c  il  n’y  jettera  point 
de  fléchés  ; il  ne  l’attaquera  point  avec  le  bou- 
clier , ôc  il  n’élevera  point  de  terraffes  autour 
de  fes  murailles  : 

34.  Mah  il  retournera  par  le  même  che- 
min qu’il  eft  venu.  Et  il  n’entrera  point  dans 
cette  Ville  > dit  le  Seigneur  ; a 

3 3.  car  je  protégerai  cette  Ville , 6c  je  la 
fauverai  pour  ma  propre  gloire  , ôc  en  faveur 
de  David  mon  ferviteur. 

35.  Or  le  Seigneur  accomplit  ainft  cette  pro- 
mejfe:  Sennacherib  ayant  défait  le  Roi  d’Ethio- 
pie , & étant  revenu  ajfiéger  Jerujalem  , l’Ange 
du  Seigneur  fortit  contre  lui , ÔC  frappa  cent 
quatre  - vingts-cinq  mille  hommes  dans  le 
camp  des  Affyriensi  ôc  de  grand  matin,  quand 
on  fut  levé  , on  trouva  le  camp  plein  de 
ces  corps  morts. 

37.  Sennacherib  Roi  de§  Affyriens  partit 
de-là  tout  effrayé,  ôc  s’en  alla.  Il  retourna  f» 
fon  Royaume,  ôc  il  habita  dans  Ninive , qui  en 
étoit  la  capitale. 

38.  Et  un  jour  qu’il  étoit  au  Temple  de 
Nefroch  fon  Dieu  , ôc  qu’il  l’adoroit,  Adra- 
melech Ôc  Sarazar , fes  enfans  , le  percerent 
de  leurs  épées , & s’enfuirent  dans  la  terre 
d' Ararat  dans  f Arménie.  Et  Alarhaddon  fo{i 
fils  régna  en  fa  place. 
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CHAPITRE  XXXVIII. 


§.  I.  Etechujs  tombe  malade.  Ifa'ie  raveriit  de  fe  préparer  à la  mort.  Ce 
Prince  a recours  au  Seip^nem.  Le  Seigneur  lui  promet  encore  quinze  ans  de 
vie , Ù"  lui  donne  un  Jigne  pour  Pajfurer  de  la  vérité  de  cette  promejfe. 

L’an  du  monde  J2pi.  Avant  J.  C.  713. 


ï'tj  N ce  tems-là,  c'éjl-à-dire , avant  la  dé- 
faite de  Sennacherib , Ezechias  fupinalade  juf- 
qu  a la  mort  ; & Ifaïe  Prophète  du  Sapneur  , 
fils  d’Amos  , l’étant  venu  trouver  , lui  dit: 
Voici  cc  que  dit  le  Seigneur  : Donnez  ordre 
aux  affaires  de  votre  maifon  ; car  vous  mour- 
rez vous  n’en  réchapperez  point. 

Alors  Ezechias  tourna  le  vifage  du  côté 
de  la  muraille , ôc  pria  le  Seigneur,  en  lui  di- 
fant  : 

3 . Souvenez- vous , je  vous  prie , Seigneur , 
que  j’ai  marché  devant  vous  dans  la  vérité  , 
& avec  un  coeur  parfait , & que  j’ai  toujours 
fait  ce  qui  étoit  bon  <ir  agréable  à vos  yeux. 
£4  Ezechias  répandit  beaucoup  de  larmes  en 
la  préfence  du  Seigneur. 

4.  Alors  le  Seigneur  parla  à Ifaïe , & lui 
dit  : 

y.  Allez;  dites  à Ezechias:  Voici  cc  que 
ditlc  Seigneur,  le  Dieu, de  David  votre  pere: 
J’ai  entendu  vos  prières , ôc  j’ai  vû  vos  larmes; 
ôc  j’ajouterai  encore  quinze  années  à votre 
vie. 

6.  Et  je  vous  délivrerai  de  la  puiffTance  du 
Roi  des  Aflyriens  : j’en  délivrerai  aulTi  cette 
ville , ôc  je  la  protégerai. 

7.  Or  voici  le  figne  que  le  Seigneur  vous 
donnera , pour  vous  aflurer  qu'il  accomplira 
ce  qu’il  a dit  : 

8.  Je  ferai , dit  le  Seigneur , que  l’ombre  du 
foleil , qui  eft  defeendue  de  dix  degrés  fur  le 
^adran  d’Âchaz , retournera  de  dix  dégrés 


T.  In  diebus  iUis  xgrout- 
vit  Ezeebias  ufque  ad  mor- 
tf  m : & imroivit  nd  cum 
llàias  üliui  Amos  prophçta, 
&dixitei:  Hxc  dicic  Do- 
minus:  Dirponedomui 
quia  morieris  tu , & non  Yi'< 
ves. 


i.  Et  convertît  Ezechias 
faciem  fuam  ad  parittem  « 
& orarit  ad  Dominum , 

3.  & dixît  : Obfccro, Do- 
mine) memenio  qtJrfo  quo- 
modo  ambulavtnm  corato 
te.in  veritaiCr*?  in  cordc 
pcrfe^lo,  & quod  bonum  ett 
in  ocuits  tuis  fecerim.  £c 
âevic  Ezechias  ûvtu  magno* 

4.  Et  fiÔum  eft  verbura 
Domini  ad  Ilâiam,  dicenr  : 

Vadc)  Sc  die  Ezecbixr 
Hxc  dreie  Dominas  Deus 
David  pam's  tui  : Audivi 
orationem  tuam,  & vidi  la- 
crymas  tuas  : ccce  ego  adji- 
cidm  tuper  dies  tuos  quia- 
decim  annos  : 

6.  Sc  de  manu  regis  Afly» 
riorum  eruam  te  » & civita- 
tem  iftam  y & pcotegazn 
eam. 

7.  Koc  autem  tibi  erît 
/îgnum  .1  Domino , quia  fa- 
ciec  Dominus  verbum  hoc  > 
quod  locmus  eft. 

8.  Ecce  egorevertîfaciam 
umbram  lincarum,  per  quas 
defeenderat  in  horologio 
Achaz  in  (ble  y retroruiin 
O O iij 
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decem  liaeij.  Et  reve«û»  en  arriéré.  Et  en  méme-tems,  le  foleil  remonta 

eftfoldecem  lineispergta-  Jes  dix  dégrés  par  lefquels  il  étoit  déjadef- 
du, , ,uos  defteaderat.  ^ ^ ^ ^ 

grâces  à Dieu  far  le  cantique  qui  fuit. 


§.  II.  Cantique  d’Ezechias  four  remercier  Dieu  de  faguérifon. 


9.  Scriptura  Ezechiz  ré- 
gis Juda,  cùtii  zgrotaflet, 
& convaluiflêt  de  infirniita- 
te  Tua. 

to.,£go  dixi:  In  dimidio 
dierum  meorum  vadam  ad 
portas  inferi. 

Quzfivi  relïduum  anno- 
tum  meorum  ; 


II.  dixi  : Non  videbo 
Dominum  Deum  in  terra 
vivemium. 

Non  afpiciam  hominem 
ultrl , & habitatorem  ^uie- 

(is. 

11.  Generatio  mea  ablara 
eft , & convoluta  eft  à me  , 
quafi  tabernaculum  pafto- 
rum. 

Pricifacft  velutàtexen- 
te , viia  mea  : dum  adhuc 
ordircr  , fuccidit  me:  de 
Diane  ulijue  ad  vejperara  fi- 
nies me. 


t;.  Sperabam  ufque  ad 
mine,  quali  Ico  fie  coniri- 
VK  omnia  oïTa  mea  ; 

de  mane  ulqtie  ad  velpe- 
ram  finies  me  : 


14.  (îcut  puUus  hirundi- 
nis  fie  clamabo , meditaboc 
ut  columba.  * 

.^uenuati  fiint  oculi  mei, 
fulpiciemes  in  excelfum. 

Domine  vim  paiior,  reC- 
ponde  pro  me. 


9.  Cantique  d’Ezechias  , Roi  de  Juda» 
lorfqu’après  avoir  été  malade  jufquâ  la  mort  y 
il  fut  guéri  de  fa  maladie. 

I O.  J’ai  dit  : Lorfque  je  ne  fuis  encore  qu’à 
la  moitié  de  mes  jours , je  m’en  vais  aux  por- 
tes du  tombeau.  C’eji  en  vain  que  je  cherche 
à retenir  le  refte  de  mes  années  > elles  s’écou- 
lent malgré  moi. 

11.  Cenejl fait , ai-je  dit  : Je  ne  verrai  plus 
le  Tabernacle  du  Seigneur  mon  Dieu  dans  la 
terre  des  vivans.  Je  ne  verrai  plus  aucun  hom- 
me , aucun  de  ceux  qui  habitent  dans  cette 
terre  que  Dieu  a choifte  pour  le  lieu  de  fin  repos. 

1 2.  Le  tems  de  ma  demeure  fur  la  terre  eft 
fini  : je  fuis  comme  la  tente  d’un  berger  qu’en 
plie  déjà  pour  l’emporter.  Dieu  coupe  le  lil  de 
ma  vie  , comme  le  tificran  coupe^  le  fil  deja 
toile.  Il  la  retranche  lorfqu’elle  ne’  faifqit  que 
commencer.  En  effet , je  la  croyois  fit  près  de  fa 
fin  , que  le  matin  /f  dijois  ; Seigneur  , vous  la 
terminerez  ce  foir. 

13.  Le  foir,  j'efperois  tout  au  plus  d’aller 

jufqu’au  matin , voyant  que  le  Seigneur , com- 
me un  lion  fort  & puifant  j,m’avoit  brife  tous 
les  os , m’ avait  réduit  aune  extrême  foiblejjc. 

Le  matin, ^1?  dtfiis  encore  : Seigneur,  vous 
finirez  ma  vie  ce  foir. 

14.  Cependant  je  criois  vers  vous,  0 mon 
Dieu , comme  le  petit  de  l'hyrondelle  ; je 
gémiffois  comme  la  colombe  ; mes  yeux  fe 
font  laflés  à force  de  regarder  en  haut , pour 
implorer  votre  ficours.  Seigneur,  vous  difois-je, 
je  fouffre  des  maux  d’une  violence  extrême  : 
répondez  pour  moi  & fuyez  ma  caution  auprès 
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de  celui  ejui  me  tourmente  de  la  forte  : 

I Mais , que  dirai-je  au  Seigneur,  pour 
f engager  à m’accorder  cette  grâce  ? ou  com- 
ment répondra-t-il  pour  moi  auprès  d’un  au- 
tre , puifque  c’eft  lui-même  qui  me  fait  fouffrir 
les  maux  dont  je  me  plains  ? Je  prendrai  donc  un 
autre  parti  : je  repaflerai  devant  vous  , S mon 
Dieu,  toutes  les  années  de  ma  vie  dans  l’a- 
mertume de  mon  ame  ; je  vous  expoferai  tou- 
tes mes  infidélités  dans  le  brifement  de  mon 
cceur. 

16.  Car,  Seigneur,  fl  c’eft  ainfi  que  l’on 
vit , & fl  la  vie  de  mon  cœur  ér  de  mon  ef- 
prit  fe  pafte  dans  de  telles  difpofitions  ; & dans 
ces  Jènttmens  d’une  fincere  contrition , vous  me 
châtierez  par  les  maux  ejue  vous  m’envoyerez  , 
& vous  me  rendrez  la  vie  , après  m’avoir  ainfi 
purifié.  , 

1 7.  Ce[l  ce  ^ue  je  viens  d’éprouver , S mon 

Dieu  : car  lorf^«f /é;o;r  dans  la  paix /u  ;>/«r 
profonde , & peut-être  dans  t oubli  de  votre jufli- 
ce  , vous  m'av/z  envoyé  cette  amertume  la 
plus  amere  de  toutes , êr  cette  douleur  fit  vio- 
lente, que  je  croyais  quelle  allait  me  précipiter 
dans  le  tombeau.  Mais  jai  eu  recours  à vous  , 
Set^neur;  & vous  avez  délivré  mon  ame; 
après  Savoir  purifiée  par  ce  châtiment  , vous 
l’avez  empêché  dépérir;  & content  de  cette 
JatisfaSlion  qu’à  exigé  de  moi  votre  juflice , vous 
avez  jetté  derrière  vous  mes  péchés  par  votre 
mijêricorde , dt'  vous  les  avez  oubliés  par  un  effet 
de  x/otre  bonté.  • 

1 8.  P'ous  en  avez  ujè  ainfi.  Seigneur , pour 
votre  gloire , parce  que  ceux  qtii  font  dans  le 
tombeau,  ne  vous  béniront  point;  les  morts 
ne  vous  loueront  point  ; ôc  ceux  qui  defcen- 
dent  dans  la  folle,  ne  l’attendront  point  il  voir 
votre  vérité  éclater  fur  la  terre  par  taccom- 
plijfiement  de  vos  promejjes. 

ip.  Mais  cç  font  les  vivans,  ô mon  Dieu , 
ce  font  les  vivans , qui , recevant  les  biens  que 


II.  Quiil  dicam,  aut  quid 
refpondeUc  mihi , cùm  ipre 
feccrit  ? 

Recogitabo  tibi  omnei 
annos  meoi  in  amaritadioe 
anima;  mea;. 


I#.  Domine  (ï  (îc  vivitur  ; 
& in  calibus  vitâ  fpiritus 
mei,  corripief  me«  & vivi- 
ficabis  me. 


17.  Ecce  in  pace  amari- 
tudo  mea  amarilllma  : 
tu  autcm  eruilU  animam 
meam  ui  non  perirei , pro- 
jecifli  poft  tergum  tuum 
omnia  peccata  mea. 


18.  Quia  non  infêrnur 
con&tebituc  tibi  ^ neque 
mors  laudabit  te  : non  ex- 
peâabunt  qui  defcendunt  iia 
facum , Teriutem  tuam- 


lÿ.  Vivent  viveits  ip(é 
conftebitux  tibi  , ficut  & , 
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ego  hodie  : pater  filiis  no- 
nmfaciet  veriuiem  luam. 


xe.  Domine  (àlrum  me 
hc,  & pfahnos  noflros  can- 
tabimus  cunâis  diebus  viix 
noftrz  in  domo  Domioi, 


XI. Et  judit  Ifiiasut  tolle- 
rent  malTam  de  fïcis,  & cata- 
plafmarent  Tupcr  viUnus , 8c 
ânaretur. 


XX.  Et  dixic  Ezecliias  : 
Quod  crit  Hgnum  quia  af* 
cendamin  domumDomini! 


vûuUeur  avez  promis , vous  loiieront,  comme 
je  fais  aujourd’hui  ; & qui , publiant  vos  mer- 
veilles vos  bienfaits , feront  pajfer  vos  louan- 
ges de  race  en  race  ; de  forte  que  le  pere  annon- 
cera votre  véritd  à fes  enfans  ; dr  leur  ap- 
prendra combien  vous  êtes  fidele  dans  vos  pro- 
mcfjes. 

20.  Sauvez-moi  donc  toûjours , Seigneur  , 
des  maux  dont  je  ferai  menacé , & nolis  clian- 
terons  aujfi  tous  les  Jours  de  notre  vie  nos 
cantiques  à voire  gloire  dans  la  maifon  du  Sei- 
gneur. 

2 1 . Or  voici  comment  Ifaïe  guérit  Ezechias  : 
Il  commanda  qu’on  prît  une  malTe  de  figues 
& qu’on  en  fit  un  cataplafme  fur  le  md  du 
Roi , afin  qu’il  recouvrât  la  fanté. 

2 2.  Et  Ezechias  , qui  fe  fentoit  très-mal f 
dit:  Quel  miracle  fera-ce  de  me  voir  encore 
aller  à la  maifon  du  Seigneur  ! 


ê 


CHAPITRE  XXXIX! 


Ezechias  montre  fes  trtfors  aux  Ambajfadeurs  du  Roi  de  Babylone.  Il  en  efl 
repris  par  Ifaïe.  Le  Prophète  lui  prédit  qu’ils  feront  un  jour  tranfportés  à 
Babylone. 


t.  In  tcmporc  illo  mifit 
Merodach  Baladan  , Eiius 
Daladan  rcx  Babylonis,  li- 
bros  & munera  ad  Eze- 
chiam  : audierat  cnim  quod 
xgrotalTct  & convaluiflet. 

X.  L watus  eft  autem  lû- 
pCr  cis  Ezccbias , Sc  oden- 
dit  ris  crilam  acomatum,  & 
argenti , Sc  auri,  8c  odora- 
mcntorum  > Sc  unguemi  op- 
timi  , & omnrs  apothecas 
fupellcâtlii  Tuz  , Sc  uni- 
verfa  qux  inventa  (unt  in 
theiâuris  ejut.  Non  fuit  ver- 
bum  quod  non  oftenderet 
ris  Exrcbiai  in  domofua,  Sc 
in  Omni  poteftate  fua. 


N ce-mâme-tems  Merodach  Baladan  / 
fils  de  Baladan  , Roi  de  Babylone  , envoya 
des  lettres  6c  des  préfens  à Ezechias , parce 
qu’il  avoir  appris  qu’ayyit  été  fort  malade , il 
avoir  été  miraculeufement  guéri. 

2.  Ezechias  reqût  ces  AmbalTadeurs  avec 
grande  Joie , 6c  leur  fit  voir  le  lieu  où  étoient 
les  aromates , l’or  6c  l’argent,  les  parfums  6c 
les  plus  excellentes  huiles  de  fenteurs , tout  ce 
qu’il  avoir  de  riches  meubles,  6c  enfin  tout 
ce  qui  étoit gardé  dans  fes  thréfots.  Il  n’y  eut 
rien  ni  dans  fon  Palais,  ni  dans  tout  ce  qu’il 
avoit  en  fa  puifiance , qu’il  ne  leur  montrât. 

3.  Alors 
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5.  Alors  le  Prophète  Ifaïe  vint  trouver  le 
Roi  Ezechias , & lui  dit  : Que  vous  ont  dit 
ces  geni-là  f & d’où  viennent- ils  ? Ezechias 
lui  répondit  : Ils  font  venus  de  fort  loin  pour 
me  voir;  /7r  viennent  de  Babylope. 

4.  Qu’ont-ils  vù  dans  votre  maifon  , dit 
Ifaïe  ? Ezechias  lui  répondit  : Ils  ont  vû  tout 
ce  qui  eft  dans  ma  maifon.  Il  n’y  a rien  dans 
tous  mes  thréfors  que  je  ne  leur  aie  montré. 

y.  Ifaïe  dit  à Ezechias  : Ecoutez  la  parole 
du  Dieu  des  armées. 

6.  Il  viendra  un  tems  que  tout  ce  qui  eft 
dans  votre  maifon  en  fera  enlevé , & que  tous 
ces  thréfors,  que  vos  peres-ont  amalfés  juf- 
qu’aujourd’hui , feront  emportés  à Babylone , 
lans  qu'il  etj  refte  rien  du  tout , dit  le  Sei- 
gneur. 

7.  Et  ils  prendront  de  vos  enfans,  de  ceux 
que  vous  aurez  engendrés,  & qui  feront  for- 
tis  de  vous  , pour  fervir  d’eunuques  dans  le 
Palais  du  Roi  de  Êabylone.  l^oilà  ce  que  le 
Seigneur  vous  fait  annoncer  pour  abbaijjer  votre 
orgueil  sir  peur  punir  votre  vanité. 

8.  Ezechias  répondit  à Ifaïe  : Ce  que  le 
Seigneur  a dit  eft  très-jufte.  Seulement  que 
la  paix  & la  tranquilné  que  nous  ejpérons , félon 
la  vérité  des  promejfes  du  Seigneur , durent 
pendant  toute  ma  vie. 


Introivi't  nuiem  IHjias 
propheta  ad  Eaecliiam  rc- 
gem,  ât  dixit  ei  : Quid  di- 
xenint  viri  ifli,  & unde  ve- 
nerunt  ad  te  ! Et  dixit  Eze- 
chias : De  terra  longinqua 
arenerunt  ad  me , de  Baby- 
lone. 

4.  Et  dixit:  Quid  viderunt* 
in  doitio  tua  f Et  dixit  Eze- 
chias : Omnia  qux  in  domo 
mea  funt  , viderunt  : no« 
fuit  res , quam  non  ofiende- 
rim  eis  in  thelâuris  mcis. 

f.  Et  dixit  Ifâias  ad  Eze- 
chiam  : Audi  verbum  Do- 
mini  exetoituum. 

f.  Ecce  dies  venient,  Sc 
auferentur  omnia,  qua;  in 
domo  tua  funt,  & quz  the- 
faurizaverunt  patres  tui  u(l 
que  ad  diem  hanc , in  Ba- 
bylonera  : non  relinquctuc 
quidquam , dicic  Dominui. 

7.  Et  de  Eliis  tuis  , qui 
exibunt  de  te,  quos  genue- 
ris , tollent , & erunt  cunu- 
chi  in  palatio  régis  Baby.. 
lonii. 


8.  Et  dixit  Ezechias  ad 
Ifiiam  : Bonum  verbum  Do- 
mini  quod  IjCutus  eft.  Et 
dixit  : Fiat  tantum  pax  Sc 
veritas  in  diebus  meis. 


CHAPITRE  XL. 

§.  I.  Confolatton  qu'lfaie  annonce  à Jtrufalem  de  la  part  de  Dieu.  Il  lui  promet 
le  pardoft  de  fes  pèches,  & lefecours  d’un puijfant  Sauveur. 

l.Q~j  Onfolez-vous , mon  peuple  . confolez-  i.  Confolamini , conlb- 
vous  ; car  voici  ce  que  m'a  dit  U Seigneur  votre  ‘j*™  «ll’e“r^“'' 

Dieu  :■ 

2.  Parlez  au  cœur  de  Jerufalem  ; & aflïi-  t.Eoqniminiadcorlerufâ- 
rez-la  que  fes  maux  l'ont  finis , que  fes  iniqui;  > * advocate  eam:  quo^ 
Tome  11^.  Part.  I.  • P p 
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îii.im  compléta  eft  malitia 
ejus,  dimiiTi  eft  iniquitas  il- 
Jius:  fufcepit  de  manu  Do 
mini  dupücia  pro  omnibus 
peccatis  fuis. 

3,  Voxclamamis  in  cîe- 
fertotParatc  riam  Domi- 
4ii,  rcdas  Tacite  in  (olitudi- 
se  Cemiias  Dei  noAri. 


4.  Omnis  vallts  exaltabî- 
ftir>  Sc  omnis  mons  8c  coN 
lis  humiiiabirur , Sc  erunc 
prava  in  dire(fhi  » & aipera  in 
vias  planas. 

Et  revclabTiur  glorîa 
Domini,  8c  videbit  omnis 
caro  paricer  quùd  os  Domini 
k>cutum  eib 


SAIE.  Chap.  XL. 
tés  lui  font  parclonnées , & qu’elle  a reçu  de 
la  main  du  Seigneur  une  double  grâce  pout 
l'expiation  de  tous  les  péchés. 

5.  Car  on  a entendu  la  voix  de  celui  qui  cric 
dans  le  défert:  Préparez  la  voix  du  Seigneur  ; 
rendez  droits  dans  la  folitude  les  femiers  de 
notre  Dieu. 

4.  T outes  les  vallées  feront  comblées  ; tou- 
tes les  montagnes  & les  collines  feront  abbaif- 
fées;  les  chemins  tonus  feront  redrelfés»  ceux 
qui  étoient  raboteux  feront  applanis. 

J.  Et  la  gloire  du  Seigneur  fe  manifeftera  ; 
& toute  chair  verra  en  même-tems  que  c’eft 
la  bouche  du  Seigneur  qui  a parlé  par  la  mien- 
ne , & cfue  la  parole  que  fai  annoncée  de  fa  part 
ejl  là  parole  de  vérité. 


§.  II.  Foibtejfe  de  l'homme.  Stabilité  de  la  parole  de  Dieu. 


e.  Vox  cliccmis  : Clama. 
£t  dixi  ; Quid  clamabo  f 
Omnis  caro  ftrnum  om- 
nis gloria  ejus  qualî  flos 
agrl 

7.  Ëxficcatum  eft  foenum, 
& cecidit  dos  , ^uia  Tpiritus 
Domini  fufflavit  in  co.  Ve- 
ïè  fornum  cft  popttlus  ; 

S.  exfïccatuiH  cft  foenum  >. 
& cecidit  flos  : V'erbum  au- 
tem  Domini  manct  in  seter- 
num. 


6.  Car  upe  voix  m’a  dit.:  Criez.  Et  j’ai  dit  r 
i^ue  crierai-je  i’  Criez  ; Toute  chair  n’eft  que 
de  I herbe  , ôc  toute  fa  gloire  cft  comme  la 
fleur  des  champs. 

7.  L’herbe  s’eft  féchée , & la  fleur  eft  tom- 
bée , parce  que  le  Seigneur  l’a  frappée  de 
fon  fouffle.  Le  peuple  cil  vraiment  de  l’herbe. 

8.  L’herbe  fe  fcche  , 6c  la  fleur  tombe  : 

mais  la  parole  de  Dieu  demeure  éternelle- 
ment. , 


ÿ.  Super  montem  excel- 
fum  afeende  tu  , qui  evan- 
gelizas  Sion  : exalta  in  for- 
titudine  vocem  tuam  , qui 
evangeÜzas  Jcrufalem  : e- 
Stsilra,  noii  limere.  Die  ci- 
'vitatibus  juda:  bcce  Deus 
vdiei: 


p.  Montez  fur  une  haute  montagne  *,  vous 
qui  anhoncez  l’Evangile  à Sion  ; élevez  votre 
voix  avçc  force , vous  qui  annoncez  l’Evan- 
gile à Jerufalem  : élevez-la  , 6c  ne  craignez 
point  ; car  rien  de  ce  que  vous  annoncerez  ne 
manquera  d'arriver.  Dites  aux  Villes  de  Juda, 


avec  une  entière  confiance  : Voici  votre  Dieu. 


To.  ecce  Domînus  Deus 
an  fortitudinç  veniet,&  bra- 
chium ejus  dominabitur  ; 
ecce  merccs  ejus  cum  co  > 
4:  opus  iütus  cocazn  iUo* 


10.  Voici  le  Seigneur  votre  Dieu  qui  vient 
dans  fa  puilTance.  Il  dominera  par  la  force  de- 
fon  bras  ; il  porte  avec  lui  fes  récompenfes  „ 
ôc  il  tient  entre  les  mains  le  prix  de  fes  tia? 
vaux.  * . 
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1 1.  II  mènera  fon  troupeau  dans  les  pâtu-  n.  sii-uf  palor  prr-cm 
raees  , comme  un  pafteur  ««/' t’air  Æj  brebis.  '-ro 

Il  rallemblera  par  la  force  de  Ion  bras  les  pc-  /î„u  iuq  levtbu,  fœias  ipiê 
tits  agneaux  ejui  fe  font  écartes^àu  troupeau  , & ponabit. 
il  les  prendra'  dans  fon  fein  ; il  portera  lui-, 
même  les  brebis  qui  feront  pleines , & qui 
auront  peine  à marcher  ; & il  fera  toutes  ces 
.chofes  avec  une  extrême  facilité. 

§.  III.  Grandeur,  puijfancè  de  Dieu.  Niant  de  toutes  les  créatures  en 

fa  prejénee. 


1 2.  Car  qui  eft  celui  qui  a mefurd  les  eaux 
dans  le  creux  de  fa  main  ? & qui , la  tenant 
étendue  , a pefd  les  deux  ? qui  foutient  de 
trois  doigts  toute  la  maflfe  de  la  terre  ? & qui 
met  les  collines  dans  la  balance  ? N'eft-ce  pas 
le  Seigneur  Dieu  tout  puiJJ'ant  ? Or  cefi  ce  mê- 
me Dieu  que  je  vous  annonce  pour  votre  Sau- 
veur , lui  qui  a tout  fait  fans  le  Jecours  de  per- 
fonne. 

I ?.  En  effet , qui  a aide  l’efprit  du  Seigneur? 
qui  lui  a donné  confeil  ? qui  lui  a appris  ce 
qu’il  devoir  faire  ? 

1 4.  Qui  a-t-il  confultd  ? qui  1’^  inftruit  ? qui 
lui  a montré  le  fentier  de  la  juftice  ? qui  lui  a 
donné  le  don  delcience  ? qui  lui  a ouvert  le 
chemin  de  la  farrefle  ? 

O 

I y.  Toutes  les  rrations  ne  font  , devant  lui 
que  comme  une  goutte  d’eau  tombe  à'wn 
feau  , & comme  ce  petit  grain  qui  donne  à 
peine  la  moindre  inclination  à la  balance  ; 
toutes  les  illes  font  devant  fes  yeux  comme 
un  petit  grain  de  pouflîere. 

1 6.  Tout  ce  que  le  Liban  a d’arbres  ne  fuf- 
firoit  pas  pour  allumer  le  feu  de  fon  autel  j fie 
ôc  tout  ce  qu’il  y a d’animaux  feroit  trop  peu 
pour  être  un  holocaufte  digne  de  lui. 

17.  Tous  les  peuples  du  monde  font  de- 
vant lui  conàme  s’ils  n’étoient  point  ; 6c  il  les 
regarde  comme  un  vuide  , ôc  comme  "un 
néant. 


II.  Quis  menfus  eft  pu- 
gillo  aqu.is , 8:  cœlos  pal- 
mo  nondffravit  ? quis  ap- 
pendit  tribus  digiûs  irolera 
terrr,  & liberavit  in  pondé- 
ré montes , Si.  colles  in  fta- 
tera  ? 


tt.  Quis  adjuvit  (î>iritnm 
Domini?  aut  quis  con!iii,i- 
rius  ejus  fuit , & cftendit 
illi 

14.  Cum  quo  iniit  confi- 
lium , Si  inftruxit  cum,  8c 
docuit  eum  ("cmitam  jufti- 
tii',  & erudirit  cum  feitn- 
ti.im  , Sr  viam  ptudenti*  of- 
tenditilli? 

1 1.  Ecce  Gentes  qtiafi  Ail- 
la fituir,  & quafi  momen- 
tum  ftatetï  reput.ita:  lunt  : 
ecce  infulx  quaft  pulvis  exi- 
guus. 


tS.  Et  Libanus  non  fufti- 
ciet  ad  fuccendendum  , & 
animalia  cjus  non  lufticient 
ad  holocauAum. 

17,  Omnes  genres  quafi 
non  fint , fie  funt  coram  eo  , 
& quafi  niliilum  Si  inane 
reputatx  fiint  ci, 

Pp  ij 
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§.  IV.  Folie  de  ceux  cjui  prttendem  faire  des  Dieux.  Dieu  s’ejl  fai:  connaître 
dès  le  commencement  par  Jes  oeuvres  : Cejl-la  qa’ilfaut  Vètudier.  Sa  grart- 
deur  , fa  puijfance , fa  bonti  y paroijfent  avec  éclat. 


i8.  Cui  ergo  (îmilem  fe- 
cidis  Deum' autquam  ima> 
ginem  ponetis 

If.  Numquid  fcutptile 
conflavic  faber?  aurifex  auro 
figuravic  Ülud  , & Uimnis 
argemess  argentarius  f 


ao.  Foire  Hgnum  & îm- 
pmribile  elegu:  artifcx 
piens  quxrit  quomodo  Aj- 
tuât  fimulachrum , quod  non 
znovcatur. 

Il,  Numquîd  non  icitis  ? 
mmquid  ron  audiilis  : num> 
quid  non  annumiacum  e(l 
ab  initia  î numquid 
non  irtellexifli^  fundamen* 
U tcrrx  ? 


ti.  Qui  fedei  fuper  gyrom 
t?rrx  , St  habitatores  ejus 
Aint  quafilocui^x:  qui  ex* 
tendit  ve/at  nihilum  ctxlo;. 
Si  expandit  eos  peut  ^ber* 
sacuLum  ad  inhabitandunu' 


ij.  Qui  dat  ftcrctorum 
fcruiacorcs  quafi  non  Hnt, 
^dice;  terrx  velut  inane  fc* 
en  : 

14.  & quidem  ncque 
plamatus,  neque  Titus,  ne» 
que  radicüus  in  terra  trun* 
eus  eorum  : repente  flavit 
in  eo5 , dt  aruerum  , & tur» 
bo  quaü  ilipulam  auferet 
«os. 


1 8.  A qui  donc  ferez  - vous  refTembler  ce 
Dieu  fi  grand  & fi  puijfant  ? & quelle  image 
en  tracerez-vous? 

ip.  Cependant  vous  vous  efforcez  non- feu- 
lement de  repréfenter  Dieu , mais  vous  entrepre- 
nez même  de  faire  des  Dieux.  En  effet,  l’ouvrier 
parmi  vous  ne  jette-t-il  pas  fa  ftatue  en  fonte? 
celui  qui  travaille  en  or  n’en  forme-t-il  pas 
une  d’or  ? & celui  qui  travaille  en  argent  ne 
la  couvre-t-il  pas  de  lames- d’argent  ? 

20.  L’ouvrier  habile  choifit  un  bois  fort  qui 
ne  pourilTe  point  ; il  cherche  à placer  fa  fta- 
tue J enforte  qu’elle  ne  tombe  pas  : & après 
cela , il  croit  avoir  fait  un  Dieu. 

2 t.  N’avez  - vous  point  lu  ce  que  cefl  que 
Dieu?  n’avez-vous  Ÿ^mt.  oHii parler  de  lui  f ne 
vous  a-t-il  pas  été  annoncé  dès  le  commen- 
cement? n’avez-vous  point  oüi  dire  comment 
il  a jetté  lesfondemens  de  la  terre  , après  l’a- 
voir tirée  du  néant  ? 

22.  Sijufquà  prèfent  vous  rlavez  point  connu 
ce  Dieu  tout-puijjant , <T  que  vous  défiriez  le 
connaître , je  vous  dirai  que  c’eft  lui  qui  s’alfied 
fur  le  globe  de  la  terre  , ôc  qui  voit  tous  les 
.hommes  qu’elle  renferme  petits  comme  des 
fauterelles  ; c’efi  lut  qui  a fufpendu  les  cieux 
comme  une  toile,  6c  qui  les  étend  comme 
un  pavillon  qu'on  drejfe  pour  s’y  retirer  ; 

23.  qui  anéantit  ceux-qui  recherchent  avec 
tant  de  foin  les  fecrets  de  la  nature  , ôc  qui 
réduit  à rien  les  Grands  & les  Juges  du  monde. 

24.  Ils  ont  été  devant  Lu  comme  s'ils  n’a- 
voient  point  été  plantés,  comme  t’ils  n’avoient 
point  été  femés  lur  la  terre  , & comme  fi  leur 
tronc  n’v  avoir  point  jetté  de  racines;  car  , 
iorfqu’il  les  a ftappés  de  fouffle , ils  fe  font 
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fichés , ils  ont  été  enlevés , comme  un  tour- 
billon emporte  la  paille. 

2 J.  A qui  m’avez- vous  fait  reflembler?  >r.  Et  cui  a(Iimi!a(ii<mf, 

à qui  m’avez-vous  égalé,  dit  le  Dieu  Saint?  ? 

yi  des  Dieux  corrompus  & impuijfans, 

§.  V.  La  grandeur  & la  puijfance  de  Dieu  éclatent  dans  les  mouvement 
réglés  des  deux.  Rien  n'échappe  à fa  lan.iere.  Ceux  qui  mènent  en  lui  leur 
ejperance  trouveront  des  forces  toujours  nouvelles, 

7.6.  Levez  les  yeux  en  haut , & confidé-  i<  Levate  în  exceirum 
rez  qui  a créé  les  deux,  qui  fait  marcher  . & viJete 

dans  un  fi  grand  ordre  l’armée  des  étoiles,  c» in  numéro 
& qui  les  appelle  toutes  par  leur  nom,  fans  & omnesex  nomine 
qu’il  manque  rien  à leur  harmonie  ; tanfcil  ' for- 

excelle  en  grandeur,  en  vertu , & en  puif-  tiiq.jcejus,neque>unumre- 
fance.  li^uum  fuît. 

27.  Pourquoi  donc  dites -vous,  ô Jacob  , »7.  Qua-fdici,  Jacob,  & 

pourquoi  ofez-Vous  dire , ô Ifracl  ; La  conduite  ' Abfcondita 

r ” . „ , , ’ C-  • TA-  f via  mra  a Domino,  & à 

de  ma  vie  elt  cachée  au  Seigneur;  mon  IJieu  Deo  meo  juduium  meum 

ne  fe  rhet  pointen  peine  de  me  rendre  juftice , «f-iK'vu  t 
cJr  de  me  délivrer  de  mes  ennemis  ? 

28.  Nefavez-vous  point,  n’avez-vous  point  aS.Numquid  nercis.ant 

appris  que  Dieu  eft  le  Seigneur  éternel , qui  Deus  fempi- 

a crée  toute  1 étendue  de  h terre  , qui  ne  le  vit  termmos  terrai:  non  de- 
lafic  point,  qui  ne  travaille  point,  & dont  la  ficivt,nêque  Uborabit,  nec 
fàgelfe  efi  impénétrable  ? eft  mvenigatio  rap.cnu*  e- 

2p.  C’eft  lui  qui  foiuient  ceux  qui  font  las , »*•  Qui  dat  laro  virtu- 

& qui  remplit  de  force  & de  vigueur  ceux  1"".'  **"*>S“‘  nonfunt, 

qui  étoient  tombés  dans  la  défaillance.  ripucat. 

30.  La  fleur  de  l’âge  fe  cafle  & fuccombe  lo  Officient  pueri,  & 

au  travail,  oc  la  vigueur  de  la  ieunefle  a fes 
rr  -1  ,.,T  ' urmiute  cadem. 

anoiblillemens  : 

■ 31.  Mais  ceux  qui- efperent  au  Seigneur  ? i.  Qui^autem  fperant  în 

trouveront  des  forces  toûiours  nouvelle.s  ; ils  Dommo , mutabunt  fomtu- 
, J /I  , dincm,  allument  pennas  li- 

F rendront  des  ailes  , CT  ils  voleront  comme  cutaquilx,  current,  » non 
aigle  ; ils  courront  fans  fe  fatiguer  , & ils  bborabum,  ambulabum  & 
marcheront  fans  qu’ils  fe  lâlTent.  <i«ficient. 


at.  Niimquid  nerc!s,aut 
non  audiftij  Deus  fempi- 
ternus  Dominus , qui  crea- 
vit  terminos  terr*:  non  de- 
ficiet,nêque  laborabit,  nec 
eft  inveftigatio  fapientii  e- 

ju*-  ^ . 

IV.  Qui  dat  lalTo  virtu- 
tem  f &his,qui  nonfunt, 
foniiudinem  Sc  robur  mul- 
tipiicat. 

jo  Officient  pueri , fie 
laboribunt,  fit  juvenesin  in- 
firmiiate  cadem. 

ti.  Qiii^autem  fperant  iii' 
Domino  , înutabunt  fortitu- 
dincm,  alTument  pennas  li- 
eu: aquilz,  current,  fit  non 
laborabunt,  ambulabunt  fie 
non  déficient. 


Pp  îii 
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CHAPITRE  XLI. 


§.  I.  Dteu  veut  lien  entrer  en  jugement  îivec  les  idoles  , pour  en  montrer  la 
vanité.  Il  prouve  qu’il  efl  Dieu  par  les  merveilles  qu’il  a faites  eti  faveur  de 
fou  peuple  , ir  par  les  biens  dont  U doit  le  combler. 


I.  Taceam  aJ  me  infuli, 
4:  Oemes  iputent  fbrtituili- 
nem  : acccdani , & tune  lo- 
“qu3Tiiur>  limul  ad  jüdicium 
groiiin^uemus. 


t.  Quis  fufeitavit  ab  O- 
riente  jurtum  , vocavit  eum 
ut  Icquereiur  Te  ? Uabit  in 
confpeéiu  ejus  Geniei  , &: 
reges  ohtincbjt  : dabit  quafi 
pulverem  g’.adto  e:us»  iicut 
liipulam  vento  cutam  ar- 
cui  ejus.  ' 


Perfequetur  ees , tran- 
fibit  in  pace,  l'emita  in  pc- 
dibus  ejus  non  apparebit. 


4.  (Juis  hxc  operatus  eft, 
&fecit,  vocant  generatio- 
nes  abexordio^  Ego  Domi- 
nus  , ptimus  & noviflimus 
ego  fum. 


ï'O  I Cf  ^tie  je  viens  de  dire  ne  ftiffir  pas  peur 
montrer  que  les  idoles  ne  font  rien , & que  je  fuis 
le  fui  Dieu  véritable,  que  les  itles  fe  laifènr, 
& quelles  niYcoutent , que  les  peuples  raf- 
femblent  leurs  forces  pour  fiiitetur  la  cauje  de 
Uurs  idoles , qu’ils  s’approchent  pour  m'enten- 
dre, ôc  qu'apres  cela  ils  parlent  pottr  leur 
d>jen(e.  Allons  enfemble  devant  un  Juge , qui 
,pefe  iei  rations  de  part  dr  d’autre.,  dr  qui  pro- 
nonce en  faveur  de  celui  qui  prouvera  qu'il  ef 
vraiment  Dieu.  Doicr  mes  preuves  : 

2.  Qui  a fait  fortifie  ^braham  de  l’o- 
rient oit  il  étoit  ne  ? ôt  qui  l’a  appcllé  , en  lui 
ordonnant  de  le  fuivre  dam  une  terre  qui  lui 
était  inconnue  l Sans  doute  que  celui-là  e[l  Dieu  : 
car  il  a fait  en  faveur  de  ce  Patriarche  des  cho- 
fes  que  Dieu  fui  peut  faire.  Il  a terraffd  les  peu- 
ples devant  lui,  & il  l’a  rendu  le  maître  des 
Rois  ; il  a fait  tomber  fous  fon  épée  fes  enne- 
mis comme  la  poulTiere , & il  les  a fait  fuir 
devant  fon  arc , comme  la  paille  que  le  vent 
emporte. 

5.  Il  les  a pourfuivis  : il  a palTe'  en  paix  dans 
un  pays  qui  lui  était  inconnu , fans  laiffer  aucune 
trace  de  fon  palTagc , dr  fans  que  fa  route-  ait 
été  teinte  du  fang  d’aucun  des  fiens. 

4.  Qui  eft-cc  qui  a fait  & operé  toutes  ces 
merveilles  ? qui  eft-ce  qui  appelle  en  leur  tems 
ceux  dont  il  a prévu  la  nailTancc  dès  le  com- 
mencement du  monde  ? C’çft  moi-même  qui 
fuis  lé  Seigneur  ; c’eft  moi  qui  fuis  le  pre- 
mier & le  dernier,  le  commencement  dr  la  fin 
de  toutes  chofs. 
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ï-  ViJerunt  iiiluîr  , Jic  tî- 
mucrunt  , exi.-enu  tcm 
obftupuerunt , appropinijuJi 
verunc , Si  acceiierunt. 


t.  Unulquifqae  proxi’mo 
fuo  auxilijbimr  , Si  fratri 
fuo  dicct  : Confonare. 
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y.  Les  ides  les  plus  reculées  ont  vu  les  mer- 
veilles que  j’ai  opérées  en  faveur  de  mon  peuple  ; 

& elles  ont  été  faifies  de  crainte  : les  hom~ 
mes  ont  été  frappés  d’étonnement  juf- 
qu’aux  extrémités  du  monde  ; ils  fe  font  ap' 
prochés , & ils  font  venus  pour  s'oppofer  aux 
deffeins  que  f avais  fur  ce  peuple  ^ & pour  em- 
pêcher l’exécution  des  promejfe's  que  je  lui  avais 
faites.  C’eft  ce  que  feront  toujours  les  impies. 

6.  Ils  s’entr’aideront  tous  les  uns  les  autres 
dans  cette  folle  entreprife  : chacun  dira  à fon 
frere  : Prenez  courage  ; exterminons  le  peuple 
du  Seigneur  ; faifons-nous  des  Dieux  qui  nous 
protègent  contre  lui.  Telje  fut  la  conduite  des 
Egyptiens  & des  Âmorrhéens , lorfqueje  fis  for- 
tir  mon  peuple  de  l'Egypte , & que  je  l'introdiii- 
Jis  dans  la  terre  de  Chanaan. 

7.  Alors  ceux  qui  travailloient  en  airain 
firappoient  vite  du  marteau  pour  former  leurs 

idoles.  Ils  prenoient  de  bon  maliic  pour  faire  dicens:  Giuiino  bonumeft; 
tenir  les  lames  d’or,  d'argent,  ou  de  cuivre, 
qu’ils  appliquoient  fur  le  bois  ; ôc  ils  les  arr6- 
toient  avec  des  doux,  afin  qu’elles  ne  bran- 
laflent  point  du  lieu  où  elles  avoient  été  mifes; 
dt*  ils  adoraient  ces  Dieux , qui  n’étoient  que  l’ou- 
Tjrage  de  leurs  mains  , & qui  ne  pouvoient  leur 
donner  aucun  fecoufs. 

8.  Mais  vous,  Ifracl  mon  feniteur;  vous, 

Jacob,  que  J’ai  dû;  vous,  race  d’Abraham 
qui  a été  mon  ami , 

p.  dans  lequel  je  vous  ai  pris  pour  vous  tirer 
des  extrémités  du  monde , Je  vous  ai  appellé 
à moi  d’un  pays  éloigné;  & Je  vous  ai  dit  : 

Vous  êtes  mon  ferviteur;  Je  vous  ai  choili 
pour  moi  ; & Je  ne  vous  ai  point  rejetté. 

10.  Ne  craignez  donc  point,  parce  que  Je 
fuis  avec  vous , comme  j ai  été  avec  vos  peres  : 
ne  vous  détournez  point  de  la  confiancf  que 
"VOUS  devez  avoir  en  moi , df  ne  vous  décour  a-  ^ fûlcepit  te  dcxicr* 
gez.  point , parce  que  Je  fuis  votre  Dieu , com- 
me  fat  été  celui  £ /braham.  Je  vous  ai  fortifié 


7.  Confortavît  fiber  ara- 


& confonavit  cum  davi»-, 
ut  non  moverctur» 


î.  Et  tu  Tfracl  ferre 
Jacob  quem  elegi,  femen 
Abraham  amici  mei  i 

p,  in  quo  apprehencTi  te 
ab  extremis  icrr JC,  & à lo.n- 
ginquis  cjuï  vocavi  te,  & 
dixi  tibi  : Servus  meus  es  lu 
degite,  &notiabjecitc. 


10.  Netîmeae,  quia  ego* 
tecum  fum:  ne  déclinés, 
quia  ego  Deus  mus  : con- 
fortavi  te,  & auxiiiatus  iflsn 
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TI.  Ecce  confundentur& 
drubefcent  omne$,qui  pug- 
nant  adverfum  cc  : crunc 
^uafî  non  Hm»  & peribunt 
fiii  » ^uî  contradicuru  ûbL 

11.  Qufrcs  eos , & non 
invcnlcs  » vîros  rebelles 
cuos  : erunc  qualî  non  iînt  : 
& ve!u:i  conlumptio  , ho- 
xninos  bellamcs  adverlUm 
.te. 

13.  Quia  ego  Dominus 
Deus  tuus  apprehendens 
snanum  luam  , dicenlquc  li 
bi:Netimcasj  ego  adjuvi  ce. 

14.  Noli  limere  vermîs 
Jacob,  qui  mortui  eOis  ex 
Irtael:  rgo  auxiltatus  Tum 
ûbi , dicit  Dominu»  : & rc- 
demptor  tuus  fanâus  lirael. 


17.  Ego  pofui  te  qualï 
plauftrum  triturans  novum> 
nabens  roftra  fertantia  : tri- 
turabii  montes  ,8c  coitimi- 
Bues  : & colles  qualî  pulve- 
lein  pones. 


té.  Ventilabis  eos  , & 
Tentus  tollet,  & turbo  dit- 
perget  eos  : & tu  exultabis 
in  Uomino  , in  Tanâo  II- 
racl  inaberis. 


i>  Egcni  & pauperes  qu*- 
runt  aquas  , 8c  non  lune  : 
lingua  eorum  lîti  aruit.  Ego 
Dominus  exaudiam  eos  , 
Deus  Ilrael  non  derelin- 
quam  cos. 
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je  vous  ai  fecouru  comme  lui  ; & la  droite , c}ut 
a été  la  force  & l'appui  de  mon  ferviteur  jufte 
& fidele  dont  vous  êtes  forti , vous  a pris  par  la 
main , pour  vous  foutenir. 

1 1.  /f/«yî  tous  ceux  qui  vous  combattoient  fe- 
ront confondus,  ôc  rougiront  de  honte  ; &c 
tous  ceux  qui  s’oppofoient  à vous , par  leurs 
contradictions,  feront  réduits  au  néant,  ôc 
périront. 

1 2.  Vous  chercherez  ces  hommes  qui  s’é- 
Icvoient  contre  vous  : jôc  vous  ne  les  trouve- 
rez point  ; ôc  ceux  qui  vous  faifoient  la  guerre 
feront  comme  s’ils  n’avoient  jamais  été,  0“, 
difparoîtront , 

IJ.  parce  que  je.  fuis  le  Seigneur  votre 
Dieu,  qui  vous  prends  par  la  main,  ôc  qui 
vous  dis  : Ne  craignez  point  ; c’eft  moi  qui 
vous  aide  , & qui  vous  foutiens. 

14.  Ne  craignez  point,  ô Jacob , qui  êtes 
devenu  comme  un  petit  ver  qu'on  foule  aux 
pieds  ; ni  vous , 6 Ifraël , qui  êtes  comme  mort  : 
c’eft  moi  qui  viens  vous  fecourir , dit  le  Sei- 
gneur ; ôc  c’eft  le  Saint  d’Ifraël  qui  vous  ra- 
cheté , & qui  vous  redonne  la  vie. 

1 y.  Je  vous  rendrai  à f égard  de  vos  ennemis 
comme  un  de  ces  chariots  tout  neufs  qui  fou- 
lent les  blés , qui  ont  des  pointes  ôc  des  dents 
de  fer,  qui  bnfent  & qui  écrafent  tout.  Vous 
foulerez  ôc  vous  briferez  d;  m:ine.\c%  monta- 
gnes , ôc  vous  mettrez  en  poudre  les  collines  ; 
vous  traiterez  ainji  les  petits  & les  grands  : 

16.  Vous  les  fecouerez  comme  lorfquoa 
vanne  le  blé  ; le  vent  les  emportera , ôc  la  tem- 
pête les  diftipera.  Mais  pour  vous , vous  vous 
réjouirez  dans  le  Seigneur,  vous  trouverez 
vos  délices  dans  le  faint  d’Ifracl. 

17.  Les  pauvres  ôc  les  affligés  d’entre  ce 
peuple  cherchent  maintenant  de  l’eau  , ôc  ils 
n’en  trouvent  point  ; leur  langue  eft  brûlée 
par  les  ardeurs  de  la  foif  : mais  je  fuis  le  Sei- 
gneur, & je  les  exaucerai  ; je  fuis  le  Dieu 

d’Ifraël, 
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d’Ifraël , & je  ne  les  abandonnerai  point. 

i8.  Je  ferai  fortir  des  fleuves  du  haut  des 
collines  , 6c  des  fontaines  du  milieu  des 
champs  arides , pour  les  dè/aherer  ; je  change  - 
rai  les  déferts  en  des  étangs  , ôc  la  terre  feche 
ôc  fans  chemin  en  des  eaux  courantes. 

ip.  Je  ferai  naître  dans  le  défert  le  cèdre , 
l’épine  blanche  & le  bois  de  fétim , le  myrte  6c 
les  oliviers  ; je  ferai  croître  enfemble  dans  la 
folitude  les  fapîns , les  ormes  6c  les  boüis  ; 

20.  afin  que  tous  les  hommes  voient, 
qu’ils  fâchent , qu’ils  confiderent , 6c  qu’ils 
comprennent,  que  c’eftla  main  du  Seigneur 
qui  a fait  cette  merveille , 6c  que  le  Saint 
a’Ifraël  en  eft  l’auteur. 


iS.  Aperiam  in  (ûpinis 
collibus  numina,  & in  me- 
dio  camporum  fontes  : po- 
nam  defertum  in  {h^na  a- 
quarum  , & terram  inviam 
in  rivos  aquarum. 

lÿ,  Dabo  in  rolitudinera 
cedrum,  & fpinarn , & rayr- 
lum , & lignum  olivat  : po- 
nam  in  delêrts  abietem  , 
ulmum,  & buxum,  limul  ; 

10.  ut  videant , & feiant , 
& recogitent , 8t  intelliganc 
pariter , quia  tnanus  DO' 
mini  fecit  hoc , St  fanCtus 
l&ael  creavit  illud. 


§.  II.  Vanité  des  idoles,  La  fcience  des  chofes  pajfées , if  la  connoijfance  des 
chofes  futures , font  les  preuves  incontejiables  de  Ubdiviitité. 


2 1.  Voilà  ce  que  J ai  à dire  pour  prouver  que 
je  fuis  Dieu.  Venez  maintenant  plaider  votre 
caufe , partifans  des  idoles  : fi  vous  avez  quel- 

3ue  chofe  de  fort  pour  votre  défenfe , pro- 
uifez-le , dit  le  Roi  de  Jacob. 

2i^Qu’ils  Viennent , eux-mêmes , ces  Dieux 
que  vous  vous  êtes  faits  ; qu’ils  nous  prédifent 
ce  qui  doit  arriver  à l’avenir , 6c  qu’ils  nous 
fa  fient  favoir  les  chofes  paflées.  Et  nous  les 
écouterons  avec  une  attention  de  cœur  & 
d’efprit , ôc  nous  apprendrons  d’eux  quel  doit 
être  leur  dernier  état  , s'ils  peuvent  nous  le 
dire. 

2 J.  Découvtez-nous  donc  ce  qui  doit  arri- 
vera l’avenir;  6c  nous  reconnoîtrons  que  vous 
ôtes  Dieux  : Faites  du  bien  , ou  du  mal , fi 
vous  pouvez  , afin  que  nous  publiions  votre 
puijjance  quand  nous  l’aurons  vûe. 

24.  Mais  de  quoi  êtes-vous  capables  f Vous 
venez  du  néant;  vous  avez  re<;û  l’être  de  ce 
qui  n’eft  point;  6c  c’eft  l’abomination  où  les 
hommes  Je  [ont  plongés  qui  vous  a fait  Dieux. 
2 y.  Vour  moi,  j’ai  appellé  lejufie  Abraham 
Tome  IV.  Part.  I. 


II.  Propi  facite  JudiciuiM 
veftrum  ,'dicit  Dominus  : 
afferte  , fi  quid  forte  habej 
tif , dixit  rex  Jacob. 


I».  Accédant,  St  nuna 
tient  nobis  quicunque  ven- 
tura funt:  priera  qu*  fue- 
runt  nuntiate  : St  ponemus 
cor  nofirum , St  feiemus  no- 
viflitna  eorum,  St  qu*  ven- 
tura funt  indicatc  nobis. 


13.  Annuntiate  quï  ven- 
tura funt  in  futurum  ,Si  feie- 
mus quia  dii  efiis  vos,  benc 
quoque  aut  male , fi  putef- 
tis,  facitc  ; St  ioquamur,  & 
videamus  fimul. 

14.  Ecce , vos  cfiis  ex  ni- 
hilo , St  opus  vefirum  ex  eo 
quod  non  efi:  abominatio 
efi  qui  elegit  vos. 


13.  Sufeitavi  ab  Aquilo- 

Qq 


« 
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ne , & veniet  sb  ôhu  folis  : de  l’aquilon  ; j’ai  mis  fes  defcendans  en  po^ejfton 
vocabit  nomen  meum  , & cette  terre  par  la  force  de  mon  bras.  J’appel- 

vengeur  des  crimes  des  irnpies  , 
cnlcani  bumum.  ér  le  libérateur  de  mon  peuple  : & il  viendra 

de  l’orient  ; il  reconnoîtra  la  grandeur  de  mon 
. nom  ; il  traitera  les  Grands  du  monde  com- 

me la  boue  ; & il  les  foulera,  comme  le  po- 
tier foule  l’argile  fous  fes  pieds,  ^ui  de  vous  , 
idoles , a rien  fait  de  femblable  ? 

Quii  annontiant  ab  25.  Qui  de  VOUS  nous  a annoncé  ce  qui  ejl 
«xordio  ut  fciamus  > & i dès  le  Commencement  , afin  que  nous  le 

pnncipioutdicamasyJiUttu  .,7  . • 

es  ? non  eft  neque  annun-  connoillions  ? qui  de  VOUS  a prédit  ce  ijUt  de^ 
«iani,  neque  prxdiceni  , voit  arriver  dans  la  fuite , zf\n  csuc  nouslüi  d\~ 
\Xoi  fions:  Vous  êtes  jufte  & véritable,  vous  êtes 

Dieu  ? Mais  il  n’y  a perfonne  parmi  vous  qui 
annonce  les  chofes  pajfées , & qui  prédife  les 
• futures  : ôc  même  il  n’y  a perfonne  qui  vous  ait 
jamab  oui  dire  un  fcul  mot. 

t7.  PrimniadSiondîcetr  27.  C’eft  le  Seigneur  qui  dira  le  premier  à 
Eccc  adium , & Jeniûlem  Sion  : Y o\c\  P occomp lijjement  de  prédic- 
•\aagcU  m O.  tions  :&  je  donnerai  à Jerufalem  Un  Evangë- 

lifte  qui  lui  annoncera  lheureuji  nouvelle  de  fa 
délivrance. 

as.  Et  TÎdi,  &non  erat  28.  Pour  cesfaux  Dieux,  j’ai  regard  , & 
Beque  exiftis  quifsuam  jg  n’en  ai  ttouvé  même  aucun  qui  eût  de  l’in- 

q»-  un  fcul  moa  ce 

bum.  qu’on  lui  demandoit. 

19.  Ecce  omne»  injufti , 2$.  Ainfi  tous  ceux  qui  les  adorent  font  in- 

& vana  opéra  eorum  ; ven-  . & ceux  qui  les  fabriquent  font  des  men- 
tal & inane  iimuuchia  eo-  ' , ‘ r ‘ ''  • / 

...y,  teurs  : leurs  œuvres  ne  font  que  vanité  ; car 

toutes  leurs  idoles  ne  font  qu’un  vuide  & ua 

néant. 


* 
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CHAPITRE  XLII. 

5. 1.  CarnBere  du  Mefjie.  Il  fera  l'objet  de  l'amour  Ù“  des  comflaifmces  du 
Pere  éternel.  Il  fera  rempli  du  Saint  Ejprit.  Il  fera  plein  de  jufice , de 
douceur,  de  patience  & de  bonté. 


*•_£  Our  moi , je  vois  par  avance  ce  qui  doit 
arriver.  Et  ce  qui  regarde  le  libérateur  que  je  doit 
envoyer  à mon  peuple  m’eft  ft  préfent , que  je 
puis  dire  de  lui  avec  vérité  : Voici  mon  fervi- 
teur  dont  je  prendrai  la  défenfe  ; voici  mon 
élu  dans  lequel  mon  ame  a mis  toute  fon  af- 
fection. Je  répandrai  mon  efprit  fur  lui  > ôc  il 
tendra  juftice  aux  nations. 

2.  Il  ne  criera  point  ,&  ne  difputera  point  ; 
mais  il  fera  plein  de  douceur  & tf  équité  : de 
forte  que  , dans  fes  jugement  , il  n’aura  point 
d’égard  à la  qualité  de  la  perfonne , mais  à la 
bonté  de  la  caufe  ; & 00  n’entendra  point  fa 
voix  dans  les  rues  ; on  ne  Fy  verra  point  exci- 
ter des  tumultes , ni  des  querelles. 

5 . Il  ne  brifera  point  le  rofeau  cafTé  ; & il 
n’éteindra  point  la  mcche  qui  fume  encore  : 
au  contraire , il  ménagera  le  peu  de  force  û"  de 
lumière  qui  refera  dans  les  foibles  j dr  il  jugera 
tout  le  monde  dans  la  vérité  & dans  la  jufice  , 
Jans  oublier  fa  miféricorde. 

4.  Il  ne  fera  point  trille , ou  fâcheux  dans 
fon  abord , ni  précipité  dans  fa  conduite  ; mais 
il  inflruira  les  hommes  avec  une  patience  pleine 
de  douceur  dr  de  fagejfe , jufqu’à  ce  qu’il  ait 
établi  la  juftice  fur  la  terre.  Et  les  nations  re- 
connoiffant  la  fainteté  de  fa  doSlrine , attendront 
fa  loi  avec  impatience  3 & la  recevront  avec  joie 
dr  avec  docilité. 


I.  Ecce  fervus  mruij 
furcipiam  eum  : eirâui 

meus  > complacuit  fibi  in 
illo  anima  mea:  dedi  (piri- 
tum  meum  fuper  eum  , jur 
dicium  Genùbus  proCeret< 


a.  Non  clamabit , nequd 
accipiet  perfonam , nec  au^s 
dietur  tox  ejut  foiis. 


}.  Calamnm  quaflàtuM 
non  comeret , & linum  fu- 
miçans  non  extinguet ia 
veritate  educec  judicium. 


4.  Non  erit  triftis  , ne., 
que  turbulentus  > donec  po- 
nat  in  terra  judicium:  Si  le- 
gem  ejuq  infula:  expédia^ 
bunt. 
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§.  II.  Fonâiom  du  Alejpe.  U fera  le  reconcil'tateur  du  peuple  , la  lumière 
dei  nattmt , le  libérateur  des  malheureux. 


f.  Hzc  dictt  Dominus 
^us , creans  c«los  « & ex- 
tendens  eos  : firnians  tee- 
nm,&  quK  germinanc  ex 
ca:  dans  flatum populo,  qui 
cfl  fupec  eam  . & ipiritum 
calcantibus  eam. 

6.  Ego  Dominns  vocavî 
te  in  jufticia , & apprehendi 
manum  tuam,  Sc  (ervavi  te. 
Et  dedi  te  in  fœdus  populi  , 
in  lucem  Centium  ; 


7.  nt  aperîret  oeulos  er- 
(orum , Sl  educeres  de  con- 
clulïone  vinAum,  de  domo 
carcetis  fedentet  in  tene- 
bris. 


y.  Or  voici  ce  que  dit  le  Seigneur  Dieu  , 
qui  a créé  ôc  qui  a étendu  les  deux,  qui  a 
affermi  la  terre , 6c  qui  en  a fait  fortir  toutes 
les  plantes , qui  donne  le  fouffle  & la  refpi- 
ration  au  peuple  qui  la  remplit , ôc  la  vie  à 
ceux  qui  y marchent. 

6.  l^oici , dis-je , ce  que  le  Seigneur  y tout- 
puiJJ'ant  dit  à celui  qu'il  doit  envryer  : Je  fuis  le 
Seigneur  qui  vous  ai  appellé  dans  la  julUce  , 
tir  félon  la  vérité  de  mes  promejfes , qui  vous  ai 
pris  par  la  main , ôc  vous  ai  confervé , qui 
vous  ai  établi  pour  être  le  réconciliateur  du 
peuple  ôc  la  lumière  des  nations  , 

7.  pour  ouvrir  les  yeux  des  aveugles , pour 
tirer  des  fers  ceux  qui  étoient  enchaînés , ôc 
pour  faire  fortir  de  prifon  ceux  qui  étoient 
affis  dans  les  ténèbres  d'une  dure  captivité. 


§.  IIL  Nouvelles  preuves  que  Dieu  donne  de  fa  divimté.  Effets  de  fa  colere 
& de  fa  mifricorde. 


t.  Ego  Doraînus  : hoc  efi 
fiomen  meum  : glortam 
tncam  alteri  non  dabo»  & 
biulem  meam.  fcuipcÜibus» 


f.  Qqx  prima  fîierum  « 
ecce  venerum  t nova  quo« 
^ue  ego  annurcio  : ante- 
oriaatuf  » audiu  vo- 
hià  fackiiK 


10.  Carfate  Domino  cam* 
ticum  aovum,  Uus  ejusab 
esi''cmis  terrs  : quidefeen* 
diiU  ûi  mare  » & plcoicudo 


8.  Moi  donc  qui  fais  toutes  ces  chofes , Je  fuis 
le  Seigneur  ; c’eft  là  le  nom  qui  m’eft  propre-. 
Je  ne  donnerai  point  à un  autre  ce  nom  in- 
commumcable , qui  fait  feul  toute  ma  gloire  » 
ôc  je  ne  fouffrirai  point  qu’on  rende  impunément 
aux  idoles  des  hommages  qui  n’appartiennent 
qui  moi  feul , comme  je  l’ai  fait  voir  y & com- 
me je  le  montrerai  encore. 

9.  Car  mes  premières  prédirions , qui  ont 
été  accomplies  par  t accomplijfemem  aes  pro- 
meffes  que  j’avois  faites  à Abraham , montrent 

! tue  je  fuis  Dieu.  J’en  fais  encore  de  nouveî- 
es  , ôc  je  vous  découvre  l’avenir  avant  qu’il 
arrive , pour  vous  en  convaincre  de  nouveau. 

1 0.  Chantez  donc  aufft  maintenant  au  Sei- 
gneur un  cantique  nouveau  ; publiez  fes  louan- 
ges d’un  bout  de  la  terre  à l’autre , vous  qui 
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^llez  fur  la  mer  & fur  toute  l’étendue  de  fes 
eaux , vous  Ifles , & vous  tous  qui  lès  habi- 
tez. 

1 1.  Que  le  défert,  & que  toutes  les  Vil- 
les qui  y font  , élevent  leur  voix  four  bénir 
le  Seigneur,  Cedar , qui  habitait  auparavant 
fous  des  tentes , habitera  dans  des  Palais.  Habi- 
tans  des  rochers , louez  aujft  le  Seigneur  ; jet- 
iez de  grands  cris  du  haut  des  montagnes  où 
vous  habitez:  Cejl  ce  que  vous  Jerez  tous  un 
jour. 


ejus  : inlûls  , te  habiiaco- 
tes  eaium. 


1 1.  Subleyetur  defênum  ; 
& civilités  ejus  : in  domi- 
bus  habiiavic  Cedar  : lauda- 
te  habitatores  Petrz , de  ver- 
tic  e momiuin  clatnabum. 


12.  Car  on  publiera  par-tout  la  gloire  du 
Seigneur;  on  annoncera  fes  louanges  dans  les 
Ifles  les  plus  reculées , 

13.  parce  que  le  Seigneur  fortira  comme 
un  guerrier  invincible  ; il  excitera  fa  colere  , 
comme  un  homme  qui  marche  au  combat, 
il  hauflera  fa  voix,  il  jettera  des  cris,  il  fe 
rendra  le  maître  de  fes  ennemis. 


tt.  Ponent  Domino^Ioa 
riam , & laudcm  ejus  in  in-, 
fiilis  nuntiabunc. 

r).  Dqpinus  ücut  fortis 
egredietur,  (îcut  vir  prxlia- 
lor  rulcitabic  zelum  : voci- 
ferabitur,  & clamabit  : fu- 
per  inimicos  (uos  conTona- 
bitur. 


14.  Je  me  fuis  tû  jufqu’à  cette  heure , dira- 
t-il  ]e  fuis  demeuré  dans  le  filence,  j’ai  été 
dans  la  retenue  : mais  maintenant  je  me  ferai 
entendre,  comme  une  femme ell  dans  les 
douleurs  de  l’enfantement  ; je  uétruirai  tout  ; 
j’abîmerai  tout. 

I y.  Je  déferterai  les  montagnes  & les  col- 
lines les  plus  fertiles  ù"  les  plus  peuplées  ; j’en 
ferai  mourir  julqu’aux  moindres  herbes,  je  ta- 
rirai les  fleuves,  je  les  changerai  en  Ifles,  & 
je  fecherai  tous  les  étangs. 

i6.  Je  conduirai  les 'aveugles  dans  une 
voie  qui  leur  étoit  inconnue , ôc  je  les  ferai 
marcher  dans  des  fentiers  que  jufqu'alors  jls 
avoient  ignorés;  je  ferai  que  les  ténèbres  de- 
vant eux  fe  changeront  en  lumière^  & que 
les  chemins  tortus  feront  redreflés  : je  ferai 
ees  merveilles  en  leur  faveur , & je  ne  les 
abandonnerU  point. 


«4-  Tacoi  (ëmper,  filuî , 
patient  fui , licui  parturiena 
ioquar  ; diflipabo  , & ubroi-- 
bebo  üjnul. 


rj.  Defertos  (âciammona 
tes  & colles , & omne  gra- 
men  eorum  exlîccabo  : S 
ponam  flumina  in  infulas  , 
& ftagna  arefàciasa. 


_ tt.  Et  ducatn  czeos  in 
viam  , quant  nefciunt  ; & ia 
fentitis , quas  ignoraverunt , 
ambulare  eos  faciam  j.  po- 
nant tenebras  coram  eis  ia 
lucent , & prava  in  reâa  r 
hzc  verba  feci  eis , & notât 
dereliqui  eos. 


Qqii, 
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IV.  Maux  dant  le  Set 


17.  Converfi  fiint  rctrof- 
fum  : confundantur  confu- 
{ionequi  conlidunt  in  fculp- 
tili , qui  dicunt  conflatili  : 
Voi  du  noilri. 

lS.  Surdi  audite  , Sc  CZCt 
intuemini  ad  vidcndum. 

ij.  Quis  c-Tcui,  nififer- 
Tuseneus  ? & Ititdus,  nili  ad 
qucnt  nuntios  meos  mifi  ? 
quis  cxcus,  nifiqui  venum- 
datus  eA  ; & quis  cxcus , ni- 
fi  ftivus  Domini^ 


to.  Qui  vides  multa,  non- 
ne cuAodies  ? qui  openas 
habci  aures,  nonne  audies  ! 


ai.  F.t  Dominus  voluitut 
fanôificaret  eum , & mag- 
nificaict  legem , & excoUe- 
tet. 

ij.  Ipfe  autcm  popului 
direptus  , & vaAatus  : la- 
queus  juvenum  omncs , Sc 
in  domibus  carcenim  abf- 
conditi  funt  : faâi  funt  in 
rapinam , nec  e A qui  eruat  ; 
in  diicptionem , nec  eA  qui 
dicat:  Redde. 


ij.  QuiseA  in  vobis  qui 
audiac  hoc  ■ aitendac  & auA- 
cultetTutura  ! 


Sq,  Quis  dédit  in  diiep* 


^neur  ac^blera  fon  peuple,  à caufe  de  fon  idolâtrie 

& de  fes  iiijidelués. 

1 7.  Alais  pour  ceux  qui*  mettent  leur  con- 
fiance dans  des  images  taillées,  ils  retourne- 
ront en  arriéré , ils  feront  couverts  de  con.'li- 
lion,  eux  qui  difent  à des  images  de  fonte  ; 
Vous  êtes  nos  Dieux. 

1 8.  Ecoutez , fourds  ; aveugles , ouvrez  les 
yeux , & voyez. 

,19.  Qui  eft  l’aveugle  , finon  Jfracl  mon 
ferviteurf  Quieftle  fourd,  finon  celui  à qui 
j’ai  envoyé  mes  Prophètes , fans  qttil  ait  éccu- 
té  leurs  avis  ? Qui  ell:  l’aveugle , linon  celui 
qui  s’eft  vendu  lui  - même  au  péché  ? Qui  efl: 
l’aveugle , finon  le  ferviteur  du  Seigneur , qui 
abandonne  ce  divin  maître , pour  fe  rendre  efclave 
du  démon , en  adorant  tes  idoles  ? 

20.  Vous  qui  voyez  tant  de  chofes  qui  vous 
prouvent  leur  vanité , n’obfervez-vous  point 
ce  que  vous  voyez  ? Vous  qui  avez  les  oreilles 
ouvertes , n’entendez  - vous  point  ce  que  je 
vous  fais  annoncer  par  la  bouche  de  mes  Prophe-_ 
tes  ? 

21.  Le  Seigneur  a voulu  choifir  fon  peuple  j 
pour  le  fanûifier , pour  rendre  fa  loi  célébré  f 
& pour  en  relever  la  grandeur  par  la  fainteti 
dans  laquelle  elle  le  ferait  marcher. 

22.  Cependant  mon  peuple  eft  ruiné  ; il  eft 
pillé  de  toutes  parts  ; ils  ont  été  pris  dans  les 
filets  des  foldats  ; ils  ont  été  tenus  cachés  au 
fond  des  prifons  où  on  les  a enfermés  ; ils  ont 
été  emmenés  captifs  , fans  que  perfonne  foit 
venu  les  délivrer  ; ils  ont  été  expofés  au  pilla- 
ge , fa^  que  perfonne  ait  dit  à leurs  ennemis  ; 
Kendez  le  butin  que  vous  leur  avez  pris. 

23.  Mon  peuple , qui  eft  celui^d’entre  vous 
qui  écoute  ce  que  je  dis , qui  s’y  rende  atten- 
tif, ôc  qui  croie  les  chofes  futures  que  je  lui 
annonce  ? Perfonne. 

24..  Apres  cela , faut-il  demander  qui  a livré 
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Jacob  en  proie  à fes  ennemis , & Ifraël  entre 
les  mains  de  ceux  qui  le  pillent  ? N’eft-ce  pas 
le  Seigneur  même  , que  nous  avons  offenlé  , 
qui  nous  a traités  de  la  forte , parce  qu’on  n’a 
pas  voulu  parmi  fon  peuple  marcher  dans  fes 
voies  > ni  obéir  à fa  loi  ? 

af.  C’eft  pourquoi  il  a répandu  fur  lui  fon 
indignation  & fa  fureur  ; il  lui  a déclaré  une 
forte  guerre  ; il  a allumé  un  feu  autour  de  lui , 
fans  qu’il  le  (ut  ; il  l’a*brûlé  dans  fes  flammes 
fans  qu’^  comprît  que  c était  à caufe  de  fes  pé- 
chés. 


tionem  Jacob  , & Ifrael  raf- 
tamibus:  nonne  Dominui 
ipfe  , cui  peccavimus  ! tt 
noluerum  in  viis  ejus  ara- 
bularc  , & non  audierunt 
Icgcm  ejus. 


if.  EtcSiidit  fuper  euiti 
îndignationem  furoris  fui , 
& forte  bellum  , & com- 
budit  eum  in  circuicu  , & 
non  cognovit  : & fuccen- 
dit  eum,  & non  intellexic, 


CHAPITRE  iCLIII. 


§.  I.  Dituraffure  fon  pe^e  fldtie.  U lui  promet  fa  proteûion  dans  tous  les 
périls.  Il  prédit  fa  multiplicatton  par  toute  la  terre. 


I.H.T  maintenant  voici  ce  que  dit  le  Sei- 
gneur qui  vous  a créé , ô Jacob,  & qui  vous 
a formé,  ôIlraël:Ne  craignez  point,  parce 
que  je  vous  ai  racheté , 6c  que  je  vous  ai  ap- 
pellé  par  votre  nom  , en  vous  prenant  pour  mon 
peuple , tr  vous  difant  : Vous  êtes  à moi. 

2.  y^inft  lorfque  vous  marchez  au  travers 
des  eaux , je  ferai  avec  vous  ; ôc  les  fleuves 
ne  vous  fubmergeront  point  ; lorfque  vous 
marcherez  dans  le  feu , vous  n’en  ferez  po’mt 
brûlé  , & la  flamme  fera  fans  ardeur  pour 
vous. 

5 . Parcê  que  je  fuis  le  Seigneur  votre  Dieu , 
le  Saint  d’I  Iracl , votre  Sauveur , j’ai  livré  aux 
yljjÿriens  l’Egypte , l’Ethiopie  ôc  Saba , pour 
.vous  fauver. 

4.  Depuis  que  vous  êtes  devenu  confidé- 
table  ôc  précieux  devant  mes  yeux , Ôc  que 
je  vous  ai  élevé  en  gloire , je  vous  ai  aimé  : ôc 
je  liv’rerai  les  hommes  qui  vous  tiennent  cap- 
tif entre  les  mains  de  leurs  ennemis , pour  vous 
fauver  des  leurs  s ôc  je  perdrai  les  peuples  qui 


Et  nunc  li*c  dicit  Do- 
minus  crcans  te  Jacob,  & 
formans  ce  Ifrael  : Noli  ci- 
xncre  , quia  redemi  te,5c 
vocavi  ce  nomine  tuo:  mcui 
es  iu« 


a.  Cùm  tranlîeris  per  a« 
quas , recum  ero , & flumi* 
na  non  oporient  te  : cùm 
ambuIaTerts  in  igné  , non- 
comburèris , & Bamma  non 
ardebic  in  te  ; 


3,  quia  ego  Dominu» 
Deus  tuus  (àndur  Ifrael  fal- 
vator  cuus , dedi  propitia- 
tionem  cuam  , Ægypcum  ,• 
Æthiopiam  & Saba  pro  ce. 

4.  £x  quo  honorabilis 
faâus  es  in  ocuHs  meis,  8c 
gloriofus:  ego  diiexi.  te  , & 
dabo  homines  proie , 8c 
pulos  pro  anima  tua* 


% 
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vous  oppriment , pour  racheter  votre  vie. 
î.  Noli  timere , quîa ego  y.  Ne  craignez  donc  point,  parce  que  je 
tecum /um:  ab  Oriente  ad-  fyjj  VOUS  dans  tOUS  les  lieUX  oÙ  VOUS  iteS 

Pccidentecongregabote.  atfperfe , & que  je  vous  feras  revenir  dans  vo- 
tre pays.  Jerufalem , je  vous  amènerai  des  en- 
fans  de  l’orient , & je  vous  raiïemblerai  de 
l’occident. 

’t.  picam  Aquilon!,  Da:  6,  Je  dirai  à l’aquilon  : Donnez -moi  mes 

& Auftro  , Noii  prohibere  tnfans  : & au  midi  : Ne  les  empêchez  point 
itter  nlioi  meos  de  lon£in-  >*'  . . m m i i*  i ' i 

quo,  & filias  meas  ab  ex-  vemr.  Amenez  mes  fils  des  climats  les  plus 

«remis  terr*.  dloignés , & mcs  filles  des  extrémités  de  la 

terre.  * 

7.  Et  omnem , qui  inro-  7.  Amcncz  tous  ceux  qui  invoquent  mon 
eat  nomen  meum,  in  gio-  nom,  CT  qui  m' appartiennent  comme  mes  en- 

mavi  eum,  & feci  eum.  f‘^*V  3 Car  c eft  moi  qui  les  ai  créés , qui  les  ai 
formés , ôc  qui  les  ai  faits  pour  ma  gloire. 

§.n.  Vanité  des  idoles.  Prftti'M  que  Dieu  doriM  de  fa  divinité.  Bienfait* 
dont  il  a comblé  fon  peuple. 


S.  Educ  foras  popiMim 
cstcum  , 8c  ocuJos  liaben- 
tem  \ furduni  ; 8c  aures  es 
liint. 


9.  Omnes  genres  congre- 
gatxfunt  fimul,  & colleSr 
lunt  tribut  : quis  in  vobis 
snnuntiet  illud,  & qux  pri- 
ma lunt  audire  nos  faciet  ? 
dent  tetles  eorum,  juftifi- 
«tentur  , Sc  audiant,  & di- 
Cant;  Vetè. 


10.  Vos  telles  mei , di- 
eit  Dominus  , St  Tervus 
meus,  quem  elegi  : ut  feia- 
tis , St  credatis  mihi , St  in- 


8.  Mais  faites  fortir  dehors , 6c  chajfece.  de 
ma  maifon  un  peuple  qui  eft  aveugle  , quoi- 
qu’il ait  des  yeux  j qui  eft  fourd , quoiqu’il 
ait  des  oreilles. 

p.  Que  toutes  les  nations  s’amalTent , & 
que  tous  les  jieuples  fe  raflemblcnt  , pour 
écouter  ce  que  j ai  à dire  contre  ce  peuple  , eir'. 
contre  les  Dieux  qu’il  adore.  Qui  de  vous  f 
Dieux  imaginaires , a jamais  annoncé  ces  vé- 
rités ? Qui  de  vous  nous  a fait  cônnoître  les 
chofes  qui  font  arrivées  autrefois  ? ou  qui  nous 
O prédit  celles  qui  doivent  arriver  bien-tât  ? S’il 
y en  a parmi  vous  qui  ayent  donné  tes  preuves 
de  leur  divinité,  qu’ils  produifent  leurs  témoins, 
qu’ils  vérifient  leurs  prophéties  : & alors  on 
les  écoutera , ôc  on  leur  dira  : Vous  dites 
vrai  ; vous  êtes  des  Dieux  ; & l’avenir  ne  vous 
eft  point  caché.  Mais  pas  un  de  vous  ne  peut  don-^ 
ner  la  moindre  preuve  de  fa  divinité. 

10.  Pour  moi,  je  vous  en  ai  donné  les  plus  in- 
conteftables  : Car  vous  êtes  mes  témoins  , dit 
le  Seigneur,  vous,  mon  peuple,  SsLjfaie  mon 

ferviteut 
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lerviteur  que  j’ai  choifi  : vous  mites , dis-je  , 
témoins  que  je  vous  ai  fait  des  promejfes , & que 
je  les  ai  accomplies  fidèlement , afin  que  vous 
fâchiez,  que  vous  croiiez  & que  vous  compre- 
niez que  c’eft  moi  qui  fuis  celui  qui  eft  , qu’il 
n’y  a point  eu  de  Dieu  formé  avant  moi , ôc 
qu’il  n’y  en  aura  point  après  moi  ; & quainft 
vos  idoles , qui  font  les  ouvrages  de  vos  mains  , 
ne  font  rien. 

1 1 . Ceft  moi , en  effet , qui  fuis  le  Seigneur; 
c’eft  moi  feul  qui  le  fuis  ; ôc  hors  moi , il  n’y 
a point  de  Sauveur. 

1 2.  C’eft  moi  qui  vous  ai  annoncé  les  chofes 
future}  : c’eft  moi  qui  vous  ai  fauvés , en  vous 
tirant  de  l' Egypte  : je  vous  ai  fait  entendre  f a- 
venir  ; 6c  il  n’y  a point  eu  parmi  vous  de  Dieu 
etranger  qui  vous  ait  protégés , & qui  vous  ait 
prédit  ce  qui  devoit  arriver.  Vous  m’en  êtes 
témoins  , dit  le  Seigneur  ; ôc  vous  farvez  que 
je  fuis  Dieu  , & qu’il  ny  en  a point  d’autre. 

15.  C’eft  moi  qui  fuis  if  toute  éternité,  & 
qui  dès  le  commencement  vous  ai  choifis  pour 
mon  peuple.  Or  nul  ne  peut  m’arracher  ce  que 
je  tiens  entre  mes  mains.  En  effet , quand 
j’ai  réfolu  d’agir,  qui  pourra  s’y  oppofer? 

14.  Voici  donc  ce  que  dit  le  Seigneur* qui 
vous  a rachetés , le  Saint  d’ifracl  qui  vous  a 
JanStifiés  : J’ai  envoyé,  à caufe  de  vous , des 
ennetnis  contre  Babylone  ; j’ai  fait  tomber  tous 
fes  appuis  ; j’ai  renverfé  les  Chaldéens  , qui 
mettoient  leur  confiance  dans  leurs  vaiffeaux  ; 


tclügntis  quia  ego  iple  fum. 
Ame  irtc  nagktft  iormacus 
Deui , & me  non  eric. 


II.  Ego  fum,  ego  fun» 
Dominus , & non  eft  abf- 
que  me  falvaioi. 

II.  Ego  annuntiavi , te 
falravi  : auilitum  feci , & 
non  (iiic  in  vobis  alienus  ; 
vos  leftes  mei  , dicit  Do- 
minut;  & ego  Deut, 


13.  Et  ab  initio  ego  iptè  , 
& non  eft  qui  de  manu 
mea  eruat  : operabor,  & 
quis  avertet  illud  ! 


14.  Ha;c  dicit  Dominus 
redemptor  vefler  , fanâus 
Ifrael:  Proptervos  mifi  in 
Babylonem , 8c  detnxi  vec- 
tes  uni vertbs,  8c  Chaidacos 
in  navibus  fuis  gloriantes. 


je  les  ai  réduits  à ne  s’en  fervir  que  pour  prendre 
la  fuite  : eS’*  jai  fait  tout  cela  pour  l'amour  de 


vous. 

ly.  Je  fuis  le  Seigneur,  le  Saint  qui  eft 
parmi  vous,  le  Créateur  d’Ifraël  , ôc  votre 
Roi. 

I 6.  Voici  encore  ce  que  dirle  Seigneur , 
qui  vous  a ouvert  un  chemin  au  milieu  de  la 
mer  , ôc  un  fentier  au  travers  des  abîmes 
d’eaux , . 

Tome  IV.  'Part.  7, 


If.  Ego  Dominus  (ânâus 
vefter  , creans  Iftael,  rex 
vefter. 

ICC.  Ha;c  dicit  Dominus  • 
qui  dédit  in  mari  viam  , 8c 
in  aquis  torrentibus  Terni' 
tam. 


Rt 


Digitized  by  Google 


ji6  ISAÏE.  Chaf.  XLÎII. 

ir.Quicau^tquadrigam  17.  qui  fit  entrer  dans  la  mer  les  chariots 
& equum  , wen  & ro-  chevaux  , les  ttouoes  d'Bttypte  6c  tou- 

runt,nec  refurgeni:  comriti  tcs  Icurs  torccs  , CT  (jin  les  y fit  tous  pertr  : car 
funtquafilinum,&  exiiniti  jls  furent  enfevclis  dans  un  fommeil  dont  ils 
’ ne  fe  réveilleront  point  ; jls  furent  étouffés  6c 

éteints  pour  jamais , comme  on  éteindroit 
la  meche  d'une  lampe. 

§.  III.  Nouvelles  merveilles , nouveaux  prodiges  que  Dieu  va  faire  en  faveur 
de  fan  peuple.  IHainte  de  rinfenfiùtUsé  de  ce  peuple.  Punition  de  fon 
ingratitude. 


i8.  Ne  memineritis  prîo- 
rum,  & aiuicjua  ne  imuea- 
mini» 


T 9.  Ecce  ego  faeîo  nova , 
& nunc  orientur  , utique 
cognolcetis  ca  : ponam  in 
àcùno  viam  , & in  invio 
£umina. 


lO.  Glorificabît  mebeftia 
agri  y dracones  & ftrurhio* 
nés  ; quia  dedi  in  deferto 
aqujf  , Humina  in  invio, 
tu  djrcm  potuni  populo 
meO/  meo. 


ti.  Popidum  Hlum  for- 
mavi  mihi,  laudem  jnc.im 
«atrabit. 

II.  Non  me  învocaftî  Ja- 
cob , nec  l^oraOi  in  me 
llhel. 

lî.  Non  obttiHfti  mîlii  a- 
rietem  holocauQi  tui  , Sc 
T.aimis  tuis  non  g'orihca£i 
; non  ce  fervire  feci  in 
oblacione,  nec  luborem  tibi 
prxbui  in  tiiure* 


18.  Mais  ne  vous  fouvenez  plus  des  chofes 
paffées  ; ne  confidérez  plus  ce  que  j’ai  fait  au- 
trefois pour  vous  donner  des  marques  de  ma  putf^ 
fance  fouverame  cÿ*  de  mon  amour  infini. 

19.  Je  m’en  vais  faire  des  miracles  tout 
nouveaux,  infiniment  au-de^us  des  anciens.  Ils 
vont  paroître  , ces  miracles  ; 6c  vous  les  verrez. 
Je  ferai  un  chemin  dans  le  defert;  je  ferai 
couler  des  fleuves  dans  une  terre  inacceffible. 

20.  Les  bêtes  fàuvages,  les  dragons  6c  les 
autruches  me  glorifieront,  parce  que  j’ai  fait 
naître  des  eaux  dans  le  défert,  6c  des  fleuves 
dans  une  terre  inacceffible  , pour  donner  à 
boije  à mon  peuple  nouveau  , au  peuple  que 
j’ai  choili. 

21.  C’eft  moi  qui  ai  formé  ce  peuple  pour 
moi-même  ; 6c  fenftble  à cet  effet  de  ma  bonté , 
il  publiera  mes  loiianges. 

22.  Pour  vous,  Jacob  , vous  ne  m’avez 
point  invoqué:  Ifraël  , vous  ne  vous  êtes 
point  apppiiqué  à me  fervir. 

2 J.  Vous  ne  m’avez  point  offert  vos  béliers 
en  holocauffe  ; vous  ne  m’avez  point  glorifié 
par  vos  victimes.  Il  efl  vrai  que  je  ne  vou;  ai 
point  contraint  en  efclave  de  m’offrir  des 
oblations  qui  vous  fujfent  à charge , & eu<e  je 
ne  vous  ai  point  donné  la  peine  de  m'aller 
chercher  de  l’encens  dans  des  Pays  éloignés. 
Alais  cette  condefcendance  que  fat  eue  pour 
xjotis , devait  vous  engager  à m’ojjrir  avec  plus 
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d exa^itude  les  oblations  & les  facrifices  -que  je 
vous  avais  demandes. 

24.  Cependant  wons  n’avez  point  donné  vo-  14.  Non  emifti  milti  ar- 
tre  argent  pour  m’acheter  de  bonnes  odeurs , calamum 
& vous  ne  m’avez  point  raflafié  par  la  graifle 
de  vos  vitlimes,  co/wwf  vous  le  deviez-,  mais 
bien  loin  de  m’honorer  comme  votre  Dieu  par 
votre  obéijfance  û'  votre  fidélité , vous  m’avez 
rendu  comme  votre  efclave  par  vos  péchés  ; 

& vos  iniquités  m’ont  fait  une  peine  infup- 
portable. 

F oila  comme  vous  m'avez  traité.  C’eft 
moi  néanmoins , c’eft  moi-même  qui  efface 
aujourd’hui  vos  iniquités , & je  les  efface , non 
a caiifè  devos  œuvres,  pour  l’amour  de 
moi , & je  ne  me  fouviendrai  plus  de  vos  pè- 
ches/^aar  ma  propre  gloire,  & pour  faire  écla- 
ter les  richeffes  de  ma  miféricorde. 

2.6.  Que  fi  je  me  trompe,  & fi  vous  avez 
fait  quelque  bien  qui  mérite  récompehfe , faites- 
moi  reftbuvenir  de  tout  : mais  je fai  que  vous 
n en  avez  fait  aucun.  Si  vous  foutenez  le  con- 
traire, plaidons  chacun  notre  caufe,  & pro- 
pofez  tout  ce  qui  pourroit  fervir  à vous  jufti- 
iier.  Pour  moi , voici  ce  que j ai  à dire  contre 
vous. 

27.  P'otre  Prince  que  devoir  vous  inflruire,  à" 
vous  donner  bon  exemple , comme  étant  votre 
pere , m’a  offenfé  le  premier  ; & ceux  qui 
vous  interprétoient  ma  loi  m’ont  défobéi. 

28.  C’eft  pourquoi  j’ai  découvert  l’impu- 
retc  des  Princes  duSanduaire;  j’ai  livré  Ja-  „eooncm  j,coi 
cob  a la  boucherie , ôc  j’ai  fait  tomber  Ifraël  in  blafphemiain 
dans  l’opprobre  , en  f affujettijfant  à fes  enne- 
mis. 
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& adipe 
tuarum  non 
înebriaAi  me.  Verumiamçn 
ferviie  nie  fecifU  in  pec- 
catis  tuis  , prabuifti  mi- 
hi  laborem  in  iniquitaiibus 
tuis. 


»?.  Ego  fum  , ego  fum 
ipCe  , qui  lieleo  iniquiutes 
tuas  propter  me , & pecca- 
tonim  tuoruin.  non  recorda- 
bor. 


îd.  Keduc  me  in  mrmo- 
riam,  & judicemur  fîmul  ; 
narra  A quid  habes  ut  iuAi- 
ficeris. 


17.  Pafer  tu»  primus  pec- 
cavit , & interprètes  tui  pra:- 
varicati  fiim  in  me. 


i8.  Et  contaminavî  prin- 
cipes fanftos , dedi  ad  inter- 
necioncm  Jacob,  & Ifniel 


Rr  ij 


Al. 
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CHAPITRE  XLIV. 

§.  I.  Dieu  eonfolefon  peuple  , en  lui  promettant  une  effufion  de  fin  ejprit , & 
des  eaux  pour  le  defalttrer  , & pour  le  faire  croître. 


I.  Et  nnnc  audi  Jacob 
iêrve  meui,  & llrael  quem 
elegi. 

a,  Hzc  dicit  Dominus 
Scient  & formam  te , ab 
utero  auxiliator  tuus  : noli 
«imere  ferve  meut  Jacob , 
k reâilTiine  quem  elegi. 


EfTundam  enim  aqnas 
fuper  fitientem  , St  fluenta 
fuper  aridam  : efiiindam  fpi- 
ïiium  mcum  luper  femen 
tuum  . St  beaedîélionem 
mcam  fuper  (litpem  tuam. 

4.  Et  germinabunt  inter 
bcrbas  . quafi  falices  juxia 
prziei&uentei  aquas. 

î.  Ifte  dicet  t Domini 
ego  lum  : St  ilie  vocabit  in 
nomine  Jacob:  St  hic  fcri- 
bct  manu  fua  . Domino  ; 
& in  Domine  Iftael  alGmi- 
labiiut. 


Aintenant  donc  , dcoutez-moi , vous 
Jacob  mon  ferviteur;  ôc  vous  Ifraël , que  j’ai 
choifi  pour  être  mon  peuple  bien  aimé. 

2.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur,  qui  vous 
a crée , qui  vous  a formé , & qui  vous  a fou- 
tenu  dès  le  fein  de  votre  mere:  Ne  craignez 
point,  ô Jacob  , mon  ferviteur  , vous  qui 
marchez  dans  la  droiture  du  cœur  , & que 
j’ai  choifi  pour  mon  héritage  particulier  ; 

J.  Car  je  répandrai  les  eaux  fur  les  champs 
altérés , & je  ferai  couler  les  fleuves  fur  la  ter- 
re feche;  je  répandrai  mon  efprit  fur  votre 
poftérifé , ma  bénédiélion  fur  votre  race. 

4.  Et  ils  germeront  parmi  les  herbages  i 
comme  les  Ikules  plantés  fur  les  eaux  cou- 
rantes. 

y.  L’un  dira  : Je  fuis  au  Seigneur.  L’autre 
fe  glorifiera  d'être  honoré  du  nom  de  Jacob. 
Un  autre  écrira  de  là  majn  : Je  fûts  au  Sei- 
gneur , 6c  il  fera  gloire  de  porter  le  nom  d’If- 
raël  mon  ferviteur.  Il  aura  tai/on. 


§.  II.  Le  Seigneur  ejî  le  premier  le  dernier  , le  feul  vrai  Dieu  , qui  a tout 
crée,  Ù'qut  connaît  egalement  le paffi  Ù"  l'avenir. 


f.  Hzc  dicit  Dominui 
rfx  Iftael  , St  redempioc 
cju<  D.^minuc  exercituum  : 
cg  > primus  St  ego  novilTi- 
mus , St  abfque  me  non  eli 
Deus. 

7.  Quis  (îmilis  mei  ? vo- 
cet , & «nnuntiei:  St  ordi- 
ncm  exponat  mihi , ex  q^o 
conftitui  populum  anti- 
quam;  ventura  St  quz  fu- 
tuiafuDtannumiet  ei. 


6.  Car  voici  ce  ciue  dit  le  Seigneur , le  Roî 
d’Ifraël,  6c  fort  rédempteur , le  Seigneur  des 
armées  : Je  fuis  le  premier  ,.6c  je  fuis  le  der- 
niét,  6c  U n’y  a point.de  Dieu  que  mcâfeul. 

7.  Qui  donc  oferafe  dire  femblable  à moi  ? 
Si  quelqu’un  a cette  témérité  , qu  il  rappelle 
tout  le  pajfé , comme  en  ayant  une  parfaite  con~ 
noiffance , qu’il  explique  par  ordre  tout  ce  qui 
ejl  arrivé  dès  le  commencement  du  monde  j 
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'&  ce  que  j’ai  fait  pour  rétabünementde  mon 
peuple,  qu’il  leur  pPédile  les  chofes  futures, 
& ce  qui  doit  arriver  ^ians  la  fuite  de  tous  les 
fiecles  : Car  ce  font  les preuves  certaines  que  je 
donne  de  ma  divinité. 

8.  Ne  craignez  (tonc  point,  vous  qui  êtes 
mon  peuple  ; ne  vous  épouvantez  point  des 
menaces  de  ceux  qui  adorent  les  idoles.  Je  vous 
ai  fait  favoir  dès  le  commencement  les  maux 
que  vous  auriez  à fouffrir  de  leur  part  : je  vous 
ai  annoncé  par  avance  tout  ce  qui  devoit  vous 
arriver.  Vous  m’êtes  témoins  «/e  cr  dis. 
u^près  cela  , y a t-il  quelqu’autre  Dieu  que 
moi  ? Sx. y a-t-il  un  Créateur , que  je  ne  con- 
noifle  pas , qui  puife  vous  affifier  ? 


8 N’  ike  timere,  neque 
cor;  Dcminî  : ex  tune  au- 
dire  te  Teci^  & annunciavi  : 
vos  cfti?  teftes  mei  ; num- 
quid  eft  Deu:<  abique  me» 
& form^^tor  quem  non 
fioveriiu  ? 


§.  111.  Vanité  des  idoles.  Folie  de  ceux  qui  les  font  & qui  ht  adorent. 


$.  T ons  ces  artifans  d’idoles  ne  font  rien  , 
leurs  ouvrages  les  plus  eftimés  ne  leur  fervi- 
ront  de  rien.  Ils  nren  peuvent  douter  , puif 
qu  Ws  font  eux-  mêmes  témoins  à leur  con- 
fufion,  que  leurs  idoles  ne  voyent  point,  & 
ne  comprennent  rien. 

10.  Comment  donc  un  homme  ejl-il  ajfez 
infenfé  pour  prétendre  former  un  Dieu  , & 
pour  jetter  en  fonte  , dans  ce  dejjein , une  rta- 
tue  iuutÜe  à tout , dont  néanmoins  il  attend  tou~ 
tes  fortes  de  biens  ? 

1 1.  Tous  ceux  qui  ont  part  à cet  ouvrage 
feront  confondus  ; car  tous  ces  artifans  d’i- 
doles ne  font  que  des  hommes  ; or  il  efl  évi- 
dent que  des  gommes  ne  peuvent  faire  des  Dieux. 
S'ils  prétendent  le  contraire , qu’ils  s’affcmblent* 
tous , Sx  qu’ils  le  préfentent  devant  moi  ; Sx  ils 
feront  tous  failis  de  crainte  , & couverts  de 
confulion  , lorfque  je  leur  ferai  voir  l'excès  de 
leur  aveuglement  dt*  de  leur  fohe.  Elle  ne  peut 
être  plus  grande. 

1 2.  En  effet , le  forgeron  travaille  avec  fa 
finie  ; il  met  le  fer  dans  le  feu , ôc  le  bat  avec 
le  marteau,  pour  en  former  une  idole;  il  y 


9.  PldHSt  idoli  omnes  nî- 
hil  lunt,  & amamifTima  eo« 
ruin  non  proderunt  eis  ; ip- 
lî  funt  telles  eorum , qoia 
non  vident  , oeque  intcLli-> 
gunt,  ucconfundantur. 


TO.  Quis  formavitDeum; 
& fculpttle  conâavit  ad  dh 
hil  uulc? 


ir.  Fcce  omnes  partick. 
pes  ejus  confundentur  : fa«. 
bri  cnûn  funt  ex  homini» 
bus  ; convenient  omnes  *. 
Aabunt  & pavebunta  & COn< 
fundentur  âmuU 


12.  Faber  ferrarias  lîrrm 
operatui  eft  ; in  prunis  âc 
in  malleis  fomiarit  illud  . & 
operwus  eft  in  brachio  for- 

R.r  iij 
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lùuiiinii  fuir:  cfûrîet  & <ic- 
licict,  non  bibeta^uam  ,& 
lalTelcet. 


• 13.  Artifcx  lignarius  ex- 
tcnJit  notni.im  , formavit 
illud  in  runcina  ; fccit  ilimi 
in  angularibus,  & in  circi- 
no  tornnvit  illud  : & fccic 
imaginem  viri  quart  fptcio- 
rtim  homincai  hàbiiamcm 
in  domo. 


• 14.  SuCclJÎ!  ctJros,  tu- 
lit  iiiconi,  & qi  ercum  qui 
rtcterat  inter  ligAa  rtilius  : 
pUni.ivit  pinum  , quant  plu- 
via  nuirivic. 


I r.  Et  crt  homini- 
bas  in  fcicum  fumprtt  ex 
eis,  & et  ef.icius  cft  : &fuc- 
cenJic,  & coxit  panes:  de 
le’.iqua  autent  operatus  eft 
deum  , & adoravic  : (ecit 
fculpsüe  , Sc  curvatus  cA 
ame  il!ud. 

ii<  Medium ej'js combuf^ 
!i:  igni , & de  ntedio  ejus 
carnes  comedit  : coxit  pul- 
nrenium  , & fatur.vus  cA  , 
& calefaAus  cA , & dixit  : 
Vali,  calefaflus  fum  , vidi 
fccuin. 

17.  Reüquirm  autem  ejus 
dcuui  fecit  & fculp  ilertbi  : 
putvaturante  il  ui,  &ado- 
rat  illud,  & obiêcrai,  di- 
cens:  Libéra  me , quia  Deus 
meus  es  tu. 

tS.  Nefcicrunt,  nequein- 
fellexcrunt  : obliti  cnim 
funt  ne  videant  ocuti  fo- 
rum, & ne  imelligant  cor- 
de l'uo. 


IJ.  Non  recog'tant  in 
mente  fua , neque  cognof- 


5 A I E.  Cir.tr.  MU'. 
emploie  toute  la  Ibrce  de  fon  hras.  li  fouf- 
frira  la  faim , jufqu’à  être  dans  la  lantueur » 

& à n’en  pouvoir  plus  ; il  endurera  la  foif,  . 
Jufqu’à  tomber  dans  la  défaillance  , fans  que 
le  Dieu  qu'il  forme  pt:jfs  le  loulager. 

I 3.  Le  feulpteur  éteiiè  fa  rcele  furie  bois; 
il  le  dejfine  avec  la  craie  ; il  le  terme  avec  le 
rabot  i il  le  dreffe  à l’équerre  ; il  lui  donne  fes 
traits  ôc  les  proportions  avec  le  compas , ôc 
il  en  fait  enfin  1 image  d’un  homme  qu’il  rend 
le  plus  beau  qu’il  peut,  &.  il  le  loge  dans  une 
niche. 

14.  Il  va  abbattre  des  cedres  ; il  prend  un 
orme  , ou  un  chêne  qui  avoit  été  long-tems 
parmi  les  arbres  d’une  forêt,  ou  un  pin  que 
quelqu'un  avoit  planté , ôt  que  la  plujc  avoit 
fait  croître. 

I y.  Cet  arbre  doit  fervir  à l’homme  pour 
briller;  il  en  a pris  lui  même  pour  fe  chaut- 
fer  ; il  en  a mis  au  feu  pour  cuire  fon  pain;  & 
il  prend  le  refie , il  en  fait  un  Dieu  , & il 
l’adore  ; il  en  fait  une  image  morte  devant  la- 
quelle il  fc  profterne. 

15.  Il  a mis  au  feu  la  moitié  de  ce  bois  ; 
de  l’autre  moitié , il  en  a pris  pour  cuire  fa 
viande , pour  faire  bouillir  fon  pot,  dont  il  a 
mangé  tant  qu  il  a voulu  ; il  s’efi  chauffé , & 
il  a dit  : Bon  ; J’ai  bien  chaud , j’ai  fait  bon 
feu. 

17.  Et  du  refie  de  ce  même  bois  , il  s’en 
fait  un  Dieu  , & une  idole  devant  laquelle  il 
fe  profierne  , qu’il  adore , & qu’i]  prie , en  lui 
dil^nt:  Délivrez-moi  : je  mets  ma  confiance  en 
vous  ; car  vous  êtes  mon  Dieu. 

18.  Infenfés  qu'ils  font',  ils  ne  connoiffent 
rien,  ôc  ils  ne  comprennent  rien  ; ils  font  tel- 
lement couverts  de  boue , que  leurs  yeux  ne 
voyent  point,  ôc  que  leur  cœur  n’entend 
point. 

19.  Ils  ne  rentrent  point  en  eux -mêmes; 
ils  ne  font  point  de  réHcxion , ôc  il  ne  leur 
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vient  pas  la  moindre  pcnfiie  de  dire  : J’ai  fait 
du  feu  de  la  moitié  de  ce  bois  , j’en  ai  fait 
cuire  des  pains  fur  les  charbons  , j’y  ai  fait 
cuire  la  chair  que  j’ai  mangée  ; & du  refte  j’en 
ferai  une  idole  ? Je  me  profternerai  devant 
un  tronc  d’arbre  f 

20.  Une  partie  de  ce  bois  eft  déjà  réduite 
en  cendre  i & cependant  fon  cœur  infenfé 
adore  l’autre  j ôt  il  ne  penfe  point  à tirer  fon 
ame  de  t égarement  où  elle-rfl  y en  difant:  Cer- 
tainement cet  ouvrage  de  mes  mains  n’eft 
qu’un  menfonge;  & c eft  une  grande  illufton  de 
le  regarder  comme  un  Dieu, 

§.  IV.  Dieu  exhorte  Jacob  Ù"  Ifra'el  à méprifer  les  iioles,  à fe  convertir  au 
Seigneur , à n'adorer  que  lui  feul.  Il  exhorte  aujft  toutes  les  créatures  a le 
louer  des  grâces  qu'il  a ftùtet  à fon  peuple , de  celles  dont  il  doit  le 
combler. 


cunt  , .nfqiie  rcrtiiint  , iit 
dicam  : Modiv::.tc m i.jus 
combunligri , & coxi  la- 
per carbones  cjus  p-;»ncs  : 
cuxi  carnes  & comtdi,  & 
de  relique  ejus  idolum 
ciam.^  ance  truncum  iignî 
prociJam  ? 

îo.  Kirs  ejus  cîois  eft  : 
cor  inlipiens  adoravit  illud  , 
& non  liberavit  animam 
fuam  , neque  d.cet  : Forte 
mendacium  eft  in  dextera 
mea. 


2 1 . Souvenez  vous  de  ceci,  Jacob  & If- 
raël  : fouvenez-vous  que  vous  ôtes  mon  fervi- 
teur,  que  c’eftmoi  qui  v.ous  ai  créé,  Ifraél  , 
vous  êtes  rnon  ferviteur:  ne  m’oubliez  pas  , 
four  adorer  de  vaines  idoles, 

22.  J’ai  effacé  vos  iniquités;  elles  ont  dif- 
faru  comme  une  nuée  qtu  pajfe  , & vos  pé- 
chés ont  été  difjipés  comme  un  nuage.  Reve- 
nez donc  à moi , parce  que  je  vous  ai  rachetés. 

2 J.  Cieux  , louez  le  Seigneur,  parce  qu’il 
a fait  miféricorde  à fort  peuple.  Terre  , foyez 
dans  un  treffaillement  de  joie  depuis  un  bout 
jufqu’à  r autre  : montagnes , forêts , avec  tous 
vos  arbres  , faites  retentir  les  louanges  du 
Seigneur  , parce  que  le  Seigneur  a racheté 
Jacob,  & qu’il  a établi  fa  gloire  dans  Ifraël. 

24.  Or  voici  ce  que  dit  le  Seigneur  qui 
vous  a racheté , ôc  qui  vous  a formé  dans 
le  loin  de  votre  mere;  Je  fuis  le  Seigneur, 
qui  fais  toutes  chofes;  c’eft  moi  feul  qui  ai 
étendu  les  Cieux , & perfonite  ne  m’a  aidé 
quand  j’ai  aÜ’ermi  la  terre. 

êzj.  C’eft  moi  qui  fais  voir  la  fauffeté  des 


11,  Memento  horum  Ja- 
cob, & Ifracl , quoniam  lcr- 
vus  meus  CS  tu  ; formavî 
te , fervus  meu^  es  tu  htacl  > 
ne  oblivifcaris  mei. 


11.  Dclevi  ut  nubem  inî- 
quieaces  tuas,  & quaft  ne- 
buiam  pcccata  tua  : rever- 
tere  ad  me,  quoniam  rede- 
mi  te. 

ij.  Laudate  corü,  quo- 
niam milericordiam  fccit 
Dominus:  jubiUre  exirema 
terrx , reibnate  montes  jau- 
dationem  , ftiUus  Sc  omne 
lignum  ejus;  quoniam  rc- 
demie  Dominus  Jacob,  & 
Kraei  gloriabitur. 


14,  Hxc  dicit  Dominus 
redemptur  tiius , & formatoc 
tuus  ex  utero:  tgoium  Do- 
minus*  faciens  omnia , ex- 
tendens  folus , ftabi- 

licns  terrain,  & nulius  me- 

CUIll«. 


25.  Irrita  Cicicns  ligna  di- 
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vinorum,  & arîolosîn  furo- 
rem  vertcns.  Convericns 
rapiences  retrorl'um  : & 

fciemiam  eorum  Aulumfa- 
ciens. 

Sufcitans  Tcrbum  fer** 
vi  fui,  & confUiurnuuniio- 
rum  fuorum  complens.  Qui 
<bco  Jcrufalem , Habitabe- 
ris  ; & civicatibus  Juda , 
difîcabimini>&  defcrta  cjus 
fufcitabo. 

27.  Qui  dico  profunJo  ; 
X>efülare  , & ûumina  tua 
refaciam, 

iH.  Qui  dico  Cyro  : Paf* 
lor  meus  es , & omnem  vo- 
luncatem  me.im  comp;ebis. 
Qui  dico  Jeruiàlcm  : Ædilî* 
caberis  : & tcmplo  Funda- 
beris. 


prodiges  de  la  magie  , qui  rend  infenfds  ceux 
qui  fe  mêlent  de  deviner  ; qui  renvxrfe  l’ef- 

f)rit  des  fages  du  fiecle , & qui  convainc  de  fo- 
ie leur  vaine  fcience. 

2.6.  Cefî  moi  qui  rends  fiables  les  paroles  efe 
mon  ferviteur  if  aie  ^ 6c  qui  accomplis  les  ora- 
cles de  mes  Prophètes  ; qui  dis  à Jerufalem: 
Vous  ferez  encore  habitée  ; fie  aux  Villes  de 
Juda:  Vous  ferez  rebâties,  6c  je  repeuplerai 
vos  déferts  ; ; 

27.  Qui  dis  à l’abîme  : Epuife  toi:  je  met- 
trai tes  eaux  à fec  ; 

28.  qui  dis  à Cyrus:  Vous  êtes  le  pafieur 
de  mon  troupeau  ; /V  vous  ai  citoifi  pour  le 
conduire  dans  /es  pâturages  ; 6c  vous  accom- 
plirez ma  volonté  en  toutes  chofes;  qui  disk 
Jerufalem:  Vous  ferez  rebâtie;  6c  au  temple; 
Vous  ferez  '"ondé  de  nouveau. 


CHAPITRE  XLV. 


§ I.  Prophétie  de  C'irus , ‘■<Ù‘  des  viÛoires  que  le  Seigneur  lui  fera  remporter. 
Reproches  que  Dieu  lui  fait  de  ne  Ravoir  pas  connu,  lui  de  qui  il  avoir 
repu  fa  grandeur  if  fa  puijfance. 


I.  Hxc  dicit  Dominus 
clirifto  meo  Cyro , cujus 
apprehendi  dexteiam  , ut 
fubjiciam  ante  raciem  ejus 
Gemes , Si  dor(â  regum  ver- 
lam  , & aperiam  coram  eo 
januas,  & portr  uon  clau- 
dentur: 

1.  Ego  ante  ibo  : & glo- 
rioî'os  terrri  humiliabo  : 
portas  arreas  conteram , & 
ïeâet  fcrreos  confringani. 


l.Etdabo  tibi  tbefauros 
ablcïnditos  , Se  arcana  Ic- 
cretorum  : ut  Icias  quia  ego 
Uominus  qui  voco  nomen 
tuum , Dfus  Iltacl. 


Oici  ce  que  dit  le  Seigneur  à Cyrus 
qui  efi  mon  chrift  & mon  oint , que jai  établi 
Roi , que  j’ai  pris  par  la  main  , pour  lui 
aflTujettir  les  nations , pour  mettre  les  Rois  en 
fuite,  pour  ouvrir  devant  lui  toutes  les  portes  , 
fans  cm’aucune  lui  foit  fermée  : 

2.  Je  marcherai  devant  vous , j’humilierai 
les  Grands  de  la  terre  qui  oferont  vous  rèftjler  ^ 
je  romprai  les  portes  d’airain , 6c  je  briferal  les 
gonds  de  fer , & tout  ce  qui  pourroit  vous  arrê~ 
ter. 

3.  Je  vous  donnerai  les  thréfors  cachés  des 
nations , ôc  les  richejfes  fecretes  6c  inconnues  , 
afin  que  vous  fâchiez  que  je  fuis  le  Seigneur  , 
le  Dieu  d’Ifraël , qui  vous  ai  appellé  par  votre 

nom  , 
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Kom  i ér  qui  vous  ai  fait  venir  contre  Baby~ 
tone. 


4.^  à caufe  de  Jacob  oui  cft  mon  ferviteur, 
& d Ifraël  qui  eft  mon  élu.  Je  vous  ai  appellë 
par  votre  nom  de  Cyrus,  avant  ejuevous  juffuz 
né  ; j’y  en  ai  encore  ajouté  un  autre  , ^ui  ejl 
celui  de  Chrijl , qui  marque  la  dignité  royale  â 
laquelle  je  vous  ai  élevé,  ^tafrès  celu)  vous  ne 


4.  Propter  fêmim  mtrnn 
Jacob  , & Ifrael  eleâum 
meum , & vocavi  te  nomi- 
netuo,  afliinilavi  te,  & non 
cognovifU  me. 


m avez  point  connu. 


y.  Cependant  je  fuis  le  Seigneur;  & il  n’y 
en  a point  d’autre  , il  n’y  a point  de  Dieu  que 
moi  : c eft  moi  qui  vous  ai  mis  les  armes  à la 
main , qui  vous  as  rendu  viétorieux  de  vos  enne- 
mis : & vous  ne  m’avez  point  connu. 

6.  JT  ai  fait  toutes  ces  chef  es  en  vous  y je  les 
ai  annone ées  par  avance  , afin  que , depuis  le 
lever  du  foleil  jufqu’au  couchant,  on  ^che 
ou  il  n y a point  de  Dieu  que  moi.  Je  fuis  le 
Seigneur , & il  n’y  en  a point  d’autre. 

7.  C eft  moi  qui  forme  la  lumière , & qui 
forme  les  ténèbres , qui  fais  la  paix , & qui 
crée  les  maux  dent  les  hommes  font  affligés  : je 
fuis  le  Seigneur  qui  fais  toutes  ces  chofes. 


Ego  Dominai , & noii 
eft  amplius  : extra  me  non 
eft  Deus  : accinxi  te,  & non 
cognovifti  me  : 


6.  ut  Iclant  hi , qui  ab 
ortu  fblis , & qui  ab  occi  ■ 
dente , quoniam  abfque  me  , 
non  eft.  Ego  Domimit,  & 
non  eft  alter. 


7.  formani  lucem  , & . 
créant  tenebras,  Éicieni  pa- 
cem,  & créant  malum  tego 
Dominut  facient  omnia 
hxc. 


5.  II.  Prophétie  de. la  naijfance  du  Meffie  , de  la  délivrance  du  peuple  Juif 
par  Cyrus , & de  celle  du  peuple  Chrétien  par  Jefus-Chriff. 


8.  Cieux , qui  êtes  foûmis  à mes  ordres , en- 
voyez d en  haut  votre  rolée  ; & que  les  nuées 
faffent  defcendre  le  Jufte  comme  une  pluie 
Jalutaire  ; que  la  terre  s’ouvre , & qu’elle  ger- 
me le  Sauveur  ; & que  la  juftice  naifle  en 
même-tems  fur  la  terre.  Cela  fera  ainfi  : Je 
fuis  le  Seigneur  qui  l’ai  créé  ; & je  Penverrai 
dans  te  tems  que  j'ai  marqué, 

9.  Si  ce  tems  ejl  long  à venir  y que  perfonne 
ve  fott  affez  hardi  pour  en  murmurer  y tr  pour  fe 
plaindre  des  maux  que  je  lui  laijfe  Jbuffrir.  Car 
malheur  à l’homme  qui  difpute  contre  celui 
qui  1 a créé , lui  qui  n’eft  qu’un  peu  d’argile 
6c  qu’un  vafe  de  ferre.  En  effet,  l’argile  dit-elle 

Tome  If'.  Part.  1. 


s.  Rorate  cocii  defuper; 
& nubes  pluant  juftum  : a- 
periatur  terra , & germinet 
iâlvatorrm;  & jûftjtia  oria- 
tur  (imul  : ego  Dominai 
creavi  enm. 


9.  Vz  qui  centradicit  lic- 
tori  fuo , tefta  de  famiis  ter- 
TZ  : numquid  dicet  lutum 
£gulo  fuo  : Quid  facis,  Sc 
opus  tuum  abfque  manibua 
eftf 
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TO.  Vt  qui  dicit  patri  : 
Quid  general  ? & mulieri  ; 
Quid  parturis  ? 

ti.  Hic  dicit  Dominus 
fanâus  Ifrael , plaftes  ejus  : 
Ventura  interrogatc  me  , 
luper  filio!  meos,  & fuper 
opus  mnnuummearum  man- 
date mihi. 


I».  Ego  feci  terram,  & 
hominem  fuper  eam  creavi 
ego  , minus  mei  tetende- 
runtcaios,  & omni  niili- 
tii  coium  mamiavi. 


1 1.  Ego  fufeitavi  eum  ad 
juDitiam  , Si  omnes  vias  c- 
jus  dirigam:  ipfe  zdificabit 
tivitaiem  meam , & capti- 
vitatemmeam  dimiitet.non 
in  prclio,  neque  in  mune- 
libus,  dicit  Ouminus  Deus 
e\crcituuna. 


14.  Hic  dicit  Dominus  : 
Labor  Ægypti , & negotia- 
tio  Æthiopia:  , 8c  Sabaira 
viri  fublimes  ad  te  tranfî- 
bunt,  & tut  erunt  : Port  te 
ambulabunt,  Tinâi  raanicis 
pergenc  : 8c  te  adorabum  ; 
teque  deprecabuniur:  Tan- 
tum in  te  ci)  Deus,  8c  non 
cfi  abfque  te  Ueu^, 


au  potier:  que  faites-vous^  Votre  ouvrage 
n’a  rien  d’une  main  habile  :faiies-le  autrement. 

I O.  Malheur  encore  à celui  qui  dit  à (bn 
pere  : Pourquoi  »j’avez-vous  engendré  ? & à 
ia  mere  : Pourquoi  w’avez-vous  enfanté  ? 

1 1.  Voici  donc  ce  que  dit  le  Seigneur,  le 
Saint  d’Ifraël  & celui  qui  l’a  formé  : Je  fuis 
votre  pere  ; & vous  êtes  entre  mes  mains  commo 
un  vape  de  terre  entre  les  mains  du  potier  : ainfi 
vous  navez  aucun  droit  de  vous  plaindre  de  la 
conduite  que  je  tiens  à votre  égard , ni  de  me 
demander  compte  des  dejjeins  que  j'ai  fur  vous. 
Cependant  interrogez-moi  fur  les  chofes  futu- 
res ; & je  vous  'répondrai  : demandez-moi  ce 
que  je  dois  faire  touchant  mes  enfâns  tou- 
chant les  enfans  de  Jacob  qui  font  les  ouvrages 
de  mes  mains  ; (ÿ*  je  vous  le  dirai  : & rien  de 
ce  que  je  vous  dirai  ne  manquera  de  s’accomplir. 

1 2.  Car  c’eft  moi  qui  ai  fait  la  terre  ; c’eft 
moi  qui  ai  créé  l’homme  pour  l’habiter  ; mes 
mains  ont  étendu  les  deux  ; fie  c’eft  moi  qui 
ai  donné  à la  milice  des  aftres  tous  les  ordres 
quelle  exécute  ft  ponêluellement, 

1 3 . C’eft  moi  aujji  qui  fufçiterai  Cyrus  , 
pour  faire  juftice  à mon  peuple , ôc  qui  appla- 
nirai  devant  lui  tous  les  chemins.  Il  rebâtira 
la  ville  qui  m’eft  confacrée  ; 6c  il  renvoyera  li- 
bres mes  captifs , fans  recevoir  pour  eux  ni 
rantjon , ni  préfens , dit  le  Seigneur  le  Dieu 
des  armées. 

14.  Voici  encore  ce  que  dit  le  Seigneur  : 
L’Egypte  avec  fes  richejjes , qui  font  le  fruit  de 
fon  travail  , l’Ethiopie  avec  fon  trafic , & 
Saba  avec  fes  hommes  d’une  haute  taille  , 
tous  ces  peuples  pafleront  vers  vous , S JJraél. 
Ils  feront  à vous , ils  marcheront  après  vous  ,, 
ils  viendront  les  fers  aux  mains , ils  fe  profter- 
neront  devant  vous , 6t  ils  vous  prieront  avec 
foûmilîîon  de  rompre  leurs  liens \ & ils  vous  di~ 
ront  : Il  n’y  a de  Dieu  que  parmi  vous  , & il 
n’y  a point  d’autre  Dieu  que  le  vôtre.. 
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1^.  Oui,  Seigneur,  vous  êtes  vraiement  le  h.  Ve  n,rs  Dras  abr. 
Dieu  caché  invijible , le  Dieu  d’ifracl  in-  • !>-«*  limcl  lii- 

connu  aux  autres  nations  , le  Seigneur  véri- 
table. 


1 6.  Les  fàbricatcurs  de  l’erreur  ont  tous  été 
confondus  \ ils  n ont  point  repu  de  leurs  vaines 
idoles  le  fecours  qu'ils  en  attendoient  ; ils  rou- 
gilTent  de  honte  , & ils  font  couverts  de 
confufion. 


îé.  Conftfî  fiTt  f &’ 
buerimt  cmnrs  : fmul  ahic- 
rynt  in"  conFufî^ne  fabtica- 
toies  criorum. 


rj.  Mais  Ifraël  a reçu  du  Seigneur  un  falut  ' 17.  ir.aei  faivatui  en  in 
éternel  ; de  Jorte  que  vous  ne  forez  point  con-  faïute  xtema  : non 

îorsA^dans  votre  efpérance , ê enfant  de  Ja-  in 

foa , ôc  vous  ne  rougirez  point  de  honte  dans  ûtcui». 
les  fiecleî  éternels. 


18.  Car  voici  ce  que  dit  le  Seigneur , qui 
a créé  les  deux , le  Dieu  qui  a créé  la  terre , 
& qui  l a formée , qui  lui  a donné  l’être , 6c 
qui  ne  1 a pas  créée  en  vain , mais  qui  l’a  for- 
mée afin  qu’elle  fut  habitée  : Je  fuis  le  Sei- 
gneur, 6c  il  n’y  en  a point  d’autre  que  moi, 
cornme  tout  le  monde  le  peut  aifèment  recon- 
noitre  : 


I*.  Qu!a  hxc  dicit  Do- 
minus  cieans  cœlos  , ipfe 
Deus  formans  icrram  , Sc 
ftjiens  eam  , ipfe  plaftei 
ejus  : non  in  vanum  crea- 
vit  eam  : ut  habitareiur.for- 
mavit  eam  ; ego  Dominus  , 
& non  ell  alius. 


1 p.  car  je  n ai  point  parlé  en  focret , ni  dans 
quelque  coin  obfcur  de  la  terre.  Ce  n’eft 

Kjint  en  vain  que  j’ai  dit  à la  race  de  Jacob: 
echerchez-moi  comme  votre  Dieu  ; je  fuis  le 
Seigneur  qui  annonce  la  juftice , dont  les  or- 
dres font  équitables  ; & qui  apprends  ce  qui 
eft  dans  la  reélitude  & la  vérité  ;rfn’<^go/»r, 
dis-je , en  vain  que  j’ai  parlé  de  la  forte,  puif- 
que  Jacob  a rejfenti  f effet  de  mes  promejfes , 
ï avantage  qu'il  y a de  me  fervir. 


19.  Non  in  ablcondiio 
locutus  fum  in  loco  terre 
tenebrotb;  non  dixi  femini 
Jacob,  fruftrà:  Quatrite  met 
ego  Dominus  loquens  juili- 
tiam , annumians  reda. 


§.  III.  Le  Seigneur  ejl  le  feul  Dieu  véritable , le  Sauveur  unique , le  Dieu 
jiijîe  ir  Jidele  dans  fes  promejjês, 

20.  AfTemblez-vous  donc  ; venez  ; appro-  10.  Congregamini , & 
chez  - vous  df  njo/ , vous  tous  qui  avez  été  “i"’ 

^ entre  les  notions  $ tCCOTtfloiJJcx  tjHC  jC-  nelcîcrunt  <]ui  levant  lig- 
fuis  le  fiul  Dieu  véritable  ; & que  ceux-là  font  fculpturx  fui,  & ro- 
plongés  dans  l’ignorance , quiéleventen  hon-  lalvantem. 

neur  une  foulpture  de  bois , 6c  qui  adrclTent 

S s ij 
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II.  Anmintiate,  8t  yeni- 
ic  ^ 8t  confiliaminî  fiinul: 
quis  auditum  fccit  hoc  ah 
iniiio.ex  tune  pr*<lixit  il- 
luH  ? numquid  non  ego  Do- 
minus  f & non  eit  uUri 
Deus  abl'que  me  ?•  Deus 
juflus  , & lalvans  non  eft 
prxter  me. 


tt,  ConTertimini  ad  me , 
& falvi  eritis  omnes  fines 
terrx  : quia  ego  Deus  ( & 
non  eft  âlius. 

13.  In  memetipfb  juravi, 
■egredictur  Je  ore  roeo  jufti- 
tirveebura,  & non  lerar- 
tetur: 

quia  mihi  cnrvabitur  oiti- 
ne  genu , & jutabit  omnis 
lingua. 


ï4.  Ergo  m Domino,  di- 
Mt,  mex  fum  juftitixSt  im- 
perium : ad  eum  venient , 8c 
confundentur  omnes  ^ua 
répugnant  et, 

ît.In  Domino  juftifica- 
hitur,  8c  laudabitui  omne 
femen  Uiael. 


SAIE.  CitAP.  xir. 

leurs  prières  à un  Dieu  qui  ne  peut  làuver. 

2 1 . Enfeignez-/f«r  à fuir  ces  vaines-  idoles  ; 
amenez-4'i  à moi  ; 6c  prenez  confeil  tous  en- 
femble  , pour  vous  convaincre  qu’il  n’y  a pas 
d'autre  Dieu  que  moi.  En  effet , qui  a annoncé 
ces  merveilles  dès  le  commencement  du 
monde  ? qui  les  a prédites  dès  les  premiers 
tems  ? N’eft-ce  pas  moi , t^ui  fuis  le  Seigneur? 
& il  n’y  a point  d’autre  Dieu  que  moi.  Je  fuis 
le  Dieu  jufte  Stfidele  dans  mes  promeffes.  Per-; 
fonne  ne  vous  fauvera  que  moi. 

2 2.  ConvertilTez-vous  donc 3 moi,  peuples 
de  toute  la  terre  ; 6c  vous  ferez  làuvds , parce 
que  je  fuis  Dieu  j ôc  qu’il  n’y  en  a point  d’au- 
tre que  moi. 

2 J.  f-^ous  les  reconnottrez  un  jour  : car  j’ai 
juré  par  moi-même , cette  parole  de  juftice 
eft  fortie  de  ma  bouche , ôc  ne  fera  poinf 
vaine  : Que  tout  genou  fléchira  devant  moi  y 
ôc  que  toute  langue  jurera  par  mon  nom  , tous 
les  peuples  de  la  terre  ne  resonnoiffant  point 
d’autre  Dieu  que  moi. 

24.  Alors  chaeun  (Jira  : Ma  juftice  ôc  ma 
force  viennent  du  Seigneur.  Tous  ceux  qui 
s’oppofoient  à lui  s’en  approcheront , ôc  fe- 
ront dans  la  confufion  d'avoir  rejetté  ce  Dieu 
fort  & puiffant  pour  adorer  de  faibles  idoles. 

2j.  Alors  toute  la  race  d’Ifraël  fera  juftifiée 
par  le  Seigneur  ; ôc  elle  fe  glorifiera  en  lui 
feul,  comme  en  celui  qui  feut  effon  Dieu  & f on 
Sauveur. 


Digitized  by  Google 


T s A I E.  Chat.  XLFl. 


327 


CHAPITRE  XLVI. 


5.  I.  Les  idoles  convaincues  de  vamté.  Leur  dejîruâion  prédite.  Bonté  de 
Dieu  pour  la  maifon  de  Jacob.  Ingratitude  des  enfans  d’ifrael.  Leur  idolâtrie. 


N dira  bien-iSt  : Bel  a été  rompu  ; Nabo 
a été  brifé  ; les  idoles  des  Babyloniens  ont  été 
mifes  fur  des  bêtes  & fur  des  chevaux  par  ceux 
^ui  les  ont  enlezées.  Les  Dieüx  que  vous  por- 
tiez autrefois  avec  tant  de  pompe  ùans  vos  Jotcm- 
nite's  J laflent  à préftnt  par  leur  grand  poids  les 
bêtes  tjui  tes  emportent. 

2.  Ils  ont  été  rompus  & mis  en  pièces  ; ils 
n’ont  pu  fauver  ceux  qui  les  portoient  de  la 
fatigue  d'une  charge  fi penMe  ; fie,  bien  loin  de 
délivrer  de  la  captivité  ceux  qui  les  adoraient , 
ils  ont  été  eux- mêmes  emmenés  captifs. 

3.  Ecoutez-moi,  maifon  de  Jacob,  fit  vous 
tous  qui  êtes  rehés  de  la  maifon  d’Ifraël , vous 

allé  je  porte  dans  mon  lêin , que  je  renferme 
ans  mes  entrailles. 


I.  Confrafluf  efl  Bel  ; 
contriius  eO  Nabo  : faâa 
lûnc  limulachra  eorum  befl- 
liis  Sc  jumentis , onera  vef., 
tra  gravi  pondéré  ulgue  ad 
lalTuudiaem. 


1.  Contabuerunt,  Si  con- 
tritj  funt  (îmul  ; tion  pocue- 
runt  lalvare  portantero,  fit 
anima  eorum  in  etptivita- 
lein-  ibk. 


Audite  me  domus  Ja- 
cob , fit  omne  refldütim  do- 
mu5  Ifrael  > ^i  portamini  k 
meo  utero , qui  gcBamint 
i mea  vulva. 


4.  Je  ne  vous  ai  point  été  à charge  comme  ces 
fau:(  Dieux  le  font  à ceux  qui  les  adorent  ,•  je 
ne  vous  le  ferai  point  encore  : ainfi  au  lieu  quen 
les  porte  avec  peine , je  vous  porterai  moi-mê- 
me jufqu  a la  vieillelTe  , je  vous  porterai  ju(- 
qu  à l’âge  le  plus  avancé  ; je  vous  ai  créés , ôc 
je  vous  foûtiendrai  ; je  (tous  porterai , fie  je 
vous  fauverai. 

J.  Cependant  à qui  m’avez-vous  faitreltem- 
l>ler , moi  qui  ai  tant  de  bonté  pour  vous  l à qui 
m’avez-vous  égalé , moi  qui  vous  tpi  combles  dé 
tant  de  bienfaits?  à qui  m’avez-vous  comparé 
moi  qui  fuis  Toujours  prêt  de  vous  donner  de  nou- 
velles preuves  de  mon  amour  l Qui  avez-vous 
rendu  femblable  à moi , 

é-  vous  qui  tirez  l’or  de  votre  bourlé , qui 
pefez  l’argent  dans  la  balance  , ôc  qui  prenez 
urr  orfèvre  pour  vous  en  faire  un  Dieu,  afin 

S 


4.  Ulque  ad  rencAam  ego 
ipre , fit  ulque  ad  canoi  ego 
portabo  : ego  feci,  fit  ego- 
feram:  ego  portabo,  fit  Ü- 
vabo. 


1-  Cüi  aBimilaflfii  me 
& adzquaiUa , fit  comparât:- 
lis  me , fit  feçiûia  Bmilena  P 


t.  Quf  confértu  aurun» 
de  lâceulO',  fir  argrnrum 
ftatera  ponderaiii  condu- 
centei  aurificcffl  , ut  fa- 
S iij 


Digitized  by  Google 


528  I S A I E.  Ch /f  P.  XLFJ.' 


cijitîeum: &prcd(Junt,  & 
adorant. 

7.  Portant  ilium  in  hu- 
mcris  gcftantes,  & ponen- 
tes  in  loco  Tuo  : & ftabit , ac 
de  loco  fuo  non  movebitur; 
fed  Sc  cùm  damayerint  ad 
cum  , non  audiet:  de  tri- 
bulatione  non  iâlvabit  eos. 


3u’on  fe  proflerne  devant  lui,  & qu’on  l’a- 
orc , comme  on  doit  m' adorer  ? 

7.  On  le  porte  fut  les  épaules  ; ce  Dieu  ima- 
ginaire ÿ on  s’en  charge,  & on  le  met  en  là 
place  ; il  y demeure , & il  ne  branlera  point. 
Lorfqu’on  criera  vers  lui,  il  n’entendra  point, 
& il  ne  làuvcra  point  ceux  qui  font  dans  l’af- 
fliûion , & qui  amont  recours  à lui. 


§.  II.  Exhortation  à la  pénitence , au  fouvenir  des  grâces  de  Dieu  , qui  voit 
tout , & qui  peut  tout.  Promejfe  d'un  Sauveur. 


8.  Mementote  iftud»  & 
confunj.imini  : redite  pr*- 
varicatores  ad  cor. 

p.  Recordamini  prioris 
farcuii  , quoniam  ego  fum 
Oeus  & non  cü  uitrà 
pcu5,  nec  Hmilis  mei. 


TO.  Annuntlanî  ab  exor- 
dio  novifUmum  , & ab  ini- 
tîo  qux  needum  fadarunc, 
dicens  : ConlîUum  meum 
flabit , & omnis  voluntas 
mea  net  : 


it.  Tocans  ab  Oriente 
avem  « & de  terra  longin^ 
qua  virum  voluncatis  mex  , 
& locutus  fum  , & adducam 
illud:  creavi)  & faciam  iU 
lud* 


11.  Audite  me  duro  cor- 
de , qui  longé  elHs  a juAî- 
tia. 

13.  Propc  feci  juftitiam 
meam , non  elongabitur  « & 
(àlus  mea  non  morabitur. 
I>abo  in  Sion  faluiem  , & 
In  I&acl  gloriam  meam. 


8.  Souvenez-vous  de  ces  chofes  que  vous 
avez  faites  y & rougilTez-cn  ; rentrez  dans  vo- 
tre cœur,  violateurs  de  ma  loi. 

SJ.  Rappeliez  en  votre  mémoire /tr  merveil- 
les que  fai  opérées  dans  les  fiecles  pafles»  cr 
reconnoijjez  que  je  fuis  Dieu , qu’il  n’y  a point 
d’autre  Dieu  cjue  moi , & qu’il  n’y  en  a point 
de  femblable  a moi. 

10.  En  effet , c'eft  moi  qui  annonce  dès  le 
commencement  du  monde  ce  qui  ne  doit  arri- 
ver qu’à  la  fin  des  fiecles  , & qui  prédis  les 
chofes  long-tcms  avant  quelles  fe  fafient. 
Cefl  moi  aujft  qui  les  accomplis  en  leur  tems ,-  car 
toutes  mes  réfolutions  feront  immuables*,  6c 
toutes  mes  volontés  s’exécuteront  infaillible- 
ment. 

I I.  Âinfi  j’appellerai  de  l’orient  un  Prince 
qui  viendra  atfji  vite  qu\\n  oifeau  qui  vote  : ÔC 
je  ferai  venir  d’une  terre  éloignée  un  homme 
qui  exécutera  ma  volonté  jur  les  ennemis  de 
mon  peuple.  Je  l’ai  dit,  ôc  je  le  ferai;  j’en  ai 
formé  le  deflein , 6c  je  l’accomplirai  très-cer- 
tainement. 

1 2.  Ecoutez-moi , cœurs  endurcis , vous  . 
qui  êtes  éloignés  de  la  juflice  : 

1 3.  Le  tems  de  montrer  ma  juftice  df  ma 
fidélité  eft  proche.  Je  ne  le  différerai  pas  da- 
vantage : 6c  le  Sauveur  que  je  dois  envoyer 
ne  tardera  plus.  J’établirai,  comme  je  fai  pro- 
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gloire  dans  Ifraci. 


— - =ges5=ggga 

CHAPITRE  XL  VIL 


§.  I.  Hiimiltation  Ù"  ruine  de  Babylone  en  punition  de  fon  orgueil  , de  fon 
arrogance  , & de  fa  cruauté  envers  les  Juifs  qu’elle  tenon  captifs. 


Lors  on  dira  à Baiylone:  Defcendez  du 
t/irone  ; afleyez-vous  dans  la  pouffiere , ô vier- 
ge , fille  de  Babylone  ; alTeyez  - vous  fur  la 
terre  : vous  n’êtes  plus  fur  le  thrône , fille  des 
Chaldéens  ; on  ne  vous  traitera  plus  comme 
une  pcrfonne  molle  & délicate  quon  veut 
ménager  ; 

2.  mais  on  vous  traitera  comme  une  efclave 
quon  veut  humilier.  On  vous  dira:  Tournez  la 
meule,  faites  moudre  la  farine  , dévoilez  vo- 
tre tête , & ayez  la  confufion  de  paroître  fans 
voile  & fans  cheveux  ; découvrez  votre  épau- 
le , pour  travailler  avec  plus  de  facilité , & pour 
recevoir  les  coups  qu’on  voudra  vous  donner  : 
levez  vos  vêtemens  , pafiez  à pied  les  fleuves 
que  vous  rencontrerez  en  allant  en  captivité.  . 

5.  y^/orj  votre  ignominie  fera  découverte, 
votre  opprobre  paroîtra  à tout  le  monde.  Je  me 
vengerai  devons,  dit  le  Seigneur  ; ôc  il  n’y  aura 
point  d’homme  qui  me  réfifte. 

4.  Celui  qui  nous  rachètera  fera  ces  chofes 
en  notre  faveur  :\e  faint  d’Ifraël,  qui  a pour 
nom  le  Seigneur  des  armées  , traitera  ainji 
nos  ennemis. 


I.  Dcfcende , lêdein  pul- 
vere  virgo  filia  Babylon  , 
fcJc  in  terra  : non  eft  fo- 
lium filia:  Chaldxorum  , 
quia  ultrd  non  vocaberif 
mollit  & tenera. 


I.  Toile  molam,  St  mol« 
farinam  : dénuda  turptiudi- 
nem  tuara  , difeooperi  hu- 
merum , révéla  ciura , traoj 
li  flumina. 


3.  Revelabicur  ignominiif 
tua , Sc  videbitur  opprobriuns 
tuum  : uliionem  capiam,  Sc 
non  refillec  milii  bomo. 


4.  Redemptor  nofter  j 
Domitius  exercituum  no- 
menillius,  lânâus  llrael. 


Defcendez  du  throne,  & zReyez-vous  dans  r.  Sede  tacens,  & întra 
la  pouffiere  , dira-t-il  à Babylone  : demeurez  tsnebrat,  fiba  Chalda:o- 

clâns  le  lilence  y ôc  entrez  cl^ns  les  tenebres^  tià  domina  icgncvuin^ 

ô fille  des  Chaldéens,  parce  que  vous  ne  ferez 

plus  appellée  à l’avenir  la  dominatrice  des 

Royaumes  : twti/r  vous  deviendrez  vous-même 

r efclave  des  nations  que  je  fufeiterai  contre 

'vous , pour  punir  votre  orgueil  & votre  cruauté. 
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6.  Itatus  fum  fiipetpopu- 
lum  meum  « contaminavî 
hereditatem  meam , & dedi 
eos  in  manu  tua  ; non  po- 
Âiifti  eis  mifericordias  : fu- 
per  (êncm  aggravalli  jugum 
4uumvalde. 


7.  Et  dixifti:  In  ftmpi- 

lernam  ero  domina  : non 
pofuifti  h*c  fuper  cor  luum , 
neque  recoidata  es  novifli- 
pii  cui. 


AIE.  Cff^r.  XLFII. 

6.  Car  j’avois  6:6  en  colere  contre  mort 
peuple , j’avois  rejetté  avec  horreur  les  enfans 
dlfiaél  quiètoient  mon  héritage , je 
les  avois  livrés  entre  vos  mains,  à caufè  de 
leurs  iniquités  ; & vous  n’avez  point  ufé  de 
miféricorde  envers  eux:  au  contraire  vous 
avez  appéfanti  votre  joug  fur  les  vieillards 
mimes  qui  étaient  les  plus  dignes  de  cornpajjion  , 
Ù"  vous  [avez  fait  fans  aucune  crainte  ; 

7.  car  vous  avez  dit  : Je  régnerai  étemelle-' 
ment.  Vous  n’avez  point  fait  de  réflexion  fut 
ces  cYioCes  que  je  vous  annonce  aujowr^hui , ôc 
vous  ne  vous  êtes  point  repréfenté  ce  qui  de- 
voit  vous  arriver  un  Jour. 


§.  II.  Maux  qui  fondront  fur  Eabylone  t parce  qu'elle  a mit  fon  ejpirancedant 
des  fecrets  de  magie  & des  augures. 


*.  Et  nunc  audi  hrc,  deli- 
Cata,  Sc  habitans  confiden» 
ter , qux  dicis  in  corde  tuo  : 
Ego  fum,  & non  eft  prartet 
me  ampliùs  : non  (edebo 
vidua,  Sc  ignorabo  flerilita^ 
tem. 


ÿ.  Ventent  tibi  duo  hze 
fiibitb  in  die  una,  flerilitai 
& viduitas  : unirerlâ  vene> 
runt  fuper  te , propter  mul- 
titudinem  maleticiorumtuo- 
Tum  , & propter  duritiam 
încantatorum  tuoium  vehe- 
inentem. 


fo;  Et  6duciam  habuiiS 
îfl  malitia  tua , & dixilli  : 
Non  eft  qui  videat  me  i fâ- 
pientia  tua  & fcientia  tua 
bxc  decipit  te.  Et  dixifti  in 
corde  tuo  : Ego  fum  , Sc 
przter  me  non  eft  altéra. 


8.  iVlaintenant  donc , écoutez , Babylone  « 
vous  qiü  vivez  dans  les  délices , vous  qui 
demeurez  dans  une  pleine  afliirance , qui  di- 
tes en  votre  cœur  : Je  fuis  fouveraine,  & après 
moi  il  n’y  en  a point  d’autre  : je  ne  devien- 
drai point  veuve , 6c  je  ne  faurai  ce  que  c eft 
que  la  ftérilité  , Ecoutez,  dis-je,  f Arrêt  que  je 
prononce  contre  vous. 

p.  Ces  deux  maux  dont  vous  vous  croyez 
exempte , la  ftérilité  ôc  la  viduité , viendront 
fondre  fur  vous  tout  d’un  coup  en  un  même 
jour.  Tousces  malheurs,  que  vous  croyez  ne 
devoir  pas  vous  approcher , vous  accableront  , 
à caute  de  la  multitude  de  vos  enchante- 
mens,  ôc  de  l’extrême  dureté  de  vos  enchan-, 
teurs, 

to.  Cependant  vous  vous  êtes  tenue  allu- 
rée dans  votre  malice , ôc  vous  avez  dit  : II 
n’y  a perfonne  qui  me  voye.  Mais  c’eft  votre 
fagefle  Ôc  votre  fcience  même  qui  vous  a fé- 
duite;  car  vous  confiant  en  vos  devins  & dans 
la  connoijfance  que  vous  prétendiez  avoir  de  F a- 
venir,  vous  avez  dit  dans  votre  cœur  : Je  fuis 

fouveraincj 
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• foitvirüine , & il  n’y  en  a point  d’autre  que 
moi.  • 


II.  y^inft  le  mal  vous  attaquera , fans  que 
vous  F ayez  prévû  , er  fans  que  vous  fâchiez 
d’où  il  vient  ; vous  vous  trouverez  furprife 
d’une  afflicHon  dont  vous  ne  pourrez  vous 
défendre;  & une  mifere  à lacjuelle  vousTi’a- 
viez  jamais  penfé  , viendra  tout  d'un  ;:oup 
fondre  fur  vous.  • . • 

iz.  Venezîyec  toutes  enchanteurs,  vous 
dira-t-on  alors , & avec  tous  vos  fccrets  de 
magie  , auxquels  vous  vous  Êtes  appliqTtée 
avec  tant  de  travail  dès  votre  jeunelTe  , pour 
voir  fi  vous  en  tirerez  quelque  avantage  , & 
fi  vous  en  pourrez  devenir  plus  forte  pour  vous 
défendre  de  vos  enneAtis.  Non , fans  doute. 

I J.  yfw contraire,  cette  murritudc  de confeil- 
1ers  n’a  fait  que  vous  fatiguer  & vous  affoibhr. 
Si  vous  croyez  que  cela  ne  fois  pas  ainft , que 
ces  augures  qui  étudient  le  ciel,  qui  contem- 
plent les  aftres,  fie  qui  comptent  les  mois  > 

f)our  en  drer  les  prédiétions  qu’ils  vous  vou- 
ent donner  de  l’avenir  , vieunent  mainte- 
*nant , 6c  qu’ils  vous  fauvent. 

14.  Mais  quels  fccours  pourraient  - ils  vous 
donner  F Ils  font  devenus  eux-tnimes  comme 
la  paille  ; le  feu  les  a dévorés  ; ils  ne  pour- 
ront délivrer  leurs  âmes  des  flammes  arden- 
tes qui  leur  font  préparées  ; il  ne  reliera  pas 
même  de  leur  embrâfement  des  charbons  aux- 
qqcls  on  puilTe  fe  chauffer,  ni  du  feu  devant 
lequel  on  puiflTe  .s’alTeoir  ; mais  ils  Jeront  ré- 
duits en  cendre, 

I J.  Voilà  ce  que  deviendront  toutes  ces 
choies  auxquelles  vous  vous  étiez  employée 
avec  tant  ae  travail.  Ces  Marchands  , qui 
avoient  trafiqué  avec  vous  dès  votre  jeunefle , 
s’enfuiront  tous , l’un  d’un  côté,  6c  l’autre  de 
l’autre , fans  qu’il  s’en  trouve  un  feul  qui  vous 
tire  de  vos  maux. 


iT.  Veniet  fuper  te  ma- 
lum , & pefeies  oiium  ejus: 
& irruct  luper  te  cabmius  , 
quam  non  poteris  e:<piare  ; 
veniet  fuper  te  repente  mi- 
ferid , ^uam  ncfcica. 


Tl.  St.i  cum  incantatorî- 
bus  tuis , & cum  muUitudi- 
ne  maleficiorum  tuotum,  in 
quibus  laborafti  ab  adotef- 
centia  tua , fi  forte  quid  prof- 
‘fit  tibi,  autfi  polTu  licri  foç- 
tior. 


I}.  DefeciAl  in  tnultitu- 
dine  cpnfiliorum  tuoruni": 
fient,  & falvcnt  te  augures 
coeli , qui  contemplibaniut 
fideta,  & fuppurabint  men- 
fesi  ut  ex  eis  annuntiarent 
ventura  tibi. 


14-  Ecce  fadii  fuot  quafi 
ftipula,  igniscombufiiteos  : 
non  ■ liberabunt  arimam 
fiiam  de  manu  flammx  : npn 
lïim  prunz  quibus  calefiant  : 
nec  focus  > ut  fedeant  ad 
çum. 


JS.  Sic  Tafia  fiint  tibi  irt 
quibufeumque  laboraveras  : 
negotiatores  lui  ab  adolef- 
cemia  tua,  unulquilquc  in 
via  fua  erravetum  : non  eft 
qui  lâlvet  te. 


' Tome  Part.  L ' Tt  ' 
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• chapitre  XLVIII. 

§.  f.  If  Sri^neur  reprend  rhypocrijie , rinprratitudf  & la  dureté  des  Juifs.  1/ 
leur  fi'tt  voir  que  cefi  lui  ,•&  non  les  idoles  , qui  leur  a annonce  les  çhafet 
futures  , Ù"  qui  les  a accontf  lies. 


t.  Audite  hxc  <}omus  Ja- 
cob, qui  vocam  ni  nomine 
irraeî , & de  aquis  Juda  exi(^ 
lis,  qai  jurat-s  in  nomine 
Dommi,  & Dci  Ifrael  rc- 
ccrd.imini  non  in  veritate  , 
neqoe  in  joilitia. 

i.  De  ci viiateenim  fane- 
ra vDcan  func , & fuper 
Deum  ifrael  conllabiliti 
lûnt:  D minus  execcituum 
pomenejus. 


3.  Priera  ex  tunc  annun- 
tiavi,&  ex  orç^  mco  exie- 
runt,  & audita  feci  ea:  re- 
pente operatus  fum  » âc  ve- 
fieruni. 


4.  SeWi  enim  quia  duras 
es  tu*  il  nervus  ferreus  cer- 
vix  tua,  & front  tua  xrea. 


3,  Prjrdîxi  ribî  cx  tuno: 
antequam  veftirent  indicavi 
tibi  ne  forte  diceres  : Idola 
mea  fecerunt  hxc,  fit  Iculp- 
liliamea  & conâaciiia  man* 
daverunt  ifhu 


é.  Quz  audifti , vide  ont- 
nia  : vos  aufem  num  annun- 
ritiAîs?  Audita  fect  tibi  no 
Ta  ex  tunc,  & coaferrata 
font  qus  nefeit  ; 


I • xL  Coûtez  c«ci , maîron  de^  Jacob , vous 
qui  portez  le  nom  d’^Kraël , qui  êtes  fonis  de 
la  uge  de  Juda  , qui  jurez  au  nom  du  Sei- 
gneur , qui  vous  fouvenez  du  Dieu  d’Kraël , 
lans  être  d lui  dans  la  vérité  fit  dans  la  jufiieci 

2.  Car  ils  prennent  le  nom  de  citoyens  de  la 
ville  fainte  , ils  s’appuient  fur  le  Dieu  d’If- 
racl , qui  a pour^nom  le  Seigneur  des  armées  ; 

&■  ils  vivent  comme  fi  je  nàots  pas  Dieu , tir  le 
Dten  très-faim  & très-véritable. 

J.  Cependant  je  n’ai  rien  omis  pour  vous  le 
prouver  ; cal  vous  ai  annoncé  long-tems 
auparavant  ce  qui  s ert  fait  depuis  ; je  vous 
l’ai  alfuré  de  ma  bouche  > & je  vous  l’ai  fait  : 
entendre  ; ôt  tnfuise  je  l’ai  accompli  tout  d’ui^ 
coup  devant  vous , fie  vous  l’avez  vû. 

4.  Or  f en  ai  uje  amfi  r parce  que*  je  lavois  . 
que  vous  êtes  durs , que  votre  cou  eft  comme 
une  barre  de  fer , fie  que  vous  avez  un  front 
d’airain. 

y.  Cefi  pourvoi  je  vous  ai  prédit  long-tems 
auparavant  ce  rjui  efl  arrivé  depuis  ; je  vous  l’ai 
marqué  par  avance,  de  peut  que  vous  noti- 
fiez : Ce  font  nftes  idoles  qui  ont  fait  ces  cho-. 
fes5  ce  font  nies  images  taillées  fie  jettées  en 
fonte  qiiî  l’ont  ainfi  ordonné. 

6.  Voyez  Jonc  maintenant , & confidèrez 
que  tout  ce  que  vous  avez  oüi  de  ma  bouche 
ejl  accompli  comme  je  vous  t ai  dit  i er  reconyorf^ 
fez  que'je  lais  Dieu.  Pour  vous , idoles , avez- 
vous  ainfi  annoncé  les  chofes  futures  f Nou  cer- 
tes. Pour  moi,  non-  feulement  je  les  ai  armon- 
cées , mais  je  vouj  ferai  entendre  maintenant 
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de  nouvelles  prddittipns  que  je  vous  ai  rJlcr- 
vdes  , & qui  vous  font  inconnues. 

7.  Ce  font  des  prédiéhons  que  je  fais  pt(!fcn- 

tement , ôc  non  d’autrefois  : elles  n’dtoicnt 
point  auparavant , ôc  vous  n’en  avez  point  oui 
parler , afin  que  vous  ne  veniez  pas  dire  ; Je 
favois  toutes  ces  chofes.  m 

8.  Yous  ne  les  avez  ni  entendues , ni  con- 
nues» ôc  prëfcntement  même  votre  oreille 
n’eft  point  ouverte  pour  les  comprendre  & pour 
en  profiter  ; car  je  fai  certainement  que  vous 
ferez  un  peuple  prévaricateur  ; ôc  des  le  fein 
de  votre,  mere , je  vous  -ai  appelld  le  vi*jla- 
teur  de  ma  loi  ; car  vous  marquâtes  ctès-lors  un 
penchant  extrême  pour  le  culte  des  idoles. 


7.  nnnc  crMta  fiint,  & 
non  ex  lunr , &^nte  itic-m  , 
& ii  7n  jrililH  e.t , ne  forte 
dicas  ! £cce  ego  cognovi 
eo. 


t.  Nfr]ue  auctifti,  neque 
co’iovifli , ne.juc  e*  lune 
a,K'Tï.i  eft  aurïs-  tua . tcio  e- 
niin  q.iia  pm'aric.m’  prar- 
varicalieris , » tia"  tgrelTi^ 
rèm  ex  utero  vocavi  te. 


J.  II.  Dieu  promet  de  pard  tmer  à fon  peuple , à caufe  de  fin  nom,  & pour  pi 
pi  opte  gl  lire.  Celte  gloire  l’a  engagé  à purifer  ce  peuple  par  le  feu  des  tribu- 
latioiu.  Elle  le  portera  encore  a le  délivrer  des  mains  defes  ennemis,  • 


9.  Nèanjmoins  j’éloignerai  ma  fureur  de 
vous , à caufe  de  mon  nom  ; ôc  pour  ma 
gloire , je  vous  retiendrai  comme  avec  un 
ircin  , de  peur  que  vous  ne  pétilTiez'dflni  vos 
fg  aremens, 

10.  Je  vous  ai  purifié  par  le  feu  des  affic- 
hions , mais  non  comme  on  purifie  l’argent 
dans  une  fournaife  ardente , qui  vous  aurait  en- 
tièrement confnmé  : muis  je  vous  ai  choifi  , 
après  vous  avoir  affiné  dans  la  fournaitè  de  la 
pauvreté. 

1 1 . C’eft  pour  moi- même  que  j’en  ai  ufé  de 
la  forte  ; & c’eft  pour  moi-même  que  j’agirai 
encore  avec  vous  félon  ma  bonté , afin  que  mon 
nom  ne  foit  point  blafphémé  par  les  nations  qui 
vous  tiennent  captifs  , Ô“  quelles  ne  puiffient  s'i- 
maginer que  je  fitis  trop  faible  pour  vous  déli- 
vrer ; ôc  je  n’abandonnerai  point  ma  gloire  à 
un  autre , en  leur  donnant  lieu  d attribuer  à leurs 
idoles  une  puiffance  qui  ne  convient  qu'à  moi  feul, 

1 2.  Ecoutez-moi,  donc,  Jatcob , ôc  vous ^ 


9.  Propter  nomen  ineum 
longe  faciam  furorem  , 
meum  : St  l?uJc  mea  in- 
fra:na!»o  te  > ne  intereas. 


10.  Ecce  extOJii  te,  (êd 
non  qt  a/i  argencum  , elegi 
te  in  camino  paupetuiit. 


1 1.  Propter  me , propter 
me  faciam , ut  non  blafphe- 
roer:  St  gloiiam  meam  al- 
teri  non  dabo. 


* 


II.  Audi  me  Jacob,  & 

Ttij 


♦ 
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r'rjel  qiiem  ego  voco:  ego 
^ j,  le , ego  primas  Si  ego  no- 
viirimui. 


ISAIE.  Ch  AP.  XLFlll. 


Ifraël , que  j’appelle  à moi  : Reconmijfez  tjue 
je  fuij  le  jeul  Dieu  v^itahle.  En  effet , c eft  moi , 
c’eft  moi-même  qui  fuis  lé  premier , 6c  qui 
fuis  le  dernier. 

IJ.  C’eft  ma  fnain  qui  a fondé  la  terre  ; 
c’eft  ma  main  droite  qui  a mefu’ré  les  deux  : 
je  les  appdierai , ôc  ils  fe  préfenteront  tous 
enfcmble  devant  moi.  ’ . 

1 4.  Aflemblez-vous  tous  aufft , peuples  tf  If- 
raël , 6c  écoutez-moi:  Qui  d’entre  les  idoles 
a prédit  ce  que  je  dis  ici  ? Le  Seigneur  a ai- 
mé Cyrus  Cju!  doit  vous  délivrer.  Cerrimeexé- 
cut«ra  fa  volonté  dans  Babylone  ; 6c  il  fera 
fon  bras  parmi  les' peuples  de  Chaldée  , pour 
les  exterminer  &"  pour  vous  fauver. 

i y.  C’eft  moi , Ifeft  moi  qui  ai  parlé  de  la 
forte,  û"  qui  lai  ordonné  ainfi.  Je  lai  appellA 
ce  vainqueur  qui  doit  vous  arracher  des  mains  des 
'Babyloniens  ; je  l’ai  amené  ; 6c  j’ai  applani  tous 
les  chemins  devant  lui , tffn  que  rien  ne  puijje 
' l'arrêter.  . . • 

i<».  Approchez-vous  de  moi,  6c  écoute* 
ceci  : Dès  le  commencement  du  monde  , je 
n’ai  point  parlé  en  lecret , ni  d une  maniéré 
ohfcure , comme  vos  d.'Vins  , qui  cachent  leur 
ignorance  fous  une  obfcurué' affeêlée  : je  vous  af 
dit  ce  que  je  f avais  certainement  : Car  fétois 
préfent  lorfque  ces  chofes  ont  été  réfolues, 
avant  qu’elles  fe  filfent  ; 6c  maintenant  j ai 
• été  envoyé  par  le  Seigneur  Dieu  6c  par  foa 

efprit , pour  vous  les  annoncer. 

§.  IIL  Üieu  fe  plaint  de  ce  que  fm  peuple  a violé  fes  préceptes  , dont  Pobfer- 
vatton  l'iiurott  rendu  heureux.  Il  lui  promet  néanmoins  de  le  délivrer  des 
maux  que  fes  infidélités  lui  ont  attirés. 

i7.^Hcc  dicit  Domiaus  17.  Voici  donc  ce  que  dit  le  Seigneur  qui 
dZ,™  "d™  vousar.A=.i,l=S.m,d'Iln.=h  Je  fuis  le 
Qius  docens  te  milia  » gu-  SeigncuT  votTC  Dicu  y cjoi  VOUS  enleignc  cc 
Le  nam  te  in  vu  qui  am-  qyj  vous  eft  Utile , ôc  qui  VOUS  gouverne  dans 
la  voie  par  laquelle  vous  marchez , afin  dt 
vous  Jauver, 


II.  Manu,  quoque  mea 
Tundavit  terram  , & ilextcra 
rora  menfà  eft  corlos:  ego 
vucabo  eos , & ftabtint  li- 
mut. 

# 

l4.Congregimîfii  omnes 
VOSt  & audue  : quis  de  eis 
jnnuntilvit  harc  ? Oominui 
flilcxit  eum , f-xiee  voluû- 
latem  Aiara  in  B ibylone , Sc 
br.ichium  fuum  inChaldxis. 


î^.  F»o  ego  locutus  (um, 
& Tocavi  eum  : adduxi  eum, 
& dirckla  eA  via  ejus. 


\6.  *\ccedicc  ad  me»  & 
uuditc  hoc  : non  à principio 
in  abreondito  locucus  fum  : 
ex  tempore  antequam  fierct, 
ibi  eram  ; ^ nunc  Domi- 
BUS  Deus  mine  me  » & Ipiri- 
tu^ejus* 
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1 8.  O * fi  vous  vous  fuflîez  appliqué  à mes 
préceptes,  votre  paix  feroit  comme  un  fleu- 
ve, & votre  juftice,  comme  les  flots  de  la 
jner , 

1 p.  votre  poftérité  fe  feroit  multipljée  com- 
me le  fable  de /ès  rivages -j.àL  les  enfans  de 
votre  fein  , comme  les  petites  pierres  qui 
font  fur  fes  bords;  le  nom  de  votre  race 
n’auroit  pçint  été  effacé  de  devant  mes  yeiwc. 

20.  Mais  maintenant  même  que  vous  m'avez 
offenfé  -,  & que  vous  avez  attire  fur  vous  les 
effets  de  ma  colere,  voici  ce  quejevous  dis  : Sor- 
tez de  Babylone  où  vous  êtes  captifs,  fuyez  de 
Chaldée;  faites  entendre  Jes  cris  de  joie  de 
tous  côtés , annoncez  par  tout  t heureufe  nouvel- 
le de  votre  délivrance,  & publiez-la  jufqu’aux 
extrémités  du  monde.  Dites  en  tous  heux  : 

Le  Seigneur  a maintenant  racheté  les  enfans 
de  Jacob  fon  ferviteur  , 

2 I . comme  il jh  autrefois  lorfquil  les  tira  de 
l’Egypte.  Alors  ils  ne  fotiflrircnt  point  la  foif 
dans  le  défert  ; il  leur  fit  fortir  l’eau  du  rocher  ; 
il  ouvrit  la  pierre , & les  eaux  en  foniren»  en 
abondance;  Aujourd’hui  le  Seigneur  renouvelle 
les  mêmes  prodiges  en  faveur  de  Jon  peuple  fide-' 
le  ; il  [ honore  de  fa  protetlion  puiffame  , & il  le 
comble  de  fés  bienfaits. 

2 2.  Mais  il  n’y  a point  de  paix  pour  les  im- 
pies, dit  le  Seigneur;  ils  font  livrés  aux  re- 
mords de  leur  conjcience , à la  fureur  de  leurs 
ennemis  ,&  à tous  les  effets  de  la  vengeance  di- 
vine. 


3ÎÎ 

18.  Utinam  artendilTes 

mand.ita-  mea  : fuiffec 

ficur  flumen  pax  tua , & juP 
titia  tua  ilcut  gurglt^s  ma- 
ris. 

19.  Ht  fuiiTet  qtiaH  arena 
femen  tuum  , & it*rps  uttri 
tui  QC  Upilii  ejus  : non  ino 
le.'ifTet,  & non  fuiflet  attri- 
tum  nomen  ejus  à facic 
nica. 

lo.  Egredîmînî  de  Baby- 
lone * fugite  à Chaldf  is  , in 
voce  exultationis  annuntia- 
te:  auditum  facite  hoc,  8c 
elferte  iliud  ufque  ad  ex- 
tréma  terrx  DicitetRede- 
mit  Doininus  rervum  Aiuid 
Jacob. 


»T.  Non  lîtierunt  tn  de- 
feito , cùm  edueewt  eos  : 
aqu.im  de  perra  prodtivit  eis, 
& feidit  petram,  & âuxe^ 
runc  a^uar. 


lî.  Non  efl  pax  împîis*^ 
diçit  Dooûaus, 


♦ 


T.t  nj 
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CHAPITRE  XLIX. 

I.  Vrophttie  (^u  A^fffte.  Difu  ta  appelle  dès  le  f/tn  de  fa  mere.  Il  a rendu 
fes  parolrs  puijfafites.  Elles  ont  été  inutiles  aux  Juifs*  Elles  feront  unies  aux 
Ccntils.  U ejl  leur  lumine  O*  leur  falut. 


1.  Auf^ite  infulx  nt- 
popuH  di  îo*'ge  î 
Domif.us  «b  utero  vocavit 
me  : de  ventre  n arris  m x 
tecofdaïus  cit  nenuni»  mei. 


1.  Ft  pnfujt  os  meum 
qaafi  g'.ailifem  acutum  : in 
umbra  manus  lux  pro.exit 
poluit  me  ficut  la- 
piît.im  eicchjn  : in  ph..rctra 
fua  abfcondit  me. 

3.  Et  dixît  mîhî  : Servus 
meus  CS  tu  Iliael,  quia  in 
te  gloriabor. 

4.  Et  rgodixi:  In  vaciium 

laboravi , fine  Caufi» , va- 
ni:  foriitudinciftmeum  con- 
fumpfi  : ergo  judicium 

meum  cum  Domino  , & o- 
pus  meum  cum  Dco  mco.. 


Et  nunc  dicît  Dqpiî- 
rus  « fornums  me  ex  utero 
fervum  ^bi  , ut  reducam 
Jacob  ad  eum , & Ifrael  non 
congrcg.’bitur  : & glcrifi- 
catus  lum  in  oct^lis  Domi> 
nif  & Deus  meus  fav%s  cfi 
foriitudo  xnea^ 


6.  El  dixît  : Parum  cft 
ut  fis  mihi  fcn'us  ad  fufci» 
undas  tribus  Jacob,  & f'x- 
ces  Ifrael  convertendas.  tc- 
cc  dedi  te  iji  luevm  Gen- 


i«  Ecoutez,  Ifles;  vous  , peuples  éloi- 
gnés, prêtez  l’oreille  à ce  que  devais  viu^  an- 
noncer: y oici  ce  que  da  U Me'jie  que  vous  at- 
tendez ;*Le  Seigneur  m’a  appcllé  dès  le  feio 
dt  ma  mere-,  il  s’eft  fouvenu  de  mon  nom 
lorfque  j’étois  encore  dans  fes  entrailles. 

2.  II  a rendu  ma  bouche  ei^  les  paroles  qui 
en  font  finies  comme  une  épée  perçante;  il 
m a protégé  fous  l’ombre  de  fa  main  ; il  m’a 
mis  e/>  ■énerve  comme  une  fléché  choifie;  il 
m’a  tenu  caché  dans  fon  carquois  ; 

J.  & il  m’a  dit  ; Jfiacl , vous  êtes  mon  fer- 
viteur , & je  me  gltrifierai , en  me  fervant  de 
vous  pour  opérer  le  falut  de  mon  peuple,  • 

4.  Je  lui  ai  dit;  j’ai  travaillé  en  vain  à la 
converfton  de  ce  peuple , j ai  confumé  inutile- 
ment 6c  fans  fruit  toute  ma  force,  tâcher 
de  le  ramener  à vov$  -,  mais  fefpere  que  le  Sei- 
gneur me  fera  jufticc,  6c  j’attends  démon 
Dieu  la  récompenfc  de  mon  travail,  quoiqu'il 
n'ait  pas  eu  de  /accès, 

y.  En  effet,  le  Seigneur  me  dit  mainte- 
nant une  parole  qui  me  donne  cette  eonjiance , 
lui  qui  m’a  formé  des  le  fein  de  ma  mere , 
pour  être  fon  ferviteur , pour  ramener  Jacob 
a lui.  Ainfi,  quoiqu’Ifracl  ne  fe  réuniffe  point 
à lui , je  ferai  néanmoins  ^orifié  aux  yeux 
du  Seigneur  , 6c  mon  Dieu  deviendra  ma 
force. 

6,  Car  le  Seigneur  m’a  dit  : C’eft  peu  cme 
. vous  me  ferviez  |pur  réparer  les  tribus  de  Ja- 
cob, ôc  p8ur  convertir  à moi  les  relies  d’If- 
raël  : je  vous  ai  établi  pour  être  la  lumière  des 


«->  . 
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nations  > & le  falut  que  j’envoie  julqu’aux 
extrémités  de  la  terre. 

7.  Voici  doBc  ce  que  dit  le  Seigneur.)  le 
rédempteur  ) ôc  le  faint  d’ifracl,  à celui  qui 
efi'vtnu  chez  les  fiens , y a été  dans  le 

dernier  ihépris;  vo'ci  ce  dit  a la  nation 
qui  s’efl  attachée  à Itù,  & qui  eji  déteflée  de 
tous  les  peuples  f à ce  puijfjrti  Sauveur  qui  s' eji 
rendu  comme  l’efclave  de  tous  ceux  qui  domi- 
nent : Les  Rois  vous  verront  'un  jour  avec  ad- 
miration , 6c  les  Princes  fe  lèveront  douant 
vous  ; ôc  ilavowr  adoreront  , à caufe  du  Sei- 
gneur qui  a été  fidele  dans  fes  paroles , 6t  du 
oaint  d’ilraél  qui  vous  a daoiÇx pour  être  à lui. 

♦ 

§.  II.  Fonâions  du  Mejfte.  Bonheur  de pn  re^ne.Loiianges  que  lui  don'ieront 

le  ciel  & la  terre. 


iium>  ut  tîs  (âlui  inea  ut'^ue 
ad  extreiuum  terex. 

7.  Hxc  dicit  Dominas 
redemptoc  Ifr  iel,  famftus  e- 
jus  , ad  contemptibilem 
animam . ad  abominaram 
gantem , ad  têrvum  djir.i- 
norum:  Reges  videbum,  St 
confurgent  principes  , & a- 
dorabunt  propter  Donjr- 
num  , quia  fîJelis  eft,  & 
randtuoi  lücael  qui  degit  te. 


8.  Voici  f»corr  ce  que  dit  le  Seigneur,  en 
parlant  au  Sauveur  qutl  doit  envoyer  : Je  vous 
* ai  exaucé  au  tems  favorable  ; je  vous  ai  alTifté 
*au  jour  du  falut  ; je  vous  ai  conlèrvé , & jp 
-vous  ai  établi  pour  être  le  réconciliateur  du 

{>euple  ) pour  r^arer  la  terre , pour  polféder 
es  héritages  didipés , 

p.  pour  dire  a ceux  qui  étoient  dans  les 
chaînes  : Sortez  de  pnfon  ; Ôc  à ceux  qui  étoient 
dans  les  ténèbres  : Voyez  la  lumière.  Alors 
ils  paroîtront  dans  les  chemins  avec  une  en- 
tière ajfâranccy  ÔC  toutes  les  plaines  leur  fer- 
viront  de  pâturages. 

10.  Ils  n’auro.nt  plus  ni  faim,  ni  foif;  la 
chaleur  ôc  le  foleil  ne  les  brûleront  plus , parce 
que  celui  qui  eft  plein  de  miféricorJe  pour 
eux  les  conduira,  ôc  les  mènera  boire  aux 
Sources  des  eaux. 

1 I.  Alors  je  changerai  toutes  mes  monta- 
gnes en  un  chemin  applani  / mes  va:  lies  feront 
remplies  , ôc  mes  fentiers  feront  rehauffés  , 
afin  qu'ils  y marchent  avec  une  ennere  facilité.. 
1 2.  Je  les  vois  venir  de  bien  loin  , ces  peu- 


8.  H*c  <Jick  Domimis  : 
In  tempore  placito  exiduclivi 
te  , & in  die  lâiuits  aüxiiia- 
rus  fum  (ui  : 3c  fervav]  te  , Bc 
4edi  ce  in  Ter  lus  , ut 

fulcirares  tercam,  & po(Tt-> 
deres  hcredicates  dillîpaus  ; 


9‘  Ut  diceres  his  qui 
Tin^i  lunr;  Exite  ; 3c  hîs  ^ 
9uiintenebris:  Kevelanrini* 
Üuper  viat  p Weentur  , & irt 
omnibus  planU  paibua  eo^ 

tUfO. 


îo.  Non  efurîent,  nequ* 
licienc  y & non  perciitiercot 
apftus  3c  Toi:  quia  miferator 
ebnim  regn  eos,  3c  ad 
tes  aquanim  pocabà  eoi. 


TT.  Et  ponam  oninef 
mnmes  meos  in  viam,  3c 
îemitz  mex  exalubuntur^ 


I a,  £cce  ÜU  de  longe  ve^ 
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nient,  & ecce  IIH  ab  Aqui- 
lone  i-  mari , & ifti  de  terra 
AuHraii. 

13.  Laudate  cotli , & e- 
*u!ta  terra , jubilaïc  mon- 
tes laude.a;  quia  confolatus 
ei'i  iJominuspopulumfuum, 
& pauperum  liiorum  mife- 
rebuur. 


pies  que  j'ai  déirorès , les  uns  du  feptcntrîon  ÿ 
les  autres  du  couchant , & les  autres  de  la 
terre  du  midi. 

I }.  Cieux  , louez  le  Seigneur  ; terre , foyez 
dans  l’allegrcffe  ; montagnes  , faites  retentir 
fes  loiianges , parce  que  le  beignenr  confo- 
Icrâ  Ton  peuple  , & qu'il  aura  compailion  de 
fes  pauvres. 


§.  III.  Prophétie  de  Vetablijfement  de  l'Eglife.  Sioii  fe  plaint  d'être  ahandotméei 
Le  Seigneur  la  confile.  U lui  promet  que  fa  gl  are  éclatera  par  toute  la 
terre  ; que  tous  les  peuples  viendront  chez  elle  , à"  que  fes  ennemis  feront 
extermines. 


14.  Et  cîîxit  Sion:  Dere- 
üq'jit  me  D.5minu5 , Sc  Du- 
mmus  obijtus  eit  m<?i.  • 

K.  Numquid obaviûi  po- 
tei}  mulier  infaniem  luum  , 
ut  non  miuîreatur  fi’io  uteri 
iui  / & Ç iiLl  oblita  fuerit , 
tanicn  non  oblivilcar 
tui. 


1^.  Ecce  in  raanibus 
meis  dclcriplî  t^:  mûri  tui 
coram  oculu  mcis  femper. 

17  V^enerunt  fttuâores 
îui t^eftruenres  ic  & difli- 
pantes , à ce  exibune* 


18. 1.CTa  in  cîrcaitu  ocu- 
los.cuos  , Bc  vide,  ^mnes 
ifti  congregati  Aint,  venc- 
runt  tibi:  vivo  ego  , dicit 
Dominas,  quia  omnibushis 
vclut  ornamemo  vefticris , 
& circumdabis  cibi  eos  quaft 
Iponfa. 


19.  Quia  deferu  tua,  Bc 
A^lItuJInes  eux  , & terra 
Tuinx  tux  , nunc  angufta 
erunc  prx  tubitaco^ibus , 8t 
iongè  fugabuntur  qui  ab- 
forbebant  te. 

zo.  Adhuc  dicent  in  auri- 


14.  Cependant  Sinn  a dit:  Le  Seigneur 
m’a  abandonnée  ; le  Seigneur  m’a  oubliée.  ’ 

I J.  Adais  voici  ce  que  dit  le  Seigneur  : Une 
mcrc  peut- elle  oublier  fon  enfant , & n’avoir 
point  compadion  du  fils  qu’elle  a porté  dans 
les  entrailles  ? Mais  quand  même  elle  l’ou- 
blicroit  , pour  moi  je  ne  vous  oublierai  ja-  * 
•lais.  * 

1 5.  Je  vous  porte  gravée  fur  ma  main  ; vos 
murailles  font  laits  ceife  devant  mes  yeux. 

17.  Ainfi  ceux  qui  vous  doivent  rebâtir 
font  venus:  ceu.v  qui  vous  détruifoient,  6c 
qui  vous  diflipoient , fortiront  du  milieu  de 
vous. 

1 8.  Levez  vos  yeux  , & regardez  tout  au- 
tour de  vous  : toute  cette  grande  afTemlilce 
de  monde  vient  Ce  rendre  à vous.  Je  jure  par 
moi-même  , dit  le  Seigneur,  que  tous  ceux- 
ci  feront  comme  un  habillement  précieux 
dont  vous  ferez  revêtue , & que  vous  en  ferez 
parée  comme  une  époulc  f ejl  dé  fes  ornemens. 

19.  Vos  déferts,  vos  folitudes  , ôc  votre 
terre  pleine  de  ruines  fera  trop  étroite  pour  la 
foule  de  ceux  qui  s’y  viendront  établir  ; ôc 
ceux  qui  vous  dévoroient  feront  chaffés  loin 
de  vous. 

20.  Les  enfans  qui  vous  viendront  après 

votre 
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AnguAus  eft  roihi  locus 
fac  Ipatium  mihi  tft  habi- 
tem. 

il.  Et  dicei  in  corde  tuo^ 


11.  Hxc  dicît  Domînuf 
Deus  : Ecce  levabo  ad  Gcn- 
ces  nunum  meam  ^ de  aj 
populos  exaltabo  (ignum 
meum  Et  afferent  filios 
tuos  in  uinif , & Elias  tuât 
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Votre  ft^rilité  y vous  diront  encore:  Le  lieu  buituiifilii  aeriiiods tuz: 
oii  Je  fuis  eft  trop  étroit  ; donnez- moi  une 
place  pour  y pouvoir  demeurer. 

2 1,  Et  vous  direz  en  votre  cœur:  Qui  m’a 

engendré  ces  enfens,  moi  qui  étois  fterile  & ni'h'  lûos  jpgo 

qui  n enfentois  point,  moi  quiavois  étéchaf-  ,ranfpigran,  & ca^iva;  ac 
fée  de  mon  pays , fit  qui  étois  demeurée  cap-  q«i»  enmrivit.?  eg<* 

tive  ? Qui  a nourri  tous  ces  enfans  ? Car  pour  fit  fola  : & ifli  ubi 

moi  j’étois  feule  fit  abandonnée.  Bld’où  iont- 

ils  venus  f * # ... 

22.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  Dieu  ; Ces 
ehfans  viendront  à vous , parce  que  je  m’en  vais 
étendre  ma  main  vers  les  nations,  fit  j’éleverai 
mon  étendârt  devant  tous  les  peuples.  Ils 
vous  apporteront  vos  fils  entre  leurs  bras , fit  fupet  humero.  pottabum. 
ils  vous  amèneront  vos  filles  fur  leurs  épaules. 

2 J . Les  Rois  feront  vos  nourriciers , .fit  les  »j.  Et  erant  rege»  nwritft 
Reines  vos  nourrices.  Ils  vous  adoreront,  en  nutnees  tuz: 

t -rr  t f.  -1  I T ■ vultu  in  cerram  demiSb  a- 

baill ant  le  viuge  contre  terre , fit  us  baileront  dorabum  te,  & pulverem  pe- 
la poulliere  de  vos  pieds.  Et  alors  vous  faurez  tuorum  lingent.  Et 
que  c’eft  moi  qui  fuis  le  Seigneur , fit  que  conîbX; 

tous  ceux  qui  m’attendent  ne  feront  point  tut  ^ui  expeôant  emn. 
confondus. 

24.  Peut-on  ravir  à un  géant  la  proie  dont  14.  Numquid  tolletar  i 
il  ejl  faiji,  fit  enlever  à un  homme  fort  ceux  •' 

qu  li  a rendus  fes  captifs  ? C efl  ce  que  les  nom-  effe  poterît? 
mes  ne  (auraient  faire. 

2y.  Mais  voici  ce  que  dit  le  Seigneur:  Les  .*<•  Q"“  D<?- 

captife  du  géant  lui  feront  ravis  , fit  ceux  cjue  j ^ânftôllmr  ? & 
le  fort  avoit  pris  feront  arrachés  de  fes  mains  -,  <]ttod  abUtum  fuerit  d robuf- 
car  je  jugerai  j SSion,  ceux  qui  vous  avoient  Eos  veià, 

. / ’ • r-  . sui  jadicaTerum  te , ego  ju- 

jugée , fit  je  fauverat  vos  enfans.  dîcabo  , & siîos  tuot  ego 

làlvabo. 

2 d.  Je  ferai  manger  à vos  ennemis  leur  pro-  •!«.  Et  cjbabo  hofte,  tuot 
Che  chair.  Je  les  enivrerai  de  leur  propre  fang 
comme  d un  vin  nouveau  ; fit  toute  chair  & (ciet  omnîs  caro , quU 
iâura  que  c’eft  moi  qui  fuis  le  Seigneur  qui  ego  Dominut  faivan,  te , sc 
vous  fauve,  fit  que  le  puilfent  Dieu  de  Jacob 
eft  voue  Rédempteur. 
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CHAPITREE. 

§.  I.  La  Smagogue  répudlte  à enufr  de  fei  péchés,  ù"  parce  au’ elle  a rejetté 
le  Alejjie.  l'uijfiuce  de  ce  divin  Sauveur,  Son  obeijjimce  jupju’a  fouffrtr  let 
opproùres , les  tourmens  Ù"  la  mon. 


I.  H*c  dicit  Domimis  : 
Quis  e(l  hic  liber  repudii 
nairii  veftrz  , quo  dimilî 
fam  ? lue  quis  eft  crediror 
meus  , cui  vendidi  vos  ! 
ccce  in  iniquititibus  vellris 
venditi  eDis,  & in  Tceleri- 
bus  vcllcis  dimilî  matitsa 
veftuoVi 


_ 1.  Quii  Tetii,  & non  erat 
vir  : vocivi  , St  non  erat 
qui  audirer  ; numquid  ab- 
breviata  deparvula  faftl  eft 
aianus  mea,utnon  pollim 
Kdimere  ? auc  non  ’ eft 
în  me  virtus  ad  liberan- 
dum  ? Ecce  in  increpatione 
mea  delertum  faciara  mare, 
ponam  flumina  in  Hccum 
co>npuiie(cenc  pifees  fine 
nqua , & moriencui  in  fiti. 


J,  Induam  coelos  tenebrîa, 
& filceuro  ponam  operi- 
memum  eorum, 

4-  Dnminuf  dédit  mihî 
Knguam  eruditam , ut  fti  im 
liiftenure  eum , qui  laflus 
«ft  verbo  ! eripi  mane  , 
jnane  erigit  mihi  aurem,  ut 
audiam  quafi  nugiftrum. 


4.  Domimis  Deut  ape- 
tuit  nuhi  aurem  > ego  au- 


„v  Oii^  ce  que  dit  le  Seigneur  : Quel  eÆ 
le  fondement  de  écrit  de  divorce  j par  le- 
quel j’ai  répudié  votre  mere  f ou  quel  eft  le 
Jujet  du  trôné  que  j'ai  fait  avec  ce  créancier 
auquel  je  vous  ai  vendus  ? Produifezees  aûes } 
Ù"  vous  verrez  fi  fen  ai  ufé  ainji  fins  une  bonne 
raifon.  Je  vous  déclare  que  c’eft  à caufe  de 
vos  péchés  que  vous  avez  été  vendus  , ÔC 

3ue  ce  font  vos  crimes  qui  m’ont  fait  répu- 
ier  votre  mere. 

2.  Car  je  fuis  venu  vers  vous  ; & il  ne  s’eft 
point  trouvé  d’homme  qui  m'ait  voulu  recevoir. 
J'ai  appellé , & perfonne  ne  m’a  entendu.  Ma 
main  donc  s’eft-elle  raccourcie  ? eft- elle  deve- 
nue plus  petite  ? N’ai-je  plus  le  pouvoir  de 
vous  racheter,  ni  la  force  de  vous  délivrer, 
pour  que  vous  me  mèprifiez  ainfi  ^ Je  vous  ferai 
voir  que  vous  vous  trompez.  Au  feul  bruit  de 
mes  menaces  je  tarirai  les  eaux  de  la  mer,  je 
mettrai  les  fleuves  à fec  ; les  poiftTons  n’ayant 
plus  d’eau  pourriront , & mourront  de  foi£ 

5.  J’envelopperai  les  deux  des  ténèbres, 
& je  les  couvrirai  comme  d’un  fac. 

4.  fai  encore  le  pouvoir  de  faire  d’autres  mer-~ 
veilles.  Car  le  Seigneur  m’adonné  une  langue 
favante , afin  que  je  puifle  foutenir  par  la  pa- 
role celui  qui  eft  abattu.  Il  me  prend  lui-mê~ 
me  me  touche  l’oreille  tous  les  matins  > 
afin  que  je  l’écoute  comme  un  maître 
m'infiruit. 

y.  Oui  y le  Seigneur  mon  Dieu  m’a  ouvert 
l’ioreille  ; & je  ne  l’ai  point  conuedit  : je  ne 
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me  fuis  point  retiré  en  arriéré  ne  lui  ai  point  ‘cm  non  contradîco  : retroc- 
àefoba. 

é Corpus  meum  dc3i  per- 
çut emibus  , & gênas  mcas 
velientibus:  fcciem  mcdm 
non  averti  ab  increpaivibur« 
& (onlpuemibus  in  me. 


6.  Mais  ] ai  abandonné  mon  corps  à ceux 
qui  me  frappoicnt , & mes  joues  à ceux  qui 
m’arrachoient  le  poil  de  la  barbe  : je  n’ai 
point  détourné  mon  vifage  de  ceux  qui  me 
couvroient  d’injures  & de  crachats. 

§.  II.  Le  Aîejie  mes  fa  confiance  en  Dieu.  Il  ne  fera  point  confondu.  Punition 
. • terrible  de  fies  ennemis.  . 

J.  Je  difois  en  moi-m?me:  Le  Seigneur  mm  i.  Dominos  Deus  auxi- 
Dieu  eft  rnon  ptotcaeur.  Ceft  pourquoi  je 

n ai  point  été  confondu , er  j ai  préfenté  mon  racam  ut  petnmi  JuriOt-' 
vifaee  aux  coups , comme  s’il  eût  été  une  pierre  ^ ^uoniam  noa 

. \ I ‘ • r • • . . ‘ . confundar. 

très -dure  : car  je  fai  que  je  ne  rougirai  point, 
eb*  que  je  ne  ferai  point  trompé  dans  la  confiance 
que  fai  en  lui. 

8.  En  effet , celui  qui  me  juftifie , cefi  Dieu 
même  ; il  eft  auprès  de  moi  pour  prendre  ma 
defenfe.  Qui  eft  donc  celui  qui  fc  déclarera 
contre  moi  î Allons  enfemble  devant  le  Juge. 

Qui  eft  mon  adverfaire  ? Qu’il  s’approche. 

p.  Le  Seigneur  won  Dieu  me  foûtienfde  fon 
fecours:  qui  entreprendra  de  me  condamner  ? 

Mes  ennemis  auront -ils  cette  témérité  l Je  les 
vois  déjà  pourrir  tous , comme  un  vêtement 
ufe  ; ils  feront  mangés  des  vers. 

1 0.  Qui  d’entre  vous  craint  Dieu  ? fle  qui 
entend  Ta  voix  de  fon  ferviteut'?  Qu'il  profite 
de  r avis  que  je  vais  lui  donner.  Que  celui  qui 
marche  dans  les  tenebres , 6c  qui  n’a  point  de 
lumière,  efpere  au  nom  du  Seigneur,  ôc  qu’il 
s’appuie  fur  Ibn  Dieu  ; eb*  le  Seigneur  féclai- 
réra  y tr  le  conduira  dans  les  voies  de  la  jitfiice 
er  dt*  falut. 

Il  - Mais  comment  efpeferez-vous  en  Dieu  ? 
p'ous  l'avez  tous  irrité;  vous  avez  tous  allumé 
un  feu  qui  vous  brûle  ; vous  êtes  environnés 
de  flammes  qui  vous  dévorent.  Marchez  donc 
maintepaqt  dans  la  lumière  du  feu  que  vous 
avez  préparé , ôc  des  flammes  que  vous  avez 


8.  Juxta  eft  qui  juftlficat 
me , quis  contradicet  mihi  ! 
ftemus  fimul , quis  eft  aJ- 
TccCirius  meus  ! acced.ic  ad 
me. 


0.  Ecce  Dominus  Deus 
auxiliaior  meus  ; quis  eft 
qui  condcmnec  me  ? Ecce 
omnes  quaft  veftimentum 
centerentuc  , tinea  come- 
det  eos. 

lo.  Quis  ex  vobis  ti- 
mens  Dominum  , audiens 
voeêm  lêrvi  fuit  qui  ambu- 
lavit  in  (enebris , Ik  non  eft 
lumen  ei , fperei  in  numine 
Domini , & innitacur  Tupér 
Deun»  lùum. 


ST.  Ecce  vos  omnes  ac- 
cendentes  ighem  accindli 
flammis  > ambulaie  in  lu- 
mine  ignis  veftri  , & in 
-ftammis  quas  fi|ccendiftis  : 
de  manu  mea  faclum  eft 
boc  vobis,  in  doloribus dor- 
miecis. 
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allumées  par  vos  péchés  » & tfue  vous  avez  pré- 
férées à la  iumUre  pure  dont  je  voulois  vous 
éclairer.  C’efl  ma  main  puiffanse  qui  vous  a 
traités  ainfi  ; c'efl  elle  tfui  vous  a livrés  à ces. 
flammes  dévorantes  y pour  vous  punir  du  mépris 
^ue  vous  avez  fait  de  la  lumière  du  falut  me  je 
vous  avais  offerte.  Et  pour  comble  de  malheur 
vous  ferez  Âappés  d’afToupiflement  au  milieu 
de  vos  douleurs  ; de  forte  que  vous  ne  travail- 
lerez point  à fortir  de  C état  mijirabie  où  vous 
vous  trouverez  rédtdts. 


CHAPITRE  LI. 

5.  T.  Le  Seifrneur  exhorte  fon  peuple  à fe  fouvemr  qu’il  ejl  fora  iT Abraham.  Il 
lui  reprefevte  les  biens  dont  il  a comblé  ce  Patriarche.  Il  l'affire  qu’il  fera  la 
même  chofe  en  faveur  de  Sion.  Il  décrit  les  delicet  Ù"  la  joie  dont  il  com-. 
Mer  a cette  cité  fainte. 

'•IVlAis  pour  vous  y qui  fuivez  la  jullice  > 
de  qui  cherchez  le  Seigneur , ^coutez-moi. 
Rappeliez  dans  votre  efprit  cene  roche  d’oüi 
vous  avez  été  taillés , fie  cette  carrière  pro- 
fonde d’où  vous  avez  été  tirés. 

3.  Jettez  les  yeux  fur  Abraham  votre  pere> 
fie  fur  S^ra  qui  vous  a enfantés  ; & conftdérex 
que  y l’ayant  appellé  lorfc^u’il  étoit  leul  &•. 
fans  enfant  y je  l’ai  béni  > fie  je  l’ai  multiplié. 

C’ell  aind  que  le  Seigneur  coniblera 
Sion  ; il  la  confolera  de  toutes  fes  ruines  ; il 
changera  fes  déferts  en  un  lieu  de  délices , fie 
fa  folitude  en  un  jardin  du  Seigneur.  On  y 
verra  par-tout  la  joie  fie  l’allégreffe  ; on  y en- 
tendra les  afiUons  de  grâces , fie  les  cantiques 
de  loüanges  à la  gloire  du  Seigneur. 

4.  Ecoutez-moi,  vous 'qui  êtes  mon 
peuple;  nation  que  j’aichoide,  entendez  ma 
voix  : car  la  Loi  du falut  fortira  de  moi , fie  ma 
juflice  éclairera  les  peuples  ^ fie  fe  repofera 
parmi  eux, 


T.  Audite  me  <;ui  têqui- 
mini  quod  juftum  eft,  & 
^uxritis  Dominum;  aiten- 
dite  ad  peiram  unde  excifi 
eftii , & ad  cavernam  laci , 
de  qua  prateili  eflis. 

a.  AttenÆtead  Abnham 
patrem  Teftrom,  & ad  Sa- 
ram  , quz  peperic  vos  ; quia 
unum  vocavi  eum , & bene- 
dixi  ei,  & muliiplicavi  eum. 

J,  Confôlabtiur  er^ Do- 
minus  Sion , & confolabi- 
tur  omnes  minas  ejui  ; & 
ponet  deiertum  ejus  quafi 
delicias , & rolitudinem  e- 
jus  ^afi  ortum  Domiii. 
Gaudium  & Ixtitia  invenic- 
tur  in  ea , gratiarum  aâio  & 
TOx  laudis. 

4-  Attendue  ad  me  po- 
pule  meus,  & tribus  mea 
sne  audite  ; quia  lex  à me 
cxiei,  & judicium  meum  in 
lucem  populorum  lequief- 
cet. 
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?.  Le  jufte  que  je  dois  envoyer  eft  proche. 
Le  Sauveur  que  j’ai  promis  va  paroître  > & 
mon  bras  fera  juftice  aux  nations , & leur  ren- 
dra la  liberté  que  le  péché  leur  a ravie.  Jufcptet- 
là , .les  Ifles  feront  dans  l’attente  de  mon  lè- 
cours  ; elles  attendront  les  effets  de  ma  force  , 
d^va  puiffance  ^ & de  ma  bonté.  Qu  ils  feront 
grands  ces  effets  / 

6.  Elevez  vos  yeux.au  Ciel,  & rabaiflêz- 
les  vers  la  terre , & vous  verrez  que  fun  ir 
( autre  ne  font  rien  en  comparaifon  au  falut  que 
je  dois  envoyer , car  le  Ciel  difparoîtra  comme 
la  fumée-,  la  terre  s’en  ira  en  poudre  comme 
un  vêtement  ufe,  èx.  ceux  qui  l’habitent  pé- 
riront avec  ellej  mais  le  falut  que  je  donne- 
rai fera  éternel , & ma  jullice  iubfiilera  poux 
jamais.  * 


f . Propè  eft  jnftuj  menj  : 
egrrflut  eft  ialvator  meui  , 
& brachia  mea  popoloi  jit- 
dicabunt  : me  ioftilz  ex- 
peâabunc  , & bcacbkin 
maiiai  ftifiioeboat. 


f.  Levateinealomon- 
loi  reftros , & videte  fub 
terra  deorlum  ; qwa  cali 
ffcut  ftimui  liquelcent  , A: 
terra  (ïcnt  Teftimentum  at- 
teretur.  Sc  habiiatorei  ejtl 
ftcut  hzc  imtribunc:  Salua 
autem  mea  in  rempitemotn 
erii , & iuftitia  mea  nen  dé- 
fie ira. 


5*  II-  Exhortation  à la  patience  dans  les  maux , à la  confiance  en  Dieu  dans 
les  perfecutions.  Priere  ponr  demander  le  fecour s du  Seigneur.  Promeffe  de 
ce  fecours  , ér  d’un  puijfant  Sauveur. 


7.  Ecoutez-moi  donc,  vous  qui  connoiflez 
te  qui  efl  yatte,  vous,  mon  peuple,  qui  avez 
ma  Loi  gravée  dans  vos  cœurs  : Ne  craignez 
point  l’opprobre  des  hommes  ; n’appréhen- 
dez point  leurs  blafphèmei  : 

8.  car  ils  feront  mangés  des  vers  comme 
un  vêtement  ; ils  feront  confumés  par  la 
pourriture  , comme  la  laine.  Mais  le  falut  que 
je  donnerai  fera  éternel , & ma  judice  fub- 
Ildera  dans  la  fuite  de  tous  les  ftecles. 

5>,  Envoyez  ce  falut,  $ Dieu  tout-puiffant  •, 
élevez-vous,  ô bras  du  Seigneur;  élevpz- 
vous , armez-vous  de  force  enjaveur  de  vo- 
tre peuple  ; élevez-vous  contre  vos  ennemis  , 
comme  vous  avez  fait  aux  fiecles  paffés , & 
dès  le  commencement  du  monde.  N’eft-ce 
pas  vous  qui  avez  frappé  le  fuperbe  Pharaon, 
qui  avez  bleffé  le  dragon  de  t Egypte* d' une 
pluie  mortelle  ? 

10.  N’cft-cc  pas  vous  qui  avez  iSché  la 


7-  Audite  me  ijui  fëitis 
]uftum  , popului  meus  lex 
mea  in  corde  eonim  : nolite 
timere  eppnbrium  homi- 
mim  , & bla^henûat  eor 
lum  ne  metaatit. 

8.  Sicut  enim  Teftinun-i 
tnm , ftc  comedet  eot  ver- 
mit  ; & lîcut  lanam  , fîc  de- 
Tonbitcot  tinea;  SaTui  in- 
tem  mea  in  iempiternun» 
erit,  & juflitiaroaa  in  ge- 
nerationet  generaiionum. 

7.  GonAirge:  eonftirge, 
induere  fortiiudinem  , bra- 
chium Domini  contiirg^ 
ficut  in  diebut  anti^uii , in 
gcneiatiohibus  racnlorum. 
Nbmquid  non  tu  pereuftifts 
fuperbam , vulnerafii  dtar 
conem^ 


10.  Numquid  non  tn  fic- 
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cM  martf,  aquam  abyllî  ve- 
hcmencU!  qui  pofuiAi  pro- 
fundum  maris  viam»  UC  Iran* 
lîrent  libenti  7 
/ ia.<  Et  nunc  qui  redemptt 
lune  à Domirro,  reverien* 
tur:  Sc  venicnc  in  Sion  lau- 
dantes  « & Ixtiiia  femptier* 
na  fupercapita  eorum,gau- 
dium  6c  Izticidm  ceneLuiu, 
iugiec  dolor  & gemitus. 


Tt.  Ego,  ego  ipfe  con- 
fblabor  vos  : quis  tù  ut  ti* 
fH^'C4,ab  honoiie'mortali , 
& à âiio  hominîs,  qui  quai! 
fœnum  ita  arcicct  7 


T}.  Et  oblitus  es  Domi- 
fil  favoris  cui . qui  teterdic 
cctlos,  & funJavii  terrain  ; 
6c  formidaOi  jugiter  tofa  die 
à iacie  furoris  ejus  qui  te 
tribulabatj  & paraverat  ad 
perdendum  : ubi  nunc  eft 
iiirOr  tribulanüs  î 


14.  Cicb  veniet  gradient 
ad  aperiendum  , Si  non  in« 
letticiec  ul'que  ad  interne* 
cioncm,  nec  de6ciec  panis 
cjut. 


t^.  Ego  aiuem  fum  Do* 
minus  Ueot  tuus,  qui  con* 
tttcbo  mare,  dt  inrumefeune 
fiui^usejus:  Dominus  cxec- 
cituum  noenen  meum. 


1^.  Pofuî’  verba  mea  in 
orc  luo.  Si  in  umbra  manus 
incje  protexi  te , ut  plantes 
, 6c  fundes  terrain  : & 
dicas  ad  2>ton  : Popuiui 
meus  es  tu. 


mer,  & la  profondeur  de  l'abîme , qui  avez 
Élit  un  chemin  au  fond  de  fes  eaux  , pour  y 
faire  pafler  ceux  dont  vous  étiez  le  libérateur  ? 

1 1.  C’eft  ainfi  que  ceux  qui  auront  été  ra- 
chetés par  le  Seigneur  , retourneront  à lui 
fOT  des  ptodiges  imiiis  ; ils  viendront  à Sion  > 
chantant  fes  loiianges  , ils  feront  comblé^ 
couronnés  d’une  éternelle  allégrefle  ; ils  fe- 
ront dans  la  joie  fie  dans  le  ravüTement , les 
douleurs  & icS  foupirs  fuiront  pour  jamais. 

12.  C’eft  moi,  c’eft  moi-même  , dit  le  Sei-> 
gneur , qui  vous  confofcrai  de  la  forte , vous 
que  j'ai  clioift  pour  mon  peuple , & que  f ai  pris 
fous  ma  proseclion.  Qui  êtes  -vous  donc , pour 
avoir  peur  d’un  homrfie  mortel,  d’un  hom- 
me qui  fechera  comme  l’herbe  ? 

I j.t^uoi!  vousavez  oublié  le  Seigneur 
qui  vous  a créés,  quia  étendu  les  deux,  ôc 
fondé  la  terre  ! & vous  avez  tremblé  fans  cet 
fe  devant  la  fureur  d’un  ennemi  qui  vous  affli- 
geoit , & qui  le  difpofoit  à vous  perdre  ? Où 
cft  maintenant  la  furie  de  votre  perfécuteur  ? 
^ quefl-it  devenu  lui-même?  Il  a difparu. 

14.  jVlais  celui  qui  vient  ouvrir  les 
prifons  où  vous  êtes  renfermés , U arrivera  bien- 
tôt : il  ne  laiffera  point  mourir  fes  ferviteurs 
jufqu’à  les  exterminer  entièrement,  & le  pain 
qu’il  donne  ne  manquera  jamais. 

IJ.  Ne  craignez  donc  point  : car  c’eft  moi 
qui  luis  le  Seigneur  votre  Dieu  , moi  qui 
trouble  la  mer,  & qui  fais  foulever  fes  flots; 
mon  nom  eft  le  Seigneur  des  armées  ; & nul 
ne  peut  vous  opprimer  malgré  moi. 

1 6.  Or  voict  ce  que  j'ai  dit  au  Sauveur  que  je 
vous  ettvoie  ; J’ai  mis  mes  paroles  dans  votre 
bouche , 6c  je  vous  ai  mis  à couvert  fous  l’om- 
bre de  ma  main  puijfante  , afin  que  vous  éta- 
blilFiez^les  cieux , que  vous  fondiez  la  terre  , 
ôc  que  vous  diliez  à Sion  : V ous  êtes  mon  peu- 
ple je  viens  vous  fauver. 
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J.  III.  Rétahlijfement  de  Jerufaletn,  après  de  longues  fouffianees.  Abbaijfemem 

de  frs  ennemis. 


1 7.  Réveillez- vous  donc , ê Sion , réveillez- 
vous  ; levez- vous,  Jerufalem,  qui  avez  bû 
de  la  main  du  Seigneur  le  calice  de  fa  colere , 
qui  avez  bû  ce  calice  d’a(foupiffen\ent  jufqu’au 
fond  , ôc  qui  en  avez  pris  jufqu’à  la  lie. 

1 8.  De  tous  les  enfans  quelle  a engendrés , 
il  ne  s’en  trouve  aucun  qui  la  foutienne  ; & 

, nul  de  ceux  qu’elle  a nourris  ne  lui  prend  la 
main  pour  la  fecomir, 

I p.  Jerufalem , àeux grands  maux  font  venus 
fondre  fur  vous  : qui  compatira  à votre  dou- 
leur ? le  ravage  & la  défolation  , la  faim  & 
l’épée.  Qui  vous  confolera  dans  votre  double 
affliSîion  ? 

‘20.  Vos  enfans  prejfés  de  la  faim  font  tom- 
bés par  terre , ils  font  demeurés  abattus  le 
long  des  rues,  comme  un  bœuffauvage  pris 
dans  les  rets  des  chajjeurs',  ils  ont  été  ralTafiés 
l’indignatîbn  du  Seigneur,  & de  la  vengean- 
ce de  votre  Dieu. 

21.  Ecoutez  donc  maintenant,  pauvre /e- 
fufalem  , enivrée  de  maux  & non  pas  de  vin. 

22. ' Voici  ce  que  dit  votre  dominateur, 
votre  Seigneur  & votre  Dieu,  qui  combattra 
pour  fon  peuple  : Je  vais  vous  ôter  de  la  main 
cette  coupe  d'airoupiirement , cette  coupe 
où  vous  avez  bû  de  mon  in  Jignation  jufqu  a 
la  lie;  vous  n’en  boirez  plus  à l'avenir. 

25.  Mais  je  la  mettrai  dans  la  main  de  ceux 
qui  vous  ont  humiliée,  qui  ont  dit  à votre 
ame  : Profternez-vous,  aftn  que  nous  paf 
fions  fur  vous-.  Sx.  vous  avez  rendu  votre 
corps  comme  une  terre  qu’on  foule  aux  pieds , 
& comme  le  chemin  des  palTans.  l^ous  vous 
êtes  ainft  ahaljjée  fous  la  puijfunce  de  vos  enne- 
mis , parce  que  vous  vous  êtes  trouvée  tropjoible. 
pour  leur  rcjijhr-  ' , 


’ 17.  Blevare,  elevare,  con- 
furge  leruralcm , qu*  bibifli 
de  nunu  Ojitvini  caHcem 
irz  rjus  ; ufque  ad  funduin 
calicis  foporis  bibiAi  , & 
potaRi  ul^ue  ad  faces. 

i8.  Non  efl  qui  fuAentet 
eam  ex  omnibus  fi. iis , quoi 
genuit:  & non  cA  qui  ap- 
préhendât nianum  ejui  ex 
omnibus  filiis  , quos  enu> 
trivit. 

lÿ.  Duofunt  qux  occur- 
rerunt  tibi  ; qui,  comriAa- 
bitur  fupcr  te  t vaAitas , St 
tontritio  , & famés,  St  gla- 
dius , quis  confobbitur  te  ! 


lO.Filii  tui  projefii  funt, 
dormierunt  in  capite  om- 
nium viarum . Acut  oryx  il- 
laqueatus  : plcni  indigna- 
tions Domini , inccepaùo- 
oe  l>ei  tui. 


at.  Idcirco  andihocpan- 
percula , & ebria  non  à vi- 
no. 

' t.  Hcc  dicit  dominatoc 
tuüs  Dominus  , & Oeus 
cuus,  qui  pugnabii  pro  po- 
p I O l'uo  : Ecce  luli  de  ma- 
nu tus  caiicem  foporis  , 
fundum  calicis  indignacio- 
nii  mex  non  adjtcàec  ut 
bibas  ilium  ultra. 

JJ,  Et  ponam  ilium  in 
manu  eorum , qui  te  humi- 
liaverunt,  & dixerunt  ani- 
m.t  tux:Incurvate:u|  tran- 
feamus:  fit  pofuiAi  ut  ter- 
ram  corpus  tuum  , & quaE 
viam  tranl'euntibui. 
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§.  I.  Force , /gloire  & faimeté  de  VEglife  ,fous  la  figure  de  cellet  de  Jerufalem 
délivrée  de  la  puijfance  des  Affjriens,  & honorée  de  la préfence  du  Seigneur. 


I.  Confurge , conHirge  , 
înduere  fortitudinetua  Sion> 
& induere  veftûnendi  glo- 
TÎ2  tu*  Jerufalem , civiias 
làncti  : ijuia  non  adjiciet  ul- 
erà  ut  pertranfeat  per  te  in- 
circumciiûi  Sc  immundus. 


a.  Excutere  de  pulvere , 
confurge  ; fede  Jcrufalera  : 
folve  vincula  coUi  lui  cap* 
tiva  filia  Sion. 


J.  Quia  h*c  dicit  Domi- 
tius  : Gratis  venuindati  ellis, 
Sc  line  argeoto  redituemiiii. 


4.  Quia  Iiic  dicit  Domi- 
tms  Peus  : In  Ægyptum  def- 
cendit  populus  meus  in  prin- 
cipio , ut  colonus  eflet  ibi  ; 
Sc  Afldr  abfque  ulla  caulâ 
calumniatui  eA  eum. 


%,  Et  numquid  mihi  eA 
Uc , dicit  Dominus , quo* 
niam  ablatus  eA  populus 
meus  gratis  f Dominatores 
eiui  inique  agunt  , dicit 
Dominus , & jugiter  tota 
die  nomen  meuju  blalphe- 
maeux.* 


6.  Propter  hoc  feiet  po- 
pulus meus  nomen  meum 
an  die  ilia:  quia  ego  ipfe 
qui  loquebar,  ecce  adfum. 


..M  Ais  maintenant  levez-vous  ô Sion  J 
levez-vous  , revêtez-vous  de  votre  force, 
parez-vous  des  vêtemens  de  votregloire , Je* 
rufalem  , Ville  du  Dieu  faint  , parce  qu’à . 
l’avenir  , il  n’y  aura  plus  d’incirconcis  , ni 
d’impur  ,•  qui  pafle  au  travers  de  vous. 

2.  Sortez  delà  pouffiere  , levez-vous,  at 
feyez  - vous  fur  le  throne’,  6 Jerufalem  : rom- 
pez les  chaînes  de  votre  cou , fille  de  Sion  , 
capdve  depuis  fit  long-tems. 

3.  Car  voici  ce  que  dit  le  Seigneur,  Vous 
avez  été  vendus  pour  rien  à vos  ennemis , fic 
vous  ferez  rachetés  fans  tjue  je  fois  obligé  de 
leur  donner  aucun  argent.  Aujfi  je  vous  délivre- 
rai de  leurs  mains , comme  je  vous  délivrai  au- 
tre fois  des  mains  des  Egyptiens. 

4.  Car  voici  ce  que  dit  le  Seigneur  votre 
Dieu  5 Mon  peuple  defeendit  autrefois  ea, 
Egypte , pour  habiter  dans  ce  Pays  étran- 
ger ; &c.y  étant  maltraité , je  F en  fis  fortir , ér, 
j'exterminai  fes  ennemis.  Aujourd" hui  Affur  l’a 
opprimé  fans  aucun  fujet. 

J.  Qu’ai-je  donc  à faire  maintenant , dit 
le  Seigneur  , voyant  mon  peuple  enlevé  fans 
aucune  raifon  ? Ceux  qui  le  dominent  le  trai- 
tent injuftement  ; ôc  mon  nom  eft  blafphémé 
fans  ceffe  pendant  tout  le  jour  , comme  fi  je 
n étais  pas  ajfez  bon , ou  àjfez  putjfant  pour  déli- 
vrer mon  peuple  des  maux  qu'il  Joufire  de  la  part 
de  fes  ennemis. 

6.  C’eft  pourquoi  il  viendra  un  jour  auquel 
irion  peuple  connoitra  la  grandeur  de  mon 
nom  Pétendue  y de  ma  puijfance  , & Pexcis  de 
ma  bonté  j un  jour  auquel  je  dirai  : Moi  qui 

parlois 
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îparlois  auti'efoîs  par  mes  Prophètes  , me  voici 

prefent  ; je  viens  , félon  mes  promejjes  , vous  , 

délivra  des  mains  de  ceux  qui  vous  oppriment. 

§.  II.  Régné  du  Alejpe,  ' Prédication  des  Apôtres.  Converfton  des  Gentils  ^ 
fous  la  fgure  du  retour  de  la  captivité  de  Babylone. 

7.  Seigneur  , je  vois  ce  jour  par  avance.  0 
Dieu  ! que  les  pieds  de  celui  qui  annonce  Ôc 
qui  prêche  la  paix  fur  les  montagnes  d'ifraél, 
font  beaux  ! les  pieds  de  celui  qui  annonce  la 
bonne  nouvelle , qui  prêche  le  falut,.qui  dit 
à Sion  : Votre  Dieu  va  régner , & vous  régnez 
rez  avec  lui  ! 

8.  Alors  vos  fentlnelles  fe  feront  entendre; 
ils  éleveront  leurs  voix  ; ils  chanteront  en— 
femble  des  cantiques  de  louanges  , parce 
qu’ils  verront  de  leurs  yeux  que  le  Seigneur 
aura  converti  Sion  , & qu’il  l’aura  retirée  de 
Ja  dure  captivité.  . 

9.  RcjoLiificz-vous , déferts  de  Jerufalem  ; 
louez  tous  enfemble  le  Seigneur,  parce  qu’il 
a confolé  fou  peuple , ôc  qu’il  a racheté  Jeru- 
làleni , en  la  délivrant  des  mains  de  fes  ennemis. 

10.  Le  Seigneur  a fait  voir  fon  bras  faint 
aux  yeux  de  toutes  les  nations  ; ôc  toutes  Içs 
régions  de  la  terre  verront  le  Sauveur 
notre  Dieu  nous  doit  envoyer. 

11.  Retirez-vous,  retirez-vous,  Ibrtez  de 
Babylone , ne  touchez  rien  d’impur , fortez 
du  milieu  d’elle,  purifiez -vous,  vous  qui 
portez-  les  vafes  du  Soigneur.  C’efl  ce  qu'on 
vous  dira  dans  peu , lorfqu’on  vous  fera  fortir  de 
Babylone , pour  vous  tirer  de  captivité. 

1 2.  Vous  n’en  fortircz  point , comme  vous 
fortttes  de  F Pgypte , en  tumulte  ôc  par  une 
fuite  précipitée , parce  que  le  Seigneur  mar- 
chera devant  vous , ôc  que  le  Dieu  d’Ilraël 
vous  raffemblera  , & vous  conduira  lui-même. 

1 5 . D’ailleurs , voici  ce  que  dit  le  Seigneur  : 

Mon  fervitcur , par  lequel/ opérerai  votre  falut , 
fera  rempli  d’intelligence  & de  fagejj'e  ; il  fera 
Tome  ly.  Paît.  I. 


7.  Quim  pulchrî  fiipei 
montes  pedes  annumiamis 
& prrdicamis  paccm  ; an- 
mimiamis  bonum  , przdi- 
camis  Talatem  , dicemis 
$ioa  i Regnabit  Dcus  luu:  ! 


8.  Vox  fpeculatonim  tuo^^ 
rum  : levaverunt  vocem  , 
(imul  laudabunt  : quia  oculo 
ad  oculum  videbunt  cùm 
convcitertt  Dominus  Sion. 


9.  Gandete,  & lauJate  Ç- 
mul.  deferta  Jerufalem  : quia 
confolatus  eft  Dominas  po- 
pulum  fuum , redemit  Jeru- 
falem. 

1 0.  Parqvit  Dominus  bra-; 
chium  faniftumfuumin  ocu- 
lis  omnium  Gemium:  & vi- 
debunt omnes  fines  terre 
lalutare  Dci  nofiri. 

11.  Recedite  , recedite  i 
exite  inde.  pollutum  nolite 
tangere  : exite  de  medio  e- 
jus,  mundamini  qui  fetiis 
vafa  Domint. 


. II.  Quoniam  non  in  tu- 
roultu  exibiiis,  nec  in  fuga 
properabitis:  przcedei  enim 
vos  Dominus,  & congrega- 
bit  vos  Dcus  Ifracl. 


IJ.  Ecce  intelliget  fer- 
vus  meus,  exaltabiiur , & e- 
levabitut , & fublimis  erit 
valde, 

Xx 
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14.  Sicui  otflupueruM  fu- 
per  te  multi , fie  inglorius 
erit  inter  yiros  afpedus  e- 
ius , & forma  eju»  inter  fi- 
lioi  hominum. 

Ifte  afperget  gentes 
multas  I fupet  ipluin  conti- 
nebunt  reges  os  fuum  : quia 
quibus  non  eft  narratum  de 
eo  , viderunt  ; & qui  non 
audieiunt , concemplaii  Tunt. 
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frand  6c  élevé  ; U montera  an  plus  haut  corn- 
le  de  gloire  ; & vous  n aurez  rien  â craindre 
fous  fa  puijfante  protelîion.  Mais  il  ne  paraîtra 
dans  cet  éclat  qu  après  avoir  été  dans  le  plus  pro- 
fond abbaifement. 

14.  Gjr  , comme  vous  avez  été  l’étonne- 
ment de' jplufieurs  par  votre  déflation , il  pa- 
roîtra  aum  fans  gloire  devant  les  hommes , 6c 
dans  une  forme  méprifable  aux  yeux  des  en- 
fâns  des  hommes. 

1 y.  Mais , comme  vous  avez  enfuite  été  com- 
blés de  binédiélions  qui  vous  ont  rendu  t admira- 
tion des  peuples  , il  arrofera  auf  beaucoup  de 
de  nations , il  les  purifiera  de  leurs  péchés  : ce 
‘qui  fera  que  les  Rois  les  plus  puijjans  le  recon- 
noijjant  pour  C auteur  de  leur  jalut , fe  tiendront 
devant  lui  dans  le  filence  <0"  dans  un  profond 
refpeél.  Ils  adoreront  fa  ^andeur  & fa^uijfance 
divines , qui  jufques  - la  leur  avaient  été  incon- 
nues , & qui  alors  leur  feront  manifejlées  ; parce 
que  ceux  auxquels  il  n’avoit  point  été  annoncé 
par  les  Prophètes , le  verront  par  la  prédication 
de  tEvangile  ; 6c  ceux  qui  n’avoient  point 
entendu  parler  de  lui,  le  contempleront 
ta,foi  qu'ils  auront  en  lui. 


A 


CHAPITRE  LUI. 

I.  Tous  les  hommes  ru  croient  pas  à l’Evangile.  Prophétie  de  la  naijfanee 
du  MeJJie.  Ses  humiliations , fes  fouffrdnces  <Ü‘  fa  mort  volontaire  y furces  de 
notre  jujlice  , de  notre  réconciliation , de  notre  falut. 


I.  Qui»  credidit  auditui 
Boflrof  Sc  brachium  Domi- 
lû  cul  revelatum  eft  i 


i.  Et  afcendet  ficut  vîr- 
gultum  coram  co,  & ficut 
radix  xic  terra  firiemi:non 
eft  Ipccies  ei#  ne^ue  dccor  ; 


■ * ’]^L  ^it  t ê Dieu  ! quand  nous  annonçons  cet 
merveilles  de  votre  Chnfl,  qui  a cru  à notre  pa- 
role ? 6c  à qui  ce  Chrifl , qui  efl  le  bras  du  Sei- 
gneur , & celui  par  lequel  tl  a fait  toutes  cho-_ 
fes  y a-t-il  été  révélé  ? 

2.  yiun  très-petit  nombre , S mon  Dieu  ! parce 
qu’il  s’élèvera,  ce  Chrifl,  comme  un  fmble 
«arbrilTeau  devant  It  Seigneur , 6c  comme  un 
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rejetton  qui  fert  d’une  tesre  fdche.  Il  eft  aux 
yeux  des  hommes  fans  beauté , & fans  éclat. 
Nous  l’avons  vû,  difent-ils;  ôciln’avoit  rien 
qui  attirât  l’ocil  : ainfi  nous  l’avons  méconnu. 

5.  dVous  attendions  un  Sauveur  puijpint  y ù“  . 
tout  éclatant  de  gloire  ; & i!  nous  a paru  un 
objet  de  mépris , le  dernier  des  hommes  j un 
homme  de  douleurs , qui  fait par  fa  propre  ex- 
périence ce  que  c’eft  que  founrir.  Son  vifage 
étoit  comme  caché;  il  paroiffoit  méprifable  ; 
& nous  ne  l’avons  point  reconnu. 

4.  //  eji  vrai  tjue  vous  ne  l’avez  point  reconnu , 
hommes  impies  & fuperbes , parce  tju  ’il  a pris 
véritablement  nos  langueurs  fur  fui  y & qu’il 
s’eft  chargé  lui-même  de  nos  douleurs,  ^inft 
nous  l’avons  conlideré  comme  un  lépreux  , 
comme  un  homme  frappé  de  Dieuy  & hu- 
milié pour  fes  propres  péchés. 

y.  Mais  nous  nous  Jhmmes  trompés.  Il  a été 
percé  de  plaies  pour  nos  iniquités , dr*  il  a été 
brifé  pour  nos  crimes.  Le  châtiment  qui  nous 
devoir  procurer  la  paix  ejl  tombé  fur  lui,  & nous 
avons  été  guéris  par  fes  meurtriffures. 

6.  Nous  nous  étions  tous  égarés  comme 
des  hrebis  errantes , chacun  s’étpit  détourné 
de  la  voie  du  Seigneur  pour  fuivre  fa  propre 
voie  ; & Dieu  l’a  chargé  lui  feul  de  l’iniquité 
de  nous  tous. 

7.  Il  a <?tc  offert  en  facri^ce,  parce  que  lui- 
même  l’a  voulu  î & il  n’a  point  ouvert  la  bou- 
che pour  fe  plaindre  : il  fera  mené  à la  mort 
fans  réfijlance,  comme  une  brebis  qu’on  va 
égorger  ! il  demeurera  dans  le  filence  , fans 
ouvrir  la  bouche  devant  fes  Juges  & fes  bour- 
reaux , comme  un  agneau  eft  muet  devany 
celui  qui  le  tond. 


& yidimui  eum  > & non 
crat  afpcAuS)  & defideraTÎ* 
mus  eum  : 


}.  delpeAum,  & noviffi- 
mum  vircirum , virum  dolo- 
rum  , & (ciemem  infirmita- 
tem  : 3c  quafï  ablconditui 
rultus  ejus . & defpeâus  , 
unde  nec  reputavimus  eum. 


4.  Verè  lannores  noftroi 
ip(ê  iulit,  Sc  uolores  noftros 
ipfe  portavit  : 3c  nos  puta- 
yimus  eum  (juafî  leprofum 
& pereuHum  à Dtp  & humi- 
liatum. 


f.  Ipfe  autem  Tulneratut 
ell  propter  iniquitates  nof 
trai , aitriius  eft  ptopter  Ice- 
lera  noftra  : diftiplina  pacis 
noftrz  fuper  eum , St  livoro 
ejus  fanaii  fumus. 

6.  Omnes  nos  quaft  oves 
erravimus,  unufquif^ue  in 
viam  fuam  declinavit  : & 
pofuit  Dominus  in  eo  ini- 
quitacem  omnium  noftrùm. 


7.  Oblatus  eft  quia  ipfe 
voiuic,  3c  non  aperuit  os. 
ftium  ; lieue  ovis  ad  oecilio- 
nem  ducetur,  & quali  agnua 
coram  tondeme  fe  obrou- 
cefeet,  & non  aperiee  os 
fuum. 


Xx  ij 
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§.  IL  Fruit  des  fouffrances  du  Mejjîe^  Gloire  eÿ  fi  liehé  dont  elles  feront 

fui  vies. 


8.  De  angulHa,  & c3e  ju- 
iticio  Pubhtus  cA;  gencra- 
tiooem  ejus  quis  enarrabit  ? 
quia  abCcitrus  eft  de  terra 
iriveiuium  : ptopter  (celus 
pjopuli  mei  peieuAi  eum. 


>.  Et  da1>!t  impies  pro  Ce- 
pultura  , & divitem  pro 
jnorte  Aia:  eb  qubd  iniqui- 
tiitem  non  fccerit,  neque 
(iolus  Tuerie  in  ore  ejus. 

TO.  Et  Domimis  voluit 
contererc  cumin  infirmita- 
le:  fi  pofuerit  pro  pcccato 
animam  fûam  , videbit  fo- 
men  longarvum;  & volun- 
tas  Domini  in  manu  ejus  dt- 
pgetut. 


■ïr;  Pro  eo  quod  fabora- . 
vit  anima  ems , videbit  & 
laturabitur  : in  Tcicntia  l'ua 
j’ufiificabit  ipfe  jufius  fer- 
vus  meus  multos,  & iniqui- 
tates  eoruto  ipfe  portabit. 


II.  Ideo  dilpertiam  ei 
piurimos , & Tortium  divi- 
det  fpolia , pro  eo  quod  tra- 
didit  in.mortcm  animam 
fiiam , Jt  cum  fcclcraiis  re- 
putalus  eft  : & ipfe  peccata 
tnultorumtulit,  8;  procranf- 
grelToribus  rogavit. 


8.  Tl  eft  mort  au  milieu  des  do'uleurs  d’ un 
•cruel  fupplice , ayant  éti5  condamné  par  des 
Juges  impies , contre  toutes  les  réglés  de  l'équité. 
Mais , qui  racontera  fa  génération  éternelle  , 
& les  enfans  qu’il  s'efl  acquis  par  la  mort  lion~ 
teufe  qu’il  a foufferte  ? Car  il  a été  retranché  de 
la  terre  des  vivans  ; & par-là  il  eft  entré  dans 
la  gloire  & dans  la  fplendeur  des  faims.  Je  l’ai 
frappé , dit  le  Seigneur , à caufe  des  crimes  de 
mon  peuple  ; mais  en  même-tems  je  l’ai  rendu 
le  fouverainae  tous  lès  peuples. 

p.  Et  enfin  le  Seigneur  lui  donnera  les  im- 
pies pour  le  prix  de  fa  fépulture , & les  riches 
pour  la  récompenfe  de  fa  mort  , parce  qu’il 
n’a  point  commis  d’iniquité  , ôc  que  le  men* 
fonge  n’a  jamais  été  dans  fa  bouche. 

10.  Et  ainfile  Seigneur  l’a  voulu  brilcr  dans 
fon  infirmité , afin  de  le  rendre  lé  principe  de  la 
foi  &•  du  falut  des  pécheurs , devenus  fes  enfans. 
Car,  comme  il  livre  fon  ame  J la  mort  pout 
détruire  le  péché  cJ'*  la  mort  qui  en  eft  la  fuite 

la  peine , il  verra  fa  race  durer  long-tems;. 
& la  volonté  de  Dieu/wr  les  hommes  s’exé-j 
cutera  heureufement  par  fa  conduite.  • 

1 1 . Il  verra  dans  leur  falut  le  faiit  de  cô 
que  Ton  anre  aura  fouffett , & il  en  fera  raffaC- 
lié  ; car,  comme  mon  fcrvitcut  eft  jufte , dit 
le  Seigneur  , il  juftifiera  par  fa  doûrine  un 
grand  nombre  d’hommes  , & il  portera  fitr, 
lui  la  peine  dûe  à leurs  iniquités. 

1 2.  C’eft  pourquoi  je  lui  donnerai  pour  par- 
tage une  grande  multitude  de  perfonnes  j Ôc 
il  diftribuera  les  dépouilles  des  forts,  parce- 
qu’il  a livré  fon  ame  à la  mort,  & qu’il  a été 
mis  au  nombre  des  fcélérats , qu’il  a porté 
les  péchés  de  plufieurs , ôc  qu’il  a prié  poui;. 
les  violateurs  de  la  loi.. 


Digitized  by  Google 


I s A I E.  Ch  AP.  LIF. 


CHAPITRE  LIV. 


Le  Prophète  invite  l’Eglife  à fe  réjouir  de  fan  heufeufe  fécondité.  Elle 
aura  plus  d'enfms  qii?  la  Synairoguc.  Elle  fe  répandra  par  toute  la  terre  ; & 
le  Seigneur  aura  pour  elle  une  boute  tfii  ne  fuira  jamais. 

*■•1^  Ejoiiiflez-vous  donc  maintenant , ftëriie  i.  Laud.i  fterilU  qm  non 

3ui  n’enfânticz  point  ; chantez  des  cantiques  P?"*.'  <J«ama  lauJi-m,  & 
e louanges,  ôcpoultez  des  cris  df/wf,  VOUS  quoniam  *iuiti  deicni  . 
qui  n’aviez  point  d’entans  ; parce  [que  celle  suam.cjus  qui  ha- 

qai  dtoit  abandonnée  a maintenant  plus  d’en- 
fans  que  celle  qui  avoir  un  mari , dit  le  Sei- 
gneur. 

2.  Prenez  donc  un  lieu  plus  grand  pour  a.DiI.ita  locum  tontorir 
dreffer  vos  tentes  ; étendez  le  plus  que  vous  "SeTnê 

pourrez  les  peaux  qui  les  couvrent;  rendez-  parcas:iongo$Éicfuniculos 
en  les  cordages  plus  longs , & les  pieux  bien  confo- 

affermis. 

5.  Car  vous  vous  étendrez  à droite  & à 3- Ad  dexteram  enîm  & 
gauche  ; votre  poftérité  aura  les  nations  pour  cVnt« 

héritage,  ôc  elle  habitera  les  villes  qui  font  tabit,  & civîtates  deferta* 
maintenant  déferres.  inhabiubit. 

4.  yf/w/î  ne  craignez  point:  vous  ne  ferez  4.  Nolî  tîmcre.quîa  non 
point  confondue;  vous  ne  rougirez  point,  il  e^T!^'noitln^?e"puMcb^ 
ne  vous  reliera  plus  de  fujet  de  home  , parce  quia  confufionis  adoiciccn- 
que  vous  oublierez  la  confulion  de  votre  jeu-  objiviiccriî , & op- 

neffe  ,&  vous  perdrez  le  fouvenir  de  1 oppro-  „cordabtrù  ampliùs. 
bre  de  votre  veuvage. 

J.  Car  celui  qui  vous  a créé  fera  même-  t.Quîa  domînabitur  tuî 
tems  votre  Seigneur  & votre  époux  . il  vous  ■î»*  Dommusexer- ■ 
aonnera  une  heuYcuJt  fécondité  ; Ion  nom  eu  le  demptor  mus  fanaus  iirael,. 
Dieu  des  armées,  tcileft  le  Seigneur  de  tout  onum  tem  vocabir- 
rUnivtrs..Üûi  t le  Saint  d’Ifracl  qui  vous  ra- 
chetera  s’appellera  le  Dieu  de  toute  la  terre  , 
parce  qu'il  l'efl  en  effet.  Ne  craignez  point , étant" 
fous  la  protection  d’un  Dieu  fi  ptiiffant , & qui. 
vous  a donné  des  marques  ft  fenfibles  de  fa- 
honte. 

6.  Car  le  Seigneur  vous*  a appellée  â lui , e.  QuU  ut  muliercm  de- 

X X iij. 


I.  Dil.ita  loCum  tontorii' 
lui  & pdlci  tabcrnaculo- 
rum  luorum  e.\içnde  , ne 
parcastlongos  Ëic  funiculos 
luos , de  davos  tuos  confo- 
lida. 

J.  Ad  dexteram  enim  & 
ad  livam  penetrabis  : & fe- 
men  tuum  Gentes  heredi- 
tabit,  & civitates  defertaj 
inhabitabit. 

4.  Noli  timere,  quia  non 
confundéris , neque  erubef- 
ces  : non  cnim  te  pudebit , 
quia  confufionis  adoiefeen- 
lii  tui  obüviiccriî,  & op- 
probrii  viduitatis  iu.i  .non. 
iccordabirù  ampliùs. 

Si  Quia  dominabitur  tui 
qui  fecit  te , Dominus  exer- 
cituum  nomen  ejus:  & rc- 
demptor  tuus  làn^us  Ifrael,. 
Deus  ornuis  terrz  vocabtr' 
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reliâam  & m«ren!em  fpi- 
ritu  vpcavit  te  Dotnious , & 
uxorem  ab  adolcfcemia  ab- 
)câam , tlixic  Deus  tuus. 

7.  Ad  punftum  in  modico 
dercliqui  te,  Sc  in  tnilera- 
tionibus  niagnïs  congrcga' 
bo  te. 


8.  In  momento  indigna- 
tionis  ablcondi  facicm 
îtic.tm  parumper  ète,  & in 
tnileticordia  l'cmpitcrna  mi- 
fCTtus  fum  lui  : dixitredeinp- 
tor  tuus  Doiuinus. 


lorftjue  vous  étiez  comme  une  femme  aban- 
donnée , dont  refprit  eft  dans  la  douleur» 
comme  une  femme  qui  a été  répudiée  dès  fa 
jcuncfle , dit  votre  Dieu. 

7.  En  effet , je  vous  ai  abandonnée  pour 

un  peu  de  tems,  & pour  un  moment,  dit  le 
Seigneur:  maintenant , je  vous  raflfemblerai 

eS'“  vous  réunirai  à moi  pour  toujours  , par  une 
grande  miféricorde. 

8.  J’ai  détourné  mon  vifage  de  vous  pour 
un  moment  dans  le  tems  de  ma  colore  : mais 
Je  vous  ai  regardée  enfuite  avec  une  compaf- 
lion  qui  ne  linira  jamais,  dit  le  Seigneur  qui 
vous  a rachetée  pour  toujours. 


§.  II.  Dieu  connafie  une  allumer  éternel'e  avec  fin  FgUfr.  îl  prend  foin  lui- 
même  de  ledijier  îi“  de  l'injlruire.  Elle  fera  fondée  dans  la  jujlice , îT  die 
jouira  d'une  profonde  paix. 

9.  sicut  in  diebus  Noe  p.  J’ji  fait  pout  VOUS  ce  quc  jc  fîs  3U  tems 

iftud  mihi  eft,  eut  jutavi  jg  Noé  J fur , commc  j'ai  juré  à Noé  de  ne 
ultfàfupra  terrant:  fie  juravi  répandre  plus  lur  la  terre  les  eaux  du  de/ti^e  , 
ut  non  irafear  tibi,  & non  ain(i  juré  de  lie  lîie  mettre  plus  en  colere 
increpcmte.  Contre  vous^  de  ne  vous  plus  faite  de  repro- 

ches , & de  ne  vous  abandonner  jamais.  Cela 
fera  ainf. 

10.  Montes  enim  corn-  i o.  Car  les  montagnes  feront  ébranlées  » 

tnovebuniur.st  colles  con-  collines  trembleront  : mais  ma  mifc'ri- 

tremilcern  : mifericordiâ  . . o i.  ii- 

Butera  mea  non  recedet  j corde  ne  (c  retirera  point  de  vous , &.J  alliance 
te , sf  fadus  pacis  me*  non  pjj  laquelle  je  fais  la  paix  avec  vous  , ne  fera 
tuus  Dominus.  Jamais  ébranlée  , dit  le  Seigneur. 

11.  Paupercula,  tempefi-  n.  Pauvrc  défoléc  , qui  avez  été  ft  long- 

tate  cûnyulia , abfque  uila  battue  de  la  tcmpétc  , ôc  faiis  confola- 

confolatione,  ecce  ego  lier-  . . , • r'  • a j i 

iwm  per  ordincfn  lapides  tlOH  j JC  fil  CD  VâlS  polCT  mOl~tTlCfT16  ClsnS  JCUT 

tuos , & fundabo  te  in  la-  rang  toutcs  les  pictres  néceffatres  pour  vous 
rebâtir  ; & vos  fondemens  feront  ae  faphirs. 
11.  & ponam  jafpidem  12.  Je  bâtirai  vos  remparts  de  jafpe , je  fe- 
ptopugnacuia  tua  : & portas  portes  de  piertcs  cifclées  ; ôt  toute  vo- 

tuasin  lapides  fculpios , r.  /-  1 ■ t 

omnes  terrainos  tuos  in  la-  tte  cnceintc  Icta  de  piettes  choilies. 
pides  deliJerabtles  : " ~ , 

13.  univerfos  filioi  tuos  ij.Tous  VOS  cnfans  feront  inftruits  par  le 
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Seigneur  m(me~y  & ils  joüiront  d’une  abon-  . doâosi  Domino  ;&muiti- 
dance  de  paix.  tudinem  pacis  fiUù  tuis. 

1 4.  Vous  ferez  fondée  dans  la  juftice , vous  m.  Et  in  juftitîa  fundabe- 

ferez  à couvert  de  l’oppreflion  fans  l’appré- 

nender  delormais,  & de  la  frayeur  des  maux,  â pavore  * quia  non  appro-. 
qui  ne  s’approcheront  plus  de  vous.  pinquabit  tîbi. 

ly.  Il  vous  viendra  des  habitans  qui  n’é-  m-  Ecce  accola  veniet 
toient  point  avec  moi;  & ceux  qui  vous  étoient  f”' 

autrelois  étrangers , le  joindront  a vous,  yimji  mr  tibi. 
vous  n’aurez  rien  à craindre  de  la  part  de  vos 
ennemis. 

I tf.  Car , comme  c’eft  moi  qui  ai  créé  l’ou*  «<'•  Ecce  ego  creavi  fa- 
vrier  qui  fouffle  les  charbons  de  feu  pour  for-  mignepru- 

mer  les  inurumens  dont  il  a belom  pour  fon  opus  fuum,  & ego  creavi 
ouvrage*,  c’eft  moi  auflî  qui  ai  créé  le  meur-  «"'erleftorem  ad  diiper- 

r dendum. 

trier  ^ui  ne  peiile  qu  a tout  perdre',  en  fuis 
le  maure  abfolu, 

17.  Ceji  pourquoi  toutes  les  armes  qui  au-  n-  Omne  vas,  qnod  fie- 
ro„,  é,i  pripar&s  pou.  vous  blelTe, , ne  por-  “”  •»  nr.;',’  .sîl» 
teront  point  contre  vous  ; & vous  jugerez  refiflemem  tibi  in  judicio , 
vous-même  toutes  les  langues  qui  fe  feront  judicabit  Hxc  eft  heredi- 
élevées  contre  VOUS,  pour  VOUS  taire  condam-  juftitiaeorumapud  mc.di- 
ncr.  C’eft  là  l’héritage  des  ferviteurs  du  Sci-  cit  Dominus. 
gneur;  c’eft  ainfi  qu’ils  trouveront  juftice  au- 
près de  moi , dit  le  Seigneur. 


CHAPITRE  EV. 

5.  I.  Tous  les  hommes  appelles  à la  foi  & aux  facremens  de  l’Eglife. 
Converfian  des  Gentils. 


i.yTf  Pprochez  donc  de  moi  , vous  tous  qui 
avez  foif  venez  aux  eaux  : vous  qui  n’avez 
point  d’al^ent  hâtez-vous , achetez  ôc  man- 
gez : venez,  achetez  fans  argent , & fans  au- 
cun échange  le  vin  & le  lait  que  je  donne  gra- 
tuitement. 

2.  Pourquoi  cn>ployez-vous  votre  argent  à 
ce  qui  ne  peut  \ ous  nourrir,  & vos  travaux 
à ce  qui  ne  peut  vous  raftafier  f Ecoutez-moi 


I.  Omnes  fitiemei  venke 
ad  aquas  : & qui  non  habe- 
lis  argenrum  , properate, 
emiie , & comediie  : ve- 
niie , emitc  abfque  argenio, 
& abfque  uUa  commuta^ 
donc  vinum  & lac. 

I.  Quare  àppenditis  ar- 
gentum  non  in  panibus,& 
laburcm  veOrum  non  in  lâ- 
tudiate  l Audite-  audientei 


Diaitized  by  Google 


374  I S A I E.  Ch /I  P.  LF. 


me,  & comedite  bonum  , 
& delêdabitur  in  crallitudi- 
ne  anima  veflra. 

J.  Inclinate  anrcm  vef- 
(ram , & venite  ad  me  : au- 
dite , & vivet  anima  vefira , 
& feriam  vobilcum  paâum 
l'empiternum,  milèricordias 
David  tideles. 


. 4.  Ecce  tcflcm  populis 
dedi  eum , ducem  ac  prx- 
cepiotem  Gemibus. 

î.  Ecce  gentem  , quant 
ncCciebas , vocabis  : & gen- 
res , qua:  te  non  cogiiovc- 
runt , ad  te  current,  prop- 
ter  Dominum  Deum  tuum  , 
& lâniSum  Ilrael,  quia  glo- 
ii6cavit  te. 

(.  Quiritc  Domir.um  , 
dum  inveniri  potell  : invo- 
catc  eum , dum  propù  ctl. 


7.  Dcrelinquat  impius 
vi.im  (üam  , & vir  iniquus 
cogitationet  Tuas  , & re- 
vertaîur  ad  Dominum  : & 
milêrebitur  ejus  , & ad 
Deum  noftrum  : quoniam 
muitus  eft  Tld  ignoftendum. 


avec  attention,  nourri flez- vous  de  la  bonne 
nourriture  ^ue  je  vous  préfènie  ; 6c  votre  anic 
en  dtant  comme  engrailfde , fera  dans  la  joie. 

J.  Prêtez  l’oreille  à mes  paroles , 6c  venez 
à moi  ; écoutez-moi , 6c  votre  ame  trouvera 
la  vie.  Je  ferai  avec  vous  une  alliance  éter- 
nelle, pour  rendre  fiable  la  niiféricorde  que 
j’ai  promife  à David  de  faire  naître  de  fa  race 
le  Isauveur  de  mon  peuple. 

4.  Je  m’en  vais  le  donner,  ce  Sauveur, 
pour  témoin  de  ma  vérité  aux  peuples , pour 
maître  & pour  chef  aux  (îentils. 

y.  Âlors  ,S  Jerufalem , vous  appellerez  une 
nation  qui  vous  étoit  inconnue  ; 6c  les  peu- 
ples q^uine  vous  connoilfoicnt  poinfaccour- 
ront  a volts  , à caufe  du  Seigneur  votre 
Dieu , 6c  du  Saint  d’Ifraêl , qui  vous  aura 
remplie  de  fa  gloire. 

6.  Peuples  de  toute  la  terre , profitez  du  ftlut 
(]ui  vous  eft  offert  \ cherchez  le  Seigneur  pen- 
dant qu’on  le  peut  trouver;  invoquez-le  pen- 
dant qu’il  eft  proche. 

7.  Que  l’impie  quitte  fa  voie  , 6c  l’injufte 
fes  penfées,  & qu  il  retourne  au  Seigneur; 
6c  il  lui  fera  mifericorde  : (ju  il  retourne  anotre 
Dieu  avec  une  enticrc  confiance , parce  qu’il  eft 
plein  de  bonté  pour  pardonner , & de  fidélité  à 
tenir  tout  ce  qu'il  a promis. 


§.  II.  Pen/les  & voies  de  Dieu  infiniinem  au-deffus  de  celles  des  hommes. 
Infilili/jilité  de  Ja  paroi'.  Joie  de  i'Eglife.  Cami.jues  de  louanges  a la  r<ue 
du  changement  que  fera  J'ur  la  terre  la  grâce  du  Sauveur. 


5.  Kon  cnim  cogitatio- 
nés  me*,  cogitationcs  vef- 
trx  : neque  vix  vertr*  , vix 
mex , tiieit  Dominas. 

^9*  Quia  fîcut  exaitnmur 
cali  à terra  , Hc  çxa't.»* 
funt  vix  mc.v  à viis  veftris, 
& cogicationes  mex  à co- 
gttationibus  vcAris. 

10.  quomodo  defeen- 
dli  imber,  St  nix  de  cceio  > 


8.  Car  mes  penfées  ne  font  pas  vos  pen-' 
fées , 6c  mes  voies  ne  font  pas  vos  voies  , die 
le  Seigneur.  * • 

<j.  Mais  autant  que  les  Cieux  font  élevés 
au-deffus  de  la  terre , autant  mes  voies  font 
élevées  au  deftiis  de  vos  voies , 6c  mes  pen- 
fées au-deffus  de  vos  penfés. 

10.  Et  comme  la  pluie  6c  la  neige  defeen- 
dent  du  ciel , 6c  n’y  retournent  plus  , mais 

qu’elles 
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3'  u’clles  abreuvent  la  terre , la  rendent  fécon-  & illuc  ulirA  non  reverti- 

e,  & la  font  germer , ôc  quelles  donnent  mebn.u  terrdrfl.& 

a t homme  par  leur  Jecours , la  lemence  pour  eam  facit  , & femen 
femer , 6c  le  pain  pour  s’en  nourrir  ; fercmi , & panera  come- 

■ /-  * I • /■  1 1 aenti  : 

1 1 . ainli  ma  parole , qui  fort  de  ma  bouche,  1 1.  fie  crit  verbum  iJk, 
ne  retournera  point  à moi  fans  fruit  : mais  elle  9“°'*  rgrcdicrar  de  orc^o; 

fera  tout  ce  que  je  yeux , & elle  produira  1 ef-  cuum,  fed  faciet  quicura- 

fet  pour  lequel  je  l’ai  envoyée.  que  voiuî . & profp.  rabitut 

„ P . ••  I r fl  in  bis,  ad  qui  mifi  lllud. 

12.  Car  vous  fortirez  avec  joie  de  fefcla-  i,.  Quia  in  iniih  egr«- 

vaee  où  vous  êtes  réduits,  & vous  ferez  con-  Jiemini.&inpacededucc- 
dults  dans  la  paix  , comme  je  vous  f a;  promis,  coram  vobis  l.m- 

/ffcri  les  montagnes  ôc  les  collines  retenti-  dem  ,&  omnia  ligna  regio- 
ront  devant  vous  de  cantiques  de  loüan^es  , p'^udent  manu, 
ôc  tous  les  arbres  du  pays  feront  entendre 
leurs  applaudilTemens. 

I J.  Le  fapin  s’élèvera  au  lieu  des  plantes  ij.  Pro  faliuncaafcendet 

les  plus  viles,  le  myrte  croîtra  au  lieu  de  ul>‘es,  & pfç>  ranca crefcct 

1 ortie  9 ôc.  le  oeigneur  eclâter^  ^ comme  un  minatusin  fignunixternum, 
ligne  éternel  qui  ne  difparoîtra  jamais  , tir  quod  non  auferetur. 

^ui  annoncera  toujours  la  puijjance  dr  la  bonté , 

^ la  jttjhce  & la  fainteti  de  notre  Dieu. 


CHAPITRE  L VI. 


I.  Dieu  exhorte  les  hommes  à garder  les  réglés  de  Véquité.  Bonheur  de  ceux 
qu  ffiiveni  ces  réglés.  Us  entreront  ^ans  la  maifon  du  Seigneur.  Les  eunuques 
les  étrangers  y feront  admis.  Maifon  de  Dieu,  maifon  de  prières  pour 
tous  les  peuples. 


-V  Oici  ce  que  dit  le  Seigneur:  Gardez  les 
réglés  de  l’éqaité , ôc  agilTez  félon  la  juftice , 
fiarce  que  le  falut  que  je  dois  envoyer  eft 
proche , ôc  que  ma  juilice  fera  bien-tôt  décou- 
verte. 

2-  Heureux  l’homme  qui  agit  de  cette  forte , 
ôc  .le  fils  de  l’homme  qui  fuit  cette  réglé , qui 
obferve  le  fabbat , ôc  ne  le  viole  point , qui 
conferve  fes  mains ôcqui  s’abfUentde 
faire  aucun  mal. 

Tome'iy.  Part.  I. 


I.  H.VC  dicit  Dominus  ; 
Cuflodiie  judicium  , & fii- 
cite  juOitiam  : quia  juxta 
eft  falus  mca  ut  veniat , U 
juftitia  mea  ut  rcveleiur. 


1.  Beatus  vir,  qui  fjcie 
hoc,  St  filius  hominis,  qui 
appiehendet  illud  : eufio- 
diens  fiibbatum  ne  polluât 
illud  , eufiodiens  manut 
filas  ne  faciat  omne  malum. 

lYy 
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J.  Et  non  dicat  filiut  ail- 
■veux  y qui  adhrret  Domi- 
no, dicens  : Separationc  di- 
videt  me  Domtnus  à popu- 
lo fuo:  Et  non  dicat  Eunu- 
cl|||^  Ecce  ego  lignum  a- 


4.  Quia  hzc  dicit  Domi- 
TïMs  Eunuchis  : Qui  eufto- 
dierinc  fabbata  mea,  & ele- 
gerint  qux  ego  volut , & te* 
nucrint  feedus  meum: 


f . dabo  eis  in  domo  mea  , 
& in  mûris  meis  locum,  & 
nomen  melius  à filiis  & fi- 
liabus  ; nomen  fempiter- 
num  dabo  ci$>  quod  non 
peribit. 


6.  Etfilios  adrenx,  qui 
adhærem  Domino,  ut  ce- 
lant eum , & diligant  no- 
men ejus,  ut  fînt  ei  in  fèr- 
vos  : omnem  cuAodientem 
fabbatum  ne  polluât  illud , 
& tenemem  feedus  meum  : 

7.  adducam  eos  în  mon- 
tem  fândum  meum  & Ixti- 
Ecabo  eos  in  domo  oratio* 
nismcar:  holocauAa eorum, 
& viâimz  eorum  » place- 
bunt  mthî  fuper  altaH  meo: 
quia  domus  mea , domus 
otat  onis  vocabitur  cunôis 
populis. 

8.  Ait  Domînus  Deus, 
qui  corg  e^at  difperfos  Is- 
raël : A ^huc  cong  egabo 
ad  cum  congregatos  ejus. 


SAIE.  Ch  a P.  iri. 

3 . Or  tous  les  hommes , àe  efuelque  pays  & 
de  quelque  condition  qu’ils  Joietit,  peuvent  avoir 
part  à ce  bonheur,  /iinfi  que  le  fils  de  l’étran- 
ger qui  fe  fera  attaché  au  Seigneur , ne  dife 
point  : Le  Seigneur  m’a  divifé , & m’a  féparé 
d’avec  fon  peuple.  Et  que  l’eunuque  ne  difè 
point  : Je  ne  fuis  aux  yeux  du  Seigneur  qu’un 
tronc  defieché. 

4.  Car  voici  ce  que  le  Seigneur  dit  au'x  eu- 
nuques : Je  donnerai  à ceux  qui  gardent  mes 
jours  de  fabbat , qui  embrallent  ce  qui  me 
plaît , ôc  qui  demeurent  fermes  dans  mon 
alliance  ; 

■y.  je  leur  donnerai , dis- je  , (dans  ma  mai- 
fon  , 6c  dans  l’fenceinte  de  mes  murailles  , 
une  place  avantageufe , & un  nom  qui  leur 
fera  tbeilleur  que  des  fils  6c  des  filles  : car  je 
leur  donnerai  un  nom  éternel  qui  ne  périra 
jamais. 

6.  Et  fi  les  étrangers  s’attachent  au  Seigneur 
pour  l’adorer,  s’ils  aiment  fon  nom  pour  fe 
donner  tout  entiers  à fon  fervice , ôc  ii  quel* 
qu’un , quel  qu’il  foit , garde  mes  jours  de  fab- 
bat pour  ne  les  point  violet , ôc  demeure  fer- 
me dans  mon  alliance  , 

7.  je  les  ferai  venir  fur  ma  montagne  fainte, 

je  les  remplirai  de  joie  dans  la  maifon  confa- 
crée  à me  prier  ; les  holocauftes  ôc  les  vi£H- 
mes  qu’ils  m’offriront  fur  mon  autel  me  fe- 
ront agréables  , parce  que  ma  maifon  fera 
appellée  la  maifon  de  priere  pour  tous  les  peu- 
ples. , 

8.  Cir  voici  ce  que  dit  le  Seigneur , le  Dieu 
qui  raffemble  les  difperfés  d’ifraël  : Je  réuni- 
rai encore  à Ifracl  tous  ceux'tf’fwfr?  hs  autres 
peuples  qui  viendront  pour  fe  joindre  à lui. 
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5.  II.  Menaeet  contre  les  pafleurs  de  Jertifnlem.  Le  Prophète  les  compûre  à des 
chiens  muets.  Ils  font  aveugles  , impudens , ivrognes. 


p.  Mais  auparavant  ,'hèx.c%  des  champs, 
bêtes  des  forêts  , venez  toutes  pour  dévorer 
ce  peuple  qui  a mérité  de  devenir  votre  proie , â 
caufe  de  fes  infidélités  y de  C égarement  où  fies 

faux  Prophètes  font  plongé. 

10.  Car  les  fentinelles  d’irraël  font  tous 
aveugles  ; ils  font  tous  dans  l’ignorance  : ce 
font  des  chiens  muets  qui  ne  fautoient  abboyer 

3ui  ne  voient  que  de  vains  phantômes , qui 
orment , & qui  fe  plaifent  dans  leurs  fonges 
frivoles , comme  fi  cétoient  des  révélations  du 
Seigneur. 

1 1 .  Ce  font  des  chiens  qui  ont  perdu  toute 
honte , 6c  qui  ne  fe  ralTafient  jamais.  Les  paf- 
teurs  mêmes  n’ont  aucune  intelligence;  cha- 
cun fe  détourne  de  la  voie  de  Dieu , pour 
fuivre  fa  propre  voie  ; chacun  fuit  fes  intérêts , 
depuis  le  plus  grand  jufqu’au  plus  petit. 

12.  Venez,  dijent-ils  ; prenons  du  vin  , 
rempliffons-nous-en  julqu’à  nous  enivrer;  ôc 
nous  boirons  demain  comme  aujourd’hui , ôc 
encore  beaucoup  davantage. 


9.  Omnes  brftix  agri  ve- 
nue ad  devorandum , uni- 
verfz  beftix  tâltus. 


_ 10.  Specuîatores  eju,  cx- 
ci  omnes . nefcierunt  unî- 
vcr/î  ; canes  muti  non  va- 
lentes  lairare , videntes  vi- 
ra , dormicmes , & amlntes 
romniajV 


II.  Et  canes  impudentiT- 
fimi  nefcierunt  fâturitatem  : 
ipfi  paflores  ignoraverunt 
■ntelligentiam  : omnes  in 
viam  fuam  declinaverunt , 
unufquifijue  ad  avaritiam 
fuam , à fummo  ufque  ad 
noviflîmum. 

ti.  Venite,  fumamus  vi- 
num,  & impleamur  ebrie- 
tate:  & erii  ficut  hodte,  fie 
& cras , & multo  ampliùs. 


CHAPITRE  LVII. 


I.  Les  impies  ne  comprerment  point  le  bonheur  de  la  mort  du  Jujle.  Dieu 
leur  reproche  leur  idolâtrie  Ù"  leurs  autres  crimes. 


Ppendant  le  jufte  périt,  ôc  perfonne 
n’y  fait  réflexion  en  lui-même  : Les  hommes 
de  piété  font  retirés  de  ce  monde , parce  qu’il 
n’y  a perfonne  qui  ait  de  l’intelligence  ct* 
qui  fait  digne  de  leur  foctété  : Car  le  jufle  a été 
enlevé , pour  être  féparé  de  la  malignité  & 
de  la  corruption  du  fiecle, 

2.  afin  que  la  paix  dont  il  ne  pouvait  jouir 
dans  le  monde  , vienne  Jur  lui  ; & que  celui 


I.  Juftus  périt , Si  non  efl 
qui  recogitei  in  corde  fuo  : 
& viti  mifericordix  colli- 
guntur  . quia  non  efi  qui 
inteUigat:  à facieenimma- 
liiix  coüeâus  cil  juflus. 


i.  Veniar  pax,  requiefeat 
în  cubili  fuo  qui  ambulavit 
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J.  V''os  autem  acceilite 
hue  iilii  auguratricis  fe- 
nicn  aduUeri>  (c  fornica- 
lia;. 


4.  Super  quem  lufiflis  ? 
ftiper  quem  dilataftis  os , & 
ejcciilis  iinguam  ? numquid 
non  vos  filii  fcelefti,  fe- 
men  mendix? 


K.  qui  confolamini  in  diis 
fubter  omne  lignum  fron- 
dol'um,  immolantes  parvu- 
los  in  tortentibus  > fubter 
eniinemes  peiras  ? 


(S.  In  partibus  torrentis 
pars  tua  : hxc  ed  fors  tua: 
iplis  eifudidi  libamen  , 
obtulilli  facriheium  ; num- 
quid  fupec  hù  non  indig- 
nabor  ? 


7.  Super  montcmexcel- 
fum  & fubliraem  polùifli 
cubile  tuum  , & iliuc  af- 
rendidi  ut  immolâtes  hof- 
tias. 

8.  Et  poft  odium , & ré- 
tro podeni  pofuidi  memo- 
riale tuum  : quia  juxia  me 
difeooperuidi , & fufeepidi 
adidicrum  ; dilatadi  cubile 
tuum,  & peptgidi  cum  cis 
firdus  : dilexidi  dratum  eo- 
rum  manu  apecta. 


aui  a marché  dans  un  cœur  droit  ie  repofe 
ans  fon  iit,  CT  /oit  à couvert  dans  te  tombeau  » 
des  maux  ejui  régnent  fur  la  terre. 

3.  Pour  vous,  habitans  de  Jerufalem,  \t- 
ntz\c\ , vous  qui  êtes , non  les  enfans  et/lbra- 
ham  & de  Sara,  mais  les  enfans  d’une  devi- 
nereffe , la  race  d’un  homme  adultéré  , 6c 
d’une  femme  proftituée. 

4-  De  qui  vous  êtes-vous  joués  ? Contre 
qui  avez  - vous  ouvert  la  bouche , 6c  lancé 
vos  langues  perf  antes , lorfque  vous  avez  blaf 
phémê  contre  moi  N’êtes-vous  pas  des  cniàns 
perfides , 6c  des  rejettons  bâtards , 

J.  vous  qui  abandonnez  le  Dieu  véritable,, 
qui  eft  en  méme-tems , & votre  Dieu  & votre 
pere , & qui  cherchez  votre  confolation  dans 
des  Dieux  imaginaires  qui  implorent  leurs  fe- 
cours  fous  tous  les  arbres  chargés  de  feuilla- 
ges , elr  qui  leur  facrifiez  vos  petits  enfans  > 
dans  les  torrens , fous  les  roches  avancées  ? 

6.  Vous  avez  mis  votre  confiance  dans 
les  pierres du  torrent;  vous  les  avez  ado~ 
rées  comme  des  Dieux  ; c’eft  là  votre  partage  , 
& la  portion  que  vous  avez  choifie.  Vous  avez 
répandu  des  liqueurs  pour  les  honorer  i vous 
leur  avez  offert  des  facrifices.  Apres  cela , 
mon  indignation  ne  s’allumera-t-elle  pas 
tre  vous  ? 

7.  Vous  avez  mis  votre  lit  fur  une  monta- 
gne haute  ôc  élevée  ; vous  y avez  drejje  des 
Ætels , ôc  vous  y avez  monté  pour  y immo- 
ler des  hofiies; 

8.  vous  avez  placé  derrière  votre  porte , 
derrière  fes  poteaux , les  idoles  que  vous  vous 
êtes  fabriquées,  monumens  funeftes  de  vos  facri- 
leges  & de  votre  impiété.  Quoique  je  fuffe 
auprès  de  vous , vous  n’avez  pas  rougi  de  vous 
découvrir;  vous  avez  re<jû  les  adultérés,  vous 
avez  aggrandi  votre  lit  en  leur  faveur  ^ vous 
avez  fait  une  alliance  avec  eux , ôc  vous  avez 
aimé  leur  couche  honteufe  fans  vous  en  ca 
cher; 
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p.  vous  vous  êtes  parfumée  pour  plaire  au 
Roi  (T/lffyrie,  vous  avez  recherché  toutes 
fortes  de  fenteurs  : vous  avez  envoyé 
vos  ambafladeurs  bien  loin  ^o«r  faire  allian- 
ce avec  des  nations  étrangères  , ÔC  vous  vous 
êtes  abbaiflée  jufqu’à  l’enfer , en  adorant  leurs 
idoles  qui  font  f invention  du  démon  ; 

I o.  vous  vous  êtes  fatiguée  dans  la  multi- 
plicité de  vos  voies,  dans  la  multiplication  de 
vos  idoles  f (f  dans  la  multitude  des  cérémonies 
que  vous  avez  établies  pour  les  honorer , & vous 
n’avez  point  dit  en  reconnoijfant  la  vanité  de 
ce  culte  abominable  : Demeurons  en  repos. 
Vous  avez  trouvé  de  quoi  vivre  par  le  travail 
de  vos  mains.  C’eft  pourquoi  vous  ne  vous 
êtes  point  mife  en  peine  de  me  prier,  ni  de 
vous  adrejfer  à moi , comme  d celui  qui  ejl  la 
fource  unique  de  tous  les  biens. 


9.  Et  omafti  te  régie  un- 
guento.  ït  muliipliclfti  pig- 
menta tua.  MiliAi  Icgatos 
tues  procul  > & humiliau  e> 
uf^uc  ad  infetos. 


10.  In  multltudine  viz- 
tux  laboraAi  : non  dixiAi  , 
Quiefeam  ; vitam  manus 
tua;  inveniAi,  ptoptereà  non 
rogaAi. 


§.  II.  Le  Seigneur  afiigera  fon  peuple , & le  couvrira  de  confufioii , pour  le 
punir  de  fes  pèches.  Il  comblera  de  biens  les  jujles  , les  humbles , les 
pènitens.  U n’y  a point  de  paix  pour  les  méchans. 


1 1 . Qui  avez-vous  appréhendé  ? de  qui 
avez-vous  eu  peur , pour  me  manquer  de  pa- 
role , pour  m’effacer  de  votre  mémoire , fans 
rentrer  dans  votre  cœur,  & fans  rappelles  le 
fowvenir  des  biens  dont  je  vous  ai  comblés  ? om 
m’avez  oublié,  parce  que  je  fuis  demeuré 
dans  le  filence,  comme  fi  je  ne  vous  voyois 
pas.  Je  vous  montrerai  que  rien  de  ce  que  vous 
avez  fait  ne  m’a  été  caché. 

1 2.  Je  publierai  devant  tout  le  monde  quelle 
eft  votre  ]uü\cc  ; je  ferai  voir  vos  déreglemens  ; 
& je  les  punirai.  yJkrs  vos  idoles  qui  font  les 


ti.  Pro  que  rolitita  ti- 
tnuîAi,  quia  mentita  es , 8c 
Biei  non  et  recordata,  ne- 
que  cogitaAi  in  corde  tuo  ? 
quia  ego  tacens  , 8<  quaA 
non  vidons,  & mei  oblita^ 
es. 


la.  Egoannumiabo  juAi- 
tiam  tuam  , 8c  opéra  tuz 
non  pcodecunt  tibi, 


ouvrages  de  vos  mains  ne  vous  ferviront  de 
rien , non  plus  que  tous  les  honneurs  que  vous 
leur  avez  rendus. 


I J.  Lorfque  vous  crierez  dans  vos  maux  , 
que  tous  ceux  que  vous  avez  aflemblés  vx)us 
délivrent.  Mais  comment  pourrcient-ils  vous 
dékvrer  ? Le  yent  de  ma  colere  les  diifipera 


IJ.  Cùm  clatnaverÂi , fi- 
berent  te  congregaii  tui,  8c 
omnes  eos  auferet  ventus  , 
tollet  aura:  Qui  autem  fi- 
duciam  habet  mei , heredi- 

Yyüj 


Digilized  by  Google 


3<îo  . I S y\  I E.  Ch  A P.  LJ  IL 

iabit  terfam  , & pofTidebit  tous;  ils  feront  emportds  au  moindre  foufile. 
montem  fandum  mcum.  Contraire , ceux  qui  mettent  leur  confian- 

ce en  moi , auront  la  terre  pour  héritage,  & ils 
pofféderont  en  paix  ma  montagne  fainte. 

14.  Et  dicam  : Viam  fa-  14"  Je  dirai  alors  : Faites  ^ace,  laifiez  le 
cite,  prxbcte  lier,  déclina-  chemin  libre  , -détoumcz - VOUS  du  fentier, 

dicuia  de  via  populi  mei.  '’o>e  de  mon  peuple  tout  ce  qui 

peut  le  faire  tomber. 

lî.  Quia  harc  dicit  Ex-  I J.  Voicice  quc  dit  le  très  haut , le  Dieu 

cclfus  , & fubliinis  habitant  fublime , qui  habite  dans  l’éternité  , dont  le 
*ternitatem:& fantium  no-  n /- •'  -..i  1 • 1 1 i-  > 1 

men  ejus  in  excelfo  & in  nom  clt  laint  : J habite  dans  le  heu  nes-hau: , 
fando habitant, Si cumeon-  dans  le  licu  faint , ôc.  avcc  lefprit  humble, 
‘‘iv°fic«rp“irimÆ^^^  & rtrwr  brifé  , pour  donner  la  vie  à ceux 
& vivificet  cor  contrito-  qui  ont  l’efprit  humble , pour  la  donner  à 
ceux  qui  ont  le  coeur  contrit  & hrije  de  dou~ 
leur  à la  vue  de  luirs  péchés. 

16.  Non  enimin  fempi-  1 5.  Car  jc  ne  difputcrai  pas  éternellement 

ternutn  hiigabo,  neque  ui-  peuple  , & ma  colere  ne  durera  pas 

fpirituj  àfaciemeaegredie-  toujours  contrc  luL  11  Je  convertira  ; & je  m 
»ur,  & flatut  egofaciam.  pardonnerai  ^ parce  que  les  efprits  font  fortis 
de  moi , & que  c’eft  moi  qui  ai  créé  les  âmes. 

17.  Propter  iniquiiatem  . I?.  Mon  indignation  s’eft  émue  contre 

avant;*  ejuî  itatut  fum , & rnon  peuple  , à cauic  de  fon  iniquité  6c  de 
faciem  mC2fn,  &c  îndigratus  ^VAHCC  ^ ÔC  jC  1 U1  frappa.  Jc  HIC  lUlb  CüChc 
lUtn  : & abüt  vagus  in  via  dc  lui  dans  ma  colcrc  j JC  f ai  abandonné  à fes 
cordit  fui.  propres  ténèbres  ; & il  s’en  eft  allé  comme  un 

vagabond,  en  fuivant  les  égaremens  de  fon 
cœur. 


i8.  Viat  ejut  vidi  , & fa- 
ravi  cum  , & reduxi  cum  , 
&'  reddidi  confolaiioncs  ipfi, 
& lugencibus  ejut. 

19  Creavi  frudum  hbio- 
rum  pacem,  pacem, ei , qui 
longe  eft  , & qui  propè , di- 
xii  Dominut  , & fanavi 
cum. 


i8.  ALais  enfin  , j’ai  confidéré  fes  voies, 
ai  eu  pitié  de  fa  mifere , ôc  je  l’ai  guéri  par  un 
effet  de  ma  mifiricorde  ; je  l’ai  ramené , je  l’ai 
confolé,  lui  6c  tous  ceux  qui  le  pleuroient. 

ip.  J’ai  produit  la  paix  qui  eft  le  fruit  de 
mes  paroles  I effet  de  mes  promejj'es  ; je  l’ai 
donnée  à celui  qui  eft  éloigné  6c  à celui  qui 
eft  proche,  dit  le  Seigneur;  ôc  j’ai  guéri  l’un 
ôc  l’autre. 


10.  Impii  nutfm  quaH 
jnare  ferreus , quod  quief- 
ccrc  non  poreft  » & redun- 
aant  fludus  ejus  in  concul<' 
cationem  & lutum. 


20.  Mais  les  méchans  ne  goûtent  point  cette 
paix  que  J ai  donnée  à mon  peuple  fidele  ; ils  font 
comme  une  mer  toûjours  agitée , qui  ne  peut 
fe  calmer , ôc  dont  les  flots  vont  fe  rompre 
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Jitr  le  rivage  avec  une  écume  falc  & büur- 
beufe. 

2 1 . Non  , il  n’y  a point  de  paix  pour  les  1 1.  Non  ert  pax  impiis , 
mcchans  , dit  le  Seigneur  Dieu  .•  & ces  rné-  Doniinus  Deui. 
chans  font  en  grand  nombre  parmi  mon  peuple. 


CHAPITRE  LVIII. 


§.  I.  Hypocrijie  des  Juifs.  Jeune  fans  charité , inutile  pour  le  falut. 


> Sate  , criez  donc  fans  celTe  ; faites  reten- 
tir votre  voix  comme  une  trompette  ; annon- 
cez à mon  peuple  les  crimes  qu’il  a faits  , 6c 
à la  maifon  de  Jacob  les  péchés  qu’elle  a 


I . Clama , ne  celTes,  qua- 
(i  tuba  exalta  voccm  luam , 
& annuntia  populo  meo  fce* 
lera  eorum , & domui  Ja- 
cob peccata  eoium. 


commis.  IP 


2.  Car  ils  paroijfent  les  ignorer  : En  effet , ils 
me  cherchent  chaque  jour , ôc  Us  demandent 
à connoître  mes  voies,  comme  fi  c’étoit  un 
peuple  qui  eût  agi  félon  la  juftice  , ôc  qui 
n’eût  point  abandonné  la  loi  de  fon  Dieu  : ils 
me  confultent  fur  les  réglés  de  la  juftice  : ils 
veulent  s’approcher  de  Dieu , ils  m’accu- 
Jent  d'tnjttjlice  fi  je  ne  réponds  pas  à leurs  em- 
preffemens. 

J.  Pourquoi  avons-nous  jeûné,  difent-ils, 
fans  que  vous  nous  ayez  regardés  ? Pourquoi 
avons  nous  humilié  nos  âmes , fans  que  vous 
vous  en  foyez  mis  en  peine  ? En  voict  la  rai- 
fon  : C’eft  que  votre  propre  volonté  le  trouve 
au  jour  de  votre  jeûne  comme  dans  un  autre 
jour  ; cjue  vous  continuez  de  la  préférer  à la  loi 
de  Dieu  ; ôc  que , dans  le  tems  même  que  vous 
priez  le  Seigneur  de  vous  remettre  vos  dettes , 
vous  redemandez  tout  ce  qu’on  vous  doit 
avec  une  extrême  dureté. 


t.  Me  etenim  de  die  in 
dicm  quzrunt , Sc  feice  vias 
meas  volunt  : qualî  gens, 
qux  juftitiam  fecerit,  & ju- 
dicium  Dei  fui  non  dereli- 
querit  : roganc  me  judi- 
cia  juAitiz  ; appropinquare 
Ceo  volunt. 


J.  Quare  jejunavimua, 
& non  afpexiAi;  humilia- 
vimus  animas  noAras  , Sc 
nefciAi  ? Ecce  in  die  jejunii 
vcAri  invenitur  voluntas 
veAa  , & omnes  debitotes 
veûros  repetitli. 


4.  D'ailleurs  f vous  jeûnez,  won appai- 
fer  la  colere  de  Dieu  , & pour  fattsfaire  à fa 
jufiiee , mats  pour  avoir  le  tems  ér  le  moyen  de 
faire  des  procès  ôc  des  querelles;  ôc,  dans  ces 
jours  de  pénitence^  au  lieu  de  vous  humilier ^ 


4.  Ecce  ad  lites  & eon- 
temiones  jejunatis , & per- 
cutitis  pugno  impiè.  Nolite 
jeiunare  licut  ufque  ad  banc 
diem,  ut  audiatur  in  excel- 
fo  clanior  veAer. 
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‘T«  Numquid  taie  eft  jeju- 
nîum  quod  elcgî,  per  diem 
afHigere  hominem  animam 
fuam?  numqiiid  contorquc 
îe  qua(j  circulum  caput 
Inum , Sc  Hiccum  & cine- 
rem  ftetnerc?  numquid  i(- 
fud  vocabis  jejunium  , & 
dicm  acceptabiiem  Demi* 
no; 


dr  d'entrer  dans  des  fentimens  de  douceur  & de 
patience  , vous  frappez  vos  freres  avec  une 
violence  impitoyable.  Ne  jeûnez  plus  à l’ave- 
nir comme  vous  avez  fait  jufqu  à cette  heure , 
en  faifant  retentir  l'ait  de  vos  cris  (7"  de  vos 
géûtiffemens  affeàlès  , fans  penjer  à changer  votre 
caitr  ; ce  qui  efi  néanmoins  te  plus  important , df. 
l'unique  moyen  de  tri appaifer. 

%.  Ln  effet,  le  jeûne  que  je  demande  confifte- 
t-il  à faire  qu’un  homme  afflige  fon  anie  pen- 
dant un  jour,  qu’il  fafle  comme  un  cercle  de 
fa  tête  , en  baiflTant  le  cou , 6c  qu’il  prenne  le 
fac  ÔC  la  cendre  ? Eft-cc  là  ce  que  vous  appeliez 
un  jeûne  digne  de  Dieu , ôt  un  jour  agréable  au 
Seigneur  ? 


II.  Jeûne  accompagné  de  bonnes  oeuvres , agréable  à Dieu, 


é.  Nonne  hoc  cft  magïs 
jejunium,  quod  elcgi  ? dn- 
Iblve  coUigationes  impie- 
tatis , folvc  falciculos  de- 
primentis  ; dimitee  eos  qui 
confradli  Tune  , liberos,  & 
oinnc  onus  diruinpe. 


7.  Frange  efurientl  pa- 
nem  tuum , Sc  egenos  va- 
gotijue  indue  m domum 
tuam:cùm  videris  nudum , 
operi  cum  , & carnem 
luam  nc  deipcxcris. 


S.  Tune  erumpet  qualî 
manc  lumen  tuum,  & ^ni- 
tas  tua  citiùs  orietur , Sc  an* 
leibit  facicm  tuam  , luHitia 
tua  , éc  gloria  Domini  eol- 
ligci  te. 

Tune  invoeabit , & 
Dominas  eMaudiet  : dama- 


6.  Le  jeûne  que  j’approuve  n’eft-ce  pas 
plûtôt  celui-ci  ? Rompez  les  chaînes  de  l’im- 
piété donc  vous  êtes  environnes  ; déchargez- 
vous  de  tous  les  fardeaux  qui  vous  accablent , 
en  renonpant  à vos  péchés  ; appliquez-vous  enfuite 
à faire  de  bonnes  œuvres  ; renvoyez  libres  ceux 
qui  font  opprimés  par  la  fervitude  où  vous  tes 
tenez  ; 6c  brifez  tout  ce  qui  charge  votre  conf- 
cience,  & tout  joug  injujle  que  vous  avez  impojé 
aux  autres  : 

7.  Faites  part  de  votre  pain  à celui  qui  a 
faim;  6c  faites  entrer  dans  votre  maifon  les 
pauvres , 6c  ceux  qui  ne  favent  où  fe  retirer. 
Lorfque  vous  verrez  un  homme  nud , revê- 
tez - le  : 6c  ne  méprifez  point  votre  propre 
chair  ; mais  donnez  à vos  freres  , félon  votre 
pouvoir  , tous  les  fecours  dont  ils  auront  befoin, 

8.  Alors  votre  lumière  éclatera  comme 
l’aurore  ; vous  recouvrerez  bien  - tôt  v'otre 
fanté  ; votre  juftice  marchera  devant  vous  ; ÔC 
la  gloire  du  Seigneur  vous  protégera. 

p.  Alors  vous  invoquerez  le  Seigneur;  ôt  il 
vous  exaucera  : vous  crierez  vers  lui  ; 6c  il 

vou  s 
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Vous  dira:  Me  V'oici.  Oui,  fi  vous  ôtez  du 
milieu  de  vous  la  chaîne  dont  vous  chargez  vos 
freres , fi  vous  ceflTez  d’dtendre  la  main  contre 
les  autres , & de  dire  des  paroles  ddfavanta- 
geufes  à votre  prochain, 

I O.  fi  vous  afiîftez  les  pauvres  avec  une  ef- 
fufion  de  cœur,  & fi  vous  rempliflez  de  confo- 
lation  l’ame  affligdc  J votre  lumière  fe  lèvera 
dans  les  ténèbres,  & vos  tenebres  devien- 
dront comme  le  midi. 

I 1 . Le  Seigneur  vous  tiendra  toujours  dans 
le  repos  ; U remplira  votre  ame  de  fes  fplen- 
deurs,  & il  engraiflera  vos  os:  vous  devien- 
drez comme  un  jardin  toujours  arrofé , & 
corn  nie  une  fontaine  dont  les  eaux  ne  fechent 
jamais  ; 

I 2.  les  lieux  qui  avoient  été  déferts  depuis 
plufieurs  fiecles  feront  dans  vous  remplis  d’é- 
difices; vous  relcverez  les  fondemens  aban- 
donnés pendant  une  longue  fuite  d’années  : & 
on  dira  de  vous , que  vous  réparez  les  haies 
détruites , & que  vous  faites  une  demeure 
paifible  des  chemins  paflans. 


bis , & Jicei  : Ecce  adfiim  : 
(ï  abftulcris  de  medio  tui  ca- 
tenant , &.  deviens  extendere 
digirun^t  & loqui  quod  non 
‘ prodeA. 


10.  Ctrm  efflideris  cfif.- 
rienti  animam  tuant  » Bc  a- 
nimam  aiAiâant  repîeveris, 
orietur  xn  tenebris  lux  tua  » 
& tenebr*  tu*  erunc  ficut 
meridici. 

ti.  Et  requiem  tibi  daHt 
Dontinus  femper^  & impie- 
bit  fplendoribus  animam 
tuam  , & oiïa  tua  libcraUt  » 
8i  erit  quafi  hortus  irriguus , 
& Heut  fons  aquamin»  cu- 
jiis  nondcfkient  aqux» 

11.  Et  xdiHcabuntur  In  te 
deftrta  (xculorum  : funda- 
menta  generationxs  & ge- 
nerationis  fufcftabis:  & vo- 
caberis  xdificator  fepium  , 
avertens  fcœitai  in  quic- 
tem. 


§•  III.  Obfervation  du  fahbat  récompeiifée. 


1 3.  Enfin  , fi  vous  vous  empêchez  de  voya- 
ger le  jour  du  fabbat , & de  faire  votre  vo- 
lonté au  jour  qui  m’eft  confacré  ; fi  vous  le 
regardez  comme  un  repos  délicieux , comme 
le  jour  faint  6c  glorieux  du  Seigneur , dans  le- 
quel vous  lui  rendiez  l’honneur  qui  lui  eft  dû, 
en  ne  fuivant  point  vos  mauvaifes  inclinations , 
en  ne  faifant  point  votre  propre  volonté  , 6c 
en  ne  dilànt  point  de  paroles  vaines  cr  inu- 
tiles ; 

1 4.  alors  vous  trouverez  votre  joie  dans  le 
Seigneur.  Je  vous  élcverai , dit-il , au-delfus 
de  ce  qu’il  y a de  plus  élevé  fur  la  terre  ; Ôc  je 
vous  donnerai  pour  vous  nourrir  1 héritage  de 
Jacob  votre  pere  ; vous  le  pojjederez  infailli- 

Tome  ly,  fart.  1. 


IJ.  Si  averteris  a /àbbat® 
pedem  tuum  , facere  vo  un- 
tatem  tuam  in  die  lânâo 
mc« , & vccavcris  fibba- 
tum  delicatum  , & Tantum 
Domini  gloriolum,  & glo- 
riHcavrris  cum  dunt  non 
facis  viastuas,  & non  tn~ 
venitur  voiuntas  tua  , uc 
loquaris  lêrmonem  : 


14.  tune  dclc^l.tberts  (u- 
per  Domino , & funollnm  te 
Cuper  altitudincs  te^rx , Sc 
cibabo  te  hereditace  Jacob 
partis  tui  ; os  enim  Domi- 
ni  locutum.eA. 

Zz  . 
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blemtnt  ; car  la  bouche  du  Seigneur  a parlé  ; 
cefi  lui  cjjii  vous  fait  ces  promeJJ'es  : & elles  ne 
manejueront  pas  de  s’accomplir  j Ji  vous  lui 
obeijjez. 


CHAPITRE  LIX, 

I.  Dieu  ejl  aujfi  puijpmt  Ù“  atifp  bon  qu’il  a toujours  été  pour  ftuver  fin 
peuple.  Ce  font  les  tnt  ^uitts  de  ce  peuple  qui  ont  empêché  les  effets  de  la 
trdfiricorde  du  Seigneur,  Excès  de  ces  ini.juites. 


1*  Ecce  non  eft  abbre- 
TÎaia  manus  Dooiini  ut  fat- 
Tare  ncqucat , neque  aggra- 
Tdta  aurii  eju$  ut  non 
cxaudiat  : 


2.  fc<i  îniquîrates  veArz 
diviferunt  inter  vos  & 
Peum  vertrum  , & peccata 
vellra  aU'condenint  faciem 
ejus  à vobis  ne  exaudiret. 

3.  Manus  enim  veArr 
poUutz  funt  fanguine  » 6c 
digiti  veAri  iniquiiate  : la- 
bia veAra  locuta  funt  mciT- 
dacium  , & lingua  veAra 
ioiquitatem  fatur. 

4 Non  cA  qui  invocct 
juAitiam  « reque  eA  qui  ju» 
dicet  verc:  lèd  confidunt  in 
nihilo,  & loquuntur  vani- 
ta:es  : conceperunc  bbo> 
rem,  & pepeierunt  iniquiu- 
tem. 

5«  Ova  arpiduin  ruperunt, 
& telas  arancx  ttXiCrunt  : 
qui  correderit  de  ovis  eo- 
rum  » mjrietur  : 6c  quod 
coniotum  eA , erumpet  in 
regulum. 


4.  Telz  eorum  non  crun 
în  vcAime'  t neque  o 
ptrient'îi o;>eritius  fuis:  o- 
pera  eoium  oper^  inuùlia  > 


i.Cv  la  main  du  Seigneur  n’eft  point  rac- 
courcie,  pour  ne  pouvoir  plus  lauver;  ôc 
fon  oreille  n’eft  point  devenue  plus  dure  , 
pour  ne  pouvoir  plus  entendre  vos  cris.  Ce 
neji  donc  pas  fa  faute , fi  vous  n’e'tes  pas  exau- 
cés : 

2.  Mais  ce  font  vos  iniquités  qui  ont  fait 
une  féparation  entre  vous  ôc  votre  Dieu , ôc 
ce  font  vos  péchés  qui  lui  ont  fait  cacher  fon 
vifage  , pour  ne  vous  plus  écouter. 

3 . Car  vos  mains  (ont  fouillées  de  fang  ; 
vos  doigts  font  pleins  d’iniquité  ; vos  levres 
ont  prononcé  le  menfonge,  ôc  votre  langue 
a dit  des  paroles  criminelles. 

4.  Il  n’y  a perfonne  parmi  vous  qui  pirle 
pour  la  juftice  , ni  qui  juge  dans  lï  vérité.  Ils 
mettent  leur  confiance  dans  le  néant  , ôc  ils 
ne  publient  que  des  menfonges  : ils  conçoi- 
vent l’affliétion , enfermant  des  dejfeins  injuftes  ÿ 
ôc  ils  enfantent  l’iniquité , en  les  exécutant. 

J.  Ils  ont  fait  éclorrc  des  oeufs  d’afpics  , ôc 
ils  ont  formé  des  toiles  d’araignées.  Celui  qui 
mangera  de  ces  œufs  en  mourra  ; ôc  fi  on  les 
fait  couver  , il  en  fortira  un  bafilic.  Tel  efi  le 
Jruit  qu’ils  retireront  de  leurs penfées  & de  leurs 
œuvres. 

6.  Leurs  toiles  ne  ferviront  point  à fe  cou- 
vrir, ôc  ils  ne  fe  revêtiront  point  defru  is  de 
leur  travail  : car  tous  leurs  travaux  font  des 
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travaux  inutiles  j & l’ouvrage  de  leurs  mains 
, eft  un  ouvrage  d’iniquiré. 

7.  Leurs  pieds  courent  pour  faire  le  mal  > 
& ils  fe  hâtent  de  répandre  le  fang  innocent  ; 
leurs  penfées  font  des  penfées  injuftcs;  leur 
conduite  ne  tend  qu’à  perdre  & à opprimer 
les  autres. 

8.  Ils  ne  connoilTent  point  la  voie  de  la  paix, 
ils  ne  marchent  point  félon  la  juftice  ; ils  fe 
font  fait  des  fentiers  faux  & tortus  : ôc  qui- 
conque y marche  ne  connoîtra  point  la  paix. 


& opus  iniquitatis  in  mani- 
bus  eorura. 

7.  Pedes  eonim  ad  ma- 
lum  cumint,  & feftinant  ut 
elFundant  tanguinem  inno* 
centem  : cogiraciones  eo- 
rum  cogitationes  inutiles  : 
vaftitas  & contritio  in  viis 
eorum. 

8.  Viam  pacis  nefeierunt, 
& non  eA  judicium  in  gref- 
Abus  eorum , femitje  eo- 
TUm  incurvatx  lünc  eis  ; 
omnis  qui  calcat  in  eis , ig- 
norât paccm. 


§.  II.  Les  Juifs  recomÀjfi'nt  qu'ils  font  jujlement  abandonnés  de  Dieu.  Ils 
confejfent  leur  aveuglement  & leur  malice. 


9.  le  reconnoijfons , Seigneur , que  nous 
fommes  coupables  de  tous  ces  crimes  : C’eft  pour 
cela  que  l’équité  s’eft  «éloignée  de  i^us,  ôc 
que  la  juftice  ne  vient  point  jufqu  a nous. 
Nolus  attendions  la  lumière,  ôc  nous  voilà 
dans  les  ténèbres  : nous  efpérions  un  grand  jour , 
ôc  nous  marchons  dans  une  nuit  fombre. 

10.  Nous  allons  comme  des  aveugles  le 
long  des  murailles  : nous  marchons  à tâtons , 
comme  fi  nous  n’avions  point  d’yeux  : nous 
nous  heurtons  en  plein  midi,  comme  fi  nous 
étions  dais  les  ténèbres  : nous  nous  trouvons 
dans  l’obfcurité  comme  les  morts. 

1 I.  Nous  rugiflbns  tous  comme  des  ours  : 
nous  gémiflbns , ôc  nous  foupirons  comme 
des  colombes.  Nous  attendions  un  jugement 
favorable  f ôc  il  n’eft  point  venu  : nout  efpérions 
le  falut,  ôc  le fatut  eft  bien  loin  de  nous. 

1 2.  Car  nos  iniquités  fe  font  multipliées  de- 
vant vos  yeux , Seigneur , ÔC  nos  péchés  por- 
tent témoignage  contre  nous,  & vous  follici- 
tent  de  nous  punir.  Nous  f avons  e^ue  cela  eflainfi, 
O mon  Dieu  , parce  que  nos  crimes  nous  font 
préfens,  ôc  que  nous  connoiflbns  les  iniqui- 
tés que  nous  avons  cammifes. 

15.  Nous  confejfons  donc  que  nous  avoirs 


».  Proptêr  hoc  elongatunt 
cA  judicium  d nobis,  & non 
apprehendet  nos  juAitia  r 
expe^vimus  lucem  , St 
ecce  tenebr*  ; fplen  Jo^em  , 
& in  tenebiis  ambulavimus. 


10.  Palpaïimus  (îcut  cxci 
parietem  , & quaA  arfque 
oculis  aitrfflavimu!  ; impe- 
gimus  meriJie  qujfi  in  le- 
nebris  ; in  caliginoAs  quafi 
moctui. 


II.  Rugiemus  quaA  urA 
omnes  , & quaA  columLz 
snedicames  geroemus  : ex- 
peâavimus  judicium  , & 

non  eA;  (âlutem  , & elon- 
gata  cA  i nobis. 

it.  Multiplicaix  Aine  c- 
nim  iniquitaiei  noArc  co- 
ram le,  i peccata  noAra  reP- 
ponderunt  nobis:  quia  fee- 
Icra  noAra  ncbilcum,  & ini- 
quiiatet  noAras  cognovi- 
mus , 


IJ.  prccare  Sc  mentiri 

Z Z ij 


Digilized  by  Google 


366  I 

contra  Dominum:  & averlî 
l'umus  ne  iremus  poft  let- 
gum  De»  noflri,  ut  loqoe- 
remur  caiumniam  & iranl- 
greHionem  ; concepimus , 
& locuii  fumus  de  corde 
verba  inendacü. 


14.  Et  converfiim  cfl  re- 
trorfum  )udicium,&  jufti- 
lia  longe  ftctic  : quia  Cor- 
tuit  in  plaiea  veritas , & x- 
quitas  non  potuit  ingtedL 


If.  Et  faüa  eft  veritas  in 
oblivioncm:  & qui  receflit 
à malo,  prxdx  p.Ttuit  : 8c  vi- 
diî  Doroinus , S;  malum  ap- 
paruit  in  uculis  ejus>  quia 
non  cH  judicium  : 


SAIE.  C H A P.  LIX. 
péché  , & que  nous  avons  menu  contre  le 
Seigneur:  nous  nous  fommes  détournés  pour 
ne  point  fuivre  les  ordonnances  de  notre  Dieu  , 
pour  femer  des  calomnies  contre  nos  freres  , 
& pour  violer  : nous  avons  conçu 

& fait  fortir  de  notre  cœur  des  paroles  de 
menfonge. 

14.  L’équité  nous  a abandonnés  ) & la 
juflicc  s’eft  retirée  de  nous , parce  que  la  vé- 
rité a été  renverféc  dans  les  places  publi- 
ques, dr*  dans  tous  Us  lieux  où  F on  rendait  la 
juflice  ; ôc  que  l’équité  n’y  a trouvé  aucune 
cnti'éc. 

1 y.  La  vérité 3»  a été  en  oubli  ; ôc  celui  qui 
s’eft  retiré  du  mal  a été  expofé  en  proie , 
livré  à la  fureur  des  m-chans.  Le  Seigneur  l’a 
vu  ; ôc  fes  yeux  ont  été  blelTés  de  ce  qu’il  n’y 
avoit  pfts  de  juftice  au  monde. 


TII.  Dieu  prend  la  refatution  de  fauver  te  monde  lorfqu'il  ejl  le  plus  car- 
romou.  U fe  revêt  de  fes  armes  pour  perdre  les  pécheurs  endurcis , Ù"  il 
coinLle  de  fes  grâces  ceux  qui  fe  converüjfein  à lui. 


Si  vidit  quia  non  eft 
vir:  & aporiatus  eft,  quia 
non  eft  qui  occurrat  t & làl- 
vavit  ftbi  brachium  liium  , 
& juftitia  ejus  iplà  con£c- 
nuvit  eum. 


17.  Indutns  eft  juftiliâ  ut 
lotica  , & galea  làlutis  in 
capite  ejus:  indutus  eft  velt 
iimentis  ultionis,  81  opettua 
eft  quali  pailio  aeli. 


iS.  SiciK  ad  vindiiftam 
quali  ad  retributionem  in- 
dignationis  hoftibus  fuis , Sc 
vil  illitudinem  iiiimicis  liiis  : 
infulis  vicem  reddet.  , 


lé.  Il  a vû  qu’il  ne  reftoit  plus  d’homme 
jujk  fur  ta  terre  ; ôc  il  a été  faifi  d'étonnement 
de  voir  que  perfonne  ne  s’oppofoit  à de  ft 
grands  maux.  Atnft  il  a pris  la  réfôlution  d’y 
remédier.  Son  bras  [eut  l’a  fàuvé  dans  cette  en- 
treprife  , ôc  fa  propre  juftice  l’a  foutenu,  ér. 
la  Fui  a fait  exécuter. 

1 7.  II  s’eft  armé  de  fa  juftice  comme  d’une 
cuîralTe  , ôc  il  a mis  fur  fa  tête  le  cafque  du 
falut  : il  s’eft  revêtu  de  fa  vengeance  comme 
d’un  vêtement , ôc  il  s’eft;  couvert  de  fa  colere 
comme  d’un  manteau, 

18.  Il  fe  prépare  à fe  venger,  à punir  dans 
fa  colere  ceux  qui  lui  font  la  guerre  , ôc  à ren- 
dre à fes  ennemis  ce  qu’ils  méritent.  Ainft  it 
traitera  les  habitans  des  ifles  félon  leurs  œu- 


I9a  Et  timebunt  qui  ab 
OccidcDte,  liomen  dio'mi- 


vres. 

19.  Alors  ceux  qui  font  du  côté  de  l'occi- 
dent craindront!  le  nom  du  Seigneur , ôc  ceux 
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qui  font  du  côté  de  l’orient  révéreront  fa  gloire, 
lorfqu’il  viendra  répandre  fur  la  terre  fon  efprit 
tr  fa  doélrine , comme  un  fleuve  impétueux 
dont  le  fouffle  de  Dieu  agite  les  eaux  , 

20.  lorfqu’il  fera  venu  un  Rédempteur  à 
Sion , & à ceux  de  Jacob  qui  abandonneront 
l’iniquité , dit  le  Seigneur. 

21,  Voici  l’alliance  que  je  ferai  avec  eux  , 
dit  le  Seignfcur.  Mon  efprit  qui  eft  en  vous, 
& mes  paroles  que  j'ai  mifes  en  votre  bou- 
che , ne  fortiront  point  de  votre  bouche,  ni 
de  la  bouche  de  vos  enfans , ni  de  la  bouche 
des  enfans  de  vos  enfans,  depuis  le  tems  pré- 
fent  jufques  dans  l’éternité , dit  le  Seigneur. 


ni  ! & qui  ab  ortu  folis . glo- 
liam  ejus:  cùm  venetit  qiia- 
fi  fiuvius  violentus , quem 
Ipitiius  Doi||pi  oogit  : 

10.  îc  rencrit  Sion  re- 
demptor,  & eis  qui  redeunt 
ab  iniquitate  in  Jacob , di- 
cii  Dominus. 

ai.  Hoc  fœdus  meum 
cum  eit  , dicii  Dominus  ; 
Spiritus  meus,  qui  eft  in 
te , Sc  verba  mea , qur  po- 
fui  in  ore  tuo , non  recè- 
dent de  ore  tuo  , St  de  ore 
feminis  tui,  St  de  ore  femi- 
nis  feminis  tui , dicit  Do- 
minus, amodô  St  ufque  in 
femplternum. 


CHAPITRE  LX, 


§.  I.  Joie  gloire  dePEglife  à ravèiieinem  du  Alefjie  , &“  à la  prédication 
de  l’Evang^ile.  Une  multitude  de  Gentils  embrafferont  la  foi  , deviendront 
enfatu  de  l Eglife , renriclàront. 


* • Lors  on  dira  à Jentfalem  : Levez- vous , 
Jerufalem  ; foyez  toute  brillante  de  clarté , 
parce  que  votre  lumière  eft  venue,  & que  la 
gloire  du  Seigneur  s’eft  levée  fur  vous  par  un 
privilège  fingulier. 

2.  Car  les  ténèbres  couvriront  le  refte  de 
la  terre,  & une  nuit  fombre  enveloppera  les 
autres  peuples;  mais  le  Seigneur  fe  lèvera 
fur  vous,  & fa  gloire  éclatera  dans  vous. 

5.  Les  nations  marcheront  à la  lueur  de 
votre  lumière  , & les  Rois  à la  fplsndeur  qui 
fe  lèvera  fur  vous. 

4.  Levez  vos  yeux , & regardez  au  tour  de 
vous.  Tou?  ceux  que  vous  voyez  alTemblés 
ici  viennent  pour  «rf  rt  vous;  vos  fils  vien- 
dront ainft  de  bien  loin , & vos  filles  vien- 
dront vous  trouver  de  tous  côtés. 

y.  Alors  vous  verrez  avec  joie  cette  multitu- 
de d' enfans  ; vous  ferez  dans  une  abondance 


T.  Surge,  iliuminare  Je- 
rufalem  : quia  venit  lumrn 
tuum , & gibria  Domini  fu- 
per  te  oru  eft.' 


I.  Quia  ecce  tenebrx  tv 
perient  terram  , & caligO' 
populos  : ftjper  te  autenv 
orietur  Dominus,  & glotia 
ejus  in  te  videbitur. 

J.  St  ambulabunt  Gentes 
in  luminetuo,  St  teges  in 
tplendore  oiiûs  tui. 

4.  Levain  circuitu  ocu- 
los  tuos,  St  vide  : omnes 
ifti  congregati  fimt,  vene- 
runt  libi  : filii  tui  de  longe 
venient , St  filix  tux  de  la- 
tere  l'urgent. 

f.  Tune  videbis,  St  af- 
flues , St  mirabitur  Se  dtlata- 

Z Z iij 
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bitur  cor  tuuni  < quanJo 
conver(â  fuerit  ad  te  mulii- 
ludo  maris , fortitudo  gen- 
tium  venant 


i.  Inundacio  camelonim 
operiet  te  , dtomedarii  Ma- 
dian  & Epha  : omnes  de  Sa- 
ba  venient,  aurum  & thus 
deferenict,  & laudem  Do- 
mino annuntiantes. 

7.  Omne  pccus  Cedar 
congrrgabiiur  libi , arieies 
N tbajoth  miniftrabum  tibi  : 
ofleremurfuper  placabili  al- 
tari  meo,  Sr  domum  majcf- 
tatù  mez  gloti^cabo. 


8.  Qui  funt  ifti , qui  ut  nu- 
bes  volant , & quait  colum- 
bz  ad  feneliras  Tuas  l 


9.  Me  enim  infûlz  ex- 
peftant,4t  naves  maris  in 
principio , ut  adducam  filios 
tuos  de  longe  ; argentum 
eorum , Sc  aurum  eorum 
cum  eis , nomini  Domini 
Dei  tui , df  fanfio  Ifrael , 
quia  gloiificavit  te. 


SAIE.  C H AF.  LX. 
qui  vous  furprendra  j votre,  cœur  s’étonnera , 
& fe  répandra  hors  de  lui-même,  lorfque 
vous  ferez  comblée  des  richefles  de  la  mer  , 
& que  tout  ce  qu’il  y a de  grand  dans  les 
nations  viendra  fe  donner  à vous. 

5.  Vous  ferez  inondée  par  une  foule  de 
chameaux , par  les  dromadaires  de  Madian 
& d’Epha.  1 ous  viendront  de  Saba  vous  ap- 
porter l’or  & l’encens , & publier  les  ouvra- 
ges du  Seigneur. 

7.  Tous  les  troupeaux  de  Cedar  fe  raflcm- 
blcront  dans  vous;  les  béliers  de  Nabajoth 
feront  employés  pour  votre  fervice;  on  me 
les  offrira  lur  mon  Autel  comme  des  hofties 
agréables , ôc  je  remplirai  de  gloire  la  maifon 
de  ma  majcfté. 

8.  Seigneur , me  direz-vous  alors , qui  font 
ceux-ci , qui  font  emportés  en  l’air  comme 
des  nuées , & qui  volent  comme  des  colom- 
bes , lorfqu’elles  retournent  à leur  colom- 
bierf  Et  je  vous  répondrai:  Ce  font  les  nations 
les  plus  reculées  qui  [e  prejjent  de  venir  à vous  , 
pour  fe  donner  à moi. 

p.  Car  les  Ifles  m’attendent  ; ôt  il  y a déjà 
long-tems  que  les  vaiffeaux  font  prêts  fur  la 
mer , pour  taire  venir  vos  enfans  de  loin,  pour 
apporter  avec  eux  leur  argent  & leur  or  , ôc 
le  confacrer  au  nom  du  Seigneur  votre  Dieu, 
fit  du  Saint  d’Ifrael  qui  vous  a glorifié. 


§.  I r.  Les  ruines  que  VEglife  a fouffertes  far  la  perte  des  Juifs  , feront  réparées 
par  la  foi  des  Gentils.  Conveift.n  des petfecuteurs  de  l’Eglife  & des  Ptinces 
Payens. 


10.  Et  zdificabunt  Hlii 
percgrinorum  muros  cuos  « 
Sc  regts  eorum  miniftrabunt 
tibi:  in  indijnatione  enitn 
Tt\ÇA  percufli  te:  & in  re- 
conciiiâtione  mea  mifcrtus 
i'um  tui. 

ir.  Ht  aperientur  portz 
tuz  jugitcr  : die  ac  node 
non  clauüentur  > ut  o£fera- 


10.  yllors  les  enfans  des  étrangers  bâtiront 
vos  murailles,  & leurs  Rois  vous  rendront 
fervice , parce  que  je  vous  ai  frappé  dans  mon 
indignation  , 6c  que  je  vous  ai  fait  mifcricor- 
de,  en  me  reconciliant  avec  vous. 

1 1.  Vos  portes  feront  toujours  ouvertes; 
elles  ne  feront  fermées  , ni  jour  ni  nuit,  afin 
qu’on  vous  apporte  à toute  heure  les  ticliefTcs 
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des  nations , & qu’on  vous  amene  leurs  Rois,  tur  zi  u fortîtado  Gentium, 
qui  ne  pourront  trouver  de  falttt  qu’en  vous. 


Sc  teges  earum  adducantur. 


12.  Car  le  peuple  ôc  le  Royaume  qui  ne 
vous  fera  point  affujetti  périra , & je  ferai  de 
ces  nations  injidehs  un  effroyable  défert , qui 
ne  fera  point  arrofé  des  eaux  Jalutaires  de  ma 
grâce  efficace , cr  qui  ne  produira  point  les  fruits 
des  oeuvres  qui  méritent  la  vie  éternelle. 

x'^.  Au  contraire , la  gloire  du  Liban  vien- 
dra dans  vous , le  fapin  , le  bonis  & le  pin 
ferviront  enfemble  pour  l’ornement  de  mon 
/ànctuaire;  & je  glorifierai  le  lieu  où  mes 
prcds  fe  feront  repojés.  ^ 

14.  Les  enfans  de  ceux  qui  vous  avoient 
. humilié  viendront  fe  profterner  devant  vous  , 
& tous  ceux  qui  vous  décrioient  adoreront 
les  traces  de  vos  pas , 6c  vous  appelleront  la 
cité  du  Seigneur,  la  Sion  du  Saint  d'Ifrael. 

I y.  Parce  que  vous  avez  été  abandonnée  , 
& expofée  à la  haine  publique , ôc  qu'il  n’y 
avoit  pei-fonnne  qui  paffât  jufqu’à  vou^,  je 
vous  établirai  dans  une  gloire  qui  ne  finira 
jamais,  6c  dans  une  joie  qui  durera  dans  la 
fucceflion  de  tous  les  âgés. 

1 6.  Vous  fucerez  le  lait  des  nations , vous 
ferez  nourrie  de  la  mammelle  des  Rois  , 6c 
vous  connoîtrez  que  je  fuis  le  Seigneur  qui 
vous  fauve , ôc  le  fort  de  Jacob  qui  vous  ra- 
cheté. 


1 1.  Gens  enim  & regnnm, 
quod  non  (èmcfii  tibi , pe- 
ribic  : & Gentes  folùuJine 
vaftabuntur. 


I Gloria  libani  ad  te 
veniet , abiet  & buxus  , & 
pinus  timul,  ad  ornandum 
iocum  tânâificationis  mez; 
& locura  pedam  meomm 
glorificabo. 

14-  Et  TRnient  ad  te  cur- 
vifïliieorum  qui  humiliave- 
runtte,  & adorabunt  veAi- 
gia  pedum  tuorum  omnea 
qui  detrahebani  libi , & vo- 
cabunt  te  Civimem  Oo- 
mini , Sion  fanCli  Ifrael. 

15.  Pro  eo  quôJ  fuilli  de- 
relida,  & odio  habita,  & 
non  erat  qui  per  te  tranfi- 
ret,  ponamtein  fuperbiam 
fzculorum , gaudium  in  ge* 
nerationem  & générât», 
nem  : 

16.  8c  fuges  lac  Gentium, 
& matnilla  regum  laâabe- 
ris;  & teies  quia  ego  Do- 
minus  falvans  te,&  rederop* 
tôt  tuus  fortù  Jacob. 


§.  III.  Ficheffes  de  l’Eglifr.  Paix  dont  elle  joiiirafur  ta  terre.  Gloire  dont 
elle  fera  comblée  dans  le  ciel  Cejl  là  que  le  Seis^néur  deviendra  fa  lumière 
éternelle , & que  fon  peuple  fera  un  peuple  de  Jujles. 


1 7.  Je  vous  donnerai  de  l’or  au  lieu  d’ai- 
tain  , ôc  de  l’argent  au  lieu  de  fer,  de  l’airain 
au  lieu  bois , ôc  du  fer  au  lieu  de  pierres  : je 
ferai  que  la  paix  régnera  fur  vous,  ôc  que  la 
juft'rce  vous  gouvernera. 

I 8.  On  n’entendra  plus  parler  de  violence 
dans  votre  territoire  , ni  de  deftruéfion  ôc 
d’oppreffion  dans  toutes  vos  terres.  Le  làJut 


17.  Pro  zte  afféram  au-t 
Tum , & pio  ferro  aifiTara  ar- 
grntum  ; & pro  lignis  zs  , 
Si  pro  lapidibus  ferrum  : Se 
ponam  vifitationem  tuant 
pacem  , Sc  przpotitos  tuos 
pjftitiam. 

18.  Non  audietur  ultra  inâ- 
quitas  in  terra  tua,  raftita* 
ÿ contritioin  termini^uis, 
& occupabit  iâlut  muros 
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cuo$ , Sc  portas  tuas  lauda- 
tio. 

19.  Non  cru  tibi  ampliùs 
(bl  ad  lucendum  per  diem  « 
nec  fplendor  lunz  illumi- 
nabit  ce  : fed  eric  tibi  Do- 
minus  in  lucem  (êmpiter- 
oam,  & Deus  tuasinglo- 
riam  cuam. 

20.  Non  occidec  ultra  fol 
tuuSf  & luna  tua  non  mi> 
nuecur:  quia  erie  tibi  Do* 
minus  in  lucem  fempiter- 
nam , & complebunturdies 
luâùs  lui. 

21.  Populuf  autem  tous 
omnes  juili,  in  perpeiuum 
heredicabunt  ccrram  , ger* 
men  plantationis  mez , opus 
manus  mez  ad  glorifican- 
duin. 

22.  Minimus  eric  in  mille , 
& parvu'us  in  geniem  fortif- 
/imam  : ego  Dominus  in 
tempore  eius  fubito  faciam 
iftud. 


environnera  vos  murailles,  & les  loüangbS 
retentiront  à vos  portes. 

19.  Vous  n’aurez  plus  le  Soleil  pour  vous 
éclairer  pendant  le  jour,  & la  clarté  de  la 
Lune  ne  luira  plus  fur  vous  durant  ta  rtuif. 
mais  le  Seigneur  deviendra  lui-même  votre 
lumière  éternelle , ôc  votre  Dieu  fera  votre 
gloire. 

20.  Votre  Soleil  ne  fe  couchera  plus  , fic 
votre  Lune  ne  fouffrira  plus  de  diminution, 
parce  que  le  Seigneur  fera  votre  flambeau 
éternel , ôc  que  les  jours  de  vos  larmes  fe- 
ront^ finis. 

21.  Tout  votre  peuple  fera  un  peuple  de 
juftes  ; ils  poflTederont  la  terre  pour  toujours , 
parce  tjuiis  feront  les  rejettons  ciue  j’ai  plantés, 
les  ouvrages  que  ma  main  a faits  pour  me 
rendre  gloire. 

22.  Mille  fottirontdu  moindre  d’entr’eux,’ 
ôc  du  plus  petit , tout  un  grand  peuple.  Je  fuis 
le  Seigneur  qui  annonce  ceci , ôc  c’eft  moi  qui 
ferai  tout  d’un  coup  ces  merveilles , quanti 
le  tems  en  fera  venu. 


CHAPITRE  LXI. 

§.  I.  Fonctions  du  Aiejfte.  Réparation  du  genre  humain.  Converfton  det 
Gentils  par  la  prédication  des  Apôtres.  Fajieurs  de  l’Eglife  pris  d'entre  les 
Gentils. 


T.  Spîrîtus  Domîni  fuper 
me,  e6  quod  unxeric  Do> 
minus  m«  : ad  annunrian* 
dum  m^nfuetis  mifît  me, 
ac  mederer  contritis corde, 
& prxdicarem  capcîvis  in- 
dulgenciam,  dcclau/îsaper* 
lionem; 


z.%t  przdicarem  annuim 


**C/  Eft  Es  opérer  que  y du  Sei- 
gneur  s'efl  repofé  fur  moi  ; carie  Seigneur  m’a 
rempli  de  fon  onâion  fainte  , & A m’a  en- 
voyé pour  annoncer  Ja  parole  à ceux  qui  font 
doux  & humbles , pour  guérir  ceux  qui  ont  le 
coeur  brifé  de  douleur  , pour  prêcher  la  grâce 
aux  captifs,  ôc  la  liberté  à ceux  qui  font  dans 
les  chaînes , 

2.  pour  publier  l’année  de  la  réconciliation 

du 
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du  Seigneur  avec  fon  peuple,  & le  jour  de 
la  vengeance  que  lajujlice  de  notre  Dieu  exer- 
cera fur  fes  ennemis , pourconfoler  ceux  qui 
pleurent , 

5.  pour  avoir  foin  de  ceux  de  Sion  qui  font 
dans  les  larmes , pour  leur  donner  une  cou- 
ronne de  gloire,  au  lieu  delà  cendre  dont  leurs 
têtes  font  couvertes , une  huile  de  joie  au  lieu 
des  larmes,  & un  vêtement  de  gloire  au  lieu 
d'un  efprit  affligé.  Et  il  y aura  dans  elle  des 
hommes  puiflans  en  juftice  , qui  feront  des 
plantes  du  Seigneur , qutl  aura ptn^ijiées  pour 
lui  rendre  gloire. 

4.  Ils  rempliront  d’édifices  lés  lieux  déferts 
depuis  plufieurs  fiecles  ; ils  relèveront  les 
anciennes  ruines  ; & ils  rétabliront  les  villes 
abandonnées  , où  11  n’y  avoit  eu  qu’une  foli- 
tude  pendant  plufieurs  âges. 

y.  Les  étrangers  viendront,  & feront  les 
pafteurs  de  vos  troupeaux  ; & les  enfans  des 
étrangers  feront  vos  laboureurs  & vos  vigne- 


pUcabilera  Domino  , 4 ' 

diem  ultionîs  Deo  noDro  : 
ut  confolarei  omnes  lugen- 
tes  : 


3.  uâ  ponerem  lugentibus 
Sion & darem  eis  coro- 
nam  pro  cinere,  oleum 
gaudii  pro  luâu  , pallium  ^ 
Taudis  pro  Ipiritu  morroris  : 

& vocabuntur  in  ca  fortes 
juftitiz  , plantatio  Domûû 
ad  glorificandum. 


4.  Et  xJificabunt  defërli 
à (xculo , & ruinas  amiquas 
erigenti  8c  inRaurabunt  ci- 
vitates  defertas  > dillipatas 
in  generationem  & genera- 
tionem. 

r.  Et  ftabunt  alicni , & 
pafeent  pccora  veRra  : 8c  fi- 
iii  peregrinorum  , agricol* 
& vinitores  vcRri  erunt. 


rons. 


§.  II.  Travaux  des  Apôtres  récompenfês.  Souffrances  des  Martyrs 

couronmes. 


■ 6.  Mais  pour  vous  que  le  Seigneur  a clioifts 
pour  ces  Jonélions  faintes , vous  ferez  appellés 
les  Prêtres  du  Seigneur;  vous  ferez  nommés 
les  Miniftres  de  notre  Dieu  ; vous  vous  nour- 
rirez des  richefiTcs  des  nations , ôc  leur  gran- 
deur fervira  à votre  gloire. 

7.  Au  lieu  de  la  double  confufion  dont 
vous  rougiflicz  parmi  eux  durant  les  perfécu- 
tions , ils  loueront  Dieu  eux -mêmes  de  leur 
avoir  donné  part  à vos  fouffrances  ; & demeurés 
fideles  au  milieu  des  tourment , ils  podéderont 
dans  leur  terre  une  double  récompenfe , & 
ils  feront  remplis  d’une  joie  qui  ne  finira  ja- 
mais. 

8.  Car  je  fuis  le  Seigneur  qui  aime  la  juftice, 
& qui  hais  les  holocauftes  qui  viennent  de 

Tome  JV.  Part,  1, 


A Vos  autem  Sacerdotes 
Dominf  vocabimini  : Mi- 
niRri  Dei  noftri , dicciur 
vobis  : Fohitudincm  Gen- 
tium  comedetis , 8c  in  glo- 
lia  earum  fuperbictis.  • 


7.  Pro  confuRone  vfRm 
duplici  & rubore  , l.iuda- 
bunt  partem  fuam  ; propier 
hoc  in  terra  fui  duplicia 
poRidebunt , lactitia  fempi- 
terna  ecit  eis. 


t.  Quia  ego  Dominus  di- 
ligent judicium  , & odio 
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habens  rapinam  in  ho'o- 
caufto  : & dabo  opus  eorum 
in  verintf,  & fucdus  pcr- 
petuum  feriam  eis. 

9.  Et  fcicnt  in  Gcniibus 
f>mcn  eorum , & germen 
forum  in  mediopopulorum: 
omnes  qui  videtint  eos, 
cognofcent  illos , quia  ilU 
func  Temen , cui  benedixit 
Dominus. 

10.  Gaudens  gaudebo  in 
Domino , & exultabit  ani- 
ma mea  in  Deo  meo  : quia 
induit  me  Teftimentis  falu- 
tis;  & indumento  judiiix 
circumdedit  me , quaE  (pon- 
fum  decoratum  corona , & 
quaE  iponfam  otnatam  m07 
ailibus  Tuis. 


1 1.  Sîcut  enim  terra  pro- 
fert  grrinen  fuum,  & Ecut 
hortuî  femen  fuum  getmi- 
nat  ; Ec  Dominus  Deus  gct- 
minabit  juftitiam  & laudem 
coram  univerEs  Gentibus. 


SAIE.  Ch  A P.  LXl. 
rapines  & de  violence  ; ccjî  pourc}uoi  j’dtablirai 
leurs  oeuvres  dans  la  vérité  , ôc  je  ferai  avec 
eux  une  alliance  éternelle. 

p.  Leur  poftéritc  fera  connue  des  nations , 
leurs  rejettons  s’étendront  parmi  les  peuples; 
& tous  ceux  qui  les  verront  les  reconnoîuont 
pour  la  race  que  le  Seigneur  a bénie. 

I O.  Je  me  réjouirai  avec  une  effufion  de 
joie  dans  le  Seigneur , dira  cette  pojléritè  bien- 
heureufe  ; & mon  ame  fera  ravie  d’allégrefle 
dans  mon  Dieu , parce  qu’il  m’a  revêtue  des 
vêtemens  du  Jalut , 6c  qu’il  m’a  parée  des 
ornemens  de  la  juftice  coipme  un  époux  qui 
a la  couronne  fur  la  tête  , 6c  comme  une 
époufe  qui  eft  parée  de  toutes  fes  pierreries. 

1 1.  Car,  comme  la  terre  fait  germer  la  fe- 
mence , 6c  comme  un  jardin  fait  poufler  ce 
qu’on  y a planté  , ainfi  le  Seigneur  Dieu  fera 
germer  en  moi  fa  juftice , & fleurir  fa  louange 
au  milieu  des  nations , par  les  fruits  faints  qu  it 
me  fera  produire  en  elles. 


CHAPITRE  LXII. 


§.  I.  L’impieté  det  méchans  n’empêche  pas  le  Prophète  d’annoncer  le  fldejjie, 
Ù“  de  prédire  la  converflon  des  Gentils.  Le  progrès  , la  gloire  Ù'  l tlévation 
de  l'EgUfe  ,font  le  fruit  de  l'amour  que  Dieu  a pour  elle. 


1.  Proper  Sion  non  ta- 
cebo  , & ptopter  JeruEilem 
non  quiefeam  , donec  egre- 
dùtur  ut  fplendor  juAus  e- 
jus , & lâlvator  ejus  ut  Imb. 
pas  accendatur. 


E ne  mctd\ia\  donc  mais  je  prierai^ 

continuellement  en  faveur  de  Sion  : je  n aurai 
point  de  repos , & je  ne  ce  ferai  ^oint  de  prier  , 
en  faveur  ae  .Terufalem , jufqu’a  ce  que  fon 
Jufte  paroifle  comme  une  vive  lumière  , 6c 
que  fon  Sauveur  brille  comme  une  lampe 
allumée,  llparoitra  très  - certainement  ce  Isau- 


».  Et  videbunt  Gente» 
JaRum  tuum,  & cunfti  ré- 
gis inclyium  tuum  : & vo- 
cabitut  tibi  nomen  novum. 


veur. 

2.  Oui,  Jerufalem,  les  Nations  verront  vo- 
tre Jufte;  tous  les  Rois  ttfrrowf  \oire  Sauveur  ^ 
ils  le  verront  tout  éclatant  de  gloire  : 6c  on  vous. 
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appellera  d un  nom  nouveau , que  le  Seigneur  ^uod  os  Domini  nominalit. 
vous  donnera  de  fa  propre  bouche. 

5.  Alors  vous  ferez  une  couronne  de  gloire 
dans  la  main  du  Seigneur,  & un  diadème 
royal  dans  la  main  de  votre  Dieu. 


J.  Et  erÎ6  corona  glorîx 
in  manu  Domini  » & diade- 
ma  regni  in  manu  Dci  cui. 


4.  On  ne  vous  appellera  plus  la  répudiée; 
& votre  terre  ne  fera  plus  appellée  la  terre  dé- 
ferte  ; mais  vous  ferez  appellée  ma  blen-ai- 
mée  5 & voue  terre  la  terre  habitée  , parce 
que  le  Seigneur  a mis  fon  affeélion  en  vous, 
& que  votre  terre  fera  remplie  d’habitans. 

y.  Le  jeune  époux  demeurera  paifiblement 
avec  la  vierge  fon  epoufe  ; vos  cnfàns  demeu- 
reront en  vous , fans  être  obligés  de  vous  ejuitter 
pour  combattre  vos  ennemis , ou  pour  les  éviter, 
L epoux  trouvera  fa  joie  dans  fon  époufe  : 6c 
votre  Dieu  fè  réjouira  en  vous. 


4.  Non  vocaberis  ultra 
Dcreliâa  : Sc  terra  tua  non 
vocabiturampliijs  Defulata: 
ied  vocaberis  Voluntas 
mea  in  ea , & terra  tua  In* 
habitata  ; quia  compJacuit 
Domino  in  te  : & terra  tua 
inhabitabitur. 

Habitable  enim  juve- 
nis  cum  virgine,  & habita- 
bunt  in  te  faiii  tui.  Et  gau- 
bit  rponfus  fuper  (ponlam  * 
& gaudcbic  ibper  te  Deus 
tuu$. 


5.  IL  Pafleurs  &*  Prédicateurs  étahlU  de  Dieu  pour  veiller  , inflruire  Ù* 

UEvangile  fera  répandu  dans  mn  le 


monde, 


6,  J’ai  établi  des  gardes  fur  vos  murs,  6 Je- 
rufalem.  Ils  ne  fe  tairont  jamais , ni  durant  le 
jour,  ni  durant  la  nuit;  mais  ils  veilleront  con- 
tinuellement à votre  fureté. 

?•  Vous  donc  qui  vous  fouvenez  du  Sei- 
gneur, & qui  êtes  les  Pafeurs  de  fon  peuple , 
ne  vous  taifez  point , 6c  ne  demeurez  point 
dans  le  filence  devant  lui  ; mais  veillez  & 
priez  continuellement  , julqu’à  ce  qu’il  affer- 
miffe  , 6c  qu’il  rende  Jerufalem  l’objet  des 
louanges  de  toute  la  terre  , en  accomphjjdm 
en  fa  faveur  les  promcjfes  qu'il  lui  a faites, 

8.  Car  le  Seigneur  a juré  par  fa  droite  6c 
par  fon  bras  fort,?/;  di/ant  : Je  ne  donnerai 
plus  votre  blé  a vos  ennemis  pour  s’en  nour- 
rir , 6c  les  étrangers  ne  boiront  plus  le  vin 
que  vous  avez  fait  venir  avec  tant  de  peine 
er  de  travail. 

ÿ.  Mais  ceux  qui  ont  recueilli  votre  blé  le 


e.  Super  muros  tuos  Je- 
rufalem conftitui  cuftoJes  , 
cota  die  Sc  tota  notie  in  per- 
peiuum  non  ;.acebum.  Qui 
reminifeimini  Domini , ne 
taceaiis , 

7.  Sc  ne  Jecis  ülentium  ci. 
donec  flabiliat  , Sc  donec 
poiuc  Jerufalem  in  terra. 


8.  Juravit  Dominus  in 
dc.xtcra  fu.a , & in  braclùo 
forcitudinis  fuar  : Si  dedero 
tricicum  tuum  ultrà  cibum 
inimicistuis:  Sc  ü bibcrinc 
ülii  aiieni  vinum  tuum  , in 
quo  UborafU. 

9,  Quia  qui  congregant 
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illud , comedenf , & laudi- 
bunt  Dominuni: Siquicom- 
portant  illud  , bibent  in  a- 
iriis  fanSi»  nieis. 

10.  Ttanlite,  tranfite  per 
portas , prafparate  viam  po- 
pulo , planum  facile  iter , 
eligiie  lapides,  & elevate 
lîgnumad  populo». 


1».  Ecce  Dominus  audi- 
tum  fecit  in  extremis  lerrx, 
dicite  filix  Sion  ; Ecce  fâl- 
vator  tuus  venit  : ecce 
merces  ejus  cum  eo,  & o* 
pus  ejus  coram  illo. 

1 1.  Et  vocabunt  eos , Po- 
pulus  ftnflus , reJcmpti  i 
Domino.  Tu  autem  voca- 
beris:  Quxfita  civitas , & 
non  Dcreliâa. 


mangeront , & loueront  le  Seigneur  ; & ceux 
qui  ont  fait  venir  votre  vin  le  boiront  dans 
mon  Temple  faint,  où  ils  viendront  enfouie. 

10.  Taffczdonc,  ôc  repaffez  de  porte  en 
porte  > parcourez  toute  la  futile  de  Jerufalem\ 
préparez  la  voie  au  peuple  ejui  y vient  : appla- 
niflez-/«»  le  chemin , ôtez -en  les  pierres; 
élevez  l’étendart  aux  yeux  des  peuples  ; don- 
nez-leur le  fignal  de  venir  dans  cette  ville  , où 
ils  trouveront  leur  falut. 

1 1 . Car  le  Seigneur  a fait  entendre  ces  pa- 
roles jufqu’aux  extrémités  de  la  terre  Dites  à 
la  fille  de  Sion  ; Votre  Sauveur  vient;  il  porte 
avec  lui  les  couronnes  fie  la  récompenfe  qu’il 
veut  donner  à fes  fideles  Jerviteurs. 

12.  Alors  \0%  enfdns , o cité  fainte  y feront 
appellés  le  peuple  faint , la  race  rachetée  par 
le  Seigneur  ; fie  vous  ne  ferez  plus  appellée  la 
ville  abandonnée,  mais  la  ville  recherchée 
des  hommes , & cherie  de  Dieu. 


CHAPITRE  LXIII. 


§.  I.  La  robe  du  Seigneur  e(l  teinte  du  fing  de  fes  ennemis.  Il  les  a combattus 
lui  Jeul.  Il  les  a foulés  aux  pieds  dans  fa  colere. 


I.  Qui»  cil  iHe,  qui  venit 
de  Edom  , linClis  vellibu» 
de  Bofta  ? ifte  formofus  in 
Aola  lüa,  gradien»  in  multi- 
tudine  fortitudinis  fux.  Ego, 
qui  loquor  jullitiam,  & pco- 
pugnaioc  fumadlâlvanduio. 


1.  Quare  ergo  rubrum  eA 
indumentum  tuum , & vef- 
timenta  tua  ficut  calcatj- 
tium  in  torculari  i 


s.(^  Eux  qui  verront  le  Seigneur  que  f annonce^ 
couvert  de  jdng  , diront  avec  étonnement  ; Qui 
eft  celui-ci  qui  vient  d’Edom , qui  vient  de 
Bofra  , ville  des  Moabites , avec  fa  robe  teinte 
de  rouge  ? ejî  celui-ci  qui  éclate  dans  la 
beauté  de  fes  vÊtemens , fie  qui  marche  avec 
une  force  toute-puifiante  ? C’eft  moi , répon- 
dra-t-il, dont  la  parole  eft  la  parole  de  juftice  , 
qui  viens  pour  défendre  fie  pour  fauver , com- 
me je  r ai  promis. 

2.  Pourquoi  donc,  lui  repliquera-t-on,  votre 
robe  eft-elle  toute  rouge  ? fie  pourquoi  vos 
vfiremens  font' ils  comme habits  de  ceux 
qui  foulent  le  vin  dans  les  prelToirs  f 
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J.  C'fjl  ) dira-t-il  y que  j’ai  ctd  fcul  à fouler 
le  vin,  fans  qu’aucun  homme  d’entre  tous 
les  peuples , fût  avec  mo\f  our  m'aider-,  de  forte 
que  fai  été  feul  à combattre  & à yfiincre  leurs 
ennemis.  Je  les  ai  foulés  dans  ma  fureur,  je  les 
ai  foulés  aux  pieds  dans  ma  colere  ; & leur 
fang  a réjailli  fur  ma  robe  , & tous  mes  vÊ- 
temens  en  font  tachés. 

4.  fai  combattu  ainfi  tout  feul , parce  que 
j’ai  dit  dans  mon  cœur  : Le  jour  de  ma  ven- 
geance eft  arrivé  ; le  tems  de  racheter  les 
miens  eft  venu. 


}.  Tortular  calcavi  folu/, 
& de  Gentibus  non  eft  vit 
mecum  ; calcavi  eos  in  fu- 
rore  meo , & conculcavi 
eos  in  ira  mea  : & af|jetrus 
eft  languis  eorumftipervef' 
timema  mea,  & omnia  in- 
dumema  mea  injuinavi. 


4.  Dies  enîm  ultionis  în 
corde  meo , annu»  redemp- 
tionis  mcz  venit. 


J.  J’ai  regardé  autour  de  moi  , & il  n’y 
avoit  perfonne  pour  m’aider  ; j’ai  cherché;  6c 
je  n’ai  point  trouvé  de  fecours.  Ainfi  mon  bras 
Jeul  m’a  fauvé,  ôc  ma  colere  m’a  foîitcnu 
dans  cette  entreprife , û"  me  Fa  fait  exécuter. 

6.  J’ai  donc  foulé  aux  pieds  les  peuples  dans 
ma  fureur  , je  les  ai  q;iivrés  de  leur  fang  dans 
ma  colere , jen  ai  fait  un  grand  carnage,  ÔC 
j’ai  renverlé  toute  leur  force  par  terre. 


f.  Circufti/p«xî,  & non 
erat  auxiliator  : quzfîvi , & 
non  fuit  qui  adjuvarei  : 6c 
ràlvaas  mihi  brachium 
meum,  & indignatio  mea 
ipfà  auxiliata  eft  milii. 

é.  Et  conculc.ivi  populo» 
în  furore  meo,  8<  inebriavi 
eos  in  indignationc  mea , & 
Jctrnxi  in  terram  virtutem 
coxum» 


§.  II.  Le  Seigneur  a fauvé  fon  peuple  par  fa  grande  mifricorde.  Il  l'a  ahan>, 
donné  enfuite  par  fa  jujle  colere. 


7*  C’efl  ainft  que  le  Seigneur  a opéré  le  falut 
de  fon  peuple , qu'il  l’a  délivré  des  mains  de 

fes  ennemis.  Je  me  fouviendrai  donc  des  mifé- 
ricordes  du  Seigneur.  Je  chanterai  fes  loiian- 
ges  pour  toutes  les  grâces  qu’il  nous  a faites , 
pour  tous  les  biens  dont  il  a comblé  la  mai- 
fbn  d’Ifraël  ; biens  qu’il  a répandus  fur  elle  fé- 
lon fa  bonté , ôc  félon  la  multitude  de  fes 
miféricordes. 

8.  Car  le  Seigneur  a dit  en  parlant  des  enfant 
de  Jacob  : Ce  peuple  m'a  offenfe  ; mais  néan- 
moins il  eft  véritablement  mon  peuple:  ce 
font  des  enfans  qui  m’ont  abandonné-,  mais  ils 
ne  renonceront  plus  leur  pere.  Et  ainft  il  eft 
devenu  leur  Sauveur. 

$.  Dans  toutes  les  afflidlions  qui  leur  font 


7.  Milërationum  DominI 
rccordabor,  laudem  Demi— 
ni  fuper  omnibus  quz  red- 
didic  nobis  Dominus  , & 
ftiper  multitudinem  bono- 
rum  domui  Iftael,  quz  lar- 
gitus  eft  eis  (ècundùm  in- 
dulgentiam  fuam , Sl  fccun- 
dùm  multitudinem  milcrir 
cordiarum  fuarum. 


!.  Et  dixit:  Verumtamen 
populus  meus  eft,  filii  non 
negantes:  & faüus  eft  ei» 
làlvator. 


y,  Tn  Omni  tribulatione 
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corum  non  td  tr!l>ulatus  < 
& angélus  faciei  cjus  làlva- 
vil  eos  : in  dileC^ione  iùa , 
& in  indulgcniia  lua  ipfcre- 
demii  cos,  & portavitcos  , 
& levavic  cOKCunüis  diebus 
Txculi. 


10.  Iplî  autem  ad  iracon- 
diam  provocaveruiu , & af- 
fli.xcrunt  fpiritum  lànâi  e- 
jus  : & convecius  cA  cis  in 
inimkuni,  & ipfe  debella- 
vic  eos. 


SAIE.  Ch  A?.  IXIU. 
arrivées , il  ne  s’eft  point  lafle  de  Us  fecourir: 
mais  l’ange  qui  alliftoit  devant  fa  face  , les  a 
fauves.  Et , trou  content  de  leur  envoyer  Jon 
ange  , daps  l’affection  & dans  la  tendreffe 
qu’il  avoir  pour  eux , il  les  a racheté.-,  lui  mê- 
me , il  les  a portés , & il  les  a toujours  élevés 
en  gloire. 

10.  Cependant  ils  ont  irrité  fa  colere , & 
ils  ont  affligé  l’efptit  de  fon  Saint:  ainft , de 
leur  protechur  qu’il  était , il  eft  devenu  leur 
ennemi , fie  il  les  a lui-même  détruits. 


5 III.  Ifracl  ajJUgé  fe  foiivient  des  bontés  du  Seigneur.  Il  implore  fon  fecoursi 
& lui  demande  fa  di  vine  proteéiion. 


1 1.  Et  rccordatus  cA  Jie- 
rum  (â-culi  Moyfi,  &.  po- 
puii  fui  ; Ubi  cA  ^ui  eduxit 
eos  de  mari  cum  paAoribus 
gregis  fui  ? ubi  cil  qui  po- 
iùit  in  mcJiocjus  Ipiritum 
lûnûi  fui  } 


II.  Qui  eduxit  ad  dexte- 
rain  Moj  fen  brachio  niajef- 
f.'uis  fux  , qui  feidit  aquas 
ante  eus  , ut  ficerei  libi 
nomen  fempitcrnumi 


ij.  Qui  eduxit  eos  per 
abylTi  s , quafi  cquum  in  de- 
ferio  non  impingenccm. 

14.  QuaR  animal  in  cam- 
po  deftendens,  fpiritus  Do- 
r.iini  ducior  ejus  fuit  : fie 
addu.xiAi  popuium  tuum, 
ut  ficeret  libi  nomen  glo- 
11.C. 


.\itcnde  de  cœlo,  S< 


1 1.  Alais  Ifra’él  dans  fon  afjliâion  s’eft  fou- 
venu  des  merveilles  que  le  Seigneur  a faites 
dans  les  fiecles  anciens  en  faveur  de  Moyfe  ôc 
de  fon  peuple  ; cr  il  a^dit  : Où  eft  donc  main- 
tenant celui  qui  les  a tirés  de  la  mes  rouge  avec 
les  pafteurs  de  fon  troupeau  ? où  eft  celui  qui 
a mis  au  milieu  d’eux  l’efprit  de  fon  Saint  ? 

12.  qui  a pris  Moyfe  parla  main  droite? 
& qui  l'a  Joutenu  par  le  bras  tcut-puiffant  de  la 
fuprème  majefté  f qui  a divifé  les  flots  devant 
eux  „pour  s’acquérir  un  nom  éternel , & pour 
faire  pajfer  dans  les  fiecles  des  fiecles  la  mémoire 
des  merveilles  de  fa  pttijfance  infinie  l 

I J.  qui  les  a conduits  dans  le  fond  des  abî- 
mes , comme  un  cheval  ou’on  mene  dans 
une  campagne  fans  qu’il  fafle  un  faux  pas  ? 

14.  Cefi  l’efprit  du  Seigneur  qui  a fait  paf- 
fer  de  la  forte  Moyfe  & fon  peuple  au  travers 
des  eaux.  C'efl  lui  qui  l’y  a conduit  comme 
un  animal  qui  marche  dans  une  campagne. 
Oui , Seigneur,  c’eft  ainfi  que  vous  vous  êtes 
rendu  le  guide  de  votre  peuple , cb“  que  vous 
lavez  fan  paff'er  à pied  Jec  au  milieude  la  mer  y 
pour  fignaler  à jamais  la  gloire  de  votre  nom, 
Û"  la  grandeur  de  votre puijfance. 

ly.  Seigneur,  fouvenez-yms  aujourd’hui  de 
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vos  anciennes  mljèricordes  ; regardez-nous  du 
Ciel,  jetiez  les  yeux  fur  nous  de  votre  de- 
meure fainte , Sx.  du  thrêne  de  votre  gloire. 
Ou  eft  maintenant  votre  zele,/>o«r  votre  peu- 
ple , & votre  force  , cette  force  que  vous  fai  fiez 
fentir  fi  vivement  à nos  ennemis  ? Où  eft  iaten- 
drelTe  de  vos  entrailles  & de  vos  mifdricor- 


vide  de  habitaculo  fanâo 
tuo,  & glotix  tux:  iibi 
zeluf  mus , & fortiiudo  tua, 
muliitudo  vifcerum  tuorutn, 
& miferationuni  tuarum  ? 
l'upec  me  cooùnuenuu  fe. 


des/  Elle  ne  fe  rdpand  plus  fur  moi.  Cefi  ce~ 
pendant  de  vous f eut  que  je  la  dois  attendre: 

16.  Car  c’eft  vous  qui  êtes  véritablement 
notre  pere.  Abraham  ne  nous  connoît  point  ; 
Ifraël  ne  fait  qui  nous  fommes  ; /’««  & l'au- 
tre 'ignorent  notre  origine  : mais  vous , Sei- 
gneur , qui  êtes  notre  pere , qui  nous  avez 
tirés  du  niant  yvous  êtes  notre  libérateur , vous 
nous  avez  fait  fortir  de  l Egypte , vous  qui  êtes 
grand  dès  l’éternité. 

1 7.  Après  tant  de  bienfaits , Seigneur,  pour- 
quoi nous  avez-vous  fait  fortir  de  vos  voies, 
en  permettant  que  nous  nous  foyons  abandonnés 
aux  égaremens  de  notre  efprit  / Pourquoi  avez- 
vous  endurci  notre  cœur , jufqu’à  perdre  vo- 
tre crainte  ? A ppaifez  votre  colere , à caufe 
de  vos  fcrviteurs  Abraham , J/aai  & Jacob  , à 
caufe  des  tribus  que  vous  avez  rendues  votre 
héritage. 

18.  Confidcrez  que  nos  ennemis  fe  font  ren- 
dus les  maîtres  de  votre  peuple  faint,  ccrmme 
s’il  n’étoit  rien  devant  vous',  ils  ont  foulé  aux 
pieds  votre  fanduaire. 

ip.  Et  nous  fommes  devenus  comme  nous 
étions  au  commencement , avant  que  vous 
fulfiez  notre  Roi , & que  nous  poctaUions  le 
nom  glorieux  de  peuple  de  Dieu. 


itf.  Tu  enîm  parer  noffer, 
& Abraham  netcivit  nos , Sc 
ITrael  ignoravit  nos  ; tu  Do- 
mine, parer  nofter,  redemp- 
tor  noàcr , à iàtculo  nomeia 
tuum. 


17.  Quare  errare  nos  fé- 
cifti  Domine  de  %'iis  cuis  ; 
inducaOi  cor  nodrum  ne  ci- 
meremus  te.?  convertere 

Eropter  fervos  tuos , tribus- 
ereditatis  tux. 


rS.  Quart  nihilum  po(Te*t 
derunt  populum  fan^um 
tuum  : hoiles  nodri  con- 
culcaverunt  fanâiiîcatio-; 
nem  mam, 

IJ.  Fafti  fumus  quart  in 
prîneipio , cùm  non  domi- 
narotis  nodri , neque  invo- 
carecur  nomen  tuum  fiipe; 
00s. 


« 
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CHAPITRE  L'X  I V. 


5.1.  Le  Prophète  prie  Dieu  de  faire  éclater ft  puijfance  parmi  fes  ennemis» 
Gloire  prépaiêe  à ceux  qui  mettent  leur  confiance  dans  le  Seigneur, 


X.  Sicut  cxuftioîgnîs  ta- 
befeerent  , aqux  ardercnc 
igni,  ut  notum  fierct  no> 
men  tuum  ininucis  tuis  : a 
fncie  tua  gemes  turbaren- 
tur. 


}.  Cùm  feceris  mîrabilia, 
fïon  fuÛinebimus  : delccn- 
diOi,  &:  a facie  tua  montes 
deiluxerunt» 


I.  Utinam  Jirumperei  Dieu  tout-piiijjant , fi  VOUS  Vouliez  ou- 

cœjos , & defeenderes:  i yj-jj  CJcux , ôc  en  dcfcendre  encore  attjour- 
a hm , comme  vous fîtes  autrefois  enfaveurr  de 
votre  peuple  y les  montagnes  s’ëcouleroient 
devant  vous , comme  elles  firent  alors. 
a.  Sicut  exuftioignis  ta-  2.  Elles  fondtoient , comme  fi  elles  étoient 

befeerent  , aqux  atderent  confumdes  pat  le  feu  ; Ics  caux  dcviendroieiit 
igni,  ut  notum  fierct  no-  i ^ ^ /-  i • €•  ■ 

men  tuum  inimicis  tuis  : à toutes  eiTibralpes.  Uuc  nous  Jouhattertons  y oet- 
facie  tua  gemes  turbaren-  gneur , quil  VOUS  plût  de  renouveller  ces  mer- 
veilles , afin  que  votre  nom  fe  fignalât  parmi 
vos  ennemis,  6c  que  les  nations  tremblaf- 
fent  devant  votre  face  ! 

}.  Cùm  feceris  mirabilia,  Votis  les  ferez  y Seigneur  \ ù“  nous  riau~ 

Bon  fuftinebimus  : defeen-  profiter',  car  lorfque  vous  fe- 

deHuxerunt,  rez  éclater  vos  merveilles,  nous  ne  les  pour- 

■ rons  fupporter.  C'eft  ce  qui  ejî  déjà  arrivé  à nos 

feres.  Vous  Êtes  dclcendu  vers  eux  y ôc  les 
montagnes  fe  font  écoulées  devant  vous  ; 
mais  ils  furent  effrayés  de  ces  merveilles , & 
ils  nen  purent  foûtenir  l’éclat.  Cependant  elles 
n étaient  quune  ombre  imparfaite  de  celles  que 
vous  devez  opérer  en  faveur  de  vos  élûs. 

».  A fxculo  non  audie-  4.  En  effet  y depuis  le  commencement  du 
runt , ne^ue  auribus  perce-  monde , les  hommes  n’oiit  point  entendu  , 
Diut  abfque  te , qux  pri-  * Oreille  n a point  OUI , ÔC  1 œil  n a point  vu  , 
pa.afii  expeflantibus  te.  hors  VOUS  feul , 6 mon  Dieu  y ce  que  vous  avez 
préparé  à ceux  qui  vous  attendent  comme  leur 
Jhuverain  libérateur. 

§.  II.  Le  Prophète  déplore  les  péchés  de  fan  peuple  , 0“  les  maux  qu'ils  lui  ont 
attirés.  Il  prie  Dieu  de  l’en  délivrer. 

, 9“  y ont  nous  avez  fait  voir  une  image  de  ces 

lacientt  lunuiam  , in  vus  l-  , . w n ° ■ 1 

biens  que  vous  avez  prépares  aux  Jtifles , cr  des 


4.  A fxculo  non  audie- 
runc  y nc«]ue  auribus  perce* 
perjiu  : ocuius  non  vidic , 
D?us  abfque  te  > qux  prx* 
piiudi  cxpCclintibus  te. 
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maux  que  vous  detlinez  aux  médians , dans  la  i»S«  record»bunmr  tu»  : ec- 
condtiite  que  vous  avez  tenue  Jur  ceux  d entre 
noue  qui  vous  ont  étéfdeles:  car  vous  êtes  allé  per , & falrabimur. 
au-devant  de  ceux  qui  étoient  dans  la  joie 
d'une  tonne  conjcience,  & qui  vivoient  dans  la 
juflice  > vous  les  avez  prévenus  de  vos  grâces  ; 

& ils  fe  fouviendiont  de  vous , en  marchant  , 

conjlamment  dans  vos  voies,  ^■iu  contraire, 
vous  vous  êtes  mis  en  colere  contre  nous,  parce  ?, 

que  nous  vous  avons  offenfé,  & que  nous  ■ 

avons  toujours  été  dans  nos  péchés.  Cepen- 
dant nous  efpérons  que  nous  ferons  fauvés: 
mais  nous  ne  jondons  cette  efpàance  que  fur  vo- 
tre iniféricorde. 

6.  Car  nous  fommes  tous  devenus  comme  f '™* 

un  homme  impur  ; & toutes  nos  juftices,  ^ mcnftruarx  2ni- 

cefi-a-dne  y toutes  m$  auvres  , par  lef quelles  verfar  juftitîx  noftrx:  fit  ce- 
nous  croyions  nous  rendre  juftes  dr  agréables  à vos  folium  uni- 

yeux , lont  devant  vous  comme  le  linge  le  plus  quafiTemusabllulerunt  dos, 
fouillé,  y^u^  nous  fommes  tous  tomoés  com- 
me la  feuille  des  arbres  ; & nos  iniquités  nous 

ont  emportés  comme  un  vent  impétueux. 

7.  Dans  cette  mifere  univerfèlte , il  n’y  a per-  7-  Non  eft  qui  înroeet 

fonne  qui  vous  invoque;  il  n’y  a perfonne  g^^rrn^at^T^^Ton: 
qui  s éleve  vers  vous,  & qui , vous  offrant  J es  diiii  facîcm  tuam  à nobis , 
prières  avec  ardeur , retienne  les  effets  de  votre  * "qs  in  manu  ini- 
colere.  yiinft  vous  avez  détourné  votre  vifage  noflr*. 

de  nous , & vous  nous  avez  brifés  fous  le 
poids  de  notre  iniquité. 

8.  Cependant  ; Seigneur  , vous  êtes  notre  ’ *•  Domine , pa- 

pere , & nous  ne  fommes  que  de  1 argile  ; , 3^  «^0^  nofier  es 

c’eft  vous  qui  nous  avez  formes , & nous  fom-  manuum  tuâ- 
mes tous  les  ouvrages  de  vos  mains.  omn«  nos. 

ÿ.  N’allumez  point  > Seigneur  . toute  vo-  , ?•  mafearis  Domine 
tre  colere  contre  nous  ; & effacez  de  votre  „oftrx  : ecce  ref- 

efprit  la  mémoire  de  nos  crimes.  Jettez  les  pice,popuius  luus  omnei 
yeux  fur  nous  , fie  confidérez  que  nous  fom- 
mes  tous  votre  peuple. 

1 o.  nez  la  ville  que  vous  avez  honorée  par  . Civiias  fmfli  tui  f.ifla 
I _ J . /••  A / n Jâ.â  eftdelêru,  Siondefcrtafac- 

la  prefence  de  votre  faint  tabernacle  ; elle  a etc 

Tome  ly.  Part.  I.  " Bli  b 


S.  £t  iiunc  Domine  « pa- 
ter  nofter  es  tu,  nos  verà 
lutum  : Si  Hâor  noHer  et 
tu , & operü  manuum  tua* 
rum  omnes  nos. 

P*  Ne  iralcaris  Domine 
^lis , Sc  uitrà  memineris 
tniquitatîs  noflrx  : ecce  ref- 
pice  , populus  tuus  omnei 


10.  Civitas  tui  fa<fU 
eft  delêru , Sion  deferta  fac- 
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ta  eft , JeruTa'.em  defolata  changée  çn  un  défett  : Sion  eft  déferle  , Je- 
lufalem  eft  défolée. 


tt.  Domus  fan^tificatiO' 

nis  nof)ra*>  S<  glorix  noArx , 
Lt^i  laudavfranc  te  patres 
noftri,  faâa  eft  in  cxuftio- 
nem  ignis , & omnia  dc(îde> 
rabiSia  noltm  vcrfa  funt  in 
ruinas. 

I».  NumquiJ  fupfr  bis 
Comincbis  te.  Domine  , ta- 
cebis  y Sc  affliges  nos  vehe- 
runter  ? 


1 1.  Le  temple  de  notre  fanûiffcation  & de 
notre  gloire , où  nos  peres  avoient  chanté  vos 
louanges , a été  réduit  en  cendres  ; & tous 
nos  bâtimens  les  plus  fomptueux  ne  font  main- 
tenant que  des  ruines. 

1 2.  Après  ceb , Seigneur , vous  retiendrez- 
vous  encore  ? demeurerez-vous  dans  le  filence 
à t'égard  d' nos  ennemis  ? & nous  affligerez- 
vous  jufqu’a  l’extrémité,  nous  qui  fommes  vth- 
Ire  peuple  s 


CHAPITRE  LX  V.. 


§.  I.  Vocathn  des  Gentils.  Réprobation  des  Juifs  à caufe  de  leurs  crimes; 

de  leur  idolâtrie. 


■X.  Qa*fierent  me  qni  ante 
Yvon  interrogabant , invene- 
rtmt!qui  non  quzfîerant  me, 
«üxii  Ecce  ego  ad  Gemem, 
S»*  non  ioTOCabat.  nomea 
-aûlus. 


a.  Expandi  manui  meas< 
teta  die  ad  populum  incre- 
dulum.  qui  graditur  in  Tia 
non  bona  cogiiatiories 
Tuas. 

Populus  qui  ad  iiacun- 
diam  provocat  me  anie  fa- 
cicm  meam  temper  : qui 
immolant  in  hortis , & fa- 
ccificant  fuper  l^tciei  ; 


L ejl  vrai  que  jufqu  à préfent , vous  avez 
été  mon  peuple  , dit  le  Seigneur , & que  j ai 
habité  parmi  vous  : mais  vos  iniquités  font  caujè 
qu'un  autre  peuple  a pris  votre  place.  Car  ceux. 

3ui  auparavant  ne  fe  mettoient  point  en  peine  : 
e me  connoître  font  venus  vers  moi , & ceux, 
qui  ne  me  cherchoient  point  m’ont  trouvé  , , 
parce  que  je  me  fuis  moi-même  préfenté  à eux  , , 
étant  las  de  vos  crimes  & de  votre  dureté,  J’aii 
die  à une  nation  qui  n’invoquoit  point  mon  > 
nom:  Me  voici,  yenez à moi , vous  qui  n êtes 
point  mon  peuple. 

2. . Car  c èjl  en  vain  que  j’ai  étendu  mes 
mains  pendant  tout  le  jour  vers  un  peuple 
incrédule  , qui  lyarche  dans  une  voie  qui 
n’eft  pas  bonne  , en  fuivant  fes  penfées  ; 

3.  vers  un  peuple  qui  fait  fans  celle  devant 
mes  yeux  ce  qui  n’eft  propre  qu’à  m’irriter  ; 
vers  des  infenfés  , qui  immolent  des  hofties . 
abominables  dans  des  jardins  confacrés  à de  vai- 
nes idoles,  & qui  leur  facrifient  fur  des  autels, 
de  brique , malgré  les  dèfenfes  de  ma.  loi  i, 
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4*  qui  habitent  dans  les  fôpulcres  pour  y 
<eonfuher  les  morts  ; & qui , poser  apprendre  en 
Jôtigf  les  chofes  futures , dorment  dans  les  tem- 
ples des  idoles;  qui  mangent  de  la  chair  de 
pourceau  ^ue  je  leur  ai  exprejfêment  défendue , 
& qui  mettent  dans  leurs  vafes  â boire  une 
liqueur  profane  ; 

y.  qui  cependant  difent  à ceux  des  autres  na- 
tions qu'ils  rencontrent  ; Retirez-vous  de  moi  ; 
ne  vous  approchez  pas , parce  que  vous  n’êtes 
pas  purs  ; Je  croyant  eux  - mimes  très  - faims  : 
mais  ils  Je  trompent,  /dujfiih  deviendront  com- 
me une  fumde  au  jour  de  ma  fureur.  Un  feu 
^ui  bnilera  toujours  les  dévorera  éternellement. 

6.  Car  leur  péché  elt  écrit  devant  mes  yeux , 
& ne  J er  a jamais  efacé.  ylinfi  je  ne  me  tairai 
point:  mais  je  leur  rendrai  ce  qu'ils  méritent , 
& je  verferai  dans  leur  fcin  les  maux  qui  lewr 
font  dus. 

7.  Oui , je  punirai  vos  iniquités , dit  le  Sei- 
gneur, & tout  enfemble  les  iniquités  de  vos 
peres , qui  ont  facrUié  furies  montagnes,  & 
qui  m’ont  deshonoré  fur  les  collines  , où  ils 
ont  adoré  de  vaines  idoles.  Et  en  vous  punijfant , 
je  verferai  dans  votre  fein  une  peine  propor- 
tionnée à leurs  anciens  déreglemens. 


4.  qui  habiunt  in  fepul- 
chris , & in  delubris  idolo- 
nim  dormiunt  : qui  corne- 
dunt  camem  liiülàm , & jus 
profanum  in  vaüs  eoium. 


(.  Qui  dicunt,  Recede  à 
me , non  apprupinqucs  mi- 
hi , quia  immundus  es  : ifli 
fumus  ernnc  in  furore  meo, 
ignis  ardens  tolo  die. 


(.  Ecce  fcriptum  eft  co- 
ram me  : non  taccbo,  fed 
reddam  Si  retribuam  in  li- 
num  eoriun  ; 


7.  iniquicates  TcOtas , 8c 
iniquitates  patrum  veflro- 
rum  fîmul . dicit  Dominus  , 
qui  facrifcaverunt  fupet 
montes , 8t  fuper  colles  cx- 
probraverunt  mihi  , & re- 
metiar  opus  eorum  pcimunt 
in  finu  eorum. 


§.  II.  Dieu  épargne  un  petit  nombre  de  Juifs,  en  conftdéraùon  de  leurs  peres. 
Menaces  contre  ceux  qui  violent  la  loi  de  Dieu,  Frofpétité  promifea  ceux  qui 
■lagardem. 


8.  Voici  néanmoins  ce  que  dit  le  Seigneur  ; 
Comme  lorfqu’on  trouve  un  beau  grain  dans 
une  grape  de  raifin , on  dit  : Né  le  gâtez  pas , 
parce  qu’il  a été  béni  de  Diew,  ainfi,  en  faveur 
de  mes  ferviteurs  Abraham^  Ifaac  & 'Jacob , 
je  n’exterminerai  pas  Ifiaél  entièrement. 

p.  Mais  je  ferai  forur  de  Jacob  une  pofté- 
Txtéfidele,  & de  Juda  celui  quipofledera  mes 
montagnes.  Ceux  que  j’auni  élus  feront  les 
héritiers  de  cette  terre  , & mes  ferviteurs  y 
^ tiabiteront  en  toute  ajfârarue. 


s.  Ha:c  dicit  Dominus: 
Quomoao  fi  inveriarurgra- 
num  in  botro  , & dicatur  : 
Ne  diflipcs  illudi  quoniam 
bCiicdiCtio  et)  : fie  faciam 
propter  l'ervo-  meos,  ut  non 
dilpe:  lam  totum. 

p.  Er  ?dncam  de  Jacob 
tënien,  et  de  Jud.»  pofliiien- 
tem  montes  meos  ; & hcre- 
dmbuni  «um  eleâi  mei  .Sc 
fervi  met  hjbiubunt  ibi, 

B bb  ij 
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lo.  Et  erunt  campeflria  in 
taulas  gregum  & vallis  A- 
chor  in  cubile  arrnttntorum, 
populo  meo  <|ui  requilie- 
lunt  me. 


1 1.  Et  vos  ijui  ilereliquif- 
lii  Uominum  , qui  obliii  ct'- 
iis  montent  lanctum  meum, 
qui  ponitis  Fortune  tnen- 
iàm,  & iibatis  l'uper  cam  ; 

II.  numenbo  vos  in 
gUjio,  & omnes  in  ceJe 
corruetis  : pro  eo  quôJ  vo- 
cavi  , Sc  non  rerpondiHis  : 
locutus  fum,  Sc  non  audiflis  : 
& faciebatis  nulum  in  ocu- 
lis  mois , & que  nolui  ele- 
giftis. 

1 5 . Propret  hoc  hxc  dicit 
Dominus  Deus  : Ecce  fervi 
itiei  comedent,  & vos  efu- 
lietis  : ecce  fervi  mei  bibent, 
& vos  fitietis  : 

14.  ecce  fervi  inci  leta- 
bunlur , & vos  confunde-' 
ininitEcce  lèrvi  mei  lauda- 
bunt  pte  exultatione  cor- 
dis.  S:  vos  clamabitis  prx 
dolore  cordis  , 8c  prr  con- 
Iritione  (piritus  ulnlabitis. 


l{.  Et  dimittetis  nomen 
Veftrum  in  juramentum  c- 
Iciflis  meis  : 8c  iiiterfîciet  te 
Domines  Deus,  8c  fervos 
fuos  vocabit  nominc  alio. 


I8.  Tn  quo  qui  bencdic- 
tos  eft  fuper  terrant,  benedi- 
cetur  in  Deo  amera  : 8c  qui 
jurât  in  terra  , jurabit  in 
Dco  amen:  quia  oblivioni 
iradiix  funt  angufli*  prio- 
les  y Sc  quia  abl^ndtcx  fùnt 
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10.  Les  campagnes  fertiles  fervlront  de 
parc  aux  troupeaux  ; & la  vallée  d’Achor  fer- 
vira  de  retraite  aux  boeufs  de  mon  peuple , de 

. ceux  qui  m’auront  recherché  , & qui  me  fe- 
ront demeurés  fideles. 

1 1.  Mais  pour  vous,  qui  avez  abandonné 
le  Seigneur , qui  avez  oublié  ma  montagne 
fsinte , qui  dreflez  un  autel  à la  fortune , ôc 
qui  y offrez  des  liqueurs  en  facrifice  ; 

1 2.  je  vous  ferai  paffer  l’un  après  l’autre  au 
fil  de  l épéc  , & vous  périrez  tous  dans  ce 
carnage , parce  que  j’ai  appellé , ôc  vous  n’a- 
vez point  répondu  ; j’ai  parlé , ôc  vous  n’avez 
point  entendu;  vous  avez  fait  le  mal  devant 
mes  yeux  ; ôc  vous  avez  voulu  tout  ce  que  je 
ne  voulois  point. 

I J.  C’eft  pourquoi  voici  ce  que  dit  le  Sei- 
gneur Dieu:  Mes  ferviteurs  mangeront , ôc 
vous  fouffrirez  la  faim  ; mes  ferviteurs  boi- 
ront , ôc  vous  fouffrirez  la  foif; 

1 4.  mes  ferv'iteurs  fe  réjouiront , ôc  vous 
ferez  dans  la  trijlejfe  ; mes  ferviteurs  feront 
comblés  de  gloire  , éf  vous  ferez  couverts  de 
confufion  ; mes  ferviteurs  éclateront  par  des 
cantiques  de  loüanges  , dans  le  raviffement 
de  leur  cœur;  6c  vous  éclaterez  par  de  grands 
cris , dans  l’amertume  de  votre  ame , 6c  en  de 
triftes  hûrlemens  , dans  le  déchirement  de 
votre  efprit  ; 

1 y.  ôc  vous  rendrez  votre  nom  à mes  élCis  , 
un  nom  d’imprécation  ; en  fine  que  le  plus 
grartçl  mal  qu'ils  fpiJJ'ent  fouhaiter  à quelqu'un 
fera  de  vous  être  fiemb labié , parce  que  le  Sei- 
gneur Dieu  vxius  fera  périr  ; 6c  il  donnera  à. 
lès  ferviteurs  un  autre  nom  que  celui  que  vous 
avez  portée 

15.  Celui  qui  fera  béni  en  ce  nom  fur  la 
terre , fera  béni  du  Dieu  de  vérité  ; ôc  celui 
qui  jurera  fur  la  terre  , jurera  au  riom  du  Dieu 
de  vérité  , parce  qu’alors  toutes  les  erreurs  fe- 
ront corrigées  f lej  anciennes  affliûions  feront 
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mifes  en  oubli,  ôc  elles  difparoîtront  de  de-  ab  ocuU» meis. 
vant  mes  yeux. 


5.  III.  C'kux  nouveaux.  Terre  nouvelle.  Jerufilem  ville  d'alhgrejp.  Le 
Seigneur  y prendra  fes  délices.  . 


17.  Car  je  m’en  vais  créer  de  nouveaux 

cieux , & une  terre  nouvelle;  ôc  tout  ce  qui 
a été  auparavant  de  vous  affliger , s’effa- 

cera de  la  mémoire , fans  qu’il  revienne  dans 
refprit. 

18.  jMais  vous  vous  réjouirez,  ôc  vous  fe- 
rez éternellement  pénétrés  de  joie  dans  les 
chofes  que  je  vais  créer , parce  que  je  m’en 
vais  rendre  jerufalcm  une  Ville  d’allégreffc, 
ôc  fon  peuple  un  peuple  de  joie.  . 

ip.  Je  prendrai  moi-même  mes  délices  dans 
Jerufalem  : je  trouverai  ma  joie  dans  mon 
peuple , ôc  on  n’y  entendra  plus  de  voix  la- 
mentables , ni  de  trilles  cris. 

20.  Car  on  n’y  verra  point  d’enfant  ^«1  vi- 
ve peu  de  jours  j ni  de  vieillard  qui  ne  rem- 
pliffe  le  tems  de  fa  vie , dr  dont  la  Jageffle  ne 
réponde  au  nombre  des  années  ; parce  que  l’en- 
fant ne  mourra  point  ejuil  ne  fon  parvenu  à l’âge 
de  cent  ans  , ôc  que  le  pécheur  âgé  de  cent 
anÿ  fera  maudit , & exclus  de  cette  cité  fainte  , 
dont  tous  les  citoyens  vivront  bien,  ù"  vivront 
long-tems  : 

21.  De  forte  <j«’ils  bâtiront  des  maifons,  Ôc 
ils  les  habiteront  ; ils  planteront  des  vigne? , 
ôc  ils  en  mangeront  ic  fruit. 

22.  Il  ne  leur  arrivera  point  de  bâtir  des 
maifons,  ôc  qu’un  autre  les  habite,  ni  de 
planter  des  vignes  , ôc  qu’Ln  autre  en  mange 
le  fruit  ; car  la  vie  de  mon  peuple  égalera 
celle  des  grands  arbres  ; ôc  les  ouvrages  de 
-leurs  mains  feront  de  longue  durée. 

2 J.  Mes  élus  ne  travailleront  point  en  vain, 
ôc  ils  n’engendreront  point  d’enfans  qui  leur 
caufent  de  la  peine , parce  qu’ils  feront  la  ra- 


17.  Ecce  enitn  ego  creo 
enclos  novos,  & terrain  no- 
vam  : 8c  non  erunt  in  rae- 
moria  priera,  Sc  non  afeen- 
dem  fuper  cor. 


i8.  Sed  gaudebitis  & c- 
xultabitis  uli]ue  in  Icmpi- 
ternem , in  his  quat  ego 
creo  : quia  ecce  ego  creo 
Jenilâlcm  exuUaiionem , & 
populum  ejus  gaudium. 

If,  Et  exudtabo  in  Jera- 
(atem,  & gaudebo  in  popu- 
lo tneo  : S:  non  audieiur  in 
eo  ultra  vox  fietûs  Sc  *vox 
clamoris. 

ao.  Non  cric  ibi  amplius 
infans  dierum , Sc  fenex  qui 
non  impleat  diesiuos  ; quo. 
niain  puer  centum  annorum 
morietur,  Sc  peccator  cen- 
tum annorum  maledicfua 
erit. 


tt.  Et  xdificabunt  domtn, 
Sc  habitabunt  : & planrabunt 
vineas , Sc  comeJent  fiufiia 
earum. 

as.  Non  xdificabunt , Sc 
alius  habitabit  : non  plaiita- 
bunt,  Sc  aÜus  comedet  : fe- 
cundùm  enim  dies  ligni  , 
erunt  dies  populi  mei , Se 
opéra  manuum  eorum  sn- 
veterabunt: 

13.  eiffli  trei  non  labo- 
rabunt  frullrd  , neque  gene- 
rabtini  in  conturbuione  a 
quia  femen  bcncdiSotiOB 

13  b b âij 
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Domin!  eft  : Sc  nepoteieo- 
rumcum  eii, 

24.  Ericque  antequam 
cbmem.,  ego  ex  .udiam  : il- 
lis  adiiuc  loquemibuS)  ego 
auiiiam. 

15.  Lupus  & agnus  paf- 
(Cfiuur  finuil , Ico  & bos  co* 
medenc  p.deâs:  & ferpenti 
pulvis  panU  ejus:  non  no 
<ebunty  neque  occident  in 
.omni  monte  lanâo  meo  , 
^icU  Dominus» 


ce  bénie  du  Seigneur,  fic  frn  leurs  petits  eh-^ 
fans  le  feront  comme  eux. 

24.  On  verra  qu’avant  qu’ils  crient  vert 
moi , je  les  exaucerai  ; 6c  lorfqu’ils  parleront 
encore , j’écouterai  leurs  prières. 

2 y.  Le  loup  ôc  l’agneau  iront  paître  enfem- 
ble;  le  lion  ôc  le  bœuf  mangeront  la  paille; 
ôc  la  pouffiere  fera  la  nourriture  du  ferpent. 
Ils  ne  nuiront  point  fur  toute  ma  montagne 
fainte  , dit  le  Seigneur  ; on  y jouira  dune  paix 
parfaite  , on  y fera  dans  une  entier e ajfù- 
rance. 


CHAPITRE  LXVL  * 


I.  Dieu  rta  point  dé^ard  à la  magnificence  dU  temple  qu'on  lui  offre.,  mait 
» a PliumUiié  d’un  exur  qui  lui  obâu 


I.  Hxc  dicit  Dofninus  : 
C<rlum  lêdei  niea  , terra 
auteni  fcabellum  pedum 
«ncorum  : qux  ell  lAa  do- 
mur  > quant  zditicabiiis  mi- 
Jiit  & quis  cft  ifte  locuf 
.quietis  mex  ? 

X.  Omnia  hzc  manus  mea 
fccit , & faâa  Tunt  unirerlà 
ifla  dicit  Dominus  : ad 
quem  autem  refpiciam , nifi 
ad  pauperculuta  , & con- 
tiitumfpiritu,  & trementem 
ifermones  meos.^ 


3.  Qui  immolât  borem, 
quati  qui  inierliciat  virum  : 
qui  maCtat  pecut , qualî  qui 
fxcerebret  car.cm  : qui  of- 
fert oblationem , quart  qui 
fanguincm  fuilbim  offerat; 
qui  recordatur  thurir  > quart 
qui  bencdicat  idoLo.  Hxc 


t*  V Oici  ce  que  dit  le  Seigneur:  Le  ciel 
eft  mon  thrône,  ôc  la  terre  mon  marchepied. 
Quelle  maifon  me  bâtirez-vous  donc  f ÔC  oà 
me  donnerez- vous  un  lieu  de  repos  î 

2.  C’eft  ma  main  qui  a créé  toutes  ces  cho7 
fes  5 ôc  elles  font  toutes  , parce  que  je  le^  ai 
faites , dit  le  Seigneur.  Etant  donc  le  créateur 
de  toutes  chofès , & n'ayant  befoin  de  perfonne  , 
fur  qui  jetterai-je  les  yeux  , finon  fur  le  pau- 
vre qui  a le  cœur  brifé  & humilié , ôc  qui 
écoute  mes  paroles  avec  crainte  & tremble- 
ment? Oui,  ce  fera  fur  celui-là  que  je  jetterai 
mes  regards , non  fur  la  magnificence  de  votre 
temple , ni  fur  la  multitude  de  vos  facrifices , que 
je  ne  puis  plus  fupporter. 

3 . Car  celui  d'entre  vous  qui  »j’immole  un 
bœuf  eft  devant  moi , par  la  mauvaife  difpofi- 
tion  de  fon  coettr , comme  celui  qui  tueroit  un 
homme  ; celui  qui  facritie  un  agneau  , ou  un 
chevreau , eft  comme  celui  qui  affommeroit 
un  chien  ; celui  qui  me  &it  une  oblation  eft 
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commé  celui  qui  m’offriroit  le  fang  d’un  pour- 
ceau ; & celui  qui  fe  fouvient  de  brûler  de 
l’encens  en  mon  honneur  eft  comme  celui  qui 
üévéreroit  une  idole.  En  effet  y ils  ont  pris 
plaifir,  & ils  fe  font  accoutumés  à faire  toutes 
CCS  chofes  oui  font  expreffément  défendues  par 
ma  loi  ; & leur  ame  a feit  fes  délices  de  fes 
abominations  que  j’ai  en  horreur. 

C’ell  pourquoi  je  prendrai  audi  plaiftr  à 
me  mocquer  d’eux , ôc  je  ferai  venir  fur 
eux  ce  qu’ils  craignoient  : car  j’ai  appellé , & 
perfonne  ne  m’a  répondu  ; j’ai  parlé  , & ils 
ne  m’ont  point  entendu  : mais  ils  ont  fait  le 
mal  devant  mes  yeux , ils  ont  voulu  ce 
que  j3  ne  voulois  point. 

y.  Ecoutez  la  parole  du  Seigneur,  vous 
qui  l’entendez  avec  tremblement  : Vos  frétés 

3ui  vous  liaiffent , ûc  qui  vous  rejettent  à caufe 
c mon  nom , vous  ont  dit  : Que  le  Seigneur 
felTe  paroître  fa  gloire  en  vous  ; & nous  le  re- 
oonnoîtrons  dans  votre  délivrance  & dans 


omnia  elegcrunt  in  viit 
fuis,  & in  abominationibut 
fuis  anima  eorum  dcleâau 
ea. 


Unde  & ego  eügam’ 
illufîonei  eotum:  & que  ti- 
mebant  adJucam  eis  : quia 
vocavi , & non  e«t  qui  ref- 
ponderet:  locutus  fum  , & 
non  audierunt , fecenintque 
maluro  in  oculis  meii,  8c- 
quz  nolui  elegerunt. 


S,  Audite  verbum  Dômi- 
ni.qui  tremitis  ad  verbum’ 
ejus  : dixerunt  fratres  veftri 
odientesvoi,  & abjicientea- 
propter  nomen  meum  : glo- 
ritiectur  Dominus,  & vide- 
bimus  in  laniiia  veQra  : ipit' 
autetn  confundeotui. 


wtre  joie;  Le  Seigneur  la  fera  paraître  cette 
gloire  -;  0“  il  vous  donnera  la  joie  quil  vous  a 
promife,  eir  que  vos  ennemis  veulent  vous  ravir  : 
mais  pour  eux,  ils  feront  couverts  de  confu^ 
fion  ; cela  dans  peu.: 


§.  II.  Ruine  dés  Juifs  infidèles.  Fécondité  deVEglife,  Ceux  qui  pleurent  fes- 
maux  auront  part  à fa  joie.  Bonheur  dont  elle  fera  comblée. 

6.  Car  j’entends  la  voix  d’un  peuple  furieux  <•  Vox  popoli  de  civitate, 
r„m„  du  de  U vUk  * W./™ , 

OU  il e(l  entré  j une  voix  vient  du  temple»  inimicii fuis. 
cette  z ix  efl  la  voix  des  armées  du  Seigneur  , 

Jui  rend  i fes  ennemis,  cefi-â-dire,  aux  per- 
des Jtii’-  , .e  qu’ils  méritent. 

7.  Il  eft  i rai  qu’en  les  perdant  , le  Ssiortfttr  7.  Anfrrquam  parturir«; 
perd  un  peu  : le  nui  lui  a été  très-cher  : mais  il  fc  P'P""  i 
conjolera  de  cette  1 erte  par  la  multitude  des  en-  lune 
Jans  que  la  muvsllé  S:on  vient  de  lui  donner  tout 
dtwi  coup^y  efans  aucune  douleur:  car  elle  a. 
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8.  Quis  audivit  unquam 

taie  ! & quis  vidit  huic  fimi- 
le?  numquid  partutiet  terra 
in  die  una  ! aut  parietur 
gens  lîmul  , quia  parluri- 
vit  & pcpcrit  Sion  ülios 
l'uos  ? . 

9.  Numquid  ego , qui  a- 
lios  parère  facio>  ipfe  non 
pariam,  dicit  Dominus?  lï 
ego, qui  generationem  ce- 
teris  tribuo , lieriiis  cro , ait 
Dominus  Deus  cuus  ? 


10.  Latiamini  cum  Jeni- 
falem,&  exultate  in  ea  om- 
nes  qui  diiigiiis  eam  : gau- 
«Jete  cum  ea  gaudio  uni- 
verli , qui  lugetis  Aiper  eam, 


1 1.  ut  fugatis , te  replea- 
niini  ab  ubere  confolatio- 
nis  ejus:  ut  mulgeatisr  & 
deliciis  affluaiit  ab  omni- 
inoda  gloria  ejus. 


tt.  Quia  hic  dicit  Do- 
minus  : Ecce  ego  declinabo 
fuper  eam  quafi  fluvium  pa- 
cis  , & quaü  tortentem 
inundamem  gloriam  Gen- 
tium,  quam  fugetis  : ad  u- 
bera  portabimini , & lùpet 
genua  blandientur  vobis, 

IJ.  Quomodo  ficui  ma- 
ter blandiatur,  iia  ego  con- 
folabor  vos,  in  Jcruliilem 
conibiabimini. 

14,  Videbitis,  & gaude- 
bit  cor  vcflrum,  Sc  oiTa  vet 
tra  qualt  herba  germina- 
bunt  : St  cognofeetur  ma- 
rus  Domini  fervi  ejus,  8c 
indignabitur  inimicis  liiis. 


enfanté  avant  que  d’être  en  travail  ; elle  a mis 
au  monde  un  enfant  mâle  avant  le  tems  de* 
l’enfantement. 

8.  Qui  a jamais  entendu  une  telle  chofe? 
qui  a jamais  rien  vù  de  femblable  ? La  terre 
produit-elle  fort  fruit  en  un  feul  jour  ? & tout 
un  peuple  eft-il  engendré  en  même-tems?  Noa 
fans  doute.  Cependant  Sion  a été  en  travail  ; 

& elle  a enfanté  fesenfans  en  un  même-tems. 

p.  ISJ’en  feyez  point  furpris  ; elle  ejl  mon 
époufe.  Moi  aonr  qui  fais  enfanter  les  autres, 
n’enfanterai-je  point  auffi  moi-même  , dit  le 
Seigneur  f moi  qui  donne  aux  autres  la  fé- 
condité, demeurerai-je  ftérile,  dit  le  Seigneur 
votre  Dieu  ? Ao»  certes. 

10.  RéjoüifTez  - vous  c/oMf  avec  la  nouvelle 
Jerufalem  mon  époufe  ; foyez  dans  l’allégrelTe 
avec  elle , vous  tous  qui  l’aimez  ; joignez  les 
fentimens  de  votre  joie  à la  fienne  , vous 
tous  qui  pleurez  fur  elle , û"  qui  vous  ajfigez 
de  fes  maux  , 

1 1.  afin  que  vous  fucicz  & que  vous  'tiriez 
de  fes  mammelles  le  lait  de  fes  confolations  , 

& que  vous  trouviez  une  abondance  de  dé- 
lices dans  la  gloire  qui  l’environne  de  tous 
côtés , & à laquelle  vous  aurez  part , vous  qui 
en  aurez  pris  à fa  douleur. 

12.  Car  voici  ce  que  dit  le  Seigneur  : Je 
vais  faire  couler  fur  elle  comme  un  fleuve  de 
paix  : je  répandrai  fur  elle  la  gloire  des  nations 
comme  un  torrent  qui  fe  déborde:  vous  fu- 
cerez  fon  lait  ; on  vous  portera  à la  mam- 
melle  ; 6c  on  vous  careflera  fur  les  genoux  , 

13.  comme  une  mère  cârelTe  fon  petit  en- 
fant : ainfi  je  vous  confolerai  , 6c  vous  trou- 
verez votre  paix  dans  Jerufalem. 

1 4.  Vous  verrez  ces  chofes , 6c  votre  cœur 
fera  dans  la  joie;  vos  os  même  reprendront^ 
une  nouvelle  vigueur,  comme  l’herbe  feche 
repoujfe  de  nouveau  ; âc  le  Seigneur  fera  con- 
noîue  fa  main  puijfante  en  faveur  de  fes  fervi- 

teurs  , 
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leurs , & il  idpandra  fa  colere  fur  Tes  enne- 
mis, 

§•  III.  Jugement  de  Dieu.  Me'chnnt  punis. 


ij.  Car  le  Seigneur  va  paroîtrc  dans  les 
feux , & ion  char  viendra  fondre  comme  la 
tempête,  pour  répandre  fon  indignation  & 
fa  fureur  , & pour  exercer  fa  vengeance  au 
milieu  des  flammes. 


I f . Quia  ecee  Dominus 
in  igné  vcniet,  & quafi  tur- 
bo  quadrigz  ejus  : reddere 
in  indignatione  furorrni 
fuum  , & incrcpaiionem 
lîiam  in  Bamma  ignis  ; 


\6.  Le  Seigneur  viendra  environné  de 
feux  , & armé  de  fon  glaive  pour  juger  toute 
chair  ; le  nombre  de  ceux  que  le  Seigneur 
tuera  fe  multipliera  à l'infini. 

1 7.  Alors  ceux  qui  croyoient  fe  fanSifier 
& le  rendre  purs  par  les  facrijices  impies  quils 
qffroient  à leurs  idoles  dans  leurs  jardins , en 
fermant  la  porte  fur  eux  , qui  mangeoient  de 
la  chair  de  pourceau , des  fouris  , ôc  qui  fai- 
Joient  d’autres  femblables  abominations  , pé- 
riront tous  enlèmble , dit  le  Seigneur. 

1 8.  Car  pour  moi  ,^c  viens  pour  recueillir 
toutes  leurs  œuvres  & toutes  leurs  penfées  , 
& pour  les  affembler  avec  tous  les  peuples  de 
quelque  pays  & de  quelque  langue  qu’ils  puif- 
lent  être , afin  de  leur  donner  à tous  la  recom- 
penfe  quils  méritent  : & ils  comparoîtront  tous 
devant  moi,  & ils  verront  ma  gloire. 


1 1.  quia  in  igné  Dominut 
dijudicabit,  & in  gladio  fuo 
ad  ooinem  catnem,  & mul- 
tiplicabumur  interfedU  i 
Domino  ; 

17.  (jui  fanflificabantur , 
& mundos  fe  j>ut.ibant  in 
bonis  pcB  januam  intrin.. 
reçus,  qui  comedebant  car- 
nem  fuilUm,  & abomina- 
ticncm  , & murem  : fîmul 
conliimemuT  t dicit  Domi^ 
nus. 


si.  Ego  autem  opéra  eo- 
ruro,  & cogitaciones  eorum, 
venio  ut  congregem  cum 
omnibus  gcniibus  & lin* 
guis  : & venient  & videbunt 
gloriim  meam. 


§.IV.  Prédication  de  l'Evangile.  Converfwn  des  Gentils.  Sacerdoce  Ù“ 
cérémonies  de  la  lot  changées.  Punition  des  impies. 


15.  Car  j’éleverai  un  étendart  parmi  eux, 
& j’cnvoyerai  ceux  d’entr’eux  qui  auront  été 
fauvés,  vers  les  nations  qui  font  au-delà  des 
mers , dans  l’Afrique , dans  la  Lydie  , dont  les 
peuples  font  armés  de  fléchés , dans  l’Italie  , 
dans  la  Grece , dans  les  illes  les  plus  recu- 
lées , vers  ceux  qui  n’ont  jamais  entendu  par- 
ler de  moi , ôc  qui  n’ont  point  vu  ma  gloire: 
ôc  ceux  que  i' envoyer  ai  dans  ces  pays  différent , 
annonceront  ma  gloire  aux  Gentils. 

20.  Et  ils  feront  venir  chez  vous  tous  vos 
Tome  IK  Part.  1. 


J9>  Et  ponam  in  eis  fîg- 
num,  t mittdfn  ex  eis  qui 
(alvaci  fuerim  , ad  Gences 
in  mare»  in  Africam  , 8c 
Lydiam  tendemes  fngiitam: 
in  Italiam  & Grarciam  « 
ad  inlulas  longe  ad  eos 
qui  non  audierunc  de  me  y 
& non  viderunt  gloriam 
meam.  Et  annumialiunt 
gloriam  meam  Gentibus» 


10.  8c  adducent  omnes 


Ccc 
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ritres  yedro»  de  cunâit 
Gentibus  donum  Domino, 
in  equis  , & in  <]uadri|[is  , S: 
in  leâicis,  & in  mulis , & in 
carrucis,  ad  montem  fanc- 
tum  meum  Jetufalem,  di- 
cic  Dominus , quomodo  fî 
inférant  filii’  Ifrael  munus 
in  vafe  mundo  in  domum 
Donûni. 


al.  Et  afliimam  ex  eia  in 
facerdotcs  , St  levitat,  di- 
cic  Dominus. 

ai.  Quia  (îcut  ctrli  novi , 


freres , qu’ils  rajjhnbleront  de  toutes  les  na- 
tions ; & i(s  vous  les  offriront  comme  un  pré- 
fent  pour  le  Seigneur  ; ils  les  feron^venir  fur 
des  chevaux  , fur  des  chars  , % des  litières  , 
fur  des  mulets  & fur  des  chariots , à ma  mon- 
tagne faintc  de  Jerufalem-,  dit  le  Seigneur , 
comme  lorfque  les  enfans  d’Ifracl  portent  un 
préfent  au  Temple  du-Seigneur  dans  un  vafe 
pur  y avec  la  meme  joie  & la  même  folemnité. 

a I . Et  j’en  choifirai  d’entr’eux  pour  les  faire 
Prêtres  & Lévites , dit  le  Seigneur. 

22.  Car  comme  les  deux  nouveaux,  fie  la 


hciXero«mm\Tdic.°  "ouveUe  que  je  vais  Créer , fubfilleront 

Dominus  : (ic  flabit  feraen  toujours  devant  moi , dit  le  Scigneur , ainu 
TeArum,&  nomenveftrura.  yotre  nom  fit  Votre  race  fubfilleta  éternelle- 


ment , 0 Jerufalem. 

23.  Et  \c%  fêtes  des  premiers  jours  des  mois 
fe  changeront  en  d’autres  fêtes  ; ôc  les  Sab- 
bats en  un  autre  Sabbat.  Æors  toute  chair 
viendra  fe  çrofterner  flevant  moi , fie  m’ado- 
rer, dit  le  Seigneur. 

24.  Et  ceux  qui  habitent  dans  Jerufalem  en 
fottiront  pour  voir  les  corps  morts  de  ceux 
qui  ont  violé  ma  loi , & les  tourmens  qu’ils 

tut  , & ignis  eorum  non  jouffriroru.  lls  feront  terribles  y ces  tourmens  des 
que  ïd  fatietatem  vifionis  tmpicSy  car  Icur  ver  ne  mourra  point , 6c  leur 
Omni  cornu  feu  ne  s’étcindra  jamais , fie  ils  feront  expofés 

zlavûe  de  tous  les  hommes  , qui  ralTafieront 
leurs  yeux  du  trijle  fpeêtacle  de  ces  affreux  fup- 
plices. 


23.  Et  erit  menfis  ex 
mente , 8c  fabbatum  ex  fab- 
bato  : yeniet  omnis  caro  ut 
adoret  coram  facie  mea,  di- 
cit  Dominus. 

14.  Et  egredientur  8c  yi- 
debunt  cadavera  viroium  , 
qui  prxvaricaii  funt  in  me  : 
yermis  eorum  non  morie- 


lin  de  la  première  Partie  dtt  Tome  quatrième.. 
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AVERTISSEMENT. 

J Eremie  étoic  fils  de  Helcias , l’un  des  Prêtres  qui 
demeuroient  à Anathot , Ville  fiicerdotale  fituée  jlans 
la  terre  de  Benjamin.  Saint  Jerome  dit  que  ce  n’étoit 
qu’un  bourg  ; il  le  place  à trois  milles  de  Jerufalem. 

Ce  fut  apparemrnent  dans  ce  lieu  que  naquit  Jeremie, 
& que  le  Seigneur  lui  adrefla  fa  parole , lorfqu’il  lui 
déclara  qu’il  l’avoit  fanélifié  dès  le  ventre  de  fa  mere , 
& qu’il  l’avoit  choifi  dès  - lors  pour  être  fbn  Prophète 
parmi  les  nations. 

Jeremie  s exeufa  d’abord  d’accepter  un  fi  redoutable 
miniftere.  Il  repréfenta  qu’il  n’étoit  qu’un  enfant , &■ 
qu’il  ne  favoit  pas  parler.  On  croit  en  effet  qu’il  n’avoit 
alors  que  quinze  ans.  Mais  le  Seigneur  lui  défendit  de 
dire  qu’il  étoit  un  enfant  ; & étendant  la  main  pour  lui 
toucher  la  bouche , il  lui  dit  : Je  mets  préfentement 
mes  paroles  dans  votre  bouche  ; je  vous  établis  aujoutr* 
d’hui  fur  les  natio^|s  & fur  les  Royaumes , pour  arracher 
& pour  détruire , pour  perdre  & pour  dilTiper , pour  édi-r 
fier  & pour  planter. 

Le  Seigneur  l^îiifura  eiifiiite  qu’il  l’établiiToit  pour  être 
comme  une  ville  forte , une  colomne  de  fer  & un  mur 
d’airain  à l’égard  des  Rois  de  Juda  , de  fès^  Princes  , de 
fès  Prêtres  & de  fon  peuple  , qui  combattroient  contre 
lui,  mais  qui  ne  pourroient  avoir  l’avantage  fur  lui. 

Jeremie  ainfi  fortifié  ne  penfa  plus  qu’à  s’acquiter 
dignement  des  fonélions  de  fon  miniftere.  Il  alla  publier 
laautement  dans  Jerufalem  les  reproches  & les  menaces 
que  le  Seigneur  faifoit  à cette  Ville  infidèle  ; il  attaqua- 
les  Princes  , les  Prêtres,  les  faux  Prophètes  & le  Peuple  : 
il  leur  déclara  hautement  les  maux  dont  ils  dévoient  être 
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accablas,  mêlant  toûjours  Tls  menaces  de  tcm.oignages 
de  tcndrelTe  , d’exhortations  à la  pénitence  , & de  pro- 
medes  de  pardon  , s’ils  retournoient  fincerement  à Dieu. 

Mais  les -Juifs  également  infenfibles  aux  menaces  & 
aux  promefl'cs  du  Seigneur , ne  penferent  qu’à  faire  mou-* 
rir  le  Prophète  qui  leur  parloit  de  fa  part  ; comme  fi,  en 
lui  ôtant  la  vie , ils  avoient  pû  le  dérober  eux-mémes 
auxfulles  chûtimens  qu’ils  avoient  mérités. 

Jls  lormerent -d’abord  le  delTein  de  l’empoilonncr  : ils 
le  livrèrent  enfuite  aux  Magillrats  pour  le  faire  mourir; 

. enfin  ils  le  jetterent  dans  une  baffe  teffe  pleine  de  bdüe , 
afin  qu’il  y pérît  de  faim  & de  milerc. 

Alais  le  Seigneur  foûtint  l'on  Prophète  dans  tous  ces 
maux.  Ils  n’aftbiblirent  ni  Ibn  courage  , ni  fa  charité.  Il 
continua  d’annoncer  la  parole  du*  Seigneur , depuis  la 
vingt-troifieme  année  du  régné  de  Jofias,  jufqu’à  laprifè 
de  Jerufalem. 

Alors  jeremie  , qui  julques-là  étoit  relié  en  prifon 
en  fut  tiré  par  l’ordre  de  Nabuchodonofor , & il  recou- 
vra ainfi  la  liberté  pendant  que  les  autres  Juifs  étoieîit 
réduits  en  fervitude. 

Il  ne  fe  Icrvit  de  cette  liberté  qae  pour  travailler  de 
nouveau  au  falut  de  fon  peuple.  Il  refufa*d’aller  à Baby'- 
lone  y jouir  des  honneurs  & du  repos  qu’on  lui  promet- 
toit  de  la  part  de  Nabuchodonolbr  & il  aima  mieux 
relier  dans  la  Judée,  avec  les  plus  pauvres  d’entre  les 
Juifs  que  ce  Prince  y avoit  laiffés. 

La  ruine  de  Jerufalem,  .la  captivité  de  fon  Roi  & celle 
de  fes  habitans  , montroient  clairement  à ces  relies  mal- 
heureux d’un  peuple  autrelois  fi  lloriffant , que  Jeremie 
étoit  un  yrai  Prophète.  Cependant  ils  n’en  furent  pas 
plus  dociles  à fa  voix , & ils  fe  retireront  en  Egypte  , 
malgré  la  défenic  qu’il  leur  en  fit  de  la  part  du  Seigneur  , 
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qu’il  avoit  confulté  fur  cela , à leur  priere. 

Jeremie  ne  les  abandonna  pas  : il  les  lùivit  dans  cette 
terre  étrangère  ; il  continua  de  les  inftruire  des  volontés 
de  Dieu  : mais  comme  il  leur  reprochoit  leur  idolâtrie  , 
& qu’il  leur  annonçoit  qu’en  punitiorflde  leurs  crimes,  ils 
lèroient  enveloppés  dans  la  ruine  de  l’Egypte  qui  alloit 
être  livrée  aux  Chaldéens , ces  cœurs  endurcis  , pour  fe 
délivrer  des  reproches  & des  menaces  du  Prophète  , le 
, lapidèrent , comme  on  l’apprend  d’une  ancienne  tradi- 
tion des  Juifs  (i),  reçue  dès  le  tems  de  Tertullien. 

C’eft  pourquoi  l’Eglife  honore  Jeremie,  non  - feule- 
ment comme  un  Prophète  qui  étoit  grand  devant  le  Sei- 
gneur , félon  la  fignification  de  fbn  nom  , mais  comme 
un  illuftre  Martyr,  & comme  une  excellente  figure  de  ♦ 
Jésus  - Christ  , qu’il  a parfaitemenr  repréfenté  par  les 
perfécutions  qu’il  a fouflfertes  de  la  part  des  Juifs , par  la 
charité  ardente  qt’il  a eue  pour  ce  peuple  jufqu’à  la  fin  de 
fa  vie  , & par  les  prières  ferventes  qu’il  offre  pour  eux 
après  la  mort,  comme  Judas  Machabée  (2)  l’apprit  dans  • 
une  vifion,  dans  laquelle  le  Grand-Prêtre  Onias  lui  mon- 
trant le  Prophète  Jeremie  qui  lui  paroilïbit  tout  éclatant 
de  gloire  , lui  dit  : « C’eft-là  le  véritable  ami  de  fes  fre- 
» res  & du  peuple  d’ifraël;  c’eft-là  Jeremie  le  Prophète 
» de  Dieu , qui  prie  beaucoup  pour  ce  peuple  & pour  la 
» ville  fainte.  » 

Les  autres  circonftances  de  la  vie  de  Jeremie  le  trou- 
veront dans  fes  propres  écrits.  Ils  font  plus  clairs  & plus 
luivis  que  ceux  du  Prophète  Ifaïe.  Auffi  y a-t-on  moins, 
ajouté  de  ces  explications  qui  ne  font  deftinées  qu’à  éclair- 
cir les  endroits  obfcuirs  du  texte , & “à  en  montrer  la  liiite 
& la  liaifon.  • 

( I ) Scorpi^r,  8. 

{2)2.  Mach.  ly. 
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•CHAPITRE  PREMIER. 

§.  I.  Origlnf  df  Jéremir,  Tems  auquel  il  a frophétip.  Sa  fanfnpeation  des  le 
venue  de  fa  mere:  fon  hiiinilité  : fa  niijfion. 


L’an  du  monde  337J.  Avant  J. C.  62^, 


^•P  Rophérie  de  Jdremie , fils  de  Helcias  , 
t un  des  Prêtres  qui  deiri^uroient  à Anathoth, 
ytllefacerdotale,fttuée  dans  la  terre  de  Ben- 
jamin. 


i.V  Erba  Jeremir  filiî 

Helcix  # de  làccrJoiibus 
quifucruntin  Anathoihi  in 
terra  Benjamin. 


2.  Le  Seigneur  lui  adrefifa  fa  parole  au  tems 
de  Jofias  fils  d’Amon  Roi  de  Juda>  la  trei- 
zième année  de  fon  régné. 

3.  Il  lui  parla  encore  au  tems  de  Joachim , 
fils  de  Jofias  Roi  de  Juda,  eî''  il  commua  de 
lui  découvrir  fes  v^omés , jufqu’à  la  fin  de  la 
onzième  année  de  Sedecias,  fils  de  Jofias 
Roi  de  Juda,  Mr  jufqu’au  tems  de  Ja  trans- 
migration 7«//i , qui  furent  enlevés  de  Je- 
rufalcm , & emmenés  captifs  à Babylone  au  cin- 
quième mois  de  f an  du  monde  3416. 

4.  Le  Seigneur  m’adrefla  donc  alors  fa  pa- 
role , & me  dit  : 

y.  Je  vous  ai  connu , & je  vous  ai  aimé ^ 
avant  que  je  vous  enfle  formé  dans  les  en- 
trailles de  votre  mere  ; je  vous  ai  fanûifié 
avant  que  vous  fulliez  forti  de  fon  fcin;  & 
des- lors  je  vous  ai  établi  Prophète , aher 
annoncer  mes  volumes  parmi  les  nations. 


».  QuoJ  faâum  eft  ver- 
bum  Domjni  ad  eum  itt 
diebus  Jofi*  filiî  Amon  ré- 
gis Juda,  in  tertiodecimo 
anno  regni  ejus. 

J.  Et  faûum  eft  in  diebus 
Joaxim  filii  Jofia:  regis  Ju- 
da , ufque  ad  confummatio- 
nem  undecimi  anni  Sede- 
cii  filii  Joli*  regis  Juda , 
ulque  ad  tranfmigrationeiti 
Jerufiilero,  in  menfe  quin- 
to. 


4.  Et  raâum  eft  verbum 
Domini  ad  me , dicens  : 

r.  Priul^am  te  fornia- 
rem  in  utero , novi  te  : & 
antequam  exires  de  vulva, 
fanflificavi  te,  & Prophe-; 
tam  in  Cemibus  dedi  te. 


Tome  ly.  Fart.  IL 
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«.Et  dix!.  A,*,  a.  Do-  6.  Jc  lui  dis  : Ah!  ah!  ah!  Seigneur  mon 
mine  Dem  : ecce  nefcio  Dieu , VOUS  Voyez  que  je  fuis  incapable  tf  un 
loqui , quia  puer  ego  fum.  miniftere  : je  ne  fai  point  parler , parce  que 
je  ne  fuis  encore  qu’un  enfant , ayant  â peine 
quinze  ans. 

7.  Et  dixit  Dominuf  ad  7-  Le  Seigneur  me  dit  : Ne  dites  point 
meiNoiidicere.Puerfum:  jg  (uis  un  enfant;  Car  vous  irez  par-tout  où  je 
S^teisT uni»\“-  VOUS  cnvoycrai,  ôc  vou%  porterai  toutes  les 
Ta,  quzcumque  mandavero  paroles  que  je  VOUS  Commanderai  de  dire. 

tibi , loquérîs. 

8.  Ne  timeat  à facie  eo-  8.  appréhendez  point  ceux  vers  Qui  je  vous 
rum:  quia  tecum  ego  fiim . fnvQyerai , & ne  Craignez  point  de  paroître 

devant  eux , parce  que  je  luis  avec  vous  ^ pour 
vous  délivrer  de  leurs  mains  y dit  le  Seigneur  y 
& pour  empêcher  qu'ils  n'ayent  l'avantage  Jut. 
vous. 


y.  Et  mi/ît  Dominus  ma- 
num  fuam  , & tetigit  os 
meum  : & dixit  Dominus 
ad  me  : Ecce  dedi  verba  mea 
in  Ote  tuo; 

10.  ecce  conftitui  te  ho- 
die  (ùper  Gentes  , ?t  fu- 
per  régna,  ut  evetlas,  & 
deftruas  , & dilperdas , & 
ditTipes , & zdifices,  & plan- 
tes. 


p.  Alors  le  Seigneur  étendit  fa  main , tou- 
cha ma  bouche , ôc  me  dit  : Je  mets  ptéfen- 
tement  mes  paroles  dans  voue  bouche. 

lo.  Je  vous  établis  aujourd’hui  fur  les  na- 
tions ôc  fur  les  Royaumes , pour  leur  déclarer 
que  je  vais  auacher  ôc  détruire,  perdre  ôc  dif- 
fiper  les  uns , édifier  ôc  planter  les  autres  fur  les 
ruines  des  premiers , félon  que  le  demanderont  les 
réglés  de  ma  fagejfe  & de  majufiiee. 


§.  II.  Jeremie  voit  les  maux  dont  le  Seigneur  doit  affiger  la  Ville  de  Jerujàlem  , 
fus  la  figure  d'une  verge  qui  vetlle , ix  d'une  chcHÊdiere  bouillante. 


II.  Et  faâum  eft  verbum 
Domini  ad  me  , dicens  : 
Quid  tu  Tîdes  Jeremia  ? Et 
dixi  : Virgam  vigilantena 
ego  video. 


1 1.  Et  dixit  Dominas  ad 
me:  Kene  vidifii,  quia  vi- 
giiabo  ego  fupea  vetbo  meg 
ut  fdciain  illud. 

1 1.  Et  Ta^um  efl  verbum 
Domini  leMinJô  ad  me, di- 
cens : Quid  tu  vides .?  Et 

diai:  OUam  rucceiilâm  ego 


1 1 . Le  Seigneur  me  parla  èncore , ôc  me 
dit:  Que  voyez-vous,  Jéremie  Je  lui  ré- 
pondis : Je  vois  une  verge  qui  veille  , c eji-â- 
dire  , une  branche  d'amandier  qui  fe  hâte  de pro^ 
duire  les  fruits  quelle  a promis. 

1 2.  Le  Seigneur  ajouta  : Vous  avez  bien 
vû.  Sachez  donc  que  je  ferai  comme  cette  verge  , 
car  je  veillerai  aulÊ  pour  accomplir  ma  pa- 
role. 

IJ.  Le  Seigneur  me  parla  une  fécondé 
fois,  ôc  me  dit  : Que  voyez  vousf  Je  lui  ré- 
pondis: Je  vois  une  chaudière  bouillante  > 
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qui  vient  du  côté  de  l’aquilon. 

14.  Le  Seigneur  me  répondit  : Ce  ijuevous 
voyez  vous  apprend  que  c’eft  de  la  Chaldée , qui 
ejt  du  coté  de  l’aquilon , à f égard  de  la  Palcjli- 
que  viendront  fondre  fur  tous  les  habi- 
tans  de  cette  terre  les  maux  dont  je  fuis  prêt 
de  t affliger. 

1 y.  Car  je  m’en  vais  appeller  tous  les  peu- 
ples des  Royaumes  qui  /ont  du  coté  de  1 aqui- 
Jon , dit  le  Seigneur , & ils  viendront  chacun 
établir  leur  thrône  à l’entrée  des  portes  de 
Jerulàlem  , tout  autour  de  Tes  murailles^  & 
dans  toutes  les  Villes  de  Juda. 


TÎJeo,  & faciem  ejus  à f.t- 
cie  Aquilonif, 

14.  Et  dixit  Dominuf  ad 
me  : Ab  Aquitone  pandenic 
malum  ruperomoet  htbia- 
tores  teirz. 


ts.  Quia  ecce  ego  con- 
Tocabo  omnes  cognationet 
regnbrum  Aquilon»  , ait 
Dominus  : & venient  te 
ponent  unulquifque  folium 
fuuro  in  introitu  poturura 
Jerufalem,  & fuper  pmnei 
muros  ejus  in  circuitu , & 


36.  Et  je  prononcerai  avec  eux  mes  juge- 
mens  contre  toute  la  malice  de  ceux  qui 
m’ont  abandonné  , qui  ont  facrifié  aux  Dieux 
étrangers  , & qui  ont  adoré  des  Idoles  qui 
étoient  les  ouvrages  de  leurs  mains. 


fuper  univerfas  urbet  Juda. 

I s.  Et  loquar  judicia  mea 
cum  eis  laper  omnem  mali- 
tiam  eorum  qui  derclique- 
runt  me , te  libaverunt  diii 
alienis,  te  adoraverunc  o- 
pus  manuum  fuarum. 


§.  III.  Dieu  avertit  (on  peuple  avant  de  le  frapper.  Il  étahl/t  Jeremie  comme  un 
mur  d’airain  a l’egard  des  Princes,  des  Prêtres  Ù"  du  peuple  de  Juda. 


1 7.  Mais  avant  de  faire  foufflrir  à mon  peu- 
ple ces  chdtimens  qu’tl  a ft  jtijlement  mérités , je 
veux  [en  avertir,  afin  qu’il  puijje  les  éviter. 
Vous  donc,  Jeremie  ,ct\grtcz  vos  reins,  rr- 
levez  votre  robe,  & allez  promptement  vers 
ces  ingrats  & ces  infidèles  j & dites-leur  tout 
ce  que  je  vous  commande.  N’appréhendez 
point  de  paroître  devant  eux , parce  t^ue  vous 
n’en  recevrez  aucun  mal  ; je  ferai  meme  que 
vous  n’en  aurez  aucune  crainte. 

18.  Car  je  vous  établis  aujourd’hui  comme 
une  Ville  forte , une  colonne  de  fer,  & un 
mur  d’airain  fur  toute  la  terre , à l’égard  des* 
Rois  de  Juda , de  fes  Princes , de  fes  Prêtres, 
Ôc  de  fon  peuple. 

ip.  Ils  combattront  contre  vous,  & ils 
n’auront  point  l’avantage  fur  vous,  parce  que 


IT.  Tu  ergo  accinge  lumr 
bos  tuos  , & furge , & lo- 
quere  ad  cos  omnia  quz  ego 
prjrcipio  tibi.  Ne  formides 
a fâcie  eorum  : nec  enim  ti- 
mere  te  faciam  vultum  eot 
rum. 


I*.  Ego  quippe  dedi  te 
hodie  in  civitatem  muni- 
tam , & in  columnam  fer- 
ream , & in  murum  zreum , 
fuper  omnem  terram  , re- 
gibus Juda,  principibuscjus. 
& facerdotibus,  & populo 
terrz. 

lÿ.  Et  bellabunr  adverfîira 
te  J te  non  przvalebunt  : 

Aij 
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.u-a  ego  tecum  fum  , ait  je  fuis  avec  VOUS,  pour  vous  délivrer  de  tous 
Dominus.ui  liberem  te.  /(nfj  efforts,  dit  Ic  Seigneur. 


CHAPITRE  II. 


§.  I.  Dieu  repréfente  à fin  peuple  les  biens  dont  il  Pa  comblé.  Ingratitude  de 
ce  peuple,  fin  infidélité,  fou  idolâtrie. 


I.  Etfadum  eft  verbum 
Dominî  ad  me  » dicens  : 

1.  Vadcy  & clama  in  au* 
ribus  Jeruûlcm  > dicens  : 
Hxc  dicit  Dominus  : Recor- 
datus  fum  tui , mtlêrarus 
adolefccntiam  tuam,  & cha- 
ritJtcm  defponfaiîOnis  tux> 
quando  fecuta  es  me  in  de* 
ferto , ÎQ  terra  que  non  fc- 
jmnatLir*  - 


}.  San^tus  Tfrael  Domi- 
no , primitiar  frugum  ejus  : 
omnes  qui  dévorant  eum  , 
delin<|uunt  : mala  venient 
fupex  eos,  dicit  Dominus. 


4.  Audite  verbum  Domi- 
nij  domus  Jacob,  & omnes 
cognacioncs  domûs  Ifrael: 

%,  hxc  dic’t  Dominas  : 
Quiû  inv*  ne  urt  patîcs  vef- 
tri  in  me  ini<^uit.tci$,  quia 
elongaverurt  a me,  & am- 
bulavcrunt  poA  vamuiem , 
Si  vanifaâilunt  i 


i-L  E Seigneur  me  parla  encore  , & me;, 
dit  : 

2.  Allez , & criez  aux  oreilles  de  Jerufa- 
lem  ; dites-lui  : Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  : 
Je  me  fou  viens  de  vous , ôc  j’eus  compaflion 
de  votre  jeunelTe,  lorfque,dans  les  premiers 
teins  où  vous  commenciez  à vous  former , vous 
gémiffiez  fous  la  tyrannie  des  Egyptiens  ; je  me 
futtvins  alors  de  Famour  que  j’eus  pour  vous , 
lorfque  vous  féparant  des  autres  nations  en  la 
perfonne  £ Abraham  votre  pere , je  vous  pris 
pour  mon  époufe  ; je  me  fouvins , dis-je , de 
cet  amour , &je  vous  fis  fortir  de  P Egypte  par 
une  multitude  de  prodiges  inotiis.  Je  m en  fou- 
vins  encore  quand  vous  me  fuivîtes  dans  le 
défert,  dans  une  terre  qui  n’étoit  point  femée, 
& que  je  vous  fis  trouver  F abondance  au  milieu 
de  cette  terre  fîérile. 

3.  Alors  Ifraël  fût  confacré  au  Seigneur;  il 
Put.  choift pour  être\e%  prémices  de  fes  fruits, 

[on  peuple  bien  aimé.  Alors  cette  parole  fut 
prononcée  en  faveur  et Ifiaél  ; Tous  ceux  qui  le 
dévorent  font  un  crime,  <àr  les  maux  vien- 
dront fondre  fur  eux,  dit  le  Seigneur. 

4.  Ecoutez  donc  maintenant  la  parole  du 
Seigneur,  maifon  de  Jacob,  6c  toutes  les  fa- 
milles de  la  maifon  d’Ifracl. 

J.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur:  Quelle 
injuftice  vos  peres  ont  ils  trouvée  en  moi  , 
qui  les  ait  obligés  à m'abandonner  pour  fatvre 
des  Dieux  étrangers  F Car  ils  fc  font  éloignés 
de  moi , 6c  ils  ont  fuivi  la  vanité , en  adorant 
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des  vaines  Idoles , e!r  par  ce  vain  culte , ils  font 
devenus  vains  eux-mêmes. 

5.  Et  infenfibles  à tous  mes  bienfaits , ils 
n’ont  point  dit  : Où  eft"le  Seigneur  qui  nous 
a fait  monter  de  la  terre  d’Egypte , qui  nous 
a heureufement  conduits  parle  défert,  au  tra- 
vers d’une  terre  inhabitée  & inacceflible  , 
d’une  terre  feche  & aride,  qui  étoit  l’image 
de  la  mort,  d’une  terre  par  où  jamais  hom- 
me n’a  marché,  & où  perfonne  n’a  demeuré  ? 

7.  C’eJI  ce  que  fai  fait  pour  vous,  ô ifraéi: 
& de  plus , je  vous  ai  feit  entrer  dans  une 
terre  abondante  & délicieuji  comme  celle  du 
Carmel , pour  en  manger  les  fruits , 6c  pour 
jouir  de  fes  biens:  ôc  après  y être  entrés,  au 
heu  (titre  reconrwijfans  de  ces  bienfaits,  vous 
avez  fouillé  ma  terre  , ôc  vous  avez  fait  de 
mon  héritage  un  lieu  d’abomination  par  l’ ido- 
lâtrie, & par  tous  les  autres  crimes  que  vous  y 
avez  commis.  ^ 


(■.  Et  non  JiMnint:  Ubi 
fil  Dominus,  qui  afcenJs- 
rc  eos  fecit  Je  terra  Ægrp- 
ti  ; qui  traJuxit  no,  per  Je- 
fertum , per  terrain  inhabi- 
tabilem  & inviam,  per  ter- 
rain fiiis , & imaginem  mor> 
lis,  per  terram,  in  qua  non 
ambulavit  vir,  nequebabi- 
uvit  bomo? 

7.  Et  inJuxi  vos  in  ter- 
ram Carmeli,  ut  comede- 
recis  fruihim  cjus,  & op- 
tima  illius:  & ingrelTi  con- 
taminaftis  terram  meam . & 
hercJitaicm  meam  poluiflis 
in  abominationem. 


§.  II.  Reproches  que  Dieu  fait  aux  Prophètes  & aux  Pajleurs  de  fin  peuple. 

8.  Les  Prêtres  qui  dévoient  s'oppofer  à ces  dé-  8.  Sacerdotes  non  dixe- 
/ordres,  n’ont  point  dit:  Où  eft  le  Seigneur  ? ***  Dommus  î 

Les dépolitaires  de  ma  Eoi  ne  mont  point  runt  me, & pailores pr«va- 
connu  ; les  Pafteurs  de  mon  peuple  ont  été  eux-  ricati  func  in  me  : & pro- 
J les  violateurs  de  mes  préceptes;  les 
Prophètes  ont  prophétifé  au  nom  de  Baal,  ôc 
ils  ont  adoré  ôc  fuivi  des  idoles. 

ÿ,  C’eft  pourquoi  mon  peuple , je  vous  ai  pu-  _ ?•  Propterea  adhuc  judî- 
nis , & vous  voyez  que  je  vous  ai  punis  très-juf-  XDoTn"ut'"&7t^"'&rüi 
tement  : mais  jentterai  encore  en  jugement  veftris  difeeptabo, 
avec  vous,  dit  le  Seigneur,  ôc  je  foutiendrai 
la  juftice  de  ma  caufe  contre  vos  enfans  ; je 
ferai  voir  leur  injujlice  <ér  leur  ingratitude.  Elle 
ejl  telle  qu'il  ne  s'en  trouve  point  de  pareille  par- 
mi les  plus  barbares.^ 

10.  En  effet,  paffez  aux  Ifles  de  la  mer  Mé-  10.  Traniïte  adi  nfiJa» 

diterranèe  , appellées  les  Mes  de  Cethim , ôc 

’Çr  ■’  I a’  I Cedarmittitc.&conficlera- 

voyez  ce  qui  S y fait',  envoyez  chez  les  Arabes  te  vehemcmcrt&viJete  fi 

quidiabitent  en  Cedar,  ôc  confidércz  bien  ce  ' faftum  efi-bujufcemodi. 

A iij 
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II.  Si  fflutavît  gem  «ieo» 
luoi>  & certè  iplî  non  font 
dii:  populus  ver6  meut  mu* 
nvit  gloiûun  fiuun  in  ido- 
lum. 


II.  Obftupefcite  e*U  fu- 
per  hoc , & port*  ejui  de- 
(olamini  veheroenter,  di- 
cit  Dominus. 

13,  Duo  enim  mata  fecit 
populus  meus  : Me  dereli- 
querunt  fontem  aquz  vivx  , 
& foderunt  fîbi  cilternas  , 
cillernas  JifTipaias,  quz  con- 
tineic  non  valent  aquas. 


R E M I E.  Ck^  P.  II. 

qui  s'y  papi  & voyez  s’il  s’y  eft  &ît  quelque 

chofe  de  femblable. 

1 1.  I^oyez  , s’ils  ont  changé  leurs  i)ieux  ; 
qui  certainement  ne  font  point  des  Dieux. 
Et  cependant  mon  peuple  a changé  fon  Dieu 
quifaifoit  toute  fa  gloire  en  une  idole  dont  il 
ne  peut  recevoir  aucun  fecours. 

1 2.  O Cieux  , ftémiffez  d’étonnement  à 
la  vûe  dtun  tel  défordre.  Pleurez  , portes  du 
ciel , ôc  foyez  inconfolables. 

13.  Car  mon  peuple  a fait  deux  maux.  Ils 
m’ont  abandonné , moi  qui  fuis  une  fource 
d’eau  vive  j ^ui  les  ai  comblés  de  toutes  fortes 
de  biens  ; & prenant  pour  Dieux  de  vaines  ido' 
les  , ils  fePfont  creufé  des  citernes  entr’ouver- 
tes , des  citernes  qui  ne  peuvent  retenir  l’eau , 
ni  leur  procurer  aucun  avantage  ; tir  par-là , ils 
jfe  font  attiré  une  foule  de  malheurs  qu’ils  ne 
dévoient  point  éprouver. 


|.  III.  Ifra'el  puni  pour  avoir  abandons  fon  Dieu  , & pour  avoir  mit  fa 
confiance  en  des  Dieux  etrangers. 


14.  Numquid  lërvus  eft 
Ifracl , auc  vernaculus  ? qua- 
ic  ergo  fadhis  eft  in  przdam. 

i(.  Super  eum  rugierunt 
leoneS)  & dederunt  vocem 
fuam  , pofuerunc  terram  e- 
jus  in  iblitudinem  ; civita- 
tes  ejus  exuftz  ftinti  Si  non 
eft  qui  habitée  in  eis. 


l<.  Filii  quoque  Mem- 
pbeos  & Taphnes  conftu- 
praverunt  te  ufque  ad  vei-r 
ticem. 


17.  Numquid  non  iftud 
faftum  tibi,  quia  dereli- 
quifti  Dominum  Deum 
tuum  CO  cempore , quo  du- 
cebat  te  pei  viami 


14.  En  effet , Ifraël  eft-il  un  efclave , ou  un 
enfant  d’efclave  ? Pourquoi  donc  a-t-il  été 
expofé  en  proie  ? 

I y.  Car  fes  ennemis  plus  cruels  que  des 
lions  ) fc  font  jettés  fur  lui  en  rugiflant  : ils 
l’ont  attaqué  avec  de  grands  cris  ; fa  terre  a 
été  réduite  en  un  délert , fes  villes  ont  été 
brûlées , ôc  il  n’y  a plus  maintenant  perfonne 
qui  y demeure. 

16.  Les  enfans  de  Memphis  6c  de  Taph- 
nès  ) villes  célébrés  de  t Egypte , ,vous  ont  des- 
honorée , S Jerufalem  , depuis  la  plante  des 
pieds , jufqu’à  la  tête  : ils  vous  ont  dépouillée  de 
tous  vos  ornemens. 

1 7.  Et  d’où  cela  vous  eft-il  arrivé , finon  de 
ce  que  vous  avez  abandonné  le  Seigneur  vo- 
tre Dieu  , lorfqu’il  vous  conduifoit  lui-même 
dans  votre  chemin  , qu'il  réglait  heureufement 
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toutes  vos  démarches , & qu’il  faifoit  réujfir  tous 
vos  dejfeins  f 

i8.  Et  maintenant,  au  lieu  dé  retourner  à 
lui,  qu’allez  - vous  chercher  dans  la  voie  de 
^ Egypt®  ? pour  y boire  de  l’eau  bour- 
beule  du  nil  f & qu’àllez  - vous  chercher 
dans  la  voie  des  Aflyriens  ? eft-ce  pour  y 
boire  de  l’eau  du  fleuve  de  [Euphrate  ? Que 
n'allez-vous  plutôt  à celui  qui  e/l  la  fource  de 
[ eau  vive , er  qui  ejl  toûjours  prêt  de  vous  com~ 
hier  de  biens  f 

lÿ.  Mais  un  Jour  voue  malice  vous  accu- 
lera , & votre  éloignement  de  moi  s’élèvera 
contre  vous,  ms  verrez  alors  les  malheurs 
que  vous  vous  attirez  par  cette  mauvaife  con- 
duite. Prévenez-les  aujourd' hui  \ fâchez  & com- 
prenez des-à-orifent  quel  mal  c’eft  pourvous, 
& combien  il  vous  eft  amer  d’avoir  abandon- 
né le  Seigneur  votre  Dieu , & de  n’avoir  plus 
ma  crainte  devant  les  yeux , dit  le  Seigneur 
le  Dieu  des  armées  ; car  c’efi  ce  que  vous  avez 
fait, 

20.  Vous  avezbrifé  mon  joug  dès  le  com- 
mencement , vous  ^vez  rompu  mes  liens  : 
vous  avez  dit  : Je  ne  lèrvirai  point  le  Seigneur. 
Et  femblable  à une  femme  impudique  qui 
s'abandonne  fans  retenue  érfans  pudeur  , vous 
vous  êtes  prolUtuée  à toutes  les  idoles  des  na- 
tions , eb"  vous  êtes  allée  les  adorer  fur  toutes 
les  collines  élevées  , & fous  tous  les  arbres 
chargés  de  feuillages. 


1 8.  Et  nu  ne  qnid  tibi  yi, 
in  via  Ægypti , ut  bibas  a- 
quam  tutbidam  ? & quid  tibi 
cum  via  Aflyriomm  , ut  biv 
bas  a^uam  fluminii  } 


. t J.  Argnet  te  matiüa  tu»; 
& averiîo  tua  increpabit  te. 
Scito,  & vide,  quia  malum 
& amarum  eA  leliquide  te 
Dominum  Deum  tuum  , Sc 
non  efle  tiinorem  mei  apud 
te  , dicit  Dominus  Deu* 
exeteituum. 


ao.  A fatculo  confregiAl 
jugum  meum , rupiAi  vin. 
cula  mea , & dixilii  : Non 
ferviam.  In  omni  enimcolr 
le  Aiblimi , & Aib  omni  lig. 
no  frondoib,  tu  proAetnç— 
bâtis  merettix. 


§.  IV.  Bonté  que  Dieu  a eue  pour  fon  peuple.  Corruption  & nuiligmté  de  ce 
peuple.  U ne  veut  point  confej/èr  fonpéché,  m profiter  des  avis  que  Dieu  lui 
fait  donner.  • 


21.  Pour  moi,  je  vous  avois  plantée  com- 
pne  une  vigne  choifie , où  je  n’avois  mis  q^ue 
de  bon  plant  : comment  donc  êtes-vous  de- 
venue à mon  égard  un  plant  bâtard  , 6 vigne 
étrangère  l Cefi  une  tache  qui!  vous  fera  diffi- 
cile d'effacer,. 


ai.  Ego  autem  plantavi 
te  vineam  eleâam.  omne 
Temcn  verum  ; quomodo  er> 
go  converfâ  es  mihi  in  pra- 
vum  vinea  aliéna  i 
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11»  SMavcris  te  nitro,  & 
multiplicaveris  tibî  herbam 
borith,  maculata  es  in  ini> 
quirate  tua  coram  me>  di- 
cit  Duminus  Deus. 


t Quomodo  dicis  : Non 
iiifn  poilu»  poft  Baaiim  non 
ambulavi  f vide  vias  tuas  in 
convalle , fcito  quid  fece- 
ris  : curlbr  levis  explicans 
vias  Tuas. 


î4.  Onager  affuetus  in 
fblitudinCi  in  defiderio  ani- 
mz  füJî  attraxit  venium  a- 
moris  fui  : nuUus  avenet 
eam  : omnes  qui  qiixnint 
eam  , non  deôcient  : in 
nsenftruis  cjus  invcnient 
eam. 


1^.  Prohibe  pcdem  tuum 
à nuditate , & gurcur  tuum  à 
fiti.  El  dixifli:  .Defperavi , 
nequaquam  faciam:  adama- 
vi  quippe  aliènes  ^ 6c  *poft 
eus  ambulabo* 


R E M I E.  C M ^ r.  IL 

22.  Car  quand  vous  vous  laveriez  avec  du 
nitre  , & que  vous  vous  purifierez  avec  une 
grande  abondance  d’herbes  de  borith,  vous 
demeurerez  toûjours  fouillée  devant  moi  dans 
votre  iniquité  , dit  le  Seigneur  Dieu , à qui 
rien  nef}  caché. 

2 J.  Comment  donc  dites- vous  : Je  ne  me 
fuis  point  corrompue  , je  n’ai  point  couru 
après  Baal  ? Voyez  les  traces  de  vos  pas , 
qui  font  encore  imprimées  dans  la  vallée 
d’ Hennin , où  vous  alliez  adorer  cette  idole. 

. Confidérez  ce  que  vous  y avez  fait , éf  les 
facrifices  abominables  que  vous  lui  avez  offerts. 
Jerufalem  efl , par  fon  empreffement  pour  les 
dieux  des  nations  , comme  un  chevreuil  qui 
pourfuit  fa  courfe  avec  une  extrême  légèreté. 

24,  C’eft  un.  âne  fauvage  , accoutumé  à 
vivre  dans  le  délert/âujjott^  &fansdifcip!inef 
qui , fentant  de  loin  ce  qu’il  aime  , court 
après  avec  ardeur , fans  que  rien  l’en  puifle 
détourner.  Tous  ceux  qui  la  cherchent  n’au- 
ront point  de  peine  à la  rencontrer  ,•  car  ils  la 
trouveront/^/o»ç/f  dansfes  feuillures , & occu- 
pée au  culte  facrilège  de  fef  idoles , malgré  toutes 
les  remontrances  que  je  lui  ai  faites-,  car  je  nai 
rien  oublié  pour  P en  détourner. 

2 y.  En  effet , je  vous  ai  dit  : N’a  fez  point 
vos  fouliers  ; empêchez  que  votre  pied 
ne  marche  nud,  6c  que  votre  gorge  ne  de- 
vienne feche  de  foif,  à force  de  courir  en 
Egypte  chercher  du  fecours.  Et  vous  avez  ré- 
pondu : J’ai  perdu  toute  efpérance  cîen  rece- 
voir de  vous.  Je  ne  ferai  point  ce  que  vous  me 
dites  ; j’i^i  vers  les  Dieux  d Egypte  t car  j’ai- 
me les  Dieux  étrangers  avec  palTion  , ôc  ce 
font  eux  que  je  veux  fuivre. 


S.  V. 
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§.  V.  Punition  des  Juifs.  Ils  ont  mtprife  les  paroles  de  Dieu.  Dieu  tit coûtera 

point  leurs  cris.  • 


. 2 6.  Mais , comme  un  voleur  eft  confus 
lorfgu’il  eft  furpris  > ainfi  la  maifon  d’ifraël , 
fes  Rois , fes  Princes , fes  Prêtres  6c  fes  Pro- 
phètes , ont  été  couverts  de  confufion. 

27.  Car  ayant  dit  au  bois  : Vous  êtes  mon 
pere;  6c  à la  pierre  : Vous  m'avez  donné  la 
vie  ; Us  m’ont  tourné  le  dos , 6c  non  le  vifage. 
Auftî  lorfqu'a.M  tems  de  l’afflidion  ils  me 
viendront  dire  ; Hâtez -vous  de  nous  déli- 
vrer V 

28.  je  leur  répondrai  ■.  Où  font  vos  Dieux 
que  vous  vous  êtes  faits  ? Qu’ils  fe  hâtent 
eux  - mêmes  de  vous  délivrer  , maintenant 
que  vous  êtes  dans  l’afflitUon.  t ous  ne  devez 
pas  manquer  de  ces  fortes  de  pfotecleurs  ; car  il 
s’eft  trefuvé  dans  vous  j ô Juda , autant  de 
Dieux  que  de  Villes  ; c’ ejî  ce  qui  eji  connu  de 
tout  le  monde. 

25).  Pourquoi  voulez-vous  entre»  avec 
moi  en  jugement,  dr,vqus  jufifier  en  ma  pré- 
Jencel  Vous  m’avez  tous  abandonné,  dit  le 
Seigneur. 

30.  Et  c’eft  en  vain  que  j’ai  frappé  vos  en- 
fans  , pour  les  ramener  à moi  ,•  ils  n’ont  point 
reçu  avec  fruit  le  châtiment  que  je  leur  at  en- 
voyé. Au  contraire , croijfans  toujours  en  mali- 
gnité y votre  épée  s’eft  enivrée 'du  fang  de 
vos  Prophètes  , qui  vous  reprenaient  de  ma 
part  ; de  forte  que  votre  race  eft  comme  urt 
lion  qui  ravage,  tout. 


xf,  Quomodo  çonfun- 
ditur  fur  qunndo  deprehen- 
dttur  » (ic  confuft  fum  domus 
Ifrael  » ip(î  Sc  reges  corum , 
principes , & làccrdotcs , ^ 
prophet*  eorum. 

î7- dicemes  ligno  : Patec. 
meus  es  tu;  & lapidi:  Tu 
me  genuifti  ; vencrunt  aJ 
me  tergum , & non  facicm  » 
& in  tempore  af^iÔionis  fujc 
diceni  : Surge  , 6c  libéra 
nos. 

Ubi  iunt  dii  tui,  qaos 
fecifti  tibi  t furgant  & libè- 
rent te  in  tempore  alfli^io- 
nts  tuz  : fecunditm  nume- 
mm  <^ippe  civitatum  tua? 
rum  erant  dii  tui  » Juda. 


19»  Quîd  Yulcis  mccuni 
judicio  contendere?  omnet 
dercliquiAis  me  > dicit  Oo^ 
minus. 


30.  Fruftr.'i  pereuffi  filios 
yeflros  , difciplinam  non 
recepcnim:  devoravit  gla- 
dius  vefter  pjrophetas  veir 
t^s  ^ qualî  leo  vaAatot 


§.  Vl.  Reproches  que  Dku  fait  à fon  peuple.  Aveuglement  de  ce  peuple , qui  y 
après  avoir  commis  les  plus  grands  crimes  , voulait  encore  fe  jajhfier  devant 
le  Seigneur. 


3 1 . Ecouîez  donc  , peuple  infidèle  , écoutez 
la  parole  du  Seigneur.  Suis  - je  devenu  pour 
Jfraël  un  délêrt  ftérile , 6c  une  terre  tardive  , 
qui  ne  produit  point  de  fruit  en  fon  tems  ï Ai-je 
Tome  W.  Part.  11, 


31.  generatio  veftra.  Vî- 
dete  verbum  Domini  : 
Numquid  foliiudo  faâus 
Him  Ifraeli , aut  terra  fero- 
tinaf  quare  ergo  dixit  po>* 
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puluf  mrus  : Rccedimus  , 
non  venieinui  ulcrà  ad  tC  ! 


}i.'Numquid  obliriCce- 
tur  virgo  ornamenti  fui , 
auc  rponlâ  falcix  peéioralis 
fuz  ! populùs  verù  meos  o- 
blitus  eà  mei  diebui  innu- 
merii.  * 


33.  Quid  niteris  bffnam 
ollendete  vùm  tuam  ad  quz- 
rcndam  dikflionem  , quz 
infuprr  Sc  malitias  tuaa  do- 
cuilli  TÎas  tùa> , 


34-  & in  alis  tuis  inven- 
tus  ell  fanguis  animatum 
pauperum  8t  innocentum  ! 
non  in  fodis  invcni  eos  , 
fed  in  oiunibm  qu*  fuprà 
memocavi. 


3f.  Et  dixifti  : Abfque 
peccato  & innocens  [ego 
funi  : & propteteà  avertatur 
furor  tuus  à me.  Ecce  ego 
judicio  contendam  tecum  , 
eô  quôd  dixeiis  : Non  pec- 
cavi. 


_ J f.  Quàra  -vilis  Taâus  es  , 
nimis  iterans  vias  tuas  ! & 
ab  Ægypto  confundêris , fi- 
ent confufii  ci  ab  AiTur. 


37.  Nam  & ab  ifia  egre- 
dieris , & manuS  cuz  erunt 
fuper  caput  tuum  : quoniam 
obtriTit  Dominus  confiden- 
tiam  tuam , & oihil  habebis 


[I  E M I E.  Ch  AP.  IL 
manqué  de  lui  donner  les  biens  qu'il  attendoit 
de  moi  ? Non  , fans  doute.  Pourquoi  donc 
mon  peuple  w’a-t-il  dit:  Nous  nous. retire- 
rons, nous  ne  viendrons  plus  à vous?  ^uel 
aveuglement  ! 

32.  Une  fille  peut-elle  oublier  un  feul mo^ 
ment  les  ornemens  dont  elle  fe  pare  ? ou  une 
c'poufe  l’écharpe  qu’elle  porte  fur  fon  fein  ? Et 
cependant  mon  peuple  m’a  oublié  durant  des 
tems  infinis , moi  qui  étais  fon  plus  riche  & fon 
plus  bel  ornement. 

33.  Après  cela  i pourquoi  voulez-vous  ju- 
ftifier  votre  conduite  pour  rentrer  en  grâce 
avec  moi , comme  fi  vous  étiez  innocent  f L' ws 
ne  vous  étes pas  contenté  de  faire  le  mal',  vous 
avez'  même  enfeigné  aux  autres  le  mal  que 
vous  faites  ; 

34.  & l’on  atrouvé  dans  vos  mains  le  fang 
des  âmes  pauvres  & innocentes  que  vous  avez 
égorgées.  Oui , je  les  ai  trouvées  moi-même  af- 
falTinées , non  dans  les  fofles , comme  fi  vous 
les  aviek  tuées  en  fecret  j mais  dans  les  mêmes 
lieux  dont  j’ai  parlé  auparavant,  cefi-à-dtrey 
fur  les  collines , où  vous  les  aviez  immolées  pu- 
bliquement à vos  idoles. 

3 y.  Et  après  avoir  commis  ces  crimes  énor- 
mes ^ vous  «t’avez  dit:  Je  |fuis  fans  péché,  ^ 
je  fuis  innocente  : que  votre  fureur  s’éloigne 
de  moi.  Je  m’en  vais  donc  entrer  en  juge- 
ment avec  vous , puifqu’éfaw»  aujfi  criminel  ■ 
que  vous  l’êtes , vous  dites  cncote  nardiment  : 

Je  n’ai  point  péché. 

3<J.  Race  méchante  & corrompue,  combien 
êtes -vous  devenue  méprifable , en  retom- 
bant ainft  dans  vos  premiers  égaremens? 

Vous  ferez  confondue  par  l’Egypte , comme 
vous  l’avez  déjà  été  par  l’AfTytieg, 

3 7.  Car  vous  fortirez  de  l’Egypte  toute  épleu- 
rée , teriant  vos  mains  fur  votre  tête  dans  l’ex- 
cès de  votre  douleur  , parce  que  le  Seigneur 
brifera  f Egypte,  cet  appui  où  vous  avez  mis 
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votre  confiance , & que  vous  n’en  pourrez  pr<^(>erum  in  ei. 
tirer  aucun  avantage  , ni  en  recevoir,  aucun  fe- 
cours. 


CHAPITRE  III. 

§.  I.  Tendrejfe  de  Dieu  pour  f>n  peffplr.  It  l’exhorte  de  revenir  à lui.  Il  lut 
promet  de  le  recevoir  malgré  jon  indignité.  Dureté  de  ce  peuple.  Son  excejpf  . 
attachement  pour  les  idoles,  , 


t-O  N dit  d’ordinaire  : Si  une  femme, 
après  avoir  été  répudiée  par  fon  mari , ôc  l’a- 
voit  quitté,  en  époufe  un  autre  , fon  mari  la* 
reprendra-t-il  encore  ? ôc  cette  femme  n’eft- 
elle.pas  conftdêrèe  de  lui  comme  étant  impure 
ôc  deshonorée  f.Pour  vous,  6 fille  d'ifràélf 
que  j' avoir  prife  pour  mon  époufe,  vous  ne  vous 
êtes  pas  contentée  de  me  quitter , & de  prendre 
un  autre  mari  -fimais  vous  vous  êtes  corrom- 
pue avec  plufieurs  qui  vous  aimoient  : cepen- 
dant revenez  à moi,  dit  le  Seigneur  , Ôc  je 
vous  recevrai. 

2.  Si  vous  doutez  de  ce  que  je  dis  touchant 
f excès  de  votre  corruption  , levez  les  yeux  en 
haut,  ôc  voyez  où  vous  ne  vous  êtes  point 
proftituée  , & quelles  idoles  vous  ri  avez  point 
adorées.  Vous  étiez  afiife  dans  les  chemins, 
les  attendant  comme  un  voleur  attend  les 


l.Tulçà  dicitur:  Si  di- 
miferic  vie  uxorem  ruaqi  , 
& Kcedens  ab  eo,  duxerit 
virum  alie-um;  numquid  re- 
verteturad  eam  uliià  ! num- 
quid  non  polluca  & conta- 
minaa  erit  midier  iUa  f ta 
autem  fornicata  es  cum  a- 
matoribui  muicis  ; tameti 
revertere  ad  me . dicit  Do- 
minus  , & ego  fufeipiam  te> 


1.  leva  oculos  taos  ia 
direâum,  Sc  vide  ubi  non 
proilratà  iis  : in  viis  Tede- 
b:is , expeâans  eos  qua(i  la- 
tto  in  foiitudine  : de  polluilU 
terram  in  fornicationibut 
tuit , 8c  in  malitüs  mis. 


paflans  à l’écart  ; ôc  vous  avez  fouillé  la  terre 

par  vos  fornications  ôc  par  vos  méchancetés. 

J.  C’eft  CO  qui  a été  caufe  que  l’eau  du  j.  Quam  ob  rem  prohi- 

Ctel  ailé  retenue,  & que  les  pluies  del'ar- 

nere  - faifon  ne  font  point  tombées  fur  vos  ions  muiieris  meretricis 

terres.  Mats  au  lieu  d'être  touchée  des  aimes  qui  ùbi,  noluifti  eru- 

!..  '•  belcere, 

•vous  avaient  attire  ces  maux , vous  avez  pris 

le  liront  d’une  femme  débauchée  , vous  n’a- 
vez point  voulu  rougir,  ni  vous  corriga.  Tel 

a été  l'excès  de  votre  malice  dr  de  votre  dureté  : . . 

cependant  fi  vous  voulez  revenir  à moi , je  vous 

recevrai, 

Bij 
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4.  Efgo  fâiiera  antoià  Appel!ez-moi  donc , & invocjuez-moî 

. au  ni^oins  maintenant  , que  vous  avez  njjemi 

les  effets  de  ma  jujte  colere , er  que  vous  -pouvez 
encore  éprouver  les  effets  de  ma  henté.  Dites- 
moi:  Vous  ôtes  mon  pere  , vous  êtes  celui 
qui  m’avez  conduit  lor.'que  j’dtois  vierge, 
r.  numquid  irafccri,  in  Sercz-vous  donc  fâchif  pour  toujours, 

& votre  colerc  durera-t-elie  éternellement  f 
es.  Si  fcciili  malj  , & po-  Mais  au  heu  de  vous  efforcer  d*aitirer  fur  vous, 
ma  mif  ^icorde  , en  parlant-amji  avec  douceur 
ZT  humilité , vous  avez  parlé  avec  audace,  vous 
avez  commis  toutes  fortes  de  crimes,  ôc  vous 
. .vous  y ôtes  abandonnée  de  tout  votre  pou- 
voir. 

§,11.  Ifratl  idolâtre  efl  rejettée  du  Seigneur.  Juda  n'en  ejl  point  touché» , Ù* 
devient  plus  criminelle  que  fa  foeur. 

* r 

é.  Et  dixit  Domîmis  ad  6.,  Le  Scigneut  me  dit  aufll  au  tems  du 
ad  me  in  diebusjofieregis  : RqI  Jollas  : N’avez-vous  point  vû  ce  qu’a  fait 

avcriitrix  ifraei  f abiit  (îbi-  la  rebelle  lltael  f Llle  s en  elt  allée  igr  toutes 
met  fuper  omnem  momem  Igs  hautcs  montagnes , ÔC  fous  tous  les  arbres 
ro'fJonZb  ^e  feuillages , ôc  elle  s’y  eft  abandon- 

cô  ibi.,  née  a fa  fornication  honteufe  , en  s’ abandon- 

' nant  au  culte  facrilè^e  de  fes  vaines  idoles. 

7.  Et  dixi , cùm  FccifTet  . 7.  Et  après  qu’elle  a fait  tous  ces  crimes  , 

j=luîaidi.:  R=.ene,à  m<.L  ,Ec  elle  n’eft 
Tiditprxvaricattixfororejus  point  rcvenue:  de  forte  que  ) ai  été  oblige  de  la 
rejetter. 

8.  quia pro eo , quôd moc-  8.  Et  la  perfide  Juda  (à  foeur,  voyant  que 

j'«voWpudldUrebelleir,ael,&»ee  ielu, 

^eiHbeilum  repudiis  & non  3VOIS  donné  1 écrit  de  divorce  , en  la  livrant 

timuit  prxvaricatrix  Juda  aux  Â(fyriens\  Juda,  dis- je,  cette  perfide, 

• foforejus,  fed  ablit,  &for-  t j . 

Bicatakeitam  ipfau  ^ ^ pomt  eu  de  cramte  ; mais  elle  s en  elt  al- 

lée , elle  m’a  quitté , ôc  elle  s’eft  corrompue  , 
en  s’ abandonnant  auffi  elle- même  au  culte  det 
Idoles. 

Et  Faciiitate  fornica-  p.  Elle  a fouillé  toute  la  terre  par  le  débor- 
. mr,‘&*mTchatt\Tcum  dcment  de  fa  oroftltution , ôc  elle  s’eft  cor- 
lapide  & Jigno,  rompue  avec  la  pierre  ÔC  le  bois,  dont  elle  a 

fait  des  idoles  quelle  a prifes  pour  fes  Dieux. 


D ^ ■ • I Gopgk 
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10.  Et  après  tous  ces  crimes,  cfiii  avo.'ent 
attiré  une  foule  de  maux  fur  la  rebelle  Ifraél , 
la  pen'îdc  Juda  fa  fucur  n’eft  point  revenue  à 
moi  de  tout  fon  creur , mais  d’une  maniéré 
feinte,  dit  le  Seigneur.' 

1 1 . Et , pour  me  faire  comprendre  jufjuoù 
elle  avon  porté  l’excès  de  fes  crimes , le  Seigneur 
me  dit  : La  rebelle  Ifrael  a paru  jufte,  ii  on 
la  compare  avec  la  perfide  Juda. 

• 


III.  ' 1 î 

10.  Et  in  omnibus' liis 
non  eft  revetlà  .ij  me  prjt- 
Varic.itrix  Toror  ejus  jutia 
in  toto  corde  (uo , fed  m 
tnciitiacio  ) au  Ooniuius. 


II.  Et  dtxïf  D.)minus  ad 
me  ; Jurtilicavit  anîmim 
fuam  averlurixl  i-ael.c.im- 
p.iratioDc  ptJcvaiKatucis  J u- 

djc. 


§.  ni.  Le  Seigneur  exhorte  fm  peuple  à fe  convenir.  Jl  promet  de  lui  donner 
. des  Valeurs  félon  fon  cœur.  Prop/utie  de  t’tialfjfeihent  de  l Eglijé  , ijr  de 
la  converfion  des  iieiuils. 


12.  Allez  donc  trouver  la  rebelle  Ifraël,  & 
criez  vers  le  Nord,  où  elle  efi  maihtenant  cap- 
tive ; faites  lui  entendre  ces  paroles  pour  pi- 
quer la  perfide  Juda  ^une  fainte  jaluajie  : Re- 
venez a moi , rebelle  Ifraël,  dit  le  Seigneur; 
& je  ne  détournerai,  point  mon  yifage  de 
vous,  parce  que  je  fuis  faint,  & plein  de  mi- 
fhricorde , dit  le  Seigneur,  & que  ma  colcre 
ne  durera  pas  éternellement. 

I } . Mais , pour  vous  rendre  digne  du  pardon 
qui  vous  efl  offert , reconnoiffez  votre  iniqui- 
té ; confejfez  vos  pèches  qui  font  très-grands  ^ 
car  vous  avez  violé  la  Loi  du  Seigneur  votre 
Dieu  ; vous  vous  êtes  proftimée  à des  Dii  ux 
étrangers , fous  tous  les  arbres  chargés  de 
feuillages,  que  vous  aviez confacré,  à leur  hon- 
neur , & vous  n’avez  point  écouté  ma  voix  , 
dit  le  Seigneur. 

14.  Ne  demeurez  plus  dans  cet  endurcijfe- 
ment  y convertilfez-vous  , enfans  rebelles  ; re- 
venez à moi , dit  le  Seigneur,  & je  vous  rece- 
vrai , parce  que  je  fuis  votre  époux , & que 
je  vous  aime  tendrement.  Cejl  pourquoi  je  vous 
prendrai-,  vous  tous  qui  reviendrez  à moi , en 
quelque  petit  nombre  que  vous  foyez;  quand  il 
ny  en  aurait  qu’un  d’une  Ville , & deux  d une 
femillc  eu  dune  tribu  j ôc  je  vous  ferai  entrée 


Il  Vade  *&  clama  , fer- 
itïonei  iftos  contra  A^uilo- 
nem,  &-  dices: 
averlâtrix  Ilrael,  ait  Domi- 
nuÿ,  & non  avertam  lactcTn 
me.im  à vobis:  quia  làndws 
egofum,  dicit  Deminus  » 
.&  non  iialcar  in  perpetuum* 


. ^ 

^ 13.  Verumtimen  rcita 
iniqpitatem  tuant , quia  in 
Oominum  Dcumtuurn  prje* 
varicdta  es  : & dilperfîftî 
vias  tuâî  alicnis  fub  ontni 
ligno  /rondofb»  & ▼ocem 
nwam  non  audilU  , aù  Uot 
minuf. 


14.  CpnTtfrtîminî  filîi 
Tcrtentes , dicii  Dominui  : 
quia  ego  vir  vefler  : & aiTu- 
mam  vos  unum  de  civiiate^ 
& duos  de  cognatione,  fiç 
introducam  vos  in  Sion» 
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dans  Sion,  comme  je  fer  ai  un  jour  entrer  lesref- 
tes  de  votre  nation  dans  mon  Èglrfe. 

If.  Et  Jabo  yobis  pafto-  I J.  -^lors  je  VOUS  donnerai  des  Pafteurs'fe- 
tes  juxta  cormeum,&  paf-  Ion  mon  coéur,  qui  vous  nourriront  delà' 
cent  vos  feiemiâ  & doari-  dodrine  ÔQ  de  la  fcicnce  • 

' i « . Cumqne  muitiplîcati  1 6.  Et  lotfquc  VOUS  VOUS  ferez  multipliez  j 
fueritis  , Si  cceveritis  in  & que  VOUS  vous  ferez  accrus  dans  la  terre 
Mrra  in  diebui  iiiii , ait  • auTui  donnée , dit  le  Seigneur,  on 

tri:  Area teftamemi Demi-  ne  dira  plus-!  VOICI  larchc  de  1 alliance  du 
ni  : neque  afeendet  fupet  Seigneur.  Elle  ne  reviendra  plus  d*s  l’ef- 

lius  : nec  vilitabitur,  nec  • pnt , on  ne  s en  fouviendra  plus , on  ne  la  vi- 
fiet  ultra:  fitera  plus,  & il  nefe  fêta  plus  rien  de  fem~ 

^ blable  , farce  tjue  la  vérité  aura  fait  difparoître 

la  figure  . pour  jamais. 

17.  In  tempore  illo  vo-  17.  En  ee  tems-là,  la  nouvelle  Jerufalent 

cabunt  jeruiiiem  Solium  fera appclldc  le  throne  de  Dieu;  toutes  les 
wr  "Telm  oi^fs'éyt«  nations  s’y  viendront  aflembler  au  nom  du 
in  nominc  Domini  in  Je-  Seigneur;  elles  n adoreront  plus  les  Dieux  étran- 
;tl7ortp*;avi«.erco';^;  ^-ellesne  fuivrom  plus  les  égaremens 
fui  peiEmi.  de  Icur  cocur  endurci  dans  le  mal. 

18,  In  dîcbus  illis  ibit  i8*  Eli  ce  teiTiS“la | la  niailon  de  Juda  ira 
domus  JuJa  ad  domum  if-  (rouvcr  la  maifon  d’Ifiacli  ôc  oubliant  leurs 
îem  AÏ^uilonTi?  ad  T“.lam  anciennes  inimitiés  ; ils  retourneront  enfemble, 
quamdcdi  patribus  veftris.  de  la  terre  de  l’aquilon  , où  Us  auront  été  em- 
menés captifs  à la  terre  que  j’ai.donnée  à vos 
peres , & dont  je  fouhaitois  ne  les  faire  janiais 
jfôrtir. 


IV.  Biens  dont  Dieu  vouloh  comhlèr  fon  peuple.  Ingratitude  de  ee  peuple. 
Punition  de  fes  crimes.  Priere  que  le  Prophète  offre  a Dieu  enfin  nom. 


T 9.  Ego  autem  dixi  : Quo- 
modo  ponam  te  in  61ios , & 
retribuam  libi  ternm  delï- 
derabilem , hereditatem  prar- 
claram  éxercicuum  Gen- 
tium  ? & dixi  : Patrem  vo- 
cabis  me.  Si  poft  me  ingre- 
di  non  ceQàbis. 


10.  Sed  quomodo  fî  con- 
temnat  mulier  amatotem 
luum,  (ic  conffmpfitme  do- 
«nus  Ifrael.  dicit  Dominus. 


ip.  Car  pour  moi,je /f«ravoisdit;  Je  pen- 
fe  à vous  mettre  au  nombre  de  mes  enfans  f 
à vous  donner  une  terre  dé  firable , 6c  1 ex- 
cellent héritage , qui  fait  la  riclieffe  & la  force 
de  la  multitude  des  Gentils.  Vous  my  ap- 
pellerez votre  pere  , difois-je  alors.,  6c  vous 
ne  ceflerez  jamais  de  me  fuivre,  je  ne  cef- 
ferai  auffi  jamais  devons  protéger. 

20.  Mais  la  maifon  d’Ifraël , au  Heu  de  ré- 
pondre à ces  dejfeins  de  bonté  que  j avais  fur  elle^ 
n’a  eu  que  du  mépris  pôur  moi,  dit  le  SeU 
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gnôur,  comme  une  femme  qui  dédaigne  un 
homme  qui  l’aime,  de  forte  que  fai  été  con- 
traint de  faire  éclater  contre  elle,  ma  coletv  & 


ma  vengeance, 

2 1.  Ainft  on  a entendu  des  voix  confufes 
dans  les  chemins  ; on  y a oui  les  pleurs  & les. 
hurlemens  des  enfans  d’Ifraël  chajfés  de  leur 
Pt^s,  parce  qu’ils  ont  rendu  leurs  voies  cri- 
minelles, fie  qu’ils  ont  oublié  le  Seigneur  leur 
Dieu , qui  les  y avoit  établis. 

22.  A/a/x  convertiflez-vous,  enfans  rebelles^ 
revenez  à moi  qui  fuis  toûjours  votre  pere  , fie 
je  guérirai  le  mal  que  vous  vous  êtes  fait,  en 
vous  détournant  de  moi. 


ir.  Vax  in  vüsnudûa  eft, 
ploraïus  & ulubtus  filioruin 
Ifrael  : quoniani  iniquam  fe- 
cerunt  viam  fuam,.obliû 
funt  Domini  Dei  Tui. 


ïi.  Conrertimini  filii  re- 
veneB(es,'&  fanabo  axer- 
fionci  veliras.  Ecce  nos  ve- 
ninius  ad  te  ; tu  enim  CS 
Dominas  Deus  noAet. 


Le  Prophète  au  nom  du  Peuple: 


Nous  voici.  Seigneur,  nous  revenons  à 
yous,  car  vous  êtes  le  Seigneur  notre  Dieu. 

2 J.  Nous  reconnoiffons  maintenant  que 
ces  Dieux  que  nous  adorions  fur  toutes  les  col- 
lines fie  les  montagnes,  n’étoient  que  raen- 
fonge.  Nous  reconnoiffons  que  le  ialut  3’If- 
raël  eft  véritablement  dans  le  Seigneur  notre: 
Dieu , eir  que  les  idoles  font  fa  ruine  & fa  perte. 

24.  Car  nous  avons  vâ  dès  notre  jeuneffe 
cque  le  culte  honteux  des  idoles , a dévoré  les 
travaux  de  nos  peres  ; il  a confumé  leurs  trou- 
peaux , leurs  fils  fie  leurs  filles , qu’ils  ont  im- 
molés à ces  ouvrages  de  leurs  mains. 

2 y.  Ainft  nous  dorrnirons  dans  notre  con- 
fufion , ôc  nous  ferons  couverts  de  notre  hon- 
,te  , parce  que  nous  avons  péché  contre  le 
Seigneur  notre  Dieu  , nous  ôc  nos  peres, 
depuis  notre  jeuneffe  jufqu’à  ce  jour,  ôc  que 
nous  n’avons  point  entendu  la  voix  du  Sei  - 
gneur  notre  Dieu , qui  nous  a prejps  fans  cejfe 
tle  retourner  à lui. 


15.  Vetè  mendaces  étant 
colles,  & muliitndo  mon- 
tium:  verc  in  Domino  De» 
noAto  faltis  lliacl. 


14.  ConAiAo  comedit  la^ 
borem  patrum  noArorum  at 
adolcfccmia  noAra,  gregej 
eorum , & acmenta  eorum 
Alios  eorum , Si  filias  eo^ 
tum. 

a'X.  Dormiemui  in  coit- 
fuAone  noAra , & operiet 
nos  ignominia  noAra:  <]uo- 
niam  Domino  Deo  noAro 
pcccavinins  nos , & patres 
noAri , ab  adolefcentia  nof- 
tra  ufque  ad  diem  banc  : Sc 
non  audivimus  vocem  Do- 
mini Dci  noAci. 


G H AT  I T R E IV. 


§.  I.  Lf  Seigneur  exhorte  fin  peuple  à rendre  fa  converfion  fncere  Ù"  parfaite  i 
en  quittant  1er  occaftonsdu  péché , en  renonçant  à Jes  inclinations  corrom- 
pues , ù"  en  réformant  fin  cœur  déréglé.  Dureté  de  ce  peuple,  Maux  dont 
il  fera  accablé, 

I.  Si  reventris  ifrael , lij  fraël,  fl  VOUS  revenez  de  vos  ègaremens  f 
ait  Doniinus  , ad  me  con-  (jjj  jg  5e|gneur,-  convcrtiffcz-vous  à moi  de 

dicuU  tua  à facie  mea,  non  "^ottre  cœur,  St  ce/a  ejl  atnji  ,cr  il  vous  otez 
comraovcbetis.  , dcdevant  ma  Ùlcc  ces  Vaines  ido/es  qtti  ent  été 

la  caufe  de  vos  chûtes  > vous  ne  ferez  point 
dbranlé  , vous  ne  Jortirez  point  de  votre  Fays  , 
df  vous  nirez  point  en  captivité. 

i.Etjurabis:  Vivit  Do-  ffiiei  ce  que  VOUS  ferez  pour  me  prouver  la 

S&^rjXia’:*‘&Ve“:  ff^cérjte  de  Votre  converfion.  Vous  jurerez  dans 
nedicent  eum  Gentes,  ip-  la  Vente  j dans  1 cquitc  , & dans  la  juflice,  er» 
fum^ue  laudabunt.  difant  : Vive  le  Seigneur.  Et  les  nations , tou- 

chées de  votre  probité , béniront  le  Seigneur , ôc 
publieront  fes  loüangcs. 

3.  Hic  enimdicit  Domi-  j.  Or  il  efl  de  la  derniere  importance  pour 
NovIîéVobtn^S^^  * prévenir  ainftpar  une  converfion  finccre 

liie  teccre  tbpcr  (pinas  : dr"  véritable  les  maux  dont  vous  etes  menacés. 

Car  voici  ce  que  dit  le  Seigneur  aux  habitans 
de  Juda  ôc  de  Jerufalem  ; Préparez-vous  avec 
foin  dans  votre  cœur  une  terre  nouvelle  ; ar- 


4*  circumciJimîni  Do- 
mino , & auferte  ptxpmia 
cordium  vflftrorum  vin  Ju- 
da  & habitatores  Jerufalem  ; 
ne  force  egrediatur  ut  sgnss 
indtgnatio  mea , & fuccen- 
datur , & non  (ît  qui  exùn* 
guat , propcer  maütiam  co- 
gitationum  veftrarum* 


rachez-en  les  mauvaifes  inclinations  que  voter 
avez  fortifiées  par-vos  péchés  ; ôt  ne  femez  pas 
iat  vos  vieilles  habitudes , que  vous  avez  latjfé, 
croître  comme  des  épines. 

4.  Soyez  circoncis  de  la  circoncifion  du 
Seigneur  ; retranchez  de  vos  cœurs  ce  qu’il 
y a de  charnel,  habiraiis  de  Juda  ôc  de  Je- 
rufalem , de  peur  que  mon  indignation  n’«£- 
clate  tout  d’un  coup  contre  Vous , ôc  ne  s’em- 
brafe  comme  un  feu  , à caufe  de  la  malignité 
de  vos  penfées  , ôc  que  perfonne  ne  la  puiflTe 
éteindre.  . 


î.  Annuntiate  in  Juda,  y.  Cefi  ce  qui  va  arriver  à ce  peuple  infidèle 
«I  «n  Jerufalem  auditum  fa-  ^ tnfenjible  à toutes  mes  remontrances , dit  le 

Seigneur^ 
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Seigneur.  Annoncez  donc  à Juda  , faites  en- 
tendre dans  Jerufalem  , parlez  devant  tous , 
publiez  par-tout  à fon  de  trompe  , & criez  à 
haute  voix  , & dites  : Aflemblcz-vous  tous; 
joignons-nous  enfemble , & retirons-nous  dans 
les  villes  fortes , pour  nous  mettre  à couvert  de 
la  fureur  de  nos  ennemis. 

6.  Levez  l’dtendart  en  Sion  ; ajfemblez  des 
troupes  ; fortifiez-vous  ; ne  vous  arrêtez  point  : 
nuits  travaillez  promptement  eir  fans  relâche  à 
vous  mettre  en  heu  de  fureté,  parce  que  je  ferai 
venir  de  faquilon  un  mal  horrible  6c  ungrand 
ravage  , dit  le  Seigneur  : & je  le  ferai  venir 
bien-tôt  / 

7.  car  le  lion  qui  doit  caufer  ce  mal,  & faire 
ce  ravage  , s’eft  déjà  élancé  hors  de  fa  taniere. 
Nabuenodonofor , le  brigand  & le  vainqueur 
des  nations  s’eft  élevé  , il  eft  fort!  hors  de  fon 
pays , pour  réduire  votre  terre  en  un  défert , 
& vos  villes  feront  détruites,  fans  qu’il  y de- 
meure aucun  habitant. 


cite  ; loq'jimini,  & cariio 
tuba  in  tetra  : chraatc  ?or- 
tiier,  & dicite  : Congrega- 
mini,  & ingcediamui  civir 
taies  muniras , 


i.  lerate  fignum  in  Sion; 
Confortamini,  noiite  (lare, 
quia  malum  ego  adduco  ab 
Aquilone , Si  contiitioncin 
magnam. 


7.  Afcenditleo  de  cubili 
(ûo , & prxdo  Gentium  fe 
levavit  : egreiTus  eft  de  loco 
(ùo,  ut  ponat  tetram  tuam 
in  folitudinem  : civitatet 
tua:  yaftabuiitur,  renunen^ 
Ks  abl'que  habitatocc. 


§.  II.  Exhortation  à la  pénitence.  Prophétie  de  la  ruine  de  la  Judée  par 
Nabuchodottofor.  Dejerij-tion  de Jon  armee. 


8.  C’eft  pourquoi , peuple  ingrat  6c  inftdele  , 
couvrez-vous  de  ciliccs  , pleurez , 6c  pouffez 
en  haut  vos  cris  & vos  hiirlemens  , gémtjjez 
avec  moi  des  maux  qui  vont  fondre  fur  nous  , 
parce  que  nous  n’avons  point  détourné  de 
delfus  nous  la  colere  6c  la  fureur  du  Seigneur, 
comme  il  nous  y avoit  exhortés. 

9.  En  ce  tems-là , dit  le  Seigneur , le  cœur 
du  Roi  de  Juda  fera  comme  mort , auffi-bien 
que  le  cœur  des  Princes  : les  Prêtres  feront 
dans  l’épouvante,  ôc  les  Prophètes  dans  la 
confternation. 

JO.  En  entendant  cette  parole  du  Seigneur , 
je  me  trouvai  faifi  de  crainte , & accablé  de 
douleur  , 6c  je  lui  dis  : Helas  ! heUs  ! helas  ! 
Seigneur  mon  Dieu  ; avez-vous  donc  trompé 
Tome  IF,  Part.  II, 


8.  Super  hoc  accingite 
vos  ciliciis , plangite  ît  u- 
lulate  : quia  non  eft  averfa 
ira  (ticoiis  Domini  a nobis. 


9.  Et  erit  in  die  ilia  , dia 
cit  Doniinus  : Peribit  cor 
regis,  8i  cor  principum  : & 
obftupelcent  liiceidotes , & 
prophetx  confternabuntur. 


ro.  Et  dixi  : Heu  , heu  , 
heu,  Domine  Deus,  ergo- 
ne  dccepifti  populum  iftum 
Je  Jerulalem  , dicens  : Eax 
erit  vobis  : Jt  ecce  perve- 

c 


Digitized  by  Google 


i8  ‘JE 

nit '*gIiiJius  uf^ue  aJ  ani- 
mam  ! 


II.  In  tempore  il!o  dicf- 
tur  populo  huic  & Jerula- 
leni:  Ventus  mens  in  vÜ! 
qii*  funt  in  deferio  vix  lîli® 
popuü  mci\  non  ad  venti- 
ijndum  Sc  ad  purgandum. 


II.  Spiritus  plenus  ex  Iiis 
xcnic!  mihi:  & nunc  ego 
lo^uar  judicia  mea  cum  eis. 


IJ.  Ecce  qualî  nubes  af- 
eendet,  Sc  quart  tempeftas 
currus  ejus,  vclociores  a- 
quilii  equi  illiue:  tz  no^ 
bii  ^uoniam  vaftati  funuu. 


14.  taxa  à malitia  cor 
tuum  Jerurtilem,  ut  (al\*a 
Sas:  ulquequo  morabuntur 
ân  te  cogitationesnoxizl 


ij.  Vox  enimannuntian- 
ris  à Dan,  & notuin  facien- 
ds  idolum  de  monte  £- 
phraim. 


1 6.  DIcite  gentibus  : Ec- 
ce auditum -en  in  JerulaletD 
euftodes  venire  de  terra  Ion- 
ginqua , & date  fuper  civi- 
tace>  Juda  vocem  iùam. 


REMI  E.  Ch^  r.  IF. 

ce  peuple  & la  Ville  de  Jerufalem  , en  leur 
difant  far  l.i  bo'.trhe  de  fes  faux  Prophètes  : Vous 
aurez  la  paix  ? Et  cependant  l’dpdc  les  va  per- 
cer jufqu’au  fond  du  cixur. 

\i.  Et  le  Seigneur  continuant  de  me  découvrir 
les  malheurs  ejiii  devaient  accabler  cette  nation 
injidele , ajouta  : En  ce  tcms-là , on  dira  a ce 
peuple  & à Jerufalem  : Un  vent  bridant  foufile 
dans  les  routes  du  ddfert  de  la  fille  de  mon 
peuple  s non  pour  vaner  & pour  purger  le 
blé , mais  pour  perdre  ce  peuple  (f  pour  le  dif- 
perfer. 

12.  Car  une  grande  tempête  viendra  fondre 
fur  eux  ; ôc  alors  Je  leur  ferai  comioître  la  fd- 
vdritd  de  mes  jugemens  , qu'ils  ne  veulent 
pas  croire  maintenant. 

13.  Un  peuple  furieux  viendra  bien-tot  ; il 
s’dlevera  contr  eux  ^ ét"  il  couvrira  leur  terre 
comme  une  nuée  : fes  chariots  feront  plus 
rapides  que  la  tempête  , & fes  chevaux  fe- 
ront plus  vîtes  que  les  aigles.  Malheur  à nous  j 
diront  alors  les  habitans  de  Jerufalem  & le  peu- 
ple de  Juda  ; tout  ce  que  nous  avons  cft  au 
pillage.  Mais  ce  fera  inutilement , au  lieu  qu  à 
préjent  ils  pourraient  le  dire  avec  fruit. 

14.  Jerufalem  , purifiez  donc  maintenant 
votre  cœur  de  fa  corruption  , afin  que  vous 
évitiez  ces  maux , eir  que  vous  foycz  fauvee. 
Jufqu’à  quand  les  penfées  mauvaifes  demeu- 
reront-elles dans  vous  ? F tus  en  verrez  bien- 
tôt la  punition  : 

IJ.  car  une  voix  apporte  ddja  de  Dan  des 
nouvelles  de  F approche  des  ennemis  , & fait 
connoître  Farrivée  de  l’idole  de  Bel  aui  mar- 
che à leur  tête , qui  vient  du  côté  du  mont 
d’Ephraïm. 

1 6.  Qu’ils  ne  s'imaginent  pas  , ces  ennemis  , 
que  leurs  dejfeins  me  foient  inconnus  j dr  que  je 
naye pû  en  avertir  mon  peuple.  Dites  donc  aux 
nations  qu’on  a fait  entendre  à Jerulalcm  qu’il 
vient  des  gendarmes  d’une  terre  reculée  j qui 
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fc  jetteront  fur  les  villes  de  Juda  avec  de 
grands  cris.  Alan  elle,  n’a  point  profilé  de  cet 
avis , elle  ne  s’efl  point  mifie  en  peine  d’appaifer  • 
ma  colere  : amft  fiai  moi  - même  fait  marcher  • 
contre  elle  ce>  ennemis. 


17.  Ils  environneront  Jerufalem  jour  & 
nuit,  comme  ceux  qui  gardent  un  champ, 
parce  qu’elle  a irrité  ma  colere , dit  le  Sei- 
gneur. 

18.  Vos  aftions  ÔC  vos  penfées  criminelles 
vous  ont  attiré  ces  maux , ê Jerufalem  ; c’eft- 
là  le  fruit  de  votre  malice  : elle  s’efi  trouvée 
di^ne  de  ces  chdtimens  , parce  qu’elle  eft  pleine 
d’amertume  , ôc  qu’elle  a pénétré  jufqu’au 
fond  de  votre  cœur. 


17.  Quafi  cuftoJes  agro- 
rum  faeti  funt  fuiicr  eam  in 
gyro  : "quia  me  ad  iracun- 
diam  provocavit , dicit  D07 
minus. 

18.  Via?  tuas,  Sc  cogita- 
tiones  nii  feccrum  lia'c  ti- 
bi iAa  ma’Uia  tua,  qui^ 
amara  , quia  ICtigit  COt 
tuum. 


§.  III.  Douleur  que  reffent  le  Prophète  à la  -vue  des  maux  dont  les  Juifs  feront 
a'cablés.  Defertption  de  ces  maux.  La  terre  fera  fans  haLitans  , ÎS"  les 
deux  fins  lumière.  Dieu  promet  néawnoxns  de  ne  pas  perdre  entièrement 
fon  peuple. 


19.  Mes  entrailles  font  émûes  à la  v&e  de 
ces  maux  qui  fondront  fur  vous , S filles  de  Sion  : 
mon  cœur  eft  faifi  de  trouble  au  dedans  de 
moi;  je  ne  puis  demeurer  dans  le  lllence  , 
parce  que  j’ai  entendu  le  bruit  des  trompettes 
& le  cri  de  la  mélée. 

20.  On  a vû  venir  malheur  fur  malheur  : 
toute  la  terre  d'Ifràél  a été  détruite  : mes 
tentes  ont  été  abbattues  tout  d’un  coup , & 
mes  pavillons  renverfés. 

21.  Jufqu'à  quand  verrai -je  des  hommes 
qui  fuient  f jufqu’à  quand  entendrai -je  le 
bruit  des  trompettes  d'un  ennemi  victorieux  ? 

22.  Tous  ces  maux  font  venus  , dit  le  Sei- 
gneur , parce  que  mon  peuple  eft  infenfé , 
6c  qu'il  ne  n>’a  point  connu  : ce  font  des  en- 
fans  qui  n’ont  point  de  fens  , ni  de  raifon  ! ils 
ne  font  fages  etr  indufirieux  que  pour  faire  le 
mal  , ôc  ils  n’ont  point  d'intelligence  pour 
faire  le  bien. 

23.  J’ai  regardé  la  terre,  fie  je  n’yaiuouvé 


ï9.  Ventrem  meum , ren- 
trem  meum  JoÎCü  , fenfû» 
cordis  met  turbati  func  in 
me  : non  cacebo  j quoniam 
vocem  buccinx  audi\’ît  a- 
nima  mca»  clamorem  prxUi« 


to.  Contntîo  fuper  con- 
tritionem  v 'Cau  eft  , & 
tata  eft  omnis  icita  : repen- 
te vaftita  funt  tabemicula 
mea,  luliio  pcilei  tnex. 

Il,  Uf^ucquo  vîdcbo  fu- 
gientem  , audiaiu  vtfcctc 
buccinx.^ 

ti.  Quia  ftultu?  popU'UJ 
meus  me  non  co»novit;  6- 
lii  innpienies  funt»  & ve- 
cordes  ; fipiencei  lunt  u:  fa- 
cunc  m iU,  bene  autem^a^ 
ccrc  neicietunt. 


a3.  Afp<?xi  terram  > fie  cc^ 

C ij 
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cc  \-acua  erat , & nihili  ; & 
coctos  I & non  ctat  lux  in 
cis. 

14.  Vidi  monict  ,&ecce 
niovebantur  : & omnts  col- 
les comurbaii  funt. 

K.  Intuitus  fum  , Sr  non 
erathomo:  & omne  vola- 
tile ca’li  receflit, 

i6.  Alpcxi,  & ecee  Car- 
melus  dcî'crtus  î & omnes 
urbes  ejus  deftrucije  lunt  à 
ticic  Domini , & à facte  irac 
furoris  ejus. 


tj.  Hic  cnim  didt  Do- 
minus  : Deferta  erit  omnis 
terra  , fcJ  tamen  conlum- 
mationem  non  faciacn. 

i8.  Lugebit  terra , & inoc- 
rebunt  corli  defuper  : eù 
^uôd  locurusfum.cogitavi, 
& non  potnitult  me  , nec  a- 
verfiis  lum  ab  eo. 


'5.  A voce  equitis  & mit- 
temis  ligiitam  , fugit  oin- 
nis  d'iras  : ing'reflï  funt  ar- 
dua,  & afccndcruntrupes  : 
univerfr  urbes  derelifl* 
fiint,  3t  non  habitat  in  eis 
liomo. 

50.  Tu  autem  vaftata  quid 
fades  ? cùm  vcilieris  te  coc- 
etno  , cùm  ornaia  fueris 
moniii  aureo,  & pinseris 
flibio  oculos  luos,  fruliri 
componeris,  contempférunt 
te  amatores  tui  , animam 
tuain  quirem. 


3 t.  Vocem  enim  nuafi 
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qu’un  vuicle  & qu’un  ndant  ; fai  confiddïd  les 

deux , & ils  dtoient  fans  lumière. 

24.  J’ai  vû  les  montagnes  & elles  trem- 
bloient  ; j’ai  vû  les  collines  , ôc  elles  dtoienc 
dbranlde.8. 

2 y.  J’ai  jettd  les  yeux  de  toutes  parts , & Jo 
n’ai  point  trouvé  d’homme , & tous  les  oi- 
feaux  même  du  Ciel  s’étoient  retirés. 

26  J’ai  villes  campagnes  les  plus  fertiles 
changées  en  un  défert , &.  toutes  les  Villes 
détruites  devant  la  face  du  Seigneur,  & par 
le  fouffle  de  fa  colere  : mais  cette  colère  fera 
encore  accompagnée  de  mifericorde. 

27.  Car  voici  ce  que  ditle  Seigneur:  Toute 
la  terre  fera  déferre  ; & néanmoins  je  ne  la 
perdrai  pas  entièrement. 

28.  Cependant  la  terre  fondra  en  larmes , ÔC 
les  deux  fe  couvriront  de  deuil,  à caufe  de 
la  parole  que  j’ai  prononcée  contre  mon  peuple , 
& qui  s'accomplira  infailliblement  : car  j’ai 
formé  mon  deffein , je  ne  m’en  fuis  point  re- 
penti , ôc  je  ne  le  rétraélerai  point. 

2p.  Toute  la  ville  fuit  déjà  au  bruit  de  la 
cavalerie  , ôc  de  ceux  qui  lancent  des  fléchés  : 
ils  (è  retirent  aux  lieux  les  plus  hauts,  ôc  ils 
montent  fur  les  pointes  des  rochers  : toutes 
les  villes  du  pays  font  abandonnées  ; ôc  il  n’y 
a plus  d’hommes  pour  les  habiter. 

J O.  Mais  pour  vous  , 6 fille  de  Sion , que 
ferez-vous  dans  ce  pillage  où  vous  ferez  ex- 
pofée  ? Comment  vous  fauverez-vous  è Quand 
vous  vous  revêtiriez  de  pourpre  , quand  vous 
vous  pareriez  d’or  ôc  de  tous  vos  ornemens  , 
ôc  que  vous  vous  peindriez  le  vifage  avec  du 
vermillon , en  vain  vous  travailleriez  à vous 
embellir.  Ceux  qui  vous  aimoient  auparavant 
n’auront  plus  pour  vous  que  du  mépris  : ils  ne 
chercheront  que  votre  mort , & Us  extermi- 
neront tous  les  enfans  qui  font  au  milieu  de  voûs. 

51.  Car  j’entends  la  voix  comme  d’une 
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femme  qui  eft  en  travail , qui  eft  déchirée 
parles  douleurs  de  l’enfantement  : j’entens  la 
voix  de  la  fille  de  Sion  , qui  eft:  toute  mou- 
rante, qui  étend  les  mains,  & cjui  crie:  Mal- 
heur à moi , puifque  mon  ame  m’abandonne , 
à caufe  du  carnage  de  mes  enfans  que  je  vois 
tuer  de  mes  propres  yeux  1 
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pariurieniîs  audh  i , anpuf- 
tias  ut  ptierpetx  : Vox  ii.ijc 
Sjon  inccmioricnns  , cx- 
pamiemitque  manus  lùss  : 
v*niihi,  quia  defccit  ani- 
ma  raea  propter  icteifctioj. 


CHAPITRE  V. 

§•  promet  de  pardonner  à Jerufalem  s'il  x’y  trouve  un  feul  homme 

jujle.  Corruption  generale  des  habhans  de  cette  ville.  Maux  dont  ils  feront 
accablés. 


N ce  tems-là  , le  Seigneur  me  dit  : Allez 
dans  toutes  les  rues  de  Jerufalem  : voyez  6c 
confiderez  tous  ceux  qui  y paffent  : cherchez 
aujft  dans  toutes  fes  places  fi  vous  trouverez 
un  feul  homme  qui  agifle  félon  la  juftice,  6c 
qui  cherche  la  vérité  : & ft  vous  en  trouvez  un 
feul , je  pardonnerai  à toute  la  ville.  Mais 
vous  ny  en  trouverez  point  : 

2.  car  la  corruption  y eft  fi  grande  dr  ft  uni- 
verfelle , que  fi  quelqu’un  defès  habitans  jure 
par  moi , en  dilânt:  Vive  le  Seigneur;  ilsfe 
ferviront  de  ce  ferment  même , pour  ajfilrer 
quelque  fauiTeté. 

J.  y^lors  je  dis  : J'^os  jugemens  fontjuftes,  Sei- 
gneur : vos  yeux  regpxàenifavorablement  ceux 
qui  aiment  la  vérité  ; à“  vous  ri  avez  trouvé  que 
tnenfonge  er  tromperie  parmi  ce  peuple  : c'eft 
pourquoi  vous  les  avez  frappés  ; & , rf  qui  eft 
terrible  pour  eux , ils  ne  l’ont  point  fenti  : vous' 
les  avez  brifés  de  coups  , & ils  n’ont  point 
voulu  fc  foûmcttre  au  châtiment,  nienpro~ 
jîter  : ils  ont  rendu  leur  front  plus  dur  que  la 
pierre , 6c  ils  n’ont  point  voulu  revenir  à vous^ 
en  abandonnant  leurs  voies  criminelles. 

4.  Pour  moi , en  voyant  cette  dureté  du  corn-- 
mitn  du  peuple , je  difois  ; Il  n’y  a peut-éu:c  que 


I.  Circuite  vias  Jerulâ- 
1cm,  Sc  atpiciie,  & confi- 
derate  , & qusrite  in  pla- 
teis  ejus  , an  inveniatis  vi- 
rum  faciemem  judiciam, 
& quirentemûdein  : & pro^ 
piiius  cro  ci. 


i.  Quôd  fi  etiam , Vivït 
Dominus , dixerint  : & hoc 
fiüsô  jutabunt. 


Domine  oculi  tui  ref- 
piciunc  fidem  : pereuflifti. 
eos , & non  doluerunt  : ac- 
trivifii  eos , & renuernnt 
accipere  dilciplinam:  indu- 
ravenint  faciès  fuas  fupra 
petram  , & nolucrunt  ic-r 
veni. 


Ego  autem  dixi  : Forfi- 
fiian  paupercs  lime  & fiulti 

C iij 
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ignorantïs  viam  Domini  > 
judicium  Dci  lui. 


î.  ibo  igitur  ad  optima- 
matcs , & loquat  eis  : iplî 
fnira  cognovcrunt  viain 
Durnini . judicium  Dei  fui  ; 
& ecce  inagis  bi  lïmul  con- 
frfgcrunt  jugum,  ruperunt 
<rincula. 


(.  Idcirco  percuflit  eos 
teo  de  fiiva,  lupus  ad  vef- 
peram  vaftavit  eos.  pardus 
Tigilans  fupcr  civicates  eo- 
rum  ! omnis , qui  egreflus 
fuerit  ex  cis , capietut  : quia 
Oiultipiicatx  lUiu  prxvari- 
cationes  corum , conforta- 
tx  funt  averfiones  eorum. 


les  pauvres  qui  font  fans  fagefie , qui  ignorent 
la  voie  du  Seigneur , ôt  les  ordonnances  de 
leur  Dieu. 

J.  J’irai  donc  trouver  les  Vtmct%  du  peuple  ÿ 
& je  leur  parlerai;  car  ce  font  ceux-là  qui 
connoilTent  la  voie  du  Seigneur,  & les  or- 
donnances de  leur  Dieu.  Alais  j’ai  trouvé  que 
ceux-là  ont  confpiré  tous  enfemble , avec  en- 
core plus  de  hardiefle  , à brifer  le  joug  du 
Seigneur,  & à rompre  fes  liens. 

6.  C’eft  pourquoi  le  lion  de  la  forêt  les  dé- 
vorera ; le  loup  qui  cherche  fa  proie  fur  le 
foir , les  ravira:  le  léopard  tiendra  toujours  les 
yeux  ouverts  fut  leur  Ville,  ôc  déchirera  tous 
ceux  qui  en  fortiront , parce  que  leurs  iniqui- 
tés le  font  multipliées , ôc  que  leurs  défobeiA 
fances  n’ont  point  de  fin. 


S-II.  Dieu  reproche  aux  Juifs  leur  idolâtrie  Ù“  leurs  excès.  Il  leur  annonce  lit 
punition  de  leurs  crimes. 


7.  Super  quo  propitiusti- 
bi  elfe  potero  f filii  lui  de- 
ftîli^uerunt  me  ^ & jurant 
In  his  qui  non  funt  Jii  : là* 
luravi  cos,  & machati  funt, 
€c  in  domo  meretricis  luxu* 
iUbamur, 


8.  Equî  amatorcs  & emîf- 
(ârii  faCti  tune  : ünufquirque 
ad  uxorem  proxîmi  lui  liin- 
niebats 


f,  Numquîd  fupcrîn*  non 

vifiiabo  , dicit  Dominas  f 
& in  çenre  tali  non  ulcilcc- 
£ur  anima  mca  ? 

10,  Afcendjtc  muros  c- 
)uç,&  aiIlipdte,conrumm3- 
cioncni  autem  nolite  face- 
re  : auferic  propa^nes  e- 
jusy  quia  non  lUut  Domini. 


7.  Après  cela  , dis  le  Seigneur , que  vous 
re(lc-t-il  qui  puilfe  attirer  fur  vous  ma  mife- 
ricorde  f Vos  enfans  m’ont  abandonné  , 6c 
ils  jurent  par  ceux  qui  ne  font  point  des  Dieux. 
Je  les  ai  rafiafiés,  ye  les  ai  comblés  de  b ens\  6c 
ils  m'ont  irrité  par  leurs  crimes  ; car  ils  font  de- 
venus des  adultérés , ils  ont  été  fatisfaire  leurs 
pallions  honteufes  dans  la  maifon  d’une  prof- 
tituée. 

• 8.  Ils  font  devenus  comme  des  chevaux 
qui  courent  ôc  qui  hennifient  apres  les  cava- 
les ; chacun  d’eux  a pourfuivi  de  même  avec 
une  ardeur  furieufe  la  femme  de  fon  prochain. 

9.  Ne  punirois-je  donc ’p'à%  ces  excès,  dit  ' 
le  Seigneur?  6c  ne  me  vengerois-je  pas  d’une 
nation  fi  criminelle  ? Oui  je  m'en  vengerai. 

10.  Peuples  de  Chaldée , montez  fur  fes  mu- 
railles , où  elle  met  fa  confiance  , 6c  renverfez- 
lcs:ne  la  perdez  pas  néanmoins  entièrement; 
snais  arrachez  les  rejetions  de  fa  race  , e.\ter- 
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minez  (es  ênfans , parce  qa’ils  ne  font  point 
fideles  au  Seigneur. 

i-i.  Car  la  mailbn  d’Ifraël  & la  maifon  de 
Juda  ont  violé  l’obéiiTance  qu’ils  me  dévoient, 
6c  leur  perfidie  eft  montée  à fon  comble , dit 
le  Seigneur. 

1 2.  ils  ont  renoncé  le  Seigneur , ôc  ils  ont 
dit:  Le  Seigneur  n'cft  point  Dieu  : il  ne  nous 
arrivera  aucun  mal  ejuand  nous  t abandonnerons: 
nous  ne  verrons , ni  la  guerre , ni  la  famine  , 
dont  on  nous  a menacés  de  fa  part. 

IJ.  Les  Prophètes , qui  nous  les  prcdifhicnt 
tn  fon  nom , ont  prophétifé  en  l’air , 6c  Dieu 
n’a  point  parlé  par  leur  bouche.  Voici  donc 
ce  qui  leur  arrivera. 

14.  Voici  ce  que  le  Seigneur  le  Dieu  des 
armées  m'a  dit  devoir  leur  arriver  : Parce  que 
vous  avez  parlé  de  cette  forte,  peuple  de  Ju- 
da & d’Jfraél , je  ferai , 0 Jeremie  , que  mes 
paroles  deviendront  du  feu  dans  votre  bou- 
che , que  ce  peuple  fera  comme  du  bois  , 6c 
que  ce  feules  dévorera,  & je  le  ferai  dans 
peu. 


P.  K 


n 


II.  Privaricatnne  erinx 
prxvaricata  fft  in  me  <io- 
mus  lir.iel , & domus  Juda  , 
ait  Ucminus. 


II.  Negavemnt  Domi- 
ram , St  dixerunt  : .Non  eü 
iplê  : nc()ue  venict  fuper  ros 
nulum  ; gljdium  & faœta 
non  videbimus. 


15.  PropJietE  fuenint  in 
ventum  locuti  , & rel'pon- 
fum  non  fuit  in  eis  : batc 
ergo  evenient  iUis. 

14.  Hic  dicit  Dominu* 
Deus  exercituum  : Quiaio- 
cuti  eliis  verbum  iftud  : ec- 
ce  ego  do  vetba  mea  in  ore 
tuo  in  ignem  , Sc  populum 
ilium  in  ligna , St  voiabi( 
cos. 


§.  III.  Dieu  punira  fon  peuple  par  un  peuple  etranger.  Il  ne  le  perdra  pat 
entièrement,  proportion  que  Dieu  garde  entre  les  péchés  de  fon  peuple  is"  la 
punition  de  ces  mêmes  péchés. 


if.  Maifon  d’Ifracl,  dit  le  Seigneur,  je 
m’en  vais  faire  venir  un  peuple  des  Pays  les 
plus  reculés,  un  peuple  puiffant,  un  peuple 
ancien , un  peuple  dont  la  langue  vous  Ibra 
inconnue , 6c  vous  ne  faurez  ce  qu’il  dira. 

1 6.  Son  carquois  fera  pour  vous  comme  un 
fépulcre  ouvert,  qui  vous  dévorera;  tous  fes 
foldats  feront  vaillans , & vous  ne  pourrez  leur 
réfijler. 

1 7.  Il  mangera  vos  blés  6c  votre  pain , il 
dévorera  vos  (ils  6c  votre  filles,  il  pillera  vos 
moutons  ôc  vos  bœufs , il  dépouillera  vos  vi- 
gnes 6c  vos  figuiers  de  leurs  fruits , 6c  il  vien- 


ir.  Ecce  ego  adducam 
liiper  vos  gentem  de  lon- 
ginquo  domùs  Ifrael  , aie 
Dominus  : gentem  robuf-  « 
tam  gentem  antiquam 
gentem  , cujus  ignorabis 
linguam , nec  intelliges  quiJ 
loquatur. 

if.  Pharetra  cjus  qualî 
lêpulchrum  païens , univeilâ 
foiies. 


17.  Et  corne  Jet  (ègetei 
tuas,  & panem  tuum;  de- 
Torabit  filios  tuos , Si  filias 
tua!  , coincdct  gregera 
tuum , & armenu  tua  : co> 
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medet  vincam  luam  , & fi» 
cum  luam  : & contcret  ur- 
bes  munirai  tuas , in  (juibuf 
tu  h.ibrs  fiiluciam>  gladio. 

i8.  Verumtamcn  in  die- 
bus  jllis , ait  Uominus , non 
faciam  vos  in  confumma- 
tionem. 

I».  Quod  fi  dixcritis  : 
Quare  fecit  nobis  Dominus 
Dpui  nofter  liatc  omnia  ! 
dices  ad  eos  : Sicut  drreli- 
quifiis  me  , St  lerviltis  dco 
alieno  in  terra  vefira  , fie 
fcrvieiis  alienis  in  terra 
Jion  vc’llra. 


îO.  Annuntiate  hoc  do- 
•lui  Jacob  , St  auditum  fa- 
cile in  Juda  (dicentes  : 
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tira  Icpcc  à la  main  détruire  vos  plus  forteâ 

Villes  , dans  lefquclles  vous  mettiez  votre? 

confiance. 

1 8.  Et  néanmoins , en  ce  tems-là  même  i 
dit  le  Seigneur  , je  ne  vous  exterminerai  pas 
entièrement. 

19.  Que  fi  vous  dites  : Pourquoi  le  Sei- 
gneur notre  Dieu  nous  a-t-il  fait  tous  ces 
maux  ? vous  leur  direz  de  ma  part  : Comme 
vous  m’avez  abandonné  , pour  adorer  un 
Dieu  étranger  dans  votre  propre  Pays  , ainfi 
vous  ferez  alTujettis  à des  étrangers  dans  une 
terre  étrangère. 

ao.  Annoncez  ceci  à la  maifon  de  Jacob  ÿ 
faites-le  entendre  à Juda,  & dites-leur  : 


J.  IV.  Aveuglement  des  Juifs,  Leur  ingratitude  , leur  dureté , leurs  injujîiceti 
Ch.ittment  dont  ils  font  menacés. 


11.  Audi  po^iule  fiulte  , 
qui  non  h.tbes  cor  : qui  ha- 
bentes  oculos  « non  vidc- 
tis,’  St  aurcs,  & non  auditis. 

îî.  Me  ergo  non  limebi- 
tis , ait  Dominus , S:  à facie 
cica  non  dolebitis  ? Qui  po- 
fui  arciiam  terminant  mari , 
prjtceptum  fempiternum  , 
quod  non  prxteribit  : Sc 
commovebuntar  > & non 

Soieruiu  : Sc  iniumefcent 
uCtus  ejus , & non  iranfi- 
buii:  illud  : 


15.  populo  autem  huic 
faâum  eft  cor  incredulum  Sc 
exafperans  , receficrunt  & 
abiucunt. 


14.  Et  non  dixeailit  in 
corde  fuo  : Metuamus  Do- 
minum  Deum  nofirum , qui 
dat  nobis  pluviam  tem^o- 
laneam  St  Icroiinam  in  tem- 


2 1 . Ecoutez , peuple  Infenfé , qui  êtes  fans 
entendement  &•  fans  efprit , qui  avez  des 
yeux , ôc  ne  voyez  point,  qui  avez  des  oreil- 
les & n’entendez  point. 

22.  Ne  me  refpeûerez-vous  donc  point,’ 
dit  le  Seigneur,  ôc  ne  ferez-vous  point  faifis 
de  frayeur  devant  ma  face  ? IVe  craindrez- 
vous  point  de  m’offenfer , moi  qui  ai  mis  le  fa- 
ble pour  bornes  à la  mer,  qui  lui  ai  preferit 
une  Loi  éternelle  qu’elle  ne  violera  jamais  ? 
Scs  vagues  s’agiteront,  ôc  elles  ne  pourront 
aller  au-delà  ; fes  flots  s’élèveront  avec  furie  , 
ôc  ils  ne  pourront  palier  fes  limites. 

23.  Mais  le  cœur  de  ce  peuple  , plus  indo- 
cile cjtte  la  mer  même  , eft  devenu  un  cœur  in- 
crédule ôc  rebelle , tjui  ri  a point  voulu  fe  foû- 
mettre  à mes  ordres  ; ainfi  ils  fc  font  retirés  de 
moi , ôc  s’en  font  allés  après  leurs  idoles. 

24^.  Ils  n’ont  point  dit  en  eux -mêmes: 
Craignons  le  Seigneur  notre  Dieu,  qui  don- 
ne en  fon  te  ms  aux  fruits  de  la  terre  les  pre- 
mières ôc  les  dernieres  pluies,  ôc  qui  nous 

confetve 
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'[.bnfcrve  tous  les  ans  une  abondante  moiflbn. 

f 

2f.  De  forte  qne  \o%  iniquités,  peuple  in- 
grat & injiciele  , ont  détourné  mes  grâces  de 
dejjus'vous , & vos  péchés  fe  font  oppofésau 
bien  que  j’étois  prêt  de  vous  faire, 

2 5.  parce  qu’il  s’efttrou\  é parmi  mon  peu- 
ple des  impies,  qui  drefient  des  embûches 
à leurs  freres , comme  on  en  drefle  aux  oi- 
feaux , & qui  tendent  des  filets  pour  furpren- 
dre  les  hommes. 

27.  Leurs  maifons  font  pleines  des  fruits 
de  leurs  tromperies , comme  un  trébucher 
eft  plein  des  oifeaux  qu’on  y a pris  : c’eft  ainfi 
qu’ils  deviennent  grands  , & qu’ils  s’enri- 
chiflent. 

28.  Ils  font  gras,  ils  font  vigoureux  » & 
devenus  infolens  par  cette  profperité,  ils  violent 
ma  loi  par  les  ad’.ons  les  plus  criminelles;  ils 
n’entreprenneni  point  la  défenfe  de  la  veuve , 
ils  ne  foùtiennent  point  le  droit  du  pupille , 
& ils  ne  font  point  juftice  aux  pauvres- 

29.  Ne  punirai- je  dorsc  point  cet  excès  , dit 
le  Seigneur  f & ne  me  vengetai-je  point  d’une 
müon  fi  criminelle  i « 

30.  Il  s’eft  (kit  par  f//e.fur  la  terre  des  cho- 
fes  étranges  , & qu’on  ne  peut  écouter  qu’a- 
yec  le  dernier  étonnement. 

3 1.  Les  Prophètes  débitoient  des  menfon- 
ges  comme  des  prophéties  ; les  Prêtres  leur 
applaudiffoient , 6c  mon  peuple  y trouvoit 
fon  plaifir.  Quelle  fera  donc  enfin  la  punition 

3ue  je  luiréïetve,)î  elle  doit  être  proportionnée, 
f es  crimes}, 


V.  iÿ 

pore  (ûo  ; pTen  itudinem  an 
nux  médis  cudo  dicniem  na 
bis. 

IJ.  Iniquitates  veftr*  de- 
clinaverunt  hxc  : & peccat» 
vcftra  prohibuerunc  bonuii^ 
à vobis  : 

aÿ.  Quia  inTemi  funt  i& 
populo  meo  impii  inlidian- 
tes  quafi  aucupes  laqueo* 
ponentes  & pedicac  ad  ra.. 
piendos  virot. 

17.  Sicut  decipula  pleai 
aTibui  , fie  domus  eoram 
plenx  dolo  : ideo  oia^ni^ 
Cad  fiinc  & ditati,  ^ 


18.  Inerafati  fiint  & 
pin^uati  : & prafterierunC 
ièrrnones  meos  pelTimè. 
C-iufam  vtdua:  non  judlca« 
TCrunt«  caufam  pupitli  non 
direxcrunt , & juJicium 
perum  non  judicaveruac* 

%9.  Numquîd  fijper  hli 
non  vifîtabo,  dicic  Demi- 
nus  ? auc  fuper  gentem  hn*« 
julcemodi  non  ulcifcetur  a-, 
nima  mea  ? 

JO.  Stupor  & miiabÜi^ 
fa^a  funt  in  terra  ; 


3 r.  Prophet*  propheta^ 
banc  mendacium  , Sc  lacer** 
do^es  apptaudebanc  mani» 
bus  fuis:  & populus  meut 
dilexic  talia  : quid  igitur  ficg 
in  novidlmo  cjusÿ 


Tente  Wt  tnn» 


JEREMIE.  C»Ar.  VI: 


CHAPITRE  VL 

5. 1.  Dieu  avertit  fort  peuple  âe  fe  préparer  à fe  bien  défendre  des  ennertiis  qtdil 
va  envaser  contre  lui.  Il  déclaré  que  tous  fes  efforts  feront  inutiles.  Jerufalem 
fera  prife  & ravagée , pour  ta  punir  des  crimes  qu’elle  a commis^ 

T.  ConfortaTiiini  fîlii  B^n-  I*  A Rmez-vous  Je  force , enfans  de  Ben- 
n^The^a Jcrufalem  , faites  reten- 
cinà,  & l'uper  Beth.carem  tir  la  trompette  à Thccua , levez  l’étendart 
levate  vexiiium:  <]uu  ma-  fm;  Bethacara  , parce  qu’il'  paroît  un  mal  du 
& contritio  magna.  coté  OC  1 aquiloH  qui  VOUS  mcnacc  d un  grand 

ravage. 

1.  Speciofx  Sf  deiicaaaf-  2.  Je  puis  Comparer  la  fille  de  Sion  à une 
lavi  fiJiam  Sion.  femme  qui  eft  belle  & délicate , dr  qui  ri  a 

pas  la  force  de  réfijler  à ceux  qui  la  veulent  tu-^ 
trager. 

Alt  eam  Tentent  paf-  J.  Elle  efl  femblable  aujft  à une  terre  fertile  : 

tores , & greges  eorum  : fi-  |gj  pafteurs  attirés  par  f abondance  des  paru- 

cuim:  pafeet  unuiquilque  rages  Viennent  ixec  emprejjement  conduire  leuts 
•0»,  51Ù  fub  manu  fua  funt.  troupeaux  ; car  les  Princes  de  Babylone  y vien- 
dront de  même  avec  leurs  troupes,  ils  drefle- 
roiK  leurs  tentes  autour  de  fes  murs  , & cha- 
cun aura  foin  des  goas  qui  lcront  fous  ik 
charge.  ^ 

4:  Sanrftificate  fiiper  eam  4..  Préparez-vous  fo«îà  lui  déclarer  la  guetrej. 
«llmuAr^n'^m^cndie^  ^ lt«rs  Joldats  ■.  Allons  jans 

aobis , quia <leclin.t¥ii dics , perdre  un  moment,  montons  fur  fes  murs  en* 
quia  longiorcs  fâdi  tint  plein  midi  ; nous  en  verrons  plus  clair  à lancer 
* Boi  traits  fur  eux.  .Mats  malheur  a nous , parce^ 
que  le  jour  s’abaiffe  , & que  les  ombres  fonc 
devenues  plus  grandes  fur  le  foir.' 
r.  Surgiie,,  » aftenda-  ( ependant  ne  / erdons point  courage.  Allons». 

aius  in  node,  & diiupemus  r r ‘ -ii  1 1 • a 

doiuos  cjuî.  montons  (ur  les  murailles  durant  la  nuit  me- 

me , & renverfons  toutes  fes  maifons  dr  fes 
tours.  S’ous  ne  ferons  en  cela  qu  exécuter  les  or-z 
dres  du  Iseigiietir. 

t.  Quia  fixe  dtclt  TSomi.  5.  Car  voici  ce  que  nous  a dit  le  Seigneur 
I^rum  ejus  , & funJite  armées  : Coupez  les  arbres  d alentour» 
«jica  jtittiii-cttt  aggeicni  fit  faites  un  temgart  au  tour  de  Jerufalem^ 


J.  A{f  eam  renient  paf» 
tores , Si  greges  eorum  : fi- 
xerum  in  eatentoria  in  cir- 
cuitu  : pafeet  unul^uilque 
•0$)  qui  fub  manu  Aia  funt. 


4ï  SanAificatefiiper  eam 
teUum  : confurgite  , & af* 
cenddmus  in  meridie  : v* 
nobis , quia  declinavit  dies , 
quia  longiorcs  faCtjc  lùm 
uixibrz  YClperi. 


J.  Surgîte,.  & alcenda- 
mus  in  riOvfe,  & diiOpemus 
doiuos  ejus« 


4,  Quîa  fia*c  dicit  Dorni- 
nu'  cxcrcitu;  m : Cxdire 
li^n^m  ejus  , Si  funJite 
«jiva  aggcrcm  -, 
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JEREMIE.  Ch  AP. 

CTcIl  la  ville  deftinée  à ma  vengeance , parce 

3 ne  toute  forte  de  calomnie  régné  au  milieu 
elle. 

7.  Comnae  la  citerne  rend  frojde  l’eau 
cju’elle  reçoit,  ainli  cene  ville  a fait  de  fang 
Iroidlcs  adions  les  plus  criminelles.  On  n’en- 
tend  parler  dans  clle*que  d’injuHice  ôt  d’op- 
prclîion;  & le  cri  des  perfonnes  languilTantes 
& couvertes  de  plaies  par  fes  violences,  monte 
fans  cefle  devant  moi. 


h*c  eft  civitaj  vîfiratîon'n  , 
omnis  calumnia  in  medio 

ejus. 

7 Sicatfrigidam  fecit  ciP. 
tfrna  aqùam  Ibam  , fie  ftigi- 
d.im  fecit  mjlitir.m  fuam  ! 
iniqoiias  & vafiius  audio*, 
lur  in  oa , coiani  me  fem* 
per  iofirmitas  & plaga. 


§.  IL  Le  Seigneur  exhorte  Jeiufitlem  à rentr'r  en  dle-mème.  Il  prédit  fa  rutnt 
ei.tiere.  Il  décrit  fa  corruption  generale. 


8.  Jerufalem  , rentrez  en  vous-même , de 
peur  que  je  ne  me  retire  de  vous  , & que  je 
ne  vous  réduife  en  un  ddfert,  & en  une  terre 
inhabitée. 


8.  Erudire  Jcmraîem,  ne 
forte  recedat  anima  mea  i 
te  , ne  forte  ponam  te  de* 
fertum,  teriam  inliabitabi* 
lem.  • 


p.  Car  voici  ce  que  dit  le  Seigneur  des  ar* 
mées  : On  prendra  tout  ce  qui  fera  relié  d'If- 
taël , comme  on  occupe  dans  une  vigne  juf- 
qu  à la  derniere  grape  de  raifin.  Retournez  , 
s’entrediront  les  vendangeurs , 6c  mettez  dans 
votre  panier  ce  que  vous  trouverez  de  relie. 
Enlevez  tout  ce  epui  eft  à Jerufalem , diront  aujji 
Jes  ennemis.  Mais  toutes  fes  menaces  font  inuti- 
tes  ; perfonne  ny  fait  attention. 

10.  A qui  donc  adrefferai  - Je  ma  parole  ? 6c 
«qui  conjurerai  je  de  m’écouter  ? Leurs  oreil- 
les font  incirconcifes,  ôc  ils  nepeuvent  enten- 
dre ; ils  n’ont  que  du  mépris  pour  la  parole 
du  Seigneur , & ils  ne  la  veulent  point  re- 
cevoir. 

11.  C’ell  pourquoi  je  fuis  plein  de  la  fu- 
reur du  Seigneur  ; je  n’en  puis  plus  foûtenir 
l’effort  ; le  zeie  de  fa  gloire  ne  me  permet  pas  de 
•voir  les  outrages  ejuon  lui  fait , fans  lui  dire  ; 
Seigneur , répandez  en  môme-tems  votre  in- 
dignation fur  les  troupes  des  jeunes  hommes , 
& fur  les  petits  enfans  qui  font  dans  les  rues. 
C’eft  ce  (fue  vous  ferez , ô mon  Dieu  ! car  l’hom- 
yae  6c  la  femme  feront  pris  enfembie , celui 


9,  Hïc  dicit  Domînut 
cxercituum  : L’fquc  ad  race- 
mum  colligent  qy.ifi  in  vî- 
nca  reiiquias  Ifracl:  conver- 
tc  manuin  tuam  quafi  tÎUt 
demiator  ad  carcallum,^ 


îo.  Cuî  loquar  ? 5r  qiiAï 
comeftilfor  ut  auJiat  ? ecce 
incircumcine  aures  eorum  » 
& audire  non  poHunt  ; eccd 
verbum  Domini  faâum  cft 
cU  in  opprobrium , & non 
rulcipicnt  ilîud. 

I f . ideireb  furore  Dotnî- 
ni  p!enus  fum  , laboravî 
fuftinens:  cûunde  fgperpar* 
vulumforis,  & fuper  con- 
fiiium  juvcrvùm  fimul  : vie 
enim  cum  muliere  cv'pit;tur| 
Iciiex  cum  ^leno  dicium. 


Pÿ 
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3ui  e(l  avancé  en  âge  y avec  cèux  (}tiI  Ibfii" 
ans  la  derniere  vieillelTe. 

Tl.  E(  tnnfîbnnt  domui  1 2.  Leurs  maifons , leurs  cham^ , & lénis 
èorum  ad  aiteros , agn  &.  femmcs^nême  paflcront  à des  étrangers.  J’é- 

dam  manum  meam  Tuper  tendrai  ma  main  IUT  les  habitans  de  latenej,. 
habitantes  tcrram  , dicit  Jg  ScigneUT  y 

Dominas.  ° j •*!  r * - /•  ♦ 

I).  A minore  quippe  uf-  1 3 . parce  que  y depuis  le  plus  petit  julqu  au 
O"'"*'  »-  plus  grand , tous  s’étudient  à ^tisfàire  leur 

Varitiz  Itudent  ; & a pro-.  r ' , •in  i. 

phcta  ufque  ad  (àcerdotem  îlVâncC  j oC  f QCpUiS  iC  irropnctC  jUlC|U  âll 

«unfii  &cittm  dolum.  Prêtre , tous  ne  penlqnt  qu’à  tromper  avec 
adreflTev 

14.  Et  cnrabant  coniri-  1 4.  Car  cts  faux  Frophetes  & tes  Prêtres  in~ 
ÇoTinh'SkenLTfpiiî^^  panfoicnt  les  plaies  de  mon  peuple 

fax;  & noue»!  pax,  dune  manière  qui  ne  devon  tourner  quz  leur 
confufion.  En  effet  y au  lieu  d'y  appliquer  des 
, remedes  fakttaires  , en  les  reprenant  prtement 

de  leurs  crimes , ils  ne  fengeoient  qu’à  les  raffurer, 

' . contre  mes  menaces , en  leur  difant  ; La  paix  j . 

' la  paix  demeurera  fur  vous  ; lorlqu’il  n’y  avoit 

point  de  paix  à efpérer  pour  eux. 

St.  Coirfüü  font  quia  a-  IJ.  Aiffi  ils  ont  été  confondus , parce  qu’ils 
lominationem  fecerunt  : ppj  fgjj  chofeS  abominables  OU  plutôt* 

S'ntcŒ.T«X'fc"e°ê  la  confufion  même  n’a  pû  les  confondre, 

nefcierum  i quam  ob  rem  Us  n’ont  lu  cc  que  c’étoît  quc  de  rougir  ; c’eft 

«adentimerruemestintem-  pourquoi  ils  tomberont  parmi  la  foule  des 
pore  vilitattonis  fuz  cor-  ri  ri 

itont,  dicit  Dorainus.  mourans , ils  périront  tous  enlemble  au  tem$ . 

delliné  à leur  punition,  dit  le  Seigneur. 

5.  III.  Le  Seigneur  exhorte  fon  peuplé  à sUitjIruire  de  h bonne  voie  , & a~ y - 
marcher.  Ce  peuple  méprisé  cet  avis.  Inutilité  des  Jacrifices  qu'il  offre  ait- 
Seigneur.  Maux  dont  il  ejl  menacé i 


St  Conftiüftnt  quia  a- 
tominatiuncm  fecerunt  : 
quin  potius  confulîone  non 
lunt  confufi  > & erubefcere 
nefcierum  ; quam  ob  rem 
•adent  inter  ruemet  : in  tem- 
pore  vilïtationis  fuz  cor- 
(tont , dicit  Uominus. 


si.  Hz:  dicit  Dbminus  ; 
State  fupcr  rriar , & viJete  , 
tt  interrogate  defemitiran- 
dquis,  quz  lit  via  bona  , & 
(Unbulaie  in  ea  ; & invente- 
tit  ref'igcrium  ammabut 
Teftrii.  fct  dixtrunt  ; Non 
ambulabimus. 


17.  Et  conftitui  fiiptr  vot 
%cculatoies.  Audite  vocem 


1^-  Voici  ce  que  dît  le  Seigneur;  Tenez- 
vous  fur  les  voies,  confidérez  , ôc  demandea 
quels  font  les  anciens  lentiers , pour  con- 
noître  la  bonne  voie  ; ôc  march’ez-y;  ôc  vous 
trouverez  la  paix  ôc  lerafraîchiirement  de  vos 
âmes.  Mais  au  lieu  de  profiter  de  cet  avis , Us 
m’ont  répondu  : Nous  n’y  marcherons  point. 

17.  J’ai  établi  des  lentinclles  fur  vous,  leur 
ai-je  dit  encore  y vous  ai  dit.;  Ecoutez  Ig 
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tniu  dé  la  trompette.  Et  ils  ont  répondu  : 
Nous  ne  l’écouterons  point. 

i8.  C’eft  pourquoi  écoutez,  nations,  écou- 
tez , peuples  affemblés , avec  quelle  rigueur 
je  les  veux,  punir. 

ip.  Terre  , écoutez-moi  : Je  m’en  vais 
fiire  fondre  fur  ce  peuple  toutes  fortes  de 
^aux , qui  feront  le  fruit  de  leurs  pcnfées 
triminelles  , & le  châtiment  qu'ils  méritent  y 
parce  qu’ils  n’ont  point  écouté  ma  parole , & 
qu’ils  ont  rejetté  ma  loi. 

20.  Âpres  cela , pourquoi  m’offrez-vous  de 
l’encens  de  Saba  f & pourquoi  me  faites-vous 
venir  des  parfums  des  terres  les  plus  éloignéesf 
,Vos  holocauftes  ne  me  font  point  agréables  , 
vos  victimes  ne  me  plaifent  point. 

2 1 . Voici  donc  ce  que  dit  le  Seigneur  : Je 
'm’en  vais  accabler  ce  peuple  de  malheurs  : les 
peres  tomberont  avec  leurs  enfans  ,.  les  pro- 
ches périront  avec  leurs  proches. 

22.  Car  voici  ce  que  dit  le  Seigneur;  Une 
ration  va  venir  de  la  terre  de  l’aquilon  , fie 
im  grand  peuple  s’élèvera  des  extrémités  du 
monde. 

23.  Il  s’armera  de  fléchés,  & if  prendra 
fon  bouclier  ; il  elt  cruels  impitoyaole;  fes 
troupes  fiyront  un  bruit  comme  les  vagues  de 
la  mer  ; ils  monteront  à cheval , & ik  vien- 
dront les  armes  à la  main  fondre  fur  vous,  ô 
fille  de  Sioir  , comme  un  homme  qui.  va- 
combattre  fon  ennemi. 

24.  Nous  les  entendons  déjà  venirde  loin , 
& nos  bras  fe  trouvent  fans  force;  l’affliflion 
nous  faifit , fie  la  douleur  nous  accable,  com- 
me une  fejnme  qui  eft  en  travail. 

ay.  Ne  fortez  point  dans  les  champs , n’al- 
lez point  dans  les  chemins,  parce  qu’on  n’y 
voit  que  les  épées  de  l’ennemi  , & que  l’é- 
pouvante de  toutes  parts. 

çià,  FilJ&  de  mon  peuple , reyêtez-vous  de 


VI. 


^9 


tubir.  Et  Jixeront  : Non  au., 
diemus. 

x8.  Ideo  audite  Genres, 
& cognofee  congregatio» 
guania  ego  faciam  eis. 

\9.  Audi  terra  : Ecce  ego' 
adducam  mata  (ùper  pot)u-; 
lum  iOum,  frudium  cogiu- 
tionum  ejus  : quia  veiba 
inca  non  audierunc,  8t  Ict 
gem  mcam  prejecetunt. 


ao.  Ut  quid  mihi  thus  dâ 
Saba  affëuis,  & calanum- 
fuave  olentera  de  terra  lon- 
ginqua?  boiocautomaia 
tn  non  funt  accepta , 8r  rie-  * 
timz  veftra;  non  placuerunc 
mihi. 

11.  Proptefea  hzc  Jicif 
Dominus  : Ecce  dabo  in 
populum  iflum  ruinas,  Sc 
ruent  in  eis  patres  & filii  G- 
mul , vicinus  & ptoximus-- 
peribunt. 

11.  Hzc  dicit  Dominus 
Ecce  populus  venir  de  tetra  t 
Aquilons,  S:  gens  magnai 
confurget  à finibus  terrz. 

ip  Sagittam  & fcùtnM’ 
arripiet:  cruJelis  eft,  & non' 
miferebitur  ; vox  ejus  quaG  ' 
marefonabit:  & Gtperequos 
afeendent  , przparati  quaG  > 
vir  ad  przlium  , adveitüi** 
le  fiiû  Sion, . 


14.  Audivimuf  famafll  ' 
ejus:  dilfolutz  funt  manuf 
noftrz:  tribulatio  apprehen- 
dit  nos,  dolores  ut  pariu**  * 
riemem. 

tî.  Nôiîte  exirc  ad  - 
Sc  in  via  Uw*  ambuleti;  : quo« 
niam  glaJius  inimici  « p^-* 
vox  in  circuim. 


Fiiia  popuH  mciaccû:* 

D iij 


i 
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JEREMIE.  Cb^if.  Vh  « 

gere  cilicio , k conrpergere  cilicc  , COUchcz-VOUS  fur  la  CCndrC  j pleUTCZ 
emere  îiuauraunigcnm  fac  amertume  < Comme  une  mere  qui  nleu- 

ouia  repente  veAiet  valbtoi  re  fon  hls  unique;  parce  que  celui  qui  vous 
ftpernos.  doit  perdre  viendra  tout  d’un  coup  fondre 

fur  vous. 


§.  IV.  Jeremit  établi  par  le  Seigneur  pour  éprouver  Jim  peuple , pour  fonder  fes 
voies  , cb"  pour  coiwottre  fi  malice. 


17.  Probatorem  iledi  te  in 
populo  meo  robullum  : Sc 
Iciet,  k piobabis  viam  eo> 
funu 


iS.  Omnet  idi  principes 
ileclinantet  , ambulanits 
fraudulenter,  xs  & fecrum  : 
juniverfi  corrupti  funt. 


ï».  Defecit  fuHiitorium , 
!n  igne  confumptum  efl 
plumbum,  fruftrà  confiavit 
fonflaior  : maliiix  enim 
^ocum  non  funt  conTumpix. 


30.  Argemom  reprobum 
tocate  cof , (]uia  Dominai 
projecit  iUos. 


27.  Jeremie  , je  vous  ai  établi  fur  ce  peu- 
ple , pour  le  mettre  à la  derniere  épreuve  y 
pour  fonder  leurs  voies  & leurs  defirs  , & 
pour  connoître  combien  eft  grande  la  corruption 
qui  régné  parmi  eux. 

28.  Car  les  Princes  mêmes  d’entr’eux  fe 
font  détournés  du  droit  cliemin  ; leurs  dé- 
marches font  pleines  de  déeuifement  ; ce 
n’eft  que  de  l’airain  & que  du  fer  ; ôc  ils  fe 
font  tous  corrompus. 

29.  Il  a été  inutile  de  fouffler  le  creufet 
pour  les  purifier  ; le  plomb  s'eft  confumé  dans 
le  feu , fans  qu'il  y foit  reflé  ni  or  ni  argent  : en 
vain  aufiile  fondeur  les  a mis  dans  le  fourneau; 
leurs  malices  n’ont  point  été  confumées  , &, 
ils  fint  toujours  demeurés  dans  leurs  impuretés. 

30.  Appellez-les  donc  un  faux  argent  : cejl 
ce  quils  {ont  en  effet , parce  que  le  Seigneur 
les  a rejettés. 


( 


CHAPITRE  VII. 


Ç.  I.  Jererrne  exhorte  les  Juifs  à fe  convertir  au  Seiprneur , & à ne' pat  mettre 
leur  confiance  dans  fon  Temple , pendant  -qu'ils  le  deshonorent  par  leurs 
péchés. 


I.  Verbum,  qiiod  fiflam 
tft  ad  Jsremiain  à Domino, 
dicens  : 

1.  Sta  in  porta  domûj  Do- 
mini  , k prxJic.i  ibi  ver. 
bum  ifiud,  & die:  Audite 


i-L  E Seigneur  parlant  à Jeremi#,  lui  dit  : 


2.  Tenez-vous  à la  porte  de  la  maifon  du 
Seigneur,  prêchez -y  ces  paroles,  & dites: 
Ecoutez  la  parole  du  Seigneur , vous  tou; 
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îia!)!tans  de  Juda , qui  entrez  par  ces  portes 
pour  adorer  le  Seigneur. 

3.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  des  armdes 
le  Dieu  d’Ifraël  : FvedreflTcz  vos  voies  , corri- 
gez votre  conduite  , & j’habiterai  dans  ce 
ueu  avec  vous. 

4.  Ne  mettez  point  votre  confiance  en  des 
paroles  de  mcnfonge  , en  difant , comme  vos 
faux  Prophètes  : Ce  Temple  eft  au  Seigneur , 
ce  Temple  eft  au  Seigneur,  ce  Temple  eft 
au  Seigneur;  & il  ne  permettra  pas  qu'il  foit 
détruit , ni  que  le  peuple  qui  ty  adore  foujfrc 
aucun  mal. 

J.  Car,  fi  vous  avez  foin  de  redreflTer  vos 
voies , & de  corriger  votre  conduite  , fi  vous 
■ rendez  juftice  à ceux  qui  plaident  enfemble  , 

6.  fl  vous  ne  faites  point  de  violence  à l’ë- 
tranger , au  pupille  & à la  veuve,  fi  vous  ne 
répandez  point  en  ce  lieu  le  fang  innocent , 
& fi  vous  ne  fuivez  point  les  Dieux  étrangers 
pour  votre  malheur , 

7.  je  demeurerai  av'ec  vous  de  fiecle  en 
ftecle , dans  ce  lieu  ôc  dans  cette  terre  que 
j’ai  donnée  à vos  peres. 

8.  Mais  maintenant  .vous  mettez  votre 
confiance  en  des  paroles  de  raenfonge  où 
vous  ne  trouverez  aucun  fecours. 

p.  Gjr  vous  volez,  vous  tuez  , vous  com- 
mettez des  adultérés , vous  jurez  faulTement , 
vous  facrifiez  à Baal , vous  allez  chercher  des 
Dieux  étrangers  qui  vous  étoient  inconnus , 
•vous  les  adorez  ; 

10.  fit  après  cela , \|pus  venez  vous  préfen- 
ter  hardiment  devant  moi , dans  cette  mai- 
fon  en  laquelle  mon  nom  a été  invoqué,  & 
vous  dites  : Nous  nous  trouvons  à couvert 
ede  tous  maux , quoique  nous  ayons  commis 
toutes  CCS  aboi{iinations. 
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verbum  Domîni  omnh  Ju-  ^ 
dii,  qui  ingredimini  perpor- 
tns  lias  y UC  adoreiis  Dorai- 
Dum. 

5.  Harc  dicit  Doraînu» 
exercltuum  Deus  Iirael:  Bo- 
nas  facite  vias  veftras,  8c 
Audia  veAra  : & habita.bQ 
vobifeum  in  loco  iAo. 

4,  NoUre  confidere  îa 
verbis  mendacii , dicentrs^ 
Templum  Domini  , tem- 
plum  Domini  , teraplutQ 
Domini  eA, 


Quoniam  A bene  dîre^ 
xeriiis  vias  vcAras  , & ftu- 
dia  vcAra  j A feceritis  judi~ 
cium  inter  virum  3c  proxi-' 
mum  ejus  ; 

6.  advenu»  & pupille  , & 
vidüx  non  feceritis  calum- 
niani)  neefanguineminno-' 
centem  eAbderitis  in  loco 
hoc  V & poA  deos  alienos* 
non  ambulaveritis  in  malum 
vobirmetipiîs  : * 

7«  habicabo  vobiieum  tii 
loco  îAo  ; in  terra  quant 
dedi  patribus  veAris  à fzeu- 
lo  Si  ufque  in  Acculum. 

8.  Ecce  vos  contiditis  vo- 
bis  in  femionibus  mendacii' 
qui  non  proderunt  vobis  i 

9*  funiri , occidere , adul^  • 
terari  , jurare  menJaciter, 
libare  Baaiim  , & ire  poA 
deos  alienos , quos  igaora^ 
tisi 


10.  Et  venîAîs , & flctîAîs-* 
coram  me  in  domo  hac  , ir. 
qua  invocaium  t*A  nomen 
meum  , & dixiAis  r Liberati 
fumos,  qubd  fecerimuS' 
omnes  abonunaûones  îA-aa* 
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§.  II.  La  maifon  du  Seigneur  n’éft  pas  une  caverne  de  voleurs.  Dieu  abandonner^ 
fon  Temple , en  punition  des  péchés  de  fon  peuple.  U défend  à Jereinie  ds 
prier  pour  ce  peuple. 


ti.  Numqnid  ergo  fpelun- 
lea  Utronum  faâa  eft  do> 
mus  ifta,  in  qua  invocatum 
ell  nomen  mcum  in  ocuUs 
Vfflris  ! Ego  ego  liim  , ego 
jridi,dici(  i>oiuiaus. 


11.  Ite  ad  loenm  raenm 
in  Silo  « ubi  habiuvit  no- 
men  meum  i principio  ; & 
videcequx  fecenmei  prop- 
ter  maliiiam  populi  mei  lE- 
cael  : 

Ij.&nunc,  quia  feciftU 
omnia  opéra  bxc  ,dicii  Oo- 
mirius  : & locuius  lûm  ad 
voi  mane  confurgens , & 
loquens , & non  audiliis  ; Sc 
vocavi  vos,  & non  refpon- 
tliftis  : 

14.  faciam  domui  huic., 
in  qua  invocatuni  e(l  nomen 
meum  , & in  qua  vos  ha- 
beiis  fidueiam  ; & loco  , 
^uem  dedi  vobis  & patribus 
IKAris  , (îcuc  feci  Silo. 

tf.  Ec  projiciam  vos  à 
fiirie  mea,  ficur  projeci  om- 
nes  fratres  vetltos,  univer- 
fum  femen  Ephtaim. 

ad.  Tu  ergo  noll  orare 
pro  populo  hoc , nec  aflti- 
mas  pro  eis  laudem  & qra- 
rionem  , & non  obliftas  mi- 
hi  : quia  non  exaudiaiu  te. 


11.  Ma  maifon  , en  laquelle  mon  nom  a 
ét($  invoqué  devant  vos  yeux  avec  tant  de  re- 
ligion dr  de  piété , .eft-elle  donc  devenue  une 
caverne  de  voleur  > , eu  les  plus  mcchans  hom- 
mes puijfi'nt  trouver  leur  ftireté  ? Non , vous  ny 
ferez  point  à couvert  de  ma  vengeance.  C’eft 
moi,  c’eft  moi  Cuis  véritablement  celui  qui 
ejl.  Je  vous  ai  vu  commettre  toutes  vos  abomi- 
nations , dit  le  Seigneur  ; & je  les  punirai  très- 
certainement , fans  avoir  égard  à la  fainteié  du 
lieu  où  vous  vous  croyez  en  fureté,  tn  voulez- 
vous  être  convaincus  f 

1 2.  Allez  en  Silo , au  lieu  qui  m’étoit  con-' 
làcré  , où  j’avois  établi  ma  gloire  dès  le  com- 
cement,  en  y plaçant  mon  tabernacle  ; & con- 
fidérez  comment  je  l’ai  traTté , à caufe  de  U 
méchanceté  de  mon  peuple  d’Ifraël. 

I J.  Maintenant  aulfi , parce  que  vous  avez 
fait  toutes  ces  chofes , dit  le  Seigneur,  que 
je  vous  ai  parlé  avec  toute  forte  d’applica- 
tion & d'emprejfement , fans  que  vous  m’ayez 
entendu , que  je  vous  ai  appellés , fans  quq 
vous  m’ayez  répondu  , 

1 4.  je  traiterai  cette  maifon  où  mon  nom' 
a été  invoqué , en  laquelle  vous  mettez  toute 
votre  confiance , & ce  lieu  que  je  vous  ai 
donné , après  l’avoir  donné  à vos  peres  ; je. 
les  traiterai , dis-je,  comme  j’ai  traité  Silo, 

I y.  Et  je  vous  chaflTerai  bien  loin  de  ma 
face , comme  j’ai  chalïé  tous  vos  frétés  eflf 
raël,  toute  la  race  d’Epnraïm.  Cefi  ce  que  j'ai 
réfolu,  dr  c'efl  ce  que  je  ferai  très-certainement. 

16.  Vous  donc,  Jeremie , n'entreprenez 
point  d’intercéder  pour  ce  peuple  , ni  de  me 
conjurer , & de  me  prier  pour  eux , & no 
yous  oppofez  pointa  moi , dbns  le  dejfein  que 

fai 
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J ai  de  les  perdre , parce  que  je  ne  vous  exau- 
cerai point  Ils  en  font  indignes. 

1 7.  En  effet , ne  voyez-vous  pas  ce  que 
fait  ce  peuple  dans  les  Villes  de  Juda  j ôc  dans 
les  places  publiques  de  Jerufalem  ? 

1 8.  Les  en  fans  amaflent  le  bois , les  peres 
allument  le  feu  , & les  femmes  mêlent  de 
la  graifle  avec  de  la  farine , pour  faire  des  gâ- 
teaux à ta  lune,  qu'ils  regardent  comme  la  Rei- 
ne du  Ciel , pour  facrifier  à des  Dieux  étran- 
gers , & pour  attirer  fur  eux  ma  colere. 

ip.  Eft-ce  moi  qu’ils  irritent  par  ces  abomi- 
nations , dit  le  Seigneur  / Et  ne  fe  b/effent- 
ils  pas  plûtSt  eifk-mêmes,  en  fe  couvrant  ainfi 
de  confullon  ? 

20,  C’eft  pourquoi  voici  ce  que  dit  le  Sei- 
gneur ; Ma  fureur  ôc  mon  indignation  s’eft 
brafée  à la  vde  de  ces  crimes  ; elle  va  fondre 
fur  ce  lieu  que  vous  avez  profané  ; elle  fondra 
fur  les  hommes , fur  les  animaux , fur  Iss  ar- 
bres des  champs , furies  fruits  de  la  terre , ôc 
je  mettrai  le  feu  par-tout,  fans  qu’il  y ait  per- 
fonne  pour  l’éteindre. 


17.  Nonne  vides  quid  ifti 
faclunt  in  civitatibus  Juda  , 
& in  platcis  JcruCalem  { 

18.  Filii  coüigunt  ligna  , 
& patres  fuccenduni  igncm, 
& mulieresconfpcrgunt  adi- 
pem  , UC  facianc  placentas 
reginz  csii , & libent  diis 
alienis  , & me  ad  icacun- 
diam  provoceo^ 

19.  Numquid  me  ad  ira- 
cundiam  provocant , dicit 
Dominus  ? nonne  femetiç- 
fos  in  confulionem  vultus 
fui/ 

to.  Ideo  hxc  dicit  Do- 
minas Deus  : Hcce  furor 
meus  , & indignatio  mea 
conflatur  fiiper  locum  iC- 
tum , fupcr  viros , & fupet 
jtimenta  , & friper  lignum 
tegionis  , & faper  truges 
ftrr*  . & fuccendeiur,  & 
non  exiinguctuc. 


§.  III,  Sacrifices  inutiles  fans  l'obéiffance.  Le  ^rnni  commandement  efi  celui 
d’écouter  Dieu  & défaire  fa  volonté. 


21.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  des  ar- 
mées, le  Dieu  d’Ifraél:  Ajoutez  tant  que 
vous  voudrez  vos  holocauftes  à vos  viftimes  , 
ôc  mangez , pour  vous  fanéhfier , de  la  chair 
de  vos  facrifices.  Cela  ne  vous  fervira  de  rien  : 

22.  car  je  n’ai  pas  feulement  ordonné  à vos 
peres , au  jour  que  je  les  ai  tirés  de  l’Egypte , 
de  m’offrir  des  holocauftes , ôc  des  victimes 

2 ?.  mais  voici  encore  le  commandement 
que  je  leur  ai  fait:  Ecoutez  ma  parole,,  leur 
at-je  dit , ôc  je  ferai  votre  Dieu , ôc  vous  ferez 
mon  peuple  , ôc  marchez  dans  toutes  les 
voies  que  je  vous  preferirai , afin  que  vous 
fbyez  comblez  de  biens. 

Tome  IV.  Fart.  II. 


21.  Hxc  éictt  Doniînus 
exercituum  Deus  ll'rjei  ; 
Holocajtomata  veflra  adul- 
te viôimis  veilris  y & cor 
médite  carnes. 


21.  Quîi  non  fûm  loca* 
tus  cuni  pat  ibus  vedfis  , 
Sc  non  prxcepi  eis , in  dio 
qua  eduxi  eos  Je  terra  Æ- 
gypii  , de  verbo  holocau- 
tomaium , ^ vidüiTurum.  * 
23.  Sed  hoc  verbum  p-r- 
cepi  eis  , dicens  : AuJtie 
vocem  mfam  , & ero  vo- 
bis  Deus , & vos  eriris  mi- 
hi  populus  : & ambuiate  in 
omni  via  , quam  mardavi 
Yobis , ut  bene  üc  vubis. 


E 
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24*  Bt  non  audicrunt  , 
nec  inclinaverunt  aurem 
fuam  ; Ted  abierunt  in  vo> 
Iuotjbribus,&  in  p'avitate 
cordis  fui  niali  : fi^ique 
funt  retrorfum  ôc  non  in 
ame, 

2<.àdiequa  fgrfHi  funt 
patres  rorum  de  terra  Æ- 
pvpfi,  ufque  ad  diem  banc, 
lit  mi/l  ad  vos  omnes  fer* 
vos  meos  propheias  per 
diem  cun^urgens  dilucuJo , 
& niic.ens  : 

zd.  & non  audicruntme, 
nec  inclinaverunt  aurem 
luam  : fed  induraverunt  ccr- 
vicem  Tuain:  & pejùsopcra- 
tii'unc,  quàm  patres  eortim. 

\ 

17.  Hrlcqucrîsadeosom- 
nia  verba  hre»  & non  au- 
dient  te;  & vocabis  cos>& 
non  K/pondebunc  tibi. 


18.  Ft  dices  ad  eos  r Hjec 
«ftgens,  qur  n^n  audivit 
Tocem  D-^mini  Del  fui,  nec 
recopie  difciplinam  : periit 
fides  , 6c  ablata  cft  de  ore 
eorum. 


24.  Et  après  cela  , ils  ne  m’ont  point  écou- 
té , ils  n’ont  point  prêté  l’oreille  a ma  voix  ; 
mais  ils  fe  font  abandonnés  à leurs  mauvais 
delirs , & à la  dépravation  de  leur  coeur  ; ils 
retourné  en  arriéré,  au  lieu  d’avancer,  lis  fe 
font  toujours  éloignés  de  moi , 

2 f.  depuis  le  jour  que  leurs  peres  font  for- 
fis  de  l’Egypte  Jufqu’aujourd’hui.  Cependant 
je  leur  ai  envoyé  tous  mes  ferviteurs  6c  mes 
prophètes  de  jour  en  jour  ; je  me  fuis  hâté  de 
les  leur  envoyer , pour  tâcher  de  les  ramener  à 
Lut  devoir. 

26.  Mais  iis  ne  m’ont  point  écouté,  ils 
n’ont  point  prêté  l’oreille  à mf  voix  ; au  con- 
traire , ils  ont  endurci  leur  tète , & ils  ont  agi 
d’une  manière  encore  plus  criminelle  que 
leurs  peres. 

27.  Jeremie,  vous  leur  déclarerez  toutes 
chofes,  6c ils  ne  vous  écouteront  point:  vous 
les  appellerez  , ôc  ils  ns  vous  répondront 
point. 

28.  Alors  vous  direz  : "Voici  le  peuple  qui 
n’a  point  écouté  la  voix  du  Seigrteur  fon 
Dieu,  ôc  qui  n’a  point  voulu  recevoir  fes  inf- 
truélions.  11  n’v  a plus  de  foi  parmi  eux  , elle 
eft  bannie  de  leur  bouche. 


1 V.  Plaies  dont  le  Seigneur  frappera  fon  peuple  pour  le  punir  de  fes 

crimes'. 

z.V™iî«îyrume  " dT”:  cheveux , filU  de  Je- 

lum  [.Unaum  : quia  pro-  rujalem  , ÔC  jettcz-les  ; revetez-vous  de  deuil , 
j«cit  Dûimnus , & rHiquit  gr  poufTez  VOS  cris  vcrs  le  ciel  , parce  que  le  '' 

gtnerauonem  Aiioru  lui , c • / i • j i • o ^ i_  j i 

oeigneur  a rejetté  loin  de  lui , ôc  a abandonné 
ce  peuple  qu’il  regarde  dans  fa  fureur. 

• 30.  quia fecerunt  filii  juda  JO.  Car  Ics  cnfans  de  Juda  ont  commis 
Biaium  in  ocuiij  mcis , di-  (Jgj  crimes  devant  mes  yeux , dit  le  Seigneur; 

fenJicuia  tiia  in  domo , in  mis  leurs  abominations  & leurs  tdoles 

qua  invocatum  cft  nomen  dans  la  maifon  en  laquelle  mon  nom  a été 
invoque,  pour  la  protaner. 

* filificaverunt  ex-  J I . Ils  Ont  bâti  des  autels  fur  les  lieux  hauts 
ce.  op  et  , qua:  c jn  Topheth  , qui  eft  dans  la  vallée  du  fils 
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d’Ennom  , pour  y confumer  dans  le  feu  leurs 
fils  & leurs  filles , qui  eft  une  chofc  que  je 
ne  leur  âi  point  ordonnée  , ôc  qui  ne  m’cft 
jamais  venue  dans  refprit. 

î 2.  C’efl  pourquoi  le  tems  va  venir , dit  le 
Seigneur,  qu’on  n’appellera  plus  ce  lieu  To- 
pheth  , ni  la  vallée  du  fils  d’Énnom,  mais  la 
vallée  de  carnage  ; & on  enfevelira  à T opheth 
les  corps  morts  des  habit arss  de  Jerufalem  ,^zTcs 
qu’il  n’y  aura  plus  de  lieu  pour  les  mettre. 

Et  les  corps  morts  de  ce  peuple  feront 
en  proie  aux  oifeaux  du  ciel , ôc  aux  bôtes  de 
la  terre  , fans  qu’il  y ait  perfonne  qui  les  en 
chalfe. 

Et  je  ferai  celTer  dans  les  villes  de  Juda, 
& dans  les  places  publiques  de  Jerufalem , 
les  cris  de  rcjoiiilfance  ôc  les  chants  de  joie  , 
les  cantiques  de  l’époux  ôc  les  chanfons  de 
l’cpoufe  , parce  que  toute  la  terre  fera  dé- 
folie. 


VU.  îr 

ville  filii  Ennom  : ut  in- 
cen  Jerent  filios  fuos , & fi- 
lins filas  igni:  qua!*non  prz- 
erpi , nec  cogitavi  io  coide 
meo. 

JS.  IJeo  ecce  dies  vc- 
nient  , dicit  Dominus,  S: 
non  dicetur  ampüùs  , To- 
phetl),&  Vallis  filii  Enncm: 
lcd  Vallis  interleâionis  ; & 
fepalienc  in  Topheih  , eô 
quôd  non  fit  locus. 

JJ.  Et  erit  mort'cinum 
populi  hujcs  in  cibos  volu- 
cribus  ctrii, & befiiis  lertx: 
S:  non  dit  qui  abigut. 

J4.  Et  quiefeore  faciam 
de  urbibus  Juda , & de  pla- 
teis  Jcruialem  , vocem  giu- 
dii  & vocem  lartitia: , vocera 
l'ponC  & vocem  rponfie  : in 
delblationcm  cnini  etic  tet- 
ra. 


CHAPITRE  VIII. 


§.  I.  Châtimens  que  Dieu  exercera  fur  les  Rais  , fur  les  rtinces , fur  les  Prêtres, 
fur  les  Prophètes , fur  tous  les  hubitaus  de  Jerufalem  , a caufe  de  leurs 
pêchés.  Dureté  de  ce  peuple. 


*;E  N ce  tems-là , dit  le  Seigneur , les  os 
des  Rois  de  Juda  , les  os  des  Princes  , les  os 
des  Prêtres,  les  os  des  Prophètes  , ôc  les  os 
des  habitans  de  Jerufalem , feront  jettés  hors 
de  leurs  fépulchres  , 

2.  ôc  on  les  expofera  au  foleil , à la  lune  , 
ôc  à toute  la  milice  du  ciel,  c ef-à-'J.re , à 
TOUS  les  adirés  , qu’ils  ont  aimés  , qu’ils  ont 
honorés  , qu’ils  ont  fuivis  , qu’ils  ont  recher- 
chés , ôc  qu’ils  ont  adorés  tornrne  des  Dieux  : 
on  ne  les  ramaflera  point , ôc  on  ne  les  en 
fevelira  point  ; mais  on  les  laill'cra  fur  la 
terre  comme  du  fumier. 


I,  In  nio  tempore,  ait 
Dominus  : Üjicient  oifi  re- 
giim  Jiitl-s  & o(T»  prit  c pum 
ejjs  , & ofT.i  (jci'rJctum  , Sc 
ojr<i  propheiarum  y 8i  oiTs 
corum  qui  habit4verunc  Jc- 
rul'aiem , de  (epu.chris  fuis  : 
î.  A f.xpandcm  ea  ad  fo- 
lem  , & lunim  « omnem 
miUtiAm  qur  di  cxc- 

runr,  ^ quibus  fètvierunt  y 
Si  poQ  qux  ambulavcrunt  y 
& qux  qi*a:(îffunr , adora- 
verunt  : non  co.ligeniu' . & 
& non  (êpciiemuf  : fn  ficr- 
qu'.iniuni  lupcr  faciemier* 
i£  erunt. 


Eij 


5<î  JE  R 

}.  El  eligent  magif  mor- 
tem  (juàm  vitam  omnes  qui 
reüJui  fuerint  de  cognatio- 
ne  hac  pelTima  in  univerfis 
locis  , qux  dereliiüa  Cunt , 
ad  qux  ejcci  eos , dicic  Do- 
minus  exercituuio. 

4.  Et  dices  ad  eos  : Hxe 
dicit  Djminus  : Numquid 
quicadit,  non  rclurgt't  ? & 
qui  averfus  cû,  non  tever- 
tetur  ? 

4.  Quare  ergo  averfus  eft 
pop  lus  ifte  in  Jerufâlem 
avf  fio  ie  comentiofa  ? Ap- 
preh-nderunt  mendacium  , 
& nolueiunt  reveisi. 


f.  Attend! , & auicuhavi  : 
ncmo  quod  bonum  eA  lo- 
quitur , nullus  eA  qui  agat 
pfrnitemiam  fuper  peccato 
fuo  I dicens  : Quid  feci  ? 
omnes  converfi  funt  ad  cur- 
ium fuum , quaA  equus  im- 
puni vadens  ad  prxlium. 


7.  Miivut  in  cntio  COg- 
ftovtt  tempus  liium  ; turtur , 
& hirundo , & ciconia  , cuf- 
cuAodicrunt  tempus  adven- 
lûs  fui  : populus  autem  meus 
non  cognovii  judicium  Do- 
mini. 
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3.  Et  tous  ceux  qui  feront  reftefs  de  cette 
race  très- méchante  , q^ue  j’aurai  chafTés  en 
divers  endroits  , dit  le  Seigneur  des  armées , 
en  quelque  lieu  qu’ils  fuient , fouhaiteront 
plutôt  la  mort  que  la  vie , tant  ih  feront  acca- 
ble s de  im  fèves.  Je  voudrais  les  leur  faire  éviter. 

4.  C’eQ  pourquoi  vous  leur  direz  ; Voici 
ce  que  dit  le  Seigneur  ; Quand  on  eft  tombé , 
ne  fe  releve-t-on  pas  ? & quand  on  s’eft  dé- 
tourité  du  droit  chemin,  n’y  revient-on  plus  ? 

J.  Pourquoi  donc  ce  peuple  de  Jerulalein 
s’eft  il  détourné  de  moi  avec  une  avcrfionyi 
opiniâtre  ? Us  fe  font  attachés  au  menfonge  , 
en  s'attachant  à leurs  faux  Dieux , & ils  ne 
veulent  pomt  revenir  à moi , qui  fuis  le  Dieu 
véritahle. 

6.  Je  les  ai  confidérés  , je  les  ai  obfervés, 
& fai  vii  ^«’il  n’y  en  a pas  un  qui  parle  félon 
la  jüftice  ; il  n’y  en  a pas  un  qui  falTe  péni- 
tence de  fon  péché , en  difant  , Malheur  à 
moi  ; qu’ai- je  fait  ? Au  contraire , ils  courent  • 
tous  avec  impetuofité  où  leur  paflion  les  ent- 

Eortc , comme  un  cheval  qui  court  à toute 
ride  au  combat.  Ils  font  même  dans  leur  fu- 
reur plus  aveugles  & plus  injenfibles  que  les 
liêtes  ; 

7.  car  le  milan  connoît , par  les  chartge- 
mens  qui  arrivent  dans  le  ciel  ^ quand  fon 
tems  eft  venu  ; la  toiirterelle  , rhirondclle  ôc 
la  cigogne  favent.difcernet  la  faifon  de  leur 
paffage  ; mais  mon  peuple  n’a  point  connu 
le  tems  du  jugement  du  Seigneur. 


II.  Faux  fages  , faux  Prophètes  féverement  punis.  Dieu  enverra  contre 
J'on  peuple  des  ennemis  redoutables. 


• 8.  Quotnodj  diciti!!  : Sa- 

S*cmcs  nos  fumus,  & lex 
omini  nobifeum  eft^vcrc 
mcndjcium  openrus  eft  fty- 
lus  mendax  feribarum. 


8.  Après  cela , comment  dites-vous  : Nous 
Ibmmes  fages , & nous  fommes  les  ddpofi- 
taites  de  la  loi  de  Dieu  f l^ous  vous  trompez 
b plume  des  Dodeurs  de  la  Loi  qui  font  par- 
mi vous  eft  vraiment  une  plume  d’encur , âç 
die  n’a  écrit  que  le  menfonge.. 
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p.  ylttjjli  les  fages  tf  entre  vous  font  confus , 
ils  font  épouvantés  , ils  ne  peuvent  échapper, 
parce  qu  ils  ont  re  jetté  la  parole  du  Seigneur , 
ôc  qu’ils  n’ont  plus  aucune  fageffe. 

10.  C’eft  pourquoi  je  donnerai  leurs  fem- 
mes à des  étrangers , & leurs  champs  à d’au- 
tres qui  en  hériteront,  parce  que,  depuis  le 
plus  petit  Jufqu’au  plus  grand , tous  s’étudient 
a fatisfaire  leur  avarice  , ôc  que  , depuis  le 
Prophète  jufqu’au  Piètre,  toutes  leurs  aclions 
ne  font  que  menfonge. 

1 1.  Et  ils  entreprenoient  à leur  confufion 
de  guérit  les  blelfures  de  la  fille  de  mon  peu- 
ple , en  difant  : La  paix  , la  paix  fera  avec 
vous  ; lorfqu’il  n’y  avoir  point  de  paix  à atten- 
dre pour  eux, 

12.  Ils  font  confus  maintenant , parce  qu’ils 
ont  fait  des  chofes  abominables  ; ou  plutôt  la 
confufion  même  n’a  pû  les  confondre  , ôc  ils 
n’ont  fù  ce  que  c’étoit  que  de  rougir.  Ainfi 
ils  tomberont  dans  la  foule  des  mourans , ils 
feront  tous  enveloppés  dans  une  môme  ruine , 
au  tems  de  leur  punition,  dit  le  Seigneur. 

^ 1 J.  Car  je  les  réunirai , je  les  raficmblerai 

tous  dans  Jcrufalem  , pour  les  y faire  ptrir  tous 
enfemble.  Alors  les  vignes  n’auront  point  de 
raifins , ni  les  figuiers  de  figues , les  feüilles 
mêmes  tomberont  des  arbres;  ôc  tout  ce  que 
je  leur  avois  donné  leur  échappera  dés  mains , 
& leur  fera  enlevé  par  leurs  ennemis, 

1 4.  Alors  Us  peuple}  de  la  campagne  diront  : 
Pourquoi  demeurons-nous  ici  affis , fans  rien 
fane  ? Allons  , entrons  tous  enfemble  dans 
les  villes  fortes , ôc  demeurons-y  en  repos  & 
en  filence  ; car  le  Seigneur  notre  Dieu  nous 
a réduits  à nous  taire  , & âne  pouvoir  rien  en- 
treprendre contre  nos  ennemis  , ÔC  il  nous  a 
donné  à boire  de  l’eau  de  fiel  , parce  que 
nous  avons  péché  contre  le  Seigneur. 

ly.  Nous  attendions  la  paix,  ôc  il  n’efi 
venu  den  de  bon  nous  efperions  la  guéd- 


nu.  ■ 37 

9.  Con(u(>  Tunt  (âpiemes , 
perterriti  & captj  funt  : ver- 
bum  enim  Domini  proje- 
cerunt  , 8c  (àpiemia  nulla 
eft in  eis. 

10.  Proptere^  dabo  ma- 
licies  eorum  exterit,  a^ros 
eorum  heredibui  : quia  à 
minîmo  u(que  ad  maxi- 
mum omnrs  avariiiam  lë- 
quuntur  : à propheta  ufque 
ad  ûcerdoicmcundi  faciunt 
mendacium. 

11.  Et  lânabanf  contrîtio- 
nem  iilia;  populi  mei  ad  ig- 
nominiam , dicentes  : Pax  , 
paxtcùm  non  elTet  pax. 


n.  Confufi  fiint,  qniaa> 
bominationem  fteerunt  r 
quinimô  cosfulîone  non 
ûint  confu/î , & erubelcero 
neftierunt  : idcirco  cadent 
amer  corruemos,  in  tempo- 
re  vifîtaiionii  lua:  corrueni , 
dicic  Dominus. 

IJ.  Congregans  congrc- 
gabo  eos,aii  Dominus  : non 
eft  uva  in  vitibus , 8c  non 
font  ficus  in  ficulnea  , fo- 
lium defluxit  : 8c  dedi  êi? 
quz  prztergreilâ  fiant. 


14  Quare  fedemus  ? cou* 
venitc,  8c  ingrediamur  ci- 
vitatem  munitam , 8c  filea- 
mns  ibi  : quia  Dominus 
Deus  noller  lîlcre  nos  fecit  « 
8c  potum  dédit  nobis  aquan» 
feitis  : peccavimus  ezàs» 
Domino. 


ir.  Expefiavimus  pacem;. 
8c  non  erai  bornant  cempus 
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meJelz , & ecce  formido. 

A Djn  auditus  cil 
fremitus  equorum  e)u$  à 
voce  hinnituum  pugnaio- 
rum  ejus  coremota  eic  om- 
nis  terra:  fit  vcnerunt,  & 
devoravcrunt  terrant , & ple- 
nitudinem  ejus  ; urbem^  & 
habitatoresejus. 

17-  Quia  ecce  ego  mit- 
tam  vobis  ferpentes  régu- 
lés , quibus  non  ell  incan- 
tatio  : & mordebunt  vos , 
ait  Dominus. 


fou  , & nous  nous  voyons  dans  la  frayeur. 

1 6.  Le  bruit  de  la  cavalerie  de  nos  ennemis 
s’entend  déjà  de  Dan  ; toute  la  terre  retentit 
des  henniflemens  de  leurs  chevaux  de  bataille; 
ils  viendront  en  foule  , & ils  dévoreront  tout 
le  pays , tous  les  fruits  de  la  terre , toutes  les 
villes  & les  Ijabitans. 

1 7.  /^oilà  ce  qui  vous  arrivera  infailliblement  : 
car  j’envoyerai  contre  vous  des  ennemis 
fembiables  à des  fcrpen%,  à des  balilics, 
contre  lefquels  les  enchanteurs  ne  pourront 
rien  ; ôt  ils  vous  déchireront  par  leur  mor- 
Aires  , dit  le  Seigneur , fans  que  vous  puijjiez 
leur  réfijler  , ni  les  fléchir. 


§.  III.  Douleur  que  rejfent  le  Prophète  à ht  vue  des  maux  qui  doivent  fondre 

fur  fon  peuple. 


I*.  Dolor  meus  fuper  do- 
lorem , in  me  cor  meum 
luarcns. 


. i^.  Ecce  vox  clamoriî  fi- 

l\x  populi  mei  lie  terra  Icn- 
ginqja  : Numquid  Domi- 
nus non  in  Ston,  aut 
rexejus  non  ell  in  ca  ? Qua- 
re ergo  me  aJ  itacundiam 
cohcitîivcrunt  în  (culptUi- 
bus  luis , Sc  in  vanitaubur 
aJienis  ? 


10.  Tranfiit  mefTts  » finira 
eO  xOis,  & nos  ialvati  non 
fiiinus. 


tt.  Super  contrîtlone  fî- 
lix  popuii  mei  contritus 
fum  âi  conenUatuS)  Üupor 
obtinuit  me. 


I s.  odinfl  ma  douleur  eft  au-dclTus  de  toute 
douleur  ; mon  coeur  eft  tout  languiflant  au* 
dedans  de  moi  y à la  vue  des  maux  qui  vont 
fondre  fur  mon  peuple  ; 

ip.  Car  j’entends  déjà  la  voix  de  la  Aile  de 
mon  peuple  qui  crie  d’une  terre  éloignée, 
OH  elle  efl  captive , cr  qui  dit  : Le  Seigneur* 
n’cft-il  pas  dans  Sion  ? le  Roi  de  Sion  n’eft-il 
pas  au  milieu  d’elle  ? Comment  donc  nous  trou- 
vons-nous ainfl  abandonnés  à la  fureur  de  nos 
ennemis  ? Mais  le  Seigneur  lui  répond  : Si  vous 
croyiez  que  je  fulfe  au  milieu  de  vous , Jerufa- 
lem  , pourquoi  donc  vos  habitans  m’ont-ils 
irrité  par  leurs  idoles , ■ ôc  par  la  vanité  des 
Dieux  étrangers  qu’ils  y ont  adorés  ? 

20.  L'efl  pour  cela  qu  ils  feront  réduits  à dire  : 
La  moifton  s’eft  pafice , l’été  eft  Ani , & nous 
n’avons  point  été  fauvés  ; car  le  fecours  qurls 
attendent  de  [ Egypte  , & qu  iis  attendront  en- 
core long-tems , ne  viendra  point. 

2 1 . ylinft  la  plaie  profonde  de  la  Aile  de 
mon  peuple  me  bielle  profondément  ; j’en 
fuis  attrifté,  j'en  fuis  tout  épouvanté. 
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22.  N*y  a-t-il  point  de  baume  dans  Ga- 
laad  f ne  s’y  trouve-t-il  pas  de  médecin  / 
Pourquoi  donc  la  bleflure  de  la  fille  de  mon 
peuple  n’a-t-ellc  point  été  fermée  ? C e{l  quelle 
ne  l’a  pas  voulu  ; car  elle  na  point  manqué  de 
Prophètes , qui  f ont  injiruite  de  /es  devoirs  y 
qui  r ont  reprife  de  fes  dèfordres. 
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zs.  Numquid  reCoa  non 
e(l  in  Galaad  ? aut  medicut 
non  eft  ibi  l quare  igitur  non 
cil  obduâa  cicauix  iUiz  po^ 
puli  mei  ? 


C H A P I T R E IX. 

§.  I Le  Prophète  pleure  ceux  qui  devaient  être  tués  dans  la  Judée.  Il  fouhatte 
d’être  éloigné  de  fou  peuple  à caufe  de  leurs  péchés.  Nulle  fidélité  parmi 
eux.  Tous  cherchent  à tromper^ 


Ui  donnera  de  Teau  à ma  tête,  & à 
mes  yeux  une  fontaine  de  larmes,  pour  pleu- 
rer jour  & nuit  les  enfans  de  la  fille  de  mon 
peuple  qui  ont  été  tués  ? 

2.  Qui  me  fera  trouver  dans  le  défertune 
^bane  de  voyageur,  afin  que  j’abandonne  ce 
peuple , & que  je  me  retire  du  milieu  d’eux , 
pour  ne  voir  ni  les  crimes  qu’ils  commettent , ni 
les  châtimens  quils  méritent  ? Car  ils  font  tous 
des  adultérés,  c’eft  une  troupe  de  violateurs 
de  ^a  loi. 

5.  Ils  fe  fervent  de  leur  langue  comme 
d’un  arc,  afin  d’en  lancer  des  traits  de  men- 
fonge,  ôcnonde  vérité  ; ils  fe  font  fortifiés  fur 
la  terre , parce  qu’ils  ne  font  que  palier  d’un 
crime  à un  autre , & qu’ils  ne  me  connoiflent 
point,  dit  le  Seigneur. 

4.  Il  faut  parmi  eux  que  chacun  fe  garde 
de  fon  prochain  , & que  nul  ne  fe  fie  à fon 
frere  , parce  que  le  frere  ne  penfe  qu’à  perdre 
fon  fi-ere  , ôc  que  l’ami  ufc  de  tromperie 
contre  fon  ami. 

y.  Chacun  d’eux  fe  rit  de  fon  frere  , & ils 
rte  fe  difent  point  la  vérité  ; car  ils  ont  infiruit 
leurs  langues  à débiter  le  menfo.nge , ils  fe 
font  étudiés  à faire  des  injullices. 


1.  Quîs  dabit  capiti  meo 
aquam,  & oculis  mcis  fon- 
tein  lacrymarum  ? Sc  plora- 
bo  die  ac  noùe  imerrcâos 
fillx  popuH  met. 

X.  Qui)  dabit  me  în  foli- 
tudine  divjrrforiuoi  viato^ 
rum,  de  dereiinquam  popu- 
lum  meum  » & rccedam  ab 
cis  ? quia  omnes  adulceri 
funt , ccetus  prxvaricatO': 
rum. 


Etextenderant  llnguant' 
fuam  qua^î  arcum  mendacii 
& non  veritatis  : conforcati 
funt  in  terra,  quia  de  malo 
ad  malum  egreiTi  func , 8c 
me  non  cognoverunt,  dicit 
Dominus. 

4.  Unufquifque(e  à pro« 
ximo  fuo  euHodiat , & in 
Omni  fratre  fuo  non  habeat 
- Eductam  : quia  omnts  frater 
fupplancan$  fupplantabit , & 
omnis  amicus  fraudulentct 
incedec. 

• 5.  Et  vir  fratrem  fuumi 

deridebic,  & veritatem  non 
loquentur:  docueninc  enim 
linguam  fuam  loqui  memla* 
cium  ; ut  inique  agerent  » 
baboraverunt. 
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i.  Habitatio  tua  in  medio 
doli  ; in  dolo  renuerunt  (ci- 
re me , dicit  Oominut. 


7.  Proptereà  h*c  dicit 
Dominus  cxercituum:  £c- 
ce  ego  conflaboi  & proba- 
bo  eos;  qaid  enim  aliud  fa- 
ciam  à iacie  ûiix  populi 
nei } 


8.  Sagitta  vulnerans  Hn- 
gua  eorum'i  dolum  locuia 
e()  ; in  ore  fuo  pacem  cum 
amico  fuo  loquitur,  & oc- 
culte ponit  ei  inlîdias. 

9.  Numquid  fuperhis  non 
vilîtabo  , dicit  Dominus  ? 
aut  in  gente  hujufmodinon 
ulcifceiuc  anima  mca  / 

lo.  Super  montes  affu- 
snam  Hecum  ac  lamentum  , 
& fuper  fpecio(â  deferti 
planftum  : quoniam  incenfa 
iünt , eb  quod  non  (it  vit 
pertranfiens  : & non  audie- 
runt  Tocem  pofTidentis , à 
volucre  cœli  ufque  ad  pcco- 
ra  tranfmigcavenjnc  & re- 
ceiTeiunt. 


1 1.  Et  dabo  Jerufalem  in 
acervos  aren*  , & cubilia 
draconum  ; Sc  civiiates  Ju- 
da  dabo  in  defolaiionem , eô 
guod  non  lit  lubiiator, 
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6.  Jeremie , votre  demeure  eft^u  milieu 
d’un  peuple  tout  rempli  de  fourberie  5 ce 
font  des  trompeurs , & ils  ont  refufé  de  me 
connoître  , dit  le  Seigneur. 

7.  Voici  donc  ce  que  dit  le  Seigneur  des 
armées:  Je  vais  les  faire paffer  par  le  feu , & 
les  éprouver  par  les  affitSlions  les  plus  fenftbles  : 
Car  puis-je  faire  autre  chofe  à l’égard  des  en* 
fans  de  la  fille  de  mon  peuple  ? Tout  ce  que 
J ai  faitjufquà  préfent  pour  les  corriger , a été 
inutile. 

8.  Leur  langue  eft  comme  une  fléché  qui 
perce  ; elle  ne  parle  que  pour  tromper  : ils 
ont  la  paix  dans  la  bouche,  en  parlant  avec 
leur  ami,  ôc  en  môme-tems  , ils  lui  tendent 
un  piège  en  fecret. 

5.  Ne  punirai-je  point  ces  excès , dit  le 
Seigneur?  ôcne  me  vengerai-je  point  d’une 
nation  fi  criminelle  ? Oui  le  Seigneur  s'en  ven* 
gira. 

10.  Ce[l  pourquoi  j’irai  répandre  des  lar- 
mes , & jetter  de  grands  cris  fur  les  monta- 
gnes, & dans  les  lieux  autrefois  fi  agréables 
& fi  fertiles.  Je  vois  que  tout  y a été  brûlé  : il 
n’y  a plus  perfonne  qui  y pafle;  on  n’y  en- 
tend plus  la  voix  de  celui  qui  les  polTédcit , 
& qui  les  cultivait  avec  tant  de  foin.  Tout  a 
quitté  ,6t  s’eft  retiré , depuis  les  oifeaux  du 
Diel  jufqu’aux  bétes  de  la  terre  : Cefi  ce  qui 
arrivera  bien- tôt  à cette  nation  infidèle  , car  le 
Seigneur  a prononcé  cet  arrêt  : 

1 1.  Je  ferai  de  Jerufalem  un  amas  de  fa- 
ble , & une  caverne  de  dragons  : je  change- 
rai les  Villes  de  Juda  en  une  afireufe  folitude, 
fans  qu’il  y ait  plus  perfonne  qui  y habite. 
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Î5-  II.  Dieu  cherche  un  homme  fage , qui  comprenne  que  les  maux  île  fon  peuple 
font  la  peine  de  fes  pèches.  Grandeur  de  ces  maux.  Le  Seigneur  exhorte  à 
les  fleurer. 


12.  Qui  efl;  l’homme  fage  qui  comprenne 
ceci , à qui  l’on  puifle  faire  entendre  la  paro- 
le du  Seigneur,  afin  qu’il  l’annonce  aux  au- 
tres, qui  comprenne  pourquoi  cette  terre  a 
dtd  ddfolde  ; pourquoi  elle  eft  devenue  feche 
& toute  bridée  comme  un  defert,  fans  qu’il  y 
ait  perfonne  qui  y pafle  ? 

13.  C’efl:  parce  qu’ils  ont  abandonné  la  loi 
que  je  leur  avois  donnée , dit  le  Seigneur , 
qu’ils  n’ont  point  écouté  ma  voix , qu’ils  n’ont 
point  marché  félon  que  Je  leur  avois  preferit; 

I-}.  mais  qu’ils  ont  fuivi  les  égaremens  de 
leur  cœur,  ôc  qu’ils  ont  adoré  Baal,  félon 
qu’ils  1 ’avoient  appris  de  leurs  peres. 

1 y.  C’eft  pourquoi  voici  ce  que  dit  le  Sei- 
gneur des  armées , le  Dieu  d’Ifraël  : Je  in’ch 
vais  nourri^  ce  peuple  d’abfynthe , je  lui  don- 
nerai à bojre  de  l’eau  de  fiel  , je  le  punirai 
dans  toute  la  févériti  de  ma  jujlice. 

1 6.  Je  les  difpcrferai  parmi  les  nations  qui 
leur  font  inconnues  comme  elles  l’ont  été  a 
leurs  çeres,  & je  les  pourfuivrai  avec  l'épée  , 
jufqu’a  ce  qu’ils  foient  entièrement  détruits. 

17.  Voici  donc  ce  que  dit  le  Seigneur  des 
armées  ■ le  Dieu  d’Ifracl  : Cherchez  avec 
foin  , & faites  venir  les  femmes  qui  pleurent 
les  mof^s , envoyez  à celles  qui  y font  les  plus 
habiles. 

18.  Dites-,  Qu’elles  fe  hâtent  de  pleurer 
fur  nous  avec  des  cris  lamentables  : que  nos 
yeux  à nous-mêmes  fondent  en  pleurs  , & qu’il 
forte  de  nos  paupières  des  ruilTeaux  de  lar- 
mes, 

ip.  parce  qu’on  entend  de  Sion  des  plain- 
tes éc  des  cris  lugubres  : chacun  dit  en  pleu- 
rant: Seigneur,  à quelle  défolation  fommes- 
nous  réduits  ? & quelle  eft  la  confufion  où 

Tome  ly.  Part.  IL 


II.  Qui,  eft  vir  (ipiens  ; 
qui  imellîgat  hoc  , il:  ad 
quem  rerbum  orii  Doiiiini 
fiat  UC  annuntiec  iftud  , qua- 
re perierit  terra  , & exufta 
lit  quafi  derertum  , eo  quhd 
non  fit  qui  pertranfeat  ? 


IJ.  Et  d:x!t  Dominus  t 
Quia  dcreliquerunt  Icgcm 
meani,  quant  dedi  eis»  Sc 
non  audierunt  vocem  meam, 
& non  ambulaverunt  in  ea  : 

_ 14.  & abierunt  poft  pra- 
vitatem  cotdis  fui , St  poft 
Baalîm  : quod  didiceruiu  i 
pacribus  fuis. 

I ft  Idcircè  hxc  dicit  Do- 
minus exercituum  Deus  IP. 
rael:  Ecce  ego  cibabo  po- 
pulum  iftum  abfintliio  , & 
potum  dabo  eis  aquam  Tel- 
Us. 

id.  Et  difpergan  eos  in 
Gemibus , quas  non  nove- 
runc  ipfi  St  patres  eorum  : 
St  mittara  poft  eos  gladium, 
donec  coniumantur. 

17. _  Hax  dicit  Dominus 
exercituum  Deus  Itracl  : 
Contemplamini , & vocate 
lamentatrices , & veniant  : 
St  ad  eas  quat  fiipiences  funt, 
miciice  , St  properent  ; 

18.  feftinent,  St  aflumant 

fiiper  nos  lamentum  : de- 
ducant  oculi  noftri  lacry- 
mas , St  paipcbra:  noftrx  de- 
fluanc  aquis. 


• IJ.  Quia  vox  lamema- 
tionis  audita  eft  de  Sion  ; 
Quoniodo  vaftati  fumus  St 
confufi  vehementet } quia 
dereliquimus  tetram,  quo-^ 

F • 
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niam  dfjefla  font  ttberna-  nous  nous  voyons.^  Nous  abandonnons  no-* 
cuia  noflra.  trg  pays  j & nôs  maifons  ont  été  rcnverfées  par 

terre. 

10.  Audite  mulicres  30.  Ecoutcz  donc  i femme  df  motj  peuple . 
▼erbum  Oomini  : & a(Tu-  ^gutez  la  parole  du  Seigneur,  prêtez  l’oreille 
ori.  tjus  : & doceie  filial  à là  VOIX , apprenez  a vos  filles  a tondre  en 
Tcftrai  lameutura,  St  una-  larmcs,  & cnfeignez-vous  Ics  uncs  Ics  auttei 
^ à jettec  des  cris  dans  votre  douleur,  en  vous 
’ . difant  mutuellement  ; Pleurez , 

• al.  quia  a&endit  mors  21,  parce  qub  la  mort  efi  montée  par  nos 
rixrr.t;®.-  queUe  cH  emrfedans  no,  mai- 

dere  parvulos  de  fotû»j}i-  ion%,  pour  nous  y faire  périr  qu  eiK  en  e/t 
venei  de  plaieii,  foTtie  , pour  exterminer  nos  enfans  dans  les. 

rues , & nos  jeunes  hommes  dans  les  places, 
publiques. 

5.  ni.  Maux  dont  1er  Juifs  feront  accablés,  Leurfagejfe,  leur  force  & leurs. 
rickejfes  ne  les  en  pourront  garantir.  Le  Seigneur  vijttera  dans  fa  colere  les. 
circoncis  & les  irudrconcis, 

11.  Loquere:  Hatc  dicit  2z,  P'ottS  aujji y Jeremie y.  parlez,  d ce- peu* 
Dominus:  ^ cadet  morti-  ejr  ; Voici  ce  que  dit  1*  Seigneur  : 

emum  hominis  qua(t  fter*  \ * • , * L r - 

eus  fuper  faciem  regionîs«  LCS  COrpS  mOftS  CCS  uOIÏîrnCS  tOUlDCront  lUf 

& quafi  foenum  poft  tergum  face  de  la  terre  „ comme  le  fumier , & 
metertii,  &uo«  eftqui  col-  javelles  tombent  derrière  les  moif- 

fonneurs , fans  qu’il  y ait  perfonne  pour  les 
relever. 

tj.  Hâte  dicit  Dominu!  t 2 j.  Cos  voicïcc  que  dit  le  SeigiTCur  : Que 

fartis  in  fortitudine  lïia , & que  le  fort  ne  fe  glorifie  point  dans  la  torce  , 
non ^lotietur  dircj  in  divi-  qyg  le  riche  ne  fe  glorifie  point  dans  fes  ri- 
**'*  cheffes  ; car  toutes  ces  chojes  ne  les  mettront 

point  à couvert  des  maux  dont  ils  font  menacés. 
iq.fedin  hocglorietufv  24.  Mais  que  celui  qui  fe  glorifie,  dit  le 
^i  gioriatur.fcite  & noffe  Seigneur , mette  fa  gloire  à me  connoître  & 
wis , qui  facio  mifcricor-  » favoif  quc  )c  fuis  le  Seigneur,  qui  tais  mi- 
diam  & judicium , & julH-  f^ricorde , ôc  qui  exerce  l’équité  ôc  la  juftice 

placent  mihi  > ait  Demi-  “ terre  , parce  que  c eft  la  ce  qui  me 
nu5.  plaît , dit  le  Seigneur  , & ce  qui  peut  arrêter 

les  effets  de  ma  colere , que  je  fuis  prit  de  ré-, 
pondre  fur  tous  les  hommes. 

• 4s-  ï«ee  vemom,  ay.  Carie  tems  yient,  dit  le  Seigneur,  quô 
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je  vifiteraî  dans  ma  colert  tous  ceux  qui  font 
circoncis  , & ceux  qui  font  incirconcis. 

25.  Je  vifiterai  l’Egypte , Juda , Edom , les 
enfans  d’Ammon , & Moab  , tous  ceux  qui 
habitent  aux  extrémités  du  monde , qui  fe  font 
couper  les  cheveux  en  rond  , comme  font  les 
Arabes , qui  demeurent  dans  le  défert , parce 
que  toutes  ces  nations  font  incirconcifes  de 
corps  ; mais^f  vifiterai  tous  les  enfans  d’Iûaël , 
parce  qu’ils  font  incirconcis  de  coeur. 


dicit  Dominus;  & viliubo 
fùper  omnem  c]ui  circum* 
cifum  habet  przputium, 
xi.  fuper  Ægyptutn , & 
fuprr  }uda  , & l'uper  Edom  , 

& fuper  Slios  Ammon  , & 
fuper  Moab,  St  fuper  om* 
nés  qui  aitonfi  liint  in  co> 
mam , habitantes  in  delèr> 
lo:  quia  omnes  genres  ha- 
bent  proputium , omnisau- 
tem  domus  Ifaael  incircum- 
cifî  fuel  corde.  • 


a 


CHAPITRE  X. 


§.  I.  Ne  point  craindre  les  fignes  du  ciel , ni  les  idoles  des  nations.  Vamté  de 
ces  idoles  Ù"  de  leurs  adorateurs.  Craindre  le  Seigneur, 


* 'E  Coûtez  ce  que  le  Seigneur  m’a  dit  pour 
vous  , niaifon  d’ifraël  ; car  le  Seigneur  m'a 
chargé  de  vous  annoncer pi  parole. 

2.  Voici  donc  ce  que  dit  le  Seigneur  : Ne 
Vous  rendez  .point  difciples  des  erreurs  des 
nations  parmi  lefquelles  vous  ferez  captifs , ôc 
ne  craignez  point  les  lignes*  du  ciel,  comme 
ces  nations  les  craignent , 

J.  parce  que  les  lois  & la  religion  des  peu- 
ples  de  la  terre , qui  ne  comoijfent  point  le  vrai 
^ieu , ne  font  que  vanité.  En  effet , un  ou- 
vrier coupe  un  arbre  avec  la  coignée  dans 
une  forêt  ; 

4.  il  le  met  en  œuvre , il  l’embellit,  en  le 
couvrant  de  lames  d’or  & d’argent , qu’il  unit 
enfemble  avec  des  clous  à coups  de  marteau , 
afin  que  nulle  partie  ne  fe  fépare  : 

y.  & cette  ftatue  ainft  faite  demeure  droite 
cÿ*  immobile  comme  un  tronc  de  palmier;  & 
elle  ne  parle  point  : on  la  porte , èr  onia  met 
où  l’on  veut , parce  qu’elle  ne  peut  marcher. 
Ne  craignez  donc  point  toutes  ces  idoles, 
parce  quelles  ne  peuvent  faire  ni  bien  , ni 
mal. 


I.  Audite  verbum,  quod 
locutus  cQ  Dominus  fupei 
vos , domus  IfraeU 

. \ 

X.  Hxc  dieu  Dominus  s 
Juxia  vias  Gentium  noUte 
difeere  : & à fignis  coeli  no- 
liie  mecuere  , qux  liment 
G entes  : 


5.  quia  Ifges  populo- 
rum  van*  funt  : quia  lig- 
num  de  tâitu  prxcidit  opu> 
manus  attificis  in  aftia. 


4.  Argemo  & auro  déco* 
ravit  illud  : davis  & mal- 
leis  conipegic , ut  non  dif- 
foivauu. 

S-  In  limilitudincm  pal- 
mx  fabricata  funt , & non 
ioquentur  : ponata  tollen- 
tur,  quia  incedere  non  va- 
lent : nolite  ergo  timere  ea, 
quia  nec  malèpofliint  faceie 
nec  bene.  . 


Fij 
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«.Noneftfîmilistui.Do-  6.  Non , Seigneur,  il  n’y  a point /rx 

mine  : magiius  es  tu  , & jg  Dieu  qui  VOUS  foit  fcmblable  5 car 

msgnum  nomen  luum  m . , T n-  ■ 1 »*  • 

foriiiudine.  /r»rx  idûks  ne  font  qucjothtejje  & vanné  : Man 

four  vous , VOUS  êtes  grand , ôc  votre  nom  eft- 
grand  en  vertu  & en  fuijfance  , & non  en' 
idée  feulement , cornme  celui  de  ces  fauJJ'es  di- 
vinités. 


S.  Quis  non  timebit  te , 6 
rex  Gentium?  tuum  eft  e- 
^im  decus  : inter  cundoi 
làpientes  Gentium , & in 
uoiverlis  regnis  eoium  cul- 
lus  eft  Cmilis  c ui. 


7.  Qui  ne  vous  craindra  donc , o Roi  des 
nations  ? Nous  êtes  digne  de  tout  notre  refpeéi  eJr 
de  nos  adorations , parce  que  c’eft  à vous  fèul' 
que  la  gloire  appartient  ; 6c  que  , parmi  tous 
les  fages  Ôc  tous  les  favans  qui  font  dans  tous 
les  royaumes  dû  monde  , nul  n’eft  femblable 


a vous. 


8.  Pariter  infipientes  & g,  AufTi  on  lés  Convaincra , ces  faux  fhges  2 

vanitatis  eorum  lignum  eft.  “S  font  véritablement  des  tous  ôc  des  mlen- 

t(5s  ; car  le  bois  qu’ils  adorent  eft  la  preuve 
de  leur  dbêtrine. 


».  Argentum  Snvolutum.  Oii  apporte  de  Tharfis  le  méillenr  ar- 

L""':  OphtTo^ùsttîa:  f d’Ophaz  l’or  le  plus  pur;  la  main  de . 
cis,  & œaiius  xrarü : liya-  1 ouvrier  ÔC  du  ftatUaire  le  met  en  oeuvre; 
ciotbus  & purpura  indu-  l’hyacinthc  ÔC  la  pourfrc  éclatent  dans  les  v6- 
^um^univerra'hicc!'''**  temens  de  leuts  ftames.  Tout  cela  nejl  que  Pou- 
vrage  d’un  homme  habile  dans  fon  art , moins 
rejfeélab.le  far  conjéquent  que  celui  qui  f a fait. 


§.  II.  Le  Seigneur  ejl  le  feul  Dieu  véritable  , le  Dieu  vivant , le  Roi  éierneL. 
Il  a crée  le  ciel  & ta  terre  par  fa  puijjance,  11  les  gouverne  par  fa  fagejfe.P 
Son  nom  ejl  le  Dieu  des  armées. 


10.  Dominus  autom 
Deus  verus  eft:  iptê  Deus 
vivens , & rex  fempiternus, 
ab  indignatione  ejus  com- 
jnovebitur  terra:  & non  (ÙP- 
tinebunt  Genres  cotptninar 
tionem  ejus. 


1 1.  Sic  ergo  dicetis  eis  : 
Dii , qui  cœios  & terram 
son  fecerunt  , perçant  de 
terra  , St  de  his  quasfub  cx> 
lo  lunt. 

#a.  Qui  JiiCit  tctpm  1j( 


10.  Mais  le  Seigneur  eft  lui  - même  le 
Dieu  véritable  le  Dieu  vivant , le  Roi  éter- 
nel. Son  indignation  fait  trembler  là  terre  ; ÔC 
les  nations  ne  peuvent  foutenir  fes  menaces. 
Noilà  ce  que  devroient favoir  tous  les  feufles 
du  monde , &^e  que  vous  devez  apf  rendre  â 
ceux  chez  qui  vous  ferez  captifs. 

11.  Vous  leur  parlerez  donc  de  la  forte: 
Que  les  Dieux  qui  n’ont  point  fait  le  ciel  ôc  la 
terre  périlTent  fous  le  ciel , ôc  foient  extermi- 
nés de  defjus  la  terre. 

22;  Le  Dieu  que  nous  adorons  ejl  celui  qui  a 
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erdif  la  terre  par  fa  puiffance  , qui  a affermi  fonitudine  fua  , pnpatat 
le  monde  par  (à  fageffe  « qui  a étendu  les  '/î  rapienna  fu* , & 

„•  r ^ r ■ • prudcnoa  lua  extcndit  cœ- 

cieux  par  la  louverame  intelligence.  fos. 

. I J.  Au  feul  bruit  de  fa  voix  , il  fait  tom-  ij.  Ad  vocem  fuam  dat 

ber  du  ciel  un  déluge  d’eaux  • il  éleve  des  aquarum  irr 

_ • / 11  ° 1 . r cœ!o& elevatnebulas  abex- 

extrémités  de  la  terre  les  vapeurs  aui  forment  ,remitatibus  terre:  fuigurj 

les  nuées , il  fait  fuivre  de  la  pluie  les  foudres  «n  pluviam  facit , & educi;>  , 
& les  édairsa  6c  il  fait  fortir  les  vents  du  fe-  vemum  de  theûuti.  fuit, 
cret  de  fes  tréfors  : eefi  ce  que  ne  fauroient 
faire  les  idoles. 

14.  ylinfi  la  fcience  de  tous  ces  hommes  , «4.  Stulturftdhn  eft  om* 

qui  relevent  la  grandeur  de  ces  Dieux  imagi-  > ronfu- 

tiaifâs  , les  rend  des  inlenfés,  ptttfquellc  les  tiii:  quoniam  faifum  eft 
empêche  de  reconneltre  cet  unique  ér  véritable  conflayîi,  & no&«4 
Dieu  : & la  ftatue  eft  la  confufion  du  fculpn  “ *“• 
teur,  parce  que  ce  qu’il  a fait  eft  une  chofe 
ftuflê , & qui  porte  faujfement  le  nom  qu’il  lui 
donne,  C^Jl  un  corps  fans  ame  ^ & non  pas  un 
Dieu..  * 

IJ.  Leur  ouvrage  n’eft  aue  vanité  ; ce  s s-  Vaut  rùnt,  & opus 
n eft  qu’une  illufion  dont  on  doit  rire.  Auffi  ils  "/î?  <|'gnnm  : in  «mpoto' 
périront  tous  , lorlque  Dieu  les  vifitera  dans  *“*  penbunt, 

fa  colere. 

16.  Mais  celui  que  Jacob  a pris  pour  fon-  i«.  Non  eft  hit  irmiiis 
partage  ne  reflemble  pas  à ces  idoles S“‘  for- 
jantes  ; afeft  lui-même  qui  a créé  toutes  cho-  rael  virga  heVeditatis  ejut* 
fes.  Ifraël  eft  fon  peuple  6c  fon  héritage , 6c  Domînut  exereiiuum  no- 
fon  nom  eft  le  Dieu  des  armées.  Cependant 
^aél  ta  abandonné  , pour  fuivre  les  Dieuxt 
des  nations. 

§.  III.  Maux  dont  le  Seigneur  offiigera  Jerufalem.  Cette  ville  déplore  fom 
malheur,  teconnoît  qu'elle  fe  l’ejt  attiré  par  fes  péchés.  'Elle  pue  le  Seigneur' 
de  ne  lapas  châtier  dans  fa  colere,  & \de  répandre  plutôt  fon  indignation 
fur  les  nations  qui  n’in  voquent  point  fon  nom. 


17.  Ville  de  Jaufalem,  qui  avez  ainfi  ou~ 
tragé  votre  Dieu , vous  ferez  bien  - tôt  affié- 
gée  par  vos  ennemis.  Préparez-vous  donc  à une 
vigoureufe  défenfe  j raflemblez  des  champs 
toutes  vos  riche  fes.  Elles  (ont  maintenant  votre 
gloire  -,  mais  elles  vont  devenir  votre  honte.;i, 


17.  Congrega  de  terra 
confûnonem  tuam , quxba^ 
bitas  in  oblîdiooc  ; 
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tS.  quia  hxc  dicic  Domi- 
Bus!  Ecce  ego  longe  pro- 
jiciam  habiutoret  terrz'  in 
hac  rice  : & ttibulabo  eos 
iu  ui  inveniamur. 

1».  Vz  mibi  fuper  con- 
ttitione  mea , pellïma  plaga 
mea.  Ego  autem  dixi  : Pla- 
né hzc  infirmitas  mea  eft , 
& porubo  illam. 


,10.  Tabernaculum  meum 
valbtum  eli,  omnei  funi* 
Culi  mei  dirupti  funt , tilii 
mei  exierunt  d me  > & non 
eft  qui  extcndai  ultrd  tenio- 
rium  meum,  & erigat  pel- 
les meas. 

al.  Quia  ftulti  egerunt 
paftores,  & Dominum  non 
quzlîerunt  ; proptereà  non 
intêllexrrum,  & omnisgrex 
eoruin  dilperlus  eit/ 


aa.  Vox  auditionis  ecce 
veiiit,  & commdtio  magna 
de  terra  Aquilonis  : ut  po- 
nat  civi  aies  Juda  folitudi- 
nem  > & habitaculum  draco- 
num. 


aj.  Sci.)  Domine  quia 
non  eft  liominis  via  ejus  t 
rec  viri  Vft  ut  fmbulet  | & 
dirigat  grelTus  fuos. 


14.  Conipe  me,  Domine, 
.veruimamen  in  judicio , & 
non  iti  furore  tuo , ne  forte 
ad  nihilum  redigas  me. 


parce  quelles  vom  feront  enlevées  par  z'os  etiltei 
mis.  ils  vous  iran/porteront  vous-mêmes  hors  de 
votre  pays, 

i8.  Car  voici  ce  que  dit  le  Seigneur:- Je 
jetterai  bien  loin  cette  fois  les  habiuns  dé 
cette  terre;  & je  les  affligerai  de  telle  forte  y 
que  pas  un  n’échappera. 

ip.  Alors  Jerufalem  dira  : Hélas  ^ "malheu- 
reufè  que  je  fuis  ! je  me  fens  toute  brifée , ma 
plaie  eft  maligne  & incurable.  Mais  je  me 
fuis  dit  à moi-méme:  C’eft  moi  qui  fuis  l’u- 
nique caufe  de  mon  malheur  ; il  eft  jufte  que 
je  le  fouffre.  * 

20.  Mes  tentes  ont  été  renverfées , tous 

les  cordages  qui  les  tenoient  ont  été  rompus; 
mes  emans  font  fottis  de  mon  enceinte , & 
ils  ne  font  plus  ; il  n’y  a plus  perfonne  pour 
drefler  mes  tentes,  ni  pour  élevef  mes  pa-; 
villons.  • 

2 1 . Car  tous  les  pafteurs  , qui  devaient  me 
conduire , ont  agi  d’une  maniéré  infenlée  : 
ils  n’ont  point  cherché  le  Seigfteur  : c’eft 
pourquoi  Us  ont  été  fans  intelligence  , & 
tout  leur  troupeau  a été  difperfé  : cejl  ce  qui 
va  hien-tot  arriver  ,• 

2 2.  car  déjà  un  grand  bruit  s’eitend  de 
loin , un  tumulte  effroyable  vient  de  la  terre 
de  l’aquilon  , une  armée  mmbreufe  s’avance 
pour  réduire  les  Villes  de  Juda  en  un  défert , 
& les  rendre  la  demeure  des  dragons. 

2 J. Seigneur,  je  fai  que  la  voie  de  l’hom- 
me ne  dépend  point  de  l’homme , & que 
l’homme  ne  marche  point,  fie  ne  conduit 
point  fes  pas  pat  lui-même  : ainji  cejl  par  vo- 
tre ordre  que  ces  ennemis  marchent  contre  moii 
Ne  me  livrez  pas  â eux. 

24.  Châtiez  - moi  vous-même , Seigneur  > 
mais  que  ce  foit  dans  votre  juftice  , ôc  non 
pas  dans  votre  fureur,  de  peur  que  vous  ne 
me  réduiriez  au  néant , eir  que  je  ne fois  plus 
en  état  de  louer  & de  bénir  votre  faint  nom. 
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af.  Répandez  plutSt  votre  indignation  fur  »t.  Effiinde  indignaiio- 
les  nations  qui  ne  vous  connoifTent  point , & Gentrs  qu* 

lur  les  provinces  qui  n ont  point  invoqué  VO-  per  provincîa» , qu*  nomen 
tre  nom , parce  qu  elles  fe  font  acharnées  fur  înTocaveruBt  s ' 

Jacob  . quelles  l’ont  dévoré  entièrement , norTvTr'ut'cüm 
qu’elles  l’ont  confumé,  ôc  qu’elles  ont  dé>  rumpferum  nium , scdecu* 
truit  tout  ce  qu’il  avoit  de  beau.  *i“’ 


CHAPITRE  XL 

I.  Malheur  de  celui  qui  n'obferve  pas  l'alliance  qu'il  a faite  avec  Dieui 
L'infidélité  des  Juifs  leur  a attiré  les  maux  dont  le  Seigneur  les  avoit 
menacés,  \ 


„v  Oici  ce  que  le  Seigneur  dit  à Jeremie» 
& aux  Prêtres  qui  étaient  avec  lui , pour  le 
faire  entendre  à Jenfalem  : 

2.  Ecoutez  les  conditions  de  l’alliance  que 
JP  veux  6ire  avec  mon  peuple  : Parlez  à ceux 
4^  Juda  t & aux  habitans  de  Jerufalem , 

3.  ôc  dites  leur:  Voici  ce  que  dit  le  Sei- 
gneur, le  Dieud’Ifraël:  Malheur  à l’homme 
qui  n’écoutera  point  ptéfentement  les  paro- 

.>■  les  de  cette  alliance 

4.  que  je  fis  autrefois  avec  vos  peres  » au 
^ur  que  je  les  tirai  de  l’Egypte , de  la  four- 
nailè  de  fer  qui  les  confumott , ôc  que  je  leur 
4is‘:  «Ecoutez  ma  voix  , ôc  &ites  tout  ce 
que  je  vous  ordonnerai;  alors  vous  ferez  mon 
peuple , ôc  moi  je  ferai  votre  Dieu. 

J.  Je  vous  répété  aujourd'hui  la  même  chofe , 
dit  le  Seigneur j Ecoutez-moi , & faites  ce  que 
je  vous  ordonne)  afin  que  j’accomplifle  de 
nouveau  le  ferment  que  je  fis  autrerois  à vos 
peres , en  leur  -jurant  que  je  leur  donnerais 
une  terre  où  coulerait  le  lait  ôc  le  miel,  com- 
me on  le  voit  encore  aujourd’hui.  P'oilâ  ce 
que  me  dit  le  Seigneur , ôc  je  lui  répondis  en 
ces  termes  : Qu’il  foit  fait , Seigneur , comr 
me  vous  le  dites. 


» 

t.  Yerbtim  quod  Taduiti 
eft  i Domino  ad  Jeremûm^ 
diceni  : 

1.  Audite  TCrbï  padi  hn- 
jus , & loquimini  ad  viros 
}uda,  8t  babiutoies  JetU's 
ùdem , 

& dicn  ad  eos  : Hâta 
dicic  Dominus  Deus  Ifrael  ( 
Malediâus  TÎr,  qui  non  au» 
dierit  verba  paâi  bujus , 

4'.  quod  precepi  patribuï 
vellris , in  aie  qua  eduxi  eos 
de  ferra  Ægypti , de  fornace 
ferrea,  dicens:  Audite  vor 
cem  meam  ; fit  (àcite  om-t 
nia  , que  pnreipio  robis  i 
& eritis  Aini  in  populum 
Sc  ego  eWvobis  in  Deum  : 

f.  ut  ruicitem  juramen- 
tum;  quod  juravi  patribus 
veftris , daturum  me  in  eis- 
terram  fluemem  laâe  ft. 
melle,  ficui  eft  dics  hatc. 
Et  refpondi,  8e  dixi:  Amest 
Domine. 
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6.  Et  Jilit  Dominus  ad 
me  : V'ociferare  omnia  ver- 
ka  lue  in  civitatibus  Juda  , 
& foris  Jeruûlem, dicens  : 
Audite  verba  pafti  hujus  > 
A Tacite  ilia  : 


7.  quia  conteftans  conteC- 
tatus  Tum  patres  vcITeos , in 
die  qua  eduxi  eos  de  terra 
iïgypii  uTque  addiem  banc; 
mane  conliirgens  contefta- 
tus  Tum,  &dixi  : Audite  vo- 
ccm  meam: 

8.  & non  audierunt,  nec 
inclinaverunt  aurem  Tuam  : 
fed  abierunt  unuTquiTque  in 
praviiaic  cordis  lui  mali  : 
& induxi  Tuper  eo|  omiria 
verba  paâi hujus,  quod  pr£- 
cepi  ut  faccrem,  & non  fe- 
eérunt. 


RE  MIE.  Ch  A P.  XL 

6.  Et  le  Seigneur  me  dit  : Elevez  votre 
voix  , ôc  faites  entendre  toutes  ces  paroles 
dans  les  Villes  de  Juda , & hors  de  Jerufii.* 
lem  , & dites  leur:  Ecoutez  les  paroles  de 
cette  alliance , 6c  obfervez-les  mieux  que  nom 
fait  vos  peres. 

7.  Car  j’ai  conjuré  vos  peres  avec  les  inf- 
tances  les  plus  prenantes , depuis  le  jour  que 
je  les  ai  tirés  de  l’Egypte  jufqu’aujourd’hui; 
je  les  ai  conjurés  j dis-je , avec  empreflement, 
6c  je  leur  ai  dit  : Ecoutez  ma  voix.  . 

8.  Cependant  ils  ne  m’ont  point  écouté 
ils  n’ont  point  prêté  l’oreille  a ma  parole  : 
mais  chacun  a fuivi  les  égaremens  de  fon 
coeur  dépravé  ôc  cOVrompu  : ôc  voulant  tâcher 
drles  ramener , j’ai  fait  venir  fur  eux  tous  les 
maux  que  je  leur  avois  prédits  dans  cette  al- 
liance que  j’avois  faite  avec  eux , que  je  leur 
ai  commandé  d’obferver  , Ôc  qu’ils  n’ont 
point  obfervéc  > mais  ces  châtimens  ont  été  inu^ 
tiles. 


§.ÎI.  Dureté  det  Juifs.  Au  liea  de  fe  corriger  à la  vue  des  maux  dont  Dieu 
avait  afligé  leurs  peres  , ils  ont  commis  les  mêmes  crimes  , Ù"  ils  fe  font , 
comme  eux,  abandormés  à l'idolâtrie.  Dieu  aujfi  les  accablera  de  maux  , 
& ne  les  écoutera  point , lorf qu’ils  crieront  vers  lui. 


9.  Et  dixit  Dominus  ad 
me  : Inventa  eft  conjuraiio 
invirisjuda,  & in  babita- 
toribus  Jerufalem. 

10.  Reverfi  Tunt  ad  int- 
quitates  patrum  fuo4|m  prio  ■ 
tes  , qui  noluerunt  audire 
verba  mea  : & hi  ergo  abie- 
runt poli  deos  alienos , ut 
Tervirent  eis:  trritum  Tece- 
runt  domus  ITrael  & domut 
Juda  pactum  meum  , quod 
pepigi  cum  patribus  corura. 


1 1 . Quam  ob  rem  barc  di- 
cit  Dominus:  Ecce  ego  in- 
ducam  Tuper  eos  mala , de 
quibus  exire  nonpoterunt: 
Cr  clamabunt  ad  me , 3c  non 
•xaudiam  eos. 


p.  Le  Seigneur  me  dit  enfuite  : Ceux  de 
Juda,  ôc  les  habitans  de  Jerufalem  ont  fait 
unq  conjuration  contre  moi.  • ’ 

10.  Ils  font  retournés  aux  anciennes  iniqui- 
tés de  leurs  peres , qui  n’avoient  point  voulu 
obéir  à ma  parole  , & à l'ordre  que  je  leur 
avois  donné  de  n'avoir  point  d'autre  Dieu  que 
moi.  Ceux-ci  ont  couru  de  même  après  des 
Dieux  étrangers  pour  les  adorer  ; ôc  la  mai- 
fon  de  Juda  ont  aujft  rompu  l’alliance  que 
j’avois  faite  avec  leurs  peres. 

1 1.  C’eft  pourquoi  voici  ce  que  dit  le  Sei- 
gneur: Je  ferai  fondre  fur  eux  des  maux  dont 
ils  ne  pourront  fortir  ; ils  crieront  vers  moi , 
ôc  je  ne  les  exaucerai  point. 

12.  Et 
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12.  Et  les  Villes  de  Juda,  & les  liabitans 
de  Jeruralem  iront  crier  aux  Dieux  auxquels 
ils  offrent  des  facrilices  ; & iis  ne  les  fauve- 
ront  point  au  teins  de  leur  affliction  , quoi- 
que le  nombre  de  ces  Dieux  foit  très-grand. 

ij.  Car  pour  vous,  ô Juda,  vous  avez  eu 
autant  de  Dieux  diffdrens  que  de  Villes;  & 
pour  vous,  ô Jerufalem,  vous  n’avez  point 
eu  de  rue  qui  n’eût  fon  autel  de  conf'ulion , 
ion  autel  pour  facrifier  à Baal. 

14.  Vous  donc,  Jeremie  , n’entreprenez 
point  d’intercéder  pour  ce  peuple  , ne  me 
conjurez  poirtt,  & ne  me  priez  point  pour 
eux  , parce  que  je  ne  les  écouterai  point  au 
tenis  qu  ils  crieront  vers  moi , au  tems  qu’ils 
feront  les  plus  affligés.  Ils  méritent  que  j en 
ufe  ainfi  à leur  égard. 

\%.  En  effet , d’où  vient  que  ce  peuple ^ qui 
itoit  mon  peuple  bien -aimé,  a commis  plu- 
fieurs  crimes  dans  ma  propre  maifoa  ? Peuple 
injenfé , la  chair  fainte  des  viftimes  que  vous 
,cfez.  encore  tn  offrir  , vous  purifiera-t-çlle  de 
votre  malice  & des  abominations  où  vous  avez 
mis  votre  gloire  f A on , elle  ne  vous  purifiera 
point  y & ne  vous  mettra  point  à, couvert  de  )na 
vengeance. 

. i5.;  Le  Seigneur  vous  avoit  éiabli  comme 

un  olivier  fenUe , très-beau  à la  vue  , ôc  char- 
gé de  fruits  : mais  au  bruit  de  fa  ^parole  un 
grand  feu  s’eft  mis  dans  cet  arbre , & toutes 
fes  branches  ont  été  brûlées.,  , j 

17.  Le  Seigneur  des  armées  qui  vous 
avoit  planté  dans  la  terre  comme  un  arbre  cbpfiiy 
a prononcé  cet  arrêt  contre  vous , en  dtfant  : 
A caufe  des  maux  que  la  maifon  d’Ifracl  & la 
niaifon  de  Juda  ont  commis  pour  m’irriter, 
en  fàcrifiant  à Baal , f envoyer  ai  contr  eux  des 
ennemis  qui  les  confumerom  comme  un  feu  diz 
vorant. 


XI. 
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I I.  Eî  ibunt  clviiatfs  Ju»b, 
& b4bitdtorc5  Jcfuriicm  * 
& ebmabunt  nj  eos,  qui- 
tus libant  , & non  lalva- 
bunt  eos  in  tempore  afBic> 
tiünii  corum. 

IJ.  Sfcundum  numenim 
enim  civiutum  fuarum  , e- 
rant  Jii  tui  Jwla  : & fleuri- 
dùm  numerum  viarum  Jc- 
rufàlcin  , pofuifti  aras  con« 
fuHonis , aras  ad  libandum 
BaaÜm. 

i{.  Tu  ergo  noli  orare 
p*'o  popuic  hoc  , & ne  aflu- 
mas  pro  eis  laudem  & ora- 
tionemtquia  non  exaodiam 
in  tempore  clamori?  eomin 
ad  me , in  tempore  afHiâio^ 
nis  corum, 


Quid  cfl,  qubd  dn 
leâus  meus  in  domo  nica 
fecit  fteicra  multa  f Num- 
quid  carnes  bnâx  auferent 
à te  loajitiat  tuai  ,in  quibus 
gloriataei^  . 


1 6.  Olivam-obcrem  , puf,* 
chram,  fruâiferanif  (pecio- 
fam,  vocavic  Dominus  no- 
men  tuum  : ad  vocem  lo- 
quel* , grandis  exar/ît  ig- 
nis  in  ea  , & combiiiU  funt 
fruteta  ejus. 

17  Et  Dominus' cxcrci- 

tuum  qui  plantavif  te , !o- 
cutus  eft  luper  te  roaium  , 
pro  malis  domûs  Iirael  Sc 
domus  Juda,  qu2  fecerunc 
(ibi  ad  irritandum  me  ) 
bantet  Baaliou 
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novi:  tune  oflendifii 
Audù  eoruak 


III.  Corruption  du  cosur  dss  Juifs.  J^auvais  dsffsins  qu'ils  forment  contre 
Jeremie.  Douceur  de  ce  Prophète.  U prédit  les  maux  dont  le  Seigneur  accor 
blera  ceux  qui  te  perfecutent. 

18.  Tu  autera  Domine  1 8.  Cefl  avec  juflice , S mon  Dieu,  que  vous 
demonftralli  mihi , & cog-  extTcerez  ce%  jugement  fur  ce  peuple  infidèle  : 

n— j-n-  ~ • m’avez  fait  voir , Seigneur,  quelles 

font  leurs  penfées  , & je  les  ai  reconnues  ; 
vous  m’avez  découvert  leurs  mauvais  deffeins 
contre  moi,  & les  maux  qu’ils  me  vtuioiettt 
faire  fans  que  j’y  eujfe  donné  lieu  , ni  que  je  pen^ 
fajfe  à m’y  eppojèr. 

ip.  Car  pour  moi  , j’étois  comme  un 
agneau  plein  de  douceur , qu’on  porte  pour 
en  faire  une  viûime , & je  n’avois  point  lu  les 
confiiia";  dicenie»  : Mitta-  entteprifcs  qu’îls  avoient  formées  contre  moi, 
rSZ.tr*  :i™  Jirant  Menons  du  bois  dans  fon  pain 

■viventium,  & nomen  ejus  ^OUT  P tfnpQtfOfltltT  y extCrminonS-lc  dc  la  tCfTC 

*on  memoretur  amphùs.  vivans , & que  fon  nom  foit  el&cé  de  la 

mémoire  des  hommes. 

10.  Tu  autem  Domine  jVJais  VOUS,  ô Dieu  des  arwiécs  , qui 

jogui  felon  rdquirf,  & qui  fondes  les  reins 

deitm  ultionemtuam  ex  els  : 
tibi  enim  reveUyi  caulâm 
meaou 


19,  Et  egà  quafî  agnus 
Snanfuetus  « qui  portatur  ad 
yiâimam  : & oon  cognovi 
quia  cogitaverunt  fuper  me 


' n.  Prtptereà  fixe  dicît 
Dominât  ad  viros  Ana- 
thotK,  qui  quzruntaniinam 
tuant  y tt  dknnc  : Non  pro- 


& les  cœurs  , fâites-moi  voir  la  vengeance 
que  vous  devez  prendre  d’eux  , parce  que 
j’ai  rends  entre  vos  mains  la  juftice  de  ma 
caufe. 

21.  C’eft  pourquoi  voici  ce  que  dit  le  Sei- 
gneur aux  habitans  d’Anathoth,  qui  cherchent 
a m’ôter  la  vie , & qui  me  difent  : Ne  pro- 
£“1“ .Ziïïï  £”Z:  pWtifei  P°i»>  » “■»  du  Snçueur , de  peut 
nibu»  noftri!.  quc  VOUS  ne  mounez  de  notre  main. 

il.  Propterei  h*c  dicit  ^2.  Voîci  donc  cc  quc  dît. le  Seigneur  des 
?cTgrAfiS.o7u“p^r'eor:  atmécs  : Jc  vifiterai  dans  ma  eolete  les  habitans 
juvenei  moriennir  in  gla-  d’Anathoth  ÿ Ics  jcunes  gcns  mourront  par 

Wio.fiiii  eonim  & fiii*eo-  p^pée , Icurs  fils  & IcuTS  fillcs  mouTTOnt  de 
fura  moricniur  in  famc.  * w- 

faim  ; 

13  Et  reliqui*  non enint  2j.  fie  3 ne  reliera  rien  d’eux  , parce  que 
rzz™  *:zr;  je  ferai  fondre  les  ma.«  /r..pfc.«ryi/«  fur 
wmm  Tüùüùonû  eoiuni.  les  habitans  dAnathoth^  au  tems  deituie  2 
leur  châtiment. 
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CHAPITRE  XII. 


§.  I.  Jertmie  Je  plaint  à Dieu  de  la  profptrité  des  mechans.  Ils  Jhiit  réfervét 
ppur  le  jour  de  la  vengeance.  Leurs  aimes  font  cauje  de  la  dtjülation  de 
la  terre. , 


■ •S'Eigneur,  fi  je  difpute  avec  vous  , & fi 
j’ofe  vous  demander  les  raifons  de  votre  conduite , 
ce  n’eft  pas  que  je  ne  fâche  que  vous  êtes 
juftc.  Permettez-moi  cependant  de  vous  faire 
ces  jufics  plaintes.  Pourquoi  les  méchans 
marchent-ils  avec  tant  de  profpdrité  dans  leur 
voie?  pourquoi  tous  ceux  qm  violent  votre 
loi , & qui  agifient  injufiexnent , font-ils  heur 
reux  ? 

2.  Car  vous  les  avez  plantés  dans  le  monde  y 
& ils  y jettent  de  profondes  racines , ils  y 
croiffent  en  gloire  & en  richejfts  , fie  ils  ^ por- 
tent du  fruit , ayant  en  tout  un  heureux  fuccès. 
Cependant  vous  êtes  près  de  leur  bouche , fie 
loin  de  leurs  reins  ; ils  font  projefiion  de  vo'us 
reconnaître  pour  leur  Dieu  , '&  ils  vous  renon-> 
cent  par  leurs  inclinations  ù"  par  leurs  œuvres. 

J.  Mais,  peur  moi,  Seigneur , vous  m’avez 
connu , vous  m’avez  vû , fie  vous  avez  éprouvé 
aue  mon  cœur  eft  tout  à vous.  Dèlivrez-moi 
donc  des  mains  des  méchans,  cfui  me  per/ecutent  : 

pour  eux , afiemblez-les  dans  Jerufetlem  com^ 
me  un  troupeau  qu’on  mené  à la  boucherie  y 
fie  préparez  - les  pour  le  jour  auquel  ils  doi- 
vent être  égorgés,  ^ue  ce  jour  vienne  au  plâ- 
tôt , iicigneuT. 

4.  Jufqu’à  quand  la  terre  pleurera-t-elle  ? 
julqu’à  quand  toute  l’herbe  de  fes  champs 
fera-t-elle  defféchée , à caufe  de  la  méchan- 
ceté de  ceux  qui  l’habitent  ? Il  n’y  a plus  de 
bêtes  , ni  d’oilèaux  , pour  la  nourriture  des 
hommes , parce  qu’ils  ont  dit  : Le  Seigneur  ne 
verra  peint  quelle  fera  la  fin  de  notre  vie  j il 


I.  Judas  quîJem  tu  es 
Domine  , fî  difputem  te- 
cum  ; verumiamcn  juda  lo- 
quar  ad  te  : Quare  via  im- 
piorum  profperatur  : bene 
rd  omnibus  qui  przvati; 
cantur  teiniquè  aguiu! 


s.  PlaniaAi  eos . 8c  radia 
cera  miferunt:  proficiunt  • 
& /aciuut  firuâum  : propè 
es  tu  ori  eorum,  & longg 
à reoibus  eorum. 


3.  Et  tu  Domine  nodi 
me  , vidiûi  me , & probadi 
cor  meum  tecum  ; congre- 
ga  eos  quad  gregem  ad  vic- 
timam , Si  finâifica  COS  iq  ' ‘ 
die  occadonis, 


4-  Ulquequà  lugebit  ter- 
lierba  omms  regionit 
dccabitur.  propice  malitiaiq 
habitantium  in  ea  ! con- 
Tumptum  ed  animal  & volu- 
cres,quoniam  dixerunt;  Noq 
videbic  novidiina  nofin. 


Gi) 
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; n y fera  aucune  attention.  Et  fur  ce  principe , Ut- 

Je  Jont  abandonnés  à toutes  Jortes  de  crimes. 

J.  Si  cum  peJhibus  euf-  y.  koilà  ce  (juej ai  dit  au  Seigneur , en  voiant 
ren!  laborafti , quomoJo  profpérité  des  méchons  . & la  paix  dont 
quis  ? cùm  autem  in  terra  joiiiJJoicnt  les  tiabitans  d /Inathoth  qui  cncr- 
pacis  Ocurus  fueris  , quid  clioicnt  à m'ôtcr  la  vie  ; eir  voici  ce  que  le  Sei- 
facicniuperbiajurdani./  a répondu-.  Si  VOUS  avcz  cu  tant  de 

peine  à fuivre  à la  courfe  ceux  qui  étoient  à 
pied,  comment  pourrez-vous  courir  contre 
ceux  qui  font  à cheval  ? Si  lorfque  vous  étiez 
dans  -^nathoihvotre  patrie , qui  devoit  être  pour 
vous  une  terre  de  paix  , vous  ri  avez  pây  de- 
meurer en  allùrance , que  ferez- vous  quand 
vous  Jerez  à Jerufalem  , parmi  des  gens  aulli 
fiers  que  le  Jourdain  lorfqu’il  fe  déborde  ? 

«.  Nam  & fntrei  tui , & 6.  Car  VOS  ftcres  mêmes  , & ceux  de  la 

domus  pairis  tui , etUm  ipfi  maifon  de  votre  pere  fe  font  unis  pour  vous 
fcdam!veumfpo'^^^^^  Combattre,  & ils  fe  font  élevés  contre  vous 
»0Q  a : ne  credâs  eis  cym  avec  de  grands  ctis.  Combien  donc  aurez-vous 
kçuttfuetintubi  bona.  àjôufrirdes  habit  ans  de  Jerufalem  y qui 

vous  regarderont  comme  un  étranger  ? Ils  vous 
perjècuteront  très-certainement.  C’eft  pourquoi 
ne  les  croyez  point,  lors  même  qu’ils  vous 
parleront  avec  douceur  ; car  leur  cœur  ejl  plein 
de  haine  & d’averfton  pour  vous. 


5.  II.  Le  Seigneur  ahandonnefon  héùtage  entre  les  mains  de  fet  ennemis , à 
caufe  des  ptehes  de  fon  peuple.. 


7- Reliquî  damum  meam, 
dimifi  hereditatem  meam  : 
dedi  diledaraanimam  meam 
ifi  niünu  inimicorum  ejus* 


8.  Faéb  eft  mîhî  heredîcas 
tnea  quafî  leo  m filva  : de- 
di* contra  me  voCem,  ideo 
«di?i  eam. 


Numquid  avîf  difcolor 
hereditas  mea  mihi  / Num- 
quid  avis  tin^  per  totum/ 
venue  f CQAgregamijii 


7.  /luji  pour  les  punir , <f/>  le  Seigneur  , j’ai 
quitté  ma  propre  maifon , j'ai  abandonné  mon 
héritage,  j’ai  expofé  celle  qui  m’étoit  chere 
comme  mon  ame , entre  les  mains  de  fes 
ennemis. 

8.  La  terre  que  j’avois  choifie  pour  mort 
héritage  eft  devenue  à mon  égard  |comme 
un  lion  de  la  forêt  ; elle  a jetté  de  grands  cris 
contre  moi  : c’eft  pourquoi  elle  eft  devenue 
l’objet  de  ma  haine , dr  cela  avec  raifhn. 

p.  En  effet,  ai-je  prétendu  que  l’héritage 
que  j’ai  choifi  pour  moi  feroit  comme  un  oi- 
feau  de  différentes  couleurs , ôc  diverfemeut 
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peint  dans  tout  fon  plumage  ? Non  certes.  Ce-  res  befti*  tem,  propente 
pendant  cefl  ce  <]ua  été  mon  peuple , par  le  culte  «ievoranduin. 
de  fes  différent  Dieux.  C'ep  pourquoi  , bêtes 
de  la  terre , affemblez-vous  toutes  contre  Je- 
rufalcm  , hâtez-vous  de  la  dévorer. 

1 0.  Cela  Jera  ainfi  : je  le  vois , drje  puis  dire  to.  Paftores  muUi  Jcmo- 

par  avance  : Un  grand  nombre  de  Rois  puffans  vmeammeam.con- 

qm  conauijcnî  une  miiitiîude’  de  Joldats , comme  dederunc  ponionem  meam 
tes  pafteurs  conduifent  leurs  troupeaux , a dér  deiîdejabilem  in  .defertum 
tfuit  ma  vigne  ; ils  ont  foulé  aux  pied»  le  lieu  “ ““ 

que  j’avois  pris  pour  mon  partage  ; ils  ont 
changé  en  une  anreufe  folitude  l’héritage  que 
j’avois  choid)  âc  que  j'avois  rendu  fi  beau. 

1 1.  Ils  ont  renverfé  la  terre  ; & elle  pleure,.,  n.  Pofuerunt  «un  indif- 

voyant  que  je  l’ai  abandonnée  ; elle  eft  dans  . luxîtque  fupet 

une  extrême  défolation  , parce  qui!  ny  a n , quia  nuUus  eft  qui  rcca- 
perfonne  qui  ait  le  cœur  attentif  à Dieu.  g»*'  c<»de. 


III.  Défolation  de  la-  Judée.  Rétablijfement  des  Juifs  Ù"  des  peuples  voi- 
fuis  emmenés  captifs.  Menaces  contre  ces  peuples  , s'ils  ii'ccoutent  point  la- 
voix  du  Seigneur. 


12.  Ceux  qui  la  doivent  piller  viennent 
fondre  fur  elle  par  tous  les  endroits  du  dé- 
fert,  parce  que  l'épée  du  Seigneur  la  va  dé- 
vorer d’une  extrémité  à l’autre, , 6c  qu’il  n’y 
aura  point  de  paix  pour  tout  ce  qui  rdpire  en 
elle. 

I J.  Ils  ont  femé  du  froment , & Hs  ne 
taaoilTonneront  que  des  épines  : ils  ont  reçu 
un  héritage  de  leurs  peres , 6c  iis  n’en  tireront 
aucun  fruit.  Vous  ferez  confondus  par  la  perte 
de  vos  fruits , à caufe  de  la  colere  6c  de  la 
♦ foreur  du  Seigneur. 

14.  Mali  voici  en  méme-tems  ce  que  dit  le 
Seigneur  contre  les  Iduméens  , les  /Jmmonites 
tir  Tes  Moabttes  : Tous  ces  raéchans  qui  font 
jnes  voifins , qui  touchent  à l’héritage  que  j’ai 
diHribué  à mon  peuple  d’Ifraèl , qui fe joignent 
à fei  ennenus  pour  le  détruire , je  les  arracherai 
de  leur  pays  , 6c  j’arracherai  la  maifon  cfo 
’ Jiida  du  milieu  d’eux.. 


11.  Super  omnesvîas  de- 
lerti  venerimt  vaftatorei  > 
quia  gladius  Domini  devo* 
nbit  ab'  extremo  terr*  ulque- 
ad  extremum  ejus:  non  eft 
pax  univeilz  carni. 


i;.  Semînaverunc  trîri- 
cum  , & rpinaj  meffiieruntr 
hereditatem  acceperunt , & 
non  eis  proderit:  confun* 
dem?h*-à  rroâibos  veftris  i 
propier  inun  furoris  Domi- 


14.  Hzc  dicit  Dominât* 
adverfum  omnes  vicinot 
meos  peHimos,  qui  langunt 
heredicacem , quam  diftrîbui 
populo  meo  lihiel;  Ecce  e* 
go  ercl  am  eos  de  terra  lua^ 
ÿc  domum  Juda  evelUm  do 
medio  eorum.  * 


r' 
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Tç.  El  c«m  CTulfero  cos  , 
convemr,  & mifercbor  eo- 
rum:  & rcducjm  coj»  vi- 
rum  nd  hrredicatem  ru.im  , 
fie  virum  in  terram  Tuam. 


16.  Et  erit  : fi  enidici  didi* 
Ctfrint  vias  populi  nici , ut 
jurent  in  nomine  raeo , Vi- 
vit  Dominus , ficut  docue- 
ninc  populum  meum  jurare 
in  Baal  : ardificabùiitur  ia 
medio  populi  mei. 

17.  Qubd  fi  non  audie- 
rint,evellam  geniem  illam 
evulfione  & perdicione»  ait 
Dominus. 
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IJ.  Et  lorfque  je  les  aurai  ainfi  déracinas 
de  leur  terre  , je  me  tournerai  vers  eux  , ôc 
j’aurai  compailion  d’eux , fit  je  les  ramènerai 
chacun  à (on  hdritage  fie  à fa  terre  , quand  je 
ram;nerai  mon  peuftle  à la  Jienne. 

1 6.  Aloti,  s’ils  fonent  de  leur  ignorance  â 
règard  du  vrai  Dtru  , fie  s’ils  s’inftruifent  des 
voies  de  mon  peuple , s’ils  apprennent  à ju- 
rer par  mon  nom,  comme  ils  ont  appris  à 
mon  peuple  à jurer  par  Baal , je  les  établirai 
au  milieu  de  men  peuple. 

17.  Que  s’ils  n’écoutent  point  ma  voix,  je 
détruirai  ces  nations  jufqu’à  la  racine  ; fie  je 
les  perdrai , dit  le  Seigneur. 


CHAPITRE  XIII. 


§.  I.  Comme  la  ceinture  de  Jeremie  cachée  au  bord  de  l’Eupkrate  fe  pourrk  J 
ainjî  le  peuple  Juif,  que  Dieu  t'tloU  etreitement  uni , fera  rejette  difperfé 
parmi  les  Gentils. 

I.  Hxc  dicit  Dominas  ad  I’Le  Seigneur  me  dit  un  jour:  Allez  J 
me:  Vade,  & poilide  tibi  achetez- VOUS  Une  ccintute  de  lin,  6c  vous  la 

lumbjre  lineum , S pones  . . ' , 

illud  luper  lumbosiuos,  & mettrez  fur  vos  reins , 6c  vous  ne  la  laverez 
in  aquam  non  inférés  illud.  point  dans  l’cau  , afin  que  fa  malpropreté  rtf- 
prefente  mieux  fimpureté  où  était  mon  peuple  j 
lorfque  je  le  eboifis  pour  Surùr  à moi. 

a.  J’achetai  donc  une  ceinture  , félon  quo 
le  Seigneur,  me  l’avoit  ordonné  , ôc  je  ma 
la  mis  (ur  les  reins  fans  la  laver. 

J.  Le  Seigneur  me  parla  une  fécondé  fois  i 
6c  me  dit  : 

4.  Prenez  cette  ceinture  que  vouS  avez 
achetée , qui  eft  fur  vos  reins  ; allez  prompte- 

DOS  IU05  9 Ot  lUIlJClia  Vrtuc  I»  JJ  |,^  , O ‘ 1_  * I 

ad  Euphraten.,  & ûbfconde  ment  au  Dord  de  1 Euphrate  , & cachez-l^ 
ibi  illud  in  fotamine  petrx.  dans  le  trou  d’une  pierte. 

Çt  abii,  & abfcondi  J.  Je  tn  CTI  allai  zufTi-tôt  avec  cette  cetruure , 

illud  m Euphrate, Comptas  & je  la  cachai  près  de  l’Euphrate-,  comma 
ceperat  mibi  Dominas.  1 o • • ' w 

Je  Seigneur  me  1 avoit  commandé. 

, t.  Et  faâfhi  eft  poft  dies  6.  Il  fe  palTa  enfuite  beaucoup  de  jours  J 


a Et  poITedi  lumbare  jux. 
ta  verbum  Domini»  de  po- 
fui  circa  lumbos  meos.  • 

5.  Et.faftus  eft  fêrmo 
Domini  ad  me  fccundo  , 
dicens: 

4,  Toile  lumbare,  quod 
poiTcdifti  quod  eft  circa  lum- 
bos tuos  , Sr  furgens  vade 
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& le  Seigneur  me  dit  : Allez  promptement  à 
l’Euphrate , 6c  tirez  de  là  cette  ceinture  que 
je  vous  ai  commandé  d’y  cacher. 

7.  J’allai  donc  au  bord  de  l’Euphtate;  6c 
hyant  creufé  dans  la  terre  , je  tirai  cette  cein- 
ture du  lieu  où  je  l’avois  cachée  ; 6c  je  la  trou- 
vai fl  pourrie  , qu’elle  n’étoit  plus  propre  à 
aucun  ufage. 

8.  Alors  le  Seigneur  me  dit  : 

p.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  : C’eft 
ainfi  que  je  ferai  pourrir  l’orgueil  de  Juda, 
(6c  l’orgueil  excemfde  Jerufalem  , 

I o.  ôc  tout  ce  peuple  d’hommes  très-mé- 
chans , qui  ne  veulent  point  écouter  mes  pa- 
roles, qui  marchent  dans  les  égaremensde 
leur  cœur  , 6c  qui  courent  après  les  Dieux 
étrangers  , pour  les  fervir  6c  les  adorer.  Ils 
deviendront  tous  comme  cette  ceinture  qui 
n’cft  plus  propre  à aucun  ufage.  Cejlcc  qu'ils 
méritent. 

1 1 . Car  comme  une  ceinture  s’attache  au- 
tour des  reins  d’un  homme  , & quelle  lui  de- 
meure étroitement  unie  y ainfi  j’avots  étroite- 
ment uni  à moi  toute  la  maifon  d’Ifrael , 6c 
' toute  la  maifon  de  Juda , dit  le  Seigneur , 
afin  qu’elles  fùlTent  mon  peuple  , 6c  que  j’y 
établifie  mon  nom , ma  louange  ôc  ma 
gloire  : ôc  cependant  elles  ne  m’ont  pomt 
écouté. 


plurimos , dixic  Dominus  ad 
me  : Surge  , rade  ad  Eu- 
phraten  : St  toile  inde  lura- 
barc , qaod  prjecepi  tibi  ,tt 
abCconderes  illud  ibi, 

7.  -Et  abü  ad  Eupliratcn  , 
& fodi , St  tuli  lumbare  de 
loco , ubi  abrconderain  il* 
Ind  : & ecce  computruerat 
lumbare  , ita  ut  nulli  ufui 
aptum  elTet. 

8.  Et  faâum  ell  verbum 
Domini  ad  me,  dicens  : 

9.  Hzc  dicit  Dominus  : 
Sic  putrefeere  faciam  fuper- 
biam  juda  , & fuperbiain 
Jerufalem  multam  : 

10.  populum  ilium  pelli- 
-tnum  , qui  nolunt  audire 
verba  mea  , 8c  ambulant  ia 
pravitate  cordis  fui:  abie- 
runtque  poil  dcos  aliènes  ut 
fervirent  eii,  8t  adotarent 
eos  ; 8c  erunt  ücut  lumbare- 
illud  , quod  nulli  ufui  ap- 
tum ell. 


II.  Sicut  enim  adhhzret 
lumbare  ad  lumbos  viri  , lie 
agglutitiavi  mihi  oiiuiem 
domum  Ilrael , 8c  omnem 
domum  Juda , dicit  Domi- 
nus: ut  elTent  mihi  in  po* 
pulum  , 8c  in  nomen  , 8c  iit 
laudem  , 8c  in  gloiiam  ; Se. 
non  audietunt. 


5.  IL  Comme  on  remplit  de  vbt  tout  les  vatjpaux  deJUnés  à cet  ufa^e , ainjl 
le  Sdf^n'^T  remplira  eVyvreJfe  les  grands  & les  petits  d'entre  fon  peuple.. 
E.^hoi  tattjn  à la  penitence. 


12.  Vous  direz  donc  à ce  peuple:  Voici 
ce  que  dit  le  Seigneur  le  Dieu  a’Ifraël  : Il 
‘viendra  un  tems  où  tous  les  vaiflTcaux  les  plus 
fragiles  & les  plus  méprifables  feront  remplis 
de  vin.  Et  ce  peuple  vous  répondra.*  £ft-ce 
que  nous  ignorons  que  dans  Us  années  abon^ 


Tt.  DIces  ergo  ad  eo» 
fennonem  iilutn  : Hzc  dicir 
Dominus  Deus  Ifnei  : Om- 
nis  laguncula  inrplebiruryi' 
no.  Et  dicent  ad  te  ; Num-* 
quid  ignoramus  quîa  omnis 
laguncula  iisplebitur  vino? 
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IJ.  Et  Jices  ad  eostHjtc 
dicit  Dominus  : Ecce  ego 
inijjle'uj  omnes  h.ibitatores 
tcirx  hujus,  & roges  qui  Cè- 
dent de  ftirpc  Üi’/id  l'upet 
' thronum  ejus,  Si  licerdoie», 
& prophetas , Si  omnes  ha- 
biutores  Jcrulâlem  » ebrie- 
tace  : 


injures  , oo  remplit  de  vin  toutes  fortes  dfl 
vaifleaux  , ^ranJs  ou  peins  ? 

14.  Vous  leur  répondrez  ; Voici  ce  que  dit 
le  Seigneur  ; Je  remplirai  aujft  \de  vin  & 
d’ivrelTe  tous  les  habîtans  de  cette  terre , les 
Rois  delà  race  de  David,  qui  font  alTis  fut 
fon  throne , les  Prêtres , les  Prophètes  , & 
tous  le-i  hdbitan % de  Jérufalem,  depuis  le  plus 
petit  jufqu’au  plus  g^rand.  Je  leur  ôterai  la  pru- 
dence, la  Jagejje,  & la  force  de  réfiPer  à leurs 


ennemis. 


,4.  Si  dirpfrgam  eos  vi- 
rum  à ffatre  Tuo  , & p 
& fiiios  panter  > ait  Domi- 
nus: non  parcam«  non 
concedam  : neque  milcre- 
bor  UC  non  dilperdam  eos* 


rf.  Audite,  & aunbus 
percipite.  Nolite  elevari  , 
9UU  Dominus  locutus  eft. 


i6.  Dite  Domino  Deo 
YC.lfo  gloriam  antequam 
contcnebrercat,&  antequam 
ofFendant  peJes  vcftri  ad 
montes  calliginofos  : ex- 
peâibiiis  lucem , & ^onet 
eam  in  umbram  mortis  f & 
In  caliginem. 


•14..  Je  les  difperferai  parmi  les  nations',  & 
je  réparerai  le  frère  d’avec  les  peres  , dit  le 
Seigneur;  je  ne  pardonnerai  point , je  n’ufc- 
rai  point  d’indulgence , je  ne  ferai  point  de 
miféricorde  ; mais  je  les  perdrai  fans  reffour- 
ce , dit  le  Seigneur. 

If.  Ecoutez-moi  donc,  peuple  infidèle  j 
prêtez  l’oreille  à mes  remontrances , & ne  vous 
élevez  point  d’orgueil  contre  mes  menaces , 
parce  que  cefi  le  Seigneur  qui  a parlé , & 
qui  a prononcé  l'arrit  de  votre  condamnation  que 
je  viens  de  vous  annoncer. 

16.  Au  contraire  , rendez  gloire  au  SeH 
gneur  votre  Dieu  , en  vous  humiliant  fous  fa 
main  toute  pui  faute  ; & entrant  dans  les  /en- 
timens  d’une  fmeere  pénitence,  travaillez  à le 
fléchir , avant  que  les  tenebres  vous  furpren- 
nent,  avant  que  vos  pieds  fe  heurtent  contre 
les  montagnes  couvertes  de  tenebres  , par 
lefquelles  on  vous  fera  pajfer  pour  vous  mener  en 
captivité.  Car  il  viendra  un  jour  où  vous  atten- 
drez la  lumière  , & Dieu  la  changera  èn  une 
ombre  de  mort  ^ & en  une  profonde  obfcu-« 
rité. 


17.  Quùd  fi  hoc  non  au- 
dieriiis , in  abfcondito  plo- 
rabii  anima  mea  à facie  fu- 
perbix  : plorans  plorabit  > & 
aeducct  oculus  meut  la- 
crymam  , ^uia  captus  vA 
grex  Domini. 


1 7.  Que  fl  vous  n’écoutez  point  ces  aver- 
tiffemens  que  je  vous  donne  , les  maux  que  je 
vous  prédis  vous  arriveront  infailliblement  : 
alors , retiré  dans  quelque  lieu  caché,  mon  a me 
pleurera  en  fecret  fur  votre  orgueil , ôc  il  for- 
tira  de  mes  yeux  des  luilTeaux  de  larmes 
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yarce  qüë  tout  le  troupeau  du  Seigneur  fe 
ïrouvera  pris.  Prévenez  donc  ces  maHuufs  par 
une  vraie  converjion. 

1 8.  Dites  au  Roi  & à la  Reine  : Humiliez- 
vous  , a(Teiez-Vüus  par  terre  dans  la  poufjiere  , 
parce  que  le  moment  approche  oit  ton  dira  avec 
vérité  : La  couronne  de  votre  gloire  eft  tom- 
bée de  votre  tête. 

ip.  Les  Villes  du  midi  font  fermées , & 
il  n’y  a perfonne  qui  les  ouvre;  tout  Juda  a 
été  transféré  ailleurs , tout  eft  paffé  dans  une 
terre  étrangère. 


_iS.  Die  régi,  Sc  Homina.i 
irici:  Huitiiliatnini.  (edete  : 
quoniam  delcendit  de  capite 
vellro  corona  glorix  veftta:, 


I»;  Civitates  Auftri  clau- 
fx  funt , & non  eft  qui  ape- 
riat;  translata  eft  omn:s  Jud4 
tianlinigracionq  pcrfcâa. 


§.  III.  Dieu  fera  rendre  compte  à Je/ufalem  de  la  perte  de  fes  habitaru.  AJaux 
dont  il  punira  fa  malice  is"  fon  impénitence. 


20.  Levez  les  yeux , o Jerufalem , & con- 
fidérez  ceux  qui  viennent  contre  vous  de  l’aqui- 
lon ; voyez  quel  ravage  ils  ont  fait  chez  vous. 
Où  eft  maintenant  ce  troupeau  qui  vous  avoir 
été  confié,  ce  troupeau  fi  excellent,  que  le 
Seigneur  vous  avait  donné  ? 

2 1.  Que  direz-vous,  lorlque  Dieu  vous  vl- 
lltera , lorfquil  viendravous  en  demander  comp~ 
te  ? P'ous  ne  pourrez  vous  exeufer  de  fa  perte  ; 
car  c’eft  vous-même  qui  avez  appris  à vos  en- 
nemis la  maniéré  de  vous  combattre  ; c’eft 
vous  qui  les  avez  inftruits  contre  vous-mê- 
me , en  les  appellant  à votre  fecours,  & leur  dé~ 
couvrant  le  penchant  malheureux  que  vous  avez 
pour  les  idoles.  Ne  fentirez-vous  donc  pas  des 
douleurs  femblables  à celles  d’une  femme 
qui  eft  en  travail , lorfque  le  Seigneur  vous  vi~ 
fitera  dans  fa  eolere  ? 

22.  Que  fi  vous  dites  en  vous-mêmes: 
Pourquoi  tous  ces  maux  font-ils  venus  fondre 
fur  moi  ? Je  vous  réponds  pur  avance  : C’eft  à 
caufe  de  la  multitude  de  vos  offenlèsque  vo- 
tre honte  a ét^  ainft  découverte , & que  vos 
pieds  ont  été  fouillés,  en  pajfant  le  fleuve  di  Eu., 
phrate  pour  aller  en  captivité,  car  votre  malice 
Tome  IV,  Part.  II. 


10.  Levate  oculos  veftrosi 
Sf  videtc  qui  venitis  ab  A- 
quilone:  ubi  eft  grex,  qui 
daius  eft  tibi,  pecus  incly, 
tum  tuum  ? 


ï».  Qoid  dices  cùm  vifî- 
taveritte?  tn  enim  docuifti 
eos  aderftim  te  ; & erudüU 
in  caput  tuum  : numquid 
non  doloret  appréhendent 
te  , quaft  muUerem  panu-; 
liencem  i 
: 


12.  Quod /î  dixeiis  in  cor* 
de  tuo:  Quare  venerunt  mi- 
hi  hic  ? Propter  multitudi- 
nem  iniquiiatis  lui  revelaU 
lunt  verecundiora'tua , pol- 
lutte  liini  plami  tui. 


U 
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ij.  Si  po'eft  mutarc  *- 
thiops  peilcm  fuain  , aui 
pardus  varircates  Tuas  ; & 
vos  poteritis  _ bcnefacere  > 
cùm  didiceritis  malum. 


14.  Et  difleminabo  cos 
gualî  flipulam  , qiix  vcnto 
rapiatur  in  delerto.  * 


24.  Hxc  fors  tua , parPque 
mcnfürx  lu*  À me.  dicit 
Dominas , quia  oblita  es 
mei , confia  es  in  menda- 
cio. 


26.  Unde  & ego  nudavi 
fcmora  tua  contra  faciém 
tuam , & apparuit  ignomi- 


a été  ft  glande , quelle  ejl  devenue  fans  efpérancâ' 
de  retour. 

2 J.  En  effet,  fi  un  Ethicpien  peut  changer 
fa  peau  , ou  un  léopard  la  variété  de  fes  cou- 
leurs, vous  pourrez  aufii  faire  le  bien  , vous 
qui  n’avez  appris  qu’à  faire  le  mal.  Telle  ejl 
la  malignité  de  mon  peuple  , dit  le  Heignettr, 

24,  Ceft  pourquoi  je  les  difperferai  en  di- 
vers lieux,  comme  la  paille  que  le  vent  em- 
porte, dans  le  défert. 

2 J.  Ceft  là  le  fort  qui  vous  attend , peuple 
infidèle',  cc^  le  partage  que  vous  recevrez 
de  moi , dit  le  Seigneur  , parce  ‘que  vous 
m’avez  oublié , & que  vous  avez  mis  votre 
confiance  dans  le  mcnfongc. 

25.  C’eft  pourquoi  j’ai  relevé  vos  vêtemens 
fur  votre  vHage  ; & on  a vû  votre  honte , 


ma  tua , 

17.  adulteria  tua  , & hin- 
nitus  tuus , fcelus  fornica' 
lionis  tu2  : fuper  colles  in 
agro  vidi  abominationes 
fuas.  Vx  tibi  Jerundem , 
non  mundaberis  poft  inc> 
a{Uiu«  f 


27.  vos  adultérés,  vos  débordemens,  ôC 
le  crime  de  vos  fornications.  J’ai  vû  vos  abo- 
minations fur  les  collines  , & au  milieu  des 
champs  ; fai  vü  les  autels  que  vous  y avez 
élevés  en  f honneur  de  vos  idoles.  Malheur  donc 
à vous  , Jerufalem.  Ne  ferez- vous  jamais 
pure , en  vous  attachant  à me  fuivre  invaria- 
blement ? Jufqu’à  quand  demeurerez- vous 
dans  votre  impureté  r jufquà  quand  adorerez- 
vous  ces  faux  Dieux  que  vous  vous  êtes  forgés  t 


, CHAPITRE  XIV. 


§.  I.  Sécherejfe  & famine  qui  doivent  affliger  la  Judée,  à caufe  des  péchét 

du  peuple. 


1.  Quod  faânm  eft  ver- 
bum  Dumini  ad  Jercmiam 
de  termonibus  fîccicatis. 

2.  Luxit  Judxa , & portx 
cjui  corruerunt , & oblca- 
rat*  funt  in  terra,  & cUmor 
Jerulalem  alceodit. 


ArolesduSeîgneuràJercmie,  touchant 
une  fecherefle , qui  devoir  affliger  la  Judée. 

2.  La  Judée  eft  dans  les  larmes  ; les  por- 
tes de  Jerufalem  font  tombées  par  terre  , ces 
Jalles  magnifiques  oà  J on  tenait  les  aJJ emblée  s 
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font  couvertes  de  tenebres  , ôt  le  cri  de  la 
ville  eft  monte  au  ciel, 

3.  Les  plus  grands  ont  envoyé  à la  fontaine 
ceux  qui  étoient  au-delTous  d’eux.  Ils  y font 
venus  pour  puifer  de  l’eau,  ôc  ils  n’y  en  ont 
point  trouvé  ; ils  ont  reporté  leurs  vaifTeaux 
vuides;  ils  ont  été  tout  con&is  & affligés,  & 
ils  ont  couvert  leurs  têtes  dam  leur  douleur. 

4.  Les  laboureurs  font  dans  la  confferna- 
tion  , à caufe  de  la  fférilité  de  la  terre,  & 
parce  qu’il  ne  vient  point  de  pluie  j ils  fc  cou- 
vrent le  vilàge  pour  pleurer  leur  malheur. 

y.  La  biche  s’eft  déchargée  de  fon  fan 
dans  la  campagne  ; & oubliant  fa  tendrejfe  na- 
turelle , elle  l’a  abandonné , parce  qu’elle 
ne  trouve  point  d’herbe. 

5.  Les  ânes  fauvages  montent  fur  les  ro- 
chers , ils  attirent /orffm/nf  l’air  pour  fe  rafraî- 
chir , comme  font  les  dragons  ; leurs  yeux 
font  tous  languiffans  ôc  comme  morts,  parce 
qu’il  n’y  a point  d herbe  pour  les  nourrir. 


XIF, 


Majorfs  milërunt  mi- 
nores tùos  ad  a^uam:*ve- 
nerunt  ad  hauriendum.non 
invenerunt  aquain,  repona- 
verunt  va  a fua  s acua  ; con- 
fu.'i  funt  & afHiâi , & opc- 
tuerunt  capita  fua. 

4-  Propfer  terrr  vartita- 
tem  , quia  non  ven  t p u- 
viainicrram,  confufi  lunt 
agricole , opcructunt  capita 
fua. 

f.  Nam  8:  cerva  in  agro 
peperit  , & reiiquit  , quia 
non  crat  herba. 


6.  Et  onagri  fteterunt  in 
rupibus , traxerum  a-entum 
quart  draconcs , defecerimt 
ocuii  eorum,  quia  non  e.at 
hciba. 


§.  II.  Jeremie  implore  la  mifericorde  de  Dieu  pour  fon  peuples 


7.  Si  nos  iniquités  rendent  témoignage 
(Contre  nous  , e/ue  nous  avons  mérité  ces  châti- 
mens  , comme  elles  le  font  en  ej^et , faites  - nous 
grâce  néanmoins,  Seigneur,  a caufe  de  votre 
nom,  e!r  pour  empêcher  qu’il  ne Joit  blafphèmé 
par  les  nations,  qui  vous  aceuferoient , quoique 
injuftement , de  foiblejfe  ou  de  dureté , fi  vous 
abandonniez  un  peuple  pour  lefuel  vous  avez 
toujours  eu  tant  de  bonté.  U eft  vrai  que  nous  en 
fommes  indignes  ; car  nos  révoltes  font  gran- 
des , ôc  nous  avons  grièvement  péché  conffe 
vous. 

8.  Mais , 5 unique  attente  d’Ifraël , ôc  fon 
Sauveur  au  tems  de  l’afflidion  , voudriez- 
vous  être  dans  votre  terre  comme  un  étran- 
ger , à qui  elle  n appartiendrait  pas , ou  comme 
un  voyageur  qui  fe  détourne  de  fon  chemin  , 


7.  ^i  iniquitates  nodrc 
relponderint  nobis  : Domi. 
ne  fac  propier  nomen  tuum, 
quoniam  multar  funt  aver- 
fiones  noftn  , tibi  peccayi-, 
mus. 


S.  ExpeAatio  Tfrael , tâl- 
▼ator  ejus  in  trmpore  tribu- 
lationis  : quare  quart  colo- 
nus  funirus  es  in  terra  , & 
quart  viator  deijinans  ad 
jnanendum  ! 

H ij 
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& qui  entre  dans  une  hôteilerie  pour  ny  de- 
meurer que  peu  de  tems  ? 

f.  Quare futuru!  es  velut  <).  Pourquoi  ferez-vous  à notre  dgard  com- 
vii  vagus,  ut  forci»  qui  non  homiTie  errant  ôc  vagabond,  aui  n'a 

nobi»  e»  Domine,  & no-  P»int  de  demeure  fixe , ou  comme  un  homme 
men  tuum  invocauim  eft  fort , mais  qui  ne  peut  pas  fauver  ceux  qu’il 
fupcc  nos  ,,ne  dcrelmguas  VOUS  /‘Seigneur,  vous  êtes  dans 

nous , comme  dans  votre  héritage  ; nous  por* 
tons  voue  nom  , comme  vous  appartenant  : 
Ne  nous  abandonnez  point.  Fous  êtes  tout~- 
fuijfiant  pour  nous  fauver.^ 

J,  III.  Le  Si-’igiieur  punira  les  péchés  de  fion  peuplé.  Il  défend  à fon  Prophète 
dé  prier  pour  eux.  Il  ne  recevra  ni  leurs  jeunes , ni  leurs  facrifices. 


lo.  H«  dicit  Dominu» 
populo  huic  , qui  dilexic 
lîvvcre  ptfdcs  (lios,  & non 
4)uievù  y Djniino  non 
plaçait:  nunc  recordabitur 
iniquititum  eorum , & vi- 
iisabit  peccau  eorusii 


II.  Et  dixit  Dominas  ad 
me:  Noli  orare  pro  populo 
lÂo  in  bonum. 

II.  Ciim  jejunaverint , 
non  exaudiam  prcces  eo- 
nim  : & fi  obtulerini  holo- 
cautomata,&  vidimasynon 
fulcipiam  ea  : quoniam  gla> 
<lio , Si.  famé  y Si  pcHe  coh- 
fumam  eos. 


10.  Mais  voicî  ce  que  dit  le  Seigneur  à ce 
peuple  qui  aime  à remuer  fes  pieds  , & à 
courir  d’idole  en  idole  , qui  ne  demeure  poinc 
en  repos,  & qui  n’eft  point agrdable  à Dieu: 
Le  Seigneur  rappellera  fes  iniquitds  dans  fon 
fouvenir & il  vifitera  fes  péchés  dans  fa.. 
colere. 

11.  Le  Seigneur  me  dît  encore:  Ne  me 
priez  point  de  faire  grâce  à ce  peuple. 

J 2.  Lorfqu  ils  jeûneront , je  n’écouteraî 
point- leurs  prières;  ôc  quoiqu’ils  m’offrent 7 
des  holocauftes  ôc  des  facrifices , je  ne  les 
recevrai  point , parce  que  je  les  veux  exter- 
miner pat  l’épéc,  par  la  famine  ôc  parla, 
perte. 


§.  IV.  Les  faux  Prophètes  promettent  fattjpment  la  paix.-  Us-périront  euxt- 
mèmes  par  l’épée  & par  la  famine. 


ly.  Et  dixi,  A a a,  Do- 
rnàv  Deus:  Prophetjr  di- 
cunt  ci»  : Non  videbitis  gla- 
dium , & i'amc!  non  erit  in 
vobis  , fed  pacem.  verant 
dabil  robis  in  loco  illo. 


IJ.  Alors  je  dis  : Ah!  ah!  ah.  Seigneur 

mon  Dieu  l ayez  pitié  de  ce  peuple  , qui  ejl  Je^ 
duit  par.  les  faux  Prophètes  , qui  leur  parlent  •• 
en  votre  nom  ; car  ils  leur  difent  fans  cejjè  : . 
Vous  ne  verrez  point  l’épée , ni  la  guerre  que 
Jeremte  vous  annonce  ; ôc  la  famine  dont  ii~ 
vous  menace , ne  fera  point  parmi  vous  : mais 
le  Seigneur  , bien  lom  de  vous  affliger-,  veu^- 
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'donnera  en  ce  lieu  une  véritable  paix. 

14.  Le  Seigneur  me  répondit;  Les  Pro-  14. Et dixît  Domînus  ad' 
phetes  aui  parlent  de  la  forte  prophétifcnt  prophet»  vatki- 

faullcment  en  mon  nom  ; je  ne  lésai  point  „ii;  «os,  & non  pncepi 
envoyés,  je  ne  leur  ai  point  ordonné  de  dire  ®‘‘i  itqu®  locutus  lum,  ad 
ce  quÜs  difent  ,^fnème  je  ne  leur  ai  point  & yvkfdônrmT&lmTn: 

Îjarle.  Les  prophéties  qu  ils  vous  débitent  lemiam , & leduftionem 
ont  des  vifions  pleines  de  menfonges.  Ils  Fui  prophciant  vobi,. 
parlent  en  devinant  ; ils  publient  les  illufions- 
trompeufes  de  Uur  efprit , ôc  les  fcduûions  de 
leur  cœur. 

1 y.  C’eft  pourquoi  voici  ce  que  dit  le  Sei-  tf.  iJcircè-  brc  dicit 
gneur  touchant  les  Prophètes  qui  prophétifcnt  FJom^mus  de  piophens,  qui 
en  mon  nom  , quoique  je  ne  les  aie  point  quos  c^o'ifen  mi(î , dicen- 
envoyés,en  difant  ; L’épée  & la  famine  naffli-  Faiadius  & famés  non 
geront  jioint  cette  terre  : Ces  Prophètes  péri-  rfàm^roniumemu/pt^^ 
ronteux-mômes  par  l’épée  & par  la  famine.  pheusilli. 

1 6.  Et  les  corps  morts  de  ceux  à qui  ils  pro-  if.  Et  populi  , quibus 
phétifent  feront  jettes  dans  les  rues  de  Jeru--  . erunt  proiefU 

\ • / / r / 1 r » Jcfuialem  prx  nime 

lalera , apres  avoir  etc  coniumes  par  la  lamine  & gUdio  , & non  erit  qui 
& par  l’épée,  fans  qu’il  y ait  perfonne  pour  fepeli.it eos:  îpfi  & uxor«‘ 
les  enfevelir.  Ils  y feront  jettés  eux  & leurs  &Ttfundam  fupM%o°Ta* 
Icmmes  , leurs  fils  & leurs  filles  ; 6c  je  ferai  Um  fuum. 
tomber  fur  eux  les  maux  qu’ils  ont  faits. 

§.  V.  Jerentie  pleure  les  maux  de  fou  peuple , & demande  miftriarde 

pour  lui.  ^ 


17.  Et  , en  leur  ' annonçant  ces  maux  ejui 
leur  font  préparés , vous  leur  direz  cette  parole  ; • 
Que  mes  yeux  verfent  jour  6t  nuit  des  ruif- 
fcaux  de  larmes , ôc  qu’ils  ne  fe  taifent  point, 
parce  que  la  vierge  , la  fille  de  mon  peuple  , 
Jerufalem,  cette  grande  (^tlle  , a été  accablée 
fous  la  grandeur  de  fes  ruines,  ôc  que  fa  • 
plaie  efi  mortelle  & incurable.  4 

18.  Si  je  fors  à la  campagne  ",  je  trouve 
des  gens  que  l’épée  a tranfpt  rcés  ; fi  j’entre 
dans  la  ville  , j’en  vois  d’autres  q n font  con- 
fumés  par  la  famine  ; les  ProplK-te.'^-mémcs 
ôt  les  Prêtres  ont  été  emmenés  ta  une  terre 
qui  leur  ctoit  ineonnuer- 


17.  Et  dicfs  ad  fos  ver- 
butn  iftud:  Deducam  oculi 
mci  lacrym.im  per  nôiiem 
& diem  , & non  taceant  : 
quoni,am  conrritione  magna 
contrita  ctt  virgo  filia  po- 
puli me*,  plaga  peffima  ve; 
iiemenier. 


iS  Si  cgrelTus  fuero  ad 
agro!  ccf e occif!  gladio  : 
üc  (î  introiero  in  civitatem, 
ecee  attenuiii  famé.  Pro- 
pheta  quoque  & ficerdos  " 
abierunt  in  terram , quam 
ignurabam. 


Hiij. 
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ip.  Seigneur,  avez-vous  rejcttd  & abail-n 
donn^  Juda  pour  toujours  ? Sion  eft-dle  de- 
venue l’horreur  de  votre  ame  f Pourquoi  donc 
nous  avez-vous  frappds  d’une  plaie  qui  eft  in- 
curable ? Nous  attendions  la  paix , Ôc  la  paix 
n’eft  point  venue  $ nous  efpcrions  la  guéri-; 
fon  , & nous  voici  dans  le  trouble. 

20.  Seigneur  nous  reconnoiflbns  nos  im- 
piétés & l’iniquité  de  nos  peres.  Nous  avouant 
que  nous  ne  fouffrons  ces  maux  que  parce  que 
nous  avons  péché  contre  vous. 

2 1.  ne  nous  laiiFcz  pas  tomber  dans 
l’opprobre , afin  que  votre  nom  ne  foit  pas 
deshonoré  ; & ne  nous  couvrez  pas  de  con- 
fufion  , en  permettant  que  le  lempte,  qui  e[i 
/fthtône  de  votre  gloire  , foit  foulé  aux  pieds 
par  nos  ennemis.  Souvenez-vous  de  l’alliance 
ue  vous  avez  faite  avec-  nous  ; & ne  la  ren- 
ez pas  inutile , en  nous  perdant  entièrement. 
Nous  ne  pouvons  mettre  notre  efpérance  qu’en 
vous  feul. 

ït.Numquidfuntin  fculp-  22.  En  effet , y a-t-il  quelqu’un  parmi  les 
lilibus  Gemiu^m  qui  piuant  î Dieux  des  Nations  qui  faffe  pleuvoir  , 

auc  cceli  poffunt  daie  im«  «/^ji  « 

bres  ? nonne  tu  es  Demi-  OU  qui  réplnde  les  eaux  du  ciel  fur  la  terre  ? 

nus  Deusnofter,  quem  ex-  N’eft-cc  pas  VOUS  qui  êtes  le  Seigneur  notre 

> que  nous  attendons  pour  nous  fecourir  ? 

N’eft-ce  pas  vous  qui  faites  tout  ce  qui  fe  fait 

dans  le  ciel  & fur  la  terre  ? /îprh  donc  nous 

avoir  fait  fentir  les  effets  de  votre  colere , faites-^ 

mus  fentir  ceux  de  votre  mférictrde. 


19.  Nuniquii!  projicient 
(bjecifti  Juddm  , uut  Sion 
abominaca  eft  anima  tua  ? 
quare  ergo  pereuHifti  nos , 
ita  ut  nuTia  lit  l'anitas  t ex- 
peâavimat  pacem,  8c  non 
eft  Eonum:  Sc  tempus  cu- 
raiioiiis , & ecce  tuibutio. 

10.  Cognovimus,  Domi- 
ne, impietates  noflras,  ini- 
quitaies  patrum  nofirorura  , 
quia  peccavimus  tibi. 

11.  Ne  des  nos  in  op- 

probrium  propter  nomen 
tuum  , neque  nobis 

contumeliàm  fom  glorix 
tux  : recordare  , ne  irri- 
tum  facias  feedus  tuum  no- 


'Vje- 
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CHAPITRE  XV. 

§.  I.  Dieu  inf.exible  aux prieret  mêmes  de  AJovfe  & de  Samuel , livrera  fort 
peuple  à la  pejie , à l'épée , à la  famine  , & à la  captivité. 


*'Le  Seigneur  me  dit  encore:  Quand 
Aloyfe  & Samuel  fe  prdfenteroicnt  devant 
moi  peur  implorer  ma  mifericorJe , mon  cœur 
ne  fe  tourneroit  pas  vers  ce  peuple  : c ejl  donc 
en  vain  ejuits  viennent  eux  - memes  me  prier, 
ChalTez-les  de  devant  ma  face , & qu’ils  fe 
retirent. 

2.  Que  s’ils  vous  dilènt:  Où  irons-nous  ? 
vous  leur  direz  : Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  : 
jQue  celui  qui , en  punition  de  fes péchés,  efl  de- 
Jhné  à mourir , meure  ; ejtte  celui  qui  ejl  dejliné 
à périr  par  l’épée  , périlfe  par  l’épée  ; & que 
celui  qui  ejl  dejliné  à périr  par  la  famine  , pé- 
rilTe  par  la  famine  ; enfin  que  celui  qui  ejl  de- 
jliné a aller  en  captivité , aille  en  captivité  : 
Ce  font  les  maux  qui  arriveront  à ce  peuple, 

3.  Car  j’envoyerai  pour  les  punir  quatre 
fléaux  différens , dit  le  Seigneur  : L’épée  pour 
les  tuer,  les  chiens  pour  les  déchirer,  les  oi- 
feaux  du  ciel , & les  bêtes  de  la  terre  pour 
les  dévorer  & les  mettre  en  pièces. 

4.  Et  je  les  expoferai  à la  perfécution  pleine 
de  fureur  de  tous  les  Royaumes  de  la  terre, 
où  ils  feront  difperfés , à caufe  des  ahomina- 
tiom  de  Manaffé  füs  d’Ezechias  Roi  de  Juda, 
& d e tous  les  crimes  qu’il  a commis  dans  Je- 
rufalem  ; abominations  qu'ils  ont  imitées , Cr, 
dont  ils  n'ont  pas  fait  pénitence  comme  lui, 

y.  Qui  donc  fera  touché  de  compafTion 
pour  vous  , ô Jcrufalem  ? qui  s’attriflcra  de 
vos  maux  ? qui  priera  pour  obtenir  vôtre  paix  ? 
Perfônne,  Tous  reconnoitront  que  vous  méritez 
ces  châtimens, 

6.  En  ejfet , vous  m’ayez  abandonné , dit 


I,  Et  aixit  Dominus  ad 
me:  Si  fteierit  Moyfes  & 
Samuel  coram  me,  non  cft 
anima  mea  ad  populum  i(X 
tum  : ejice  iilos  d facie 
mea,  & egrediantur. 


I.  Quùd  (î  dixerint  ad  te  ; 
Qiiô  egrediemur  f dices  ad 
eos  ; Hxc  dicit  Dominus  î 
Qui  ad  motiem , ad  mot- 
tem  : & qui  ad  gladium  , 
ad  gladium  : te  qui  ad  fa- 
mem , ad  famem  : te  qui  ad 
capiiviutem  , ad  captivi- 
tateni. 


3.  Et  TÎ/itabo  fiiper  eo» 
quJtor  Tpecies , dicit  Domi- 
nus : Gladium  ad  occilîo- 
nem  , Se  canes  ad  laceran- 
dum  , & volarilia  cœli  Se 
bellias  terrx  ad  devoranduns 
& dillîpandum; 

4.  Se  dabo  cos  in  fervo- 
rem  univerlîs  regnis  tert*  ; 
jwopter  Manaffcn  (ilium  E- 
zechii-  regis  Juda  , Tuper 
omnibus  qu*  fecit  in  jetu- 
falem. 


J.  Quis  enim  milêrebitu* 
tu!  Jerulnlem  f aut  quis  con- 
triftabitiir  pro  te  ? aut  quis 
ibit  ad  rogandum  pro  pace 
tua  ! 


e.  Tu  rcliqui.'li  me , dicit 
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;Dotninus  i r<tror(iim  abiifti  : 
& extendam  manum  me»m 
fupcr  te , & imerficiam  te  : 
laboravi  rogans. 


7.  Et  difpergam  eos  ven- 
tilabro  in  portis  tem:  in- 
terfeci  & difperdidi  popu- 
,lum  meum,  & tamen  à viis 
luit  iion  lunt  lererlï. 


8.  Multiplicatx  funt  miht 
viduz  ejuf  lliper  atenam 
maris  : induxi  eis  fuperma- 
ttem  adolelcemis  vaftato- 
rem  meridie  : mifi  lupct 
civitates  repente  terrorem. 


J.  Infirmita  eft  ^ur  pepe- 
rit  Teptem  , defccit  anima 
ejus  : occidii  ei  fol , cùm  ad- 
huc  cflet  dies;  confulà  cil  > 
& erubuic  ; & refiduos  ejus 
ingladium  dabo  in  confpec- 
tu  ânimicocum  eorutu,  ait 
Pominus. 


le  S,eigneur  ; vous  êtes  retournée  en  arriéré  r 
c’eft  pourquoi  j’étendrai  ma  main  fur  vous  , 
& je  vous  perdrai  ; car  je  fuis  las  de  vous  con- 
jurer en  vain  de  revenir  à moi. 

7.  Je  prendrai  le  van  contre  vos  enfant , oJe~ 
rufalem , & je  les  difperferai  jufqu’aux  extré- 
mités de  la  terre.  J’ai  tué  ôc  j’ai  perdu  une 
grande  partie  de  mon  peuple  ; & néanmoins 
tes  autres  ont  perfifié  dans  leur  malice , & ils 
ne  font  pas  revenus  de  f égarement  de  leurs 
voies. 

8.  J’ai  fait  plus  de  veuves  parmi  eux  , qu’il 
n’y  a de  grains  de  fable  dans  la  mer  ; j’ai  fait 
venir  un  ennemi  pour  les  perdre  , qui  a tué  en 

[)lein  midi  les  jeunes  gens  encre  les  bras  de 
eurs  mères  ; j’ai  frappé  leurs  Villes  d’une 
terreur  foudaine  & uiiiverfelle. 

p.  Celle  qui  avoir  eu  tant  d’enfans  a ceflfé 
tout  d'un  coup  d’en  avoir  ; fon  ame  eft  tom- 
bée dans  la  défaillance;  le folcil  s’eft couché 
pour  elle , lorfqu'il  étoit  encore  jour  ; elle  eft 
couverte  de  confufion  & de  honte  ; & s’il 
lui  refte  encore  quelques  enfans , je  les  ferai 
pafter  au  fil  de  l’épée  à la  vue  de  leurs  enne- 
mis f dit  le  Seigneur. 


§.  II.  Le  Prophète  fe  plaint  de  ce  qu'en  annonçant  ces  vérités  , il  efl  devenu 
un  jujet  de  contradiâion  à fon  peuple.  Dieu  lui  promet  fon  fecours , éy  lui 
prédit  la  deflrudion  des  Juifs. 


10.  Vx  mihi  mater  mea  : 
quare  genuilli  me,  virum 
rixx  , virum  dilbordix  jn 
iniverfa  terra?  non  foenera- 
vi , nec  firneravit  milii 
quifquam  : omnes  maledi- 
£unc  mihi. 


II.  Dicit  Dominus  ; Si 
non  leliquix  tux  in  bonum , 
a non  occurri  tibi  in  tem- 
pore  afflictionif  , 8c  in  tem- 
pore  tribulationit  adverfui 
auimicBm, 


10.  Hélas,  ma  mere,  que  je  fuis  malheu- 
reux ! Pourquoi  m’avez-vous  mis  au  monde  , 

Eour  être  un  homme  de  contradiclion  , un 
omme  de  difeorde  dans  toute  la  terre  ? Je 
n’ai  point  donné  d’argent  à intérêt  , 6c  per- 
fonne  ne  m en  a donné  î ain/i  je  n'ai  rten  à 
démêler  avec  perfonne  : ôc  cependant  tous  me 
couvrent  de  malédictions  & d'injures. 

1 r.  Alors  le  Seigneur  me  répondit  : JVe 
vous  impatientez  pas  de  ce  que  vous  fouffrez 
pour  annoncer  ma  parole  ; je  vous  jure  que 
vous  ferez  à la  fin  comblé  de  biens , que  je 

vous 
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Vous  aflîftcraî  dans  l’affliQion  ; 6c  que  ^ lorf- 
qu’on  vous  perfécutera , Je  vous  foûtiendrai 
contre  vos  ennemis.  Pour  eux , ils  ne  pourront 
rèjijler  à ceux  que  je  leur  fufeiterai. 

12.  En  effet , le  fer  commun  peut-il  s’allier 
avec  le  fer  qui  vient  de  l’aquilon  ? Ôc  l’airain 
peut-il  s’accorder  avec  C acier  / Non.  Mais  le 
plus  fort  confume  le  plus  foible.  Âinfi  les  Chal- 
déens  détruiront  entièrement  les  Juifs. 

ij.  Oui,  peuple  infidèle , J’abandonnerai 
au  pillage  dans  tous  vos  confins  vos  richeffes 
ôc  vos  thrdfors  ; ils  feront  tous  enlevés , làns  que 
vous  en  receviez  aucun  prix , à caufe  de  la 
multitude  de  vos^dchés. 

14.  Je  ferai  venir  vos  ennemis  d’une  terre 
que  vous  ne  connoificz  point , parce  que  le 
feu  do  ma  fureur  s’eft  allumé  , ôc  qu’il  vous 
embrafera  de  fes  flammes. 


XK- 


H 


II.  Numquid  fœderabicur 
ferrum  ferro  ab  Aquilone  , 
$zs? 


TJ.  Diritias  tuât  & the- 
fauros  tuos  in  direptionem 
dabo  gratis  in  omnibus  pec- 
catis  tuis  > & in  omnibus 
teiminis  tuis. 


14,  Et  adducam  înimicos 
tuos  de  terra , quam  nefeis  : 
quia  ignis  ruccenfus  cA  in 
furore  raeo  > fuper  vos  ar- 
debit. 


§.  III.  Le  Prophète  implore  le  fecourt  du  Seigneur.  Dieu  promet  de  le  remplir 
de  force , & de  le  délivrer  des  mains  de  fes  ennemis. 


rj.  Seigneur  , vous  qui  connoifTcz  mon 
innocence  eV"  les  maux  <]ue  je  fouffre , fouve- 
nez-vous  de  moi , ôc  défendez-moi  contre 
ceux  qui  me  perfécutent.  N’entreprenez  pas 
ma  défenfe  avec  tant  de  patience  de  lenteur. 

Vous  favez  que  c’eft  pour  vous  que  Je  fouffre 
les  opprobres  que  f on  me  fait. 

1 6.  tus  favez  que  J’ai  trouvé  vos  paroles , 
que  Je  m’en  fuis  nourri , ôc  que  vojtre  pa- 
role eft  devenue  la  Joie  ôc  les  délices  de  mon 
cœur  ; vous  favez  encore  que , parce  que  j’ai 
porté  le  nom  de  votre  Prophète , 6 Seigneur 
JJieu  des  armées , 

17.  Je  ne  me  fuis  point  trouvé  dans  les  af- 
femblées  de  ceux  qui  fe  divertiffent  > Je  ne 
me  fuis  point  non  plus  glorifié  d’être  envoyé 
de  votre  part , je  ne  me  fuis  point  élevé  de  cet 
honneur  : mais  Je  me  fuis  tenu  retiré  & foli- 
tairc  , parce  que  vous  m’avez  rempli  de  paro- 
les menat^antes  contre  mon  peuple , qui  m'ont 

Tome  U'.  Part.  II,- 


If.  Tu  teis.  Domine: 
recordare  mei , & vifîia  me, 
& tuere  me  ab  his  qui  pei- 
requuntur  me,  noli  in  pa- 
tientia  tua  rufeipere  me  , 
(cito  quoniam  fuAinui  prop- 
ter  te  opprobrium. 


té.  Inventi  Aint  tërmones 
tui , & comedi  eos , St  fac- 
tum eA  mibi  vrrbum  t jum 
in  gaudium  A in  lanitiam 
cordis  mei:  quoniam  invo- 
catum  eA  nomen  tuum  fu- 
per me,  Domine  Deus  e- 
xercituuni. 

17.  Non  fedi  in  concilia 
ludentinm,  & gloriatus  fum 
à fjcie  manus  tu*:  folus  fe- 
debam,  quoniam  commina-, 
tionerepleAi  me. 


I 
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i8.  Quare  fââus  eA  do- 
lor  meus  perpeiuus , & pla- 
ga  mea  derperabilis  renuic 
curari  ! faâa  eA  mihi  <^uaA 
nendacium  ajuaruffl  uifi- 
fleliujxu 


19.  Propter  hoc  harc  di- 
dt  Dominas  : Si  convenê- 
ris , converiam  te  > & ame 
fâciem  meam  Aabis  : & A 
feparaveris  preiioAim  vili , 
9uifi  os  meum  etis  : con- 
vertentur  ipA  ad  te,  & tu 

aoQcoiivemiû  a4  eesi 


10.  Et  dabo  te  populo 
huic  in  murum  xreum  , for- 
ten>:  & bellabunf  adverlum 
te  , & non  prajvalebum  : 
9ui,i  ego  tecum  l'um  ut  fal- 
vem  te,  & eruam  te  , dicit 
Dominus, 

11.  Et  überabo  te  de  ma- 
nu- pellimonm  , , & zcdi- 


R E M I E.  C H yl  F.  xr^. 
attiré  fa  haine  , & l'ont  éloigné  de  moi.  Cefl 
pour  vous , Seigneur , que  je  foufre  ces  mauvais 
traitement. 

1 8.  Pourquoi  donc  ma  douleur  eft-elle  de- 
venue continuelle  , c~  fans  aucun fiulagement 
de  votre  part  l Pourquoi  ma  plaie  eft-elle  dé- 
fefpdrée , 6c  refufe-t-elle  de  fe  guérir  l Elle 
eft  à mon  égard  comme  une  eau  trompeufe, 
B laquelle  on  ne  peut  fe  fier.  Je  nen  trouve 
point  le  fond,  & je  n’ofe  me  promettre  de  la  voir 
cejfer.  fai  parlé  de  la  Jorte  dans  t ahhattement 
de  mon  cœur. 

19.  C’eft  pourquoi  voici  ce  que  m'i  dit  le 
Seigneur  : Jeremie , fi  vou^vous  tournez  vers 
moi , par  une  exaéle  fidélité  à tout  ce  que  je- 
demande  de  vous , & par  une  entière  confiance 
en  ma  bonté  , je  ferai  que  vous  changerez 
vous-même  de  fentiment  ; 6c  que  , perdant 
ces  craintes  & ces  vaines  inquiétudes , vous 
demeurerez  ferme  devant  ma  face , comme 
mon  fervitettr  très-cher  & très-fidele:  6c  fi  vous 
favez  diftinguer  ce  qui  eft  précieux  de  ce  qui 
eft  vil , en  recormoijfant  la  différence  qu'il  y a en- 
tre la  vérité  de  mes  promejjes  & la  vanité  des 
menaces  de  vos  ennemis , vous  ferez  alors  com- 
me la  bouche  de  Dieu  , vous  parlerez  avec 
force  & avec  intrépidité  ; 6c  ce  ne  fera  pas  vous 
qui  vous  tournerez  vers  le  peuple , pour  vous 

. accommoder  à fes  défirs , & pour  implorer  fin 
fecours  -,  mais  ce  fera  ce  peuple  qui  fe  tour- 
nera vers  vous  , pour  obéir  à vos  paroles , dr 
pour  demander  l'aftftance  de  vos  prières  ir  de 
vos  confeils. 

20.  Et  je  vous  rendrai , à l’égard  de  ce 
peuple , comme  un  mur  d’airain  fort  d’"  iné- 
branlable ; car  ils  vous  feront  la  guerre  , ôc  ils 
n’auront  fur  vous  aucun  avantage,  parce  que 
je  fuis  avec  vous  , pour  vous  fauver  ôc  pour 
vous  délivrer,  dit  le  Seigneur. 

2 1 . Je  vous  dégagerai,  donc  des  mains  des 
méchans  9 ôc  je  vous  préferverai  de  la  puif- 
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Ûncë  des  forts  qui  ofcront  s'élever  contre  vous»,  mam  te  de  manu  fonium. 


CHAPITRE  XVI. 


§.  I.  Dieu  défend  à Jeremîe  d’époufer  une  femme.  Il  lut  annonce  les  maui 
dont  il  voulait  accabler  fon  peuple , pour  le  punir  de  fon  idolâtrie. 


ï-A  Lors  le  Seigneur  me  dit  : 

2.  Vous  ne  prendrez  point  de  femme  i & 
Vous  n’aurez  point  de  fils , ni  de  filles , en  ce 
lieu.  ■ 

J.  Car  voici  ce  que  dit  le  Seigneur,  tou- 
chant les  fils  ôc  les  filles  qui  naîtront  en  ce 
lieu , touchant  les  meres  qui  les  ont  mfs  au 
inonde , Sx.  les  pères  qui  leur  ont  donnd  la 
vie. 

4.  Ils  mourront  de  divers  genres  de  ma- 
ladies ; ils  ne  feront  ni  pleures , ni  enfevclis  : 

■ ils  feront  expofés  comme  un  fumier  fur  la  fa- 
ce de  la  terre  : ils  feront  confumds  par  l’épce 
& par  la  famine  ; & leurs  corps  morts  feront 
en  proie  aux  oifeaux  du  Ciel , fie  aux  bêtes  de 
la  terre. 

f.  Car  voici  ce  que  dit  le  Seigneur  : N’en- 
trez point  dans  une  maifon  Aç  deuil , ne  vous 
trouvez  point  au  feftin  qui  s’y  fait  après  les  fu- 
nérailles , Sx  n’y  allez  point  pour  y pleurer  les 
morts , ou  pour  confoler  ceux  qui  y fon^,  par- 
ce que  j’ai  retiré  ma  paix  de  ce  peuple  , dit  le 
Seigneur  ; j’en  ai  retiré  ma  bonté  fie  mes  mi- 
fcricordes. 

6.  Ils  mourront  tous'en  cette  terre  , grands 
ôc  petits  : ils  ne  feront  ni  enfevelis , ni  pleu- 
res .•  on  ne  fe  découpera  point  le  corps  pour 
faire  leur  deuil,  fie  on  ne  fe  rafera  point  les 
cheveux,  pour  marquer  fa  tiijiejje. 

7.  On  ne  donnera  point  de  pain  à celui 
qui  pleure  un  mort , pour  le  foulager  dans^ 
Jl.1  douleur,  Sx  on  ne  lui  donnera  point  à boire 


I.  Et  faâum  eft  verbum 
Domini  ad  me,  dicens: 

a.  Non  accipies  uxorcm, 
& non  erum  tibi  filii  St  âliai 
in  loco  iilo. 

}.  Quia  hic  dicit  Domi- 
nuf  lûper  iUioa  & filias , qui 
generantu^in  loco  illo  , Sc 
fuper  matres  eorum  , qui 
genuerunt  eos  : Si  fuper  pa- 
tres eorum,  de  quorum  ftir- 
pe  funt  naii  in  terra  bac  : 

4.  mortibus  igrotaiionuro 
morientur  : non  plangen- 
tur:  & non  frpelientur,  in 
Herquilinium  fuper  faciem 
terri  erunt  : & gladio  & fa- 
mé confumentur;  & erit  ca- 
daver  eorum  in  elcaitl  vo- 
latilibut  cœli , & beftiis  ter- 
ne. • 

J.  Hic  enim  dicit  Domi» 
nnt  : Ne  ingrediaiii  do» 
mum  conTivii,  neque  va- 
das  ad  plangendum  , neque 
confoleris  eos  : quia  abftu- 
li  pacem  meam  à populo 
illo  , dicit  Dominus,  mife* 
ricordiam  tk  miferationcs. 


t.  Et  morientur  grande! 
St  parvi  in  terra  ifta  : non 
ll'pelientur  neque  plangen- 
tur,  & non  fe  incident,  ne- 
que  calviiium  fiet  pro  eis. 


7.  Et  non  frangent  inter 
eos  lugenti  pmem  ad  con- 
fobnJum  tuper  monuo:  & 
non  dabunt  eis  poium  cali- 
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cfs  ad  COnfoIanJum  ftpcr 
pâtre  luo  & matre. 


8.  Et  domum  convjvii  non 
ingrcdiaris , ut  fede.is  cum 
cis , & comedas  & brbas  : 


p.  quh  lijec  dicit  Domî- 
Aus  exercituum  Dcus  Ifracl: 
Ecce  rgo  aufcram  de  loco 
ifto  in  tfculis  vcft'is , & in 
ditrbus  V -ftris , vocem  gau- 
dii , & vocem  lactitia?,  vo- 
cem rponlî , St  vocem  l'pon- 
fx.  • 

10.  £c  cùm  annuntiave- 
ris  populo  huic  omnia  ver- 
ba  hxc  , 8c  dixerinc  tibi  t 
Quarc  locutus  eA  Dominus 
fuper  nos  omne  malum 
grande  îAud  ? quz  iniquitas 
noAra  î $c  quod  pcccacum 
noArum,quod  peccavimus 
Domino  Deo  noAro  ? 

11.  Dices  ad  eos:  Quia 
derc’iquerunt  me  patres  vef- 
tri , ait  Dominus,  8c  abie- 
nint  poA  deos  alienosi  8c 
Tervierunt  eis  ÿ 8c  adorave- 
runt  eos  : & me  de  relique» 
ninc,&  legem  mcam  non 
CuAodierunt. 

I ».  Sed  8c  vos  pcjus  ope* 
rati  eAisi  quàm  patres  vel^ 
tri:  ecce  enim  ambuiat  u* 
sufqutlque  poA  pravitatem 
cordis  lui  mali,  ut  me  non 
audiat. 


13.  £t  ejicîam  rot  de 
terra  hac,  in  terram,  quam 
rgnoratis  vos  ,*  & patres 
veAri:  & rervtecis  ibi  dits 
olienis  die  ac  node,  qui  non 
dabum  vobis  requiem. 


pour  le  confüler  de  la  mort  de  fou  pere  Ôc  de 
fa  merc.  Perfùnne  ne  lui  rendra  ces  oÿices  de  cha- 
rité, parce  que  tous  feront  dans  la  même  affiâion 
8.  N’emrez  j)o‘mt  non  plus  dans  une  maifon 
de  feftin , de  noces  ou  de  réjoüijfance , pour  vous 
affeoir  avec  ce  peuple  , pour  manger  & pour 
boire  avec  eux  : ce  font  dès  impies , avec  lef- 
quels  je  veux  que  vous  n'ayez  aucun  commerce , 
dr  que  je  fuis  fur  le  point  d'exterminer. 

p.  Car  voici  ce  que  dit  le  Seigneur  des  ' 
armées,  le  Dieu  d’Ifraël;  Je  ferai ceffer  dans 
ce  lieu  , en  vos  jours  & à vos  yeux , tous 
les  cris  de  joie , 6c  les  chants  de  réjoüiiTance, 
les  'cantiques  de  l’époufe , ôc  les  chanfons  de 
l’époux. 

lo.  Et  lorfque  vous  annoncerez  ces  paro- 
les à ce  peuple  , 6c  qu’ils  vous  diront:  Pour- 

3uoi  le  Seigneur  a-t-il  réfolu  de  nous  affliger 
e fi  grands  maux  ? quelle  eft  notre  iniquité  ? 
quel  eft  le  péché  que  nous  avons  commis 
contre  le  Seigneur  notre  Dieu  ? 

1 1.  Vous  leur  direz  : C’eft  parce  que  vos 
peres  m’ont  abandonné  , dit  le  Seigneur , 
qu’ils  ont  couru  après  des  Dieux  étrangers  , 
qu’ils  les  ont  fervis  ôc  adorés , ôc  qu’ils  m’ont 
abandonné , ôc  n’ont  point  obfervé  ma  loi. 

1 2.  Mais  vous-mêmes  qui  demandez  pour- 
quoi je  veux  vous  punir , vous  avez  encore  fait 
plus  de  mal  que  vos  peres  i car  chacun  de 
vous  fuit  les  égaremens  dr  la  corruption  de 
fon  mauvais  cœur,  Ôc  ne  veut  point  écoutet 
ma  voix. 

I J.  Je  vous  chafterai  donc  de  ce  pays  , je 
vous  tranfporierai  dans  une  terre  qui  vous  eft 
inconnue,  comme  elle  l’a  été  à vos  peres; 
ôc  vous  fervirez  là  jour  6c  nuit  des  1 fieux 
étrangers  qui  ne  vous  donneront  aucun  re- 
pos : mats  enfin  je  vous  délivrerai  de  tous  tes 
maux. 
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§.  n.  DiVm  délivrera  fort  peuple  des  mains  des  Chaldeens , comme  H l'avolt 
tiré  de  celles  des  Egyptiens.  Prophétie  de  la  converfton  des  Gentils. 


14.  C’eft  pourquoi  le  tems  vient,  dit  le 
Seigneur,  qu’on  ne  dira  plus  à l’avenir:  Vive 
le  Seigneur,  qui  a tiré  les  cnfans  d’Ifraël  de 
i’Egypte  ; 

I y.  mais  : Vive  le  Seigneur,  qui  a tiré  les 
enfans  d’Ifraël  de  la  terre  de  l’aquilon , & de 
tous  les  pays  où  je  les  aurai  chafles , & où  ils 
demeureront  captifs , jufqu’à  ce  que  je  les  ra- 
mené en  cette  terre  que  j’ai  donnée  à leurs 
peres. 

1 6.  Car  j’envoyerai  contre  eux  beaucoup  de 
pêcheurs  , dit  le  Seigneur,  fic  ils  les  pren- 
dront à la  pêche  ; & je  leur  envoyerai  enfuite 
beaucoup  de  chalTeurs,  ôc  ils  les  iront  cher- 
cher pour  les  prendre  dans  toutes  les  monta- 
gnes , dans  toutes  les  collines , & dans  les 
cavernes  des  rochers  , où  Us  fe  feront  retirés 
pour  fe  dérober  à la  fureur  de  ces  ennemis  que 
je  Mur  aurai  fufeités , & auxquels  ils  ne  pour- 
ront échapper. 

17.  Car  mes  regards  font  arrêtés  fur  leurs 
voies;  elles  ne  me  font  point  cachées,  & 
leur  iniquité  n’a  pû  fe  dérober  à mes  yeux. 

18.  Xinfi  je  leur  rendrai  premièrement  au 
double  ce  que  méritent  leur  iniquité  & leurs 

Fcchés  , parce  qu’ils  ont  fouillé  ma  terre  par 
horrible  puanteur  de  leurs  idoles,  & qu’ils 
ont  rempli  mon  héritage  de  leurs  abomina- 
tions; Ù"  enfuite  je  les  délivrerai. 

ip.  Seigneur,  qui  êtes  ma  force,  mon 
appui , ôc  mon  refuge  au  jour  de  1 affliilion  , 
les  nations , touchées  de  ces  effets  de  votre  juftice 
& de  zo  re  mifricorde , viendront  à vous  des 
extrémités  de  la  terre,  ôc  tllcs  diront:  Il  cft 
vrai^ue  nos  peres , en  prenant  des  idoles  pour 
leurs  Dieux  , n’ont  pofledé  que  le  menfonge, 
ôc  qu’un  néant  qui  leur  a été  inutile. 

20.  Ln  effet , comment  un  homme  fe  feroit- 


14.  Propterea  ccce  die» 
veniuru  , dicit  Dominus , 
& non  dicetur  ultri  : Vivi* 
Dominus  , qui  eduxit  fiiios 
Ifrael  de  terra  Ægypti  ^ 

lîtfed*  Vivit  Dominus  , 
qui  eduxit  fîlios  Urael  de 
terra  Aquilonis , & de  uni* 
verlîs  terris , ad  quas  ejcci 
cos  : & reducam  eos  in  ter- 
ram  fuam  , quam  dcdi  patrit 
bus  eorum. 

Ecce  ego  mîctam  pif- 
catorcs  multos  , dicic  Do- 
minus, & pil'cabuntur  eos  : 
Si  port  hxc  mittam  cis  muî- 
tos  venatores,  & venabuniur 
eos  de  omnr  monte  , & de 
Omni  colle , & de  cavernis 
petrarum* 


17*  Quia  oculi  mei  Tupet 
omnes  vias  corum  : non 
funt  ablconditjc  à facie  mea, 
& non  fuit  occultaca  iniqui- 
tas  eorum  ab  ocuiîs  mcis. 

1 8 ht  reddam  primùm  du- 
plices  iniquitates»  & pec« 
cata  eorum:  quia  concami- 
naverunt  cerram  meam  in 
iDorticinis  idolorum  (lio- 
rum  , & abominationibut 
fuis  impleverunt  herediu- 
tem  meam. 

19.  Domine  fortîtudo 
mea , & robur  meum , & 
refugium  meum  in  die  tri- 
buiationis:  ad  ce  Gentes  ve- 
nient  ab  extremis  terrx,  & 
dicent  : Verè  menJauum 
polTcderum  patres  noltri  , 
vanitacem,  qus  eis  non  pro« 
fuit* 


10;  Numquîd  facic:  Hbi 

liij 
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Iiomo  ileos , & ipS  non  lunt 
dii  j 


it.  IJcirco  ecco  ego  of- 
tendam  eis  per  vicem  hanc, 
ofKindameis  manum  meam, 
& viriutem  meam  : & tcicnt 
quia  nomen  mibi  Dominui. 


il  lui-même  des  Dieux?  Certainement  ce  ne 
font  pas  des  Dieux.  Il  e(l  vrai , Jeremie,  rjuc 
les  nations  les  j> lus  reculées  viendront  â moi , d t 
le  Seigneur  ; mais  il  faut  auparavant  que  je  les 
humilie , ^ que  je  leur  fajj'e  fentir  qui  je  fuis. 

21.  C’eft  donc  maintenant,  c’elt  préfen^ 
tement  que  je  vais  leur  faire  voir  que  ma 
main  eft  toute-puilTante , & alors  ils  fauront 
que  mon  nom  ell  celui  qui  eft , «ÿ* *  que  ce 
nom  ne  convient  qu’à  moi  feul.  C’eft  ce  que  Jth 
da  na  point  encore  voulu  comprendre. 


CHAPITRE  XVII. 


§.  I.  Endurcljfemem  de  Juda.  Son  attachement  pour  les  idoles.  Jerufalem 
livrée  àfes  entiemis , en  punition  de  fes  crimes. 


i;  peccatum  Juda  ferip- 
tum  eft  ftylo  ferreo  in  un- 
guc  adamancino,  exaratura 
l'uper  laiiiudinemcordis  eo- 
tum  & in  cornibus  ararum 
corum. 

■ X.  CÎWn  recordati  faerint 
filii  eorum  ararum  (üarum  , 
& lucorum  fuorum  , ligno- 
rumque  frondenuum  , in 
momibiu  exceUii, 

3.  lâcrificantes  in  agro, 
fortiludincm  tuam  , & om- 
nes  thefauros  cuos  in  ditep- 
tionem  dabo , excelfa  tua 
propter  peccata  in  univerfù 
finibus  tuis. 


4.  Et  relinqueris  fola  ab 
bereditate  tua  , quam  dedi 
«ibi  : & fêrvire  te  faciara 
inttnicis  tuU  in  terra  quam 
ipnaias  : quoniam  ignem 
uiccendifti  in  furore  meo  . 
itique  in  arteinum  aidebù. 


* ^ le  p^chd  de  Juda  , & fan  attache- 

ment pour  les  Idoles , eft  derit  avec  une  plumé 
de  fer , & une  pointe  de  diamant  ; il  eft  ^avd 
fur  la  table  de  leur  cœur , & fur  les  coins  de 
leurs  Autels  , en  cara5leres  ineffaçables. 

2.  Leurs  enfans  ont  imprimé  dans  leur  fou- 
venir  leurs  Autels , leurs  grands  bois , leurs 
arbres  chargés  de  feuilles  fur  les  hautes  mon- 
tagnes conjacrées  à leurs  faux  Dieux  y 

J.  & les  facrifices  qu’ils  leur  offroient  dans 
les  champs.  C’eft  pourquoi,  ô Sion,  j’abandon- 
nerai au  pillage  tout  ce  qui  vousrendoit forte, 
tous  vos  threfors , 6c  vos  hauts  lieux  , où  vous 
adoriez  vos  idoles,  pour  punir  les  péchés  que 
vous  avez  commis  dans  toutes  vos  terres. 

4.  Alors  vous  demeurerez  toute  feule  dé- 
pouillée de  l’héritage  c|ue  je  vous  avois  don- 
né ; 6c  je  vous  rendrai  1 efclave  de  vos  enne- 
mis , qui  vous  tranfporteront  dans  un  pays  que 
vous  ne  connoift'ez  point  , parce  que  vous 
avez  allumé  ma  colcre  , comme  un  feu  qui 
brûlera  éternellement. 
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Il 


5*  n.  Maudit  celui  qui  met  fa  confiance  en  Phomme. 

en  Dieu.  Le  cœur  de  l'homme  efi  corrompu  ù"  imp 

le  connoitre  , Ù"  le  guérir. 

J.  Pour  vous  mettre  à couvert  de  ces  maux , 
vous  irez  chercher  du  fecours  en  Egypte.  Mais 
voici  ce  que  dit  le  Seigneur  : Maudit  eft 
l’homme  qui  met  fa  confiance  en  l’homme , 
qui  fe  fait  pour  appui  un  bras  de  chair , & dont 
le  cœur  fe  retire  du  Seigneur. 

6.  Il  fera  femblable  au  tamaris  qui  eft  mk- 
jours  (iérile  dans  le  défèrt , & il  ne  verra  point 
le  bien  que  Dieu  donnera  à fes  fideies  ferviteurs , 
lorfqu’il  fera  arrivé  : mais  il  demeurera  au  dé- 
fert  dans  la  fechereffe , dans  une  terre  brûlée 
ôc  inhabitable , où  il  ne  portera  aucun  fruit. 

7.  contraire , heureux  l’homme  qui  met 
& confiance  au  Seigneur,  & dont  le  Seigneur 
eft  l’efpérance. 

8.  li  fera  femblable  à un  arbre  tranfplanté 
fur  le  bord  des  eaux  , qui  étend  fes  racines 
vers  l'eau  qui  l’humeéle , & qui  ne  craint 
point  la  chaleur  lorfqu’e  11c  eft  venue  : fa  feiiille 
fera  toujours  verte,  il  ne  fera  point  en  peine 
au  tems  de  la  fechereffe , & il  ne  ceffera  ja- 
mais de  porter  du  fruit. 

p.  A'Iais  que  cet  homme  efi  rare  ! Car  le  cœur 
de  tous  les  hommes  eft  corrompu , il  eft  im- 
pénétrable. Qui  pourra  le  connoitre  ? 

10.  C’eft  moi  qui  le  pourrai , moi  qui  fuis  le 
Seigneur,  qui  fonde  les  cœurs , & qui  éprouve 
les  reins , qui  rends  à chacun  félon  fa  voie , 
& félon  le  fruit  de  fes  penfées  ër  de  fes  œu- 
vres. 

11.  Comme  donc  la  perdrix  couve  des 
œufs  qui  ne  font  point  à elle,  ainli  1 injufte 
s'enrichit  du  bien  des  autres  par  fon  injuftice  ; 
man  comme  la  perdrix  abandonne  les  petits  étran- 
gers quelle  a couvés  ; ainji  l'injure  quittera  fes 
richeffes  au  milieu  de  fes  jours , 6c  fa  fin  mai-- 
heuretife  fera  la  conviétion  de  fa  folie.- 


« 


Heureux  celui  qui  la  met 
énétrable.  Dieu  feul  peut 


S.  Hxc  dicit  Dominus; 
Mnlediâus  homo  , qui  con- 
fiait in' homine  , & ponic 
carnem  brachium  fuum,  & 
à Domino  lecedic  cor  ejui. 


i.  Erit  enim  quafi  myricz 
in  deferto,  & non  videbit 
cùm  venerii  bonum  ; fei 
hibitabit  in.ficcitate  in  de- 
feno , in  terra  falluginis , & 
inliabiiabili. 


7.  Benediâus  vir  , qui 
confidit  in  Domino  , &:  crit 
Dominus  fiducia  ejus. 

8.  Et  erit  quafi  lignum 
quod  tranfplamatur  fuper  a- 
quas  , quod  ad  humorem 
mittit  radiers  Tuas;  & non 
timebircùm  venerit  arftus.. 
Et  erit  folium  ejus  viride  , 

Si  in  tempore  ficcitatis  non 
erit  follicitum,  necaliqu.;n-t 
do  definet  faccrc  fiuCtum. 

9.  Praeum  eft  cor  om-- 
nium  . & infcrotabile  : qui*- 
cognofeet  illud  ? 

10.  Ego  Dominus  /cru-  . 
tans  cor , & probans  renes  r 
qui  do  unicuique  tuxta  viam  ' 
lüam  . & juxta  frudium  ad- 
inventiunum  fuarum. 

11.  Perdix  fouit  qii*  non 
peperit  : fecit  diviiias,  & 
non  in  judicio:  in  dimidio 
dierum  fuorum  derelinqiiet 
cas  , & in  noviflimo  luo' 
eii:  infipiens. 
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1 s.  Solium  glorix  altitu- 
dinis  à principio  , locus 
Ctnâificationis  noAix, 


IJ.  ExpfSatio  Ilrael  Do- 
mine: omnes , qui  te  dere- 
linqunt,  confundentur  : re- 
ceden-cs  à te  , in  terra  fcri- 
bentur  : quoniam  derelique- 
runt  ven.rm  aquarum  viven- 
lium  Duminum. 


14-  Sana  me  Domine, 
& lânabor  ; falvum  me  fac , 
& làlvus  ero  : quoniain  laus 
tnea  tu  es. 


If.  Ecce  ipfî  dicunt  ad 
me  : Ubi  eft  vetbum  Dc- 
mini  ? veniat. 


id.  Et  ego  non  fum  tur- 
batut,  te  paftorem  fequens: 
& diem  hominis  non  deli- 
deravi  ; tu  fcis , Quod  c- 
greflum  eft  de  labiis  meis , 
re^m  in  confpeâu  tuo 
fuit. 


t i 
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12.  Pour  nous  , Seigneur  , nous  n'efpèrsns 
qu'en  vous , & nous  nous  fortifions  dans  cette 
efperance , en  nous  difant  les  uns  àux  autres  ; Le 
thrône  de  la  gloire  du  Seigneur  eft  élevé  dès 
le  commencement  parmi  nous;  & c’eft  unique- 
ment de  ce  lieu  que  vient  la  grâce  qui  nous 
fanttifie.  C ejl  donc  en  vain  que  nous  irions  cher- 
cher ailleurs  les  fecours  dont  nous  avons  befoin. 

IJ.  En  effet,  Seigneur  , qui  êtes  l’attente 
d’Iftaël,  tous  ceux  qui  vous  abandonnent  fe- 
ront confondus  ; ceux  qui  fe  retirent  de  vous 
feront  écrits  fur  la  terre  & fur  la  poufftere , 
d’où  leur  nom  fera  bien-tôt  effacé , parce  qu’ils 
ont  abandonné  le  Seigneur,  qui  eft  la  fource 
des  eaux  vives,  le  principe  de  tout  bien  : mais 
pour  nous , nous  nous  fimmes  tenus  attachés  à 
vous,  & nous  n'avons  point  invoqué  dt autre  Dieu 
que  vous. 

14.  Car  c'efl  à vous  feul  que  fai  dit  : Sei- 
gneur , guériftez-moi , ôc  alors  ;e  ferai  guéri  ; 
îauvez-moi , & je  ferai  fauvé , parce  que  vous 
feul  êtes  l'auteur  de  ma  gloire  , le  Dieu  tout- 
puiffant  , qui  nt'avez  comblé  de  biens , dr  qui 
me  délivrerez  , félon  votre  promeffe , des  mains 
de  vos  ennemis. 

I y.  Je  les  vois  qui  me  difent  fans  celTe  : 
Où  eft  la  parole  du  Seigneur?  Quelle  s’ac- 
compliffe  ; que  ces  maux  dont  vous  nous  mena- 
cez de  fa  part  depuis  ft  long-tems , viennent  donc 
enfin.  Ce[l  ainft , 0 monDieu , que  ce  peuple  in- 
fenfé  abufe  de  votre  patience , & en  prend  occa- 
fwn  de  vous  infulter. 

i6.  Mais  pour  mo:i.  Je  n’ai  point  été  trou- 
blé , en  vous  fuivant  comme  mon  pafteur, 
er  en  annonçant  avec  fidélité  tout  ce  que  vous 
m'aviez  ordonné  ; & je  n’ai  point  défiré  le  jour  , 
ni  la  faveur  de  l’homme.  Vous  le  favez  , Sei- 
gneur ; vous  favez  que  le  défir  de  m’attirer  f tfii-, 
me , ou  la  proteclion  des  hommes  , ne  ma  pofitt 
porté  à ufer  à leur  égard  de  dégui  fement , ou 
de  flatterie:  mais  ce^  qui  eft  foni  de  nies  lè- 
vres 
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vres  a dtd  droit  devant  vos  yeux , & confor- 
J votre  vérité. 

5.  III.  Le  Prophète  prie  Dieu  de  le  délivrer  de  fet  ennemis.  Il  prédit  leur 
ruine.  Il  promet  toute  forte  de  profpeiiiés  à Jetufjlem,ft  elle  efl  fidele  à obfer- 
ver  la  loi  du  Seigneur  •,  Ù"  il  la  menace  du  feu , fi  tile  meprife  fes  paroles. 


17.  Maintenant  donc  y Seigneur , ne  me  de- 
venez pas  un  fujet  de  crainte , en  m’abandon- 
nant à la  fureur  de  mes  ennemis  y puifque  c’eft 
vous  'qui  Êtes  mon  efpÊrance  au  jour  de 

• l’affliction. 

18.  boites  au  contraire  que  ceux  qui  me 
perfÊcutent  foient  confondus  , ôc  que  je  ne 
Ibis  point  confondu  moi-même  ; qu’ils  Ibient 
4ans  l’épouvante  , ôc  que  je  ne  fois  point 
épouvanté.  Faites  venir  fur  eux  un  jour  de 
malheur",  ôc  brifez-les  par  les  divers  maux 
donc  1 vous  les  frapperez.  Ceftce  que  vous ^ 
ferez , ô mon  Dieu. 

ip.  Car  voici  ce  que  le  Seigneur  nfe  dit 
ttn  jour Allez,  tenez- vous  à la  porte  de  la 
ville  des  enfans  de  mon  peuple , par  laquelle 
les  Rois  de  Juda  entrent  & forcent  ; allez 
dans  toutes  les  portes  de  Jerufalem,  atten- 
dez-y  les  paffans , 

ao.  ôc  dites  - leur  : Ecoutez  la  parole  du 
Seigneur , Rois  de  Juda,  habitafis  de  la  Ju- 
dée , ôc  vous  tous  qui  demeurez  dans  Jeru- 
lalem , ôc  qui  entrez  par  ces  portes.  • 
ai.  Car  voici  ce  que  dit  le  Seigneur;  Veil- 
lez fur  vos  âmes  , & ne  faites  rien  qui  puijfe 
déplaire  au  Seigneur  ; ne  portez  point  de  far- 
deaux au  jour  du  fabbat  , n’en  faites  point 
"encrer  par  les  portes  de  Jerufalem  ; 

aa.  ôc  n’en  faites  point  fortir  hors  de  vos 
maifons  aux  jours  du  fabbat  ; ne  faites  point 
en  ce  jour  d’œuvre  fert  ile  ; fanclidez  le  jour 
du  fabbat , félon  que  je  l’ai  ordonné  à vos 
peres. 

a 3.  Mais  ils  ne  m’ont  point  écouté,  leur 
Tome  U^.  Part.  II. 


17.  Non  fis  (U  mihi  for* 
midini , (pes  mea  tu  in  dio 
aiHiâioms, 


tS.  Confundantur  qui  me 
perfequuntur , & non  con- 
lundjr  egor  p'iveant  illi , & 
non  pav^m  ego  : induc  (u- 
per  cot  diem  aH^tdionîs  » 
& duplici  coatiûione  con-< 
tere  eos. 


19.  Harc  dicit  Dommu* 
ad  me  : Vade , & fia  in  por- 
ta liUorum  popuU»  perquain 
ingrediantur  reges  Juda  $ 8c 
egredrumur  , 8c  in  cu^^Uî 
poitis  Jeruûlem: 


10.  8c  diecs  ad  eos  ; Au- 
dite verbum  Domini  regc» 
Juda,  8c  omnis  juda,  cunc* 
tiqee  habteutes  jerufi|!cm  , 
qui  ingreJimini  per  portas 

11.  Hxc  dicit  Dominus  ; 
Cufiodite  anioias  vcllras , 
& noiite  penare  pondéra  in 
die  fibbati  , nec  infcraûl 
per  portas*  Jerufaiem. 


11.  Et  noiite  ejîcere  one- 
ra  do  domibus  vefiris  in  die 
fabbati,  8f  omne  opus  non 
f.^cietis  : ûndificate  diem 
li;bba(i  , ficut  prxcepi  pa- 
tribus  vefiris. 

13.  Et  non  audierunt  > nec 

K 
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irclinaveront  anrem  fuam  : 
feJ  induravenint  cervicem 
fuam,  ne  audirent  me,  & 
ne  accipercnt  difcipUnam. 

14.  Et  erit  ; Si  audicritit 
me  ,'dicic  Dominus , ut 
non  inferatis  onera  per  por- 
ta; civitatis  hujin  in  die  Tab- 
hati  : & li  l'acé)i6caveritU 
dicm  fabbati , ne  faciatic  in 
eo  omne  opus  : 

a J.  ingredientur  per  por- 
tas civitatis  hu)u>  reges  & 
principes  , Tedcntes  Tuper 
foliuna  David,  & afcenden- 
tcs  in  curribus  & equis,  ipfi 
& principes  eorum  , viii 
Juda,  & habiutom  Jeru- 
filcm  : & liabitabitur  civi- 
tas  hax  in  rempitetnuin. 

Et  Tcnient  de  civiia- 
tibus  Juda,  & de  circuitu 
Jerufilcm,  & de  terra  Ben- 
jamin , & de  campeftribus , 
S<  de  inontuofis , & ab  Auf- 
tro , portantes  holocauftum, 
êt  viftimam,  & fâcrificium, 
& ihus,  & infèrent  oblaiio- 
netn  in  domum  Domini, 

a 7 Si  autem  non  audieri- 
tis  me  ut  fanâificetit  diem 
fabbati,  & ne  portetis  onuf, 
& ne  inferatis  per  portas  Je- 
nifâlcmin  die  fabbati;  fuc- 
cendam  ignem  in  portis  e- 
jus  , & devotabit  domos 
Jemialem  , & non  extin- 
guetui. 


oreille  ne  s’eft  point  foûmifc  à mes  ordres  ; ils 
ont  rendu  leur  tête  dure  dr  inflexible,  pour 
ne  m’entendre  point , & pour  ne  point  rece- 
voir mes  inftrutbions. 

24.  Pour  vous , fl  vous  m’écoutez  , dit  le 
Seigneur  7 & fi  vous  ne  faites  point  pafler  de 
fardeaux  par  les  portes  de  cette  ville  au  jour 
du  fabbat , fi  vous  fanâificz  le  jour  du  fabbat 
fans  y faire  aucun  ouvrage  , 

2 J.  des  Rois  ôc  des  Princes  entrerontywf • 
cejfivemens  par  la  porte  de  cette  Ville  , quî 
s’afleoiront  fur  le  thrône  de  David  , qui  fe- 
ront montés  fur  des  chariots  & fur  des  che- 
vaux \ eux  & leurs  Princes , les  habitans  de 
Juda  6c  ceux  de  Jerufalem  ; ôc  cette  Vill# 
fera  habitée  éternellement. 

- 26.  Ils  viendront  des  Villes  de  Joda , des 
environs  de  Jerufalem  , & de  la  terre  de 
Benjamin  , des  plaines  6c  des  montagnes  qui 
font  du  côté  du  midi , portant  des  holocauiîes 
6c  des  viâimes , des  facrifices  6c  de  l’encens; 
6c  ils  les  viendront  offrir  à la  maifon  du  Sei- 
gneur. 

27.  Mais  fi  vous  ne  m’écoutez,  6c  fi  vous 
ne  fanûifiez  le  jour  du  fabbat,  en  ne  porunt 
point  de  fiirdeaux  en  ce  jour , 6c  n’en  faifant 
point  entrer  par  les  portes  de  Jerufalem,  je 
mettrai  le  feu  à ces  portes  tpte  vous  aurez  pro- 
phanèes  -,  il  dévorera  les  maifons  de  Jerulà- 
îem  , 6c  il  ne  s’éteindra  point  , quelles  ne 
filent  toutes  confumées. 


* 
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CHAPITREXVIII.  . 

§.  I.  Dieu  fe  fert  de  la  comparaifen  d’un  potier  qui  fait  de  Ja  terre  ee  qu'il  lut 
pljit , pour  montrer  qu’il  peut  traiter  fort  peuple  comme  il  lui  plaira  , félon 
le  bien  ou  le  mal  qu’il  verra  en  luii 


'••L  E Seigneur  dit  m jour  à Jeremîe  : 

2.  Allez  & delcendez  dans  la  maifon  d’un 
potier  ; 6c  là  vous  entendrez  ce  que  j’ai  à vous 
dire. 

3.  J’allai  donc  dans  la  maifon  d’un  potier  , 
6c  je  le  trouvai  qui  travailloit  fur  fa  roue. 

4.  En  même-tems , le  vafe  qu’il  faifoit  de 
terre  d’argile  avec  fes  mains  fe  rompit;  ôc 
auflTi-tôt  il  en  fit  un  autte  vafe  en  la  manière 
qu’il  lui  plut. 

y.  Le  Seigneur  me  dit  enfuite  : 

6.  Maifon  d’Ifraël  , dit  lé  Seigneur,  ne 
pourrai-je  donc  pas  faire  de  vous  ce  que  le 
potier  f^it  de  fort  argile?  Oui p je  le  pourrai. 
Car  comme  l’argile  cft  dans  la  main  du  po- 
tier pour  recevoir  la  forme  qu’il  veut  lui  don- 
ner , ainfi  vous  Êtes  dans  ma  main , maifon 
d’Ifracl , pour  être  traitée  comme  je  le  voudrai  ; 
maif  je  le  voudrai  toujours , félon  que  vous  le 
mériterez. 

7.  Car  quand  j’aurai  prononcd  l’arrêt  con- 
tre un  royaume  , pour  le  perdre , 6c  pour  le 
détruire  jufqu’à  la  racine  , 

8.  fi  cette  nation  fait  pénitence  des  maux 
pour  lefquels  je  l’avois  menacée  , je  me  re- 
pentirai auffi  mdi-même  du  mal  que  j’avois 
réfolu  de  lui  faire. 

p.  De  même , quand  je  me  ferai  déclaré 
.en  faveur  d’une  nation,  ou  d’un  royaume, 
pour  l’établir , ou  pour  l’affermir , 


I.  Verbum  quoJ  faAnm 
cA  ad  Jeremiam  à Domin6, 
dicens  : 

а.  Sur^e  , $c  defeende  in 
domum  tiguli , & ibi  audiei 
vecba  niea. 

J.  Et  defeendi  in  domura 
figuli , & ecce  ipfe  faciebac 
opus  l'uper  rotam. 

4.  Et  diAipatum  eA  yas 
quod  ipfe  faciebat  èluto 
mambusfuis,  converfulque 
fecit  illud  va,  altrtiim , lient 
pbeuerat  in  oculis  ejus  ut 
faceret. 

5.  Et  faAnin  eA  verbunt 
. Domini  ad  me.  dîcen,  : 

б.  Numquid  Acut  figulus 
iAe,  non  potero  vobi»  fa- 
cere  , domus  Ifrael , ait  D<fi 
minus  ? ecce  ficut  lutum  in 
manu  figuli  > fie  vos  in  ma- 
nu mea . domus  Ifi.iel. 


7.  Repente  loqnar  adver- 
fum  gentem  & adverliis 
regnum  , ut  eradicem , % 
deAniam , Si  dilpeedam  U- 
lud.  _ ' 

g.  Si  ^snitentiam  egerit 
gens  ilia  à malo  fuo , quod 
îoeutus  film  advcrfiis  eam  : 
agam  & ego  panitentiam 
fuper  malo,  quod  cogitavi 
ut  facerem  ei. 

ÿ.  Et  fiibitb  loquar  da 
gente  & de  regno  , ut  *di- 
ficem  & plantem  illud. 

Kij. 
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JO.  Si  fecêrit  maium  in  lo.  il  cc  royaume , OU  cette  nation  peclie 
ccu'.i!  meis . ut  non  aucii.it  Jj-yant  lYigs  yeux  , & Qu’ellc  n’ëcoute  point 

agam  fupcr  bono,  quoJ  lo-  nia  VOIX  , ]C  mc  repcnünii  auUi  du  bien  q^ue 
cutus  lum  ut  fdccrcm  ei,  j’avois  réfolu  de  lui  faire. 

§.  II.  Alûux  dont  Dieu  mmùc?  fon  peuple  , pour  h porter  à la  pénitence*  En- 
durcijfement  de  ce  peuple.  Kicn  de  jemblhble  parmi  les  nations. 


TT,  Nunc  ergo  cUc  vîro 
Juda,  & habitatoribus  Jeru- 
l'alem  , diccns  : Hrc  dicit 
Dominus:  Eccc  «go  fingo 
rentra  vos  malum  , Bc  co- 
pito  contra  vos  cogitatio- 
ni*m  : revertatur  unufqiiîfi» 
^uc  à via  fua  mala  j & diri« 
gite  vias  veÜraj  & ftudia. 
Ycftra. 


T2.  Qjî  iVmerunt  : T)zC- 
penvilnus:  poft  cogitation 
jjc*  «nim  noftrts  ibimus , & 
vnjfquifque  pravitatem  cor- 
dû  fui  raali  faciemiu. 


Ucohre  dicit  Domî- 
«u$  : Intcrrogate  Gcntei: 
Q’iis  audivit  talia  horribi- 
];a,  quai  fcwit  nitnis  TÛgo 
ir.acl  î 


14*  Numquid  dcfîcîct  de 
ÿetra  «g”)  nix  Libani  î aut 
eveUi  podium  aquar  erum* 
pentes  firigidat,  Bc  defluca- 
»il 


Quîi  obliîus  eflmei 


1 1 . Dites  donc  maintenant  aux  liabitans 
de  Juda  & de  Jerüfalem  : Voici  ce  que  dit  le 
Seigneur:  Je  vous  prépare  plufieurs  maux. 
Je  forme  contre  vous  des  penfées  dr  des  réfo- 
lurians  ejue  j'exécuterai  f fi  vous  per/évérez  dans 
vos  péchés  ; niais  je  tes  changerai , fi  vous  vous 
eonvertijfez.  Que  chacun  donc  quitte  fa  mau- 
vaife  vie  ; faites  que  voüs  voies  foient  droi- 
tes , ôc  vos  œuvres  jujles  -,  & je  vous  comblerai 
de  biens , au  lieu  des  maux  e]ue  je  vous  ai  pré^^ 
parés. 

1 2.  P'oilà  r avis  que  j'ai  donné  aux  Juifs  de 
la  part  du  Seigneur  : & éfien  loin  dt en  profiter, 
ils  m’ont  répondu  : Nous  avons  perdu  toute 
efpérance  au  Seigneur  ; nous  ne  pouvons  plus 
changer  de  conduite  ; nous,  nous  abandonne^ 
rons  comme  auparavant  à nos  penfees , & 
chacun  de  nous  fuivra  l’égarement  & la  dé- 
pravation de  fon  cœur. 

IJ.  Voici  donc  ce  que  dît  le  Seigneur;  In- 
terrogez les  nations , voyez  s'il  s’ejl  trouvé  par- 
mi elles  rien  de  femblable.  Qui  a jamais  oüî 
parler  d’excès  auffi  horribles  que  font  ceux 
qu’a  commis  la  vierge  d’Ifrael  ? & qui  a ja- 
mais vû  un:  fi  grande  opiniâtreté  à y perfevé- 
rer  l 

14.  La  neige  du  Liban  peut-elle  ceffer  ja- 
mais de  couvrir  la  pointe  des  rochers  ? Peut- 
on  faire  tarir  une  fource  dont  les  eaux  vives 
& fraîches  coulent  fur  la  terre  ? Ces  créatures 
ne  fuivent-elles  pas  invariablement  f ordre  que 
je  leur  ai  prefetitî  Mais  pour  Ifraél ; il  s’en  ejl 
bien-tot  écarté. 

15,.  Car  mon  peuple  m’a  oublié,  en  fàifanfc^ 
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de  vains  facrifices  à fis  'idoles , en  fejieurtant 
lui-meme  dans  fes  propres  voies , & dans 
les  rentiers  du  fiecle , & y marchant  par  un 
chemin  qui  n’étoit  point  battu  , tir.  par  lequel 
aucun  de  mes  fideles  fierviteurs  n' avait  jamais 
marché. 


populiu  meus , fruftrà  liban- 
tes , & impingentes  in  vii» 
fuis  > in  fcmiiis  fxculi , ut 
ambularcnt  pet  cas  in  itint; 
te  nou  uiio  ; 


1 6.  Devaient-ils  en  ufier  ainfi,  pour  attirer  la 
défolation  fur  leur  terre  , & pour  l’expofcr  à 
un  opprobre  éternel?  Cefl  ce  qui  va  lui  arri- 
ver. En  effet,  quiconque  y pafllia  lera  dans 
l’étonnement , ôc  témoignera  fa  furprife  par 
le  mouvement  de  la  tête , en  voyant  les  piaux 
dont  ] accablerai  fes  habitons. 

17.  Car  je  ferai  à leur  égard  comme  un 
vent  .brûlant  ; je  les  difpetferai  devant  leurs 
ennemis , je  leur  tournerai  le  dos , & non  le 
vifage  J au  jour  de  leur  afflicüon , parce  qu'ils 
m’ont  abandonné  au  jour  de  leur  profpérite. 


ut  (ieret  terni  eonim 
in  rfefolatior.em  , & in  fibi- 
lum  fempiternum  ; omnis 
qui  prxtcrierit  per  eam  obP- 
tupefeet,  & movcbit  caput 
fuum. 


17.  Sieuf  ventus  uren» 
difpcrgam  eos  coram  ini^  , 
mico:  dotfüm,  & non  fa., 
cicm  oftendam  eis  ia  die 
perditionis  eoium. 


§ JII.  Coiijpnation  des  Juifs  contre  Jeretr.ie.  Il  implore  la  mifrlcorde  d» 
Seigneur , & prédit  tes  maux  dont  fes  ennemis  feront  accables. 


1 8.  Et  lorfque  f ai  voulu  les  faire  rentrer  dans 
leur  devoir , au  lieu  de  profiter  des  avis  que  je 
leur  ai  donnes  par  la  bouclte  de  mon  Prophète, 
ils  ont  dit  ; Venez , formons  des  deffeins 
contre  Jeremie,  fans  craindre  de  nous  faire 
aucun  tort.  Quand  nous  F aurons  fait  périr , nous 
ne  lailTerons  pas  de  trouver  des  Prêtres  qui 
nou;  inûruifent  de  la  Loi , des  fages  qui  nous 
falTent  part  de  leurs  confeiis^  & des  prophè- 
tes qui  nous  annoncent  la  parole  du  Sseigneur. 
.Venez  donc  ; per<*ons-le  .avec  les  traits  de 
nos  langues , & ji’ayons  aucun  égard  à tous 
fes  difeours. 

, ip.  Seigneur , jettez  les  yeux  fur  moi , & 
faites  atention  aux  paroles  de  mes  adverfai- 

res. 

20.  Eft-ce  ainfi  qu’on  rend  le  mal  pour  le 
bien  ? & que  des  perfonnes  qui  m’ont  tant 
d'oblipation  creufent  une  foflfc  pour  m’y  faire 
tomber  ? Souvenez-vous  , 0 mon  Dieu , q^ue 


1 8.  Et  dixerunt  : Venite  » 
& cogiiemus  contra  Jere- 
miam  cogiiationes  : non 
cnim  peribit  lex  il  ficerdo-_ 
te,  neque  cenfilium  à fa- 
piente , nec  ferino  à pro- 
pheta  : venite  , & perçu, 
ciaoius  eumlinguâ,  Sinon 
aitendamut  ad  uniTCcfos.lâ:rr 
monci  ejus, 

• * 


19.  Attende  Domine  aiü 
me,  & audi  vocem  advet- 
ûriocum  meorum. 

ao.  Numquid  reddliurpror 
bono  maluif) , quia  foderune 
foveam  animi  mex  ? Re-  , 
cordate  qu6d  Aeterim  in 
conipeâu  tuo , ut  loquerer 

K iij 
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pro  eis  bonum  : & ajerte- 
lem  imlignaiionem  tuant 
«b  eit. 


II.  Proptere»  ii  filioi 
teorum  in  famem,  & de- 
duc  eot  in  manut  gladii  ; 
fiant  uxores  eorum  ab(^e 
libcris  , Si  vidur  : & vi(i 
earum  interficiamur  morte  ; 
)uvenes  eorum  confodian- 
(ut  gladio  in  ptaelio. 


11.  Audiatur  clamor  de 
domibui  eorum  : adduces 
enim  Cuper  eot  latronem 
repente  ; quia  foderunt  fo- 
veam  ut  caperent  me , & la- 
queos  ablconderunt  pedibus 
meù. 


13.  Tu  autem  Domine 
icii  omiie  confilium  eorum 
adreriûm  me  in  Vnortem  : 
ne  propiiietis  iniquiiati  eo- 
rum , & peccatum  coram  à 
facie  tua  non  deleatur  : fiant 
corruentesmconfpêâu  tuo> 
in  tempor^uroris  tui  abu- 
cere  eii. 


je  me  fu\s  /ouvcntfiilfenié  devant  vous  a pour 
vous  prier  de  leur  faire  grâce  , fie  pour  dé- 
tourner  votre  indignation  de  dciïus  eux  : €r. 
maintenant  ils  s'élèvent  contre  moi, 

21.  C’eft  pourquoi,  Seigneur  t vous  qui 
voyez  leur  ingrsttitudetx.  leur  injujlice,  ne  laijfez 
pas  leurs  crimes  impunis  t,  abandonnez  leurs 
enfkns  à la  £imine , ôc  faite$-les  paifer  par  le 
fii  de  l’4pée  ; que  leurs  femmes  perdent  leurs 
enfans  , fie  j’elles  deviennent  veuves  ; que 
leurs  maris  loient  mis  à mort  ; que  ceux  qui 
font  jeunes  parmi  eux  foient  percés  de  coups 
dans  le  combat  ; 

22.  ôc  que  leurs  maifons  retentiflent  de 
cris  & de  plaintes.  Seigneur  . y fi  je  vous  fais 
cette  priere  contre  mon  peuple  , ce  n'efi  pas  que 
je  fouhaite  que  vous  vengiez  les  injures  que  j en 
ai  refûes  ; mais  c’efi  que  je  vois  les  maux  dent 
vous  devez  S accabler  : car  je  fai  que  vous  fe- 
rez fondre  tout  d’un  coup  fur  eux  eux  le  cruel 
Nabuchodonofor , ce  brigand  des  nations , par- 
ce ciu’ils  ont  creufé  une  fofle  pour  m’y  faire 
tomoer , ôc  qu’ils  ont  tendu  fie  caché  des  fi- 
lets fous  mes  pieds. 

25.  Vous  donc,  Seigneur,  qui  connoiflez 
tous  les  deffeins  de  mort  qu’ils  ont  formés 
contre  moi,  ne  leur  pardonnez  point  leur 
iniquité,  ficque  leur  péché  ne  s’efface  jamais 
de  devant  vos  yeux  ; qu’ils  tombent  tout  d’un 
coup  en  votre  préfence  ; fie  traitez-les  félon 
votre  févérité , au  tems  de  votre  fureur.  C ejl 
ce  que  vous  ferez  , .Seigneur, 
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CHAPITRE  XIX. 


§.’I.  JeremU  prédirla  ritine  de  Jerufalem  & de  fes  habitant^  fous 
d'un  vaje  de  tare  qu’il  rompt  devant  les  principaux  d’entre  les  Juifs, 


'•C/  -dir  voici  ce  que  le  Seigneur  me  dit 
art  jour  : Allez*,  ôc  prenez»  en  préfence  des 
plus  anciens  d’entre  le  peuple , & des  plus 
anciens  d’entre  les  Prêtres , un  vafe  de  terre 
fait  par  un  potier. 

2.  Sortez  en  fuite  avec  eux  de  la  yUle  de  J e~ 
rufalem , & allez  à la  vallée  desüls  d’Ennon , 
qui  eft  du  coté  de  l’orient , devant  la  pone  où 
l'on  fait  des  vafes  d’argile  ; & étant  la , vous 
leur  annoncerez  les  paroles  que  je  vous  dirai. 

5.  Vous  leur  direz  : Ecoutez  la  parole  du 
Seigneur,  Rois  de  Juda,  & habitans  de  Je- 
rufalem : Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  des 
armées  le  Dieu  d’Ifracl  : Je  ferai  tomber  cette 
Ville  en  une  fi  grande  affliâion , que  qui- 
conque en  entendra  parler  en  fera  frappé  , 
comme  d’un  coup  de  tonnerre. 

4.  T accablerai  de  maux  fes  habitons , parce’ 
qu’ils  m’ont  abandonné , & qu’ils  ont  rendu 
ce  lieu  profane , en  y facrifiant  à des  Dieux 
étrangers , qui  leur  étoicnt  inconnus  , comme 
ils  l’avoient  été  à leurs  peres , & aux  Rois  de 
Juda  etui  les  ont  précédés  ; parce  qu’ils  ont  rem- 
pli ce  lieu  dé'Topheth  dufang  des  pet it s 'mao- 
cens  qu/ls  y ont  immolés  ; 

y.  flc  qu’ils^  ont  bâti  un  Temple  à Baal,  où- 
ils  ont  été  ajfez  cruels  & ajfez  infenps  pour  brû- 
ler leurs  enfàns  dans  le  feu  en  rhonneur  de  cette 
idole , & pour  les  offrir  à Baal  en  holocaufte  ; 
ce  que  je  ne  leur  ai  point  ordonné  , ni  ne 
leur  en  ai  point  parlé , & ce  qui  ne  m’eft,  ja- 
mais venu  dans  l’efprit. 

6.  C’eft  pourquoi  le  tems  vient,  dît  le  Sei- 
gneur, que  ce  lieu  ne  fera  plus  appellé  Toj 


I.  Harc  diric  Dominos  i 
Vade  , & accipe  laguncu- 
lamfiguli  tcAeam  d teniori- 
bus  populi,  &à  fcnioribut 
lâce^oium  : 


s.  ftegredcread  vallem 
£lii  Ennom,  quz  eft  juxta 
imroitum  porte  fâilis  : Si 
pizdicabif  ibi  vcrba,  901; 
ego  lo^uai  ad  te. 


J.  Et  dices  : Audite  ver- 
bum  Dotnini  reges  Juda,  S 
habitatores  Jerufalem  : bac 
dicit  Dominus  exercif#un» 
Deus  Ifrael  : Ecce  ego  in- 
ducam  aftbâionem  fopcr 
locum  iftura,  ira  ut  omnëo 
.qui  audierit  iHam , tionianc 
aures  ejus: 

4.  eô  qubd  de  reliqurrine 
me , St  alienum  fecerint  lo- 
cum iftum  : St  libarerunt  in 
eo  diis  alienis , quos  nef- 
cierunt  ipft  , St  patres  eo-, 
ram , St  reges  Joda  : St  re- 
pleeerunt  locum  iftum  lâne 
guine  iruiocemum.' 


r.  Et  atdiftcaTerunt  e».* 
cellà  Baalim , ad  comburen- 
dos  iilios  fuos  in  holocaut^ 
tum  Baalim  : quz  non  prai- 
cepi , nec  locutus  fum  , nec 
aftendenuit  in  cor  meuin» 


if.  Pioptereâ  eceedlesre“ 
niunt  : &cit  Dommus  : SC 
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«on  voca'jîmt  amp'.iùs  lo*. 
.cusine,  Topheth,  8c  Val" 
Jis  filii  Ennom,  ftJ  Valli* 
ocifionii. 

7,  El  dinïpabo  conlîliunt 
Juda  3c  Jcrulaleit^  in  loco 
ifto:  & fubvcrtam  eos  gla- 

, dio  in  confpedu  inimico- 
rum  fuoram , 3c  in  manu 
quxrcntium  animai  eoruma 
8c  dabo  cadavcra  corum  , 
elcam  volatilibus  cæli , 3c 
beftiis  terre. 

8,  Et  ponam  civitatem 
banc  in  ftapnrem , 8:  in  (i- 
biluna:  onanis  qui  prxierie- 
rit  per  eam , obilupe/cet , 8c 
fibilabit  l'upet  univcrlâ  pla- 
gaejui. 


pheth , ceft-â-dire  t lint  agréable , ni  la  vaille 
des  fils  d’Ennon , mais  la  valide  du  carnage. 

7.  Car  je  renverferai  en  ce  lieu  tous  les 
defleins  des  habitans  de  Juda  & de  Jerufaleni; 
;e  les  perdrai  pat  l’épée  à la  vue  de  leurs  en- 
nemis, 6c  par  la  main  de  ceux  qui  cherchent 
à leur  ôter  la  vie  ; ôc  je  donnerai  leurs  corps 
morts  en  proie  aux  oifeaux  du  ciel  Ôc  aux  bô-; 
tes  de  la  terre. 

• 8.  Je  rendrai  cette  viHe  l’objet  de  l’cfon- 
nement  ôc  de  la  raiireric  des  hommes  , qui 
la  haïffent.  Quiconque  y paflera  fera  épouvan- 
té de  fa  ruine  J 6c  il  infultera  aies  châtimensV 


§.  II,  Lei  habitans  de  JcrufxUm  feront  réduits  à manger  leurs  propres  eiifanSf 
à fe  manger  les  uns  les  autres , durant  le  ftege  de  cette  ytllr. 


O.  Et  cibabo  eos  camibus 
filiorutn  fuorum , & car- 
QÎbtt?  filiarum  fuarum:  8c 
umi^  uiCque  carnem  amici 
fui  comodet  in  oblîdione,  8c 
in  angufii.) , in  qua  conclu- 
d*nt  eos-inimici  eorum,  8c 
qui  quxrupt  airimas  eorum. 

10.  Et  comerc!  laguncu- 
cui.i.-n  in  oculis  virorum , 
qui  ibunt  tecum. 

1 1.  Et  dices^aJ  eos  : Hxc 
dicii  Dominus  exercituura  : 
Sic  conieram  populum  il- 
ium., 8c  civitatem  i{l.iin  , 
ficut  conteritur  vas  fîguU, 
quod  non  potell  ultra  inlbiu- 
rari  : & in  Topheth  fepe- 
licntut,  eb  quod  non  lit  a- 
lius  locus  ad  lepeliendum. 


II.  Sic  faciam  loco huic, 
ait  Dominus , 8c  liabitato- 
tibus-ejus  i & ponam  civiu- 
tem  illam  ficut  Topheth. 

13.  Et  erunt  domus  Jeru- 
falem  , 8c  domus  regum 
Juda  , peut  Topheth,  im- 
xnundxj  omnes  donvjs,  in 


S>.  Je  nourrirai  les  habitans  de  Jerufalem 
de  la  chair  de  leurs  fils  , ôc  de  la  chair  do 
leurs  filles.  L’ami  mangera  la  chair  de  fou 
àmi  pendant  le  fiégc  de  cette  yUle , dans  l’ex- 
trémité où  les  réduiront  leurs  ennemis  , qui 
ne  chercheront  que  leur  mort. 

I O.  Après  que  vous  aurez  dit  ces  chofes , vous 
Tomprez  ce  vafe  de  terre  devant  les  petfon- 
nes  qui  iront  avec  vous  ; 

. 1 1.  ôc  vous  leur  direz  encore  ; Voici  ce  que 
dit  le  Seigneur  des  armées  : Je  briferai  ce  peu- 
ple ôc  cette  Ville,  ei''  je  les  détrjtirai  entière- 
ment, comme  ce  vafe  de  terre  efl  brifé,  Ôc 
ne  peut  plus  être  rétabli  ; 6c  les  morts  feront 
enfevelis  à Topheth  , parce  qu’il  n’y  aura 
plus  d’autre  lieu  pour  les  enfevelir  , tant  le 
nombre  en  fera  grand. 

.12.  C’eft  ainfi  que  je  traiterai  ce  lieu  6c  fes 
habitans,  dit  le  Seigneur!  ôc  je  mettrai  cette 
Ville  dans  le  meme  état  que  Topheth-.  Je  la 
remplirai  des  corps  morts  ; 

I J.  en  forte  que  les  maifons  de  Jerufalem  , 
ôc  les  palais  des  Rois  de  Juda  ferortt  impurs 
comme  Topheth  ; toutes  les  maifops , dis-je  , 

fur 
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fur  les  teixafTcs  dcfquelles  ils  opt  làcriné  à quïrum  Jomatibus  fjcria- 
toutela  milice  du  ciel , & où  ils  ont  prdfentd 
des  oblations  a des  Jüieux  etrangers , feroat  jüi  aiienis. 
fouillées  de  leur  fang. 

§.  III.  Jeremie  , après  avoir  brophétifè  à Tophe  h devant  les  •principaux  de 
Juda,  vient  à Jerufalem,  & annonce  à tout  le  peuple  les  rruiux  dont  le  Sei- 
gneur les  devait  accabler. 

14.  Jeremie  étant  revenu  de  Topheth , où 
le  Seigneur  l’avoit  envoyé  pour  prophétifer 
devant  les  principaux  de  Juda  fe  tint  à l’en- 
trée de  la  mailon , ou  du  temple  du  Seigneur  ; 

& étant  là)  il  dit  à tout  le  peuple  de  Jerufa- 
lem  -, 

ly.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  des  ar- 
mées, le  Dieud’Ilracl  : Je  ferai  venir  fur  cette 
ville , & fur  toutes  les  villes  qui  en  dépen- 
dent , tous  les  maux  que  j’ai  prédits  qui  lui 
doivent  arriver , parce  qu’ils  ont  endurci  leur 
tête  ) pour  ne  point  obéir  à mes  paroles. 


14.  Venit  aulcm  Jcremîai 
de  Topheth  , quo  milerat 
pum  Dominus  ad  prophe* 
tandum  » & Hetic  in  arrio 
domus  Domini  > & dixit  ad 
omncm  populÿtn: 


hxc  dicit  Dominas 
excrdtuum  Deus  Ilcacl  : 
£cce  ego  inducam  fupcr  ci* 
viutem  hanc , de  fuper  on« 
nés  urbes  ejus  , univerfâ 
mala  qux  locutus  fum  ad* 
yerfum  eam:  quoniam  in- 
duraverunt  certieem  Tuam , 
UC  non  auJirent  fermones 
meos. 


C HA  PITRE  XX. 


§.  I.  Fhajfiir  frappe  Jeremie , & le  fuit  mettre  en  prifon.  Le  Prophète  en  (tant 
forti,  prophetije  contre  Phajfur,  contre  fes  amis , & contre  tous  les  Juifs'. 


i-i  Haffur  fils  d’Emmer,  l’un  des  Prêtres, 
qui  étoit  établi  Intendant  de  la  maifon  du  Sei- 
gneur , .entendit  Jeremie  prophétifer  de  la 
forte. 

2.  Il  en  fut  extrêmement  irrité)  fie  il  frappa 
le  Prophète  Jeremie  ; fie  le  fit  lier , fie  mettre 
dans  la  prifon , qui  étoit  à la  haute  porte  de 
Benjamin  en  la  maifon  du  Seigneur.» 

5.  Le  lendemain  au  point  du  jour,  Phafifur 
craignant  les  fuites  de  fa  violence , fit  délier  Je- 
remie : fie  Jeremie,  que  laprifon  n avait  point 
affaibli , lui  dit  hardiment  : Le  Seigneur  ne 
• Tome  IK  Part,  iL  ■ 


I.  Et  auJivit  Phaflur  filiuf 
Emmer,  facerdos,  qui  tonl- 
tiiutus  erat  princeps  in  do- 
nio  Oomini , Jeremiam  pro- 
pheuntem  rermonci  iftos. 

i..Etpereu(ru  Phsllur  Je» 
remiam  prophetim  , St  mi- 
lit  enm  in  nervum  , quod  • 
erat  in  porta  Benjamin  fu- 
peiiori , in  domo  Domini. 

J.  Cumque  illuxilTet  in 
craDinum  edu.\it  Phafiuc 
Jeremiam  de  nervo  : & di- 
xit ad  eum  Jeremias  : Non 
l'halTui  vocavit  Dominus 

L 
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nomentuuiii»  redpaTOrem 
undi^ue*  ^ 


4.  Quia  harc  dîcit  Domi- 
ftui  : Ecce  ego  dabo  te  in 
pavorem*  te  & omnes  ami- 
cos  tuos:  & corruent  gla- 
dio  inimicorum  Aiorum  , & 
ocuÜ  tut  vidcbunt  : & om- 
nem  Judam  d ibo  in  manum 
régit  Bibylonif  : & traducet 
eos  in  Bibylonem , & per- 
.cutiet  ebs  gladio. 

f . Et  d^bo  uniTcrfam  fubf^ 
(antiam  civicatis  hujus,  & 
omnem  laborem  ejui , om- 
neque  pretium  , & cunéïos 
thefauros  regum  Juda  dabo 
in  manu  inimicorum  eonim: 
& diripient  eos,  & tollent  ) 
& docent  in  Babylonem; 

6.  Tu  autem  PbaiTur , & 
omnes  habitatores  donvus 
fux,  ibitis.in  captivitatem  : 
$ in  Babylonem  ventes , 5c. 
ibi  moriéris , ibique  fepe- 
Jiî-rifi  tu  5c  omnes  amici  tui», 
quibus  propheuiU  nenda— 
cium» 


vous  appolle  plus  Phaffur  , c efl-à-dire  , (jui 
jette  la  terreur  par  tout  ; mais  il  vous  donne  un 
nom  qui  fignifie  que  vous  ferez  vous-même  rem- 
pli de  frayeur  de  toutes  parts» 

4.  Car  voici  ce  que  vius  dit  le  Seigneur:  Je 
vous  remplirai  de  frayeur  vous  & vos  amis. 

Ils  périront  par  l’épée  de  vos  ennemis  ; fie 
vous  les  verrez  de  vos  propres  yeux.  Je  li- 
vrerai tout  Juda  entre  les  mains  du  Roi  de 
■ Babylone  ; ôc  il  les  tranfportera  à Babylone  y 
fie  il  les  fera  mourir  par  l’épée.. 

y.  J’abandonnerai  entre  les  mains  de  leurs 
ennemis  toutes  les  richetfes  de  cette  ville  , 
tout  fe  fruit  de  fes  travaux.,  tout  ce  qu’elle  » 
de  précieux , fit  tous  les  thréfors  des  Rois  de 
Juda.  Ils  les  pilleront , ik  s’en  empareront , 

& ils  les  porteront  à Babylone. 

6,  Et  vous , Phaflur,  vous  ferez  emmené 
captif  , avec  tous  ceux  qui  demeurent  dans  • 
votre  maifon  ; vous  irez  à Babylone  , fie 
vous  y mourrez , ôc  vous  y ferez  enfèveli  y 
vous  & tous  vos  amis  , à qui  vous  avez  pro- 
phétifé  le  menfonge,  en  les  ajjârant  y contre  la 
vérité  y que  les  maux  que  j’annonfois  ne  peu- 
voient  arriver  à me  ville  que  Dieu  avait  pro- 
mis de  protéger. 


Ç.  ir.  Jeremie  fe  plaint  au  Seigneur  des  maux  qu’il  fouffre.  Il  penfe  à ne  plut 
arnonnr  la  parole  de  Dieu  : mais  elle  devient  en  lui  comme  un  feu  qui  le 
confume  au-dedans  , Ù'  qui  veut  fe  produire  au-dehors. 


7.  Seduxifti  me  Domine. 
ti  fedudius  fum  : fonior  me 
&iAi  , 9t  invxluiOi;  faâus 
iîim  in  drrifum  loti  die  , 
0mnes  fubdiuinant  me. 


7.  Cependant  Jeremie  qui , mal^è  la  force 
& le  courage  que  Dieu  lui  donnait  , fentoit 
vivement  les  maux  qu’il  fouffiroit , s’en  plaignit 
au  Seigneur , & lui  dit  : Vous  m’avez  féduit. 
Seigneur , en  me  difant  que  mes  ennemis  n au- 
raient point  r avantage  fur  moi  ; ôc  j’ai  été  fé- 
duit  par  vos  promejjes.  Vous  avez  été  plus  fort 
que  moi , 6c  vous  avez  prévalu  contre  moi  , 
en  me  faifant  accepter. un  minijlere  dont  je  me 
fintois  incapable , & qui,  me  rend  le  mépris  de 
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tout  mon  peuple  ; car  je  fuis  devenu  l’objet  de 
leur  moquerie  pendant  tout  le  jour  ; & tous 
me  raillent  avec  infulte  ; 


8.  parce  qu’il  y a déjà  long  - temS  que  je 
parle  5 que  je  crie  contre  leurs  iniquités  , & 
que  je  leur  prédis  une  défolation  générale 
qu'ils  ne  veyent point  arriver.  Et  ainft  la  parole 
du  Seigneur  eft  devenue  ppur  moi  un  fujet 
d’opprobre  & de  moquerie  pendant  tout  le 
jour , parce  qu’ils  n'en  voient  point  f accom~ 
pliffement. 

p.  Alors  j’ai  dit  en  mot-même  : Je  ne  nom- 
merai plus  le  Seigneur , & je  ne  parlerai  plus 
en,fonnom.  Et  en  même-tems  , il  s’eft  allu- 
mé au  fond  de  mon  cœur  un  feu  brûlant -quî 
s’eft  renfermé  dans  mes  os  , & je  fuis  tomoé 
dans  la  langueur , n’en  pouvant  plus  fuppor- 
ter  la  violence. 


i.  Quia  jam  olim  loqaor, 
Tociferans  iniquiiateoi  ^ & 
vanitaicm  clamito:  & faétus 
eft  mihi  (êrmo  Domini  in 
opprobrium  , & in  deriftun 
tou  die. 


».  Et  dixi  : Non  recorda- 
bor  ejui , iwque  loquar  ul- 
tri  in  nomine  illius  ; 8t  fac- 
tut  eft  in  torde  meo  quaft 
ignis  exxftuans , claufurque 
in  oftibus  meis  ; & defeci , 
ferre  non  fuftinens. 


I o.  Or  j’ai  pris  cette  rèfolution  de  ru  plus  an- 
noncer ta  parole  du  Seigneur  , parce  que  j’ai 
entendu  les  malédi£lions  d’un  grand  nombre 
de  perfonnes , & la  frayeur  qu’ils  tâchent  de 
me  donner  de  toutes  parts,  en  fe  difant  les 
uns  aux  autres  : Perfécutcz-le , perfécutons-le 
tous  enfemble.  Tous  ceux-/d  même,  qui  au- 
paravant vivoient  en  paix  avec  moi , & qui 
étoient  làns  cefle  à mes  côtés  , comme  mes 
^us  intimes  amis  , s’entredifent  maintenant  : 
Tâchons  de  le  tromper  en  quelque  maniéré 
que  ce  fo^t , tâchons  d’avoir  l’avantage  fur  lui, 
& de  nous  vanger  de  lui. 

1 1 . Mais  tous  leurs  efforts  feront  inutiles , 
parce  que  le  Seigneur  eft  avec  moi.  Le  Sei- 
gneur eft  avec  moi  comme  un  guerrier 
invincible.  C’eft  pourquoi  ceux  qui  me  per- 
fécutent , & qui  veulent  me  rersverfer  , tom- 
beront eux  - mêmes  , & ils  n’auront  aucun 
pouvoir  contre  moi.  Ils  feront  couverts  de 
confufion  , parce  qu’ils  n’ont  pas  compris 
quel  eft  cet  opprobre  éternel  ^jli  ne  s’effacera 
jamais  , dont  on  les  a menacés , & dont  ils  fe 


fo.  AuiH?î  enim  conta-^ 
^neltas  multorum  » & cerro<’ 
rem  in  circuitu  : Perfequi- 
mini,  8c  perfequamur  eum  ; 
ab  omnibus  vins , qui  erant 
pacifici  mei , 8c  cuQodientcs 
latus  meum  : .Ci  quo  modo 
decipiatur,  8c  prxvaleamus 
adverfiM  eum  , & confequa* 
murukionem  exeo. 


it.  Dominut  autem 
cum  eft  qualî  beüator  forcis  ; 
ideireb  qui  perfequuntur 
me»  cadentf  & inârmi  e- 
runt  : confundentur  velie- 
memcr,quia  non  incellc- 
xcrunt  opprobrium  fempi- 
ternum  » quod  nuiiquam  de- 
lebitur* 


84 


JEREMIE.  Ck^>.  XX. 

fam  rendus  dignes  far  leurs  fichisl 


§.  III.  Le  Vtofhete  prédit  la  puniihn  de  fis  ennemis.  Il  maudit  le  jour 
de  fa  naijfance. 

12.  Vous  donc  , Seigneur  des  armdes  i 
qui  éprouvez  le  jufte  > qui  pénétrez  les  reins 
& le  cœur  de  mes  ennemis  , faites-moi  voir  , 
Je  vo.us  prie,  la  vengeance  que  vous  pren- 
drez d’eux  , parce  que  j’ai  remis  entre  vos 
mains  la  julHce  de  ma  caufe.  Je  la  vois , Sei- 
gneur , cette  vengeance  ; & je  vois  les  Jecours 
puijj'am  tfue  vous  me  donnerez. 

1 3 . Chantez-r»  des  cantiques  au  Seigneur , 
vous  principalement  ejui  êtes  jufles  ; louez  Ip 
Seigneur  , parce  qu’il  a délivré  l’ame  du 
pauvre  de  la  main  des  méchans  , du  pauvre 
qui  s'efl  trouvé  dans  une  fi  extrême  c^iSlion  f 
qu’il  a dit  : 

14.  Maudit  foit  le  jour  auquel  je  fuis  né; 
^ue  le  jour  auquel  ma  mere  m’a  enfanté  ne 
loit  point  béni. 

ly.  Maudit  foit  l’homme  qui  en  porta  la. 
nouvelle  à mon  pere,  endilànt;  llvouseft 
né  un  enfant  mâle  : 6c  qui  crut  par-là  lui  don- 
ner un  fujet  de  joie. 

15.  Que  cet  homme  devienne  comme  les 
villes  de  Sodome , que  le  Seigneur  a détruites 
par  un  arrêt  irrévocable  ; qu’il  entende  les 
cris  le  matin , 6c  les  hurlemens  à midi , cotrt- 
me  s'il  étoit  dans  une  ville  ajfiegée  & prrjfée  par 
fes  ennemis. 

1 7.  Cefi  l'état  où  Dieu  a permis  que  je  fois 
tombé  y lui  qui  ne  m’a  pas  fait  mourir  avant 
que  de  naître,  afin  que  ma  mere  devînt 
mon  fépulchre , 6c  que  fon  fèin  ayant  conçu 
n’enfantât  jamais. 

18.  Pourquoi  fuis -je  forti  du  fein  de  ma 

mere  , pour  être  accablé  de  travail  6c  de  dou- 
leur, 6c  pour  voir  confumer  mes  jours  dans 
une  conrufion  î 


II.  Et  ni  Domine  <xer- 
tî'uum  probalor  juAi , qui 
vîJes  renei  & cor:  viJcam 
quzfoultioiirin  (uam  exris: 
tiLi  enim  reveUvi  caufam 
meam. 


ry.  Cantate  Domino . 
laudate  Domtnum  : quia  li- 
bcavlt  animam  pauperis 
de  manu  malorum. 


14.  Maledi^la  dies , in  qüa 
nacus  fum  : dies  > in  qua  pe- 
perit  me  mater  mea , non 
lit  benediâa. 

if.  Malediftus  vir,  qui 
annuntiaeit  pairi  meo,  di- 
cens  : Naïus  eA  tibi  puer 
marculus  : & quaC  gaudio 
laiificavit  eum. 

lé.  Sit  liomo  ilIeutTunt 
civitates,  quas  fubveriit  Do- 
^inus  , Sc  non  pœnituic 
eum  : audiat  clamorcm  ma- 
rie, ét  ululalum  in  tempore 
mcridiano  : 


_ rr.  qui  non  me  interre- 
cità  viilï»,  ut  fieret  mihi 
maier  mea  fepulchrum . & 
vulra  ejui  conceptus  ztar- 


iS.  Quare  de  Tulea  egreP. 
£is  fum  , ut  vidercm  labo- 
sem  Si  doloiem,  St  confu- 
merentur^n  conluAonc  dies 
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CHAPITRE  XXI. 

§.  I.  Beponfe  qut  Dieu  f-iit , par  la  bouche  de  Jeremie  , à ceux  que  S^eîeciat 
avait  envoies  pour  le  confulter  fur  le  fort  de  Jeriifilem  ajjitgte  par  les  Ci.ul- 
deens. 


'■•V  Oici  ce  que  le  Seigneur  dit  à Jeremîe , 
lorfque  le  Roi  Sedecias  lui  envoya  PhalTurüls 
de  ivielchias , & Sophonias  fils  de  Maafias 
Prêtre , pour  lui  faire  dire  ; . 

2.  Confultez  le  Seigneur  pour  nous,  parce 
que  Nabuchodoiiofor  Roi  de  Babylone  nous 
attaque  avec  fon  armde  ; confultez,  dis-je,  le 
Seigneur , pour  favoir  fi  le  Seigneur  ne  fera 
point , pour  nous  délKrer , quelqu’une  de 
ces  merveilles  qu’il  a accoutumé  dfe  faire  en 
faveur  de  fon  peuple , & fi  l’ennemi  le  retirera. 

3.  Jeremie , après  avoir  cot\fultéle  Seigneur , 
leur  répondit  : Vous  direz  à Sedecias  : 

4.  "Voici  ce  que  dit  le  Seigneur,  le  Dieu 
d’Ifracl  : Bien  loin  de  vous  afjijler  contre  vos 
ennemis,  je  ferai  retourner  contre  vous  toutes 
les  armes  qui  font  dans  vos  mains , par  lef-- 
quelles  vous  combattez  contre  le  Roi  de  Ba- 
bylone , & contre  les  Chaldéens , qui  vous 
afiiégent , & qui  environnent  vos  murailles. 
Je  les  raffemblerai  toutes  au  milieu  df  cette 

, Ville  , après  qu'ils  vous  les  auront  arr athées 
des  mains. 

y.  Je  vous  ferai  moi-même  la  guerre  , & 
je  vous  perdrai  avec  une  main  étendue  & 
avec  un  bras  fort  ; & je  combattrai  contre  vous 
dans  toute  reffufion  de  ma  fiireur , de  mon 
indignation  & de  ma  colere. 

6.  Et  je  frapperai  d’une  grande  pefte  les 
habitans  de  cette  Ville  , en  forte  epte  les  hom- 
mes & les  bêtes  en  mourront. 

7.  Après  cela,  le  Seigneur  dit  ; Je  livrerai  Se- 
decias Roi  de  Juda,  les  ferviteurs,  & ceux  qui 


I.  Verbum  , quoj  fjflurn 
eft  ad  Jeremiamà  Domino  , 
quando  mifit  ad  eum  rex  Se- 
decias Phaflur.  blium  Mel- 
chur,  & Sophoniam  blium 
Maafia:  bacerdotem , dicens  ; 

a.  Imerroga  pro  nobis 
Duminiun  ; quia  Nabuclio- 
donotôr  rex  Uabylonis  prai- 
Ilaïur  advcrl'uin  nos  s/î  forte 
laciac  Doniinus  nobifeum 
fi'Cundùm  omnia  mirabiiia 
fta , & lecedat  à nobis. 


3.  Et  dixit  Jereinias  ad 
eos:  Sic  dicetis  Sedecia 

q.  Hac  dicit  Di.niirua 
Deus  rfrae!  : Ecce  ego  con- 
vcriam  vafa  bdli , qua  in 
nianibus  vdlris  lünt , Si  qui- 
tus vos  piignaiis  adverlt  m 
regem  Bal  ylonis , & Chal- 
dacs,  qui  obfident  vos  in 
circuitu  murorum  : & con- 
gregabo  ea  in  medio  civica- 
tù  hujus. 


S-  Et  (Tebrllabo  ego.vo» 
in  manu  exWnta , & sn  bra- 
chio  forti , 8t  in  ftirore  , Je 
in  indignatione,  & in  inc 
grandi. 

(.  Et  percutiam  habitato* 
rjs  civitatis  Kujus  , homi- 
nes  & beAia  peftilemià 
ntagnâ  tnorientur. 

7.  Et  port  hac  , ait  Do- 
fflinus,  dabo  Scdeciam.  te— 
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gcm  Juda,  & ftrvos  ejus> 
& populum  ejus , & qui  de- 
reliâi  Tum  in  civiute  hac  à 
pelle,  & gladio,  & famé, 
,in  manu  Nabuchodonolbr 
régis  Babylonis , & in  manu 
■nimicorum  conim  , & in 
manu  quxrencium  animam 
eorum , & percuiiet  cos  in 
ore  gladii , & non  flefleiur , 
neque  parcet , nec  mifeie- 
bitur. 


auront  échappe  dans  la  Ville , à la  pefte , 3 
l’épée  6c  à la  famine  ; je  les  livrerai , dis^ 
je  , entre  les  mains  de  ^abuchodonofor , 
Roi  de  Babylone  y entre  les  mains  de  ceux 
qui  cherchent  à leur  ôter  la  vie  : 6c  ils  les  fe- 
ront palTer  au  fil  de  l’épée  fans  miféricorde  y 
car  ce  prince  ne  fe  laiffera  point  fléchir  ; il  ne 
pardonnera  point,  6c  il  ne  fera  touché  d’au- 
cune compaflion. 


§.  Tl,' Moyens  que  Dieu  donne  aux  habitans  de  Jerufalem  pour  fauver 

leur,vie. 


8.  Et  ad  populum  hune  8.  Jeremic y vous  direz  encore  à ce  peu- 
dices:  HarcdicitDominus:  pjg  . Voici  cc  quc  dit  le  Seigneur:  Les  cri- 

viamvitï^&YÛm  mortis.  vous^vez  commts  mentent  <jue  jc 

vous  envoie  sous  ces  maux  , fans  vous  laijjer 
aucun  moyen  de  les  éviter  : cependant  je  mets 
encore  devant  vous  la  voie  de  la  vie , 6c  la 
voie  de  la  mort. 


9.  Qui  habitaveric  in  uibe 
hac  moriciur  gladio , & fa- 
mé , & pelle  : qui  autem 
egreffus  hierit , & transfu- 
gerit  ad  Clialdxos , qui  ob- 
tident  vos , vivet  ; & crit  ei 
anima  fua , quali  Ipolium. 


10.  Pofui  cnim  faciem 
meam  fuper  civiiaiem  hanc 
in  malum  , 5:  non  in  bo- 
num,  ait  Dominas:  in  ma- 
nu tegis  Babylonis  dabiiur , 
& exuret  eam  igni, 

1 1.  Et  domui  regis  Juda  : 
Audite  vetbum  Dopjini , 

1 1.  domus  David , Iixc  di- 
cit  Dominus  : Judicatc  ma- 
ne  judiciun»  , & eruiic  vi 
oppreffum  de  manu  calum- 
nunüv  : ne  forte  egredia* 
tur  ut  ignis  indignatio  niea, 
& fuccendatur,  & non  lit 
qui  extinguat  propter  ma- 
litiam  ftudiorom  vellrorum. 


p.  Car  je  vous  déclare  que  celui  qui  demeu- 
rera dans  cette  Ville , mourra  par  l’épée , par 
la  famine  6c  par  la  pefle,  mais  que  celui  qui 
en  fortira,  6c  qui  ira  fe  rendre  aux  Chaldécns 
qui  vous  afliégent,  vivra,  6c  fon  ame  fera 
pour  lui,  comme  une  dépouille  aurct 
Jauvée  du  pillage. 

JO.  Car  j’arrête  mes  regards  fur  cette  Vil- 
le , di^le  Seigneur,  non  pour  lui  faire  du 
bien , mais  pour  l’accabler  de  maux.  Elle  fe- 
ra livrée  entre  les  mains  du  Roi  de  Babylone, 
6c  il  la  confumera  par  le  feu. 

1 1.  Vous  direz  aufli  à la  maifon  du  Roi  de 
Juda  : Ecoutez  la  parole  du  Seigneur , 

12.  maifon  de  David;  Voici  ce  que  dit  le 
Seigneur:  Rendez  la  juflice  dès  le  matin  , &c 
arrachez  d’entre  les  mains  du  calomniateur 
celui  qui  eft  opprimé  par  la  violence  , de 
peur  que  mon  indignation , ne  s’allume  com- 
me un  feu  , 6c  qu’elle  ne  s’embrafe , fans 

3u’il  y ait  perfonne  pour  l’éteindre , à caufe 
u déreglement  de  vos  affeêüons  & de  vos 


« 
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penfées  J qui  ont  corrompu  toute  la  ville  de  Je- 
rufalem. 

1 J.  Oefl  pourquoi  je  viens  à toi , ô ville  fu- 
perbe , tlit  le  Seigneur , qui  es  fituée  dans  une 
vallée  abondante , & fur  un  rocher  large  & fpa- 
cieux , que  tu  crois  inaccejjible  : je  viens  à vous 
qui  dites  : Qui  pourra  nous  vaincre  ? & qui 
entrera  dans  nos  maifons  ? 

14;  Je  vous  vifiterai  rfanr  ma  colere , pour 
vous  faire  recueillir  le  fruit  de  vos  oeuvres , ^it 
le  Seigneur.  Je  mettrai  le  feu  dans  le  bois  de 
JerufaTem,  & il  dévorera  tout  ce  qui  l’en- 
vironne. 
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i j.Ecceego  ad  te  habi- 
tacricem  vallis  folidz  atque 
campeflris , aie  Dominut  , 
qui  dicitis  ; (^uis  percutiet 
nos  : & quis  ingredietur  da- 
mos  no^t  ? 


14.  Et  vilîtabo  fuper  Toa 
juxufniâum  Audiorum  vef- 
irorum,  dicii  Doninus  : tc 
liiccendam  igneminfaltu  e> 
jus  : Sc  devorabic  omoia  in 
circulta  ejtti. 


CHAPITRE  XXII. 


S.L 


. Le  Prophète  exhorte  de  la  part  de  Dieu  le  Roi  Ù"  le  peuple  de  Juda  à agir 
félon  la  jujlice  Ù"  l’équité , pour  éviter  les  maux  dont  ils  font  mer^cés. 

L’an  dü  monde  35P4.  Avant  J.  C.  tfio; 


■•V  Oici  ce  que  m’a  dit  le  Seigneur;  Def- 
cendez  dans  la  maifon  du  Roi  de  Juda;  fie 
vous  lui  parlerez  en  ces  termes  : 

2.  Ecou;ez  la  parole  du  Seigneur , Roi  de 
Juda  , qui  êtes  aflis  fur  le  thrône  de  David  : 
Ecoutezrla , vous  & vos  feryiteurs , & votre 
peuple  , qui  entrez  par  les  portes  de  la  mai- 
fin  royale. 

3.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur:  Agiffez 

félon  l’équité  Sx.  la  juftice  , ôc  délivrez  de  la 
maio  du  calomniateur  celui  qui  eil  opprimé 
par  violence  ; n’affligez  point  l’étranger , l’or- 
phelin & la  veuve  ; ne  les  opprimez  point 
injuftement , Sx  ne  répandez  pas  en  ce  lieu 
le  fang  innocent  ; • 

4.  car,  fl  vous  vous  conduifez  de  cette 
forte , des  Rois  pafferont fuccefftvement  par  les 

Eortes  de  ce  palais , qui  feront  de  la  race  de 
>avid , qui  s’afleoiront  fur  fon  thrône , Sx  qui 


I.  Hxc  dicit  Dominus  : 
Defcendc  in  domum  regis 
Juda,&  loquéris  ibi  verbum 
hoc, 

s,  8c  dices:  Audi  verbum 
Domini  rex  Juda,quiTedes 
fuper  'folium  David  ; 8c  tu 
fervi  tui , 8c  populus  luus  ,, 
qui  ingredimini  per  portas, 
iftas. 

3,  Harc  dicit  Dominus  : 
Facile  judicium  8c  juAitiam  , 
8c  liberate  vi  opprefliim  de 
manu  calumniatoris  : 8C  ad- 
venam,  8c  pupilhim,  8c  vi- 
duam  nolite  contriAate , ne- 
que  opprimatis  inique  : 8c 
finguinein  innocentem  ne 
eA'undacis  in  loco  iAo. 

4.  Si  enim  (àcientes  fece»^ 
ritis  verbum  iAud  : ingre- 
dientur  per  portas  domûs 
hujus  , reges  fedentes  de 
genere  David  fup.cr  iluo- 
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num  ejus  , S:  atcendemes 
currus  3c  cquos>  ip(î  Sc  fer- 
vi|  & populus  eorum. 

5.  Quôd  (î  non  audieritis 
verba  h*c  : in  memetiplb 
juravi , dicit  Dominus , quia 
in  roUcudinem  etit  domus 
harc. 

6.  Quia  li*c  dicit  Domi- 
nus  fupet  domum  regis  Ju- 
da  : Galaad  tu  mibi  caput 
-Libani:  fi  non  pofuero  te 
roliiudinem,uibes  inhabiu- 
bilst. 


7.  Et  Tanflificabo  fupctte  < 
intetficientera  virum  > St 
arma  ejus  : 3c  l'uccident  e- 
leftas  cedros  tuas,  & pratci- 
_pitaOunt  in  ignem. 

8.  Et  pertranfîbunt  gen- 
tes  roatix  peu  civiiatem 
hanc  ; 3c-  dicet  unulquifque 
pruximo  fuo  : Qjare  fecit 
Dominus  fie  civitati  huic 
grandi  ^ 

9.  Et  rerpondebunf:  Et> 
quôd  dereliquerint  paâum 
Domini  Dci  !ûi,  3c  adora- 
vprint  deps  alicnos , 3c  1er* 
Vierint  eis. 
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monteront , eux  & leurs  ferviteurs , & leufj 
peuples  , fur  des  chariots  & fur  des  chevaux. 

y.  Que  fl  vous  n’dcoutez  pojnt  mes  paroles, 
je  jure  par  moi-même  , dit  le  Seigneur , que 
ce  palais  fera  réduit  en  un  défert. 

S.  Car  voici  ce  que  le  Seigneur  dit  de  la 
maifon  du  Roi  de  Juda  : O matfon  riche  comme 
Galaad  , & qui.es  comme  la  tête  du  Liban 
par  ta  ^ranintr  & ton  élévation , je  jure  que 
je  te  réduirai  en  une  affreufe  folitude , & que 
je  rendrai  tes  yilles  inhabitables  , a-ijfi  - bien 
que  celles  du  Roidlfraëlf  dont  tu  imites  fcrgueil 
& timpièsè. 

7.  Je  confacrerai  à cet  ouvrage  les  mains 
& les  ajmes  de  tes  ennemis  , qui  tueront 
ceux  qui  t’habitent.  Ils  abbattront  les  cedres 
les  plus  hauts , & les  jetteront  dans  le  feu. 

8.  Plufieurs  peuples  pafferont  par  cette 
ville  après  quelle  aura  été  détruite-,  & ils  le  di- 
rect l’un  à l’autre  Pourquoi  Dieu  a-t-il  ainfi 
traité  cette  ville  fi  puiflante  ? 

9.  Et  on  leur  répondra  : Ceft  parce  qu’ils 

ont  abandonné  l’alliance  de  leur  Seigneur  ÔC 
de  leur  Dieu  , & qu’ils  ont  adoré  ôc  fervi 
des  Dieux  'étrangers.  • • . 


II.  Le  Vrophete  prédit  la  eaptiviié  du  Roi  de  Juda  , Ù“  fa  mort  dans  une 
terre  étrangère.  U tepreni  ceux  qui  s'enrichiffènt  par  leurs  injujiiees.  Il  les 
avertit  qu'ils  ne  doivent  point  efpérer  d’avoir  pan  a la  prcjpetité  des  JuJIes. 


to._  Noüie  flere  mor- 
tuam,'Deque  lugeatis  fupet 
eum  detu  ; pl.ingite  eum 
qui  fgreJitur,  quia  non-re- 
vcrietur  uliri  , nec  vide 
ivirom  naciviiatis  fux. 


it.  Quia  hrc  dicit  Do- 
tnijjus  .id  Scllumiilium  Jo- 


10.  Ne  pleurez  point  un  Roi  comme  Jofias  i 
qui  ejl  mort  dans  la  piété , & qui  a 'été  enfe- 
veli  avec  fes  peres  ; ne  faites  point  pouf  lui  le 
deuil  ordinaire  : mais  pleurez  avec  beaucoup 
de  larmes  celui  qui  fort  de  cette  ville , parce 
qu’il  n’y  reviendra  plus',  & qu’il  ne  reverra 
jamais  le  pays  de-fa  nailfance , étant  condamné 
à mourir  dans  une  terre  étrangère. 

1 1 . Car  voici  ce  que  dit  le  Seignepr , à 
foccafton  de  Sellum  Jils  de  Jofias,  Roi  de 

Juda  , 


nir.:_  „ 'û-j  vjoogle 
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Juda  ; qui  a régné  après  Jofias  fon  pere,  & 
qui  eft  forti  de  tette  ville  pour  aller  en  capti- 
vité: Il  n’y  reviendra  jamais: 

12.  mais  il  mourra  au  lieu  où  je  l’ai  fait 
transférer  par  A'echao , Roi  d" tgypte  ; & il  ne 
verra  plus  cette  terre. 

1 3 . Malheur  à celui  qui  bâtit  fa  maifon  dans 
l’injufHce,  qui  fe  fait  de  grands  appartemens 
dans  l’iniquité  , qui  opprimera  fon  anii  fans 
aucun  fujet , 6c  qui  ne  le  récompenfera  point 
de  ce  qu’il  lui  aura  r^i , 

14.  qui  dit  en  Iqi-même  : Je  me  ferai  bâtir 
une  maifon  val^  , ôc  des  appartemens  fpa- 
cieux  ; qui  s’y  lait  faire  aux  dépens  des  autres  y 
de  grandes  fçnêtres  , des  lambris  de  cèdres 
qu’il  peint  d’un  rouge  éclatant.  En  un  mot , 
malheur  à Joachim  , cjui  a été  établi  Roi  à la 
place  de  Seltum  fonfrerey  qui  fuit  fon  mauvais 
exemple , & qui  abufe  comme  lui  de  fon  auto- 
rité, 

ty.  Prince  fuperbe , prétendez- vous  affer- 
mir votre  régné  par  vos  violences  ô"  vos  inju- 
Jlices  ? C’efl  apparemment  ce  que  vous  efperez, 
puifque  vous  vous  comparez  au  cedre  qui  ne 
fe  corrompt  point.  Mais  vous  vous  trompez  ; 
ceft  au  contraire  par  la  piété  & par  la  juftice 
qu'un  Prince  peut  rendre  fon  régné  heureux.  En 
effet , Jofias  votre  pere  n’a-t-il  pas  bû  6c  mangé 
en  repos  ? n'a-t-il  pas  mené  une  vte  heureujè , 
en  fuivant  l’équité,  6c  en  rendant  la  juftice? 
ôc  alors  tout  ne  lui  fuccédoit-il  pas  à fouhait  ? 
Oui , fans  doute. 

16.  yJinfit  f en  défendant  la  caufe  du  pau- 
vre 6c  de  l’indigent,  il  s’eft  fait  du  bien  à lui- 
même.  Car  tout  fon  honneur  ne  lui  eft- il  pas 
arrivé  , parce  qu’il  m’a  connu , di^  le  6ci- 

Tgneur  , èr  qu’il  a eu  foin  de  me  plaire  ? 

17.  Mais  pour  'vous  , vos  yeux  ôc  votre 
cœur  ne  font  attentifs  qu’à  fatiifaire  votre 
avarice  , qu’à  répandre  le  fang  innocent , 

Tome  Iff.  Part.  11. 
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regem  Juda  ,qui  regna- 
vit  pro  Jofia  patTC  (iio,  qui 
egreffus  rfl  de  I0C9  iûo  : 
Non  reverietur  hue  am- 
pliùt  : . 

I a.  fed  in  loco , ad  quem 
tranftuli  eum , ibi  morieiur, 
Sc  terram  iflam  non  videbic 
aœpiiùs. 

13.  Vz  qui  zdificat  do- 
mumfuamin  ipjulKtia,  Sc 
Cornacula  fua  non  in  judi- 
cio:  amicum  iûum  oppri- 
mée fruArd  > & mercedem 
ejus  non  leddet  ei. 

14.  Quidicit:  ÆdiAcabo 
mihi  domum  ktarn  , & c«- 
nacula  ipatiofa  ; qui  aperic 
fibi  fencAras.,  & facit  la- 
quearia  cedxina,  pingitque 
Anopide. 


If.  Numquid  regnabis, 
quoniam  confers  te  cedro? 
paier  tuu!  numquid  non 
comedit  & bibit , 8:  fccit  ju- 
diciutn  & juAiiiam  tune 
cùm  bene  erat  ei  i 


t6.  Judicavit  caufam  pau- 
peris  & egeni  in  bonum 
ï'uum  : numquid  nou  ideo 
quia  cognovit  me , dicit 
Dominus } 


17.  Tui  verù  ocuü  & cor 
ad  avariciam , & ad  lângui- 
nem  innocentem  funden- 
dum,  & ad  calumniam,  & 

M 
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ail  curfum  mali  operis,  qu’à  inventer  des  calomnies  , qu’à  courir  aa 
mal , enfin  qu'à  faire  tout  ce  qui  me  déplaît. 


§.  III.  Joachim  ne  fera  point  pleuré  de  fes  Proche! , Il  n'aura  point  defépul-‘ 
■ tare.  Endurcijfement  de  Jerufalem.  maux  dont  elle  fera  accaldee. 


i8.  Proptercà  hzc  dicît 
Dominus  ad  JoaKim  üiium 
Jolîae  r^gcni  Juda  ; Non 
pl.mgeni  eum  : Varfraicrflc 
vi  foror:  non  concrcpabunt 
•i  : Vx  Domine  > & vx  in- 
cl)' te. 


19.  Sepultura  aftni  (êpe- 
Hcturf,  putrefadus  & pro> 
jcdus  extra  portas  jenilâ- 
lem. 


îO.  Alcende  Libanom  , 
& cl  ima  : & ii»  Ba(an  da  vo« 
cem  tuam  & clama  ad  tr.m- 
feumes»  quia  comriii  funt 
cmnes  am.uorcs  cui. 


il.  Locdttjs  fum  ad  te 
în  ndaniia  tua;&dixif- 
ti  : Nun  audiain  : hxc  eû 
via  tua  ab  adolefcentia  tua, 
quh  non  audifti  vocem 
sncam. 


ti.  Omnes  paftores  tuos 
pa  cet  vemus  , Sc  amatores 
CUI  in  ca^tîvitatem  ibunt: 
& tune  confundcHs,  & eru- 
bcices  ab  omni  maliiia  tua. 


1 8.  C’eft  pourquoi  voici  ce  que  dit  le  Sei- 
gneur à Joachim,  Roidejuda:  Ce  Prince  ne 
fera  point  .regretté  de  fes  proches , ni  de  fes  jujets. 
Ils  ne  le  pleureront  point,  en  difant  : Ah, 
frere  malheureux  ! ah,  foeur  malheureufe  ! Ils 
ne  le  plaindront  point , en  criant  : Ah , Prince 
déplorable  ! ah  , grandeur  bien-tôt  finie  ! 

ip.  Sa  fépulture  fera  comme  celle  d’un 
âne  mort;  on  le  jettera  tout  pourri  hors  des 
portes  de  Jerufalem  , pour  être  la  proie  des 
oifeatix  du  ciel  & des  bêtes  de  la  terre. 

2 0.  Initie  malheureufe  y qui  êtes  condamnée  à 
foufrir-ces  maux,  montez  furie  wwwr  Liban, 
6c  criez  ; élevez  votre  voix  fur  le  Bafan , ôc 
criez  à ceux  qui  palfent  pour  implorer  leur  fe~ 
cours.  Tous  vos  cris  feront  inutiles , parc^  que 
tous  ceux  qui  vous  aimoient  ont  été  réduits 
en  poudre  , dr  que  les  bgyptiens  vos  alliés 
font  hors  if  état  de  vous  affiler. 

:à\.  Au  refe  , vous  ne^  devez  vous  prendre 
qu'à  vous-même  de  vos  malheurs  ; car  pour  moi , 
dit  le  Seigneur , je  vous  ai  parlé  lorlque  vous 
étiez  dans  l’abondance  ; ôc  vous  avez  dit  : 
Je  n’écouterai  point.  C’a  été  votre  conduite 
ordinaire  dès  votre  jeunelTe  , de  vous  rendre 
toujours  fourde  à ma  voix , & d’écouter  vo- 
lontiers les  rêveries  de  vos  faux  Prophètes. 

2 2.  Ceft  pourquoi  tous  vos  Pafteurs  , vos 
Prêtres , vos  Princes  & vos  Prophètes , ne  fe 
repaîtront  que  de  vent  ; ils  feront  difperjès 
comme  Ja  paille  : ôc  tous  ceux  qui  vous  ai- 
moient , ei^  en  qui  vous  mentez  votre  confiance  f 
feront  emmenés  captifs , que  vous. 

C’efl  alors  que  vous  ferez  confondue , ôc  que 
vous  rougirez  de  toute  voue  malice. 
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2 J.  Vous  qui  êtes  aflife  fur  le  Liban,  6c 
qui  faites  votre  nid  dans  les  cedres  , vilie  fu~ 
perbe , qui  voui  glorifiez  de  f avantage  de  votre 
fttuationy  & de  la  magnificence  de  vos  Palais  , 
combien  jetterez- vous  de  cris , lor.que  vous 
vous  fentirez  tout  d’un  coup  attaquée  par. 
des  douleurs  pareilles  à celles  d’une  femme 
qui  eft  en  travail  d’enfant?  Cejl  ce  au  éprou- 
veront vos  Princes  & vos  hahitans , o Jerufa- 
lem  ; car  ma  vengeance  ne  s'arrêtera  pas  à Joa- 
chim ; elle  pajfera  jufquq  fin  fuccejjeur. 


XXII.  ç,x» 

»3.  Quï  fëJes  in  tibano, 

& nidificas  in  cedris  quomo- 
do  con^emuifti,  cùm  venit^ 
têtu  tibi  dolores , quaiî  <lo- 
lores  partuitentis  l 


§.  IV.  Jechonias  fera  emmené  captif  à Babylone  avec  fa  mere.  Il  y mourra,  iy 
n'aura  point  d’enfins  qui  régnent  après  lui. 


2^.  En  effet,  je  jure  par  moi-même,  dit  le 
Seigneur  , que  quand  Jechonias  , fils  de 
Joachim,  Roi  de  Juda,  kxoïtpour  moicom.- 
fiie  un  anneau  dans  ma  main  droite  , je  ne 
laiflerai  pas  de  l’arracher  de  mon  doigt , 

2 J.  6c  de  le  livrer  entre  les  mains  de  ceux 
qui  cherchent  à lui  ôter  la  vie , entre  les 
mains  de  ceux  dont  vous  redoutez  le  vHàge , 
entre  les  mains  de  Nabuchodonofor  Roi  de 
Babylone , 6c  entre  les  mains  des  Chaldéens 
Jes  fujets.  C'ejlainftqaeje  vous  traiterai , Prince 
impie. 

26.  Et  je  vous  envoyerai , vous  6c  votre 
mere  qui  vous  a mis  au  monde , dans  une 
terre  étrangère  dans  laquelle  vous  n’êtes  point 
nés  ; 6c  vous  y mourrez. 

27.  Leur  ame  foupirera  , dans  le  défir  de 
revenir  à cette  terre  ; 6c  néanmoins  ils  n’y 
reviendront  jamais. 

• 28.  Seigneur , ce  Jechonias  eft-il  un  pot  de 
terre  calTé  , qui  ne  fait  plus  propre  à rien  ? eft- 
ce  un  vafe  qui  n'ait  plus  rien  que  de  méprifa- 
ble  ? Pourquoi  donc  a-t-il  été  ainji  rejetté,  lui 
6c  fa  race  ? 6ç  pourquoi  ont-ils  «été  envoyés 
dans  un  pays  qui  leur  étoit  inconnu  ? C'efi 
qu'ils  n'ont  pas  voulu  reconnoUte , ni  fervir  le 


14.  Vivo  eço  , Jicit  Do- 
minus:  quia  ü fuerit  jeclio- 
nias  filius  Joauim  rrgis  Ju- 
da, annutus  in  manu  dextera 
mea , inde  eveilam  eum. 


a;.  Et  dabo  te  in  manu 
quarrentium  animam  tuam 
èc  in  manu  quorum  tu  for- 
midas  faciem  & in  manu 
N.ibuchodonolbi  regis  Ba- 
bylonis  & in  manu  Chai- 
dxorum. 


1^.  Et  mittam  le,  & ma- 
trem  tuam  qua:  genuit  te 
in  terram  alienam  , in  qua 
nati  non  eftis , ibique  mo- 
riemini  : ' 

17. 8t  in  terram , ad  quam 
ipf!  levant  animam  Tuam  ut 
revertantur  iiluc  , non  re- 
vertentur. 

î8.  Numquid  vas  fiflile 
atque  comriium  vir  ifte  Je- 
chonias ? numquid  vas  abp. 
que  Omni  voluptate  ! quare 
abjeéli  funt  ip(e  It  lumen 
ejus,  & projecJ  Jn  terram, 
quam  ignoraverunt  J , 
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1^.  Terra,  terra,  terra  , 
audi  krmonem  Domlni» 

50.  Hxc  dicit  Dominas  : 
ScHbevirum  iftum  ft  rilem, 
virum  qai  tn  diebus  fuis 
non  profperabitur  : rec  e- 
nim  erit  de  Icmîne  eju*  vir 
qui  Tedeat  fuper  folium  Da- 
vid , & poteftatem  habeat 
ultra  in  Juda. 


Seigneur , qui  les  avait  établis  pour  régner  dans 
ce  pays. 

2p.  Terre,  terre,  terre,  écoutez  la  parole 
du  bcigneur. 

30.  Voici  ce  que  dir  le  Seigneur  : Ecrivez 
quç  cet  homme,  pour  le punn  de  fon infidélité, 
fera  llérile  ; que  rien  ne  lui  réulfira  durant  fa 
vie  ; ôc  qu’il  ne  fortira  point  d’homme  de  fa 
race  qui  foit  affis  fur  le  thrône  de  David  , ni 
qui  exerce  à l’avenir  la  puiflance  fouveraine 
dans  Juda. 


CHAPITRE  XXIII. 


§ I Dieu  punira  les  Pafieurs  qui  déchirent  fin  troupeau.  U rajfemblera  fit 
brebis  difperfefs.  U leur  donnera  de  bons  Pajleurs  , eir  un  Roi  fige  qui  les 
gouverne! a jujlement. 


1.  Vjtptftotibus,  qui  dif- 
perJunt  3c^liîaccrantgregem 
paicux  mc£  , dicii  Domi^ 

BuS. 

Z.  Tdeb  h.Tc  dicit  Domi- 
nus  Deus  llrnel  ad  paflores, 
qui  pu/cuncpopulummeum  : 
Vos  dirperfîftis  gregem 
meum  , & cjecinis  eos , & 
non  vifitaftis  cos  : ccce  ego 
▼ifitabo  fuper  vos  m.)litiam 
Audiorum  veftrorum  , aie 
Dominus* 


3.  Et  ego  con^regabo  te- 

liquias  giegis  mei  de  omni- 
bus tCTÎs  , ad  quas  ejecero 
eos  illuc  ; Sc  convertam  eos 
ad  rura  fua  : crefceni  & 

multiplicabuntur. 

4.  Kl  fufeitabo  (uper  eos 
p^ftores  , & pafeent  cos  : 
non  formidabunt  ultra  , Sc 
non  pavel^m  , & nullus 
qu^rctur  ex  numéro,  dicit 
Dominus* 

J.  £cce  dies  venîuntjdi. 


■ M Alheur  aux  pafteurs  qui  font  périr  & 
qui  déchirent  les  brebis  de  ines  pâturages, 
dit  le  Seigneur. 

2.  C’eli  pourquoi  voici  ce  que  dit  le  Sei- 
gneur le  Dieu  d’Ifraël  aux  Pafleurs  qui  con- 
duifent  mon  peuple  : Vous  avez  dilperfé  les 
brebis  de  mon  troupeau , vous  les  avez  chaf- 
fées , & vous  ne  les  avez  point  vifitées  dans 
leurs  befoins  : & moi , Je  vous  vifiterai  dans  ma 
colere , pour  punir  le  déreglement  de  votre 
cœur  & de  vos  œuvres , dit  le  Seigneur. 

3.  Je  raffemblerai  toutes  les  brebis  qui  ref- 
teront  de  mon  troupeau , de  toutes  les  terres 
dans  lelquelles  je  les  aurai  chalTées.  Je  les 
ferai  revenir  à leurs  champs,  ôc  elles  croî- 
tront 6c  fe  multiplieront. 

4.  Je  leur  donnerai  des  Pafteurs  qui  au- 
ront foin  de  les  paître;  elles  ne  feront  plus 
dans  la  craii;te  ôc  dans  l’épouvante  ; ôc  le 
nombre  s’en  confervera  , fans  qu’il  en  man- 
que une  feule , dit  le  Seigneur. 

5.  Car  le  tems  vient,  dit  le  Seigneur , que 
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je  fijfdtîrai  à David  une  race  jufte  ; un  Roi 
rognera  qui  fera  fage , qui  agira  félon  l’équi- 
, & qu:  rendra  la  juftice  fur  la  terre. 

C.  En  ce  tems-là,  Jiida  fera  fauvd.  Ifraël 
habitera  dans  fes  maiibns  , fans  rien  crain- 
dre : & veici  le  nom  qu’ils  donneront  à ce 
Roi:  Le  Seigneur  qui  cft  notre  jufte  par  ex- 
cilltnce  , la  fvurce  de  notre  jujttce , & le  prin~ 
cipe  de  notre  honheur. 

7.  C’eft  pourquoi  le  tems  vient , dit  le 
Seigneur,  qu’on  ne  dira  plus:  Vive  le  Sei- 
gneur , qui  a tiré  les  enfans’  d’Ifraël  de 
l'Egypte;  • 

ü.  mais  : Vive  le  Seigneur,  qui  a tiré,  & 
qui  a ramené  les  enfans  de  la  maifotf  d’If- 
rael  de  la  terre  d’aquilon  , & de  tous  les  pays 
dans  lefquels  Je  les  avois  chalfés , afin  qu’ils 
habitadent  de  nouveau  dans  leurs  terres. 


cit  bominus  : & fufciiab® 
David  germen  juftum  : Sc 
rrgnabit  rex , & fapiens  e- 
rit  ; & fàciet  judicium  & juf*. 
titiam  in  terra. 

6 In  diebus  illii  lâlvabi- 
tur  Jud.i , & Ilrael  habiiabiç 
conbdentei  : & hoc  cft  no- 
men , quod  vocabunt  eum  , 
Dsminus  ^ftut  nofter. 


7.  Propter  hoc  ecce  diet 
veniunt,  dicit  Dominus;  Sc 
non  dicert  ultra  : Vivit  Do- 
minus , qui  cduxii  filios  X(- 
racl  de  terra  Æg)  pti  : 

8.  fed  : Vivit  Dominus; 
qui  eduxit  & adduxit  Temea 
domùs  Ifrael  de  terra  Aqut- 
lonii , & de  cun6h  terris  ad 
quas  eje'ccram  eos  illuc  : Si 
babitabunt  in  terra  lua. 


§.  II.  Menaces  corare  les  faux  Vrophetes  , qui  trompera  le  peuple  , ir  qui 
prophaijent  contre  la  'volonté  de  Dieu. 


p.  Voici  les  paroles  que  Jeremie  adrejjd  en- 
fuite  aux  faux  Prophètes  : Mon  coeur  , leur 
dit-il , s’eft  brifé  en  moi-méme,  tous  mes  os 
ont  été  ébranlés.  Je  fuis  devenu  comme  un 
homme  ivre,  comme  un  homme  rempli  de 
vin , qui  efl  tout  troublé , tr  qui  ne  peut  fe  foû- 
îenir , en  contemplant  la  face  du  Seigneur, 
en  confiderant  fes  paroles  faintes  y & le  mé- 
pris qu’on  en  fait  fur  la  terre. 

s O.  Car-,  malgré  les  defenfes  portées  par 
cette  divine  parole  , la  terre  cft  remplie  'd’a- 
dulteresî  la  terre  pleure,  à caufe  des  blafphè- 
mes  qu’on  y entend  , & des  faux  ferment 
qu’on  y fait  ; les  champs  du  défert  font  deve- 
nus tout  fècs , â caufe  de  la  malt  ce  de  fes  habi- 
tant. Ils  ont  couru  pour  faire  le  mal , & toute 
leur  puiftance  n’a  lervi  qu’à  commettre  l’injuf- 
tice  , fans  que  perfonne  s'y  [bit  oppofe. 

11.  Car  le  Prêtre  & le  Prophète  fc  font 


Ad  prophetas  : Con« 
tritum  efl  cor  meum  in  me- 
dio  mei  , contremuerunc 
omnia  ofla  me%:  fadus  fum 
quafi  vir  ebrïus , & quafi  Ho- 
mo madidus  2 vino,  à facie 
Dcmini , Sc  â Tacie  verbo* 
rum  fandorum  ejus. 


ro  Quîa  adulterîs  replets 
eft  terra.,  quia  a facie  male-  • 
di^onis  iuxît  terra,  arefada 
funt  arva  deferii  : fadus  cA 
curfus  eorum  malus , sc  for* 
tiiudo  coium  dill'imiUs, 


if. 


PfopHeta  nansque  & 
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facerdos  polluti  (tint  : & in 
domo  mea  tnveni  malum 
eorum,  ait  Oominut, 


II.  Idcirco  via  eonim 
erit  qualt  lubricum  in  lene- 
bris  : impellentur  enim,  & 
corruent  in  ea , SfFîram  e- 
nim  fnper  cos  mata  annum 
Tilitaiionis  eorum  , ait  Do- 
minus. 

15.  Êt  in  prophctis  Sama- 
rii  vidi  faïuiiatem , prophe- 
tabantin  B1.1I,  & decipie- 
bant  populum  meum  Ifrael. 


14.  Et  ht  prophetit  Jeru- 
Talem  yidi  limilitudincm 
aduiteramium,  ficiiermen- 
dacii  ; & confortaverunt 
manus  pelTimorum,  ut  non 
convencrctur  unufquifque  à 
malitiarua:  faâi  funt  mihi 
omnes  ut  Sodoma,  habi- 
tatores  ejus  quaC  Oomoi- 
tba. 


corrompus  comme  les  autres  \ & j’aî'  trouvJ 
dans  ma  propre  maifon  les  maux  qu’ils  y ont 
faits  i en  y plantant  & y adorant  leurs  idoles  j 
dit  le  Seigneur. 

12.  C’eft  pourquoi  leur  voie  fera  comme 
un  chemin  gliflant  dans  les  ténebrss.  Car  on 
les  preffera  avec  effort  ; fie  ils  tomberont  tous 
enfemble  , parce  que  je  les  accablerai  de 
maux  au  tems  que  ^e  les  vifiterai  dans  ma 
colere  , dit  le  Seigneur. 

I J.  J’ai,  vû  l’extravagance  dans  les  Pro- 
phètes de  Samarie  ; car  ils  prophétifoient  au 
nom  de  Baal , & iis  féduifoient  mon  peuple , 
en  lui  perfuadant^  que  cet  idole  muette  leur  avait 
parlé.* 

y^infi  j’ai  vû  .les  Prophètes  de  Jetufa- 
leni  femblables  à des  femmes  adultérés,  qui 
abandonnent  leurs  époux  pour  fuivre  des  étran- 
gers. Ils  ont  de  même  abandonné  leur  Dieu  , • 
pour  fuivre  des  idoles.  J’ai  vû  aujft  parmi  eux  la 
voie  du  menfonge  préférée  à celle  de  la  vérité’, 
car  ils  ont  fortilid  les  mains  des  mdchans , 
en  les  fîatant  dans  leur  malice  , pour  empê- 
cher que  les  hommes  n#  fe  convertiflent  du 
ddreglement  de  leur  vie  ; de  forte  qu  \\%  font 
devenus  devant  mes  yeux  comme  Sodome  , 

& les  habitans  de  Jerufalcm  comme  Go- 


morrhe. 


T 4.  Proptereà  hïc  dicit 
Domtnus  rxcrcituum  ad 
prophetar  : Eccc  ego  ciba- 
bo  eos  ablyntho  , & poiabo 
cos  feile  : d prophctis  enim 
Jeruiàlem , cgrclEi  efi  pt>l- 
luiio  fupec  omnem  teriam. 


I y.  C’eft  pourquoi  voici  ce  que  le  Seigneur 
des  armdes  dit  aux  Prophètes  corrompus  : Je 
les  nourrirai  d’abfypthe,  6c  je  les  abreuverai 
de  fiel , parce  que  la  corruption  s’eft  répan- 
due , des  Prophètes  de  Jetufalem  , fur  toute 
la  terre. 


lé.  H*c  dicît  Dominus 
eNcrcituum  : NoUce  audire 
verba  propherarum  qui  pro- 
phetant  vobis.  & decipuint  ; 
vilîonem  cordis  i*ui  loqaun- 
tur  ) non  de  ore  Domini. 

« 


1 6.  Peuple  de  Jerufalèm , voici  ce  que  vous 
dit  le  Seigneur  des  armdes  : N’dcoutez  point 
les  paroles  des Prophètes , qui  vous  pro- 
phdtifent  faujjémem  , ôc  qui  vous  trompent  , 
en  vous  promettant  la  paix  , malgré  les  excès  de 
votre  malice.  Car  , en  parlant  ainft  , ils  pu- 
blient les  viûons  de  lèur  cœur , 6c  non  ce 
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qu’ils  ont  appris  de  la  bouche  du  Seigneur. 

17.  Ils  difem  à ceux  qui  me  blarphèment: 
Le  Seigneur  l’a  dit  ; vous  aurez  la  paix  : & à 
tous  ceux  qui  marchent  dans  la  corruption 
de  leur  coeur  : Ne  craignez  rien , il  ne  vous 
arrivera  point  de  mal. 

1 8.  Mais  qui  d’entr’eux  a afTiüé  au  confeil 
de  Dieu  ? qui  l’a  vû  ? & qui  a entendu  ce 
qu’il  a dit  ? 

ip.  yi.4^ , malgré  les  prédictions  des  faux 
Prophe:es , le  tourbillon  de  ]a  colere  du  Sei- 
gneur va  éclater  fur  la  tête  des  impies;  & la 
tempête,  après  avoir  rompu  la  nuée,  tom- 
bera fur  eux. 

20.  La  fureur  du  Seigneur  ne  fe  relâchera 
point , jufqu’à  ce  qu’elle  exécute  & qu’elle 
accompliffe  toutes  les  penfées  de  fon  cœur. 
Vous  comprendrez  enfin  quel  aura  ^té  fon 
delTein  fur  vous  , & vous  verrez  qe’U  Jèra  furt 
different  de  ce  qu'on  vous  avoit  promis. 

2 1 . yous  ne  devez  pas  en  être  fupris  , car 
je  n’envoyois  point  ces  prophètes,  ôc  ilscOu- 
roient  d’eux-mêmes  ; je  ne  leur  parfois  pointf 
& ils  prophétifoiènt  de  leur  tête. 

22.  S’ils  eulfcnt  alTifté  dans  mon  confeil , 
comme  ils  le  pretendiient  , & qu’ils  euflfent 
fait  connoître  mes  paroles  à mon  peuple , ce 
peuple  fe  ferait  converti  à moi\  & je  les  aurois 
retirés  de  leur  mauvaife  voie  & du  déregle- 
ment de  leurs  penfées  ; mais  au  heu  de  les 
porter  ainft  à renoncer  à leurs  péchés , ils  les  y 
ont  entretenus  par  leurs  faujfes  prédirions , 
ils  fe  font  flatés  que  leurs  menfonges  me  feroient 
inconnus , parce  qu'ils  triont  regardé  comme  fort 
éloigné. 
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17.  Dicnnt  his  qui  bla(^ 
phemant  me:  Locutus  eft 
Dominus  : Pix  erit  Tobis  : 
& Omni,  qui  ambulatin  pra- 
vitate  cordis  fui , dixerunc  : 
Non  veniec  Aiper  vos  ma- 
lum. 

iS.  Quis  enim  affiiic  in 
eonfitio  Doraini , 8c  vidii  8c 
audivic  tèrmonem  ejui  î 
quis  confideravit  verbum  il- 
lius  8c  audivic  ? 

IS>.  Ecce  turbo  Dominiez 
indignationis  egredietur,  8c 
tempeftas  erumpens  fuper 
caput  ûnpiorum  veniec. 


20.  Non  revertetur  furor 
Doraini , ul'que  dum  fàciac^ 
8c  ufque  dum  compleac  co- 
gicacionem  cordis  fui  : in 
noviflïmis  diebuï  intellige- 
cis  confilium  ejus. 


21.  Non  mictebam  pro- 
phecas  , 8c  ipfi  cucrebanc  : 
nonjoquebac  adeos,  8c  ipfi 
prophecabanc. 

22.  Si  fteci/Tenc  in  confi- 
lio  meo,  8t  noca  feciflent 
verba  mea  populo  meo  , a- 
veciilTem  utique  eos  k via 
fua  roala , 8c  i cogitaeionirr 
bus  fuis  pefiinais. 
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§,  III.  Dîru  ep  par  tout.  Il  voit  tout , ù*  enttnd  tout.  Ejjlcaché  de 

fa  parole. 


1).  Putafne  Deus  è vîcîno 
fgo  fum,  dscit  Oomious  î 
&.  non  Dcus  de  longe  ? 

14.  Si  occultabit^it  vir  in 
abfconditis  : & ego  non  vi- 
debo  eum,  dicit  Dominuif 
fmmquid  nen  caium  Çc  rer- 
ram  ego  impleo,  dicic  Do- 
minus.' 

îf.  Audivi  dixenint 

prophetjc , proplietantes  in 
nomine  meo  mendacium  , 
atque  dicemes  ; Somniavi  » 
fomniavi.  • 


Ufquequo  IHud  eA  in 
corde  prophetarum  vatici- 
namium  mendacium  > & 
propheuntium  l'eduÔiones 
cordis  lui  f 

17*  Qui  volunt  facere 
ut  oblivilcatur  populus  meus 
nominis  mci  propter  fomnia 
eorum,  quar  narrai  unuQjuif- 
que  ad  proximum  fuum,  fi- 
cut  obliti  Aint  patres  eo- 
rum nominis  mci  propter 
£a.il. 

i8.  Prophe(:a  qui  habet 
Tomnium,  narret  (omnium  ; 
Si  qui  habet  lèrmonem 
meum  , loquamr  (êrmo- 
nem  meum  vcrc  : quid  pa- 
lets ad  truicum,  dicit  Do- 
minus^ 


ï9.  Numquid  non  verba 
mea  funt  quafi  ignis»  dicit 
Daminus,  & quad  raallcus 
concerens  petram  ? 


30.  Proptereà  ccce  ego 
ad  prophetas , ait  Domi- 
nus  , qui  funmur  verba 
mea  unufquilquc  à proximo 
fuo. 


) 2 J.  Mais  ne  fuis-je  Dieu  que  de  près  , dit 

• le  Seigneur  ? ne  le  fuis-je  pas  auffi  de  loin  ? 
I 24.  Celui  qui  fe  cache, /^o«ryâ/rf  /e  mal , 
; fe  dérobe-t-il  a moi?  6c  ne  le  vois- je  point, 
i dit  le  Seigneur,  en  quelque  lieu  qu'il fait  ? N’eft- 
■ ce  pas  moi  qui  remplis  le  Ciel  ôc  la  Terre  , 
dit  le  Seigneur? 

2 J,  J’ai  <?owr,  entendu  ce  qu’ont  dit  ces 
' prophètes,  qui  prophétifent  le  menfonge  en 
I mon  nom,  endifant:  J’ai  fongé  par  finjpira~ 
tion  du  Seigneur  , lorfqueje  ne  leur  ai  rien  mf- 
piré. 

2(J.  Jufqu’à  quand  cette  imagination  fera- 
t-elle  dans  le  cœur  des  prophètes  qui  pro- 
phétifefit  le  menfonge , 6c  dont  les  prophé- 
ties ne  font  que  les  féduâlons  de  leur  cœur, 

27.  qui  veulent.faire  que  mon  peuple  ou- 
blie mon  nom , à caufe  de  leurs  fonges  qu’ils 
débitent  à quiconque  les  confulte  , comme 
teurs  peres  ont  oublié  mon  nom  à caufe  de 
Baal  ? 

28.  Mais , que  le  Prophète  qui  a un  fonge 
de  cette  nature , raconte  fon  fonge  ; 6c  que 
celui  qui  a entendu  ma  parole  annonce  ma 
parole  dans  la  vérité  : & fon  verra  qu'il  y 'a 
une  différence  infinie  entre  ma  parole  eir  leurs  rê~ 
veries.  En  effet,  quelle  comparaifon  y a-t-il 
entre  la  paille  ôc  le  blé  , dit  le  Seigneur  ? 

20.  Mes  paroles  ne  font-elles  pas  comme 
du  feu  qui  dévore  tout , dit  le  Seigneur , 6c 
comme  un  marteau  qui  brife  la  pierre  la  plus 
dure?  dr  les  leurs  au  contraire  ne  font-elles  pas 
comme  des  pailles  que  le  vent  emporte  , dr  com^ 
me  de  vains  fantômes  qui  fe  dfftpent  ? 

jo.  C'eft  pourquoi  je  viens  aux  Prophètes  , 
dit  le  Seigneur,  qui  dérobent  mi^ paroles, 
df  qui  les  cachait  chacun  à leurs  frétés , pour 
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ne  pas  choquey  leurs  inclinations  corrompues. 

51.  Je  viens  aux  Prophètes , dit  le  Sei-  31.  Ecci  egoad  pro,-ihf- 
gneur , dui  n’ont  que  la  douceur  fur  la  lan-  » S“* 

gue , & quidilent  ; Voici  ce  que  dit  le  oci-  ,junt;  Dii^  Dominus. 
gneur  ; lorfque  le  Seigneur  na  point  parlé. 

33.  Je  viens  aux  Prophètes  , dit  le  Sci-  Ecce  ego  ad  pro- 
gneur,  qui  ont  des  vifions  de  idenfonge , î^rDominusTsti 
qui  les  racontent  a mon  peuple  comme  des  narraveront  «a , & feduxe- 
véritês  que  je  leur  ai  revelfes,  & qui  le  fddui-  runt  popnlum  nieum  m 
fent  atnfi  parleurs  menlongcs,  fie  par  leurs  cuiis  fuis:  cum  ego  non  n.i- 
faux  miracles  qu’ils  prétendent  faire  en  mon  liffem  co» , nec  mandaffem 
mm,  quoique  je  ne  les  aie  point  envoyas , 
fie.  que  je  ne  leur  aie  donné  aucun  ordre. 

Aurfi  ces  faux  Prophètes  n’ont  fervi  de  rien  à 

ce  peuple , dit  le  Seigneur  : Au  contraire , 

ils  lui  ont  .nui  irfiniment  ; car  ils  lui  tint 

pire  un  Ji  grand  dégoût  pour  ma  parole , qu'ils.  . . 

t ont  regardée  comme  un  fardeau  infupportable , . ' . 

& qu’ils  ont  eu  même  l'infblence  de  f appeller  , ' 

par  mépris  , , le  fardeau  du  Seigneur.  Mais  je 

leur  déclaré  que  je  ne  veux  plus  qtéon  la  nomme  .. 

ainfi , & que  quiconque  le  fera  en  fera  tr'es-fi- 

verement  puni,  " 


§.  IV.  Refpeâ  dù  à la  parole  du  Seigneur.  Maux 

la  méprifent. 

m 

33.  Si  donc  ce  peuple , ou  un  Prophète , 
ou  un  Prêtre  , voulant  favoir  ce  que  je  vous 
aurai  annoncé , vous  interroge , fie  vous  dit  1 
Quel  eft  aujourd’hui  le  fardeau  du  Seigneur  ? 
vous  lui  direz  : C’eft  vous-mêmes  qui  êtes  le 
fardeau  que  le  Seigneur  ne  peut  plus  fupporter. 
C’eft  pourquoi -je  vous  jetterai  biwi  loin  de 
moi , dit  le  Seigneur. 

34.  Si  donc  un  Prophète,  ou  un  Prêtre, 
ou  quelqu’un  du  peuple  vous  fait  cette  de- 
mande ; Quel  eft  le  fardeau  du  Seigneur  ? 3e 
vifiterai  dans  ma  colere  cet  homme  & fa  mai- 
fon  ; je  les  traiterai  avec  la  dernière  févérité. 

3J.  Pour' éviter  ce  jufle  châtiment , chacun 
Tome  ly.  Part,  IL 


que  s'atth  eni  ceux  qui 


}}.  Si  igiiur  interrogave- 
rît  leptopulus  iAe,  vel  pro- 
pheta,  aut  facerdos , dicens  : 
Quod  eA  onus  Doraini  i di- 
ces  ad  eos  : Vos  cAis  onus  : 
projiciam  quippe  vos,  dt- 
cit  Dominus. 


34.  Et  p^fphfta , & (âcCT- 
dos,  & populus  qui  dicit  : 
Onus  Domini:  viAtabo  Ai- 
per  virum  ilium , & fuper 
domum  ejus. 
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que  3.1  proximum,  & aü  fra- 
trera  ïuum:  Quid  relpondit 
Dominuf  t il.  quid  locuiui 
cil  Djminus  ? 

}é.  il  onus  Dqpiini  ultra 
non  memorabitur  : quia  o- 
nu<  cric  unicuique  fermo 
luus  : & pervertiftis  vetba 
Dei  vivent»  , Domini  e- 
xcrcitUQtu  Dei  noftii. 


J7-  Haccdlces  ad  prophe- 
tam  : Quid  refpondit  tibi 
Dominus  & quid  locutus 
eti  Dominus  ! 

3$.  Si  autem  onus  Do- 
mini  dixctiti»:  propter  hoc 
hxc  dicit  .Dominus  ; Quia 
dixidis  fctinonem  ilium  : 
Onus  Domini:  & irifi  ad 
vos,dicens:  Nolite  dicete  : 
, Onus  Domini:  , 

,39.  Proptero.1  ccce  ego 
toilam  vos  poruns,  & de- 
relinqujm  vos  , & civiia- 
tem  quam  dedi  vobis  & pa- 
aribus  veiltis  ; à facie  mea. 


40.  Et  dabo  vos  in  op- 
^robrium  lêmpirernum , & 
in  ignominiam  aternam , 
que  nunquam  obliviBne  de- 
lebitub 


E M I E Ch^  p.  XXllL 
de  vous  dira  déformais  à fon  prochain  & à fon 
frere  : Qu’a  répondu  le  Seigneur  ? Qu’ell-ce 
que  le  Seigneur  a dit  ? 

^6.  Et  on  ne  parlera  plus  de  fardeau  du 
Seigneur  ; car , Ji  fon  tient  encore  un  pareil 
langage , la  parole  de  chacun  fera  fon  propre 
fardeau  , ér  elle  attirera  fur  lui  les  maux  dont 
vous  méritez  tous  d'Jtre  accablés  , parce  que 
vous  avez  perverti  les  paroles  du  Dieu  vivant, 
du  Seigneur  des  armées  > çpti  ejl  notre  Dieu. 

J 7,  Ouand  donc  vous  voudrez  connottre  la 
vokntéau  Seigneur,  vous  direz  aux  Prophè- 
tes : Qu’a  r^ondu  le  Seigneur  ? Qu’eft-ce 
que  le  Seigneur  a dit  f 

38.  Que  fi  vous  dites  encore  : La  parole 
du«fieigneur  eft  pefante  ; je  vous  déclare,  dit 
le  Seigneur , que  > parce  que  vous  avez  dit  : 
La  parole  du  Seigneur  èft  péfante;  quoique 
je  vous  eulft  eiivoyé  dire  : Ne  dites  point  que 
la  parole  du  Seigneur  eft  pefante  ; 

je  vous  prendrai  moi  - même , & je 
^ous  emporterai  comme  un  fardeau  pefatÊ  >0“ 
incommode , ôc  je  vous  abandonnerai , ôc  je 
vous  rejetterai  loin  de  ma  face,  vous*&  la 
ville  que  j’ai  donnée  à vos  peres  ôc  à vous. 

40.  Je  vous  couvrirai  d’un  qjpprabre  qui 
ne  finira  point , ôc  d’une  éternelle  ignomi- 
nie , dont  la  mémoire  ne  s’eSâcera  jamais.. 


•V* 
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C H A P I T.  R E XXIV. 

Vifi'Mt  df  deux  f.miers  dt  figncs'  Les  bonnes  mariuent  les  Juifs  cafilfs  à 
Bubdone , qui  fe  convertijfe/H  au  Seigneur  , Ù"  qui  wt'risent  de  revenir 
dans  leur  pays.  Les  méchantes  figurent  les  Juifs  reftés  à lerufdem  , qui 
fuient  en  Egypte  contre  i ordre  de  Dieu  , & qui  deviennent  l’opprobre  & la 
maledi:iioi{  des  hommes.. 


♦ L’an  DU  MONDE  54-oÿ'.  Avant  J. C.  jpp.  ' 


i.J_J  E Seigneur  me  fit  voir  une  vi- 

fion.  Il  me  parut  qu  \\  y avoit  dans  le  temple 
du  Seigneur  deux  paniers  pleins  de  figues.’ 
Et  ceci  arriva  depuis  que  Nabuchodonofor  , 
Roi  de  Babylone,  eut  transféré  Jechonias  , 
qui  étoit  fils  de  Joachim , Roi  de  Juda  , avec 
fes  Princes,  les  archrteétes , 6c les  ingéjiieurs, 
ôc  qu’il  les  eut  emmenés  de  Jerufalem  à Ba- 
bylonc. 

2.  Dans  l’un  de  ces  paniers,  il  y avoit  d’ex- 

cellentes figues,  comnte  font  d’ordinaire  les 
gués  de  la  première  faifon;  ôc  dans  l’autre  , 
il  y avoit  des  figues  très-méchantes , .dont  on 
lïc  pouvoit  manger  , parce  qu’elles  Re  va- 
loient  rien.  • . 

3.  Alors  le  Seigneur  me  dit:  Que  voyez- 
vous,  Jcrcmip?  Je  lui  répondis:  Je  voisdes^ 
figues , dont  les  unes  font  Donnes  6c  très-bon- 
nes, 6c  les  autres  font  méchantes,  ôc  très- 
méchantes,  ôc  on  n’en'-peut  point  manger, 
parce  qu’elles  ne  valent  rien. 

4..  Le  Seigneur  me  parla  enfuite,  ôc  me 
dit  : 


I.  Otlendic  mihi  Domi- 
nus  : St  ecce  duo  culathi 
pleni  Ecis‘,  polïii  acte  icm- 
plum  Doniini  , poftquam 
iraiiftulit  Nabuchodonolbe 
rex  Babylouis  Jcchoniam 
filium  lo'dkim  regem  Juda  , 
& principes  ejus,  & f.ibrum, 
& inclulbrennie  Jcrunilem, 
& adduxic  eos  in  Cab/lo- 
leo). 

1.  Calatlius^inns  ficus  bo- 
nas  habebat  njrnis.  ut  fio- 
lem  ficus  elTe  primi  tempo- 
ris;  St  calathus  unus  ficus 
habebat  malas  nimis , qux 
coinedi  non  poterant  , co 
client  mJz. 

3.  Et  Dixit  Dominus  aJ 
m#  : Quid  tu  vides  jeremia  } 
Etdixi:  Ficus,  ficus bonas; 
bonas  valde  ; & malas  ma- 
las valde , qur  comedi  non 
poflunt , eô  quôd  fint  naal:r. 


4.  Et  fadlum  efi  verbutn 
Domini  ad  me,  dicens  : 


q.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur,  le  DiÔu 
d'Ifracl  : Comme  ces  figues  que  vous  voyez 
font  très-bonnes  , ainfi  je  traiterai  bien  ceux, 
que  j’ai  envoyés  hors  de  ce  lieu,  ôc  qui  ont 
été  transférés  de  Juda  dans  le  Pays  des  Chal- 


3.  HiC  dicit  Dominus 
Deus  Ilracl:  Sicut  ficus  he 

bonx,  fie  cognoicam.iran(C 

migr.«ionen>  Juda  , q-iam 
cmifi  de  locojfto  in  terrara 
Cbaidatacum , ih  bonunu 


(îéens  , parce  qu'ils  fe  fqnt  humiliés , & qu'ils 
ont  appai/é  ma  colère  par  leur  pénitence. 

• ■ . N ij 
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6,  Et  ponam  oculos  meos 
taper  cos  ad  placandum,  & 
reducam  eos  in  icrram  lune: 
& fJi^cabo  eos  » & non 
detlruam  : Sc  plantabo  eos> 
& non  evellam. 

7.  Et  dabo  eis  cor  ut 
fctanc  me  , quia  ego  fum 
Dominus  : 6c  crunt  miiii  in 
pnpulurp , & ego  ero  eis  in 
Deum  : quia  revertencur  ad 
me  in  toto  corde  fuo. 

, 8.  EtHcut  ficus  pedlmar^ 
quz  comedi  non  poiTum , 
eu  quOd  tînt  malz  : hzc  di- 
eu Dominais , fîc  dabo  Se- 
dt'ciam  .regem  Juda  , & 
principe)  ejus,  & reliquof 
dejerufalem^  qai  reman- 
ferunt  tn  urbe  hac  ; 6c  qui 
habitant  in  terra  Ægypei. 


9»  Et  dabo  eos  în  vexa* 
lionemj  attiieUonemque  om* 
nibuf  regnis  terrz;  in  op- 
probrium  & iff  parabolam  , 
6:  in  proverbium  ^ & in  ma- 
Içdi  clionem  tn  univerfis  io> 
C(»  ad  qujc  cjcci  eos. 

10.  Et  mittam  in  ets  gla- 
dium , & (amem , & pcflvm; 
donec  confumantur  de  terra 
quam  dedi  eis,  & patribus 
torum. 
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6.  je  les  regarderjii  d’un  œil  favora- 
ble , ôc  je  les  ramènerai  dans  ce  pays , je  les 
édîiierai , ôc  je  ne  les  détruirai  point , je  les 
planterai , 6c  ja  ne  les  arracherai  point. 

7.  Je  leur  donnerai  un  cœur  docite , afin 
qu’ils  me  connoifient , ôc  qu’ils  fâchent  que 
je  fuis  le  Seigneur.  Ils  feront  mon  peuple , ôc 
je  ferai  leur  Dieu , parce  qu’ils  retourneront 
à moi  dç 'tout  leur  cœur. 

8.  Et  comme  vous  voyez  les  méchantes 

figues  i dont  on  ne  peut  manger , parce  qu’eU 
les  ne  valent  rien  ; ainfi , dit  le  Seigneur  y 
j’abandonnerai  Sedecias,  Roi  de  Juda,  les 
princes  6c  ceux  qui  font  refté?dc  Jerufalcm  , 
qui  demeurent  dan^  cette  Ville,  ou  qui  ha- 
bitent dans  la  terre  d’Egypte  contre  mon  or^ 
dre.  • • 

ç.  Je  ferai  qu’ils  feront  tourmentés , & 

3u’ils  feront  affligés  en  tous  les  Royaumes 
e la  terre  , ôc  ciu’ils  deviendront  l’oppro- 
bre, lejoiiet,  la  rable  ôc  la  malédiélion  des 
hommes  dans  tous  les  lieux  où  je  les  aurai 
chaffés.  * • 

10. J'envoyerai  contr’eujc  l’épée,  la  famK 
ne  ôc  la  pelle  , jufqu’àfce  qu’ils  foient  extern 
minés  de  la  terre  que  je  leur  avois  donnée 
auffi-bien  qu’à  leurs  peres , farce  qu’ils  Je  fon$ 
'rendus  dignes  de  ces  châtimeos. 


CHAPITRE  XXV. 

§.  T.  Dieu  Brédlt  la  ruine  de  Jerufalem  Ù"  la  capiivité  des  Juifs  , durant 
fuiXiVtte  (T  dix  ans  , pare*  qu'ils  u’om  pas  voulu  ecouter  Jeremie  is"  les  autres 
Prophètes  y qui  les  exhortoient  à la  pénitence. 

JJ  AH  DU  MO  N DE  3JPy.  Av  A NT  J.  C.  ffop. 

1.  Verbum,  quod f.irtum  i.P  Arolc  qui  fut  adrcflcc  à*  Jèrenfie  toti- 

tll  ad  Jeremiam  de  omni  i i j t j i 

populo  Juda,  inannoquar-  cnaiit  Ic  pcuplc  dc  Juda  , la  quatncmc  an- 

to  joanim  filii  jgG*  tegis  néc  du  regttc  de  Joachim,  fils  de  J ofia? , Roi’ 
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de  Juda  y qui  eft  la  première  année  de  ctlui 
. de  Nabachodon’ofor  Roi  de  Babylone  ; 

2.  & que  le  Prophète  Jercmie  annonça  à 
tout  le  peuple  de  Juda  6c  à tous  les  habitans 
’de  Jerufaiem,  en  difant:  , 

J.  Depuis  la  treizième  année  de  Jofias , 
fils  d’Ammon,Roide  Juda,  jufqua  ce  jour, 
il  s’eft  pafTé  vingt-trois  ans  : 6c  le  Seigneur 
m’ayant  fait  dès-lors  entendre^fa  -parole*,  je 
vous  l’ai  annoncée  pendant  tout  ce  tems-tù , 6c 
je  vous  ai  parlé  jour  ôt  nuit  ; ôc  vous  ne 
m’avez  point  écouté.  • • 

4.  Et  le  Seigneur  .s’efl:  hâté  de  vous  tnj- 
voyer  tous  les  Prophètes  fes  ferviteurs  ; ôc 
vous  ne  l’avez  point  .écouté , ôc  vous  n’avez 

♦point  fournis  vos  oreilles  poutl’entendre, 

y.  lorfqu’il  vous  difoit  : Que  chacun  de 
vous  fe 'retire  de  fa  mauvaife  voie , ôc  du  dé- 
Kglementde  fes  penfées  criminelles , ôc  vous 
habiterez  de  fiecle  en  ficelé  dans  la  terre 
que  le  Seigneur  vous  a.doniiée,'  à vous  ôc  à 
vos  peres. 

6.  Ne  courez  point  après  des  Dieux  étran- 
gers pour  les  fervir  ôc  les  adorer , ôc  n’irritez 
point  ma  colere  par  les  oeuvres  de  vos  mains, 

& je  ne  vous  affligerai  point. 

7.  Cependant  vous  ne  m’avez  poiniÉécou- 
téj  dit  le  Seigneur.  Au  contraire  , vous  m'a- 
vez irrité  pat  les  œuvres  de  vos  mains , pour 
attirer  fur  vous  tous  ces  maux  , dont  Je  vous 
avois  menacés, 

8.  G’eft  pourquoi'  voici  ce  que  dit  le  Sei- 
gneur des  armées  : Parcç  ‘que  vous  n’avez 
.point  écouté  mes  paroles, 

5.  je  prendrai  tous  les  peuples  de  l’Aqui- 
lon , dit  le  Seigneur;  je  les  envoyerai  avec 
Nabuchodonolor  , Roi  de  Babylone  ejui  e(l 
mon  ferviteur , tmjlrumentde  ma  colere,  le 
nûnijlre  de  ma  vengeance  , ôcjc  lei  ferai  venir 


lOt 

Juda,  ipfeeft  anmis  primui 
NabucUodonofor  régir  Ba- 
bylonis. 

t Quod  locutus  e/l  Jere- 
miis  "propheta  ad  oinncm 
■populum  Juda,  Sradunivet- 
füs  habitatores  Jeiu/âlem  , 
dicens: 

j..Aiertio  decimo  anno 
Jo/ix  fUii  Àmmon  regis  Ju- 
da  iifque  ad  diim  Ranc  ; illc 
terüus  Si  vigeiimus  ànrrus  , ' 
fiÛuin  e/l  verbum  Doniini 
ad  me,  & locutus  /'um  ad 
vos  de  noCle  confurgens , & 
lo^ucns  : & non  auJi/lis, 

4i  Et  mi/ît  Dominus  ad 
vos  omnes  /èrvos  /uos  pro- 
pheias,  con/ùrgens "dilucu- 
lo  , miiienfque:  & non  au- 
di/lis , neque  iiiclina/lis  a'>- 
, res  ve/lras , ut  aüdiretis  ; 

5.  cùm  diceret  t Reverti- 
mini  uau/quirque  à via  lüa 
inala  , & ^pc/fimis  cogita* 
tionibus  vellris  : & liabita- 
bitis  in  terra,  quam  dedk 
Dominus  vdbis , & patribus 
v^/lris , à ticulo  ft  ufque  in . 
tâxulum. 

6.  Et  nolite  ire  pofl  deos 
alicnos  , ut,  Ictviatis  eis , 
adoretifque  eo’s  : neque  me 
ad  iracundiam  provocetis  in 
operibus  manuum  ve/lra- 
Tum  , Si  non  a/tiigam  vos. 

7.  Et  non  auJsRis  me 
dicit  Dominus,  ut  me  ad* 
iracundiam  provocarctis  in 
operibus  manuum  ve/lr^ 
rum , in  malum  vefttum. 


8.  Pro^erca  hxc  die»." 
Dominus  excrcituum  î Pro 
eo  quod  non  audi/lis  vetbr. 
Biea:. 

ccce  ego  mittam , 
a/Tumam  univerfas  cogna- 
liones  Aquiionis , ait  Dc- 
. minus,  & Nabuchodono/‘or 
regem  Babylonis  /emf.'. 
meum  : & aitiucam  eos  l'u- 
per  terram  iltani,  k.  .û'..v 

Niij 
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omnf!  .naiione» , qui  in  contre  cette  terre  , contre  fes  haLitans , & 
Contre  toutcs  ks  nations  qui  l’environnent., 
eos  in  ftuporcra  & in  ûbi-  Je  Ics  Icrai  palier  au  ni  de  1 epee;  je  les  ren- 
lum , 9c  in  folitudine*  fem-  draj  /etir  rw/wf  l’ctonncnicnt  & la  fable  des 

puernas.  , ^ hommes '& />tMr /cm / ///fj , je  les  rdJuiraî 

- à d’éternelles  foiitudes. 

10.  Perdamque  ex  cis  in  lo.  Jc  ferai  celTer  parmi  oox  les  cris  de 
Toeem  jaudii,  S vocem  li-  joig  ^ jgs  chantf  de  réioiiifTance",  les  canti- 
yocem  fponfx , vocem  mo-  ' q^OS  dc  1 epCUX  6c  Ics  chantS  de  1 cpoufc  , 
la-,  & lumen  luccrni.  le  Bruit  de  la  meule  , & la  lumière  de  la 

lamjic. 

1 1.  Ft  erit  univerfa  terra  1 1 . Et  toiuc  cfittc  tciTC  deviendra  un  défett 
hxc  111  i.jiitudincm , & m affreux , qui  épouTantcra  ccux  qui  Ic  Verront; 

lljporein:  s krviemomnc»  , T r . ^ . ,,  ; 

g.-tifvt  ilix  regi'Babylonis  & tOUtCS  CCSIlatlOnS  IctOnt  ailUJCtUeS  HU  Roi  . 

leptujginiï  annis.  ' de  Babylonc  pendant  foixante  & dix  années. 


§.  ir.  Le  Seigneur , après  avoir  (futié  fon  peuple  par  les  Chaldéens , punira  les 
Chaldéens  a leur  tour,  U commande  a Jeremie  de  faire  boire  à tous  tes  peuples 
du  calice  de  fi  fureur. 


* 

12,  Cumque  Implet!  fue- 
rînt  feptü.iginta  annî , vi(î- 
labo  fuper  regem  Babylo- 
. nis,  &J’üpergemem  ülaiH  , 
djcic  Düiiiinus,  iniquitatem 
eorum  , & fuper  tcr.'am 
Chaldxorum:  Sc  ponam  il- 
lam  in  folicudines  (êmpiicr* 
nas. 

13.1-taJducam  fupor  tet^ 
ram  illam  , omnta  verba 
inea«  qux  locutus  fumeon- 
# cra  eam , omne  quod  (crip- 
tum  e{Hn  libro  lilo*  qux- 
cunique  prophetavit  jere- 
mias  adverfum  oœnes  gen- 
tes  : 


14.  quia  fêrvicruttt  eir  » 
cqm  eirenc  genres  multx.f 
& reges  magnt  : & reddam 
eis  (ecundùm  fada  manuum 
fuarum. 


■12,  Et  lorfque  les  foixante  & dix  ans  fero^jt 
finis , je  villterai  dans  ma  colere  le  Roi  de  Ba- 
bylone  , ôc  fon  peuple /dit  le  Seigneur;  jc 
jugerai  leur  iniquité  : & je  répandrai  ma  fureur 
fur  la  terre  des  Chaldéens  ejuils  ont  fouillée 
par  leurs  crimes  ; & jé  la  réduirai  à une  éter- 
nelle folitude. 

, I J.  Je  vérifierai  mes  paroles  î Je  ferai  fon- 
dre ^ cette  terré  tous  les  maux  que  j'’ai  pré- 
dits rontre  elle , tout  ce  qui  eft  écrit  dans  ce 
livre , & tout  ce  que  Jeremie  a prophétifé 
contre  touteales  nations , ejutl  a prédit  devoir 
être  foûmifes  au  Roi  de  Babylone  ; ù',qm  P ont 
été  en  effet, 

14..  ( Car  quoique  ce  fulTentde  grarrds  peu- 
ples & de  grands  Rois , ils  ont  été  alTujcttis 
aux  Chaldéens  > en  punition  de  leurs  crimes.  ) 
Et  à f égard  des  Chaldéens , je  les  traiterai  aufft 
à leur  tour  félon  leurs  mérites  & félon  les 
oeuvres  de  leurs  mains. 


lî.Qoiaficdicit  Domi-  jj.  Car  voici  ce  que  m'a  dit  le  Seigneur 
BUS  exercuuum  Ueus  U-  Jes  armées^  le  Dieu  d’Ilraél  : Prenez  de  ma 
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« 

main  cette  coupe  du  vin  de  ma  fureur  ; 6c 
vous  en  ferez  boire  à tous  les  peuples  vers 
lefquels  je  vous  envoyer»!. 

i5.  Ils  en  boiront , ôc  ils  en  feront  trou- 
blés; ôc  ils  fortiront  comme  hors;d’eux-mé- 
mes  , à la  vue  de  l’épée  que  j’envoyerai 
contr’eux.  • 

17.  J’ai  dqpc  reçu  la  coupe  de  la  main  du 
Seigneur  ; &.  j’en  ai  fait  boire  à tous  les  peu- 
ples , vers  lefquels  le  Seigneur  m’a  envoyé  : 

18.  A Jeruialem , aux  Villes  de  Juda,  à 
fes  Rois  ôc  à fes  Princes  , pour  réduire  leurs 
terres  en  un  défert,  ôc  pour  les  rendre  l’éton- 
nement , la  fable  ôc  la  malédietion  des  hom- 
mes , comme  il  paroît  aujourd’hui.  ' 

I <?.  J’en  ai  Tait  boire  à Pharaon  y Roi  d’E- 
gypte à fes  ferviteurs  , à fes  Princes  Ôc  à 
tout  foi»  peuple , 

20.  ôc  généralement  à tous  les  Rois  du  pay^ 
d’Aufite , à tous  les  Rois  des  pays  des  Ph’ilif- 
flins,  d’Afcalon , de  Gaza  j d’Accaron  , ôc 
à ce  qui  relie  d’Azot  , 

2 1 . à l’Idumée  y à Moab  , ôc  aux  enfans 
d’Ammon , 

22.  à tous  les  Rois  de  Tyr  , ôc  à tous  les 
Rois  de  Si  don  , ôc  aux  Rois  de  fa  terre  des 
Hlcs  qui  font  au-delà  de  la  met _Mèd‘terr.mi'e. 

• 2 J.  à Dedan  .*à  Thema  , à Bpz , ôc  à tous 
celix  qui  fe  font  couper  les  cheveux  en  rond , 

'jui  ha^iitnv  aux  extrèmnà  d»  monde  , 

24.  à tou>  les  Rois  d’Arabie  , à tous  les 
Rois  d'Occidtnt  qui  habitent  dans  le  défcrr , 

3Ç.  à tous  les  Roi.  de  Zambri  , ôc  à tous 
les  Rois  d’Elam  , ôc  à tous  les  Rois  des  Mo- 
des , • . ■ 

2 /S.  à tous  les  Rois  det  peuples  de  l’ Aqui- 
lon , foit  qu’ils  foient  plus  proches*,  o8  plus 
éloignés.  J'en  ai  fait  boire  à tous  ces  peuples , 
pour  les  animer  les  uns  coiunf  les  autres.  J’en 


XXf^.  'loj 

rael;  Sume  ciîicem  vînî  fu-* 
roris  huju«  de  manu  mca  Sc 
propînabis  de  ïWo  cun.Tns 
gentibus , ad  quns  ego  mit- 
tam  te. 

# \t>.  bibent,  & tiuba- 
buntur,  & inrm'eutà  f.icie 
gUdii  , quem  t*gt>  mituin  ' 
iBter  eos. 

7.  Ft  acce^  calicem  de 
manu  Domini  * & propinavi 
cundis  gentibus  , ad^quas 
nTifù  me  Dominas  : 

ifi.  Jerufâlem,  6c  civita- 
tibus  Juda , 6c  regibus  ejus  » 

6c  prlncipibus  ejus  : ut  da- 
rem  eos  m folitudinem  ,*6c 
in  Auporem , & in  fibilum  , 

6c  in  maledidionem  , iicut 
Cft  Jies  ifta  : 

i>.  Pharaoni  reai  Æjyp- 
ti , 6c  fervii  ejtis , & p>  itxi« 
pibus  ejus,  6c  Omni  populo 
ejus,. 

10.  6c  unnerfis  gcncraft- 
ter  : cundis  regibus  terr* 
Auntidis,  6c  cuTtci>.«  regtbus  * 
terri*  PiiiuMluiin  , ik  Alca- 
loni , & Giàtx  , 6c  Accaron^ 

6c  reljquis  .\zoci , 

XI.  & IJum^rx,  6c  Moab^ 

6i  filiis^\mmon  : 

11.  6c  candis  reglbus 

ri , 6c  univeriîs  rcgibuj  bi- 
d'»nis  : 6c  regibus  terrx  iti- 
fuiarum  , qui  iunt  trans  nu- 
re  : 

15.  & Ded.in,6c  Thema, 

Sc  B-j«,  Sc  uftiverlîs  qui  ac- 
tonli  liant  in  comam  : 

H.  & cundis  regibus  A- 
raSix,  8c  candis  regibu» 
Za.)>bfi , 3c  cunitis  regibus 
hd^m  , Sc  cunciis  regibus 
Medorum: 


1^.  cundis  quoque  regî- 
bus  Aquilonis  de  prope  6c 
de  longe,  unicuique  conira 
fntrem  luum:  omnibus 

rcgnisicrrx,  qujc  lupei  fa» 
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tiem  cjus  (unK  & rex  Se- 
ûch  bibet  poA  eo$. 


XJ.  Et  dicet  ad  eos  : Harc 
dicit  Dominus  exercîcuun# 
Dfus  Ifracl  : Bibite  & ine- 
briamini,  & vomiie:  & ca- 
ditr , ncque  lurgaii^  d facie 
gladii,  qucm  ego  mittam  in- 
ter vos. 

iS.Cumque  noluerint  te- 
cipcrc  caiieem  de  manS 
lua  UC  bibanc»  dices  ad  eos  ; 
Hic  dicit  Dominus  exer- 
cituuffl  : Bibentes  bibetis  ; 


ai  donntf  à tous  les  Royaumes  qui  (ont  fur  la 
face  de  la  lerre  : ôc  le  Roi  de  Sefach , ou  dt 
Babylone  , en  boira^près  eux. 

27.  Jeremie , vous  leur  direz  encore  ceci  : 

Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  des  armées  , le 
Dieu  d’Uracl  : Buvez , fie  enivrez-vous  ; rc- . 
jettéz  ce  que  vous  avez  bû  > fie  tombez  , fans 
vous  relever , à la  vûe  * de  l’épée  que  j’en- 
voyerai  contre  vous.  • 

28.  Que  s’ils  ne  veulent  pas  recevoir  de 
votre  Tnain  cette  coupe  que  vous  leur  don- 
nerez à boire , vous  leur  diréz  : Voici  ce  que 
dit  le  Seigneur  des  armées  ; Vous  en  boirez 
très  - certainement. 


§.  III.  Dieu  a commencé  par  châtier  fort  peuple.  Les  autres  ne. doivent  pat 
efpérer  de  demeurer  impunis.  Défol.ition  de  toute  la  terre:  Hùrlemens  des 
pajieurs  & des  principaux  du  peuple  , quine  pourront  je  fauver  par  laftàie. 


19.  quia  ecee  in  civicate  , 
in*quîi  invocatum  çft  no- 
men  meum , ego  încipiam 
atflig^rc,  & vos  quafî  inno- 
cences & immunes  eritis? 
non  eritis  immunes  : gla- 
dium  enim  ego  voco  fuper 
omnes  habitritores  cerrje  « 
dieu  Dominus  cxercicuum. 


30.  Et  tu  prophetabis  ad 
eos  omnia  verba  lixc,  & 
dices  ad  illoi:  Dominus  de 
-excelfo  nigiet,  & de  habi- 
tacolo  ûnâo  üio  dabit  vo- 
cem  luam  : rugiens  (iiper 
decorem  fumn  : ccleuma 
qujfî  calcantium  concinetur 
adverfüs  omnes  habiutores 
terrée, 

3 1.  Penrénlifbnuus  uTque 
ad  cxtrenia  terra;  » quia  ju- 
dicium  Domino  cum  gen- 
tibus  : judicatur  ipfe  cum 
Omni  carne.  Impios  tradidi 
gUdio , dicit  Dominus. 

3 t.  Ha;c  dicit  Dominus 
exercituum  : £cce  afHii^o 


2p.  Car  je  vais  commencer  à affliger  les 
habitans  de  cette  Ville  même , où  l’on  invo- 
quoit  mon  nom;  fit  vous  prétendriez  apres 
cela  être  exempts  de  châtiment , comme  fi 
vous  étiez  innocens  ? Vous  ne  vous  en 
exempterez  point  ; car  je  vais  envoyer.l’épée 
contre  tous  les  habitans  de  la  terre  , dit  le 
Seigneur  des  armées. 

30.  Vous  leur  prophétiferez  toutes  ces  cho- 

fes , ôc  vous  leur  direz  : Le  Seigneur  rugira 
du  haut  du  ciel , ôc  il  fera  entendre  fa  voix 
du  lieu  de  fa  demeure  fainte.  Il  rugira  com- 
me un  lion  contre  ie  heu  même  de  fa  gloire  ; 
ôc  il  s’excitera  un  cri  commun  contre  tous 
les  habitans  de  la  terre , tel  qu’en  font  ceux 
qui  fuient  du  vin.  •.  • 

31.  Le  bruit  en  retentira  jufqu’aux.  extré- 
mités du  monde  , parce  que  le  Seigneur 
entre  en  jugement  contre  les  nations.  Il/e 
rend  lui  - même  juge  de  tous  les  hommes. 
J’ai  l’ivré  à l’épéC  les  impies , dit  le  Seigneur. 

32.  Voici  encore  ce  qiie  dit  le  Seigneur  des 
armées;  lÿCS  maux  vont  paffer  d’un  peuple  à 

ua 
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un  autre  ; & une  grande  tempête  fortira  des 
extrémités  du  monde , qui  ravagera  toute  la 
terre. 

35.  Ceux  que  le  Seigneur  aura  tués  ce 
jour-là  y feront  étendus^fur  la  terre , & la 
couvriront  d’un  bout  à l’autre  ; on  ne  les  pleu- 
rera point  y on  ne  les  relèvera  point , on  ne 
les  enfevelira  point:  mais  ils  demeureront  fur 
la  face  de  la  terre  comme  du  fumier. 

Hurlez,  pafteurs  , & criez;  couvrez- 
vous  de  cendres  , vous  qui  êtes  les  chefs  de 
mon  troupeau;  car  le  tems  eft  accompli  où 
vous  devez  être  tués  , où  vous  ferez  difper- 
fés  ; & vous  tomberez  par  terre  , vous  qui 
étiez  comme  des  vafes  d’on  grand  prLx  , dr 
vous  Jerez  entièrement  brifés. 

if.  Les  pafteurs  de  mon  peuple  voudront 
fuir  à l'approche  de  ces  maux , & ne  le  pour- 
ront ; les  Chefs  du  troupeau  chercheront  leur 
falut  inutilement. 

35.  Les  cris  des  pafteurs  fe  mêleront  avec 
les  hùrlcmens.  des  principaux  du  troupeau  , 
parce  ejue  le.Seigneur  a détruit  leurs  pâtu- 
rages. 

37.  Les  champs  , où  ton  gcûtelt  les  dou- 
ceurs de  la  paix  , font  dans  un  trifte  filence 
devant  la  colere  ôc  la  fureur  du  Seigneur. 

38.  Car  il  a abandonné  comme  un  lion 
affamé  le  lieu  de  fa  retraite  ; & enfuite  la 
terre , qui  étoit  défendue  par  fa  préfence , a été 
défolée  par  la  colere  du  Roi  de  Bahylone  , qui 
porte  dans  [es  étendarts  Xi  figure  d'une  colom- 
be, & par  l’indignation  ôc  la  fureur  du  Sei- 
gneur , ^ui  lui  a livré  cette  terre  pour  la  punir, 
de  fespefhés. 


* 


Tome  IV.  Part.  II. 


XXV.  - lo  y 

f grcJietur  Je  ger.tc  in  gen- 
lem  U turbo  nuigiius  egrc- 
ilietur  » lUniniitaubus  ierr.e. 

JJ.  Et  eruntinterfefli  Do- 
mini  in  die  iilü  à Tumma 
tem  olijue  ad  lummuin  e- 
jus  : non  plangcmur,  & non 
colligcntur,  negue  (rpelien. 
cur  : in  Aenjuilioium  lupei 
facicm  tertx  jaccbuni. 

J4.  Ululate,  paflores  , Je 
clamaie  , & alpergite  vos 
cinerc  , optimales  gregis  ; 
quia  completi  funt  dics  vel- 
tfi , ut  inteificiamini,  & è\C- 
fipationes  -vcftrjf,  & cade- 
lis  quali  vala  pretiola. 


JT.  Et  peribit  fuga  à paf- 
totibus , & lâlvatio  ab  op- 
tiniatibus  gicgit.  . 


jd.  Vôx  clamons  pafto- 
tum  , & ululatus  opiima- 
tum  gregis  : quia  \aftavit 
Dominus  palcua  eorum. 


J7.  Et  conticuerunt  ami 
pacis  à faeie  ir«  furoris  Do- 
mini, 

jt.  Dereliquit  quaA  leo 
umbraculum  Ilium  , quia 
fafla  cft  terra  eorum  in  de- 
folaiionem  d facie  irar  co- 
lumba; , & à facie  ii2  furoiii 
Domliu, 


O 
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CHAPITRE  XXVI. 

1 

§.  I.  Jeremie  prédît  par  l’ordre  de  Dieu  la  deflruâion  de  Jerufalem.  IV efl  prü 
par  les  Prêtres  , par  les  Prophètes  & par  le  peuple , qui  'veulent  le  tuer» 


L’an  du  monde  33py.  Avant  J.  C.  6oç. 


T.  In  prîncipio  rpgnî  Joa« 
»im  fiiii  JûJîr  régis  Juda» 
fadum  cft  vc'btr»  iftûd  k 
DominOf  direns  : 

1 Hrc  dicjt  Dominas: 
Sta  in  ar^io domû< Oominî: 
& 1 ><]uéris  ad  omnes  civita* 
tes  juda,  de  ^uîbus  veniunt 
ut  adorent  in  domo  Domi- 
ni  y univerfos  lermones  , 
9105  ego  m.mdavî  tibi  ut 
loquaris  ad  ros:  nolifubtra- 
bere  verbum , 

n forte  nudiant  & con* 
veruntur  unufquifqtie  à via 
lua  mala  : & pcrniteat  me 
inali  y quod  rogito  facere 
eis  pcopter  malitiam  Audio- 
rum  eorum. 

4,  Et  dices  ad  eos  ; Hze 
dicit  Dominas  : Si  non  au> 
dieritis  me , ut  einbuletis  in 
lege  mea,  quaoi  dedi  vo- 
bis  f 

ue  audiatis  fermones 
lèrvorum  meorum  Prophc- 
tarum,  quo$  ego  mifî  ad  vos 
de  nofte  confurgens , 9c  di- 
rigent , & non  audîAis  : 


ê.  dabo  domum  îÛam  fi- 
eut  Silo,  &utbem  hanc  da- 
bo in  maîediâionem  cunc- 
tis  gemibus  terra:. 

7.  It  aedierunt  facerdo- 
tes  , & prcpheta: , 8c  omnis 
populus  « Jcremi  >m  loquen- 
tcm  verba  hzcin  domo  Do- 
mini 

8.  Cumque  compicflet 
Jeremlts  t ioquens  ooutia 


ï-A.  U commencement  du  régné  de  Joa- 
chim fils  de  Jofias  Roi  de  Juda , le  Seigneuc 
me  dit  ces  parole»  : 

2.  V oici  ce  que  dit  le  Seigneur  : Jeremie 
tenez-vous  à l’entrée  de  la  maifon  du  Sei. 
gneur,  ôc  dites  à tous  les  habitans  des  Villes 
de  Juda,  qui  viennent  adorer  dans  la  maifon 
du  Seigneur,  tout  ce  que  je  vous  ai  ordonné' 
de  leur  dite.  N’en  retranchez  pas  la  moindre 
parole  , 

3.  pourvoir  s’ils  vous,  écouteront,  & s’ils 
fe  convertiront  , en  quittant  leur  mauvaife 
voie  , afin  que  je  me  repente  auffi  du  mal; 
que  j’avois  réfolu  de  leur  iàir«;à  caufe  de  la< 
malice  de  leur  cœur. 

4.  Vous  leur  direz  donc  : Voici  ce  quœ 
dit  le  Seigneur  : Si  vous  ne  faites  ce  que  jo 
vous  dis , en  marchant  félon  la  loi  que  jç 
vous  ai  donnée , 

J.  & en  écoutant  les  paroles  des  Prophè- 
tes qui  font  mes  ferviteurs  , que  je  vous  ai 
envoyés  de  bonne- heure  , que  j’ai  conduits 
vers  vous  avec  emprejfement  , & que  jufquà 
pré/ent  vous  n’avez  point  écoutés , 

6.  je  réduirai  cette  ville  dans  le  même  état 
•où  cft  Silo , & je  rendrai  cette  ville  l’exécra» 

tion  de  tout  les  peuples  du  monde.  , 

7.  l es  Prêtres , les  Prophètes  & tout  le 
peuple  en*endircnt  Jeremie  qui  difoit  ces. 
paroles  en  la  mailbn  du  Seigneur. 

8.  Et  Jeremie  ayant  dit  tout  ce  que  lè  Sew 
neur  lui  avoit  ordonné  de  dire  à tout  le  peu?- 
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pie } les  Prêttes  , les  Prophètes , ôc  tout  le 
f)cuple  fe  faifirent  de  lui , en  difant  : Il  faut 
qu’il  meure. 


9-  Pourquoi  a-t-il  prophdtifé  au  nom  du 
Seigneur , en  difant  : Cette  maifon  fera  trai- 
tée comme  Silo  , & cette  ville  fera  détruite, 
làns  qu’il  relie  perfonne  pour  l’habiter  ; com- 
w;  Ji  Dieu  pouvait  abandonner  ainfi  fon  propre 
héritage  ? Alors  tout  le  peuple  s’afTembla 
contre  Jeremie  à la  maifon  du  Seigneur. 

ro.  Et  les  Princes  de  Juda  , c’eft-à-dire , 
4:s  Sénateurs  du  peuple  , ayant  entendu  ceci , 
montèrent , de  la  maifon  du  Roi  où  ils  étaient 
ajfemblés , à la  maifon  du  Seigneur  , & ils 
s adlrent  à l’entrée  de  la  porte  neuve  de  la 
maifon  du  Seigneur,  pour  connaître  de  cette 
affaire. 

II.  Alors  les  Prêtres  & les  Prophètes  par- 
lèrent aux  Princes  & à tout  le  peuple  , en  di- 
lànt  : Cet  homme  mérite  la  mort , parce  qu’il 
a prophétifé  contre  cette  ville , comme  vous 
l’avez  entendu  de  vos  oreilles. 


Ï07 

qui  prxcepent  ei  Domi- 
nus  UC  loquereiur  ad  uni- 
verlum  populum,  apprehen- 
derunt  eum  /âcerdotes,  de 
prophetx , & omnis  popu- 
lus , dicens:  Morte  moria- 
tur. 

S.  Quare  prophetavit  in 
noinine  Domini , dicens  : 
Sicut  Silo  erit  domus  hxc  ; 
& uibs  ilia  defolabitur,  eà 
quod  non  lit  hjbirator?  £c 
congregatus  ell  ooinis  po- 
pulus  adverfus  Jeremiain  iq 
domo  Domini. 

10.  Et  audieranc  prïnci-J 
pes  Juda  verba  hxc , & ali 
cenderunt  de  domo  regis  ia 
domum  Domini , & fede- 
runt  in  incroitu  porta  doa 
mus  Domini  novx. 


II.  Et  locuti  lünt  lacer.: 
doiei  St  prophetx  ad  princi- 
pes , 8t  ad  omnem  popnlum,' 
dicentes  : Judicium  mottia 
ell  viro  huic , <)uia  prophe- 
tavit adverfus  civitatem  iC. 
tam  > lîcut  audillia  auribuf 
veiltis. 


§.  II.  Jeremie  parle  pour  fa  défenfe.  Les  Princes  Ù“  le  peuple  le  trouvent 
innocent.  Qjielques-uns  des  anciens  allèguent  les  exemples  des  Prophètes 
■Michee  ù"  Urie , is"  s'en  fervent  pour  fauver  Jeremie. 

12.  Et  Jeremie  dit  à tous  les  Princes  & à i».  Et  ait  Jetemias  ad 
tout  le  peuple  : Cefl  le  Seigneur  oui  m’a  en-  o™»'*  principes , & ad  uni- 
voyé , pour  parler  a cette  maifon  ôc  a cecte  Dominus  miiît  me,  ut  pro- 
ville , ôc  pour  lui  prédire  tout  ce  que  vous  P*>eiarem  ad  domum  iftam,. 


avez  entendu. 

1 J.  RedrelTcz  donc  maintenant  vos  voies  ; 


& ad  civitatem  hanc  , ora- 
iiia  verba  qux  audillis, 

, IJ.  Nanc  ergo  bonas  fa-' 

rendez  plus  pures  les  affeaions  de  votre  cite  vias  veilla;  ,&  iludi. 
cœur , ûc  écoutez  la  parole  du  Seigneur  vo-  Domini  Dei  veftri  : st  pœ- 
tre  Dieu  ; 6c  le  Seigneur  fe  repentira  du  mal  niwi>it  Dominum  maii  , 

— >:i : — jr.i  . c quod  locutus  ell  adverfura 


qu’il  avoir  réfolu  de  vous  faire. 

14.  Pour  moi , je  fuis  entre  vos  mains; 
&tes  de  moi  ce  qu’il  vous  plaira. 


T*l. 

14.  Ego  auiem  ecco  in 
manibus  vellris  fum  : facite 
mihi  quod  bonum  Streâun 
cil  in  oculis  vePris  : 


# 
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15.  vcmmtjmen  fcitofe 
& cognofciie  > quôd  (î  occi-, 
deritis  me  , finguinem  in- 
ri>renicm  tradeiis  contra 
rormetipfos,  S:  contra  ctvi- 
(ntem  iftam  , Sc  habitatores 
r,us  1 in  veriiate  enim  mi(ît 
me  Dominus  aJ  vos  , ut 
hqucrerin  aurtbus  vcfiris 
oninia  veiba  lire. 

I (t.  Ft  dixerunt  principer. 
& omnis  populus , ad  fâcer- 
dotes , & ad  proplictas  : Non 
fft  virohuic  judicium  mor- 
tis  , quia  in  nomine  Dorai- 
el  Dci  nuftri  locutus  ell  ad 
oos. 

17.  Surrcxcronf  ergo  viri 
Je  lènioribus  terrr  : & di- 
xerunt ad  omnera  cæcum 
populi,  loquentesi 

18.  .Michras  de  Morafthi 
fuit  propheta  in  diebus  E- 
aechir  regis  juda , & ait  ad 
pninem  poptilum  Juda  , di- 
cens  i Hrc  dicit  Dominus 
cxercimum  : Sion  qiiafi  ager 
arabitjr  : & jerulalem  in 
acervum  lapidum  erit  : 
& mons  domûs  in  excella 
flvacum, 

tj.  Numquid  morte  con- 
Jemnavit  eum  Ezecliias  rex 
Juda,  & omnis  Juda?  num- 
quid non  limuerunt  Domi- 
num,  dt  deprecati  funt  fa- 
riem  Doroinit  Se  poenituic 
Dominum  mali , quod  lo- 
cutus fuerat  adverfum  eos  / 
Itaqiie  noa  facimns  malum 
E'ande  contra  animas  nof- 
cras. 

10.  Fuit  quoqnc  vir  pro- 
plietans  in  nomine  Domini, 
Vrias  filius  Seme'i  de  Ca- 
riathiarim  : & prophetavit 
advenus  civiiatem  ilJain  , 
St  adveefus  icrram  banc , 
juxta  omnia  verba  Jere- 
>nir. 

21.  Et  audivit  rex  Joa- 
tisa..  Si  omnex  poternes. 
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IJ.  Sachez  néanmoins,  & foyez-e'n  per- 
fuadt5s  , que  fi  vous  me  faites  mourir  ^ vous 
rti.pandrez  le  fang  innocent , & que  vous  le 
ferez  retomber  fur  vous-mêmes  , fur  cette 
ville  , & fur  tous  fes  habitans  , parce  que 
c ejl  véritablement  le  Seigneur  qui  m'a  envoyé 
vers  vous  , pour  vous  dire  tout  ce  que  vous 
avez  entendu. 

1 6.  Alors  les  Princes  6c  tout  le  peuple  di- 
rent aux  Prêtres  6c  aux  Prophètes  t Cet  hom- 
me n’a  point  mérité  la  mort , parce  qu’il  nous 
a parlé  au  nom  du  Seigneur  notre  Dieu , dr 
qu’il  ne  nom  a dit  que  ce  que  le  Seigneur  lui 
aveit  ordonné. 

17.  En  même -tems  , quelques-uns  dies 
plus  anciens  du  pays  fe  levèrent , ôc  dirent 
a toute  l’alfemblée  du  peuple  : 

18.  Michée  de  Morafthi  prophétifa  au 
tems  d’Ezechias  , Roi  de  Juaa  , 6c  il  dit  à 
tout  le  peuple  de  Juda  : Voici  ce  que  dit  le 
Seigneur  des  armées  : Sion  fe  labourera  com- 
me un  champ;  Jerufalem  fera  réduite  en  un 
monceau  de  pienes , 6c  cette  montagne  où 
eft  la  maifon  du  Seigneur  deviendra  une 
haute  forêt. 

ip.  Fut-il  pour  cela  condamné  à mort  pat 
Ezechias , Roi  de  Juda , 6c  par  tout  le  peu- 
ple ? Ne  craignirent  - ils  pas  au  contraire  le 
Seigneur  ? Et  il  fe  répentit  des  maux  dont  il 
avoit  réfolu  de  les  affliger.  Ainfi  nous  com- 
mettons maintenant  un  grand  crime  qui  re- 
tombera fur  nous  , fi  nous  faifons  mourir  cee 
homme  qui  nom  parle  de  la  part  de  Dieu. 

20.  Il  y avoit  auffi  un  homme  nommé 
Urie  fils  de  Semeï  de  Cariathiarim , qui  pro- 
phétifoit  au  nom  du  Seigneur , 6c  qui  avoit 
prédit  contre  cette  ville  ôc  contre  ce  pays, 
toutes  les  mêmes  chofes  que  Jeremie. 

21.  Et  le  Roi  Joachim  , tous  les  Princes 
6c  les  plus  puiffans  de  fa  Cour  l’ayant  enten- 
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tlu , le  Roi  le  voulut  faire  mourir.  Urie  le 
Eit  ; il  eut  peur  , & il  s’enfuit  j fie  fe  retira 
en  Egypte. 

2 2.  Et  le  Roi  Joachim  ayant  envoyé  Elna- 
tlian  fils  cl’Achobor , 6c  des  hommes  avec 
lui , pour  le  prendre  dans  1 Egypte  > 

25.  ils  en  tirèrent  Uric  , 6c  l’amencrentau 
Roi  Joachim , qui  le  fit  mourir  par  l’épce , 
& voulut  que  fon  corps  fiit  enfeveli  fans  hon- 
neur dans  les  fépulchres  des  derniers  du  peu- 
ple. Alais  vous  /avez  de  quels  ^.alheurs  cette 
mort  fut  /ùivie. 

24.  Ahicam  fils  de  Saphan  foûtint  donc 
puilfammcnt  Jercmic  par  ce  dfeours  ; 6c  il 
empêcha  qu’il  ne  fût  abandonné  entre  les 
mains  du  peuple , 6c  qu’on  ne  le  fît  mourir. 


& principes  ejas  , verba 
lue  : & qujrCvit  rex  imerfi- 
cerc  eum.  tt  nudivit  t’tias , 
& timuit  , fugittiue  & in- 
greffns  eft  Ægypium  , 
tt.  Lt  tnilic  rex  Jcjuim 
vitos  iii  Ægyptutn , 1 ina- 
than  fiiium  Achobor , & vl- 
ros  cum  eo  in  Ægyptum. 

IJ.  F.t  ediixerum  Uriam 
de  Ægypto  : & adduxerunt 
eum  ad  regem  Joaxim  , Sc 
percullic  eum  gladio  : K 
projecii  cadaver  ejus  in  fe- 
pulcbcil  vulgi  ignobiiis. 


14.  Igitur  manus  Ahi- 
cam rilli  Saphan  Aiit  cum 
jeremia , ut  non  traderetui 
in  manut  populi , 8c  interfi- 
heerent  eum. 


CHAPITRE  XXVI L 


§.  I.  Jereime  envoie  par  F ordre  de  Dieu  des  liens  Ù'  des  chaules  à divers  Rois] 
Il  leur  ordonne  de  fe  foumenre  au  Roi  de  Babylane.  Il  leur  promet  la  paix  & 
le  repos  , s’ils  cbeijfent  a cet  ordre’,  ir  il  les  ajfure  qu’ils  périront  par  l’epée  ^ 
par  la  pejle  & par  la  famine , s’Hs  en  ufent  autrement. 


L’an  du  monde  33py.  Avant  J.  C.  tfop. 


U commencement  du  regne  de  Joa- 
chim fils  de  Jofias  Roi  de  Juda , le  Seigneur 
parla  à Jeremie  de  cette  forte  , félon  qutl  ta 
rapporté  lui-mtme  , en  difant  : 

2.  Voici  ce  que  le  Seigneur  m’a  dit  : Fai- 
tes-vous des  liens  6c  des  chaînes  i 6c  mettez- 
les  à votre  cou. 

3.  Et  après  les  avoir  portées  quelque-teins  j 
vous  les  envoyerez  au  Roi  d’Ecîom  , au  Roi 
deMoab,  au  Roi  des  Ammonites  , au  Roi 
de  Tyr  6c  au  Roi  de  Sidon , par  les  Ambaf- 
fadeurs  qui  font  venus  de  leur  part  à Jerufa- 
lem  versScdecias  Roi  de  Juda. 

.4.  Et  vous  leur  ordonnerez  de  parler  ainft 


î.Tn  prîncîpîo  regnî 
n:m  filii  Jofix  regis  Juda  ^ 
ia6uracfi  verbum  iÀud  ad 
Jeremiam  à Domino  , di« 
cens  ; 

2.  H«c  dicit  Dominus  ad* 
me  : Fac  tibi  vincula*  & ca^ 
cenas  : &pones  cas  in  collo- 
tuo. 

3.  Et  mittes  ear  ad  xe- 
gem  Fdom  , St  ad  regem 
Moab,  & ad  regem  Hliorum 
Ammon  > & ad  regem  Tyri» 
& ad  regem  SiUonis  ; lit 
manu  numiorum,  qui  ve-^ 
nerunt  Jerufa^em  ad  Sede** 
ciam  regem  juda. 

£c  przeipies  eis  uL&d 

O iij 
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dominof  fadf  loquantur  : 
Hzc  (Ucit  Dominus  exerci- 
tuam  Deui  Ifcacl  : Hzc  di- 
Cctis  ad  dominot  veAros  : 

f.  Ego  feci  tcmm , & ho- 
mines  , & jumenta,  quz 
fum  fupct  faciem  terrx  , in 
fortitudine  mca  magna  , & 
in  brachio  raeo  exicnto  : 8c 
dedi  eam  ci , qui  placuit  in 
•culis  mcis. 

i.  Et  nunc  itaque  rgo  de> 
di  omnes  letrat  iAas  in  ma- 
nu  Nabuchodonofor  regis 
Eibylonis  fervi  mci  : inlti- 
per  Si  beAias  agri  dedi  ci  ut 
ÎErvianc iUi. 

7.  Et  fervient  ci  omnes 
geiues , Si  filio  ejus  « & Alio 
£lii  ejus  ; donec  veniat  tem- 
pus  tcrr*  ejus  ; ejus  St  ip- 
iiut  : St  fetvient  ci  gentes 
luuitz,  St  reges  magni. 


8.  Gens  autem  St  regnum, 
quod  non  fcrvierit  Nabu- 
cliodonofor  régi  Babyloris , 
te  quicumque  non  curvave- 
sit  collum  fuum  fub  jugo 
regis  Babylonis,  in  gladio  , 
8t  in  famé  , St  in  pefle  vifi- 
tabo  fuper  gentem  illam  , 
aitDominus,  donec  confu- 
mam  eos  in  manu  ejus. 

p.  Vos  ergo  nolite  audire 
proplictas  veAros,  St  divi- 
nos,  St  roniniatoresi  St  au- 

Sures  , St  maleficos  , qui 
icunt  vobis  : Non  fervie- 
sis  régi  Babylonis  ; 


10.  quia  mendacium  pro- 
phetant  vobis  i ut  longe  vos 
feciant  de  terra  veAra,  Sc 
«jiciam  vos , St  pereatis. 


1 1.  Porro  gens , qur  ful>- 
îecerit  cervicem  fuam  fub 
jugo  regis  Babylonis , St  Ter- 
Vieiit  ci  i dimitiain  eoxs,  in 


à leurs  maîtres  : Voici  ce  que  dit  le  Sdgneüt  I 

des  armées  a le  Dieu  d’ifraël  : Dites  ceci  à 

vos  maîtres  </?  la  part  du  Seigneur.  ; I 

y.  C’eft  moi  qui  ai  créé  la  terre , les  honW  ' 

mes  & les  bêtes  qui  font  fur  la ûce  de  la  terre,  I 

par  ma  grande  puiflance  & par  mon  bras  fort; 
ôc  j’ai  donné  la  terre  à qui  il  m’a  plû,  comme 
en  étant  le  maître  abfolu.  i 

6.  J’ai  donc  livré  maintenant  toutes  cei  , ' 

terres  entre  les)  mains  de  Nabuchodonofor 

Roi  de  Baj^lone  mon  ferviteur;  je  lui  ai 
donné  encore  les  bêtes  de  la  campagne , afin 
qu’elles  lui  foient  afllijetties. 

7.  Et  tous  les  peuples  de  ces  divers  pays  lui 
feront  fournis  , à lui , à fon  fils , & au  fils  de 
fon  fils  , jufqu’à  ce  que  fon  tems , & le  tems 
que  j’ai  marqué  pour  la  ruine  de  fon  Royaume , 
foit  venu.  Et  jufques-là , plufieurs  peuples  ÔC 
de  grands  Rois  lui  feront  fournis. 

8.  Que  fi  quelque  peuple  ôc  quelque  royau- 
me  ne  veut  pas  fe  foûmettre  à Nabuchodo- 
nofor Roi  de  Babylone  , ni  bailTer  le  coa 
fous  le  joug  du  Roi  de  Babylone  , je  le  vifi- 
terai  par  l’épée , par  la  famine  ôc  par  la  pelle  , 
dit  le  Seigneur , jufqu’à  ce  que  je  les  aie  con- 
fumés  par  la  main  de  Nabuchodonofor. 

p.Vous  donc,  peuples  J que  j’ai  réfolu  de  ' 

livrer  à ce  Prince,  n’écoutez  point  vos  pro- 

fihetes,  ni  vos  devins,  ni  vos  inventeurs  de 
bnges , ni  vos  augures , ni  vos  magiciens  , 
qui  vous  difent  : Vous  ne  ferez  point  alTujetr 
fis  au  Roi  de  Babylone. 

10.  Car  en  parlant  ainji,  ils  vous  prophéri- 
fent  le  menfonge , pour  vous  envoyer  bien  • 
loin  de  votre  terre  , pour  vous  en  chaffer , ÔC 
pour  vous  faire  périr. 

1 1.  Quant  au  peuple  qui  voudra  bien  baiP-  ' 

fer  le  cou  fous  le  joug  du  Roi  de  Babylone  , i 

ÔC  lui  être  fournis , je  le  lailTetai  en  paix  dan« 
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là  terre  j dit  le  Seigneur , il  la  cultivera  ^ & y terra  fua , dîcit  Dominus  j 
habitera.. 


5.  II.  Le  Prophète  exhorte  Sedeciat  Roi  de  Juda  à fe  foumettre  au  Roi  de" 
Babylone.  Il  s’eleve  contre  les  faux  Prophètes  jui  feduifrnt  le  peuple  , (y 
qui  lui  parlent  de  la  part  de  Lieu , faut  que  Dteu  les  ait  envoyés. 


12.  J’ai  parld  aufli  en  cette  même  maniéré 
à Sedecias  Roi  de  Juda,  en  lui  difant;  Baif- 
fez  le  cou  fous  le  joug  du  Roi  de  Babylone  ; 
foûmettez-vous  à lui  âc  à fon  peuple , Sx.  vous 
vivrez  en  repos.  Cefl  le  meilleur  parti  que 
vous  puiljiez  prendre. 

I J.  £«  effet , pourquoi  mourrez-vous,  vous 
êc  votre  peuple  , par  l’épêe,  par  la  famine  6c 
par  la  pelle , félon  que  le  Seigneur  a dit  qu’il 
arrivera  à la  nation  qui  n’aura  point  voulu  fe 
loûmettre  au  Roi  de  Babylone  f 

1 4.  N’écoutez  donc  point  les  paroles  des 
Jàux  prophètes , qui  vous  difent  : Vous  ne 
lercz  point  alTujettis  au  Roi  de  Babylone  ; car 
ce  qu’ils  vous  difent  n’eft  que  menlonge. 

I (.  Je  ne  les  ai  point  envoyés,  dit Iç Sei- 
gneur, ôc  ils  prophétifent  faulfemcnt  en  mon 
nom  , pour  vous  chafîcr  de  votre  pays , Sx 
pour  vous  faire  périr  , vous  ôc  vos  Prophètes , 
qui  vous  prédilcnt  l’avenir , que  je  ne  leur  ai 
point  découv'rt, 

1 5.  J’ai  aulfi  parlé  aux  Prêtres  ôc  à ce  peu- 
ple , en  leur  difant  : Voici  ce  que  dit  le  Sei- 
gneur ; N écoutez  point  les  paroles  de  vos 
prophètes  , qui  vous  font  des  prédidions 
ima^  nanet , ôc  qui  vous  difent  : Les  vafes  de 
la  maifon  du  Seigneur  feront  bicn-tôt  rap- 
portés de  Babylone,  où  il.  ont  été  transférés 
avec  le  lioi  J àtlnm.  Car  'n  parlant  ainfi,  ils 
vous  propliétilent  le  menfonge. 

1 7.  Ne  les  écoutez  donc  point,  quand  ils 
vous  font  ces  belles  promtelf  s,  non  plus  que  quand 
ih  vous  difent:  Pourquoi- cetre  Ville  fcroit- 
eJe.  réduite  en  un  défère  .^  Eff-ce  que  Dieu- 


tt.  Et  ad  Scdcciam  re* 
g«ra  Juda  locutui  l'um  le- 
cunüùm  omnia  verba  hacc  , 
dicens  : Subjicite  colla  ve& 
tralub  jugo  regis  Babylonit, 
& fervitç  ei , & populo  ejus, 
& viveiif. 

IJ.  Quace  moriemini  tu 
Se  populus  tuus  gladio , Sc 
famé , & peAe , licut  locu- 
tus  eA  Oominus  ad  geniem». 
qux  fervire  noluerii  régi  Ba-* 
bylonis  ? 

14.  Nolite  audire  rerba 
propheiarum  dicentium  vo- 
bis:  Non  feivietis  régi  Ba- 
bylonis  : quia  mendaciuai. 
ipli  luquuntur  vobis. 

I S.  Quia  non  miA  eos,  ait 
Dominus  ; St  ipfi  prophe- 
tant  in  nonline  mco  roen- 
daciter;  ut  ejiciant  vos  , & 
pereaiis  tam  vos , qudm  pro- 
phetz  , qur  vaticinaniur  vor 
bis. 

IX  Et  ad  licerdotes , St 
ad  populom  iAum  lorutus 
fum , dicens  : Hrc  dicit  Do- 
minus: Noüie  audire  verba 
propheiarum  veArorum  , 
qui  prophetam  vobis  , di- 
centes:  Ecce  v.tfa  Domini^ 
revertentur  de  Babylon» 
nunc  citb  V mendacium  e— 
nitn  prophecanc  vobis. 


'7.' Nolite  ergo  audire 
eos , fed  l'ervite  régi  B.iby- 
lonis , ut  vivatis  j quare  da- 
tur  lizc  civius  in  loüiudie- 
nem  { - 


% 


Digitized  by  Google 


1 la 


J £ R 


iS.  Et  (i  proplietx  fiint  > 
Sc  cft  verbuin  Domini  in 
cis  , occurrant  Domino 
exercituum  , ut  non  veniant 
.vafa,  qux  ctcrelida  fucrant 
in  domo  Domini,  & in  do- 
mo  regis  Juda,  Sc  in  /eru- 
Xilem , in  Babylonem. 

i^.  Qui.i1i.rc  dicit  Domj- 
nus  exercituum  ad  coium- 
nas  , & ad  m.ire,  St  ad  ba- 
ies , & ad  reliqua  vaforum , 
qux  remanfetant  in  civitatc 
bac , 

10.  qu*  non  tulit  N.ibo- 
chodonoCor  rex  Babylonis , 
cura  tcansTerret  Jechoniam 
filium  JoaKim  regem  Juda 
de  Jerulilem  in  Babylonem, 
& omnes  optinaates  Juda  Sc 
Jcrufalem. 

1 1.  Quia  hrc  dicit  Do- 
minus  exercituum  Deus  If- 
t.iel  ad  va(à , qux  dereliâa 
Tunt  in  domo  Domini,  Sc 
in  domo  regis  Juda  Sc  Je- 
cuûlem: 

al.  In  Babylonem  tranf- 
ferentur,  Sc  ibi  erunt  ulque 
ad  diem  vilitatiunis  lùx:  di- 
cit Dominus , Sc  afierri  fa- 
ciam  ea , Sc  rcDiiqi  in  loco 
illo. 


E M I E.  Cn^r.  XXriI. 
pourrait  l’abandonner?  Mais  feumettez-vous' 
au  Roi  de  Babylone,  afin  que  vous  viviez; 
C>”  ne  vous  arrêtez  point  aux  paroles  de  ces  faux 
prophètes  , qui  ne  publient  que  des  menfonges. 

18.  Que  s’ils  font  vraiment  prophètes , & 
fi  la  parole  du  Seigneur  eft  en  eux,  qu’ris 
s’oppofent  au  Seigneur  des  armées,  afin  que 
les  vafes  qui  ont  été  laiflés  en  la  maifon  du 
Seigneur,  dans  la  maifon  du  Roi  de  Juda  , 
dans  Jeruliilem  , ne  foient  point  transférés 
en  Babylone  , comme  le  Seigneur  ï a ordonné. 

19.  Car  voici  ce  que  dit  le  Seigneur  des 
armées,  aux  colonnes,  à la  mer  d’airain  i 
aux  bafes,  6c  aux  autres  vaiffeaux  dejlinès  a» 
fervice  du  temple,  qui  font  demeurés  en  cette 
VUle, 

20.  que  Nabuchodonofor  Roi  de  Baby- 
lone n’emporta  point , lorfqu’il  emmena  Je- 
chonias  fils  de  Joachim,  Roi  de  Juda  à Ba- 
bylone , 6c  avec  lui  toutes  les  perfonnes  les 
plus  conlidérables  de  Juda  6c  de  Jerufalem  : 

21.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  des  ar- 
mées , le  Dieu  d’ifracl  ,'aux  vafes  qui  ont  été 
laiffés  dans  la  maifon  du  Seigneur,, ÔC  dans 
la  maifon  du  Roi  de  Juda  6c  de  Jerufalem. 

22.  Ils  feront  tranfportés  à Babylone , 6c 
ils  y demeureront  jufqu’au  jour  que  je  les  vi- 
fiterai , dit  le  Seigneur , 6c  que  je  les  ferai 
rapporter  6c  remettre  en  leur  premier,  lieu. 


it 
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CHAPITRE  XXVIII. 

I.  îianmtas  faux  Vroplittf  prédit  quf  dam  deux  am  les  l’ofes  emportés  à 
Babyhne  par  Sabachodonofor  feront  rapportés  àjerufalem,  ù"  que  Jechonias 
reviendra  a oee  tous  les  captifs,  Reponfe  de  Jeremie  aux  paroles  d'Hananias, 

• 

L’an  du  monde  3408.  Avant  J.  C. 


'1-Lj  a mfime  année  , au  commencement 
du  régné  de  Sedecias  Roi  de  Juda  , au  cin- 
quième mois  de  la  quatrième  année  de  fort 
régné  J Hananias  fils  d’Afur  faux  prophète  , 
ejui  était  de  la  futile  de  Gal>aon , me  ait  dans 
la  maifon  du  Seigneur,  en  préfence  des  Prê- 
tres ôc  de  tout  le  peuple  : 

2.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  des  armées, 
le  Dieu  d'Ifrael  : J’ai  Lrifé  le  joug  du  Roi  de 
Babylone  ; fai  rèfolu  de  vous  délivrer  de Jes 
mains , & cela  dans  peu. 

3.  Car  il  fe  paflTera  feulement  encore  deux 
ans  ; & après  cela , je  ferai  rapporter  en  ce 
•lieu  tous  les  vafes  de  la  maifon  du  Seigneur  , 
.que  Nabuchodonofor  Roi  de  Babylone  a 
emportés  de  ce  lieu,  & qu’il  a transférés  à 
Babylone. 

4.  Et  je  ferai  revenir  en  ce  même  lieu , dit 
le  Seigneur , Jechonias  fils  de  Joachim  Roi 
de  Juda  , & tous  les  captifs  qu’on  a emme- 
nés de  Juda  en  Babylone  ; car  je  ^riferai  le 
■joug  ù"  la putJJ'ance  du  Roi  de  Babylone. 


I.  Et  fàftum  e(l  in  jnno 
illo , in  principio  regni  Se- 
dcciz  rrgis  Juda  , in  anno 
quarto,  in  menfe  quinto,  di- 
xit  aJ  me  Hananias  filius  A- 
zur  propheia  de  Gabaon , 
in  domo  Domini  , coram 
làcerdotibut  & omni  popu- 
lo, dicent  : 

1.  Hzc  dicic  Dominus 
exercituum  Deus  Ifrael  : 
Contrivi  jugum  regis  Baby-, 
lonit. 

3.  Adhuc  duo  anni  die- 
rura  , & ego  referri  Faciam 
ad  locum  iilum  omnia  vaû 
domûs  Domini , qua;  tulit 
Nabuchodonofor  rex  Baby- 
lonis  de  loco  ifto , & crant- 
tulit  ea  in  Babylonem. 


4.  Et  Jechoniam  filiuRi 
Joachim  regem  Juda , de 
omnem  tranfmigrationem 
Juda  , ' & qui  ingreffi  fuut 
in  Babylonem , ego  convet* 
tam  ad  locum  ilium  , ait 
Dominus  : conteram  enim 


y.  Le  Prophète  Jeremie  répondit  au  pré- 
tendu Prophète  Hananias , devant  les  Prê- 
tres & devant  tout  le  peuple  qui  étoit  en  la 
maifon  du  Seigneur; 

ôc  le  Prophète  Jeremie  lui  ditt'Ainfi 
lôit-il  ; que  le  Seigneur  daigne  faire  ce  que 
vous  venez  de  dire  ; que  le  Seigneur  vérifie 
les  paroles  que  vous  venez  de  prophétifer , 
afin  que  les  ^afes  facrès  foient  rapportés  en 
Tome  IV,  Part.  11. 


jugum  rfgîs  Babylonis. 

f.  Et  di.xit  Jeremias  pro- 
pheta  ad  Hananiam  prophe- 
tam,  in  oculis  facerdotum  , 
9(  in  oculis  omnis  populi , 
9ui  ihbatindomo Domini; 

6.  & ait  Jfremias  propho- 
ta  : Amen , Hc  faciat  Domi- 
nus : fulcitet  Dominus  yer- 
ba  tua  , qua;  propheraOi  : ut 
referantur  vafa  in  dorrum 
Domini  , Ôc  omnis  traaf- 

E 
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migratio  de  Babylone  ad  la  maifon  du  Seigncut  > & quc  tOlK  bs  câp5 
lowumifturu.  tjfs  qui  ont  été  transférés  en  Babylone,  re- 

viennent  en  ce  Ucu-j  comme  vous  € avez  aJJUre. 

7.  Verumtamen  aud!  ver-  .7-  Mais  néanmoins  écoutez  ce  que  je 
bumhoc,  quod  ego  loquor  dire  devant  VOUS  f & en  préfence  de  tout  Ifi 

in  aufibus  rnis,  & in  auiï- 

^'*8.**Prophef^ qui  fuerunt  8.  Les  Proplvetcs  du  SeigTieuT  qui  ont  été 
ante  me  Si  ame  le  ab  initie, , jg  commencement',  avant  moi  & avant 
vous,  ont  prédit  à plufieurs  Provinces  & à 
magna,  de  prxiio,  4c de  af-  de  grands  Royaumes  les  guerres,  ifts  delo-; 
fliâionc , & de  famé.  lations  ôc  la  famine. 

J.  Proplicta  qui  vaticina-  p.  Si  donc  un  Prophète  prédit  maintenons 
tus  eft  pacem:  cùm  vénerit  p^-pj  lorfque  fa  prédiéUon  fera  accomplie , 
:ïït“ on  reconno!.™  f.  c'e«  leSe!gneo,<iuiravéri. 
uvvetiute;  . tâblement  envoyé,  ou  s il  a éte-uajaitx  rroç; 

pbete. . 

§.  II.  Hanimîas  ôte  à îeremie  la  chaîne  _qu'il  fortoit  à fon  cou.  Il  là  rompes 
pour  conf.vner  fa  prophétie.  Dieu  ordonne  à Jereinie  de  prédire  a ce  fatix^ 
Prophète  qu'il  le  feroit  mourir  cette  année  même  ^ paice  qu’il  avait  parts, 
contre  le  Seigneur.  . 

I O.  Alors  le  faux  Prophète  Hànanias , pour 
confirmer  Ja  prétendue  prophétie , ôta  la  chaîna 
du  cou  du  Prophète  Jeremie  , fie  larompir, 
11.  fie  H dit  devant  tout  le  peuple  ; Voici 
ce  que  dit  le  Seigneur  : C’eft  ainfi  qua 
dans  deux  ans  je  briferai  le  joug  de.  Nabu- 
chodonofor  Roi  de  Babylone  , fie*  que  je 
loterai  de  deflus  le  cou  de  tous  les  peuples-* 
qui  en  font  accablés. 

la.  Et  le  Prophète  Jeremie  voyant  fim^ 
pudence  de  ce  faux  Prophète , &.la  folie  créance 
que  le  peuple  dohnoit  à fes  rêveries , reprit  fort 
chemin  , fit  s’en  •alla.  Mais  après  que  le  Pro- 
phète Hananias  eut  rompu  la  chaîne  du  coa 
du  Prophète  Jeremie  , le  Seigneur  parla  à.' 
Jeremie , fie  lui  dit  : 

1 J.  Vous  direz  à Hananias  : Voici  ce  que 
dit  le  Seigneur;  Vous  avez  brifé  des  chaînes 
de  bois  ; niais  fai  dit  à Jeremie^  Vous  en 
xez  d’autres  qui  feront  de  fer.. 


T 


10.  Et  tulit  Htnanitis  pro- 

pheta  caienam  de  collo  Je- 
lemi*  prephetz  , & con- 
ütegit  eam.  ^ 

11.  Et  ait  Hanania,  in 
confpeâu  omnis  populi , di- 
cens:  Hzc  dicit  Domimis: 
'Sic  confringam  jugtim  Na- 
buchodonofor  regis  Babyio- 
nts  poli  duos  annos  dicrum 
4e  collo  omnium  gemium. 

11. Et  abiit  Jeremias  pro- 
pheta  in  viam  liiam.  Et  fac- 
tum ell  verbum  Domini  ad 
Jeremiam , portqu.tm  con- 
fregit  Hananias  propheta 
caienam  de  coUo  jeetmix 
propheti  : dicens  s 


n.  Vade , 4t  dices  Ha- 
naniztHxc  dicjt  Dominus: 
Caienas  ligpeas  conttivilU; 
& faciès  pio  cia  catenas  fer- 
aea;. 
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JEREMIE.  Ch'a  p:  ’XXf^lll  ïrf. 
Car  voici  ce  que  dit  le  Seigneur  des  14.  li«  dicit  Do- 
armées,  le  Dieu  d’Kraël.  J’ai  mis  un  joue  de  Deus  if- 

fer  fur  le  cou  de  tous  ces  peuples , afin  qu’ils  ftpe,  ^clïium"  «naTram 
loiertt  aflujettis  à Nabuchodonofor  Roi  de  Gemium  iftarum , ut  fer- 
Babylone  : & ils  lui  feront  alTujettis  ; & je  Nabuchodonofor  rcg» 

lui  ai  abandonné  encore  les  bêtes  de  la  cam-  infupec  & beftîas  terræ  dedi 
pagne.  «*• 

ly.  Et  le  Prophète  Jeremie  dit  au  Pro-  M.Etdixû  jeremi«s  pt»a 

Îhete  Hananias  : Hananias,  écoutez -moi-  pheta  ad  Hananiam  prophe-' ‘ 
.e  Seigneur  ne  vous  a point  envoyé  ; ôc  rfi^foL^uSlucr  . 
cependant  vous  avez  parié  en  fon  nom  , df"  fidcre  fecifti  popuium  iflm»  ^ 
Vous  avez  fait  que  ce  peuple  a mis  fa  confiance  “ «nendaao. 
dans  le  menlbnge  que  vous  lui  avez  débité. 

1 6,  C’eft  pourquoi  voici  ce  que  dit  le  Sei-  i(.  idcîrco  hrc  dicit  Do- 
gneur  : Je  vous  exterminerai  de  delTus  la  terre,  “‘"“À  '■ 

Xr  ,,  /A  ' te  a facie  terr*:  hoc  anno 

OC  vous  mourrez  cette  année  même  , parce  morieris  : adverfum  eniiq 

que  vous  avez  parlé  contre  le  Seigneur  , en  Dominum  locutuî  es.  • 
parlant  contre  la  vérité. 

17.  Et  en  effet  , le  Prophète  Hananias  “ortuus  eft  Haa 

hiourut  cette  année-là , au  feptieme  mois.  "o  mVnfe  fejdmô"  ^ 


CHAPITRE  XXIX. 

I.  Jeremie  écrit  aux  captifs  de  Babylone.  Il  leur  apprend  comment  ils  doU 
ventfe  conduire  dans  cette  terre  étrangère , d’où  ils  ne  doivent  fortir  qu' après 
foixante  & dix  ans. 


L’an  du  monde  340;.  Avant  J.  C.  yp5i. 


-V  Oici  les  paroles  de  la  Lettre  que  le  i 
prophète  Jeremie  envoya  de  Jerufalem  à 'ce 
qui  reftoit  d’anciens  parmi  les  captifs , aux 
Prêtres  , aux  Prophètes,  & à put  le  peuple 
que  Nabuchodonofor  avoir  transférés  de  Je-  ■. 
irufalem  à Babylone. 

2.  Après  que  le  Roi  Jechonias,  la  Reine 
fo  mere ^ les  eunuques,  les  Princes  de  Juda 
& de  Jerufalem  , les  architeâes  & les  ingé- 
nieurs eurent  été  transférés  de  Jerufalem  , 

3.  Jeremie  envoya  cetu  Lettre  par  Elalk  fÜs 


I.  Et  harc  font  vcrba  li-  . 
bri  , qucm  mific  Jeremias 
prophcta  de  Jerulîilem  ad  re- 
liquiat  feniorum  tranrmi-  • 
grationis,  St  ad  (àcerdotes  , 

& ad  piDphetas , St  ad  om- 
nrmpopulum  > quem  tradu- 
xerat  Nabuchodonofor  de 
Jctuiâlein  in  Bat\ylonem  ; 

a.  pullquam  egreffus  eft 
Jechonias  rex,  & domina  , 

& eunuchi,  St  principes  Ju- 
d.i  St  Jerufalem , St  iaber  St 
inclufor  de  Jcrulâlem  : 

j.  lii  manu  Elafa  £lii  Sa» 

Pij 
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ph»n,  te  Ganwrîxfilii  Hel-  dè  Sapharr-,  & G^marias  fils  de  Helc!as.,.qoî 

ciz  , qoos  mifît  Sedecias  ....  _ . . _ _ 

r*x  juda  ad  Nabuchodono- 
for  regem  Babylonii  in  Ba> 
bylonem.  dicens  : 

4.  Hrc  dicit  DominuS'. 
exercituum  Dens  Ifrael  Om- 
ni tranûnigratibni  , quam 
tiuQuli  de  JeiuTaleoa  in 
Babylonem  : 

4.  Ædilîcate  donio»,  St 
lidbitate:  & plantate  hortoa  , 

Sc  comedite  fcuâum  eorum. 

€.  Accipire  uxoret,  8c  ge- 


fiirent  envoyés  à Babylone  par  Sedecias  Roi 
de  Juda  , vers  Nabuchodonofor  Roi  de  Ba-; 
bylone., 

4.  Elle  était  conçût  en  ces  termes  : Voici  ce 
que  dit  le  Seigneur  des  armées , le  Dieu  d’If- 
raël , à tous  Tes  cap^  que  j’ai  transférés  ài 
Babylone. 

y fiâtifiez  des  maifonS)  & habitez -les  y 

filantezdes  ji^rdiQS,,&  nournlTez  - vous  de 
eurs  fi-uits.. 

6.  Prenez  des  femmes  , & ayez-en-  des 
nerate  liiiôa  & ilia»  : 8t  3a-  & des  fiUcs  î & donnez  dcs  femmes  à 

t*  filiis  veftiii  uxores,  & rti  o j • ' en  o-  

VOS  fils,  6e  des  maris  a vos  filles»  6c  que  votre 


fitiar  veftras  date  TÎris,  Sc 
p, triant  filios  & fiiîas  : Sc. 
multiplicamini  ibi , 8C  no^ 
lice  efle  pauci  numéro. 

7.  Et  (juirite  pacem  civi- 
tatis,  ad  quant  iranrmigrare 
vos  fcci  ; Sc  orate  pro  ea  ad 
Uominum  ; quia  in  pacc  il- 
lius  erit  pa.x  yobis. 


race  fe  multiplie  au  lieu  où  vous  êtes  y.;  6c  ne: 
laiflez  pas  diminuer  votre  nombre. 

7.  Recherchez  la  paix  delà  ville  à laquelle 
je  TOUS  ai  transférés  ; 6c  priez  le  Seigneur 

f)our  elle , parce  que  votre  paix  fe  trouve  dans 
a Tienne , puifque  vous  l'habitez  ,,&  que  vous- 
l'habiterez  lon^-temsi . ' 

8.  Gare  voici  ce  que  dit  le  Seigneur  dés- 
armées,, le  Dieu  d’ifraël;  Ne  vous  lailTez' 


s.  Hzc  cnim  dicit  Domir 
■us  exercituum  Ueus  Ifrael  : 

Non  vos  feducant  prophetz  ....  _ . - 

Tcflti , qui  funt  in  medio  point  féduire  pat  VOS  Prophetcs  qui  font  an: 
veftrûm,  » divmi  veftns  & milieu  de  VOUS  , ni  par  vos  devins  ; 6c  n’ayez 
w,  quz  vos  fomniaûi: . pomt  d égard  aux  longes  que.  vous  avez  Ion-» 
gés,. 

9.  parce  qu’ils  vous  prophétifént  faulTe-i 
ment  en  mon  nom  , puifque  ce  n’eft  po'mC 
moi  qui  les  ai  envoyés,  dit  le  Seigneur. 

k • 

n.  Le  Seigneur  promet  de  viftier  fon  peuple  dans  le  tems  qu'il  'a  marquée ^ 
Il  ramènera  alors  les  captifs  dans  leur  pays.  Il  accablera  de  maux  ceux  qui' 
étaient  rejiés  dans  la  Judee  , pour  les  punir  de  n’avoir  pas  cru  à fa  parole  •- 
<ÿ*  d'avoir  écouté  celle  des  faux  Prophètes.. 


9.  quia  Fallô  ipfi  propli^ 
tant  vobis  in  nomine  meo: 
ti  non  mil!  «os.  dicit  X>o- 
ninus. 


10.  Quia  hzc  dicit  Do. 
minus:  Cùm  cœpcrint  im- 
pleri  in  Babylone  feptuagin- 
raanrijivi/itabo  vos  ; & fuf- 
citabo  fuper  vos  vetbum 
sneum  bonum , uc  redur .nm 
VMstdlocua  illuiD.. . 


i O.  Car  voici  ce  que  dit  le  Seigneur  r f^usr 
ne  fort  irez  point  de  captivité  fi  tôt  qtèels  difent  y 
mais  lorfique  les  foixante  6c  dix  ans  que  vous 
devezpalTer  à Babylone  feroncaccomplis,  je* 
vous  villterai,  non  plus  dans  ma  fureur  , mstifL 
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âant  tna^  mifericorde  ; & je  vérifierai  les  paro- 
les favorables  que  je  vous  ai  données , en 
vous  faifant  revenir  cn  cette  terre  , comme  je 
tai  promis. 

1 1.  Car  je  fai  les  penfées  que  j’ai  fur  vous  y 
dit  le  Seigneur , qui  font  des  penfées  de  paix 
& non  d’affliûion , pour  vous  donner  la  pa- 
tience dans  vos  maux , fie  pour  les  finir  au 
tems  que  j'ai  marqué. 

\2i  Alors  vous  m’invoquerez,  fie  vous  re- 
tournerez dans  la  terre  de  vos  peres  ; vous  me 
prierez , fie  je  vous  exaucerai. 

I J.  Vous  me  chercherez,  fie  vous  me  trou- 
verez , lorfque  vous  me  chercherez  de  tout 
votre  cœur. 

14.  Oui , c’eft  alors  que  vous  me  trouve- 
rez , dit  le  Seigneur  : & je  ramènerai  vos 
captif  ) fie  je  vous  ralTemblerai  du  milieu  de 
tous  les  peuples  , fie  de  tous  les  lieux  où  je 
vous  avois  chalTés , dit  le  Seigneur  ; fie  je 


tl.  Egd  enim  (cio  cogi> 
tationes , quai  ego  cogita 
fuper  vos  > ait  Dominus , 
cogitationes , pacis,  &non 
afiGâionis  , ut  dem  vobia 
finem  & patientiam. 

I a.  Et  invocabitis  me , ft 
ibitii  : & orabitis  me , Sc 
egoexaudiamvos. 

I}.  Quzretis  me.  ic  irt- 
venietis  : cùm  quxfieritie 
me  in  toto  corde  veftro. 


TOUS  ferai  revenir  de  ce  même  lieu  , où  je 
vous  avois  fait  tranfporter , ^ où  je  vous  ai 
laijjés  long-tems , • 

1 f . parce  que  vous  avez  dit , en  parlant  de 
vos  faux  Prophètes  : Le  Seigneur  nous  a fuf- 
citéi  des  Prophètes  à Babylone  , qui  nous  y 
ênt  promis  un  prompt  retour.  C ejl  pour  cela  aujji 
que  je  punirai  vosjreres  qui  font  rejlés  dans  la> 
Judée. 


it.-Et  inveniarà  vobis 
ait  Dominus  ; & rcJucam 
captivitatem  veftram  , & 
congregabo  vos  de  unirer- 
(is  gentibut . & de  cunâit 
locis , ad  quz  expuli  vos , di. 
cit  Dominus:  le  reveni  vo» 
faciam  de  loco , ad  queia^ 
tranfmigraie  vos  fecs. 


IT.  Quia  dixiliis  : Sufeita-- 
vitnobis  Dominus  Ptopbo<' 
tas  in  Babjrlonc. 


1 6.  Car  voici  ce  que  dit  le  Seigneur  au 
Roi ' .Sfiifc/af  , quieft  alTis  furie  thrônede 
David  , fie  à tout  le  peuple  qui  habite  dans 
cette  ville , à vos  freres  qui  ne  font  point 
fortis  comme  vous  hors  de  leur  pays  : 

17-  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  des  ar- 
mées ; J’envoierai  contfeux  l’é^e,  la  famine 
fie  la  pefle  ; fie  je  les  rendrai  comme  de  mau- 
vaifes  figues , dont  on  ne  peut  manger , p^ce 
qu’elles  ne  valent  rien. 

.18.  Je  les  ppurfuivral  aved’épée^.Ia  là- 


l<.  Qniabcc  didt  Dt^ 
minus  ad  regem,  qui  frdet 
fuper  folium  David,  & ait' 
omnem  populum  babitato- 
rem  urbis  hujus , ad  fra- 
tres  veftros,  qui  non  (unt 
egredi  vobifepm  in  ttan(^ 
migr^ionem. 

17.  Hzc  dicit  Domiads' 
exerciluum  : Ecce  mitian 
in  eos  gladium , & (àmein  , 
te  peftem  : & ponain  eosr* 
quafi  ficus  malas,  quz  co- 
medi  non  podiint,  cüqubA' 
pe(&mz(!nt. 

tt.  £t  perlê^uat  eos  iOT 

P-iij-; 
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ladio , & in  famé  , & in 
peftilentia  : & dabo  eos  in 
reHationem  univerfii  reg- 
nis  terrz  ; in  maledidtio- 
nem  > & in  fluporem,  & in 
iîbilum , & in  opprobrium 
cunâis  Gcmibus . ad  quas 
ego  ejeci  eos  : 
i^.  eô  quùd  nonaudierint 
verba  mea,  dicit  Dominus  ; 
qax  miü  ad  eos  per  (êrvos 
sneos  prophetas , de  noâe 
confurgcns , & mittens  : Sc 
non  audUUsi  dicit  Domi- 
pust 


mine  & la  pelle  ; je  les  ferai  tourmenter  danï 
tous  les  Royaumes  de  la  terre  : je  les  rendrai 
la  malediâion  & l’dtonnement , l’objet  des 
infultes  & des  opprobres  de  tous  les  peuples 
où  je  les  aurai  chalTés , 

ip.  parce  qu’ils  n’ont  point  écouté , dit  le 
Seigneur,  mes  paroles  que  je  leur  avois.fait 
annoncer  par  mes  ferviteurs  , par  mes  Pro- 
phètes , que  je  leur  ai  envoyés  de  fort  bonne 
heure , qui  vous  ont  exhortés  de  ma  fiart  ; & 
cependant  vous  ne  m’avez  point  écouté , dit 
le  Seigneur. 


§.  III.  Châtiment  dont  Dieu  punira  Achab , Sedecias  Ù“  Seme'ias , faux  Pro^ 
phetes  , qui  fedutj'jiem  les  captifs  de  Babylone , qui  excitaient  contre  J»r: 
■ remie  ceux  qui  ttoient  rejiés  a Jerufalem. 


JO.  Vos  ergo  audite  yer- 
bumDomini,  omnis  tranf* 
inigratio  , quam  cmifi  de 
JecuTalem  in  Babylonem. 

II.  Hzc  dicit  Dominus 
excrciiuum  Oeus  Ifrael  ad 
Achab  filium  Colix,  ,&  ad 
Sedeciam  âlium  Maafix  « 
qui  prophetant  vobis  in  no- 
mine  meo  mendaciter:  £c- 
ce  ego  tradameos  in  manus 
Nabuchodonofor  regis  Ba- 
bylonis  : & percutiet  eus  in 
«cuiis  refiris. 

as.  Et  aüumecur  ex  eis 
malcdiélio  omni  tranlmigra- 
tioni  Juda,  qux  efiin  Baby-, 
lone,  dicemium:  Ponat  te 
Donvinus  lîcut  Sedeciam  , 
& Seul  Achab , quos  frixic 
xex  Babylonis  in  igné  : 


20.  Ecoutez  donc  maintenant  la  parole  du 
Seigneur , vous  tous  qui  êtes  fortis  de  votre 
pays,  que  j’ai  envoyés  de  Jerufalem  à Ba- 
bylone. 

2 1.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  des  ar- 
mées, le  Dieu  fl’Ifraël,  à Achab  fils  de  Co- 
lias , & à Sédécias  fils  de  Maafias  , qui  vous 

fjrophétifent  fauffement  en  mon  nom  : Je  les 
ivrerai  entre  les  mains  de  Nabuchodonofor 
Roi  de  Babylone , & il  les  fera  mourir  de- 
vant vos  yeux, 

22.  Et  tous  ceux  qui  ont  été  transférés  de 
Juda  à Babylone , fe  lèrviront  de  leur  nom , 
lorsqu’ils  voudront  maudire  quelqu’un  , en 
difant:  Que  le  Seigneur  vous  traire  comme 
il  traita  Sedecias  & Achab  , que  le  Roi  de 
Babylone  fit  brûler  à petit  feu  dans  une  poêle 


• ardente , 

ij:  ptoeoqubd  feccrint  2 J.  parce  qu’ils  ons  agi  follement  dans  If- 
ftnltitiara  in  Ifrael,  & rnœ-  jaël , ou’ils  Ont  corrompu  les  femmes  de 

rum  ruorum,&  locuti  lum  Icurs  amis , & qutls  ont  parlé  fauffement 
•verbum  in  nomine  meo  en  mon  nom  , en  difant  ce  que  je  ne  leur 
#nend»citer  , quod  non  ^vois  point  ordonné  de  dire.  C’efi  moi-mê- 
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we  qui  fuis  le  Juge  & le  témoin  des  crimes  de  mandavi  e!,  • ego  fum 
ces  faux  Prophètes  , dit  le  Seigneur  ; Pejl  * teftis.dicit  Domir 
moi  qui  les  ai  condamnés  par  avance  au  fupplice  ' 

qu'on  leur  fera  foufrir. 

â4.  Vous  direz  auffi  à Sdmeïas  Nehela-  t-t-  Et  ad  Semeian  N<s 
Xnice  : hclamiten  diccs  : 


2;.  Voici  ce  que  dit  lé  Seigneur  des  ar- 
nides  ) le  Dieu  d’Ilraël  : Parce  que  vous 
avez  envoyé  en  mon  nom  des  Lettres  à tout 
le  peuple  qui  eft  dans  Jerulalem , ôc  à So- 
phonias  fils  de  Maafias  Prêue , & à tous  les 
" PrÊrrcs  , en  difaht  : 


26.  Le  Seigneur  vous  a établi  pontife, 
comme  il  établit  le  pontife  Joïada,  afin  que 
vous  foyez  chef  dans  la  maifon  du  Seigneur , 
& que  prenant  autorité  fur  tout  homme  qui 
prophétife  par  une  fureur  prophétique,  & 
non  par  lefprn  de  Dieu  , vous  le  faHiez  met- 
tre dans  les  fers  & dans  la  prifon. 

27.  Pourquoi  n’avez-vous  donc  point  re- 
pris maintenant  Jeremie  d'Anathoth,  qui 
vous  prophétife , 

28.  & qui  a envoyé  des  lettres  à Babylo- 
ne,  en  difant:  Vous  ne  reviendrez  de  long- 
tems:  ainfi  bâtilfez  des  maifons,  & demeu- 
rez-y;  plantez  des  jardins , _6c  mangez-en  le 
fruit  ? 


tr,  Hzc  dicit  Doirinui 
Mcrcituum,  Deus  Ifrael  ; 
Pro  eo  quod  mifîfti  in  no- 
mine  luo  libres  ad  omnem 
populura , qui  eft  ïn  Jerutk- 
lem,  & ad  Sophoniam  fi- 
lium  Maaftx  facerdotein  1 & 
aii  unireribs  tkcerdoies , di- 
«ens  : 

1$.  Dominus  dedü  te  <â- 
cerdotem  pro  Joiada  làcer- 
dote  , uC  lit  dux  in  domo 
Domini  fuper  omnem  vi- 
rum  arrepiitium  & proplie- 
tancem  , ne  mittas  eum  ia  ‘ 
neryuin  &incarcerem: 


>7-  tir  nunc  ^uan  non  in- 
c-epafti  Jeremiam  Aiiatho- 
thiien  , qui  prophîtat  ycy- 
bii? 

iS.  Quia  fuper  hoc  mifte 
in  Babylonem  ad  no,  , dé- 
cens:  Longum  eft  : xdiftca-  ' 
te  domos,  & habitate  ; Sc 
plantate  hortosi  & comedi- 
te  fruâus  eorum. 


2p,  Sophonie  lut  donc  cette  lettre  de  Sé^ 
mèias  devant  le  Prophète  Jeremie. 

30.  Et  en  mêmo-tems , le  Seigneur  fit  en- 
tendre fa  parole  à Jeremie  , & lui  dit: 

3 I.  Ecrivez  ceci  à tous  ceux  qui  ont-été 
transférés  en  Babylone:  Voici  ce  que  dit  le 
Seigneur  a Séinéias  Nehelamite  , patee  que 
Séméias  vous  a prophétifé  , quoique  je  ne 
J’eulfe  point  envoyé  vers  vous  , ôc  qu’il  vous 
a fait  mettre  votre  confiance  dans  le  men- 
fonge, 

32.  voici  ce  que  dit  le  Seigneur:  Je  vifi- 
îerai  dam  ma  colcre  Séméias  Nehelamite  Sa 


19.  Legît  ergo  Sophoni» 
facerdos  librum  iftum  in 
aurtbus  Jeremix  prophetx. 

30  Et  faftbm  eft  verbum 
Domini  ad  Jeremiam,  Jï- 
cens  : 

jt.  Mîtte  ad  omnem  tranC- 
migrationem , dicen's  : H.rè 
dieu  Dominus  ad  Semeian 
Nelielamiten  ; Pro  eo  quàd 
prophetavit  vobis  Semeias  , 
& ego  non  mili  eum  > & fe- 
cit  vos  confidere  in  tnenr 
dacio: 


41.  ideireb  hatc  dicit  Dot  • 
minus:  Ecee  ego.,  vifîrab» 
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fuper  SetDeiait  Nehelami- 
& fuper  (êmen  ejus  : 
non  erit  ci  vir  fedons  in  me- 
dio  popuU  hujas , 8c  non  vi- 
dcbit  bonum , quod  (go  fa- 
ciam  populo  meo  « ait  Do- 
minus  : quia  pr^tTaricatio- 
nem  locuius  eft  adverfus 
Dominum, 


■làjpoftérité.  Aucun  de  fes  defcendans  ne  fera 
ams  au  milieu  du  peuple , comme  ayant  quel- 
que dignité , & il  ne  ' verra  point  lui  même  le 
tien  que  je  dois  faire  à mon  peuple  , dit  le 
Seigneur,  parce  qu^il  a dit  des  paroles  de 
menfonge  contre  le  Seigneur , en  prophéti- 
fant  des  chofes  contraires  à ce  que  Dieu  avoit 
réfilu  d'exécuter. 


CHAPITRE  XXX. 

§.  I.  Lf  Prophète  prédit  que  Dieu  déli  vrera  fon  peuple  de  la  dure  captivité  oit 
il  était  à caufe  de  fes  péchés.  Ce  peuple  fervira  le  Seigneur  , & le  Roi  de  la 
race  de  David  , qui  lut  fera  donné. 

L’an  du  mo  nde  340^.  Av  ant  J.  C jp8. 


I.  Hoc  verbum  , quod 
üâum  ell  ad  Jeremiam  d 
Domino.  dJccns  : 

1.  H<c  dicit  Dominut 
Drus  irrael  > dicens  : Scribe 
tibi  oqÿnia  verba . quz  lo- 
£utus  fùm  ad  te , in  iibro. 

).£cce  enim-dies  veniunt, 
dicit  Dominus  : & conver- 
tam  conTerlîonem  poputi 
inei  Ifrael  & Juda,  ait  Do- 
minus : & convertam  eoi 
ad  terram,  quam  dedi  patti- 
bus  eorum:  & poiTidebuiit 
cam. 


4.  Et  harc  T«rba  , qu*  lo- 
cutus  cil  Dominus  ad  irraei 
& ad  Judam  ; 

f.quuniam  hatc  dicit  Do- 
minus : V'^ocem  tcrrotis  au- 
divimus  : formiJo , & non 
ril  pax. 

ê.  Interrogatr,  & tridne 
fi  générât  mafculus  : quare 
ergo  vidi  omnis  virimanum 
fuper  lumbum  fuum  , quafi 
parturientis , & converiz 
funt  uniretfz  &cic$  in  auru- 
^nem{ 


‘*L  E Seigneur  parlant  encore  à Jeremîe  à 
lui  dit: 

2.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  le  Dieu 
d’Ifraël  ; Ecrivez  dans  un  livre  toutes  les  pa- 
roles que  je  vous  ai  dites. 

3.  Car  le  tems  vient,  dit  le  Seigneur;  que 
je  ferai  revenir  les  captifs  de  mon  peuple 
d’Jfracl  te  de  Juda  , ait  le  Seigneur;  q^ue 
je  les  ferai,  dis-je  f revenir  à la  terre  que  j'ai 
donnée  à leurs  peres , 6c  ils  la  polTéderont  de 
nouveau.  Mais  avant  ce  tems-là , ils  feront  ac- 
cablés de  maux. 

4.  Car  voici  les  paroles  que  le  Seigneur  a 
dites  à Ifrael  6c  à Juda. 

y.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur:  yous  di- 
rez un  jour-.  Un  bruit  terrible  a frappé  notre 
oreille , l’épouvante  eft  par-tout,  ôc  il  n’y  a 
point  de  paix  à attendre  pour  nous. 

6.  Demandez , 6c  voyez  fi  ce  font  les  hom- 
mes qui  enfantent.  Pourquoi  donc  vois-je_ 
maintenant  les  hommes  qui  tiennent  leurs 
mains  fur  leurs  reins,  comme  une  femme  qui 
cfi  dans  les  douleurs  de  l’enfantement  i'  6c 

pourquoi 
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}>ourquoI  leurs  vilàges  font-ils  tout  jaunes  & 
défigurés  f 

7.  Tels  feront  les  Juifs  lorfejuils  feront  pris 
par  les  Chaldeens.  Hélas  ! que  ce  fera  là  un 

grand  jour  / il  n’y  en  aura  point  eu  de  fem- 
lable.  Ce  fera  un  tems  d’afflidion  pour  Ja- 
cob ; ôc  néanmoins  il  en  fera  keureufement 
délivré  dans  le  tems  que  j’ai  marqué. 

8.  Car  en  ce  tems-là , dit  le  Seigneur,  je 
vous  ôterai  du  cou  le  joug  de  vos  ennemis , 
ôc  je  le  briferai  ; je  romprai  vos  chaînes  ; ôc 
les  étrangers  ne  vous  domineront  plus,  parce 
que  vous  ne  vous  révolterez  plus  contre  mot. 

p.  Mais  les  enfans  d"  Ifraél  ferviront  alors  fi- 
dèlement le  Seigneur  , leur  Dieu , ôc  le  fils  de 
David  leur  Roi,  que  je  leur  fufciterai. 

lo.  Ne  craignez  donc  point  que  je  vous 
abandonne  pour  toüjours , vous,  6 Jacob,  qui 
(tes  mon  ferviteur , dit  le  Seigneur  : n’ayez 
point  de  peur  ^ ô Ifracl  ; car  je  vous  déli- 
vrerai de  ce  pays  fi  éloigné  où  vous  êtes , ôc, 
je  tirerai  vos  enfans  de  la  terre  où  ils  font 
captifs.  Jacob  reviendra  dans  la  terre  que  je 
lui  ai  donnée-,  il^  jouira  du  repos  que  je  lui  ai 
promis  ; & il  fera  dans  l’abondance  de  toutes 
fortes  de  biens , fans  qu’il  lui  relie  plus  d’en- 
nemi à craindre. 


r.  V*,  quia  magna  Mîes 
ilU)  ncc  cft  (imilis  ejus  : 
tfmpufque  cribulationis  eft 
Jacob  , & ex  îpfo  faivabi- 

tur* 


S.  Et  erît  In  die  lUa>  ait 
Domtnus  exercituum  : con- 
teram  jugum  ejus  de  collo 
tuo»  & vinculaejus  dirum*^ 
pam  , & non  dominabuntuc 
ci  ampliùs  alteni  : 

9,  fed  fervient  Domino 
Deo  fuo , & David  régi  Hiot 
quem  fulcitabo  eis. 

10.  Tu  ergo  ne  tîmeaf 
ferve  meus  Jacob,  ait  Do- 
minus  , neque  paveas  Ifracl  s 
quia  ccce  ego  falvabo  te  de 
terra  longinqua,  & femeit 
luum  de  terra  captivicatii 
eorum  : & revertetur  Jacob» 
& quiefcct,&  cundis  affluet 
bonis , & non  crû  quem 
midet: 


1 1 . Car  je  fuis  avec  vous  pour  vous  fauver , 
dit  le  Seigneur.  J’exterminerai  tous  les  peu- 
ples parmj  lefquels  je  vous  ai  difperfés.  Et 
pour  vous  , je  ne  vous  perdrai  pas  emiere- 
ment;  mais  je  vous  châtierai  félon  majuftice, 
afin  que  vous  ne  vous  croyiez  pas  innocent , 
mais  que  vous  reconnoifiiez  vos  péchés  qui  font 
tris-grands.  Les  maux  que  je  vous  envoyerai  le 
feront  aujji. 

. 1 2.  Car  voici  ce  que  dit  le  Seigneur:  Votre 

blefiure  eft  incurable , votre  plaie  eft  très- 
'«naligne. 

ij.'Il  n'y  a perfonne  qui  juge  comme  il 
faut  de  la  maniéré  dont  elle  doit  être  bandée  ; 

Tome  ly.  Pan.  U, 


tr.  quonhm  teeum  ego 
fum,  ait  Dominus,  ut 
vemte:  faciam  enim  con- 
fummacionem  in  cunâie 
Gentibus,  in  quibus  difperfi 
te  : te  autem  non  faciam  iti 
confummacionem:  fed  ca(^ 
tigabo  te  in  judicio,  uc  non 
Tideuis  tibi  innoxiui. 


Tt.  Quia  hze  dicit  Do^ 
minus  : Infanabilis  fraâura 
tua,  pefTima  pUga  tua. 

13,  Non  eft  qui  judlcec 
judicium  tuum  ad  aiiigan- 

Q 
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jJum  : curationum  militas 
non  cft  tibi. 

14.  Omnes  amatores  tui 
cbliti  funt  tui , teque  non 
fuirent  : plaga  enitn  ini- 
inicî  percufii  te  canigalionc 
cruileli  : propter  multitudi- 
rem  iniqultatis  tuz  ûuta 
(aâa  funt  pcecata  tua. 


1?.  Quid  clamas  fijper 
ïontritione  tua4  irfànabiiii 
cH  dolor  (uus  ; propter  raut- 
litudirem-  sniquitaiis  tuic  > 
& propter  dura  pcccata  tua 
fui  hxc  libi. 


tous  les  remedes  qu’on  emploie  pour  Voü* 
guérir  font  inutiles. 

14.  Tous  ceux  qui  vous  aimoient  vous  ont 
oubliée , & ils  ne  vous  vont  plus  cheicher 
pour  faire  alliance  avec  vous:  car  je  vous  ai 
frappée  en  ennemi  ; je  vous  ai  châtiée  cruel- 
Jemcnt , à caufc  de  la  multitude  de  vos  ini- 
quités 6c  de  votre  endurciflement  dans  le 
péché.  • 

I sr.  Pourquoi  donc  criez-vous  , parce  que 
vous  vous  fentez  brifée  de  coups  ? Votre  dou- 
leur cft  incurable,  & vos  cris  [ont  inutiles.P'ous 
avez  mérité  les  maux  que  vous  Jouffrez , puifque 
c’eft  à caufe  de  la  multitude  de  vos  iniquités 
6c  de  votre  endurciflement  dans  le  péché, 
que  je  vous  ai  traitée  de  la  forte. 


5-  II.  Le  Sdpneur  perdra  les  ennemis  de  fon  peuple.  U punira  les  hU^uresdr 
ce  peuple.  Il  rappellera  fes  captifs.  Il  les  multipliera.  U les  comblera  de  biens 
«ÿ*  de  frloire.  Il  fera  fortir  de  Jacob' un  Chef  qui  le  conduira  : ir  alors 
Jfrael  jera  le  peuple  de  Dieu. 


id.  Propterei  omnes  qui 
tomedunt  te  , devorabun- 
tur:  & univerfi  hoftes  tui  in 
captivitatem  ducentur  : & 
qui  te  vallant , vaftabuntur  ; 
cundiofque  prxdatores  tuos 
dabo  in  przdam. 

17.  Obducam  enim  cica- 
tricein  tibi  , St  à vulneri- 
bus  mis  fanàbo  te,  dicit  Do- 
ininu,.  Quia  ejetlam  voca- 
srerunt  te  Sipn  : Hxc  cft  , 
qur  non  habebat  requiren- 
lem. 

i3.  Hrc  dicit  Dominus  : 
F.cce  ego  convertam  con- 
TCtlionem  tabernaculorum 
Jacob  , & redis  ejns  miCe- 
lebor,  & anliHcabitur  civi- 
tasinexcellb  fuo,  & tem 
jilum  juxta  oïdinem  Tuum 
.fundabirurî 

,iÿ.  f t cgredieiur  de  eis 
laus  , voxqae  ludemium  ; 


1 6.  Mais  un  Jour  tous'ceiix  qui  vous  dévo- 
rent feront  dévorés  ; tous  vos  ennemis  feront 
emmenés  captifs  > ceux  qui  vous  détruifent 
aujourd'hui  feront  détruits  ti  leur  tour  ; 6c  j’a- 
bandonnerai au  pillage  tous  ceux  qui  vous 
pillent. 

17.  Car  je  refermerai  la  cicatrice  de  votre 

f)laic  , 6c  je  vous  guérirai  de  vos  bleflûrcs , dit 
e Seigneur.  Ils  vous  ont  appellée , ô Sion  , 
la  répudiée.  C’eft  là , difent-ils , cette  Sion 
qui  n’a  plus  perfonne  qui  la  recherche  , ni  qui 
la  protéine. 

1 8.  Mais  voici  ce  que  dit  le  Seigneur  : Je 
ferai  revenir  les  captifs  qui  habitoient  dans 
les  tentas  de  Jacob;  j’aurai  compaflion  de  fes 
maifons;  la  ville  fera  rebâtie  fur  fa  monta- 
gne , 6c  le  Temple  fera  fondé  de  nouveau  y 
comme  il  étoit  auparavant. 

1 p.  Les  louanges  fortiront  de  leur  bouche  , 
& les  chants  de  joie.  Je  les  n^ultiplierai , & 
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leur  nombre  ne  diminuera  point;  je  les  met- 
trai en  honneur,  & ils  ne  tomberont  plus  dans 
l’indigence. 

20.  Leurs  enfans  feront,  comme  ils  dtoient 
dès  le  commencement , dans  une  entière  li- 
berté d'exercer  leur  religion  ; leur  affemblde 
demeurera  ferme  devant  moi;  & je  vifiterai 
dans  ma  colere  tous  ceux  qui  les  perfdcutent. 

2 1 , Il  fortira  de  Jacob  un  Chef  qui  le  con- 
duira dans  les  voies  de  la  jujlice:  un  Prince  naî- 
tra du  milieu  de  lui,  qui  le  jugera  dan<  l'é- 
quité. Je  l’appliquerai  moi-même,  & il  s’ap- 
prochera de  moi  ; car  qui  eft  celui  qui  fans 
mon  Jecours  puiffe  appliquer  fon  coeur  pour 
s’approcher  de  moi , dit  le  Seigneur  ? 

2 2.  /Ilors  vous  ferez  mon  peuple  , & Je 
ferai  votre  Dieu.  Je  ne  vous  ferai  plus  fentir 
les  effets  de  ma  colere , parce  que  vous  ru  me 
manquerez  plus  de  fidélité. 

2 J.  Mais  le  tourbillon  du  Seigneur,  fa  fu- 
reur impètueufe  , fa  tempête  toute  prête  à 
fondre  , va  fe  repofer  fur  la  tête  des.  impies. 

24..  Le  Seigneur  ne  détournera  point  fa 
colere  & fon  indignation  de  deffus  eux  , juf- 
qu’à  ce  qu’il  ait  exécuté  & qu’il  ait  accompli 
a leur  égard  toutes  les  penfées  de  fon  cœur. 
Et  vous  les  comprendrez  dans  le  dernier 
jour , ces  penjèes  , lorfque  vous  les  verrez  plei^ 
neraem  accomplies. 


XXX.  I2Î 

& mul'iplicabo  eO!  , & non 
minuemur  : & gloriRcuba 
eos , & non  atteuuabumur. 

10.  Et  crunt  filii  cjus  (î« 
eut  à piincipio,  & catu, 
cjus  coram  me  permanebit: 
& vKitabo  aiverfuni  oinnec 
qui  tribulant  eum. 


II.  Et  erl!  dux  ejui  ex 
eo  : Sc  princeps  de  tnedio 
ejus  producetur  : Ji  applica- 
bo  cum,  & accedet  ad  me  ; 
quis  enim  ifle  e(l , qui  ap- 
piieet  cor  lùum  ut  appro- 
picquei  mihi,  ait  Oominui  I 


11.  Et  eritis  tnihi  in  po- 
pulum , St  ego  eto  Yobis  in 
Deum. 


15.  Ecee  lurbo  Domin! 
furor  egrediens,  procella 
ruens.in  capiie  impioruia 
conquieteet. 

14.  Non  avertet  iram  in-i 
dignationis  Domimis  , do- 
nec  faciat  Sc  compleat  co- 
gitationem  cordis  fui  : in 
noviflimo  dierum  intellige- 


Nij 
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CHAPITRE  XXXI. 


§.  I.  Dieu  promet  de  délivrer  fin  peuple  de  fa  captivité,  Ù“  de  le  ramener 
dans  le  lieu  de  fin  repos.  Joie  de  ce  peuple.  Bonheur  dont  il  jouira  fous  la 
protellion  du  Seigneur. 

L’an  du  monde  3405.  Avant  J.  C.  yp8. 


I.  In  tcmpore  illo , dicit 
Dominus  : Èro  Deus  uni- 
Terfîs  cognationibus  Ifiael , 
& iplî  etunt  milii  in  popn- 
lum, 

a.  Harc  dicit  Dominai  : 
Invcnit  gratiam  in  defèrto 
popului,  qui  remanièrat  d 
gladio  : vadet  ad  requiem 
tnaa  Iliael, 


Lon^è  Dominas  ap- 
parait  mihi.  Et  in  charitate 
perpétua  dilexi  te  ; ideo  at- 
(taxi  (e , ^eranit 


7i:  Ruriôfflqae  xdificabo 
le  > & ardificaberii  virgo  If- 
lael  : adhuc  omaberis  tym- 
panii  tuis,  & egredieris  in 
(lioio  ludentiuffl, 


'1.  Adhac  plantabis  vineas 
in  montibui  Satnariz  : plan- 
labunt  planuntet , & donec 
temous  veniat,  non  riqde- 
BÛaoiinti 


I.H,N  ce  tems-là , dit  le  Seigneur , je  ferai 
le  Dieu  de  tous  les  enfans  d’Ilraël  > ôc  ils  fe- 
ront mon  peuple. 

2.  Car  voici  ce  que  dit  le  Seigneur  ; Comme 
mon  peuple  > qui  étoit  échappé  à l’épée  de 
Pharaon  , a trouvé  grâce  dans  le  défert , où  je 
fai  nourri  durant  quarante  ans  malgré  fes  in- 
fidélités; de  même , Ifraëi,  malgré  fes  péchés , 
ira  encore  à Jerufalem  qui  efl  le  lieu  de  fon  re- 
pos ) .par  le  fecours  que  je  lui  donnerai. 

Il  efl  vrai , dit  ce  peuple  , qu  autrefois  le 
Seigneui:  s’eft  fait  voir  à moi , & qu’il  m’a 
donné  les  témoignages  les  plus  fenfibles  de  fon 
amour  ; mais  il  y a long-tems  ; & maintenant 
il  ne  penfe  plus  à moi.  P'ous  vous  trompez , 0 
fille  de  Sion  : je  vous  ai  aimée  d’un  amour 
éternel , dit  le  Seigneur.  C’eft  pourquoi  je 
vous  atfm  fortir  d’entre  les  nations  y & js  vous 
ai  attirée  à moi  par  la  conipalTion  que  j’ai  eue 
de  vous. 

4.  Et  cefi  pour  cela  aujfi  que  je  vous  édifie- 
rai encore  ; & vous  ferez  édifiée  de  nou- 
veau y vierge  d’Ifraël.  Vous  paroîtrez  encore 
en  pompe  au  fon  de  vos  tambours  , & vous 
marcherez  avec  joie  au  milieu  des  joüeurs 
d’inftrumens. 

y.  Vous  planterez  encore  des  vignes  fur 
les  montagnes  de  Samarie  ; & ceux  qui  les 
planteront , étant  les  fideles  objervateurs  de  ma 
loi  y n’en  recueilleront  point  le  fruit,  jufqu’à 
pe  que  le  tems  quelle preferit  en  foit  venu. 
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'6.  Car  il  viendra  un  jour  que  les  Gardes  & 
les  Chefs  de  mon  peuple  crieront  fur  la  monta- 
gne d’Ephraïm  , réunie  avec  Juda:  Levez- 
vous  , montons  en  Sion , en  la  maifoh  du 
Seigneur  notre  Dieu , & allons  lui  rendre  nos 
hommages  dans  ce  lieu  qui  lui  efi  particuliere~ 
ment  confacré. 

7.  Car  voici  ce  que  dit  le  Seigneur  : Jacob , 
treflaillez  de  joie , faites  retentir  des  cris  d’al- 
legrelTe  à la  tête  des  nations,  faites  grand 
bruit,  chantez  des  cantiques,  & dites  ; Sei- 
gneur , fauvez  vo*tre  peuple  ; fauvez  les  refles 
d’Ilraël. 

8.  Je  les  fauverai , dit  le  Seigneur  ^ «ÿ"  je  les 
ramènerai  de  la  terre  d’Aquilon  ; je  les  aflem- 
blerai  des  extrémités  du  monde;  l’aveugle  & 
le  boiteux  , la  femme  groffe  & la  femme  qui 
enfante , feront  parmi  eux  mêlés  enfemble  , 
& reviendront  ici  en  grande  foule. 

p.  Ils  reviendront  en  pleurant  de  joie  : & 
je  les  ramènerai  dans  leur  pays  , par  un  effet 
de  ma  miféricorde  ; je  les  ferai  paffer  par  une 
terre  où  couleront  des  torrens  d’eaux  pour  les 
dèfaltirer  ; je  les  conduirai  par  un  chemin 
droir  & uni , où  ils  ne  feront  aucun  faux 
pas , parce  que  je  fuis  devenu  le  pere  d’If- 
racl , & qu’Ephraïm  eft  mon  premier-né. 

10.  Mations,  écoutez  la  parole  du  Sei- 
gneur ; annoncez  ceci  aux  ifles  les  plus  recu- 
lées , & dites-leur  : Celui  qui  a difperfé  Ifracl 
le  raflfemblera  , ôc  il  le  gardera  comme  un 
pafteur  garde  fon  troupeau. 

1 1.  Car  le  Seigneur  a racheté  Jacob,  & 
l’a  délivré  d’un  ennemi  plus  puiffant  que  lui. 

1 2.  yJinfi  ils  viendront  , & ils  loueront 
Dieu  fur  la  montagne  de  Sion  5 ils  accourront 
en  foule  pour  jouir  des  biens  qu'ils  rece- 
vront de  la  bonté  du  Seigneur , du  froment , 
du  vin , de  l’huile  , ôc  du  fruit , des  moutons 
boeufs  ; leur  ame  deviendra  comme 


XXXI 

6.  quia  erit  diei  > in  qua 
clamabunt  cuAodei  in  mon> 
te  Ephraim  ; Surgiie , & aC- 
candamus  in  Sion  ad  Donal; 
num  Deum  noliiiua. 


7.  Quia  hze  dicit  Domi- 
nus  : Exultaie  in  lattitia  Ja- 
cob, & hinnite  contra  ca- 
put  Gentium  : perfonate  , St 
caniie,  & diciie  : SaWa  Do- 
mine populiim  tuum,  rcli^ 
quias  Ilrael. 

8.  Ecce  ego  allducam  eof 
de  terra  Aquilonis , St  con- 
gregabo  eos  ab  extremii 
terrr*  inter  quos  erunt  cz- 
cus  St  claudus , przgnans  St 
pariens  limul,  ctzius  mag- 
nus  revertentium  hue. 

9-  In  fletu  renient,  St  in 
mitericordia  reducam  eos  ; 
St  adducam  eos  per  torren- 
tes  aquamm  in  via  refta  , & 
non  impingent  in  ea:  quia 
faftus  fum  Ifracli  pater,  Sc 
Ephraim  primogenitus  meus 
eft. 


10.  Audite  verbum  Do- 
mini  Gentes,  St  annuniiate 
in  infulis  quz  procul  .funt , 
St  dicite  : Qui  dilper/it  IC- 
rael  congregabit  eum  : 8c 
euftodiet  eum  licut  pailot 
gregem  fuum. 

II.  Redemitenim  Do- 
minus  Jacob,  St  liberavit 
eum  de  manu  potentioris. 

11.  Et  venienl,  St  lauda- 
bunt  in  monte  Sion  ; St  con- 
fluent ad  bona  Domini , fti- 
per  frumento , Sc  vino  , SC 
oies , St  ftztu  pecorum  Sc 
armentorum  : ericque  ani- 
ma eorum  quaft  hortus  irri- 
guus,  St  ului  non  eftirienl. 

Qüj 
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IJ.  Tubc  Ixtabitut  virgo 
în  choro  . juvenes  & fene» 
limul  ; & convercam  luftum 
eorum  in  gaudium , & con- 
iblabor  eos , & Ixlificabo  ^ 
dolore  Tuo, 


14.  Et  inebriabo  animam 
ûcerdotum  pinguedine  ; & 
populus  meus  bonis  mets 
jidimplebitur , ait  Dominas. 


un  jardin  qui  eft  toujours  arrofô  d’eaux , 6c 
ils  ne  fourniront  plus  de  faim. 

1 3.  Alors  les  Vierges  fe  rejoüiront  au  chant 
des  inftrumens  de  mufique , & les  jeunes 
hommes  mêlés  avec  les  vieillards /?  diverti- 
ront enfemblt.  Je  changerai  leurs  pleurs  en 
des  chants  de  réjoüilTance , je  les  confolerai  ; 
& après  leur  douleur , je  les  remplirai  de  joie. 

14.  J’enivrerai  & j engrailTerai  l’ame  des 
Prêtres  : & mon  peuple  fera  tout  rempli  de 
mes  biens , dit  le  Seigneur.  Mais  auparavant 
Us /ouvriront  4^  grands  maux,  en  pumtion  de 
leurs  péchés. 


II.  Dieu  défend  à Kachel  de  pleurer  fes  enfant.  Il  lui  promet  de  les  faire 
revenir  dans  leur  pays.  ïfraél  recoruioit  que  Dieu  l’a  puni  pour  fes  péchés  , ‘ 
Ù"  il  en  fait  pénitence.  Prodige  nouveau.  Une  femme  environnera  un  hom- 
me. Biens  dont  le  Seigneur  comblera  fon  peuple.  Provetbe  qu’il  fera  cejfer. 


TÇ.  Hæc  rficit  Doniinus  ; 
Vox  in  exceUb  audita  cft  la- 
mentationis , luâus , & 
tus  Rachel  pJorancis  tilios 
/tios  fuos , & nolentis  con- 
/blari  fuper  eos  , ^uia  non 


1^.  Hxc  dicit  Dominus  : 
Quiefeat  vox  tua  à ploraru, 
& oculi  tui  à lacrymis  : quia 
eR  merces  operi  tuo  , ait 
Dominus:  & rcvcrccnturde 
(erra  ioimici. 


17.  Et  eft  rpec  noviftîmis 
iuis  , ait* Dominus:  & re* 
venentur  fîLii  ad  termines 
lùos. 

18.  Audiens  audivi 
phruim  tranfmigrantem  : 
Caftigjfti  me,  & eruditus 
lum  » quafî  juvenculus  in- 
domitus  : converse  me , & 


1 J.  Car  voici  ce  que  dit  le  Seigneur:  Un 
grand  bruit , fartant  de  Rama  , s’eft  élevé  en 
haut;  on  y a O i des  cris  mêlés  de  plaintes  ôc 
de  foupirs  , trifles  effets  de  la  douleur  de  Ra- 
chel qui  pleure  fes  enfans , quelle  a vâ  em- 
mener captifs , & qui  ne  veut  point  recevoir 
de  confolation , parce  qu’ils  ne  font  plus  au- 
près d'elle. 

1 6.  Mais  voici  ce  que  dit  le  Seigneur  : 
Que  votre  bouche  étouffe  fes  plaintes,  0 Ra- 
chel , & que  vos  yeux  ceffent  de  verfer  des 
larmes , parce  que  vos  œuvres  & vos  travaux 
auront  leur  récompenfe , dit  le  Seigneur  , 6c 
que , touché  de  vos  larmes  & de  vos  prières  , je 
ferai  que  vos  enfans  retourneront  de  la  terre 
de  vos  ennemis. 

17.  Vos  cfpérances  enfin  feront  accom- 
plies , dit  le  Seigneur , & vos  enfiins  retour-, 
neronc  en  leur  pays. 

18.  Car  j’ai  entendu  la  priereque  me  fai/oit 
Ephraim , lorfqu’on  le  transféroit  à Babylone.  ' 
Vous  m’avez  châtié , dijôit-il,  & j’ai  été  inf- 
truit  par  mes  maux , comme  on  Journet  pat; 


j 
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ies  coups  un  jeune  taureau  indompté.  Conver-  convenir  •.  quîa  tu  Domî? 
tiflez-moi , je  me  convertirai  à vous.  J’en  fnis  “*“*• 

ajjâré , parce  que  vous  êtes  le  Seigneur  mon 
Dieu , & que  j’ai  déjà  rejjenti  votre  fouverain 


pouvoir. 

19.  Car  après  que  vous  m’avez  converti  > 

j’ai  fait  pénitence  ; ôc  après  que  vous  m’avez 
ouvert  les  yeux  fur  mes  crimes , j’al  frappé  ma 
cuifTe  dans  l’excès  de  la  douleur  que  j'en  ai  con- 
çue-, j'ai  été  confus,  & j’ai  rougi  de  honte , 
parce  que  le  déreglement  qui  a fait  l’opprobre 
de  ma  jeunefTe , cft  tombé  fur  moi  par  lapei- 
ne  qui  [a  fu’tvi.  , 

20.  Oefl  ainji  quEphraim  m’a  adrejfé  fa 
pritre , & c’efî  pour  cela  que fin  opprobre  ne  du- 
rera pas  toujours.  En  effet  y Ephraïm  n’cft-il 
pas  mon  fils  que  j’ai  honoré , fit  un  enfant  que 
j’aie  élevé  avec  tendreffe  ? Ainfi  , quoique 
j’aie  parlé  contre  lui  auparavant  â caufe  de  fis 
péchés,  ]t  me  fouvicndrai  néanmoins  encore 
de  lui  à caufe  de  fa  pénitence , dr  de  I amour 
que  fai  toûjours  eu  pour  lui.  C’eft  pourquoi* 
mes  entrailles  font  émues  de  l’état  miferahle 
où  il  eft.  J’aurai  pitié  de  lui , fit  je  lui  ferai 
miféricorde , dit  le  Seigneur  ; je  le  ramènerai 
dans  la  terre  d’où  je  f ai  fait  enlever. 

21.  Ephraim,  voilà  ce  que  vous  promet  le 
Seigneur.  Elevez  donc  fur  votre  route  des  mon- 
ceaux de  pierres  qui  vous  fervent  de  fignes  pour 
reconnoître  la  voie  par  laquelle  on  vous  conduit  ; 
mettez  des  marques  qui  vousfaffent  reffouvenir 
des  lieux  ou  vous  avez  des  affiliions  pleines 
tfamenumes  ; appliquez  votre  cœur  à recon- 
noitre  le  droit  chemin , par  lequel  vous  avez' 
marché  en  allant  en  captivité , afin  que  vous 
le  fuiviez  à vôtre  retour  qui  efl  très-affuré.  Car 
certainement  le  Seigneur  vous  dira  un  jour:  Re- 
tournez, S Vierge  d’Ifraël,  retournez  à vos* 
mêmes  Villes  où  vous  habitiez 

22.  Jufqu’à  quand  ferez-vous  dans  la  dif- 
folution  6c  dans  les  délices  qui  m'ont  obligé 


19,  Poftquam  enîm  C0îl4 
vertifti  me  , cgi  petniten-; 
tiam  : & poAquam  often* 
dini  xnihi  , percun'i  fémur 
meum.  Coniufus  fum  , fie 
erubui,quoniam  fuftinui  op« 
probtium  adoleTgcntije 


10,  Sî  filias  honorabilîi 
mihi  Ephraim , puer  de- 
licatus  î quia  ex  quo  locutiM 
lîimdeeo,  adhuc  recowii** 
bor  ejus.  Idcirco  conturbai® 
fiintvilccra  mca  (îiper  eum; 
miferans  miferebot' ejw 
aie  DomiAUH 


ir.  Statue  tibî  fpeculam 
pone  tibi  amaritudincs  : di-^‘ 
rige  cor  tuum  in  viam  rec- 
ta m , in  qua  ambulaftiî  tc- 
vertere,  virgo  Ilhiel , rever- ' 
teread  civitatei  tuat-iAu,' 


it,  Ufquequàdelîcîis  dîîV 
fvlYCri)  üiU  vaga  ? 


Digitized  by  Google 


1 


\2É  JEREMIE  Ch  A P.  XXXL 

creaTît  Dominuf  noTiim  de  VOUS  chaffcr , fiWswigûionàa  Ô“  Incenj} ante 
fuper  terram  ; Femina  cir-  yg^  voies  / Revenez  au  àeizneur , & tl vaut 

SUMDAIIT  VIRUM,  . n r- 

ramenera  dans  votre  pays,  rour  vous  en  aiju- 
rer , il afait  un  miracle  inoün  carie  Seigneur 
a créé  fur  la  terre  un  nouveau  proJize  , ijuil 
fera  paroiire  en fon  tem\  : ÜNe  Femme  f^terze 
ENVIRONNERA  UN  HoMME  - , ejttelle 

concevra  dans  fon  fein  ; & cet  Homme  - Dieu 
fera  le  Sauveur  de  fon  peuple , & le  retirera  de 
fa  captivité. 

25.  Voici  donc  ce  que  dit  le  Seigneur  des 
armées,  le  Dieu  d’ifraél  ; Je  ferai  revenir  les 
enfans  de  Jacoh  ; & ils  diront  encore  cette  pa- 
role dans  la  terre  de  Juda  & dans  (es  villes  , 
lorfque  j’aurai  fait  revenir  leurs  captifs  : Que 
le  Seigneur  vous  benilTe , ô Jerufa/em  , vous 

3ui  êtes  la  ville  pleine  de  beauté  , la  demeure 
c la  jullice , & la  montagne  iaintè  où  Dieu 
fait  écla'er  fa  zloire. 

24.  Et  Ju  la  avec  toutes  lès  villes  y habi- 
teront enlemble  ; les  laboureurs  & ceux  qui 
conduifent  les  troupeaux,  y viendront  auf 
implorer  mon  fecours. 

2 y.  Car  c’efl  là  que  j’ai  enivré  l’ame  qui 
étoit  toute  languilTante  de  f'oif,  & que  j’ai 
ralTafié  celle  qui  fouffroit  la  faim. 

2 6.  Dieu  m’a  découvert  toutes  ces  merveilles 
qutl  doit  opérer  en  faveur  de  fon  peuple  ; er  fur 
cela  , je  me  fuis  comme  réveillé  de  mou 
fommeil  ; j’ai  ouvert  les  yeux /tawr  les  contem- 
pler ; & mon  fommeil  m’a  été  doux , ayant 
été  accompazné  d'une  vfton  fi  confolante.  Tut 
encore  entendu  ces  paroles  qui  m'ont  comblé  de 
joie. 

27.  Le  tcms  vient , dit  le  Seigneur  , que 
je  femerai  d' habitant  la  maifon  d’Ifracl  & la 
maifon  de  Juda , fle  que  je  la  peuplerai  d’hom- 
mes & de  bêtes. 

28.  Comme  je  me  fuis  appliqué  à les  arra- 
cher , à les  détruire  ,.  à les  dilfiper , à les 
perdre  & à les  affliger , ainfi  je  m’applique- 
rai 


ij.  H*c  dicît  Dominuï 
exercîtuum  Deus  Ifrael  : 
Adhuc  dicent  verbum  iftud 
«n  terri  Judi,  & in  urbi- 
bu<  citts  , cùm  convertern 
captivicitem  eo^um:Bene* 
dieu  tibi  Uorninuit  puU 
clv^iiado  juilicijc  , moni 
timâuf  : . 


hibitabunt  In  eo 
Judis  dt  omnes  civiuces  e- 
Jus  lîcnul,  agricoU  8c  mi- 
nâmes greges  , 

sf.  Quia  inebrl.wi  ani- 
mam  lafTim , 8c  omnem  uni- 
mam  elUrientcm  facuravi. 

Ideb  ^uafî  de  fomno 
iufeitatus  Cum:  & vidi , 8c 
A»quiusmeus  dulcis  mihi. 


if:  Ecee  dics  veniunt , 
dîcit  Dorairus  i Sc  femina- 
bo  domum  llrael  8c  domum 
Juda  femine  hominum , 8c 
iemine  jumentorum. 

t8.  Et  iîcut  vigilavi  Tuper 
eos  ut  evelicrem,  8c  demo* 
Urer , 8c  diflipatcm , 8:  diT- 
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ÿal  à les  lédlHetôc  à les  planter,  dit  Je  Sei-  perdcrem , & afflig^rem  : ne 

oneur»  vigiUbofuper^os  ut  xHifî- 

^ * cem , & piantem,  ait  Do- 


ap.  En  ce  tems-Ià , on  ne  dira  plus  : Les 
■pères  ont  mangd  les  raifins  verts , & les  dents 
des  enfàns  en  ont  été  agaedes. 

30.  Mais  le  péché  des  per  es  étant  effacé , clia^ 
cun  mourra  dans  fon  iniquité  propre  ; & 11 
quelqu’un  mange  des  raifins  verts,  il  en  aura 
lui  feul  les  dents  agacées. 


imnus. 

19»  In  diebus  illis  non 
dicenc  ultra  : Patres  comc- 
derunt  uvam  acerbam,  & 
dentes  filiorum  obAupue- 
runc. 

30.  Sed  unufquifciue  in 
iniquitate (ua  morie;ur:  om- 
nis  homo  qui  comederit  u- 
vam  acerbam,  obftupcfcent 
dentes  ejqs. 


S-  ni.  Le  Seigneur  fera  une  nouvelle  alliance  avec' fon  peuple  , &•  il  ne  l’a- 
bandonnera jamais  entièrement.  Prophétie  de  l'etablijfemeni  de  l'Egltfe  , 
fous  la  figure  du  rétablijfement  de  Jerufalem. 


Ji.  Le  tems  vient,  dit  le  Seigneur,  dans 
lequel  je  ferai  une  nouvelle  alliance  avec  la 
maifon  d’Ifraël  & la  maifon  de  Juda; 

3 2.  non  félon  l’alliance  que  je  fis  avec  leurs 

fiercs , au  jour  que  je  les  pris  par  la  main  pour 
es  faire  fonir  de  l’Egypte , parce  qu’ils-  ont 
violé  cette  alliance.  C’eft  pourquoi  je  leur 
ai  fait  fentir  mon  pouvoir , dit  le  Seigneur  , 
en  les  puniffam  comme  ils  f avaient  mérité. 

33.  Mais  voici  l’alliance  que  je  ferai  avec 
la  maifon  d’Ifraël , après  que  ce  tems- là  fera 
venu  , dit  le  Seigneur-:  J’imprimerai  ma  loi 
dans  leurs  entrailles,  & je  l’ijcrirai  dans  leur 
cœur  ; & je  ferai  leur  Dieu  , & eux  ils  feront 
mon  peuple. 

34.  Et  chacun  d’eux  n’aura  plus  befoin 
d’enfeigner  fon  prochain  & fon  frère,  en  di- 
lànt  : Connoiffez  le  Seigneur  en  étudiant  fa 
loi  ; parce  que  tous  ayant  cette  loi  gravée  dans 
leurs  coeurs,  me  connoîtront,  depuis  le  plus 
petit  jufqu’au  plus  grand  , dit  le  Seigneur. 
Car  non- feulement  je  leur  pardonnerai  leur 
iniquité , & je  ne  me  fouviendrai  plus  de 
leurs  péchés , mais  je  leur  donnerai  mon  efprit , 
qui  leur  enfeighera  toute  vérité. 

Tome  If'.  Part.  U. 


51.  Ecce  dies  venientj. 
dicît  Dominus  : & feriam 
doimii  Ifrael  & domuî  Juda 
fœdus  novum  ; 

non  fecundùm  pac- 
tum , <]uod  pegigi  cum  pa- 
tribus  eorum  ,in  die  qua  ap- 
prehendi  manum  eorum  . 
ut  educerem  eos  de  terra 
Ægypti  ; paftum,  quod  ir- 
ritum  fecerunt , Sr  ego  do- 
minatus  fum  eorum  , drcic 
Dominus. 

33.  Sed  hoc  erit  paAum 

quod  feriam  cum  domo  IC- 
rael  poil  dies  illos  , dicit 
Dominus  : Dabo  legem 
raeam  in  vilceribus  corufti  , 
& in  corde  eorum  lcribam 
eam;  St  e(0  eis  in  Deum  , 
St  iplî  erunt  mihi  in  popu- 
lum.  , , 

34.  Et  non  docebic  ultrl 
▼ir  proximum  fuum , & yit 
frairem  fuum,  dicens:  Cog- 
nofee  Dominum  : omnes  e- 
nim  cognofeent  me  à mini- 
mo  eorum  ufque  ad  maxi- 
mum , aie  Dominus;  quia 
propitîabor  iniquirati  eo- 
rum , St  peccati  eorum  non 
memorabor  ampliùs. 


R 


« 
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31.  Hxc  dicit  Dominui , 
qui  tint  Iblon  in  lumine 
uci , ordincm  lunz  & ilelU- 
rum  in  lumine  noâis  t qui 
tutbat  mare  > & fonant  fluc- 
tus  ejus , Dominus  exeici- 
tuum  nomen  illi. 

3<.  Si  defecerint  leges  i(^ 
tx  coram  me  dicic  Dumi- 
nus,  tune  & femen  Ifrael 
deficiet , ut  non  fît  gens 
coram  me  cunâis  diebus, 

37.  Hxc  dicit  Dominui  : 
Si  menrurari  potucrint  cctii 
furfum , & inveftigari  Tunda* 
menta  lerrz  deorfîim  : & 
ego  adjiciam  univerfum  fe- 
men  Ifrael  propter  omnia 
qux  feceiunt , dicit  Domi- 

UUi. 


3S.  Ecce  diet  veniunt , 
dicit  < Dominus  : & xdifi> 
c.ibitur  civiias  Domino,  à 
tu  rte  Hananeel  ufque  ad 
lam  anguli. 

3P.  Et  exibit  ultra  norma 
menfurx  in  confpeâu  ejus 
lüpcr  collcm  Gateb  : 8c  cii- 
cuibit  Uoatlia  , 


40.  & omnem  yallem  ca- 
daverum,  8:  cinerii,  8t  uni- 
yerfam  regionem  mortis  , 
ufque  ad  torrentem  Cedron, 
8t  ufque  ad  angulvm  pottx 
equorum  Orientalis,  Sanc- 
tum  Domini:  non  evelle- 
tur , & non  deftntccur  ulirà 
ia  perpcuiuot 
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3 J.  Voici  enfore  ce  que  dit  le  Seigneur  qui 
fait  lever  le  fojeil , pour  être  la  lumière  du 
jour , & qui  réglé  le  cours  de  la  lune  fie  des 
étoiles , pour  être  la  lumière  de  la  nuit , qui 
agite  la  mer , fit  qui  fait  retentir  le  bruit  de 
fes  flots  ; fon  nom  eft  le  Seigneur  des  armées. 

3 6.  Si  c.es  lois  de  t ordre  du  monde  peuvent 
cefler  devant  moi,  dit  le  Seigneur,  alors  la 
race  d’Ifraèl  ceflTera  d’être  mon  peuple  pour 
toujours. 

37.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  : Si  l’on 
peut  mefurer  le  haut  des  cieux , fie  fonder  la 
terre  jufqu’au  plus  profond  de  fes  fondemens , 
alors  j’abandonnerai  toute  la  race  d’Ifraël , à 
caufe  de  tout  ce  qu’ils  ont  fait  contre  moi , 
dit  le  Seigneur.  Mais,  bien  loin  de  les  aban- 
donner , 

38.  le  tems.  vient,  dit  le  Seigneur,  que 
cette  ville  fera  rebâtie  pour  le  Seigneur , de- 

fuis  la  tour  d’Hananéel , jufqu’à  h porte  de 
angle. 

3P.  Et  ,pour  en  tracer  l'enceinte,  filon  t ordre 
du  Seigneur , le  cordeau  fera  porté  encore 

[dus  loin  à (à  vue  ; car  il  fera  porte  jufques  fur 
a colline  de  Gareb , fie  il  tournera  autour  de 
Goatha  : 

40.  Et  toute  la  vallée  des  corps  morts  fie 
des  cendres  , ôc  toute  la  région  de  mon , 
jufqu’au  torrent  de  Cedron , 6c  jufqu’à  l’an- 
gle de  la  pone  des  chevaux  qui  regarde  l’o- 
rient , feront  renfermées  dans  la  ville.  Tout  ce 
lieu  fera  fàint  ^ confacré  au  Seigneur , qui  en 
prendra  un  foin  tout  particulier  ; de  forte  qu’on 
n’en  renverfera  plus  le  fondement , & qu  A 
pe  fera  jamais  détruit. 
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CHAPITRE  XXXII.  -, 

§.  I.  habuchodonofor  ajpége  Jerufaîrm.  Jeremie  gui  avoit  été  mis  en  prifon  p.-rr 
ordre  de  Sedectjs , acheté  par  fordre  de  Dieu  le  champ  d’un  de  fes  proches 
~ conjerver  le  contrat  d'achat  par  Baruch. 

Lan  du  monde  341  y.  Avant  J.  C.  ypp. 


-y.  Oici  ce  que  dit  le  Seigneur  à Jeremie , 
la  dixième  année  de  Sedecias  Roi  de  Juda  ^ 
qui  eft  la  dix -huitième  année  de  Nabucho- 
donofor. 


2,  A 


Alors  1 armée  du  Roi  de  Babylone  aflîé- 
geoit  Jerufalem  ; & le  Prophète  Jeremie 
étoit  enfermé  dans  le  veftibuk  de  la  prifon 
qui  étoit  dans  la  maifon  du  Roi  de  Juc^. 

J.  Car  Sedecias  Roi  de  Juda  l’avoit  fait 
mettre  en  prifon,  en  dilànt  : Pourquoi  nous 
dites- vous  dans  vos  prophédes  : V^oici  ce  que 
dit  le  Seigneur:  Je  livrerai  cette  ville  entre 
les  mains  du  Roi  de  Babylone , & il  la  pren- 
dra ; 

4.  & Sedecias  Roi  de  Juda  ne  pourra 
échapper  de  la  main  des  Chaldéens  : mais  il 
fera  livré  entre  les  mains  du  Roi  de  Baby  • 
lone  ; fa  bouche  parlera  à fa  bouche , & fes 
yeux  verront  fes  yeux  ; 

y.  & Sedecias  fera  mené  à Babylone  , ou 
il  demeurera  jufqu  a ce  que  je  le  vifite  , dit 
le  Seigneur  ? Que  fi  vous  entreprenez  de 
combattre  contre  les  Chaldéens  , dites-vous 
encore , vous  n en  aurez  aucun  bon  fuccès. 

6.  Or  Jeremie , étant  ainfi  dans  la  prifon  y 
dit  à ceux  gui  venoient  le  vifiter  : Le  Seigneur 
m a parlé  de  nouveau , fie  m’a  dit  ; 

7.  Hanaméel  votre  coufin  germain , fils 
de  Sellum , vient  vous  trouver,  pour  vous 
dire  : Achetez  mon  champ  qui  eft  à Ana- 
thoth,  parce  que  c’eft  vous , qui  félon  la  Loi, 


I.  Verbum,  quôJ  fafluni 
eft  ad  Jeremiam  à Domino , 
in  anno  decimo  Scdecii  re- 
gis Juda  : ipfe  aft  annus  de- 
cimus  Otiavus  Nacucliodo- 
nofor. 

».  Tune  exe-c'tus  régi» 
Babylon:s  obftdebat  Jeruiâ- 
lem  : & Jeremias  propbeu 
erac  ctaufus  in  airio  carce- 
rit , qui  erat  ia  domo  regis 
Juda. 

CjauTcrat  enim  eum 
Sedeeias  rex  Juda,  dicen,^ 
Quare  vaticinaris,  dicens  : 
Hkc  dicit  Dominus  : Eces 
ego  dabo  civitaiem  iftam  in 
manus  regis  Babylonis , te 
capiet  eam  ; 

4-  & Sedecias  rex  Judi 
no»i  effugiet  de  manu  Cbal- 
dxorum,  led  tradeiurin  ma- 
nus regis  Babylonis  : Si  lo- 
quetur  os  ejus  cum  ore  il- 
lius , Si  oculi  ejus  oculos  il- 
lius  videbunt. 

J.  Et  hi  Babylonem  du- 
cet  Sedeciam  : Si  ibi  erit 
donec  vifitera  eum  , ait 
Dominus  ? Si  autem  dimi- 
caveritis  adverftim  Chal- 
dzos , nihil  prorperum  ha« 
bebiiis. 

d.  Et  dicit  Jeremias"  : 
Faâum  eft  verbum  Domini 
ad  me  , dicens  ; . 

7.  Ecce  Hanamerl  filius  Sel- 
lum patruVriis  luus  veiiiet  ad 
te,  dicens:  Eme  tÿ>i  agriim 
meum,qui  eft  in  Ar.athoih  : 
tibi  enim  competit  ex  pro- 
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pin^uîtate  ut  emas, 

8 £t  Teniet  ad  me  Hana- 
meel  fiiiut  patrui  mei  le- 
cunJùm  verbum  Domini  ad 
veAibulum  carceris , & ait 
ad  me  ; PoffiUe  agrum 
xneum,quieQ  in  AnaUioih 
ÎJ)  terra  Benjamin  : quia  (ibi 
competit  hereditas  , 5c  tu 
propinquus  es  ut  pofTidcas. 
Incellexi  autem  quùd  ver* 
bum  Domini  elTcc. 


9,  £t  emi  agrum  ab  Hana- 
meel  fiiio  patrui  mei,  qui 
eA  in  Anathorb:  5:  appendi 
ri  argemum  feptem  Aateres , 
A’  decem  argentcos. 

IC.  Et  fcripfî  in  libroi  5c 
/ignavi , Sc  adhibui  ceHes  : & 
appendi  argentum  in  Ûatera. 

1 1 . Et  accepi  librum  poP- 
iêAionjs  fîgnatum,  & Aipu~ 
latjoncs  , 5c  rau>  5c  /îgna 
forinlccus. 

i£.  Ht  dedi  librum  pof* 
(éfllonis  HarucH  filio  NVri 
filüM.un*,  in  oculis  Ha- 
nameel  patruelis  mei  » in 
oculis  tcAium , quj  icripti  e* 
rant  in  libro  enipiionis*  & 
in  oculis  omnium  Judxo- 
rum  , qui  iêdebant  in  airio 
carceris. 

TJ.  Et  præcepi  Baruch 
coram  eis>dicens; 

14.  Hzc  dicit  Dominus 
cxerciiuum  Deus  llrael  : 
Sume  tibros  idos  » Iib:um 
emptionis  bunc  {îgnatum , 
Sc  librum  hune  qui  aperçus 
cft  , 5c  pone  illos  in  rafe 
fi^iii , ut  permanere  pod'tnt 
diebus  xBultû* 
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%vez  droit  de  l’acheter  j comme  étant  le  pUi^ 
proche  parent  quef  aie. 

8.  Et  Hanaméel  fils  de  mon  oncle , vint 
efficiîivement  me  trouver  dans  le  veftibule  de 
la  prifon  , félon  la  parole  du  Seigneur,  & 
me  dit:  Achetez  mon  champ  qui  cft  à Âna- 
thoth , en  la  terre  de  Benjamin  , car  cet  héri- 
tage vous  appartient  meurs  fans  enfansy 
& fi  je  veux  le  vendre , c’eft  vous  qui  avez 
droit  de  l’acheter,  comme  étant  le  plus  pro- 
che parent.  Or  je  compris  que  ceci  fe  fàifoit 
par  un  ordre  particulier  du  Seigneur , ^ui  vou- 
lait faire  entendre  par-là  que  , s’il  était  vrai 
que  fan  peuple  devait  être  chajji  de  cette  terre , il 
était  Vrai  aujfi  qu’il  y devait  revenir  y & la  pojfé- 
der  de  nouveau. 

p.  J’achetai  donc  d’Hanaméel,  fils  de  mon 
oncle , le  champ  qui  eft  à Anathoth , & je 
lui  en  donnai  l’argent  au  poids , /auo/r  , fept 
ficles  y ôc  dix  pièces  d’argent. 

10.  J’en  écrivis  le  contrat , & je  le  lignai 
en  préfence  de  témoins  , 6c  je  lui  pefai  foh 
argent  dans  la  balance  devant  eux. 

1 1.  Et  je  pris  le  contrat  de  l’acquifition,  ligné 
avec  fcsclaufes,  félonies  ordonnances  de  la 
loi,  6c  avec  le  fceau  qu’on  avoit  mis  au  dehors. 

12.  Et  je  donnai  ce  contrat  d’acquilition  à 
Baruch  fils  de  Neri , fils  de  Maafias ,,  en  pré- 
fcncc  d’Hanaméel  mon  coufin  germain , ôc 
des  témoins  dont  les  noms  étoient  écrits 
dans  le  contrat  d’acquifition , 6c  aux  yeux 
de  tous  les  Juifs  qui  étoient  alfis  dans  le  ve- 
flibulc  de  la  prifon. 

ij.  Et  je  donnai  cet  ordre  à Barucli  de-; 
vant  tout  le  monde  , ôc  je  lui  dis  : 

14.  Voici  cc  que  dit  le  Seigneur  des  ar- 
mées , le  Dieu  d Ifracl  : Prenez  ces  contrats  , 
ce  contrat  d’acquilition  qui  eft  cacheté,  ÔC 
cet  autre  qui  eft  ouven  ; ôc  mettcz-les  dans 
un  pot  de  terre , afin  qu’ils  fe  puilfent  confei; 
ver  long-tems  , 


Digitized  by  Google 


JEREMIE.  Chat.  XXXII.  i 

I s.  parce  que  la  captivité  ne  finira  pas  fi-tot  : i j.  Hm  en!m  dicit  Do- 

mais  elle  finira  très-certainement.  Car  voici  ce  Deus  ir- 

que  dit  le  Seigneur  des  armées le  Dieu  d'If-  SI 

raèl  ; On  achètera  encore  des  mailbns  , des  te"»  ‘fl». 
champs  & des  vignes  en  cette  terre,  qui  ap- 
partiendra encore  à mon  peuple. 

1 6.  Et  après  avoir  donné  le  contrat  d’ac- 
quifition  à Baruch  fils  de  Neri , je  priai  le 
Seigneur,  en  difant: 


\6.  Et  oravi  ad  Domi'.- 
num,  poft,juain  tradidi  li- 
brum  podeHionis  Baruch  fi» 
lio  N Cri,  die  en  s: 


Jeremie  prie  le  Seigneur  pour  fon  peuple.  Grandeur  de  Dieu.  Merveilles 
qu’il  a opérées  en  faveur  d'ïfrael.  Ingratitude  , infidélité  de  ce  peuple. 


1 7.  Helas  ! helas  ! helas  ! Seigneur  mon 
Dieu , c’eft  vous  qui  avez  fait  le  ciel  & la 
terre  par  votre  grande  puifiânee , & par  la 
• force  invincible  de  votre  bras.  Rien  ne  vous 
peut  être  difficile. 

1 8i  C’eft  vous  qui  faites  mifôricordc  dans 
la  fuite  de  mille  générations , qui  rendez  l’i- 
niquité des  peres.dans  le  fein  des  enfans  qui 
leur  fuccedent.  C’eft  vous  qui  êtes  le  fort,  le 
grand , le  puiifant.  Le  Seigneur  des  armées 
eft  votre  nom. 

19.  Vous  êtes  grand  dans  vos  confeils,  & 
intfbmpréhenfible  dans  vos  penfées.  Vos  yeux 
font  ouverts  fur  toutes  les  voies  des  enfans 
d’Adam  , pour  rendre  à chacun  félon  là  con- 
duite , & félon  le  fruit  de  fes  œuvres  .&  de 
fes  pensées. 

20.  C’eft  vous  qui  avez  fait  julqu’à  ce  jour 
des  fignes  & des  prodiges  dans  l’Egypte,  dans 
Ifraël , & parmi  tous  les  hommes  : & cejl 
vous  qui  avez  rendu  votre  nom  auffi  grand 
qu’il  eft  aujourd  hui. 

^ 21.  C’eft  vous  qui  avez  tiré  votre  peuple 
d’ïfrael  de  l’Egypte  par  des  miracles  & des 
prodiges , avec  une*  main  forte  ôc  un  bras 
étendu , & dans  la  terreur  de  vos  jugemens. 
Et  après  les  avoir  délivrés  de  la  fervitude  où- 
ils  étaient  y 


17.  Heu,  heu,  heu , Do- 
mine Deus  : ccce  tu  fecifii 
ccelum  8c  teriam  in  foriitu- 
dîne  tua  magna  , & in  bra- 
chio  tuo  extento:  non  eri« 
cibi  difficile  omne  veebum  : 

_ 18.  Qui  facis  mifêricor. 
diara  in  millibus , St  reddi» 
iniquitacempatrumin  finum 
filioram  eorum  poft  eos  e 
Fortilfimo  , magne  8c  po- 
tens , Dominus  exercituum' 
nomen  libi. 

tp.  Magnus  confilio,.a? 
incomprehenfîbilis  cogita-' 
lu  : cujus  oculi  aperti  fune 
luper  omnes  vias  filiorum 
Adam , ut  reddas  unicuique 
tècundùm  fruâum  aJinven^ 
tionum  ejus. 

ao.  Qu!  pofiiifii  fîgna  &r 
ponenia  in  leiriÆgypei-uP- 
que  ad  diem  hanc,  & in  II-- 
rael,  8c  in  bominibus  , Sc 
fecifii  tibi  nomen  Ccut  eft 
dies  hatc, 

ai.  Et  eduxifti  populuna 
luum  Ifrael  de  tetra  Ægyp- 
ti , in  fignis,  8c  in  porten- 
tis , 8c  in  manu  robufia,  8c 
in  brachio  extento  , Si  in 
tertoie  magno. 


Rii; 
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ti,  £t  (fetüAi  eif  terram 
hanCt  ^uam  jura{U  patribui 
eorum  ut  dare»  eii  terram 
fluentem  laâe  Ôc  melle. 

ij.  £t  ingreftî  funt,  9c 
pofTcdcrunt  eam  : & non  o- 
bedierunt  voci  tux,  & >n  le> 
ge  tua  non  ambulavcrunt  : 
omnîa  qax  mandaAi  eis  ut 
facerent,  non  fecertmt:  8c 
evcneruot  eU  omnia  mala 
hfc* 


Ecce  munitîofies  ex- 
tmâx  funt  adveritim  civîta- 
tem  ut  capiatur:  & urbs  da- 
ta eft  in  manus  Clia!dxo- 
rum  ,qui  prrîî.inrur  adverfus 
eam,  à facie  gladii,  & fa- 
mis , & pertilcntix:  & gux- 
cumque  iocuius  et  accide- 
fjnt,  ut  tu  ipfe  cernis. 


if.  Ft  tu  dicic  mihi, Do- 
mine Deu$  : Eme  agrum 
argcnto*  8c  adhibe  teltcs  ; 
cùm  urbs  data  Ht  in  manui 
Chaldxorum« 
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22.  VOUS  leur  avez  donné  cette  terre,  fé- 
lon que  vous  aviez  jure  à leurs  peres  de  leur 
donner  une  terre  où  coulerokm  des  ruif- 
feaux  de  lait  ôc  de  miel. 

2 J.  Ils  y font  entres  par  'votre /ccows , Ce 
ils  l’ont  polfédée  , Jotitenus  de  votre  putljante 
proteilion.  )L\.  après  tant  de  bienfaits  ïh  n’ont 
point  obéi  à votre  voix;  ils  n’ont  point  mar- 
ché dans  votre  loi , ils  n’ont  point  fait  toutes 
leschofes  que  vous  leur  aviez  commandées; 
& cef}  pour  cela  ejue  tous  ces  maux , dota  nous 
les  voyons  maintenant  accablés , font  tombés 
fur  eux  , [don  ejue  vous  le  leur  aviez  prédit. 

24.  Car  voilà  la  ville  qui  eft  toute  envi- 
ronnée des  travaux  qui  ont  été  élevés  con- 
tr’clle , pour  la  prendre  ; & on  voit  bien  ^«’elle, 
a été  livrée  entre  les  /nains  des  Chaldéens 
qui  ralllégcnt  , étant  abandonnée  à l’épée , 
à la  famine  & à la  pefte  , qui  la  mettent  hors 
d'état  de  leur  réfijler  ; de  forte  que  tout  ce  que 
vous  lui  aviez  prédit  lui  eft  arrivé  , comme 
vous  le  voyez  vous-même , o mon  Dieu. 

27.  Et  apres  cela  , Seigneur  mon  Dieu,' 
vous  me  dites  : Achetez  un  champ  avec  de 
l’argent , en  préfence  de  témoins  ; quo’^uc 
cette  ville  ait  été  livrée  par  votre  ordre  entre 
les  mains  des  Chaldéens. 


1 


§.  III.  Dieu  livrera  entre  les  mains  du  Roi  de  Babylone  Jerufalem  Ù“  tous  fes 
habitiVts , pour  les  punir  de  leur  idolâtrie. 


*S.  Et  ftftum  eft  verbum 
Domini  aJ  Jeremiam , di- 
.cens: 

17.  Ecce  ego  Domlnut 
Dcuj  univerli  camis  : num- 
^uid  milii  ditbcüe  eiit  om- 
nc  verbum  ? 

iv,  Proptereà  hxc  dicit 
Dominus  : Ecce  ego  trad.im 
civiiaiem  iftam  m manut 
Chaldxorum,  & in  manus 
regis  Babylonis,  Sc  capient 
cam. 

ap.  Et  venient  Chaldzi 


26.  Alors  le  Seigneur  parla  à Jeremie , ôc 
lui  dit  : 

27.  C’eft  moi  qui  fuis  le  Seigneur  le  Dieu 
de  toute  chair.  Y a-t-il  rien  qui  me  foit,  diffi- 
cile ?. 

28.  C’eft  pourquoi  voici  ce  que  dit  le  Sei- 
gneur : Je  vais  abandonner  cette  ville  entre 
les  mains  des  Chaldéens , entre  les  mains  du 
Roi  de  Babylone.  Ils  la  prendront. 

2p.  Et  les  Chaldéens  viendront^  attaquer 
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Sm  5 7 brûle-  pr*lia„,e,  ndverfum  urbem 

ront  , & ils  réduiront  en  cendres  cTes  maifons  & fuccendent  eam 
lur  le  haut  defquelles  on  facrifioit  à Baal  eam, 

& on  faifoit  des  oblations  à des  Dieux  étran-  matibus  racrîficabam*Batî' 

gCrS  pour  m irriter.  & Hbabant  dûs  alienis  liba* 

de^.'ÎJ  'r  '« 

aejudades  leur  jcunefle  commettoientfans  -AfiJifluda,  jugitcr  facien- 
cefTe  le  mal  devant  mes  veux  ; les  enfan«  inocuiijmdsaS 

f julqu  aujOUrdTlUl  ne'cef-  S“‘  “l'sue  «une  exacerbant 

lent  point  de  m irriter  />ar  le  culte  qu'ils  rert-  "’®  manuum  fua- 

dent  â des  idoles  qui  font  l’ouvrage  de  leurs 
mains  ^ dit  le  Seigneur. 

ville  eft  devenue  l’objet  de  . , Q„ia  in  fnrore  i in 
ma  lureut;  oc  de  mon  rndignauon , depuis  le  *"!Î'g'’atione  mea  faéia  cft 
jour  qu’elle  a été  bâtie  jufqu’au  jour  aue  le  '"j!” hatc, à diequa 

Ar.  A J ^ *dificaTerant  eam  , ufque 

ncrai  de  devant  ma  face  y ad  dicm  iAam  , qua  aufeie- 

32.  à caufe  dos  maux  que  les  enfans  d’If-  , 

enians  de  Juda^  ont  commis  pour  lîorum  ifrael,  & fiiionmi 
iri  irriter,  eux  & leurs  Rois,  leurs  Princes  J“‘^a . quam  fecerunt  ad  ira- 
leurs  p,6„cs,  St  leurs  Prophe.es,  les  habt  ÿSîgr  I3;";S.; 
tans  de  Juda  oc  de  Jerulalcm.  ope*  eorum,  & fteerdotes 

eorum,  & propheta:  eorum, 

viri  Juda,  Î£  liabitaiores  Je- 

T1  • rit  rufalem. 

33.  Ils  mont  tOUlTlé  le  dos  , & non  le  ÎÎ-  Et  vénérant  ad  me 

vifage,  lorfque  je  prenois  un  grand  foin  de  '"2‘‘S‘"°'’f‘oo:cùmdo- 
lesinllruire  & de  lcs_  corriger  i & ils  n’ont 
voulu  ni  m écouter , ni  recevoir  le  “t^operem  difcipiinam. 

châtiment  que  je  leur  ai  envoyé. 

34.  Ils  ont  mis  des  idoles  dans  la  maifon  , 34.EtpofuerantidoIafua 
OU  mon  nom*  a été  invoqué , pour  la  profaner.  **1  *^0*"*^  > invocatum 

* ' ' cft  nomen  meum , ut  pol- 

■ 3 f-  Ils  ont  bâti  à Baal  des  autels  qui  font  3t"Er:idificaverant  ex- 
dans  la  vallée  du  fils  d’Ennoni,  pour  làcri-  ‘^diâBaalJquxfuntinvalle 
fier  à Moloch  leurs  fils  leurs  fiUes  , fré-  SL'Ün  i,“  £ “K 
tenaant  meme  que  je  me  j>laif>it  à voir  égorger  "o"  mandavi 

ces  viûimes,  quoique  je  ne  leur  euffe  point  .'or 

r~nmntonelX  J.  iT  • J t r fauliii  meum  ut  facerent  aboraina- 

C de  m offrir  detels  faertfices,  Sx.C^Vi\\  tionemhanc,  & in  pecca- 

ne  me  foit  jamais  venu  dans  l’efprit  de  les  <le4“terent  Judam, 
poulTer  à commettre  cette  abonûnation  à 
porter  ainfi  Juda  au  péché. 


34- Et  pofuemnt  idola  Tua 

in  domo  , in  qua  invocaturn 
eft  nomen  meum , ut  pol- 
luèrent eam. 

34.  Et  idificaverant  ex- 
cella Baal  J qux  ftint  in  vaile 
filii  Ennom  , ut  initiarent 
filios  liiot  & filial  Tuas  Mo- 
loch  : quod  non  mandavi 
eis  , nec  aftendit  in  cor 
meum  ut  facerent  abomina- 
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§.  IV.  Dieu  , bprès  avoir  aj^igé  les  habltans  de  Jerujaîemt  & les  en  avoir 
chinés , les  y fera  revenir*  U fera  avec  eux  une  alliance  éternelle  ^ Ù*  il  ne 
cejjera  point  de  les  combler  de  fes  bienfaits. 


Et  nunc  propter  îfta  , 
hjtc  dicit  Dominus  Deus 
llrael  ad  cÎTitatem  hanc , de 
qua  vos  dicitis  quod  trade- 
tur  in  manus  regis  Babylo- 
nisin  gladiOÿ  & in  &me  | 
&inpeUe. 

j7.Hcccego  congregabo 
eos  de  univer/îs  terris  » ad 
quas  ejeci  eos  in  furore 
meo»&  in  ira  mea»  & in 
indrgnatione  grandi:  & re» 
ducam  eot  ad  locum  iilum*, 
& habitare  eos  faejarn  con- 
fidenter. 

^8.  Et  erunt  mlhi  in  po- 
pulum  , & ego  cro  cis  in 
Pcuni. 

3?.  Etdaboeiscorunum, 
& viamunam,  m limcant 
meunivernsdiebus:  5t  benc 
Et  eis,  & Eliis  eorum  poE 

eos. 


40.  Et  feriam  eis  pafhim 
fèmpiternutn  , & non  deE> 
nam  cis  benefacere  : fie  ti- 
morem  meum  dabo  in  cor- 
de eorum  uc  non  recédant 
à me. 

41.  Et  îxtabor  luper  cis , 
cùm  bene  cis  fccero  : & 
plantabo  cos  in  terra  iHa  in 
Teritaïc , in  toto  corde  meo 
ât  in  tota  anima  mca. 

41.  Quia  bre  dicit  Do- 
minus  : Sicut  adduxi  Ibper 
populum  iilunt  omne  ma- 
lum  hoc  grande  : fie  adJu- 
cam  fuper  eos  omnp  bo- 
num  y quod  ego  loquor  ad 
eos. 

43.  Et  pofiidebuntur  agri 
in  terra  i(U,  de  qua  vos  di- 
citis quôd  deferta  fit  , eb 
qubd  non  remanferit  Homo 
éc  jumcnium,  & data  fit  in 
manus  Chaldxorum. 

44.  Agri  cmentur  pccu- 


36.  Après  cela  néanmoins)  voici  ce  quâ 
dit  le  Seigneur  , le  Dieu  d’ifraël , à cette 
ville  que  vous  dites  qui  fera  livrée  entre  les 
mains  du  Roi  de  Babylone , ôc  abandonnée 
à l’épée,  à la  famine  & à la  perte  ; 

57.  Je  raffemblerai  tous  fes  habitans,  de 
tous  les  pays  où  je  les  aurai  chartes  dans  l’ef- 
furton  de  ma  fureur , de  ma  colere  & de 
mon  indignation  ; je  les  ramènerai  en  ce 
lieu  , & je  les  y ferai  demeurer  dans  une 
enticre  fureté. 

} 8.  Ils  feront  mon  peuple , & je  ferai  leur 
Dieu. 

39.  Je  leur  donnerai  à tous  un  même  cœur , 
& je  les  ferai  marcher  dans  la  même  voie , 
afin  qu’ils  me  craignent  tous  les  jours  de  leur 
vie , &.  qu’ils  foient  heureux , eux  & leurs  en- 
fans. 

4.  Je  ferai  avec  eux  une  alliance  éternelle, 
je  ne  certerai  point  de  les  combler  de  bien- 
faits , & j’imprimerai  ma  crainte  dans  leur 
cœur,  afin  qu  ils  ne  fe  retirent  point  de  moi. 

41.  Je  trouverai  dans  eux  ma  joie , lorfque 
je  leur  aurai  fait  du  bien , je  les  établirai  en 
cette  terre , dans  la  vérité  , avec  toute  l’effu- 
fion  de  mon  cœur  & de  mon  arhe. 

42.  Car  voici  ce  que  dit  le  Seigneur  : Com- 
me j’ai  affligé  ce  peuple  par  tous  ces  grands 
maux  ^ue  je  leur  avais  prédits,  je  les  comblerai 
de  même  de  tous  les  biens  que  je  leur  pro- 
mets maintenant. 

43.  Et  l’on  portedera  de  nouveau  des 
champs  dans  cette  terre,  dont  vous  dites 
qu’elle  eft  toute  défene , n’y  étant  demeuré 
ni  homme  ni  bête  , parce  qu’elle  a été  livrée 
entre  les  mains  des  Chaldéens. 

44.  On  y achètera  des  champs,  on  en 

écrira 


Digitized  by  Google 


J E R E xM  I E.  Chat.  XXXTJ. 


’*Î7 


écrira  les  contrats  , & on  y mettra  le  fceau 
en  préfence  de  témoins  , dans  la  terre  de 
Benjamin  ^ & aux  environs  de  Jerufaletn  , 
dans  les  Villes  de  Juda,  dans  les  Villes  qui 
font  fur  les  montagnes,  dans  les  Villes  qui 
font  dans  la  plaine,  & dans  les  Villes  qui 
font  vers  le  midi , parce  que  je  ferai  revenir 
tous  les  captifs  qui  en  otit  été  enlevés  t dit  le 
Seigneur. 


oià,  & tcribentnr  in  libre  • 
& imprimetur  (ignum  , & 
redis  adhibebitur  , in  terra 
Benjamin,  & in  circuitu  Je* 
nilâlem,  in  Àviiatibui  Ju* 
da,&  in  civitaiibus  mon- 
tanis,  ti  in  civitatibus  cam- 
pedribus,  & in  civitatibus 
qux  ad  Audrum  dint:  quia 
convertam  captivitatem  eon 
rum,  ait  Domûiut. 


CHAPITRE  XXXIII. 


S 


5.1.  Le  Seigneur  parle  de  nouveau  à Jerewie.  Il  promet  de  refermer  les  plaîet 
de  fon  peuple , de  guérir  fes  blejfures , de  (ut  pardonner  fes  péchés. 


L’an  du  monde  3415.  Avant  J.  C.  ySp. 


*-L  E Seigneur  parla  uae  fécondé  fois  à 
Jeremie , lorfqu’il  étoit  encore  enfermé  dans 
le  vedibule  de  la  prifon  , & il  lui  dit  : 

2.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  , qui  fera 
an  jour  ce  qu'il  a dit  , qui  le  difpofe,  & le 
prépare  par  avance  ; fon  nom  eft  le  Seigneur  ; 

3.  Criez  vers  moi , & je  vous  exaucerai; 
confultez-moi , & je  vous  annoncerai  des  cho- 
fes  rr«-grandes  Ôt  très-certaines  que  vous  ne 
favez  pas. 

4.  Car  voici  ce  que  dit  le  Seigneur,  le  Dieu 
d’Ifracl  , aux  maifons  de  cette  Ville , aux 
maifons  du  Roi  de  Juda  qui  ont  été  détruites, 
aux  fortifications  qui  ont  été  renverfées , & à 
l’épée , 

J.  de  ceux  qui  viennent  de  combattre  contre 
les  Chaldéens  pour  les  repoujfer  , mais  qui , 
ayant  été  défaits , nom  fervi  qu'à  remplir  cettf 
villp  de  leurs  corps  morts , des  corps  de  ceux 
que  j’ai  frappés  dans  ma  fureur  & dans  mon 
indignation , ayant  détourné  mon  vifage  de 
cette  ville  , à caufe  de  toutes  les  méchance- 
tés de  fes  habitans.* 

Tome  IV,  Part.  IL 


T.  Et  eft  rerbufïl 

-Domini  ad  jercmiamftrcon- 
db  t cùm  adhuc  claufus  elTee 
in  atrio  carccris , dicens  : 

1.  Hxc  dicît  Dominuf 
qui  fatums  eft«  & forma* 
turus  illud , & paraturus  % 
Dominus  nomen  ejus. 

3.  Clamaad  me  > & «xau« 
diamte:  & annuntiabo  tibi 
grandUy  & firma  quz  nelcis^ 


4.  Quia  hxc  dicit  Domî- 
nus  Deus  K'rael  ad  domos 
urbis  hujus  , & ad  doniot 
regis  Juda,  qux  duilruâas 
func,  8c  ad  muniûoncs>  8; 
ad  gladium 

f.  venicntîum  ut  dimî- 
cent  cum  Chaldxis , & im- 
pleant  cas  cadaveribus  ho* 
minum  , quos  pereufti  in 
furorc  meo,  & in  indigna* 
tione  mca,  ablcondens  fa* 
cicm  meam  à civkate  hac  » 
propter  omnem  mobtiau) 
eoiuau 


.§  * 
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g.  Ecee  ego  oMucam  eis 

tticatricem  & iânitatf  m , 2c 
curabo  eos:  & revelabo  il- 
lis <!eprecationem  pacis  & 
yericacis. 


7.  Et  conTertam  conver- 
Jioncra  JuJa,  & converfio- 
ocm  Jerufalem:  & idificabo 
yos  Ecut  à pcincipio, 

f.  Et  emundabo  illos  ab 
Cnmi  inîquitate  tua,  in  qua 
peccaverum  mihi  : & propi- 
tius  ero  cundis  ini'quitaii- 
bus  corutn  , in  quibus  deli- 
quCTunt  mihi,  & (prcvcrunt 
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Je  refermerai  leurs  plaies  , je  les  gué- 
rirai ; je  leur  apprendrai  à me  demander  «rile- 
ment  la  paix  & la  vérité  ; & je  les  ferai  joüir 
rffeéhvement  de  la  paix  qu’ils  me  demandent  ^ 
& de  la  véritd  des  promejfet  que  je  leur  ai  faites. 

7,  Je  ferai  revenir  les  captifs  de  Juda , & 
les  captifs  de  Jerufalem,  & je  les  rétablirai 
dans  cette  terre  , comme  ils  y étoient  au  com- 
mencement» 

.8.  Je  les  purifierai  de  toutes  les  iniquités 
qu’ils  ont  commifes  contre  moi , & je  leur 
pardonnerai  tous  les  péchés  , par  lelquels  il& 
m’ont  offenfé , ôc  m’ont  méprifé.. 


me. 

9.  Et  erit  mihi  in  nomen, 
St  ingaudinm,  & in  laudem, 
& in  exultaiioncm  cun^is 
gentibus  terrât,  quxaudie- 
lint  oinnia  bona,  qua:  ego 
faâurus  Tum  eis  : Si  pave- 
bunt , & turbabuntur  in  uni- 
verfis  bonis,  & in  omni  par 
ce , quam  ego  faciam  eis. 


Toutes  les  nations  dé  la  terre  qui  enten- 
dront parler  de  tous  les  biens  que  je  leur  aurai 
faits , en  relèveront  mon  nom  avec  joie , 6c 
m’en  loueront  avec  des  cris  de  réjoüiflance:: 
ils  feront  effrayés  6c  épouvantés  de  toutes  les 
grâces  que  je  leur  ferai , 6c  de  1 abondance 
de  la  paix  dont  je  les  comblerai. 


§.  II.  Dieu  rétablira  ta  paix  & la  joie  dans  Jerufalem.  Il  y ramènera  ceux  qui 
ont  été  emmenés  captifs  y Ù"  il  fera  naître  de  David  un  germe  dejujlice  qui 
aspira  félon  Pequité , & qui  fera  regner  la  jujlice  fur  la’ terre.  On  y offrira- 
tous  les  jours  des  facrifees  au  Seigneur. 


10.  Ha:c  dicit  Deminus  : 
’Adhuc  audietur  in  loco  if- 
to  ( quem  vosdicitisefTede- 
fcrtum  , qubd  non  Et  ho- 
ino  nec  jumemum:  in  ci» 
yitatibus  Juda,  & foris  Je- 
Tufalcni  , qux  defôiatx  funt 
abfque  homine , & abfque 
Jlabitatore , & abfque  pcoo- 
*e  ) 

1 1.  Tox  gaudii  Sc  vox  I*- 
tîtix  , vox  fponfi  & vox 
fponfr  , vox  dkeniium  : 
Confitemini  Domino  exer- 
cituum  , quoniam  bonus 
lïomiiTus  , quoniam  in  x- 
SJmuin  mifciicordia-  ejus  : 
ec  portantiuni  vota  in  do- 
auum  Dotoini  t luducaaa  cr 


1 0.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  : D^ans  co 
lieu  que  vous  dites  qui  cft  défert , parce  qu’il 
n’y  a plus  ni  homme , ni  bÉte,  dans  les  villes 
de  Juda  . dans  les  environs  de  Jerufalem  ,, 
qui  font  défolés , fans  hommes , fans  habitans 
& fans  troupeaux , 

1 1.  on  y entendra  encore  des  cris  de  joie 
6c  des  chants  de  réjoüiffance , des  cantiques- 
de  l’époux  6c  de  l’époufe  mêlés  aux  voix  de' 
de  ceux  qui  diroilt;  Béniffez  le  Seigneur  des 
armées , parce  que  le  Seigneureft  bon  > parca 
que  fa]  mifcricorde  efl  éternelle.  Et  on  y en- 
tendra aujfi  la  voix  de  ceu*qui  porteront  leur?.^ 
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btlations  dans  la  maifon  du  Seigneur,  parce 
<juc  je  ferai  revenir  tous  les  taptifs  de  cette 
terre,  & que  je  les  rétablirai  comme  iis  croient 
dès  le  commencement,  dit  le  Seigneur. 

12.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  des  ar- 
mées : Dans  ce  lieu  qui  eft  défert , fans  hom- 
nies  6c  fans  habitans,  ôc  dans  toutes  fes  villes , 
il  y aura  encore  des  cabanes  de  palleurs  qui 
y feront  rcpofer  leurs  troupeaux. 

I j.  Dans  les  villes  qui  foncfur  les  monta- 
gnes , dans  les  villes  qui  font  dans  la  plaine  , 
dans  les  villes  qui  font  vers  le  midi , dans  la 
terre  de  Benjamin , dans  les  environs  de  Je- 
rufalem , 6c  dans  les  villes  de  Juda , les  trou- 
peaux pafleront  encore  par  les  mains  de  ceux 
qui  les  comptent , dit  le  Seigneur. 

14.  Le  tems  vient,  dit  le  Seigneur,  que 
j^accomplirai  les  paroles  favorables  que  j’ai 
données  à la  maifon  d’Ilfaêl  6c  à la  maifon  de 
Juda. 


xxxni  'ijÿ 

rim  conver/îonem  terræ  ft- 
cur  à pnncipjo , dicic  Do* 
minus. 


II.  Hafc  dicît  Dominu» 
Cxerciiuum  : Adhuc  eri’t 
in  Joco  jflo  deJerto 
homine,  & abfque  jumen- 
to,  & in  cundi?^  civituribus 
ejus  iiabitaculum  pallorum 
accubantium  gregum. 

H.  In  civiratibus  mon« 
mofîs  ; & in  civitatibm 
(juar  ad  Aüftrum  funt  ; & iti 
terra  Benjamin,&  in  circuitu 
jerufalcm  , & in  civitaiibu* 
Juda  t adhuc  tran^bunt  gre- 
ges  ad  manum  qumeranüs  | 
ait  Dominus. 

T4.  Ecce  dief  Tenîunfi 
dicit  Dominus  : & fufeiMbo 
verbum  bonum  , quod  lo- 
cutus  furn  ad  domum  llrae] 
àc  ad  domum  Juda« 


I y.  En  ces  jours-là  6c  en  ce  tems -là,  je 
ferai  forcir  de  David  un  filt  qui  fera  un  germe 
eif  une  fource  de  juftice  pour  tous  ces  peuples  ; 
car  il  agira  félon  l’équité , ôc  il  établira  la  juflice 
fur  la  terre. 


Jf.  In  aiebus  illîs,  & itt 
temporc  ilto  germinare  fa« 
ciam  David  germen  jufliti*, 
& faciet  judicium  & jufti- 
tiam  in  terra.  *' 


i5.  En  ces  jours-là , Juda  fera  fauvé  par  ce  i«.  in  diebus  iiiis  falvaa 
fils  de  David,  ôc  Jerufalcm  habitera  dans  ^itur juda, & jeruiaiem l.a- 
une  entière  anurance  fous  fa  putjjanse  protec~  cft  nomen  quod  vocabunt 
tion  : 6c  voici  le  nom  qu’ils  lui  donneront;  '“”1  l^onunus  juftus  noC, 
Le  Seigneur  qui  eft  jufte , f auteur  de  notre 
juftice,&  qui  acccomplit  fidèlement  tout  ce  qu’il 
nous  a promis. 


17.  Car  voici  ce  que  dit  le  Seigneur:  On 
ne  verra  point  la  tige  de  David  manquer 
d un  homme  qui  foit  alTis  fur  le  thrône  de  la 
maifon  d’Ifraël  ; • 


17.  Qutahre  dicit  Domi- 
nus : Non  interibic  Je  Da« 
vid  vir  , qui  feJeat  fupef 
thronum  donuis  Hracl. 


1 8.  ôc  on  ne  verra  point  la  race  des  Prê- 
tres 6t  des  Lévites  manquer  d’un  homme 
qui  offre  des  holocauftes  en  ma  préfence , 
qui  allume  le  feu  de  mon  facrifice  , 6c  qui 
égorge  des  viéümes  devant  moi-dans  tous  les 


18.  Et  de  f rerJotibus  Sc 
de  Leviiis  non  i .teribit  vir 
à fade  mea,  qui  t.lferat  ho- 
loeautoinata  , & irccndat 
facrificium , & cxdai  viâi-; 
mas  omnibus  diebus. 
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tems  ; car  ce  fils  de  David  fera  pour  toûjoutî 
Roi  & Prêtre  dams  la  maifon  du  Seigneur. 


Ç,  ill.  L’alliance  que  Dieu  a faite  avec  David  eji  immuable.  Dieu  fera  naître- 
de  ce  prince  le  fils  qu’il  lui  a promis.  Il  multipliera  fa  race  comme  les  étoiles 
du  ciel  Ù"  le  fable  de  la  mer.  ^ 


' ij.  Et  fuâum  eft  verbum 
Domini  ad  Jeremiam^  di- 
cens  : 

ta.  HïC  diclt  Dominu»  : 
Si  irrilum  poteft  fieri  padutn 
ineum  cum  die  , & paâiim 
meum  cum  noîie  , ut  non 
fit  dies  & nox  in  tempore 
fuo; 

* ai.  & partum  meum  ir- 
ritum  efle  poterit  cum  Da- 
vid fervo  meo , ut  non  fit 
ex  eo  filius  ^ui  regnet  in 
tkrono  ejus , & Levitx  de 
Saccidotes  minifiti  mei. 


\p.  Le  Seigneur  parla  encore  à Jeremie 
Ôc  lui  dit  : 

20.  Voici  ce  oue  dit  le  Seigneur  : Si  l’on 
peut  rompre  l'alliance  que  j'ai  faite  avec  le 
jour , ôc  l’alliance  que  j’ai  faite  avec  la  nuit  > 
pour  empêcher  que  le  jour  ôc  la  nuit  ne  pa- 
roiffem  chacun  en  fon  tems , 

2 1.  on  pourra  rompre  aulTi  l’alliance  qu& 
j’ai  faite  avec  mon  ferviteur  David , ôc  empê- 
cher qu’il  ne  lailTe  de  lui  un  fils  qui  régné 
fur  fon  thrône , ÔC  que  les  Lévites  ôc  les  Prê^ 
très  ne  foient  mes  Miniftres. 


21.  Sicutî  enumerarî  non 
poHunt  ftellx  cceii , & me- 
tiri  arena  maris  : (te  multi- 
plicjbo  femen  David  fervi 
tnci,  & Lcvicas  miniAros 
Vieos. 


1}.  Et  fa^m  eft  rerbum 
Domini  ad  Jeremiam,  di* 
cens  : 

24.  Numquid  non  vidiAi 
^uid  populus  hic  locutusAc, 
dicens:  Dûx  cognationes , 
quas  elegerai  Dominus , ab* 
jectx  fünt  : & populum 
meum  dcrpexcrunt,  cbquod 
non  ht  ultra  gens  coram  eis/ 


22.  Comme  on  ne  peut  compter  les  étoi- 
les , ni  mefurer  tout  le  fable  de  la  mer , je 
multiplierai  aufli  de  telle  forte  la  race  de  mort 
ferviteur  David , qu’on  ne  la  pourra  compter  , 
ôc  je  multiplierai  de  même  les  Lévites , qui 
font  mes  Miniftres. 

2;.  Le  Seigneur  parla  encore  à Jeremie ÿ 
ôc  il  lui  dit  : 

24..  N’avez-vous  point  vû  de  quelle  maniéré 
parle  ce  peuple , lorfqu’il  dit  : L,es  deux  races 
que  le  Seigneur  avoir  choifies , la  rqce  royale  ^ 
êr  la  race  facerdotale,  ont  été  détruites  ? Ainfi 
ils  méprirent  mon  peuple , ôc  ils  ne  le  confi* 
dercnc  plus  comme  formant  encore  une  na- 
tion. 


2f.  Hxc  dicit  Dominus  : 
Si  pa(Tfum  me«m  inter  dicm 
& nodem , 8i  coelo  de 
Hnx  non  poi'ui  : 


2^.  equidem  & femen  Ja- 
Cob  & David  lervi  mei  pro^ 


2 y.  Mais  voici  ce  que  dit  le  Seigneur  : Si 
l’alliance  que  j’ai  faite  avec  le  jour  ôc  avec  la 
nuit  n’eft  pas  ferme  , ôc  fi  les  lois  que  j’ai 
données  au  ciel  ôc  à la  terre  ne  font  pas  fia- 
bles, 

26.  j’abandonnerai  aulTi  la  pofterité  de  Ja- 
cob y & celle  de  moa  ferviteur  David  ^ ôc  jçç 
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ne  prendrai  point  de  fa  tige  des  Princes  de  la  jiciam,  ut  non-  arumam  de 
lace  d’Abraham  , d’ifaac  & de  Jacob,  pout  'i!'’*  ‘'■y'’' 

/«  fam  regner  Jur  mon  peuple.  Or  les  lotx  que  cob  : reducam  enim  convct- 
j'ai  impofées  au  ciel  & à la  terre  font  immua-  fioncy»  eomm , & miièce- 
blés  ; ainfi  les  promejfes  ^uef  ai  faites  à David,  ***’ 
ve  changeront  point , & je  Us  accomplirai  très- 
certainement  ; car  je  ramènerai  leurs  captifs  , 

& je  leur  ferai  niifcricorde , & je  les  rétablirai 
comme  auparavant. 


CHAPITRE  XXXIV. 

5*  I.  Dieu  fait  annoncer  à Sedecias  qu'il  le  livrera  lui  & la  ville  de  Jerujàlem 
entre  les  mains  du  Roi  de  Babylone.  Il  lui  promet  nea/unoinr  qu’il  ne  mourrtt 
point  par  Pepee.  ‘ 

'L’an  du  monde  5414.  Avant  J.  C.  ypo; 

*‘I-a  Orlcjue  Nabuchodonofor  Roi  de  Ba^  >.  Verbum  quod  üâun} 
bylone , avec  toute  fon  arme'e , & tous  les  \ Domi- 

R01S&  les  peuples  de  la  terre  qui  étoient  Ibr^ex  BabyionU%“omnlï 
tous  la  pumance  J faifoient  la  guerre  contre  fxcrcitusejus,  univcrfaquc 
. Jeraf.lem , & comre  ,ou,es  Iç.  Vilte  qui  en 
dépendent,  le  oeigneur  parla  ainfi  a Jere-  neipopuli  beiiabant contra 
mie.  Jerulàlem,  & comiaoinne* 

■\T  • • ...  . urbes  ejus,  dicens  : 

2.  VOICI  ce  que  dit  le  Seigneur,  le  Dieu  »•  h*c  dicit  Dominu» 

d’Ifrael:  Allez,  parlez  à Sedecias  Roi  de  ado- 

Juda , & vous  lui  direz  : Voici  ce  que  dit  le  J^d^:  & dicesad 
Seigneur  : Je  fuis  prêt  d’abandonner  cette  Dominus  : tcce  eg» 
Ville  e„,,e  les  mains  du  Roi  de  Babylone,  "î"  S 

qui  la  bmlera.  fucccndet  cam  igni. 

3.  Et  vous  ne  pourrez  vous-même  échap-  3.  Et  tu  non  effùgîfs  de- 

per  de  fès  mains  : mais  vous  ferez  pris  très-  çomprehen- 

«ertainement,  & vous  ferez  livré  en  fa  puif-  ejus  traderû:  & ocuii  lui- 
fance  ; vos  yeux  verront  les  yeux  du  Roi  de  ‘■‘‘g*’  î*«t>ylonis  vi- 

Babylone,  & vous  vous  parlçma  bouche  i S;;;.'; 

Douche,  & s ous  entrerez  dans  Babylone.  imroibis. 

4*  Néanmoins  écoutez  la  parole  du  Sei-  4.  Attamen  audi  Terhur» 
gneur,  Sedecias  Roi  de  Juda:  Voici  ce  que 
oeigneur  vous  dit  : Vous  ne  mourrez  point  Mwi  moricris  in 
pari  épée:. 
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ç,  fed  în  pace  morierii, 
^ fecundùm  comUudiones 
p.icfum  tuorum  regum  prio- 
rum  qui  fuerunc  ante  te  , de 
comburent  te:  & var.  Do- 
mine , plangent  te  : quia 
verbum  hoc  locutus  fum  , 
dicit  Dominus. 

6.  Et  locutus  efl  Jeremias 
Propheia  ad  S'edeciam  re- 
pcm  Juda  untveriâ  verba 
lire  tn  Jerulalem. 

7.  Et  excrciiuf  regis  Ba- 
bylonis  pugnabaf  contra  je- 
rulaiem,  & contra  omnes 
civitates  juda,  qur  reliqtir 
erant  , contra  Lachis  , & 
Contra  Azecha  : hr  enim 
ü'pererant  de  civitatibus  ju- 

, urbes  munitr. 
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y.  mais  vous  mourrez  en  paix  , d'uni 
Ynort  naturelle  j on  vous  brûlera  des  parfums^ 
comme  on  en  a Lnilé  pour  les  Rois  vos  pré- 
déecli’eurs,  & on  fera  le  deuil  pour  vous , en 
criant:  Helas  ! le  Prince  iedecias  n’efl  plus. 
Car  j’ai  prononcé  cet  arrêt , dit  le  Seigneur. 

6.  Et  le  Prophète  Jeremie  dit  tout  cecL  3 
SedcciasRoi  de  Juda  dans  JeruTalem. 

7.  Cependant  le  Roi  de  Babylone  preflbit 
Jerufalem  & toutes  les  Villes  de  Juda,  qui 
étoient  reliées  feus  la  puijfance  de  Sedecias  , 
LacbL  & Azecha , qui  étoient  deux  Villes 
fortes  entre  les  Villes  de  Juda,  qui  n’avoient 
pas  encore  été  prifes. 


§.  II.  Sfdectai  fon  peuple , touchés  des  menaces  du  Seigneur , s’oblip'ent  de 
rendre  la  ld>erte  à leurs  freres  qu’ils  retenoieiit  efclaves , contre  Lt  dtfenfe  de 
ht  loi  ; mais  ils  chanp^ent  de  réfolutisn , & les  remettent  de  nouveau  jous  le 
joug  de  U fetvitude.  Reproches  que  Dieu  leur  en  fait. 


8.  Verbum  , quo<J  faflum 
cAad  Jeremiam  à Domino  , 
poAquam  percuflit  rex  Se- 
cecijs  fsdus  cum  omni  po- 
pulo in  Jerufalem  : ptacili- 
cans  : 

9.  Ut  dimirteret  unuAguif- 
,ue  fervum  fuum  , Si  unuf- 
quifque  ancilUm  fuam  , He- 
brarum  Si  Hebraram,  libe- 
Tos  : & nequaquam  domina- 
rentureis,  id  eA,inJudaro 
fl  fraire  fuo. 

10.  Audierunt  ergo  om- 
ties  principes  îi  univerfus 
populus,qui  inieram  paftum 
ut  dimiiieret  unufquifque 
têrvum  fuum , & unufquiP- 
,ue  ancillam  fuam  liberos , 
dk  ultra  non  dominarentur 
eis  : audierunt  igitur,  & di- 
;miferunt  • 

1 1 - El  converli  funt  dein- 
ceps  : & retraxerum  fervos 
& ancitlas  fuas,  quos  dimi- 
ferant  liberos , & fubjuga^ 
vetunc  in  famulos  ^ famu- 


8.  Voici  ce  que  le  Seigneur  dit  à Jeremie  y 
après  que  Sedecias  Roi  de  Juda  eut  fait  ua 
pacte  avec  tout  le  peuple  dans  Jerufalem , 

p.  en  publiant  que  chacun , pour  obéir  à la 
Loi , renvoyât  libre  fon  ferviteur  & fa  ferrante 
qui  étoient  du  peuple  Hébreu  , & qu’ils 
n’exertjaircnt  point  fur  eux  leur  domination  • 
puifqu’ils  étoient  leurs  freres,  & Juifs  corn-, 
me  eux. 

10.  Tous  les  Princes  & tout  le  peuple 
écoutèrent  do'nc  le  Roi , 6c  s’obligèrent  à 
renvoyer  libres  leurs  ferviteurs  ôc  leurs  fer- 
yantes,  6c  à ne  les  ttaiterplus  à l’avenir  com- 
me des  efclaves.  Ils  obéirent , ôc  ils  les  ren- 
voyèrent libres. 

11.  Mais  ils  changèrent  enfuite  de  réfolu- 
tion  ; & voyant  que  A'abuchodonofôr  avait  levé 
le  fiége  peur  aller  au-devant  du  Roi  d’Egypte^ 
^ui  marchait  contre  lui , ils  reprirent  leurs  fer^g 
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‘vîteurs  6c  leurs  fervantcs , à qui  ils  avoient 
donné  la  liberté  , ôc  ils  les  affujettirent  de 
nouveau  au  joug  de  la  fervitude. 

12.  Alors  le  Seigneur  parla  à Jeremie , 6c 
Kii  dit  : 

I J.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur,  le  Dieu 
d’Ifraël  : J’ai  fait  alliance  avec  vos  peres  au 
jour  que  je  les  ai  retirés  de  l'Egypte,  de  la 
maifon  de  fervitude , & je  leur  ai  dit: 

14.  Lorfque  fept  ans  feront  accomplis, 
que  chacun  renvoyé  fon  frere  qui  eft  Hé- 
breu , qui  lui  aura  été  vendu-;  qu’il  le  renvoie, 
dis-je , libre , après  qu’il  l’aura  fervi  pendant 
lix  ans.  Mais  vos  peres  ne  m’ont  ^oint  écou- 
té, & ils  ne  fe  font  point  fournis  a ce  que  je 
leur  difois. 

I y.  Et  pour  vous,  vous  vous  étiez  tournés 
vers  moi  aujourd’hui  î vous  aviez  fait  ce  qui 
étoit  jufte  devant  mes  yeux , en  publiant  que 
chacun  donneroit  la  liberté  à fon  frété , ôc 
vous  avez  fait  cet  accord  devant  moi , dans 
la  maifon  ^«i  a été  appellée  de  mon  mm , eÿ* 
dans  laquelle  mon  nom  a été  invoqué. 

1 5.  Mais  après  cela , vous  avez  changé  de 
penfée,  ôc  vous  avez  deshonoré  mon  nom, 
en  reprenant  chacun  , contre  la  promejje  que 
vous  m’aviez  faite , votre  ferviteur  ôc  votre 
fervante , que  vous  aviez  renvoyés  pour  être 
libres  ôc  maîtres  d’eux-mêmes  ; 6c  vous  .les 
avez  encore  remis  fous  le  joug  , en  les  ren- 
dant de  nouveau  vos  efclavcs.. 


II.  El  faâum  verbuiit 
Domini  ad  Jeremiam  i Do« 
mino , dicens  : 

Harc  dicit  Dominus 
Deus  Ifrael  : Ego  percuCS 
fordus  cum  patriLus  vctirii, 
in  die  qua  cduxi  coide  terra 
Ægypii,  de  domo  reiviiutis, 
dicens  : 

14.  CùiB  compleci  fuerine 
Teptem  annï , dimitiat  unuf> 
quifque  fratrem  fuum  He- 
brxum,  qui  vendiius  eft  ei  i 
St  ferriet  tibi  fex  annii;  Sc 
dimiites  eumà  le  liberum: 
& non  audierunt  patres  veC. 
tii  me , nec  inclinaveiuoX 
autem  l'uam, 

if.  Et  comrerfi  eftii  vo* 
liodie , & feciftis  quod  rec- 
tum eft  in  oculis  meis , ut 
prfdicarctis  libertatem  u- 
nurquiiqueatlamicum  ftium; 
& iniftis  paflum  in  confpec- 
tu  mco , in  domo  in  qua  in- 
vocatum  eft  nomen  ineutn 
fuper  eam. 

i<.  Etreverli  eftit,  &com- 
maculaftis  nomen  meum  : 
8c  reduxiftisunufquirqHe  (êr> 
Tum  fuum  , 8c  unuTquifque 
ancillam  fuam,  quoi  dimi- 
(êratit  ut  eflent  liberi  8c 
Eux  poteftatis:  & fubjugaftit 
eos  ut  fine  vobis  fervi  8c  a)i- 
ciUx. 


§.  III.  Chàiimenr  que  Dieu  exercera  fur  fon  peuple,  pour  punir  fon  infidélité.  7f 
lei  livrera  à l’epee , à la  famine  & à la  pefie.  Ils  fermt  difperfes  parmi  lés 
nations,  Jerujhlem  fera  brûlée  , & toutfs  les  villes  de  Juda  feront  defertes.  - 


17.  Voici  donc  ce  que  dit  le  Seigneur: 
Vous  ne  m’avez  point  écouté',  pour  donner 
la  liberté  chacun  à fon  frere  ôc  à fon'  ami , 
comme  je  vous  t avoir  ordonné.  C’eft  poiuquoi 
je  VOUS  déclare  j dit  le  Seigneur  ; que  je  vous 


17.  Propterc.\  hxc  dicit 
Dominus:  Vos  non  audiftb 
me , ut  prrdicaretis  liber- 
latem  unulquilque  fratri 
fuo  , 6c  urufqui.que  amico 
•ftiocecce  ejo  prcdico  vo- 
bû  übecuicLi , ait  Donü-r 
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nu» , ad  gindium , ad  peftem, 
& ad  famcm  : & dabo  vo«  in 
commotioncm  cunâis  rcg- 
nis  cerrz. 


it.  Et' dabo  viroi  < qui 
przvaricantur  fœdus  meure, 
& non  obfervaverunt  verba 
fsderis , quibus  alTenfî  func 
in  confpeâu  meo,  vitulum 
quem  conciderunt  in  dua$ 
panes , & tranlienim  inter 
fliviüones  ejus  : 


IJ.  principes  Juda  & prin- 
cipes Jerufalem  , eunuchi 
& facerdoiet , & omnis  po- 
pulusterrc,  qui  tranfienuic 
amer  diviones  vituli  : 


10.  Et  dabo  eos  in  minus 
inimicorum  fuorum  , fi  in 
tnanus  quzreniium  animam 
corure  : Si  erit  morticinum 
eorum  in  efcam  volatilibus 
Corii,  & belUis  tertz: 


it.  Si  Sedeciam  regem 
Juda,  & principes  ejus,  da- 
bo in  reanus  inimicorum 
Tuorum,  Si  in  manus  quz- 
rentium  animas  eonim,  8c 
in  manus  exercituum  regis 
Babylonis,  qui  tecefiêrunt  à 
jrobii. 


Il  Ecce  ego  przcipio, 
dicit  Dominus , Si  reducam 
eos  in  civitatem  hanc , Si 
przliabuniur  adverfut  eam , 
& capienc  eam , 8c  incen- 
dent  igni  : Si  civitates  juda 
dabo  ÿi  folitudinem  eo 
guèd  non  Et  lubitator. 
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renvoie  comme  n’étant  plus  à moi  , qui  je 
•vous  abandonne  chacun  à l’épée , à la  famine 
& à la  pelle  ; 6c  que  je  vous  rendrai  errans 
6c  vagabonds  par  tous  les  Royaumes  de  la 
terre. 

1 8.  Je  livrerai  les  hommes  qui  ont  violé 
mon  alliance , qui  n’ont  point  obfervé  les  pa- 
roles de  l’accord  qu’ils  avoient  fait  en  ma 
préfence , en  pafTant  entre  les  moitiés  d'un 
jeune  bœuf  qu’ils  avoient  coupé  en  deux, 
powr  marquer  qu'ils  voulaient  être  traités  de  la 
forte , s'ils  manquaient  à leur  promejfe. 

19.  Et  ces  hommes  font  les  Princes  de  Juda^ 
les  Princes  de  Jerufalem , les  eunuques , les 
Prêtres  , ôc  tout  le  peuple  de  la  ttned'Ifraëlf 
qui  ont  pafTé  entre  les  deux  moitiés  du  jeune 
bœuf , qu'ils  avoient  ainfi  partagé. 

20.  Je  les  livrerai , dis-je,  ces  hommes  infi- 
dèles , entre  les  mains  de  leurs  ennemis,  en- 
tre les  mains  de  ceux  qui  cherchent  à leur 
ôter  la  vie  ; ôc  leurs  corps  morts  feront  la  pâ- 
ture des  oifeaux  du  ciel  ôc  des  bêtes  de  la 
terre. 

2 1 . Et  je  livrerai  Sedecias  Roi  de  Juda  , 
ôc  fes  Princes , entre  les  mains  de  leurs  en- 
nemis , entre  les  mains  de  ceux  qui  cher- 
chent à leur  ôter  la  vie  , ôc  en  la  puifTance 
des  armées  du  Roi  de  Babylone  qui  fe  font 
retirées,  mais  feulement  pour  un  tems , tir  pour 
revenir  avec  plus  de  fureur. 

22.  Cefî  moi  qui  l’ordonne,  dit  le  Sei- 
gneur , & cela  fera  ainft  ; car  je  rendrai  les 
Chaldéens  viélorieux  des  Egyptiens , eb*  je  les 
ramener^!  devant  cette  ville.  Ils  l’afTiégeront 
de  nouveau,  ils  la  prendront,  ôc  ils  la  brûle- 
ront. Je  rendrai  les  villes  de  Juda  une  affreufe 
folitude , ôc  il  n’y  aura  plus  perfonne  pour  y 
demeurer.  ' 


ÇHAPITRE 
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CHAPITRE  XXXV. 


§.  I.  Dieufe  prt  de  la  fidelité  des  Rechabites  à qbferver  les  préceptes  de  leur 
pere  , quoijue  très  difficiles,  pour  confmdre  iinjiddité  des  Juifs  dans 
l^obfervation  de  fes  commandemeiis  , qui  Jont  très-faciles. 


L’an  uu  monde  5358.  Avant  J.  C.  6oS. 


..V  Oici  la  parole  que  le  Seigneur  adrelTa 
à Jeremie , au  tems  de  Joakim  Hls  de  Jofias 
Roi  de  Juda,  lorfqu’il  lui  dit: 

2.  Allez  à la  maifon  des  Rechabites,  parlez- 
leur,  & faites- les  entrer  dans  la  mailbn  du 
Seigneur , dans  l’une  des  chambres  du  thré- 
for;  & quand  vous  ferez-là  , vous  leur  don- 
nerez du  vin  à -boire. 


f.Verbum,  <]uod  fa^uffl 
eft  ad  Jercmiam  à Domino , 
in  diebiis  Joanim  filii  Jo- 
C*  regis  Juda,  dicens  : 
a.  V'ade  ad  domum  Re- 
chabiianim , & loquert  eii  , 
& introduces  eos  in  do- 
mum Domini  , in  unam 
exedram  thç/aurorum  J fie 
dabis  eis  bibere  vinum. 


5.  Alors  je  pris  Jezonias  fils  de  Jeremie 
fils  d’Habfanias , fes  fieres  & tous  fes  fils , & 
toute  la  maifon  des  Rechabites  ; 

4.  & je  les  fis  entrer  dans  la  maifon  du 
Seigneur  , dans  la  chambre  du  thrdfor  où 
dtoient  les  enfans  d’Hanan  fils  de  Jegedelias 
homme  de  Dieu  & fon  Fropliete  , près  de  la 
thréforerie  des  Princes , au-deflus  de  celle  de 
Maafias  fils  de  Sellum  , qui  dtoit  le  gardien 
du  veftibule  du  Temple. 

y.  Et  je  mis  devant  les  enfans  de  la  maifon 
des  Rechabites  des  talTes  & des  coupes  plei- 
nes de  vin. 


3.  Et  aûumpfî  jezeniara 
filium  jeremiz  filii  Habfa*> 
niar , & fratrts  eius , & om« 
nés  filios  ejus , & univer- 
râm  domum  Kcch.ibiiarum: 
& introJuxi  eos  in  do« 
mum  Domini  ad  gazophy* 
laciuni  élioruni  Hanan  , 
filii  Jegedeliarhominis  Dei, 
quod  erat  juxta  g.izophyla- 
cium  principum  , fuper  the- 
faurum  Maafix  filii  Sellum  » 
qui  crac  eufios  vefiibuli. 


5.  Et  pofui  coram  filiîs  do- 
mus  Kechabitarum  l'cyphof 
plenos  vino,  & calices  : Sc 
dixiadeos;  Bibite  vinum* 


6.  Ils  me  répondirent  : Nous  ne  boirons 
point  de  vin  , parce  que  Jonadab,  notre 
pere  , fils  de  Rechab , defeendant  de  Jethro , 
beau-pere  de  Moyfe , nous  a fait  ce  comman- 
dement : Vous  ne  boirez  jamais  de  vin , ni 
vous , ni  vos  enfans. 


€.  Qui  refponderunt  : Non 
biUeraus  vinum  : quia  Joiia- 
dab  filius  Rechab  , patec 
nofier,  prxce’pit  nobis , di» 
cens  : Non  bibetis  vinum 
vos,  & filii  vefiri»  ufque 
in  rempiternum  : 


7.  Vous  ne  bâtirez  point  de  maifons,  vous 
ne  femerez  point  de  grains , vous  ne  plante- 
rez point  de  vignes , & vous  n’en  aurez  point 
'a  vous  ; mais  vous  habiterez  fous  des  tentes 
Tom.  IV.  Part.  11. 


7.  domum  non  »-d!fî- 
cabitl,  , & tëmenicm  non 
fereiis , Avineasnon  pbn- 
tabitis,  nec  hdbi-bitis:  icd 
in  ubcrnacuHs  habitiibuit 

T 
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cunflis  Jicbus  veflris , ut 
vivaiis  difbus  multis  fupcr 
faciem  terri , in  ^u.\  vos  pc- 
rcgrimmiiii. 

g.  ObeJivimus  crgo  vo- 
ci  JonaJab  filii  Rcchab,  pa- 
tris  noüri,  in  omnibus  qui 
piicepit  riobis , ita  ut  non 
bibcremtis  vinum  cunflis 
diebus  noftris  nos,  & mu- 
lieres  ncRrx  | fiiii  > 5c  liiii 
BOllci  : 

9.  & non  xdificarcmus 
domos  ad  habitandum  : 8c 
vireim,  & agruni,  & fe- 
menicm  non  liabuimus  : 

10.  Téd  habitarimus  in 

tabernaculis , 8c  obcdiemes 
fuim'us , juxiS  omnia  , qui 
pricepic  nobis  Jonadab  pa- 
tcr  nolter.  • 

it.  Cùm  auicmafccndif- 
fct  Nabuchodonofor  rex 
liabylonis  ail  tfrram  nol- 
tram,  diximus  ; Vcnite,  8c 
ingrediamur  Krulalem  à fa- 
cic  exerciiùi  Chaldarorum  , 
& à facie  exercitûs  Syriz  : 
ôc  manlîmus  in  Jcruralein. 


1 1.  Et  faclum  efl  verbum 
Dûmini  ad  Jcrufalem,  di- 
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tous  les  jours  de  votre  vie  y afin  que  vous 
viviez  long-tems  fur  la  terre  , dans  laquelle 
vous  êtes  étrangers. 

8.  Nous  avons  donc  obéi  à Jonadab  notre 
pere  , fils  de  Rcchab , dans  toutes  les  chofes 
qu’il  nous  a commandées  ; 6c  nous  n’avons 
point  bû  de  vin  tous  les  jours  de  notre  vie , 
ni  nous  ,'ni  nos  femmes  , ni  nos  fils , ni  nos 
filles. 

p.  Nous  n’avons  point  bâti  de  maifons  pour 
y habiter;  6c  nous  n’avons  point  eu  de  vignes, 
ni  de  champs , ni  de  blés  ; 

I O.  mais  nous  av'ons  habité  fous  des  tentes  ; 
ôc  jiifquà  préfent  nous  avons  obéi  en  toutes 
chofes  à ce  que  Jonadab  notre  pere  nous 
avoir  commandé. 

1 I.  Mais  Nabuchodonofqr  Roi  de  Baby- 
lone  étant  venu  dans  notre  pays , mus  mus 
trouvâmes  obligés  de  quitter  ms  tentes , & 
nous  dîmes  : Allons,  entrons  dans  jerufa- 
lem  , pour  nous  mettre  à couvert  de  l’armée 
des  Chaldéens  , ôc  de  l’armée  du  Roi  de  Sy- 
rie , qui  combat  jour  eux.  Et  depuis  ce  tems-laf 
nous  fommes  demeurés  dans  Jerufalem,  y 
étant  engagés  par  cette  prejfante  nèceffité. 

12.  Alors  le  Seigneur  dit  à Jeremie. 


etns  ; 

13.  Hic  dicit  Dominus 
exctriiuum  .Deus  Ifrael  ; 
V?.dc  8c  die  viris  Jiida  , & 
hibîiiitoribus  Jerulblcm  : 
Nutr.quid  non  rccipietisdil- 
cip'iiiam  ut  obediaiis  vetbis 
Bieis , dieu  Dominus  f 

i^.  Prryabjerunt  fermo. 
nés  Jonadab  filii  Recliab , 
quos  prxcepit  filiis  fuis  ut 
non  biberent  vinunt:  & non 
biberunt  ulque  ad  diem 
liane,  quia  ubedicitint  prz- 
cepio  patris  fui:  ego  siitem 
locutus  fum  ad  vos , de  ma- 
nc  confurgens  Sc  Icqucns  ; 
& nqn  obediiUs  mibi. 


IJ.  Voici  ce  ci^uc  dit  le  Seigneur  des  ar- 
mées , le  Dieu  d’Ifrael  : Allez , dites  au  peu- 
ple de  Juda , ôc  au.\  habitans  de  Jerufalem  ; 
Ne  vous  corrigerez-vous  jamais  ? ôc  n’obéi- 
rez-vous jamais  à mes  paroles,  dit  le  Sei- 
gneur? 

14.  Les  paroles  de  Jonadab  fils  deRechab,' 
par  lelquelles  il  commanda  à fes  enfans  de 
ne  point  boire  de  vin  , ont  *ait  une  telle  im- 
prcllion  fur  eux,  qu’ils  n’en  ont  point  bu  jufqu’à 
cette  heure  , ôc  qu’ils  ont  toujours  obéi  au 
commandement  de  leur  pere , quoique  l'^b- 
fervatio»  en  fût  très-difficile.  Mais  pour  moi , 
qui  fuis  votre  Dieu , je  vous  ai  parié  plufcurs 
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fois,  8c  je  n’ai  pas  manqud  de  vo.us  infiruire 
de  bonne  heure , ci?*  avec  beaucoup  de  foin  : 
& cependant  vous  ne  m’avez  point  obéi. 

I y.  Je  vous  ai  envoyé  tous  mes  Prophè- 
tes , mes  ferviteurs  ; Je  me  fuis  hâté  de  vous 
les  envoyer  dès  le  point  du  jour,  vous  difant 
par  eux  ; Convertilfez-vous  , que  chacun  de 
vous  quitte  fa  voie  corrompue  ; rcdrelfez  vos 
affections  & vos  défirs  ; ne  fuivez  point  les 
Dieux  étrangers , & ne  les  adorez  point:  & 
vous  habiterez  dans  la  terre  que  je  vous  ai 
donnée , & que  j’avois  donnée  à vos  peres. 
Et  cependant  vous  n’avez  point  voulu  m’é- 
couter, & vous  avez  refufé  de  m’obéir. 

1 6.  Ain(i,lcs  enfans  de  Jonadab,  fils  de  Re- 
chab  ont  exécuté  inviolablement  l’ordre  que 
leur  pere  leur  avoit  donné  ; mais  ce  peuple  ne 
ni’a  point  obéi. 


xxxr. 


tr.  Milîquc  r.J  vos  om- 
rcs  fervos  meos  proplietas  , 
confurgens  diluculo^,  mit- 
tenlijue  Sidicens  ; Conver- 
limini  unurquifquc  à via  l'ua 
peflima  , & bona  ficite  ftu- 
dia  vcftra  : & noüic  fequi 
dcos  alleiioi , nsque  colatis 
eos,  & habiiabiiis  in  terra, 
quam  dedi  vobis , Si  parri- 
bus  veftris  : Sc  non  incli- 
naflis  aurem  veftram , neque 
audiAis  me. 


iS.  Firmaverum  igitur  fi- 
ni Jonadab  filii  Rechabprjc- 
ceptum  partis  fui  , quod 
prxceperat  eis  : populus  au- 
tem  iue  non  obedivic  mihi. 


§.  II.  Punition  des  Juifs.  Réeompenfe  des  Recabites. 


17.  C’eft  pourquoi  voici  ce  que  dit  le  Sei- 
gneur des  armées  le  Dieu  d’Ifraël  : Je  ferai 
tomber  fur  Juda,  & fur  tous  les  habitafts  dff 
Jerufalem  , tous  les  maux  que  'j’avois  prédit 
qui  leur  arriveroient  ; parce  que  je  leur  ai 
'parlé  , & Ils  ne  m’ont  point  écouté  ; je  les 
ai  appelles , 6c  ils  ne  m’ont  point  point  ré- 
pondu. 

18.  Mais  Jeremie  dit  à la  malfon  des  Rc- 
chabites  ; Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  des 
armées  le  Dieu  d’Ifraël:  Parce  que  vous  avez 
obéi  au  précepte  de  Jonadab  votre  pere , que 
vous  avez  gardé  tout  ce  qu’il  vous  a ordonné , 
& que  vous  avez  fait  ce  qu’il  vous  a com- 
mandé , 

\<).  voici  ce  que  dit  le  Seigneur  des  ar- 
mées, le  Dieu  d’Ifraël:  La  race  de  Jonadab 
fils  de  Rechab  ne  ceffera  point  de  produire 
des  hommes , qui  fe  tiendront  toujours  en 
ma  préfence , comme  m’étant  très-agréables. 


17.  Idcirco  hic  dicit  Do- 
minus  exercituum,  Deus  If, 
rael  : Ecce  ego  adducam  fu- 
per  Juda , & fuper  omnes 
inbitaiores  Jerufalem , uni- 
verfam  affliftionem  , qu.im 
locutus  fum  adverfum  illos  : 
eù  quôd  locutus  fum  ad  il- 
los , & non  audierunt  : vo- 
cavi  illos,  & non  rdponde- 
runt  mihi. 

i5.  Domui  autem  Re- 
chabiiarum  dixit  Jeremias  : 
Hjtc  dicit  Dominas  exet- 
cituum  Deus  Ifrael  : Pro  co 
quod  obediftis  pricepto  Jo- 
nadab patris  veftri , Si  eufto- 
dillis  omnia  mandata  ejus  , 
& fcciiJis  univeifa,  quatpra;. 
cepit  vobis  : 

19.  proptereà  ha;c  dicit 
Domintfs-exercituum  Deus 
Ifrael  : non  dctii  iet  vir  de 
ftirpe  Jonad.ib  lilii  Kcchab, 
ftans  in  confpeftu  mco 
cunftis  diebus. 


Tij 
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CHAPITRE  XXXVI. 


§.  I.  Jeremie  envoie  Ba<uchpar  l’ordre  de  Dieu,  avec  un  Livre  rempli  de 
menaces , afin  qu'il  le  Itfie  devant  tout  le  peuple , pour  le  convertir. 

L a me^me  a N N e’ e,  3398. 


1.  Et  faâum  eA  in  «nno 
^uano  JoaKim  filii  ,(o(î«  re- 

fis  Juja  : fdilum  eA  verbum 
oc  jil  /ercmiam  à Domi- 
no , tiiccns  ; 

t.  Toile  voiumcn  libri , 
& fcribes  in  eo  oniniu  ver- 
ba,  ijuxlocutus  fum  tibi  »J- 
verlum  Ifrael  & Judam,  & 
advetlùm  omnes  gemc5;à 
die  qun  locuius  lum  ad  te , 
ex  dicbut  Jo(ïx  ufque  ad 
diem  banc  : 

3.  fi  forte  audiente  domo 
Judi  univerià  mala,  quaiego 
cogito  faccre  cis , reircrta- 
lur  unufquifque  à via  Tua 
pcfiima  : & propiuua  ero 
iniquitati  > & peccato  co 
rum. 

4-  Vocavit  ergo  Jeremias 
lîiruch  (ilium  Ncrix  : & 
(cripfit  Baruch  e.x  ore  Jere- 
mir,  omnes  fermones  Do- 
mini  <]uos  lucutus  cA  ad 
eum,  in  voluminc  libri  : 

4.  Sc  pricepit  Jerertiias 
Baruch,  dicens:  Ego  clau- 
fus  fum  , ncc  valco  ingrcdi 
domum  Oomini. 


i.  Ingrcdere  ergotu,  tt 
lege  de  volumine , in  quo 
fcripfiAi  ex  ore  meo,  verba 
Domini , audieme  populo 
in  domo  Domini  , in  die 
jej.ini  ! infupcr  & audieme 
uiiiaierlb  Juda.  qui  veniunt 
de  civiutibus  liiis,leges  cis: 


7,  fi  forte  cadat  oiatio  eo; 


I-  JL;  A quatrième  annife  de  Joakim  fils  de 
JoüaJ  Roi  de'  Juda  , le  Seigneur  parla  à Je^ 
remic,  & lui  dit  : 

2.  Prenez  un  livre,  & écrivez-y  toutes 
que  je  vous  ai  dit  contre  Ifracl  6c  contre 
Juda,  ôc  contre  tous  les  peuples,  depuis  le 
tems  du  régné  de  Jolias  que  je  vous  ai  parle, 
jufqu  a cette  heure  ; 

3.  pourvoir  fi , lorfque  ceux  de  la  maifott 
de  Juda  entendront  tous  les  maux  que  je  fuis 
réfolu  de  leur  faire  , ils  abandonneront  leurs 
voies  criminelles , afin  que  je  leur  pardonne 
le«ir  iniquité  6c  leur  péché. 

4.  Jeremie  appella  donc  Baruch  fon  difci~ 
pu  fil?  de  Nerias  ; 6c  Baruch  écrivit  dans  un 
livre  toutes  les  paroles  que  le  Seigneur  avoir 
dites  à Jeremie  , félon  que  Jeremie  les  lui 
didoit  de  vive  voix. 

y.  Jeremie  enfuite  donna  cet  ordre  à Ba- 
ruch : Je  fuis  obligé  de  me  tenir  enfermé  , & 
je  ne  puis  entrer  dans  la  maifon  du  Seigneur, 
Jans  m’expofer  à la  fureur  de  mes  ennemis. 

5.  Entrez- y donc,  vous;  6c  prenant  ce 
livre  où  vous  avez  écrit  les  paroles  du  Sei- 
gneur , que  je  vous  ai  didées , vous  les  lirez 
devant  le  peuple  dans  la  maifon  du  Seigneur, 
au  jour  du  jeûne  fera  indttjué  par  le  Roi  ; 
ôc  vous  les  lirez  aulfi  devant  tous  les  habitans 
de  Juda,  qui  viennent  de  leurs  villes 
adore  r le  Seigneur  ; 

7.  pour  voir  s’ils  fe  profterneront  avec  une 
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humble  prîere  devant  le  Seigneur,  & fi cha- 
cun reviendra  de  fa  voie  corrompue  , comme 
ils  le  doivent  fane  , parce  que  le  Seigneur  a 
parlé  contre  ce  peuple  dans  fon  indignation 
& dans  fa  grande  fureur , CT*  ^uil  t'accablera 
des  maux  dont  il  le  menace , s'il perjevere  dans 
fa  malice. 

8.  Baruch  fils  de  Nerias  exécuta  tout  ce 
que  le  Prophète  Jercmie  lui  avoit  ordonné  ; 
& il  lut  dans  ce  livre  les  paroles  du  Seigneur 
dans  la  maifon  du  Seigneur  , & au  jour  du 
jeûne  tjui  jut  ordonné  par  le  Roi. 

9.  Car  la  cinquième  année  de  Joakim  fils 
de  Jofias  Roi  de  Juda  , au  neuvième  mois, 
on  publia  un  jeûne  devant  le  Seigneur  ; on 
lannonpa  dans  le  Temple  ^ à tout  le  peuple 
qui'étoit  dans  Jeruralcm  , & à tous  4|^xqui 
étoient  venus  en  foule  des  villes  de  Juda  dans 
Jcrufalem. 


rum  in  confpeftu  Domini , 
& revertatur  unurquifque  à 
via  (ua  penfima  : quoniam 
magnus  furor  & indignatio 
quam  toemus  eft  Do- 
minus  adverfus  populum 
iiunc. 


8.  Et  fecit  Barucli  6Üus 
Neria: , juxta  omnia  quK 
p^Tceperat  ei  Jeremias  pro- 
pheta,legcns  ex  volumine 
iermones  Domini  Iq  domo 
Domini. 

9.  F.xftum  eft  autem  în 
anno  quinto  Joaxim  ftlii 
Jofi*  regis  Juda,  in  menfe 
nono  : pr^edicaverunt  jeju- 
nium  in  confpedlu  Domini 
Omni  populo  in  Jerufalem, 
& univerfa:  multicudini.qujs 
conftuxerat  de  civicatibus 
Juda  in  Jeruûicm. 


L’an  du  monde  33pp. 

§.  II.  Earuck  lit  d’abord  le  livre  devant  tout  le  peuple,  enfuite  devant 
. les  Grands  , qui  en  font  effrayes. 


10.  Et  Baruch  lût  dans  le  livre  les  paroles 
de  jeremie,  dans  la  maifon  du  Seigneur,  en 
la  chambre  du  thréfor  , où  demeuroit  Gama- 
rias  fils  de  Saphan  Docteur  de  la  Loi , dans 
le  veftibule  fupérieur  , à la  porte  neuve  de 
la  maifon  du  Seigneur,  en  prélcnce  de  tout 
le  peuple. 

1 1 . lit  Michée  fils  de  Gamarias  fils  de  Sa- 
phan ayant  entendu  toutes  les  paroles  du  Sei- 
gneur écrites  dans  ce  livre  , 

1 2.  defeendit  en  la  maifon  du  Roi , en  la 
chambre  du  thréior , où  demeuroit  le  fecre- 
taire  , on  tous  les  grands  étoient  aflis  , Elifa- 
ma  le  fecré'aire  , Dalaïas  fils  de  Semeias , 
& Elnathan  fih  d’Achobor , Gamarias  fils  de 
Saphan  , Sedecias  fils  d’Hananias , & toutes 
les  premières  perfonnes  de  la  cour. 


10.  Legitque  Baruch  ex 
volumine  Icrmones  Jere- 
in  domo  Domini,  in 
gazophylario  Gamariz  liiii 
Saphan  Tcriba:,  in  vettibulo 
l'uperiori,  in  introitu  port* 
novz  domûsl  Domini,  au-^ 
diente  Omni  populo. 


II.  C'jmque  audiflet  Mi- 
ch*at  filius  Gamari*  filii 
S.iphan  omnes  lermonea 
Dumin  exlibro; 

it  dolcemür  in  dnmum 
rogi«  ad  gazophyacium 
fcrib*:  & ecce  ibi  omnei 
principes  (eJebant  : hlifa- 
mallnba,  Si  Dalaias  filius 
Semei*,  & tlnaihan  fi.ius 
Achobor , & Gamarias  filius 
Saphan  , & SedeCias  filius 
Hananiac,  & univerfi  princi- 
pes, 

Tiij 


IJO 


JE  R 


13.  Et  mimîiïvic  cis  Mi- 
chxas  omnia  vfrba  , 
audivit  Ifgcntc  Bajuch  vo- 
lumine  in  uutibus  pojMili. 

14.  Miicrunt  iia^ue  om- 
nes  principes  ad  liaruch,Ju- 
di  filium  Naihanix  filii  Sc- 
kmix  , filii  Chufi  $ dicen- 
lesî  V'oliîmen»  ex  <juo  le- 
^ifii audientc  populo,  fume 
in  manu  tua,  Sf  veni.  Tu- 
lie  ergo  ïiaruch  filius  Nc- 
ri*  volumen  in  manu  Tua  , 
& venii  ad  cos. 

ij.  l^dixcfunt  ad  cum  : 
Sede  , & Icge  hxc  in  auri- 
l)us  noAris.  Et  Icgit  Baruch 
in  auribus  coruro. 
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1 3 . Et  Miellée  leur  rapporta  toutes  les  pa- 
roles qu’il  avoit  entendu  lire  à Baruch  dans 
ce  livre  devant  le  peuple. 

1 4.  Tous  les  Grands  envoyèrent  donc  à Ba- 
ruch , Judi  fils  de  Nathanias  , fils  de  Sele- 

’ mias  , fils  de  Chufi,  pour  lui  dire  : Prenez  le 
livre  que  vous  avez  lû  devant  le  peuple , & 
venez  ici.  Baruch  fils  de  Nerias  prit  donc  le 
livre , 6c  les  vint  trouver. 

• • 

I y.  Et  ils  lui  dirent  : A(Teyez-vous  là , 6c 
lifez  ce  livre  devant  nous.  Et  Baruch  le  lût 
devant  eux. 


i6*  Igitur  cùm  nudilTent 
omnia  verba , obftupucrunt 
unufijuil^ue  ad  proximum 
fuum , Si  dixerunt  ad  Ba- 
ruch: Numiarc  debemus  ré- 
gi omnes  lermoncs  iAos. 

1 7.  Et  interrogaverunt  eum 
dicentes:  liidica  nobisquo- 
TT.odo  IcripfiAi  omnes  tex- 
moncs  iOos  ex  ore  ejus. 

iB.  Dixit  auicm  cis  Ba- 
ruch : Ex  oic  fuo  loqucbaïut 
quafi  Icgcns  ad  me  omnes 
lêrmoncs  iAos:  & ego  feri- 
bebam  in  voluminc  aua- 
oicr.to. 


I 6.  Ayant  donc  entendu  toutes  ces  paroles 
menaf  antes , ils  s’entre-regarderent  tous  avec 
étonnement i 6c  ils  dirent  à Baruch:  Il  faut 
que  noi^  donnions  avis  au  Roi  de  tout  ce 
qui  eft  écrit  dans  ce  livre. 

17.  Et  ils  l’imerrogcrent , en  lui  difant: 
Declarcz-nous  comment  vous  avez  recueilli 
toutes  ces  paroles  de  la  bouche  de  Jeremie. 

1 8.  Baruch  leur  répondit:  Il  me  diéloit  de 
fa  bouche  toutes  ces  paroles,  comme  s’il  les 
eut  lues  dans  un  livre;  6c  moi,  Je  les  éert 
vois  dans  ce  livre  avec  de  l’encre. 


§.  III.  Les  Grands  font  cacher  Baruch  Ù“  Jeremie.  On  lit  le  Livre  devant  le 
Roi  Joakirn  , qui  le  fait  btuler.  Il  commande  qu’on  arrête  Baruch  & Jerez 
^ fhie.  Dieu  les  cache  lui-méme. 


I».  Et  dixtrent  principe! 
ad  Baruch:  Vade,  Si  abl^ 
cor.Jcre  tu  & Jercmijs , & 
sieino  feiat  ubi  firis, 

10.  Et  ingicfli  funt  ad  rc- 
gem  tn  ainum  : porrb  vo- 
lumen commendaverum  in 
gazophyl.icio  EÜlâm^e  ferir 
bx*  : Si  numiaverunt  audien- 
te  rege  omnes  ferinoncs. 

ri.  Mifitque  Judi  ut  Tu- 
merct  volumen  : qui  tollens 
illud  de  gaz-ophylacio  EHAi- 
aix  iciiux,  Icgit  uuJicme 


ip.  Alors  les  Princes  dirent  à Baruch  ; Al- 
lez, 6c  cachez-vous,  vous  6c  Jeremie,  6c 
que  perfonne  ne  fâche  où  vous  ferez. 

20.  Ils  laifferent  enfuite  le  livre  en  dépôt 
dans  la  chambre  d’ElIfama  fccrétaire , 6c  ils 
allèrent  trouver  le  Roi  dans  le  veftibule  de 
fon  palais , 6c  lui  rapportèrent  tout  ce  qu'ils 
avoient  entendu. 

21.  Alors  le  Roi  envoya  Judi , pour  pren- 
dre le  livre:  6c  l’ayant  pris  dans  la  chambre 
d’Elifaina  fccrétaire , il  le  lût  devant  le  Rpj 
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6c  devant  tous  les  grands  qui  l’environnoient. 

2 2.  Le  Roi  habitoit  dans  Ton  appartement 
d'hyver , parce  que  c’éioit  au  neuvième  mois  » 
& ily  avoit  devant  lui  un  bralierde  charbons 
ardens. 

2 J,  Judi  ayant  lû  trois  ou  quatre  pages  , le 
Roi  les  coupa  avec  le  canif  du  lecrétaire  , & 
jes  jetta  dans  le  feu  de  ce  brader,  6c  mit  en- 
fuite  tout  le  relie  du  volume  dans  le  feu,  juf- 
qu’à  ce  que  tout  fut  confumd, 

24.  Roi  6c  tous  fes  fcrvitcurs,  qui 
entendirent  les  paroles  menaçantei  de  ce  li- 
vre , n’eurent  point  de  peur  en  les  dcoutant , 
& ils  r.e  ddchircrent  point  leurs  vêtemens  , 
pour  marque  de  pénitence. 

2j.  Néanmoins  Elnathan , Delaïas  & Ga- 
niarias  s’oppoferent  au  Roi,  afin  que  le  livre 
ne  fut  point  brûlé  : mais  il  ne  les  écouta  point. 

2 5.  Et  le  Roi,  bien  loin  cCctre  touché  de  re- 
repentir, commanda  à Jeremiel  fils  d’Ame- 
lech , à Saraïas  fils  d’Ezriel , 6c  à Selcmias 
fils  d’Abdéel,  d’arrêter  le  fecrétaire  Barucli 
avec  le  Prophète  Jeremic  : nuis  le  Seigneur 
les  cacha. 


rege,  Sc  univerfis  priiKÎpi- 
bus  qei  flabanc  circa  regem. 

il.  Rex  autem  fedebat  in 
dotno  hiem.iii  in  mente  no- 
no;  Sf  potîta  erat  arula  co- 
lani  eo  plena  prunis. 

, ij.Cumqueregiiret  Judi 
très  p.igellas  vel  quatuor, 
l'cUit  illud  l'calpello  Icribje  , 
& projecit  in  ignem,  qui 
•t.it  fupet  arulain  , danec 
confumeretur  omne  volu- 
men  igni , qui  erat  in  aru- 
la, 

14.  F-t  non  timucrunt’, 
neque  Iciderunt  ïeftiment.a 
fua,rex  Sromnes  (êrviejus, 
qui  audierunt  univetlbs  fet- 
niones  iftos. 


if.  Verumtamen  Elna- 
ihin , & Dilaias,  & Gami- 
rias,  contr.idixeruntregi  ne 
comburerct  librum  : ix  non 
audivit  eos. 

îS.  Et  pneepit  rex  Jere- 
miel filio  Ameiccli,  Se  Sÿ- 
rair  filio  Ezriel,  &S'clemi.c 
lilio  Abdeel,  ut  coniprelien- 
derent  B irueli  Icribam , & 
Jeremiam  prophetam  ; abf- 
condit  autem  eos  Domûiof. 


§.  IV,  Dieu  fait  écrire  dans  un  autre  Livre  les  paroles  de  celui  que  Joakiin 
avoit  brûlé.  Punition  de  ce  Prince  Ù“  des  habitans  de  Jeiufale/n, 


27.  Et  le  Seigneur  parla  à Jeremie,  après 
que  le  Roi  eut  brûlé  le  livre  ou  étoient  les 
paroles  que  Baruch  avoit  écrites , en  les  re- 
cueillant de  la  bouche  de  Jeremie , 6c  il  lui 
dit  : 

28.  Prenez  un  autre  livre  , écrivez-y  tou- 
tes les  paroles  qui  étoient  dans  le  premier 
que  JoaKim  Roi  de  Juda  a- brûlé. 

29.  Et  vous  direz  à JoaKim  Roi  de  Juda  : 
yoicicc  que  dit  le  Seigneur:  Vous  ayezbtù- 


n.  Et  fîftum  eti  verbum 
Doinini  ad  Jeremiam  Pro« 
plietam,  poflquam  combult. 
ferai  rex  rolumen  , & <êr- 
mrmes  quos  feripferat  lia- 
ruch  ex  ore  Jcrcmia: , di- 
cens  : 

xt.  Rurfum  toile  volu- 
men  aliud  : St  fciibe  in  co 
omnes  fetmones  priorcs  , 
qui  erant  in  primo  volum^ 
ne  , quod  combuflit  Joa- 
xim  rex  Juda. 

19.  Et  ad  Joaxim  regem 
Juda  dices  ; Hxc  dicic  Do: 


c 
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minui  : Tu  combudifti  vo- 
lumen  illud,  dicens:  Quare 
fcriplîdi  in  eo  annuntians  ; 
Ffftinus  venict  rex  Babylo- 
nis , & vadabic  terram  banc, 
& cclTare  faciet  ex  ilia  liu- 
minem,&  jumentum  ? 

3.  Propte^eà  hic  dicit  Do- 
minus  contra  /oaxim  regeui 
Juda:  Non  erit  ex  eo  qui 
fedeai  luper  folium  David  : 
& cadaver  ejus  projicietur 
ad  arflum  per  diem,  & ad 
gelu  per  noflem, 

31.  Et  vifiiabo  contra 
eum , & contra  femen  ejus , 
& contra  lèrvos  ejus , ini- 
quiiates  fuas  ; & ailducam 
fupereos,  dt  fuper  habila- 
tores  Jcrufalem  , & fuper 
viros  dudi,  omne  malum, 
quod  iocutus  lum  ad  eos . & 
non  audierunt. 

Ji.  Jeremiis  autem  tulit 
Tolumen  aliud&  dédit  illud 
Baruch  filio  Neris  feriba:  : 
qui  (cripfit  in  eo  ex  ore  Je- 
temia;  omnes  fermones  libri 
quem  combufferat  Joaxim 
lex  Juda  *igni  : St  infuper 
additi  funt  fermones  multo 
plures,  quàm  antcafueranr. 


lé  ce  livre  , en  difant:  Pourquoi  avez-vouj 
écrit , ôc  avez-vous  publié  que  le  Roi  de  Ba- 
bylone  fe  hâtoit  de  venir , pour  détruire  ce 
Pays , & pour  en  exterminer  les  hommes  & 
les  bétes  ? 

JO.  Mais  voici  ce  que  dit  le  Seigneur  con- 
tre Joakim  Roi  de  Juda:  Il  ne  lortira  point 
de  lui  de  prince  qui  foit  alTis  fur  le  thrône 
de  David , ôc  fon  corps  mort  fera  jetté  , pour 
être  expofé  au  chaud  pendant  le  jour,  Ôc  à 
la  gelée  pendant  la  nuit. 

J I.  Je  m’élèverai  contre  lui , contre  fa  ra- 
ce , contre  fes  ferviteurs , ôc  je  punirai  leurs 
iniquités , ôc  je  ferai  venir  fur  eux , fur  les  ha- 
bitans  de  Jerufalem  , ôc  fur  les  habitans  de 
Juda  , tous  les  maux  que  j’ai  prédit  qui  leur 
arriveroient,  fans  qu’ils  m’ayent  voulu  enten- 
dre. 

J 2.  Jeremie  prit  donc  un  autre  livre,  6c 
le  donna  à Baruch  fils  de  Nerias  fon  lecré- 
taire , qui  y écrivit  tout  ce  qui  étoit  dans  le 
livre  que  Joakim  Roi  de  Juda  avoir  brûlé, 
félon  que  Jeremie  le  lui  diéloit  de  fa  bouche. 
Et  il  ajouta  beaucoup  d’autres  chofes  qui 
n’étoient  pas  dans  le  premier. 
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C H A P I T R E XXXVII. 

j§.  I.  Sedecias  fuccede  à Jechontâs.  Il  envoif^  à Jerewie , afn  qu'il  prie  Dieu 
pour  lui,  Nabuchodonofor  lève  le Jiége  de  Jerupilem , pour  aller  combattre 
les  Egyptiens  qui  venaient  aufecours  de  cette  ville.  Jerernie  prédit  fon  retour  f 
^ la  ruine  de  Jerufalem. 

L’an  nu  monde  3414.  Avant  J.  C.  jpo. 

E Roi  Sedecias  fils  de  Jofias  régna  en  t.  Et  regnavit  rex  SeJe^ 
la  place  de  JechoRias  fils  de  Joakim , Nabu-  'f ' 
chodonofor  Roi  de  Babylone  > l’ayant  établi  couftiiuit  regem  Nabucho- 
Roi  fur  la  terre  de  Juda.  aonofor  rex  Babyl*nii  ia 

2.  Mais  U n obéit  poiflt , ni  lui,  ni  fes  fer-  , x.  Et  non  obedîvît  îpfe, 

viteurs  , ni  tout  le  peuple  de  Juda , aux  paro-  * » & popuiui 

les  que  le  aeigneur  avoit  dites  par  la  bouche  locmus  eft  în  manu  ieie-j 
du  Prophète  Jeremie.  yiinji  T)ieu  permit  qu’il  «ai*  prophew, 

Jè  révoltât  contre  le  Roi  de  Babylone  qui  vint  * 
etiftéger  Jerufalem , pour  le  prendre  & le  punir, 

3.  Et  le  Roi  Sedecias  voynnr  les  maux  dont  î-  Et  iniCt  rex  Sedcciaï 
ilétoit  menacé,  envoya  Juchai  fils  de  Séle- 

niias , 6c  Sophonias  fib  de  Maafias , Prêtre , lâcerdotem  , ad  Jeremiam 
dire  au  Prophète  Jeremie  : Priez  pour  nous  pf‘>P*'«t»'"  • • Ora 

ko  • * Tx.  ^ -pro  nobis  Dominttm  Deum 

oeigneur  notre  Dieu.  • •noftmra. 

4..  Jeremie  alloit  alors  librement  parmi  Iq  4.  Jeremîas  autem  libère 
peuple,  parce  qu’il  n’avoit  pas  encore  été  mis  eum ‘in 

en  prifon.  Cependant  l’armée  de  Pharaon  cuftodiam'carceris.  igituc 
étant  fortie  de  l’Egypte , pour  marcher  au  fe-  P*'*'»®"'* 

(bars  du  Rot  de  Juda , les  Chaldéens  qui  amé- 
geoient  Jerufalem,  ayant  appris  cette  nou- 
velle , fe  retirèrent  de  devant  1a  Ville,  pour 
aller  combattre  les  Egyptiens. 

y.  Alors  le  Seigneur  parla  au  Prophète  Je- 
reinie , 6c  lui  dit  : 

6.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  , le  Dieu 
d’Ifraél;  vous  direz  ceci  au  Roi  de  Juda, 
qui  vous  a envoyé  des  gens  pour  vous  prier  de  me  imerroganJum  : Ecte 
me  couCuhct  fur  r événement  de  ciste  eaerfe:  exercitus  çiuraonis,  ,ui  e- 
^3tnié6  de  AiiaraoUj  C|U1  vient  pour  vous  fium»  rctertetur  in  terrant 
Tome  ly.  Part.  II.  V. 


Ægypto  : & audicntn 
Cbaldxi  , qui  oblîdebant 
Jerufalem  , hujufcemodi 
nuntium , tecederum  ab  Je- 
nilâlem. 

S.  Et  Eiôum  eft  vetbu» 
Domini  ad  Jeremiam  pro- 
phetam,  dicens  : 

t.  Hzc  dicit  Dominus 
Deui  Ifrael  : Sic  dicctis  ré- 
gi Juda  , qui  milir  vos  ad 
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fujm  »n  Æg)'ptum  } 


7,  & redient  Chaldaei»  & 
beilabunt  contra  cÎTitatcm 
banc  : & 'c.ipicnt  eam , Sc 
fuccendcm  eam  igni. 

8.  Hrc  dicit  Uominus  ; 
Nolite  decipere  anima»  vef- 
tras , dicences  : Eûmes  abi- 
buni,  & recèdent  à nobi» 
Chaldaci  ; ^uia  non  abibunt. 


f,  Sed-  te  R perCBAêritii 
«mnem  exercitum  Chal- 
datorum , qui  pr2liantur*ad- 
verlum  vos  , & dereliôi 
• fuerint  ex  eis  aliqui  vulne- 
rati  : lînguli  de  lentorio  fit* 
conrurgeni  , & incendent 
civitatem  banc  igni. 
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donner  du  fecours , va  retourner  dans  lE^ 
gypte  , d’où  elle  eft  venue  /àm  vous  délivrer, 
de  vos  ennemis. 

7.  Et  les  Chaldéens  reviendront , 8c  ils  af- 
fidgçront  de  nouveau  cette  Ville.  Ils  la  pren« 
dront,  ôc  la  brûleront. 

8.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  : Ne  vous 
trompez  point  vous-mêmes , habitans  de  Je- 

. rufalem , en  difant  : Les  Chaldéens  s’en  iront 
certainement , ôc  fe  retireront  de  nous  ; cac 
iis  ne  s’en  iront  point; 

p.  Mais  quand  même  W)us  auriez  taillé  eni 
pièces  toute  l’armée  des  Chaldéens  qui  com' 
oattent  contre  vous  , ôc  qu’il  en  feroit  de- 
meuré feulement  cjuelques-uns  couverts  de 
bleffurcs , ils  fortiroient  chacun  de  leur  tente  f 
ôc  viendroient  mettre  le  feu  dans  cette  Ville, 
/ans  efu’e  vous  puffiez  l'empêcher , parce  que  c c/2 
moi  qui  fai  ordonnCt. 


§.  If.  Ttremie  voulàv  fouir  de  Jerufalem  pour  aller  en  fm  pays,  ejl  arrêté,  & 
mis  dam  un  cachot.  Sedecias  l'en  fait  reii.er  , le  fait  wtttre  dans  le  vejli- 
bulé  de  la  ps  ifoh  , cr  lui  fait  donner  tous  les  jours  un  pain. 


lO.'Ergocùm  recerfit  e- 
xerciius  Ch4lJxorum  ab 
niltilem  propter  oxeicitum 
Pharaonis , 


ii.cgrefftj*  efl  Jeremîai 
de  JeruJdlem  ut  irct  in  ter- 
rain Benjamin , & divulerec 
ibi  pofTeiltonem  in  conf- 
pc^u  civium. 

1 1.  Cumque  perveniflet 
ad  poftam'  Benjumin  , erac 
tbi  cuAos  portât  per  vices  » 
Momine  Jeiûs*  Hiius  Sele- 
mix  tUii  Hannnix,  & appre* 
henJic  Jeremiirn  prophe- 
tam  , dicens  : Ad  Chaldxos 
profugis. 

13  Et  refpondic  Jeremiat: 
Pailum  eft,  non  fugio  ad 
Chaldxos.  Et  non  audivii 
•um  : Cti  compiehendit  Je- 


lOt  L’armée  des  Chaldéens  s’étant  donc 
retirée  du  fiége  de  Jerufalem  , à caufe  de 
l’armée  de  Pharaon , <5^  ayant  laijj'e  les  pajja-,. 
ges  libres 

1 1.  Jercmiè  fortit  de  Jerufalem  pour  aller 
au  pays  de  Benjamin  , ôc  pour  y divifer  fon 
bien  en  prélence  des  habitans  de  ce  lieu. 

1 2.  Et  étant  arrivé  à la  porte  de  Benjamin  i 
le  Capitaine  qui  étoit  de  earde.à  fon  tour  à la 
porte,  nommé  jerias  , fils  de  Selcmias,  fils 
d’Hananias  , arrêta  le  Prophète  Jeremie  , ÔC 
lui  dit:  Vous'fùyez  pour  vous  aller  rendre 
aux  Chaldéens.’ 

1 ?.  Jeremie  lui  répondit  : Cela  eft  faux , je 
ne  fuis  point , pour  m’aller  rendre  aux  Chal- 
déens. Jerias  n’écouta  point  Jeremie  : ^is 
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s’ëtant  faifi  de  lui  , Ü l’amena  devant  les 
Grands  , 

i-j..  qui  étant  en  colere  contre  Jeremie , 
le  firent  battre,  & l’envoyerent  en  la  prifon 
qui  droit  en  la  maifon  de  Jonathan  fi-crctaire  ; 
car  c’efl  lui  qui  commandoit  dans  la  prifon. 

ly.  Jeremie  ayant  donc  dtd  mis  dans  la 
bafic  fofie  de  cette  prifon , ôc  dans  un  cachot, 
il  y demeurera  plufieurs  jours. 

16.  Mais  IwabuchodonofoT  ayant  défait  les 
Egyptiens , & étant  revenu  ajfiéger  Jerufalem , 
comme  Jeremie  favoit  prédit , le  Roi  Sedecias 
l’envoya  tirer  de  ce  cachot  ; 6c  l’entretenant 
en  fecret  dans  fa  maifon  , il  lui  demanda: 

Avez-vous  quelque  chofe  à nous  dire  de  la 
part  du  Seigneur  ? Jeremie  lui  dit  : Oui;  /a» 
à vous  dire  cjue  vous  ferez  livré  entre  les 
mains  du  Roi  de  Babylone. 

1 7.  Et  Jeremie  dit  au  Roi  Sedecias  : Quelle 
faute  ai-je  commife  contre  vous , contre  vos 
ferviteurs , 6c  contre  votre  peuple , pour  m’a- 
voir fait  mettre  dans  une  prif«n  ? . 

18.  Où  font  vos  Prophètes  qui  vous  pro- 
phétifoient , ôc  qui  difoient  : Le  Roi  de  Ba- 
pylone  ne  viendra  point  combattre  contre 
vous , ôc  contre  cette  terre  ? 

10.  Ecoutez -moi  donc  maintenant,  je  . Nunc  «igo  audi  ob- 

vous  fupphe , o Roi  mon  Se^neur , recevez  dep^ecatio  mea  in  conf- 
favorablement  la  prière  que  je  vous  fais;  ôc  pei^tuo:&  ne  me  romit- 
ne  me  renvoyez  point  dans  la  prifon  de  Jo- 
nathan  feerdtaire',  de  .peur  que  je  n’y  meure. 

20.  Le  Roi  Sedecias  ordonna  donc  que 
Jeremie  Kit  mis  dans  le  veftibule  de  la  pri- 
fon  ; ôc  que  , malgré  la  cherté  & ta  rareté  des 
■vivres  , on  lui  donnât  tous  les  jours  un  pain , 
outre  les  viandes-  ordinaires , jufqu’à  ce  que 
tout  le  pain  de  la  ville  Kit  confumd.  Et  ainft 
Jeremie  demeura  dans  le  veftibule  de  la  pri- 
fbn  , ru  manquant  de  rien , pendant  que  toute  la 
•ville  était  défiée  par  la  famine. 


tiai  jrremiam,  Sc  adduxit 
eum  nd  piincipes, 

14.  Quam  ob  rem  îrati 
principes  contra  Jercmiam , 
carlUm  eum  mifcrunl  in  car-' 
ccrem , qui  erac  in  domo 
Jonathan  icriba;  : ipfe  eniin 
prxpulitus  erac  lûpcr  &atcc> 
rem. 

iç.  Itaque  ingrelTus  el>  Je- 
remias  in  domum  Uci  & in 
ergaHulum  : & ledit  i^Jc- 
remias  diebus  multis.*^ 

16.  \littens  autem  Sede- 
cias rex  tulit  eum:  & inter- 
rogarit  eum  in  domo  Tua 
ablcomütè , & dixit  : Puuf- 
ne  , e(l  fermo  à Domino  ! 
Et  dixit -Jeremiat  : tll , (fc 
ait:  In  manus  régis  liabyli^ 
nis  ttadéiii. 


tr.  Et  dixit  Jeremias  «J 
regetn  Sedeciam  : Quid  pec- 
cavi  tibi , & fervis  tuis  & 
populo  tuo , quia  miSfli  me 
in  domùm  carceris  ! 

iS.  Ubi  funt  ProphetJE 
veftri,  qui  prophetabant  vo- 
bis , Sc  dicebant  : Non  ve- 
niet  rex  Babylonis  fupet 
vos , & Tuper  terram  banc  ? 


lo.  Pra.’cepitergo  rex  fe- 
decias  ut  traderetur  Jere- 
mias in  veAibulo  carceris  ; 
& darccur  ei  loria  panis.  quo- 
tidie  , excepio  pulmemo  , ' 
donec  conibmcrenrur  om- 
nes  panes  de  cirirate  : & 
manlit  Jeremias  in  vcAibu- 
lo  carceris. 


yij 
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CHAPITRE  XXXVIII. 


5.  I.  Sedfcti7s  remet  Jeremie  entre  les  mmns  des  frrands.  Ils  le  jettent  dam  • 
une  hajfe  fijfe pleine  de  boue.  Il  en  ejl  retire  par  Abdemelech  Ethiopien , avec 
la  permtjjion  du  Roi. 

L’  A N DU  MO  NDE  341J.  Av  ANT  J.  C.  ySp. 


l-Widivit  autfm  Sjpha- 
tias  filiui  Maihan  , & Gede- 
liaf  61ius  PhalTur,  Sc  Juchai 
fijius  Sclemix  , & PhalTur 
£Jius  Mflcliix  , fermoncs 
^uos  Jeremiat  loquebacur 
ad  omnem  populum , di> 

Cf  BS  , 

1.  tia!c  dicit  Dominas  : 
Quicumque  manferil  in  ci- 
vitate  hac , moriciur  gladio , 
& lame  , & pcde  : qui  au- 
tcm  profugcrit  ad  Chal- 
àr<^ , vivet , & erit  anima 
ejus  fofpes  & vivens. 

3.  Hxc  dicit  Duminus  : 
Tradcndo  tradctur  civitas 
hxc  in  tnanu  exercicas  ré- 
gis Babylonis , le  capiet 
cam, 

4.  Et  dixerunt  principet 
régi  : Rogamus  ut  occidatur 
liomo  idc  : de  indudria  e- 
nim  diflulvit  manus  viro- 
rumbellaniium, qui  reinan- 
Jerunt  in  civitate  hac  ■ te 
manus  unirerfi  populi  to- 
quent ad  eos  juxta  verba 
lue  : fiquidem  homo  ide 
non  quxrit  pacem  populo 
buic,  fedmalum. 


y.  Et  dixit  rex  Sedeciat  ; 
£cce  ipTe  in  manibus  vedrit 
ed  : nec  enim  fâs  efl  regem 
.Vobis  quidquam  negare. 

(.  Tulerunt  ergo  Jere- 
niani , St  projeccrunt  eum 
în  lacum  Melchix  filii  A- 
tnelech  , qui  erat  in  vedi- 
bulo  carccris  : Bc  TubiniTe- 
funt  Jetemiatn  fuoibus  in 


l'O  Aphatias  dis  de  Mathan  , Gedelias  dis 
de  PhalTur , Juchai  dis  de  Selemias  , & Phaf- 
fur  dis  de  Melchias,  avoient  entendu  les  pa- 
roles de  Jeremie  à tout  le  peuple  , lorfqu’ii 
leur  difoit  : 

a.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  : Quicon- 
que demeurera  dans  cetté  ville  mourra  par 
l’épée  , par  la  famine , ou  par  la  pede  : mais 
celui  qui  fe  retirera  vers  les  Chaldéens  vivra  f 
ôc  il  fauvera  fon  ame. 

3.  Car  voici  ce  que  dit  le  Seigneur  : Cette 
ville  fera  livrée  certainement  à Tarmée  du 
Roi  de'  Babylone , ôc  il  la  prendra. 

4.  C’eft  pourquoi  les  Grands  -dirent  au 
Roi:  Nous  vous  fupplions  de  commander 
qu’on  fade  mourir  cet  homme  ; car  il  affoi- 
blit  à dedein  le  courage  des  hommes  de 
guerre  , qui  font  demeurés  dans  la  ville , ôc 
le  courage  de  tout  le  peuple  , en  leur  difant 
ces  paroles  affligeantes  qu’il  a accoutumé  de 
dire  ^ parce  que  cet  homme  ne  cherche  point 
la  prospérité  , mais  le  malheur  de  ce  peuple. 

y.  Le  Roi  Sedecias  leur  répondit  : Je  vous 
le  remets  entre  les  mains  ; car  il  n’eft  pas 
julte  que  le  Roi  vous  refufe  aucune  chdfe. 

6 Ils  prirent  donc  Jeremie , ôc  ils  le  jette- 
rent  dans  labade  £bde  de  Melchias  fils  d’Àme- 
lech  , qui  étoit  dans  le  veftibule  de  la  prifon  ; 
ôc  l’ayant  attaché  avec  des  cordes , ils  le  firent 
defeendte  dans  cette  bade  fode  ; où  il  n’y 
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lacum , in  quo  non  «ru  a* 
qua  , fed  luium  : defcendic 
iuque  Jeremias  in  csnum. 

7-  Audirit  autera  Abde- 
fiielcch  Æthiops  vir  eunu- 
chut:  qui  «rat  in  domo  ré- 
gis , quôd  snifiiTenc  Jere- 
miam  in  lacum  : potro  rex 
fedebat  in  porta  Benjamin. 

8.  Et  egrcITus  eft  Abde- 
sneicch  de  domo  régis , & 
locuius  ell  ad  legem  , di- 
cens  : 

9.  Domine  mi  rex  , ma- 
lefecerunt  viri  ifti  om- 
nia  quatcumque  pcrpetrarunc 
contra  Jeremiam  prophe- 
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àvolt  point  d’eau , mais  de  la  boue.  Et  Jere- 
pîie  aefcendit  dans  cette  boue. 

7.  Or  Abdemelech  Ethiopien  eunuque, 
iqui  étoit  dans  la  maifon  du  Roi  , fut  qu’on 
ayoit  fait  defcçndre  Jeremie  dans  cette  bafle 
fbfle.  Le  Roi  étoit  alors  ajfti  dans  fon  fiége , 
où  il  rendoit  la  juflice  à la  porte  de  Benjamin. 

8.  Et  Abdemelech , qui  étoit  de  la  maifon 
4u  Roi , étant  venu  le  trouver , lui  dit  : 

9.  O Roi,  mon  Seigneur,  ces  perfonnes 

qui  ont  fait  tout  ce  mal  a Jeremie , ont  com- 
mis une  très-mauvaife  aaion  , l’ayant  jetté  p^opne- 

dans  une  baffe  foffe,  afin  qu’il  y meure  de  tam,  mîttentes  «um  in  u- 
faim  , comme  cela  arrivera  infailliblement,  «um, ut  mortatunbifame, 
puilqu  il  n y a plus  de  pain  dans  la  ville.  in  civitate. 

10.  Le  Roi  fit  donc  ce  commandement  à i».  Prax:epit  itaque  rex 
Abdemelech,  Ethiopien;  Prenez  trente  hom-  Abdemekh  Æthiopi  , di- 
mes  avec  VOUS , & urezle  Prophète  Jeremie  ginta  vires,  n leva  jere- 

de  cette  baffe  foffe , ivant  qu’il  ni6UrC«  miain  prophecam  de  tacu 

X I I I - ^ . aiucquam  rooriacur. 

11.  Abaemelech  ayant  pris  ces  hommes  u. AflUmpucergo Abde- 
avec  lui , entra  dans  le  palais  du  Roi,  dans  jpelechfecumviris.ingref- 

un  lieu  qui  étoit  fous  le  garde -meubla,  & -il  ent  fub  cXn^  :Ttuiit^“ 
en  tira  de  vieux  morceaux  de  drap  & de  vieil-  <>e  vet«es  pannos , & anÿ-f 
les  étoffes  qui  étoient  ufees  , & les  envoya  5“.*  compumierant,  & 
a Jeremie , oc  les  htdelcendre  arec  des  cor-  lacum  per  funicuios. 
des  dans  la  baffe  foffe. 

12.  Et  Abdemelech  Ethiopien  dit  à Jere-  u.  Dixitque  Abdeme- 

mie  : Mettez  ces  vieux  drapeaux  & ces  mor-  ^‘hiop*  Jeremiam , 
ceaux  d’étoffes  ufées  fous  vos  aifelles , entre  . fcifcrpu7ridrrfuW*bh^ 
vos  bras  fit  les  cordes.  Jeremie  fit  ce  qu’il  manuumtuarum,atruperfu- 
lui  avoir  dit,  "^8°  Jeremias  fie. 

I J.  Et  l’étant  ainji  accommodé , ils  l’enleve-  *3.  Et  extraxerunt  Jetè- 
rent avec  les  cordes , & le  tirèrent  hors  de  la 

I (T  r rr  » •:  1 1 1 /i.i  t eumdelacu:  manfii  autem 

naire  toile  ; fit  il  derneuta  dans  le  veltibulç  Jeremias  in  vedibulo  cai^ 

de  la  prifon. 


y üj 
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§.  II.  Sedecchs  entrenrnt  JeremieenfarticuVîfr,  Cf  Pro/’Zîfïf  lui  concilie  de 
fe  rfrtdff  aux  Babvljftiens.  Il  Va\Jute  que  c'efi  P unique  moyen  de  jauver  fa 
w , Ù"  d^emŸecher  que  Jerujalem  riejoit  bruit  e. 


14.  £c  mi/ît  rex  Setlecias» 
ic  tuUc  ad  fe  Jeremiam  pro- 
phctjm  ad  oHium  tertium  ^ 
quod  erat  in  domoDomini: 
& dixit  rex  ad  Jeremiam  : 
Interrogo  egote  fermonem, 
ne  ab(conda$  à me  ali>^uid* 


14.  Après  cela,  le  Roi  Sedeclas  envoya 
quérir  le  Prophète  Jeremie , & il  le  fit  venir 
à la  troificme  porte  qui  ëtoit  en  la  maifon  du 
Seigneur , du  côte  du  palan,  ',  & le  Roi  dit  à 
Jeremie  : J’ai  un  avis  à vous  demander  i ne 
me  cachez  rien.  f* 


15.  Dixit  autem  Jtre- 
inias  aJ  Seilcciam  :.Si  an- 
nuntiavero  cibi  , numquid 
non  interficie»  me  f St  li 
confilium  dedero  tibi , non 
me  audiei. 

iS.  Jurarit  ergo  rex  S«- 
decu!  Jeremie  dàm  , di- 
cens:  Vivit  Üominus , qui 
fecic  nobis  animam  banc , 
li  occidero  te  , & lî  tradi- 
dero.te  in  manus  vironim 
ülorum,  qui  quatrtmt  .ani- 
mam tuam. 


1 7.  Jeremie  répondit  à Sedecias  : Si  je 
VOUS  annonce  la  vérité,  n’eft-il  pas  certain 
que  vous  me  ferez  mourir  ? & t^ue , quand  Je 
VOUS  aurai  donné  conieil , vous  ne  m’écoute- 
rez point , ce  ûue  votn  ne  le  fuivrez  point  f 
16.  Le  Roi  Sedecias  jura  donc  en  fecret  à 
Jeremie , 6c  lui  dit  : Je  jure  par  le  Seigneur 
qui  a créé  dans  nous  cette  ame  qui  nous  fait 
vivre , que  je  ne  vous  fjrai  point  mourir , 6c 

3ue  je  ne  vous  livrerai  point  entre  les  mains 
e ces  perfonnes  qui  cherchent  à vous  ôter 
la  vie. 


17.  Et^ixit  Jeremias  ad 
Sedeciam:  Hxc  dicit  Do- 
miilus  exercituum  Dc|p  If- 
rael:  Si  profcâus  exieris  ad 
principes  regis  Babylonis , 
vivet  anima  tua,  & tivitas 
harc  non  Tuccendetur  igni  : 
& l'alvus  cris  tu , & domus 
nia, 

18.  Si  autem  non  exâeris 
ad  principes  regis  Babylo- 
nis, tradcf.tr  civitas  harc  in 
manus  ChaiJatorum,  & luc- 
cendem  eam  igni  : Sc  tu 
non  ettugies  de  manu  eo- 
nim. 

!..  Et  dixit  rex  Sedcciat 
ad  Jercmi.im:  SoUiciius  fum 
propter  Juda-os,  qui  transfu- 
gerunt  ad  Chaldatos  : ne 
forte  tradar  in  manus  eo- 
lum , £c  illudant  mihi,  ’ 


*17.  Alors  Jeremie  dit  à Sedecias  ; Voici 
ce  que  dit  le  Seigneur  des  armées  , le  Dieu 
d’Ifraél  : Si  vous  allez  vous  rendre  aux  Prin- 
ces du  Roi  de  iBabylonc , votre  ame  vivra , 
cette  ville  ne  fera  point  brûlée  , 6c  vous  vous 
fauverez  , vous  6c  votre  maifon. 

18.  Que  fi  au  contraire  vous  ne  vous  ren- 
dez point  aux  Princes  du  Roi  de  Babyloncy 
cette  ville  fera  livrée  entre  les  mains  des  Chal- 
déens  ; 6c  iis  la  brideront  ; 6c  vous  n’échap- 
perez point  de  leurs  mains. 

l’p.  Le  Roi  Sedecias  dit  à Jeremie:  Je 
fuis  en  peine  , dT"  je  ne  puis  me  réfôudre  à faire 
ce  cjue  vous  me  dites , à caufe  des  Juifs  qui 
ont  paffé  du  côté  des  Chaldéens.  J’ai  peur 
qu’on  ne  m’abandonne  entre  leurs  mains; 
& qu’ils  ne  me  traitent  indignement , pour 
avoir  livré  Jerujalem  à fes  ennemis. 
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*0.  Jeremie  lui  répondit  : Les  Chaldéens  lo.  Rerpondît  wiem  Je- 
ne  vous  livreront  point  entre  leurs  mains.  No»  te  tradem  ; au- 

Ecowez , je  vous  prie  , la  parole  du  Seigneur  aj°e 

gue  JC  vous  annonce  ; vous  vous  en  trouve-  tisî  erit,  & vivet  a- 
xez  bien  « & vous  conferverez  votre  vie. 

2 1 . Que  fi  vous  ne  voulez  point  fortir , 
voici  ce  gue  le  Seigneur  m’a  fait  voir  : 

22.  Toutes  les  femmes , qui  feront  demeu- 
tées  dans  la  maifbn  du  Roi  de  Juda  , feront 
menées  captives  aux  Princes  du  Roi  de  Ba- 

bylone  ; & alors  elles  vous  diront  : Ces  hom-  . 

mes  , ces  faux  Prophètes  qui  paroiflTent  vos  f'’  ^ 

/VJ--*.  •!  n • uni  te 


mma  tua. 

» Quèd  fî  noluerls egre- 
<ii  ; ifte  eft  ïermo  y <]uem  o£« 
tendit  mihi  Oominus  ; 

1».  ecce  omnes  raulieres, 
quap  romanferunt  in  domo 
régis  Juda  , educentur  ad 
principes  regis  Babylonis  r 
& ipfx  dicent  : ^duxerunc 
praryaluerunt  adver- 
* .,»  • «**tn  te  viri  pacifici  tui , dc- 

OC  ils  ont  idlt  QUÇ  merlerunt  in  esno  & in 

1—  tiiKra^/v  O. 


» • 

amis , vous  ont  féduit 

leur  femiment  a prévalu  fur  le  vôtre,  & fur  Pf*"  ‘“os»  & 

le  deffein  que  vous  aviez  de  fuivre  les  confeils  * “• 

Jeremie.  Ils  vous  ont  plongé , ces  faux  amisy 
dans  la  bouc  où  vou%  vous  trouvez  i ils  ont  en- 
gagé  vos  pas  dans  des  lieux  gliflans  : fie  après 
cela,  ils  vous  ont  abandonné. 

2 J.  hiles  auront  lieu  de  vous  parier  de  la 
forte  ; car  très-certainement  toutes  vos  fem- 
mes fie  vos  enfans  feront  emmenés  aux  Chal- 
déens.  Vous  ne  pourrez  échapper  d’entre 
leurs  mains  ; mais  vous  ferez  pris  par  le  Roi 
de  Babylone  ; ôc  il  brûlera  cette  ville. 


*J.  Ét  offlMt  optorei  ta*,- 

& fUii  lui  educentur  ad 
OhaJdxos  : & n<jn  clFugies- 
manus  eorum  , l'cd  in  ma- 
nu régis  Babylonis  capicrisi 
A civitacem  iianc  combu»» 
let  igni. 


§.  m,  Sedecias  défend  d Jeremie  de  dire  à perfonne  leur  entretien.  Jeremie  lui 
promet  le  fecret , & le  lui  garde. 


24.  Sedecias  dit  donc  à Jeremie  : Que 
perfonne  ne  fâche  ce  que  vous  venez  de  me 
dire  ; ôc  vous  ne  mourrez  point. 

2Ç.  Si  les  Grands  apprennent  que  je  vous 
■ ai  parlé  , s’ils  vou»  viennent  dire  : Dites-nous 
ce  que*vou-  avez  dit  au  Roi , fit  ce  que  le 
Roi  vous  a dit  ; ne  nous  cachez  rien  j fie  nous 
ne  vous  ferons  pobt  mourir; 

25.  vous  leur  répon  îrez:  J’aj  conjuré  le  • 
Roi  par  une  très-humble  prière  qu’il  ne  me 
fît  point  remener  dans  UprÜon  de  Jonathan, 
où  je  ne  pouvois  éviter  la  mort- 


14.  Dixit  ergo  Sedccia, 
ad  jerentiam:  Nullus  Içiat 
Terba  h*c , 3c  non  morierit. 

if.  Si  autrm  audirrint  prin- 
cipes qura  locutus  fum  te- 
cum  , at  venerint  ad  le  , Sc 
dixerint  tibi  ; Indica  nobii 
quid  locutus  lis  cum  rfge  , 
ne  ceies , & non  le  imerfi- 
ciemus  : & quid  locutut 
eft  tecuni  rex  : 

lis  Dices  ad  eos  : ProC. 
travi  ego  preces  meas  co- 
ram rege  , ne  me  reduci 
juberec  in  domum  Jonathaïu. 
3t  ibi  moterer,. 
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ïTeux  'murailles  foûterr aines  ; ôc  ils  allèrent 
gagner  le  chemin  du  de'fcrt. 

J «■Mais  les  Chalddens  les  ayant  pourfuivis, 
ils  prirent  Stdccias  dans  le  champ  de  la  foli- 
tude  de  Jéricho  ; & l’ayant  pris , ils  l’emme- 
nerent  à NabuchodonoforRoi  de  Babylone, 
à Reblatha\]ui  eft  au  pays  d’Emath  j qui  fut 
depuis  Amiiche,  capitale  de  Syrie:  & Nabu- 
chodonofor  lui  pronon<;a  fon  arrêt  comme  â 
un  rebelle. 


XXXIX. 


'ldi 


gii , & p«r  poriüm  , qur 
erat  imcr  duos  n'.uros , &i 
e^rerïî  Tuntad  viam  delertî. 

y.  Pcrfecutus  eft  aiuem 
cos  exercitus  Chaldxorum  : 
êc  comprehcnderunt  Scdff-, 
ciam  in  cainpo  (olitudinis, 
Jerichominr,  8c  captumaJ-, 
duxerunt  ad  Nabuchodono-*’ 
for  regem  Habylonis  in  Ke- 
blaiha,  qiia*  cft  in  terra  E- 
ipatUy  &.  iocutus  eil  a4  ^uoi 
judicia. 


6.  Et  cet  arrêt  fut  exécuté  au  même  lieu;  car 
le  Roi  de  Babylone  étant  à Reblatha,  tua  les 
deux  fils  de  Sedecias  aux  yeux  de  leur  pere , 
& il  fit  mourir  tous  les  Grands  6c  les  Nobles 
de  Juda. 

7.  Il  fit  aulli  arracher  les  yeux  à Sédecias , 
& le  fil  charger  de  fers , afin  qu’on  l’emme- 
pât  à Babylone. 

8.  Les  Chaldéens , qui  étaient  dans  Jerufa- 
tem , brûlèrent  aulTi  le  Palais  du  Roi , ôc  les 
maifons  de  tout  le  peuple  ; ôc  ils  renverferent 
les  murailles  de  Jcrufatem. 

p.  Et  Nabuzardan  Général  de  l’armée  des 
Chaldéens  , transféra  à Babylone  ceux  d’en- 
tre le  peuple  qui  étoient  demeurés  dans  Je- 
rufalem  , ceux  qui  s’étoient  allés  rendre  à lui , 
ôc  le  relie  du  peuple  qui  étoit  demeuré  dans 
la  ville. 


f.  Et  occidit  rex  Babylo- 
nis  filios  Scdecia:  in  Rebîa- 
tha , in  oculis  ejus  : & om- 
net  nobilcs  Juda  occidit  tex 
Babylonii. 


_ 7.  Oculos  quoque  Sede- 
cir  eruit  ; vinxit  eum 
compedibu!  utducerctur  in 
Babylonem. 

8.  Domum  quoque  régi»; 

& domum  vuigi  fuccende- 
runt  Chaldari  ign;,  S:  mu- 
rumjeralâlemfubvcrierunt.  • 

9.  Et  reliquias  populi,  qui 
rcmanferant  in  civitate  , te 
perfugas,  qui  transfugerant 
ad  eum  , & /ûperfiuos  vui- 
gi, qui  remanferint,  tranf- 
tulit  Nabuzardan  magillet 
militum  in  Babylonem. 


10.  Nabuzardan  Général  de  l’armée , laifia  P’“p*" 

dans  le  pays  de  Juda  les  plus  pauvres  d entre  bebant  , diitiifit  Nabuzar- 
le  peuple,  ôc  ceux  qui  n’avoient  rien  du  ‘■a"  magillro  militum, di- 
tout;  ôc  il  leur  donna  des  vignes  ôc  des  ci- 


ternes. 


§.  II.  Ordre  que  Nabuchodmofor  avo'u  donné  en  faveur  de  Jeremie.  Paroles 
que  Dieu  fait  dire  à Abdemeltch  , pour  l’affurer  de  fa  proteâion. 


1 1.  Mais  Nabuchodonofor  Roi  de  Baby- 
lone avoir  donné  à Nabuzardan , Général  de 
fon  armée  , cet  ordre  pour  Jeremie , ôc  il 
lui  avoit  dit  : 

Tome  IV.  Part.  IL, 


II.  Prxceperat  autem 
Nabucliodonolor  rex  Baby- 
lonis  de  Jeremia  Nabuzar- 
dan magifiio  militum  , di] 
Ceni; 

IS, 
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II.  Toile  Ilium , h pone 
fuper  euro  oculos  tuos , ni- 
hiique  ei  mal!  faciat  : fed  ut 
Toluerit , lie  facial  ei. 

13.  Milît  ergo  Nabuaar- 
dan  princeps  militiz , Sc 
Nabuleaban  , & Rablârei , 
& Neregel  , Si  Setelêr,  8c 
Rebmag  , 81  omnes  optima- 
les regu  Babylonit , 

14.  miferune  8c  tuleruiU 
Jeremiam  de  veftibulo^ar- 
ceris  , 8c  tradiderunc  eum 
Godoliz  6Iio  Ahicam  filii 
Saphan,  ut  intraret  in  do- 
mum , 8e  habiiaret  in  po- 
pulo. 

If.  Ad  Jeremiam  autem 
faâus  fuetat  fermo  Domini, 
cùm  claufus  eflet  in  Tcftibu- 
lo  carceris,  dicens  : 

i«.  Vade,  8c  dit  Abde- 
nelech  Æthiopi  , dicens  : 
Harc  dicit  Dominus  exerci- 
tuum  Deus  Ifrael  : Ecce  ego 
inducam  lermones  meos  lu- 
per  civiuiem  banc  in  ma- 
ium,8Cnon  in  bonum:  8t 
crunt  in  confpeâu  tuo  in 
die  ilia. 

17.  Et  librrabo  te  in  die 
illa , ait  Dominus  : 8c  non 
tradèris  in  manus  virotum  , 
^uos  tu  formidas  : 

18.  fed  eruens  liberabo 
te,  8c  gladionon  cades  ' fed 
erii  titi  anima  tua  in  falu- 
tem  : quia  in  me  habuilU  fi- 

' duciam , ait  Doaiiâus. 
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12.  Prenez  cet  homme  , ayez  de  lui  tooC 
le  Coin  pofTible  , ne  lui  faites  aucun  mal  , ÔC 
accordez- lui  tout  ce  qu’il  voudra.  . 

I J.  Nabuzardan,  Général  de  l’armée  j Na- 
buièzban , Rabfarès , Neregel , Screfer>  Reb- 
mag, & tous  les  autres  Grands  de  la  Cour  ia 
Roi  de  Babylone , * 

14.  envoyèrent  à Jeremie  ; & l’ayant  lait 
fortir  du  veftibule  de  la  prifon  , ils  le  mirent 
entre  les  mains  de  Godolias  fils  d’Ahicam  f 
fils  de  Saphan  , afin  qu’il  habitât  dans  une 
maifon.cif  la  ville  , & qu’il  demeurât  libre- 
ment parmi  le  peuple. 

ly.  Mais  lorfquc  Jeremie  étoit  encore 
enfermé  dans  le  veftibule  de  la  prifon , le  Sei- 
gneur lui  avoir  dit  ; 

16.  Allez  dire  à Abdemelech  Ethîbpien; 
Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  des  armées,  le 
Dieu  d’ifraél  : Je  m’en  vais  accomplir  tout 
ce  que  j’ai  prédit  de  cette  ville  , non  pour  la 
favorifer , mais  pour  l’accabler  de  maux  ; & 
vous  les  verrez  en  ce  jour-là  de  vos  propres., 
yeux  , fans  les  éprouver. 

I Car  alors  je  vous  délivrerai , dit  le  Sei- 
gneur , ÔC  vous  ne  ferez  point  livré  entre  les 
mains  des  hommes  que  vous  craignez  : 

18.  mais  je  vous  en  tirerai,  ’je  vous  déli- 
vrerai , ÔC  vous  ne  tomberez  point  par  l’épée  ; 
mais  vous  fauverez  votre  ame  , parce  que 
vous  avez  mis  votre  confiance  en  Dieu  , dit 
le  Seigneur,  & que  vous  avez  eu  Jàm  de  fin: 
Prophète. 


T 
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CHAPITRE  XL. 

§.  I.  NUbuzardan , Gtnéral  de  l'armée  des  Baldontens  , met  Jererr.ie  en  liberté f 
Ù"  lui  permet  de  demeurer  où  bon  lui  femble. 


L’an  du  monde  Avant  J.  C.  jC8. 


î-P  A rôles  que  le  Seigneur  fit  entendre  à 
Jcremie  après,  que  NaLuzardan  Gèntril  de 
l’armée  des  Babyloniens  l’eût  mis  en  liberté  à 
Rama  , en  lui  Lifatit  ôter  les  chaînes  dont  on 
l’avoit  chargé  fant  te  connoltre  , étant  con'ondu 

Îirmi  la  Toule  de  ceux  qu’on  faifoit  fonir  de 
crufalem  fie  de  Juda,pour  les  metter captifs 
à Babylone. 

2.  Ce  Général  ayant  donc  pris  Jeremle  à 
part , lui  dit  : Le  Seigoeur  ton  Dieu  avoir 
déclaré  que  touc«ce  mal  tomberoit  fur  cette 
ville. 


T Sermo  , Mut 
ad  cnii.im  i Domiro  » 
poftquiim  dmnfTus  cH  à Na- 
bi./..) ddn  ni  giHro  miliciz 
de  Rama  , quando  twlit  fum 
vinctum  caienis  in  medio 
omnium,  qui  mig''abant  do 
/erul'ilern  ^ Juda , & duCC-; 
bantur  in  Babylonem. 


4.  Tolîcn»  ergo  prîneep* 
militix  Jercmiam:  dixit  ad 
euni  : Dominus  Deus  tuus 
locutus  cft  maium  hoc  Tupor 
locum  iftum  » 


î.  Et  le  Seigneur  l’a  accompli',  fit  a fait  ce 
qu’il  a dit,  p;}rce  que  vous  avez  péché  contre 
lui , ôc  que  vous  n’ayez  point  écouté  fa  voix  ; 
c’eft  pour  cela  que  tous  ces  maux  vous  font 
arrives.  «* 


3 . & adduxlt  : & fecit  Do- 
minus  licut  locutus  eA,  quia 
peccaAis  Domino  , & non 
audîAis  Tocem  ejus , & focr 
tus  eû  vobis  Tejmo  hic. 


4*  Après  donc , dit-il  â Jeremîe  , que  je 
viens  de  t’ôter  les  chaînes  qui  te  lioient  les 
mains  , fi  tu  veux  maintenant  venir  avec  moi 
à Babylone , tu  peux  y venir  ; j'aurai  de  toi 
tout  le  foin  polfible.  Que  fi  tu  ne  veux  point 
venir  à Babylone -avec  moi  , demeure  ici. 
Toute  la  terre  eft  en  ta  difpofition  ; choifis 
un  lieu  qui  t’agrée;  & va  par-tout  où  tu  vou- 
<lras.  ' 

y.  Tu  peux  ne  point  venir  avec  moi,  & 
demeurer  che»Godolias  fils  d’Ahicam  fils  de" 
Saphan  , à qui  le  Roi  de  Babylone  a donné 
le  commandement  fur  les  villes  de  Juda. 
Demeure  donc  avec  lui  au  milieu  du  peuple , 
«U  va  en  quelqu'autie  lieu  qu’il  te  plair^  J.,q 


4.  Nunc  C'go  ecce  folvî 
te  hod  c de  catenis  , qu* 
funt  II)  mAQÎbus  tuis  ; A pla- 
cer tioi  ut  venus  mecum  in 
Babyloncm  , veni  ; & po- 
mm  ocu^os  mcjs  f'upcrter 
fi  autem  dirpiicpt  ribi  vertiro 
m ‘cum  in  B ibyonem,  rc- 
fide  : ecee  omms  terra  in 
Con4>eâu  tuo  eft  : q-oJ  ele- 
geris  » & q'.oplACjerit  tibi 
ut  vadas  y il  ud  perge. 

Et  mecum  eo'i  ven*rc: 
fed  habita  apud  Godjiiam 
filium  Ahicam  fiÜi  baphan  , 
quem  p xpoftilt  rex  B.*by- 
lonis  civita:ioui  Jud.i  ; lu- 
bica  ffgo  cum  eo  in  medio 
popuU  : tel  quocumque  pla- 
Ûbi  ut  vadai  » T<ido% 
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Dédit  quoque  ci  magifter  Générât  de  l’armée  lui  donna  auflî  dcsvîvrSj 
ruU%dfm^’cul'"“"“^'  luifit  desfréfens,  &le  renvoya. 

J.  II.  Jeremie , avec  de  qui  reçoit  de  Juifs  , va  fe  joindre  à Godolj^  étabB  * 
Gouverneur  de  la  Judee  , par  NabuchodMofor. 


€.  Venit  amem  Jrrcmiaf 
ad  GodoKam  filium  Ahicam 
in  Mafphath  , & habitavic 
cuni  eo  in  medio  populi  , 
qui  rcliiSift’fuciat  in  terra. 

7.  Cumqur  audilfent  otn- 
nes  principes  exercicus  ,quï 
difpcirtfuer.intper  regiones, 
îpfï  & focii  eorum  , cjuôd 
prarfecintt  rex  Babylonis 
.Goduiiam  filium  Ahicim 
terra  , 5c  quod  commendafi- 
fet  ei  viros , S:  rmtlieres , 5c 
parvuioi,5t  de  pauperibus 
terra,  quinon  fuerant  tranf- 
latt  in  Babylonem  : 

Tcnerunt  ad  GodoUam 
in  M.irphath  : 5c  Ifmahel  fi- 
liu  Nathania,  5c  Jolianan  Sc 
Jonathan  filii  Caree,  5c  Sa- 
reas  filius  Tanebumeth.  5c 
filii  Ophi , qui  erant  de  Ne- 
toph.iri,  5t  Jezonias  filius 
Maachathi , ipfi  5c  viri  eo- 
luin. 

9.  Et  furavic  eis  Godolias 
filius  Ahicam  filii  Saphan  , 
5c  comitibus  eo^um  , di- 
cens:  Noliie  limere  fervire 
Clutdeis , habiiate  in  terra  . 
5c  lervite  régi  Brbylonis , 5c 
bette  erit  voues. 

0 

10.  Ecce  c^o  habito  în 
Ma^phdih  , ut  reljioniieam 
pr.rccpto  Chaltixonim , qui 
mittuntuf  ad  nos:  vos  au- 
tem  colligite  vindemiant  , 
& mflTem  , olciim, 
condiie  in  vafîs  veft'is  , & 
maneir  in  utbibus  veftris  > 

teActis. 


I^x.  Sed  ^ omnex  Judu^ 


6.  Jeremie  vint  trouver  enfuite  Godolias 
fils  d’Ahicam  à Mafphath  , fie  il  demeura 
avec  lui  au  milieu  du  peuple , qui  avoit  été 
lailfé  dans  la  terre  de  Juda. 

7.  Or  les  principaux  Offioiers  de  l’armée 
des  Juifs , qui  avoient  été  difperfés  en  plu- 
fieurs  endroits  avec  leurs  compagnons , ayant 
appris  que  le  Roi  de  Babylone  avoir  donné 
à Godolias  fils  d’Ahicam  le  commandement 
fur  le  pays  de  Juda  , fie  qu’il  lui  avoit  recom- 
mandé les  hommes  , les  femmes  fie  les  pe- 
tits enfans  des  plus  pauvres  du  peuple  qui 
n’avoient  point  été  transférés  à Babylone  ; 

8.  tous  ces  Officiers , dis-jf , vinrent  trouver 
Godolias  à Mafphath  , à favoir , Ifmacl  filS 
Nathanias,  Johanam  fit  Jonathan  fils  de  Ga- 
rée , Sereas  fils  de  Thanehumeth , fie  les 
enfans  d’Ophi  qui  étoiem  de  Netophathi  , fie 
Jefonias  fils  de  jV^chathi  ; fit  ils  vinrent  tous 
le  trouver  avec  leAs  gens. 

p.  Et  Godolias  fils  d’Ahicam  fils  de  Sa- 
phan leur  jura  à eux  fie  à leurs  gens  , fie  leur 
dit  : Ne  craignez  point  de  fervîr  les  Chal- 
déens  ; demeurez  dans  le  pays  , fie  fervez  le 
Roi  de  Babylone;  fie  vous  y vivrez  heureu- 
fement.  . * 

10.  Pour  moi , je  demeure  à Mafphath  > 
pour  pouvoir  répondre  plus  promptement  aux 
ordres  qu’apportent  les  Chaldéens  qui  font 
envoyés  vers  nous  : mais  pour  vous , recueil- 
lez les  fruits  de  la  vigne  , des  blés  fie  de 
l’huile  , fit  fcrrez-les  dans  vos  vaifleaux  & 
dans  vos  greniers , fit  demeurez  dans  les  villeç 
que  vous  occupez. 

.ij.  Tous  les  Juifs  auffi  qui  s’étoipnt  retir(f 
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à Moab  ) avec  les  enfans  d'Ammon , dans 
ridumée,  & en  divers  pays,  ayant  appris 

3ue  le  Roi  de  Babylone  avoit  laHTd  dans  Ju- 
a quelque  relie  du  peuple,  & qu’il  en  avoit 
donné  le  commandement  à Godolias  fils 
d’Ahicam , fils  de  Saphan  ; 

12.  tous  CCS* Juifs , dis-je,  revinrent  de 
tous  les  lieux  où  ils  s’éioient  réfugiés  ; & étant 
venus  au  pays  de  Juda  vers  Godolias  en  Maf- 
pliath  , ils  recueillirent  du  vin  & du  blé  en 
grande  abondance. 


XU  'tSf 

i^ui  erant  in  Moab , & in  S» 
liis  Ammon,  & in  Idumza  , 
& in  univerGs  rcnionibui  , 
audito  qu6d  dediÜec  rex  Ba- 
bylonis.  reliquias  in  Judza  , 
Bc  quôd  przpofüiGet  lïipct 
eos  Cîodoliam  Glium  Ahû; 
cam  Glii  Saphan  r 

I a.  reverG  l'unt , in^uam  , 
omnes  Judzi  de  univerGs 
locis , ad  quz  profugerant  , 
& venerunt  in  lcrram  Juda 
ad  Godoiiam  in  Mnrphatii  ; 
& collegenint  vinum  , 8c 
ineGem  muliaai  nimis. 


§.111.  Godolias  refufe  d’écoÿter  Johanan , tîtti  ravernjpit  des  mauvais 
dijf.ins  (Tljinael, 


IJ.  Mais  Johanan  fils  de  Garée,  & tous 
les  principaux  de  1 armée  qui  avoient  été  dif- 
periés  en  divers  endroits  , vinrent  trouver 
Godolias  à Mafphath, 

14.  & lui  dirent;  Sachez  que  Baalis,  Roi 
des  enfans  d’Ammon , a envoyé  Jfmaél  fils 
de  Nathanias , pour  vous  tuer.  Godolias  fils 
d’Ahicam  ne  les  crut  point.  , 

ly.  Et  Johanan  fils  de  Garée  , dit  en  fe- 
cret  à Godolias  à Mafphath:  J’airéfolu  d’al- 
lerpréfentement  tuer  Ifmaël  fils  de  Natha- 
nias, fans  que  perfonne  le  fâche,  de  peur 
qu’il  ne  vous  tue,  & qu’ainfi  tous  les  Juifs 

3ui  fe  font  raffemblés  auprès  de  vousnefoient 
ifperfés,  ôc  que  ce  qui  refte  de  Juda  ne  pé- 
liffe  entièrement. 

16,  Godolias  fils  d’Ahicam  , répondit  à 
Johanan  fils  de  Garée:  Gafdez-vous  bien  de 
faire  celaj  car  ce  que  vous  dites  d’Ifmaël  eft 
Æuix. 


13.  Johanan  antem  Glim 
Caree.  & omnes  principes 
exercitûs , qui  ditperG  fue- 
rant  in  regionilus  > vene- 
runt  ad  Guitoliam  in  Mats 
phath. 

14.  Et  dixerunt  ei  : Soit» 
quôd  Baalis  rex  Gliorum 
Ammon  miGc  If'mahel  ilium 
Naihaniz  percutere  ani- 
mam  tu'am.  Et  non  credidrt 
eis  Godolias  Glius  Abicain. 

15.  Johanan  autem  Glius 
Carce  dixit  ad  Godoiiam 
lëorfum  in  Mafphath  , lo- 
quciis  : Ibo  ,&  percutiam  IC. 
mahd  Glium  Naihaniz  nul- 
le feiente.  ne  igieiGciata- 
nimam  tuam,  & diGîpcniur 
omnes  Jbdzi,  qui  corgre- 
gati  Gini  ad  te  , & petibunt 
leliquiz  Juda. 

id.  Et  ait  Godolias  Glius 
Ahicam  ad  Johanan  Glium 
Caree  : Noli  facere  verbum 
hoc  : falfum  eniin  tu  lojue;' 
lis  de  llmahel. 


+ 


* 
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CHAPITRE  XLL 

§.  I.  Jfmaèl  tuë  Godolias  avec  tous  les  Juifs  Ù"  les  Chaldéens  qui  étoient  auprès 
de  lui  à Mafphath.  Il  veut  tuer  quatre-vingts  hommes  qui  venaient  pour 
offrir  au  Seigneur.  Il  en  épargne  dtx , qtà  fetgnent  d’avoir  des  threfors  a lui 
découvrir. 

L’an  du  monde  3417.  Avant  J.  C.  J87, 


1.  Et  faâara  cil  in  mcnfe 
Tcptimo,  venit  Ilmahel  fi- 
liiK  Naihaniz  , fiiii  Elifima 
de  femine  regaü  . & opii- 
mates  legis  , Sc  decem  viri 
cum  eo,  adGodoliam  lïlium 
Ahicani  in  Mafpliaili  : A co- 
mederunt  ibi  panes  limul  in 
Malphach. 

».  Surrexit  autem  Ifma- 
hel  filius  Naihanis,  & de- 
cem  viri  qui  cum  eo  erant , 
& percufTerum  GorloHam  fi- 
lium  Abicam  fîiii  Saphan 
gladio  > & inierfecerunt 
eum,  quem  pracfecerat  lex 
Bab/lonia  ter». 


].  Oinnes  quoque  Judcot, 
qui  erant  cum  Godolia  in 
Malphaih,  & Chaidzos.  qui 
«epenl  funt  ibi,  & viros  bel- 
latorei  pettuflit  irmahel. 

4.  Secundo  autem  die  pofl> 
quam  occiderat  Godoliam , 
puUo  adhuc  (ciente , 

f.  tenerunt  viri  de  Si- 
ebem,  Sc  de  Silo , & de  Sa- 
maria oâoginta  viri  , rafi 
barba  , Sc  fciflia  vellibus , 
& rquallentes;  & munera  Sc 
thus  habebant  in  manu , ut 
f Serrent  in  domo  Domini. 


A.  FgrelTut  ergo  Ifmahel 
filius  Natbanuc  in  occurEim 


i.iyj  Ais  il  aniva  dans  le  fepreme  mois,' 
ap  Ci  t u un  eut  donné  cet  av.i  atjod  l as , qu’lf- 
macl  fils  de  Narhanias , fils  d’Iillzama  eela 
race  royajy; , accompagné  de  quelqut  s ,■  rands 
de  la  Cour  du  Roi , vi  n avec  dix  hommes 
vers  Godolias  fils  d’Ahicam  à Mafpl.atli , & 
ils  y mangèrent  enfem!  le. 

2.  Et  Jfmael  fils  de  Nathanias,  s’étant  le- 
vé avec  les  dix  hommes  qui  étoient  avec  lui, 
ils  tuèrent  à coups  d’épée  Godolias  fils  d’A- 
hicam , fils  de  Saphan  , 6c  firent  mourir  en  fa 
perfunne  \ qui  le  Roi  de  Babylone  avoit 
doané  le  commandement  de  tout  le  pays  de 
Juda. 

3.  Ifmaël  tua  en  même-tems  tous  les  Juifs 
qui  étoient  avec  Godolias  à Mafphath , tous 
les  Chaldéens  qui  fe  trouvèrent  au  même 
lieu , Ôc  tous  les  gens  de  guerre. 

4.  Le  lendemain  qu'il  eut  tué  Godolias , 
(ans  que  perfonne  de  dehors  la  faille  le  ITit  en- 
core , 

y.  quatre-vingts  hommes  vinrent  de  Si- 
chem , de  Silo  ôc’de  Samarie  , ayant  la  bar- 
be rafée , les  habits  déchirés,  ôt  le  vifage  tout 
défiguré , 6c  ils  portoient  dans  leurs  mains  de 
l’encens  6c  des  offrandes , pour  les  préfentet 
dans  la  maifon  du  Seigneur,  & fur  l Au  tl 
qu’on  lui  avoit  élevé  dans  F endroit  où  le  temple 
avoit  été. 

6.  Ifmaël  fils  de  Nathanias , fortit  de  Maf- 
phath  pour  aller  atbdevant  d’eux,  6c il  mat: 
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icîioit  en  verfant  des  larmes , comme  un  hom-  eomm  de  Mafphjih , înce- 
meaffivè  des  malheurs  de  fon  les  ayant  ^ plonm  ibat.-  cùm 

rencontrés,  üdit;  Venez  voir  Ciodolias  fils  ad  e«s:  Venite  ad  God»; 
d'Ahicam.  • filium  Ahicam. 

7.  Lorfqu’ils  furent  arrivés  au  milieu  de  la  7.  Qùi  cùm  venifTent  ad  ' 
Ville , Ifmaël  fils  de  Nathanias  les  tua , avec  «ne'iiun»  civitans , imerfe- 

le  recours  de  les  gens,  & les  jetta  dans  une  ,h,ni*  circa  medium  Uci . 

fisfle.  ipfe  & ,viii  qui  eiani  cura  1 


8.  Mais  il  s’en  trouva  dix  d’entre  eux  qui 
dirent  à Ifmaël  ; Ne  nous  tuez  pas , parce  que 
nous  avons  des  thréfors  dans  nos  champs,  des 
thréfors  de  blé  , d’orge , d huile  & de  miel  Et 
Ifmaël  s’arrêta , 6c  ne  les  tua  {)oint  avec  leurs 
frères  , dans  f efpérance  de  profiter  des  biens 
qu'ils  promettaient  de  lui  découvrir. 

p.  Or  la  folTe  dans  laquelle  Ifmaël  Jetta- 
tous  les  corps  morts  de  ceux  qu’il  avoictués  à 
caufe  de  Godolias  , eli  cclle-là  même  que 
le  Roi  A fa  a voit  faite  en  fortifiant  cette  faille  , 
à caufe  quelle  étoit  expofée  aux  courfes  de  Baa- 
fa  Roi  a’Ifraël  : Et  Ifmaël  fils  de  Nathanias  , 
la  remplit  des  corps  de  ceux  qu’il  avoir  tués. 

10.  Et  il  fit  prifonnier  tout  ce  qui  étoit  refté  ■ 
du  peuple  qui  étoit  à Mafphath , les  filles  du 
Roi  Sedeejas , tout  le  peuple  qui  y étoit  de- 
meuré , dont  Nabuzaraan  général  de  l’armée 
des  ChjlJéens  avoir  donné  le  foin  à Godo- 
Kas  fils  d’Ahicam;  ôc  Ifmaël  fils  de  Natha- 
nias , les  ayant  tous  pris,  s’en  alla  pour  palier 
vers  les  enfans  d’Ammon. 


eo. 

•.  Decem  auKm  viri  re- 
peni  Tunt  inter  eot,  qui  di- 
xerunt  ad  Itmihel  ; Noli  oc- 
cideré  noi  : quia  habemus 
thefauros  in  agro,  frumemi, . 
& hordei  t & olei , 5c  mel- 
lis.  Et  ceOavit,  5t  non  intet- 
{ecic  eos  cum  fracribus  fuis. 


t.  Lacur  autem  , in  quem  < 
projecerat  Ifmahel  omnia  ' 
cadavera  virotum  , quos  ■ 
pereuflit  propter  Godoliam , . 
iplê  eft  quem  fecic  lex  Afa  < 
propter  Baafa  regetn  Ifrael  : : 
ipfum  replevit  Ilinabel  £*. - 
liu»  Nathanir  occifis. 


10.  Et  captivas  dnxit  IC-' 
mahel  omnes  retiquias  po- 
p'uli,  qui  eranc  in  Malphath;, 
Elias  regis  , & univerfum  - 
pupulum  , qui  retnanferaci 
in  Mafphath  : quos  com- 
menJaverat  Nabur.ardan  ' 
princeps  militix  Godolix  E- 
lio  Ahicam.  Et  cepit  eos  If- 
mahel  filiut  Nainanix , & 
abiit  ut  cranEret  ad  fitios 
Ammon. 


Ç.  II.  Johhnm  pourfuit  Ifmaél , qui  s’enfuit  avec  huit  himmes , abandonnant  : 
ceux  qu'il  emmenait  captifs.  Le  refle  des  Juifs  craignant  les  Chaldeens  , , 
prend  la  rtfjlution  de  s’enfuir  en  Fgypte. 


1 1 . Mais  Johanan  fils  de  Garée , & tous 
les  principaux  Officiers  de  guerre  qui  étoient 
avec  lui,  ayant  appris  tous  Tes  maux  qu’avoit 
Êit  Ifmaël  fils  de  Nathanias, 

1 2.  prirent  tous  les  gens  de  guerre  , 
aaatcherent  avec  eux  pour  combattre  Ifrnaël 


If.  AudÎTÎt  autem  Joîn- 
nan  âlius  Caree  p & omnes 
principes  bellacorum  qui 
errinc  cumeo,  omne  rnalurn 
quod  fecerat  liîiiahel  âlius  * 
Nacbanix. 

£(  aCTumpm  univerfis 
Tirû^  profeâUùiU  utb«iia- 


rent  advrrfum  irmahel  fi- 
Iwm  Nailianijr,  & invene* 
rnnt  cum  ad  aquas  mi^tas , 
qur  fum  in  Gabaon. 

15*  Curaque.vidiflet  om- 
ris.populus  qui  eratoum  ir> 
fti.ihel,  Johanan  fiHum  Ca- 
rce,  & univcrlôs  principes 
l>cllacorum  qui  erant  cum 
eo,  Ifiati  iunt. 

14.  Er  rcverfus  cft  om- 
fii$  populus  > qucm  cepcrat 
Ifmahel,  in  Malphatii;  rc> 
verfufque  abiit  ad  johanan 
filium  Carce, 

1^.  llmahel  aucem  6iius 
. Nuhaniap  fugit  cum  odo 
viris  à facie  johanan,  & a- 
biit  ad  tilios  Ammon. 

• i^.  Tulit  ergo  Johanan  fi- 
lius  Caree  , & omnes  prin» 
cipes  bellaccnim  , qui  erant 
cum  CO  , unirerfas  rcliquias 
▼ulgi , quas  reduxcrat  ab 
mancl  filio  Nathani»  de 
Mafphath  poftquam  perculTu 
Codoiiam  hltum  Ahicam  ; 
fortes  vifos  ad  prxJium  , & 
mulicres  & pucros,  & eunu- 
clios  , quos  redüxerat  de 
Gabaon. 

17.  Etabierunt,  & fede* 
Kunt  peregrinantes  in  Cha- 
maam,  qu«cftjuxta  Beth- 
lehcm  î ut  pergerent , & in- 
iroirent  Ægyptum 

^ 18.  à facie  Chaldaroruns  ; 
timebant  enJm  cos  , quia 
pcrcuïTerât  irmahel  fiJius 
Nathaniar  Godoliam  fiüum 
Ahicam  , qucm  pr.cpo(ue- 
jat  rex  Babylonis  in  terra 
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fils  de  Nathanias  , & ils  le  trouvèrent  auprîs 
des  grandes  eaux  qui  font  à Gabaon. 


qm 


I 3.  Le  peuple  qui  droit  avec  Ifmaël , eb* 
qu'il  emmenait  captif,  ayant  vu  Johanan  , fils 
de  Garée  , & les  principaux  officiers 
croient  avec  lui,  furent  ravis  de  joie. 

1 4.  Et  tous  ceux  qui  avoient  été  pris  par 
Ifmaël  à Mafphath  retournèrent , 6c  vinrent 
trouver  Johanan  fils  de  Garée. 

I y.  Mais  Ifmaël  fils  de  Nathanias , s’enfuie 
avec  huit  homnjes  de  devant  Johanan , fie  fe 
retira  parmi  les  enfàns  d’Ammon. 

i6.  Johanan  fils  de  Garée,  fie  tous  les 
Officiers  de  guerre  qui  étoient  avec  lui , ayant 
repris  ainfi  d’entre  les  mains  d’Ifmacl  fils  de 
Nathanias  , tout  cç  qui  étoit  refié  du  peuple 
qu  il  avoit  pris  à Mafphath  , après  avoir  tué 
Godolias  fils  d’Ahicam payant  repris,  dis-je^ 
les  gens  de  guerre  qui  étoient  vaillans , les 
femmes  , les  enfans  fie  les  eunuques  qu’il 
avoit  ramenés  de  Gabaon  , 

17.  ils  s’en  allèrent  tous  enfemble,  fie  s’ar- 
rêtèrent en  paflant  à Ghamaam , qui  efi  près 
de  Bethléhem  , pour  fe  retirer  enfuite  en 
Egypte , 

18.  fie  pour  fe  mettre  ainfi  à couvert  des 
Ghaldéens  ; car  ils  les  craignoient  beaucoup , 
& ils  appréhendaient  qu'ils  ne  vinjfent  extermi- 
ner le  refie  des  Juifs  , parce  qu’Ifmaël  fils  de 
Nathanias  avoit  tué  Godolias  fils  d’ Ahicam  , 
à qui  le  Roi  de  Babylone  avoit  donné  le 
commandement  fur  tout  le  pays  de  Juda. 


CHAPITRE 
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CHAPITRE  XLII. 

5.  I.  Johanan  & tous  les  Juifs  prient  Jererr.ie  de  confulter  le  Seigneur  , & de 
leur  fiiire  connaître  fa  volonté.  Ils  promettent  de  la  fuivre" avec  beaucoup 
de  fidelité.  ‘ 

La  mesme  anne’e  34.17. 

Lors  tous  les  Officiers  de  guerre,  Jo-  i.  Et  acceflerunt  omres 
hanan  fils  de  Carde,  & Jezonias  fils  d’O-  &jo- 

6-œ.  6c  ,ou,  le  relie  du  peuple,  depuis  le  oui'"’ Î'.X 

plus  peut  JUlCjU  au  plus  grand,  <juum  vulgu,  à^arvo  ulque 

2.  vinrent  trouver  le  Prophète  jeremie,  & a.  Dixminique  ad  jere- 
lui  dirent  : Recevez  favorablement  notre  très-  pfo?hti.im  : Cadae 
humble  fupplication  ; & priez  le  Seigneur  .T ° rct%;o 
Votre  Uieu  pour  nous , pour  ce  petit  refte  üominum  Deum  tuum  , 
de  tout  le  peuple , oui  e/l  prefmie  réduit  à rien  : j 

car  II  en  elt  demeure  tres-peu  d une  ii  grande  de  plurîbus,  ficut  ocuUtui 
multitude  d’hommes , comme  vous  le  voyez  imuemut  i 
de  vos  propres  yeux.  Priez  donc  le  Seigneur , 

3’  afin  que  le  Seigneur  votre  Dieu  nous  j-Etannuntîetnobît  Do- 
découvre  la  voie  par  laquelle  nous  devons  "'.‘T 
marcher , & ce  qu  il  défire  que  nous  fallîons , quod  faciamus. 
pour  conferver  ce  peu  qui  re/le. 

4*  Le  Prophète  Jeremie  leur  répondit:  Je  4. Dîxitautem  ad  eos  je- 
ferai  ce  que  vous  délirez  ; je  vais  prier  le  Sei-  ? 

gneur  votre  Dieu  , félon  que  vous  venez  de  Deum  veftrum  fecundum 
me  dire  ; & je  vous  rapporterai  tout  ce  qu’il  verbave(lra;omncverbum, 
maura  cdpondu , fans  vous  rien  cacher.  StrSo 

y.  J.  ^ ^ celabo  vos  quiaquam. 

y.  Ils  dirent  a Jeremie  : Que  le  Seigneur  j.  Et  iiii  dixerunt  ad  jc- 
foit  témoin  entre  nous  de  la  vérité  & de  la 

Ccritc  de  nos  paroles}  qu  tl  nous  pumjfs  ^ ll  deî , fi  non  juxta  omne  ver- 
noHS  ne  faifons  tout  ce  que  le  Seigneur  votre  S“°  miferit  te  Do- 

Dieu  vous  aura  donné  ordre  de  nous  dire. 

Adais  cela  n arrivera  pas  ; 

6.  car  nous  obéirons  à la  voix  du  Seigneur  bonum  efi , five 

votre  Dieu  .auquel  nous  vous  prions  de  vous  ”t”.' 
aureUcr  , loi:  que  vous  nous  annonciez  le  te,  obediemus:  ut  bme  fit 
bien  ou  le  mal , afin  que  nous  foyons  heu-  audierimus  vo- 

Tome  ly.  Part.  II.  ' Y 


J.  Et  annuntiet  nobit  Do- 
minus  Deus  cuus  viam  pet 
quam  pergamus , âc  vetbuin 
quod  faciamus. 


4.  Dîxitautem  ad  cos  Je- 
remias  prophet.i  : AuJivi  ; 
ecee  ego  oro  ad  Dominum 
Deum  veftrum  fecundum 
verba  veftra  ; omne  verbum, 
quodeumque  refponderic 
müii , indicabo  vobis  ; nec 
ceiabo  vos  quidquam. 

Et  illi  dixerunt  ad  Je- 
remiam  : Sit  Dominus  in- 
ter nos  teftis  veritatis  & fi- 
dei , fi  non  juxta  omne  ver- 
bum , in  quo  miferit  te  Do- 
minus Deus  mus  ad  nos , fie 
faciemus. 

(.  Sive  bonum  eft  , five 
raalum  , voci  Domini  Dei 
noftri  , ad  quem  mitiimui 
te,  obediemus:  ut  bene  fit 
nobis  cùm  audierimus  vo- 
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reux  , après  que  nous  aurons  écouté  la  voix 
du  Seigneur  notre  Dieu. 

• 7.  Dix  jours  après  , le  Seigneur  parla  a 
Jercmie  , & lui  fit  connottrefa  volonté. 

8.  Et  Jeremie  appella  Johanan  fils  de  Ga- 
rée ) tous  les  principaux  Officiers  de  guerre 
qui  étoient  avec  lui , & tout  le  peuple,  de- 
puis le  plus  petit  jufqu’au  plus  grand. 
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ccm  Donsinî  Dcî  noftri. 

7.  Cùm  auiem  complet! 
cfTcnt  decem  dîcs  « fjâum 
«ft  vcrbum  Doraini  ad  Je- 
rcmiam. 

8.  Vocavitque  Johanan 
filium  Carcc  , & omncs 
principes  beUatorum  qui 
crant  cum  eo  > Sf  univcr- 
fum  populum  à nùnimo  u^- 
que  ad  magnum* 

II.  Jeremie  promet  aux  Juifs  lie  lapai  t de  Dieu  qu'ils  feront  en  repos  , s ils 
' demeurent  dans  la  Judée  : mais  il  leur  déclaré  que , s’ils  Je  retirent  en  Egypte, 
ils  y périront  par  l'cpee , par  la  pejie  ,&  par  la  famine. 

9.  Et  h$  ayant  ajfemllés , il  leur  dit  : \ oici 
ce  que  dit  le  Seigneur,  le  Dieu  d’Ifracl,  au- 
quel vous  avez  voulu  que  je  m’adrefiafle  pour 
prcfentcr  vos  prières  devant  fa  face  : 

10.  Si  vous  demeurez  en  repos  dans  ce 
pays , je  vous  édifierai , ôc  ne  vous  détruirai 
point  ; je  vous  planterai , & ne  vous  arrache- 
rai point  ; car  je  fuis  déjà  appaifé  par  le  mal 
que  je  vous  ai  fait. 

1 1.  Ne  craignez  point  le  Roi  de  Babylone 
qui  vous  fait  trembler;  ne  le  craignez  point, 
dit  le  Seigneur  , parce  que  je  fuis  avec  vous 
pour  vous  fauver , & pour  vous  tirer  d entre 
fes  mains. 

12.  Je  répandrai  fur  vous  mes  milencor- 
des  , ôc  j’aurai  compaffion  de  vous , ôc  je 
vous  ferai  demeurer  en  paix  dans  votre  pays. 

I J.  Que  fi  vous  dites  : Nous  ne  demeure- 
rons point  dans  cette  terre  , ôc  nous  n écou- 
terons point  la  voix  du  Seigneur  notre  Dieu  ; 

14.  ôc  que  , méprifant  f ordre  qutl  vous 
donne  de  rejler  dans  la  Judée , vous  répondiez  ; 
Nous  n’en  ferons  rien  ; mais  nous  nous  reti- 
rerons en  Egypte , où  nous  ne  verrons  point 
de  guerre  , où  nous  n’entendrons  point  le 
bruit  des  trompettes  ; nous  n’y  fouffiirons 
point  la  faim , ôc  nous  y demeurerons  en  p^bc- 


p.  Et  dixit  ad  eos  : Hxc 
dicit  Dominus  Deus  Ifrael» 
ad  quem  milîftis  me , ut 
profternerem  preces  vcftras 
an  confpedu  ejus  : 

to.  fi  quiefeemes  manfe- 
ritis  in  terra  hac  , acdificabo 
vos,&  non  deftruam*.  plan- 
labo  , & non  evcllam  : jam 
cnim  placatus  (iim  fuper  ma- 
lo  quod  féci  vobis. 

1 1.  Nolite  timere  à facic 
regis  Babylonis , quem  vos 
pavidi  formidatis  : noUiC 

raetuereeum,  dicit  Domi- 
rus:  quia  vobifeum  fum  e- 
gOfUt  falvoB  vos  faciam, 
& eruam  de  manu  ejus. 

M.  Et  dabo  vobis  mife- 
Hcordias  » & miferebor  vcf- 
tri,  & habitare  vos  faciara 
in  terra  veftra. 

13. Si autem  dixeritis  vos: 
Non  habiiabimûs  in  terra  \C- 
ta  , ncc  audiemus  vocem 
Domini  Dei  noftri» 

14.  dicentes  : Nequa- 
quam , fed  ad  icrram  Ægyp- 
tipergemus:  ubi  non  vidc- 
bimus  beîlum  , & clango- 
rem  tubx  non  audiemus , & 
famem  non  fuftinebirous  & 
ibi  habitabimus. 
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ly.  Ecoutez  la  parole  du  Seigneur,  vous 
qui  êtes  les  reftes  de  Juda:  Voici  ce  que  dit 
le  Seigneur  des  armées,  le  Dieu  d’Ifraël  : Si 
vous  prenez  la  rcfolution  de  vous  retirer  en 
Egypte  , 6c  que  vous  vous  y retiriez  en  effet 
pour  y demeurer , 

1 6.  l’épée  que  vous  craignez  t^nt  vous  y 
furprendra , la  famine  qui  vous  donne  tant 
d’inquiétude  s’y  attachera  à vous , ôc  vous  y 
mourrez. 

17.  Tous  ceux  qui  fe  feront  opiniâtrés  à fc 
retirer  en  Egypte , pour  y demeurer , mour- 
ront par  l’épée , par  la  famine  ôc  par  la  perte  ; 
6c  il  n’en  demeurera  pas  un  feul , ôc  nul  n’é- 
chappera des  maux  que  je  ferai  tomber  fur 
eux. 

1 8.  Car  voici  ce  que  dit  le  Seigneur  des 
armées  , le  Dieu  d’Ifraél  : Comme  ma  fureur 
ôc  mon  indignation  s’ert  allumée  contre  les 
habitans  de  Jerufalem , torfquih  ont  refufe  de 
fe  rendre  aux  Chaldéem , ainrt  mon  indignation 
s’allumera  contre  vous  , lorfque  vous  ferez 
entrés  en  Egypte  ; ôc  vous  deviendrez  l’objet 
de  l’exécration  , de  l’étonnement,  de  la  ma- 
lédidion  ôc  des  infultes  des  hommes  ; 6c 
vous  ne  verrez  plus  cette  terre. 

19.  Voici  donc  ce  que  le  Seigneur  vous  dit, 
ô rertes  de  Juda  : N'allez  point  en  Egypte  ; 
<Ù"  fi  vous  êtes  réfolus  dy  aller , affùrcz-vous , 
félon  que  je  vous  le  proterte  aujourd’hui , 

20.  que  vous  avez  trompé  vos  âmes , lorf- 
que vous  m’avez  envoyé  vers  le  Seigneur 
votre  Dieu , en  me  difant  : Priez  pour  nous 
le  Seigneur  notre  Dieu  : rapportez-nous  tout 
ce  que  le  Seigneur  notre  Dieu  vous  aura  dit, 
ôc  nous  le  ferons. 

21.  Car  je  vous  ai  annoncé  aujourd’hui  ce 
qu’il  m’a  dit , ôc  vous  n’avez  point  écouté  la 
voix  du  Seigneur  votre  Dieu  dans  toutes  les 
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1 f.  Propter  hoc  nimc  au- 
dite vtrbum  Domini,  rcli- 
quizjuda:  Hzc  dicic  Do- 
minas caerciiuum,  Deus 
llraei  : Si  pofueritis  faciem 
veftram  ut  in^rediaminî  Æ- 
g)*pcum,  & intravcritis  ut 
ibi  habitecif  : 

1^.  gbdius  , quem  to$ 
fonnidatis , ibi  comprehen- 
det  vos  in  terra  Ægypti  : Sc 
famés,  pro  qua  eAii  (büiciti, 
aJhzrebit  vobis  In  Ægypto  , 
& ibi  moriemini. 

17.  Omnefque  virî , qui 
poluerumActemfuam  ut  in- 
grediamur  Ægyptum , ut  ha- 
bitent ibi , morientur  gla- 
dio  > Sc  famé  , Sc  pefle  ; nul- 
nus  de  eis  remanebit  , nec 
effugiet  2 facie  mali,  quod 
ego  alferam  fuper  eos. 

t!<.  Quia  hxc  dicit  Do- 
minus  exerciiuum,  Deus  I(- 
rael:  Sicut  conflatus  e(\  fu- 
ror  meus,  & indignatio  mea 
fuper  habitatores  jerufalem: 
fie  condibitur  indignatio 
mea  fuper  vos,  cùm  ingrcHî 
fueriiis  Ægyptum , & eritis 
in  jusjurandum,  & in  Rupo- 
rem,&  in  opprobrium:  & 
nequaquam  ultra  yidebitis 
iocuQi  iftum. 


I».  Verbum  Domini  fii- 
per  vos  reliquix  juda:  No- 
îiteintrare  Ægyptum:  feien- 
ces  Icietis  quia  obteAatus 
fum  vos  hodie# 

20.  quia  decepiRis  ani^ 
mas  vcRras:  vos  enim  mi- 
RRis  me  ad  Dominutn 
Deum  noRrum,  dicentes  : 
Ora  pro  nobis  ad  Dominum 
Deum  noRrum  , & juxta 
omnia  quxeumque  di.Ncrit 
tibi  Dominus  Deus  noRer, 
Ce  annuntia  nobis , Sc  facie- 
mus. 

2 1.  Et  annuntiavî  vobîx 
hodie  , & non  audiRis  vo* 
cem  Domini  Dci  vcftri,  (u- 
per  univerCs  pro  quibus 

Yi, 
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lit  me  ad  vos.' 

II.  Nunc  ergo  fcientes 
Icieiis  quiagladio,  & famé, 
& oefte  moriemini  in  loco  , 
ad  <jucm  voluiftis  intrate  ut 
habiiarctis  ibi. 


E M I E.  CiiAP.  XLIL 

chofes  pour  lefquelles  U m’a  envoyé  vers 

vous. 

22.  Sachez  donc  maintenant,  & afTùrez- 
vous  que  vous  mourrez  par  l’épée , par  la  fa- 
mine , ôc  par  la  perte , dans  ce  lieu  même 
auquel  vous  voulez  vous  retirer , pour  y éta- 
blir votre  demeure , C7"^  être  à couvert  de  tous 
ces  maux. 


CHAPITRE  XLIII. 

§.  I.  hes  Juifs  n’éoutent  point  Jeremie.  Ils  fe  retirent  en  Egypte  contre  Tordre 
de  Dieu.  Us  einmenent  avec  eux  Jeremie  Ù"  Haruch, 


La 


X.  F.iflum  eft  nutem,  cùm 
complelTet  JcrcmuiJoqucns 
ail  populum  univerfos  fer* 
menés  Domini  Deieorum, 
pru  quibus  mirent  eum  Do> 
minus  Deus  corum  ad  illoS) 
omnia  verba  h.ec  : 

Z.  dixic  Azirias  Blîus  I- 
faix,  & johanan  itlius  Ca- 
rec  » omnes  viri  uiperbi  • 
dicemes  ad  Jercmiam;  Mcn- 
dacium  tu  loqueris  : non 
mifit  te  Dominus  Deus  nof- 
ter , dicens  : Ne  ingrcJia* 
mini  Ægyptum  ut  habitetis 
iliie. 

3.  Sed  Baruch  filius  Ne* 
rix  incitât  te  adverfum  nos , 
Qttradat  nos  inmanus  Cha!> 
dxorutn  , ut  inter6ciat  nos , 
&cradaci  faciat  in  Balylo- 
ncm. 

4.  Et  non  audivit 

nan  filius  Ctree  , & omnes 
principes  be'.iacorum  , & 
univerfus  populus  , vocem 
Domini  , ut  nunerent  in 
leru  juda. 

ç.  Scti  toilens  Johanan  fi- 
üttsCasce»  de  univerH  pria* 


M E S M E AN  N E*  E 3^1 7* 

l'O  R voici  ce  qui  arriva  apres  que  Jcrc- 
mie  eut  achevé  de  parler  au  peuple,  6c  de 
leur  annoncer  toutes  les  paroles  que  le  Sei- 
gneur leur  Dieu  lui  avoir  commandé  de  leur 
dire  en  l’envoyant  vers  eux. 

2.  Azarias  fils  d’Ofaïas  , Johanan  fils  de 
Caréc , 6c  tous  ceux  d’entr’eux  , qui  étoient 
fiers  df  fuperbes  , dirent  à Jeremie:  Vous 
nous  dites  ici  des  menfonges.  Le  Seigneur 
notre  Dieu  ne  vous  a point  envoyé  vers  nous 
pour  nous  dire  de  fa  part;  N’entrez  point  dans 
l’Egypte  , pour  y établir  votre  demeure. 

J.  Mais  c’eft  Baruch  fils  de  Nerias  qui  vous 
anime  contre  nous , pour  nous  livrer  entre 
les  mains  des  Chaldéens , pour  nous  expofer 
à être  tués , 6c  pour  nous  faire  mener  captifs 
à Babvione. 

4.  Et  Johanan  fils  de  Garée , 6c  tous  les 
principaux  Officiers  de  guerre,  ni  tout  le 
peuple , n’éeoutercnt  point  la  voix  du  'Sei- 
gneur , pour  demeurer  dans  le  pays  de  Juda  , 
comme  tl  le  leur  ordonnoit. 

y.  Mais  Johanan  fils  de  Garée  , 6c  tous 
les  autres  Officiers  de  guerre  , prirent  avec 
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eux  tous  ceux  qui  étoient  reftés  de  Juda,  & 
qui , ayant  été  difperfés  auparavant  en  divers 
pays , en  étoient  revenus  pour  demeurer  dans 
le  pays  de  Juda  , 

5.  les  hommes,  les  femmes  , les  petits 
enfans  , & les  filles  du  Roi , ôc  tous  ceux 
que  Nabuzardan  , Général  de  l’armée  des 
Chaldécns  avoir  lailTés  avec  Godolias  fils 
d'Aliicaiu  , fils  de  Saphan,  & avec  eux  le 
Prophète  Jeremie , ôc  Baruch  lils  de  Norias  ; 

7.  ôc  ils  entreront  en  Egypte,  parce  qu’ils 
ne  voulurent  point  obéir  à la  voix  du  Sei- 
gneur : ôc  ils  vinrent  jufqu’à  Taphnis , capi- 
tale  de  ce  Royaume  , er  le  (éjour  ordinaire  Ju 
Roi. 
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cipes  bellatôfum  , univer- 
fo5  rcii<5uiarum  Juda  , <jui 
reverfî  fueranc  de  cun^tis 
üentjbus,  ad  qujs  futTant 
ante  dirperlt,  ut  lubicarenc 
în  terra  Juda  ; 

é.  viros , ^ mulieres , & 
ptirvulos , Si  tilias  régis , iSc 
omnem  animain  « <juain  rc» 
li^iierat  NiL)u/.a:dan  prin- 
ceps  mitiiia:  curn  Godolia 
tiiio  Ahicam  tilii  Saphan  » 
& Jeremiam  prophetam,  de 
Uaruchtilium  Ncrix. 

7.  Et  îngrcfTi  fusi  ternm 
Æjypti , quia  non  obedie- 
ru;it  voci  Domini  : & vene-^ 
runt  uique  ad  Taphnis. 


§.  II.  Jeremie  prédît  p.ir  Vordre  de  Dieu  que  le  Pot  de  Biiùylone  détruira 
i Egypte  & fes  idohs  , & qu  il  Je  î^tjfujettirm 


8.  Alors  le  Seigneur  parla  à Jeremie , lorf- 
qu’il  étoit  dans 'Taphnis,  ôc  il  lui  dit: 

9.  Prenez  de  gnmdes  pierres  dans  votre 
main  , Ôc  cachez-lcs  dans  la  voûte  qui  eft  fous 
la  muraille  de  brique  à la  porte  de  la  maifon 
de  Pharaon  à Taphnis , en  préfence  de  quel- 
ques Juifs. 

10.  Et  vous  leur  direz:  Vcici  ce  que  dit 
le  Seigneur  des  armées  , le  Dieu  d’Ilraél  ; 
je  vais  mander  ôc  faire  venir  Nabuchodono- 
for  Roi  de  Babylone  , mon  fervitcur,  ©■  i'e- 
xécuteur  de  mes  uolomès.ie  mettrai  fon  thrône 
fur  ces  pierres  que  j’ai  cachées , 6c  il  y éta- 
blira le  liège  de  fa  puiffance. 

1 1 . Il  y viendra,  ôc  il  détruira  le  pays  d’E- 
gypte , 6c  il  portera  la  mort  à qui  e(l  dethné  à 
la  mort , la  captivité  à qui  doit  fouffrir  la  cap- 
tivité , ôc  l’épée  à qui  doit  périr  par  1 épée. 

12.  Il  mettra  le  feu  dans  les  temples  des 
dieux  de  l’Egvpte  ; il  brûlera  les  temples , 
ôc  emmenera  les  Dieux  captifs  ; il  fc  revêtira 
des  dépouillés  de  l’Egypte , comme  un  ber- 


8.  Et  fiilus  eft  Termo  Do- 
irini  .id  Jercmi.:m  ia  T.iph- 
ms , cÜLfns  : 

9-  bu/ne  lapides  grandes 
in  manu  tra.  Si  abùondes 
eosîncr)pta,  qua*  cft  fub 
muro  htericio  ia  port.i  do- 
mùs  Pharaonis  in  Tjphnis, 
cernemibus  viris  Judxis  : 

TO.  & diccs  adeos;  Hxc 
dicit  Dominas  exercicuum 
Deus  Ilrael  : Ecce  cgomii- 
tam,  & aiTamam  Naoucho- 
donofbr  regem  Babylonis 
fervum  meum  : & ponam 
ihronum  ejus  fuper  lapides 
iAos , quos  ablcondi , & fia» 
tuet  folium  fuuni  fuper  vos. 

1 1.  Venienfque  percutiet 
terram  Ægypti  ; quot  in 
mortem  , in  morxem  \ 8c 
quos  in  capriviutern  , in 
e tptivitatem  ; Si  quos  in  gla* 
dium  , in  gladium. 

1 3.  Ht  fuccendet  igncm  in 
delubris  deorum  Ægypti  & 
comburec  ea  , & captivos 
ducet  iiiof  : Si  amicierur 
icjra  Ægypti,  fcutamicinu 

Y iij 
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psftot  pallia  fuo:  & cgre-  gcr  fc  couvrc  dc  fon  mantcau  ; & il  s’en  re- 
diciurindein  pace.  tournera  en  paix,  /ans  que  perfonne  puiJJ'e  s’y 

oppojer. 

it.  Et  conifret  (latuasdo-  I J.  Il  Lrifcra  les  ftatucs  de  la  maifon  confa- 

mus  Solis  qujt  funt  in  terra  ^ l'honneur  du  foleil  ; il  hrifira  , dis-je , ces 
A.gyfu;  le  delubra  dcorum  „ jit  i>t'  ' 

Ægypiicomburci  igni.  Jlatuesqm  lont  cn  grand  nombre  Qins  1 tgypte, 

& il  confuincra  pat  le  feu  les  temples  des 
Dieux  de  l’Egypte. 


CHAPITRE  XLIV. 


§.  I.  Jeremte  reprend  les  Juifs  oui  font  en  Egypte  de  leur  idolâtrie.  U leur 
déclaré  qu’ils  périront  par  Tepee  Ù“  par  la  famine,  (T  qu’ils  deviendront 
l'objet  de  l’exccration  & des  injultes  de  tous  les  hommes. 


î.  Verbum,  quoi!  faélum 
eft  per  Jeremiam  ad  om- 
nes  Judxos  , qui  habita- 
banc  in  terra  Æpypti  $ habi- 
tantes  in  Msigda'.o  , & in 
Taphnis , & in  Memphis  > & 
in  terra  Phacures.  dicens  : 
».  Hxc  dicit  Dominus  e- 
xercituum  Deus  Ifrael  : Vos 
vidiftis  omne  malum  iCud  , 
quod  adduxi  fuper  Jcruriicm 
ht  fuper  omnes  urbes  Juda: 
& ccce  defertx  funt  hodie» 
& non  eft  in  eis  h.’.bitaior  : 
3.  proptermaliciam,quain 
fecerunt  ut  me  ad  iracun- 
diam  provocarent  « & irent 
ut  fâcrihearent,  & colerent 
deos  aliènes , quos  nelcie- 
bant,  & i lit  & vos,  & pa> 
très  vcAri. 

Et  mifi  ad  vos  otnnes 
fervos  meos  prophetas,  de 
roifre  confurgens,  miucnl^ 
que  & dicens  : Nolite  face- 
rc  verbum  abcniinationts 
hujufccmoili , quaiu  odivi. 

Et  non  audieninc,  ne 
snclinavcrunt  aurcm  fuam , 
UC  converterentur  à mnüs 
fuis  , & non  facrihcareiu 
diii  aiienis. 


* Arolc  de  Dieu  adreffde  à Jeremîe , pour 
la  porter  à tous  les  Juifs  oui  habitoient  dans 
le  pays  d’Egypte , à Magdalo  , à Taphnis,  à 
Memphis,  & dans  le  pays  de  Phaturès. 

2.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  des  armdes , 
le  Dieu  d’Jfracl;  Vous  avez  vu  tous  les  maux 
que  j’ai  fait  venir  fur  Jerufalem , & fur  toutes 
les  villes  de  Juda  ; vous  voyez  qu’elles  font 
aujourd’hui  ddfertes  & fans  aucun  habitant , 

J.  parce  qu’ils  ont  irrité  ma  colere  par  les 
crimes  qu’ils  ont  commis , en  factifiant  à des 
dieux  étrangers  , & en  adorant  ceux  qui  n’é- 
toient  connus , ni  d’eux  , ni  de  vous  , ni  de 
vos  pères , malgré  toutes  les  remontrances  que 
je  leur  ai  faites. 

4.  Cor  j’ai  eu  un  très-grand  foin  de  vous 
envoyer  tous  mes  ferviteurs,  & tous  mes  Pro- 
phètes , & de  vous  faire  dire  par  eux  : Ne 
commettez  point  toutes  ces  abominations  que 
je  dételle. 

« y.  Et  cependant  ils  ne  m’ont  point  écouté  ; 
ils  ne  fe  font  point  fournis  pouroiarma  voix, 
pour  fe  convertir  de  leur  méchanceté  , & ne 
plus  facrifier  aux  Dieux  étrangers. 
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€.  Ainfi  ma  colere  & ma  fureur  fe  font  al- 
lumées, elles  ont  embrafé  les  Villes  de  Ju- 
da , ôc  les  grandes  places  de  Jerufalem , qui 
ont  été  changées  en  cette  folitude , & en  cet 
abandonnemenc  où  on  les  voit  aujourd  hui. 

7.  Et  maintenant  voici  ce  que  dit  le  Sei- 
gneur des  armées,  le  Dieu  d’Ifracl  ; Pourquoi 
commettez- vous  un  li  grand  mal  contre 
vous-mômes  ? Ô"  pourquji  êtes-vous  aujft  in- 
fenjés , pour  m'obliger  à faire  mourir  parmi 
vous , ôc  â exterminer  du  milieu  de  Juda  les 
hommes , les  femmes , ôc  les  petits  enfans , 
6c  ceux  qui  font  encore  à la  mammclle  , pour 
me  forcer  de  vous  mettre  en  un  état  où  il  ne 
refte  plus  rien  de  vous  , 

8.  pour  irriter  ma  colere  parles  œuvres  de 
vos  mains  , en  facritiant  à des  dieux  étran- 
gers au  pays  d'Egypte , où  vous  ôtes  allés  éta- 
blir votre  demeure  , non  pour  y trouver  votre 
falut , comme  vous  l’ejpériez , mais  pour  y pé- 
rir malheureufement  , ôc  pour  être  la  malé- 
diclion  ôc  l’opprobre  de  toutes  les  nations  de 
la  terre  , comme  vous  le  ferez , à cattfe  de  votre 
défobêijfance  & de  votre  idolâtrie  ? f^otts  n’en 
devez  pas  douter, 

y.  En  effet , avez-vous  oublié  les  crimes  de 
vos  peres  , les  crimes  des  Rois  de  Juda  , 
les  crimes  de  leurs  femmes  , vos  propres  cri- 
mes , ôc  les  crimes  de  vos  propres  femmes  , 
qu’elles  ont  commis  dans  le  pays  de  Juda , ôc 
Clans  les  différens  quartiers  de  Jerufalem?  Les 
avez-vous  , dis-je,  oubliés  , ces  crimes , dr  les 
maux  qu'ils  ont  attirés  fur  tous  ceux  qui  les  ont 
commis. 

10.  Cependant  ils  ne  s’en  font  point  purifiés 
jufcju’à  ce  jour  î ils  n’ont  point  eu  ma  crainte 
devant  les  yeux  ; ils  n’ont  point  marché  dans 
la  loi  du  Seigneur , ni  dans  les  préceptes  que 
je  vous  avois  donnés,  ôc  à vos  peres. 

1 1 . C’eft  pourquoi  voici  ce  que  dit  le  Sei- 
gneur des  armées , le  Dieu  d’iiraél  : Je  ne 
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f.  Et  conflata  eft  indigna- 
lio  mra  & furor  meus,  & 
fuccenû  efl  in  civiiatibus 
Juda,  & in  plateis  Jerufa- 
lem : & verfc  funt  in  foli- 
tuJinem  & vafliiaiem  fe- 
cundùm  dietn  hanc. 

7.  Et  nunc  hJtc  dicit  Do- 
minu,  cxercituum  Deui  If- 
rael  : Quare  vos  facitis  ma- 
lum  grande  hoc  contra  ani- 
mas veflras  , ut  inteteat 
ex  Tobis  vit  & mulier , par- 
vulus  & laâcns  de  medio 
Judar,  nec  relinquatur  vobi) 
quidquam  reliduum. 


8.  Provocantes  me  in  0- 
peribus  manuuniveftrarum  , 
iacriticando  diis  alienis  in 
terra  Ægypti  , in  quant 
ingrefli  ellis  , ut  habitetii 
ibi,  & difpereatis,  ti.  fïtis  in 
malediîiionem  , & in  op- 
probrium  cuncJis  gemibus 
terra:  f 


p.  Numquid  oblill  elUf 
mata  patrum  veftrorum  , Sc 
mala  regunt  Juda  , & mala 
uxorum  cjus , & mala  vel^ 
tra , & mala  uxorum  veilra- 
rum,  qu»  fecerunt  in  terra 
Juda,  & in  regionibus  Je- 
rufalem  I 


10.  Non  funt  mundati  aC~ 
que  ad  diem  hanc  : & non 
timuerunt , Sc  non  ambula- 
verunt  in  lege  Domini , & 
in  przcepüs  mcis,quxdedi 
coram  vobis  & corain  pa- 
tribus  vcftris. 

11.  Ideo  ha»:  dicit  Domi- 
nu<  exetciiuum  Deuf  IP 
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vous  regarderai  plus  à l’avenir , que  pour  ré- 
des  maux  fur  vous. 


pandre 


Judani. 

II.  £t  alTumam  re'iiquîas 
Judj?,  qui  pofucruiu  f<!cies 
l'uas  ut  ingrederemur  terram 
Ægypti , 5:  habitarent  îbi  : 
& confumemur  omnes  in 
terra  Ægypti  : c.idont  in 
gladio  & in  famé  : 3c  confu» 
meneur  à minimo  ufque  ad 
ma.'iimum , in  ghdio  &:  in 
famé  morientur  : & erunc 
in  jusjurandum  , Sc  in  mi* 
raculum,  & in  malediciio- 
iiem  , & in  opprobrium. 

IJ.  Et  viiitabo  fuper  ha- 
bit.uores  terrarÆgypti»  ficut 
viiitavi  fuper  Jcruûlcm,  in 
gudto  , & famé  , & peAe. 

14.  Et  non  erit  qui  cfl'u- 
giai , & fi:  rcfiduus  de  rcii- 
quiis  Judjcorum,  qui  vndunt 
ut  peregrinemur  in  terra  Æ.- 
gypti  : 3c  rcvcrt?mur  in  ter- 
ram  Juda , ad  quam  ipfi  de- 
Vaut  animat  luas  ut  rever- 
tantur,  & babi:ent  ibi  : non 
revertentur  nifi  qui  fugerint. 


12.  Je  prendrai  les  refles  de  ce  peuple, 
qui  le  loin  opiniâtrés  à vouloir  venir  dans 
l’Egypte  , pour  y habiter  malgré  ma  défenje  ; 
& ils  périront  tous  en  Egypte;  ils  mourront 
par  l’épée  & par  1a  famine  ; ils  feront  confu- 
més , depuis  le  plus  petit  jufqu’au  plus  grand  ; 
ils  mourront , dis-je , par  l’épée  & pat  la  fa- 
mine ; & ils  deviendront  l’objet  de  l’exécra- 
tion , de  l’étonnement , de  la  malédidion  & 
des  infultes  de  tous  les  hommes. 

15.  Car  je  punirai  les  habitans  d’Egypte, 
comme  j’ai  puni  ceux  de  Jerufalem , pat  l’é- 
pée , par  la  famine  , ôc  par  la  pelle. 

14.  Et , de  tout  ce  relie  de  Juifs  qui  font 
venus  en  Egypte  pour  y demeurer , il  n’y  aura 
perfonne  qui  retourne  au  pays  de  Juda , vers 
lequel  ils  tiennent  fans  celte  leur  amc  élevée 
par  le  dcllr  d’y  retourner , ôc  de  s’y  établit 
de  nouveau , linon  ceux  qui  auront  fui  de  l’E- 
gypte ; car  tous  les  autres  périront  avec  elle , 
feront  enveloppés  dans  fa  ruine. 


§.  II.  Les  hommes  y les  feinm‘s  , & nul  le  peuple  Juif  qui  foil  en  Egypte; 
réponJent  à Jeremie  qu'ils  pefjleront  dans  leur  idolùtiie , malgré  fes  remon-, 
trances. 


JS.  RerponJerunt  autem 
Jcrcmiæomnes  viri , feien* 
les  quod  lâcrificarent  uxorcs 
eorum  diis  alienis  , & unt- 
verfx  muîiefcs  , quaruin 
Aabat  multitudo  grandis , & 
omnis  p^pulus  habiumium 
in  terra  Æ-gypti  in  Phatures, 
dicences  : 

16,  .Vermonem,  quem  îo- 
cuius  es  ad  nos  in  nomine 
Damini , non  audiemus  ex 
te  : 

17.  fed  facîenies  facic- 
imis  omne  verbum  quod 
cgredictur  de  orc  noAro, 
Ut  (àccificemus  reginx  coeli , 


I y.  Tous  ces  hommes  à qui  Jeremie  aâref- 
folt  cet  paroles  , fachant  que  leurs  femmes 
factifioient  aux  Dieux  étrangers , ôc  toutes  les 
femmes  idolâtres  qui  étoient  là  en  grand  nom- 
bre , Ôc  tout  le  peuple  qui  demeuroit  en  E- 
gypte  en  Phaturès , répondirent  à Jeremie: 

16.  Nous  ne  recevrons  point  de  votre 
bouche  les  paroles  que  vous  nous  dires  au 
nom  du  Seigneur. 

17.  Mais  nous  exécuterons  les  vœux  que 
nous  avons  prononcés  par  notre  bouche , en 
facrifiant  à la  Rcine,du  ciel , comme  nous  le 

lui 
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lui  avens  promis , & en  lui  offrant  des  obla- 
tions comme  nous  avons  fait,  nous  & nos  pè- 
res , nos  Rois  & nos  Princes , dans  les  villes 
de  Juda  , dans  les  places  de  Jerufalem  , & 
cela  avec  fruit  ; car  alors  nous  avons  eu  tout 
en  abondance,  nous  avons  été  heureux,  ôc 
nous  n’avons  fouffert  aucun  mal. 

1 8.  Mais  , depuis  le  tems  que  nous  avons 
ceffé  de  facrifier  à la  Reine  du. ciel , ôc  de 
lui  prdlentet  nos  offrandes , nous  avons  été 
réduits  à la  derniere  indigence  , & nous 
avons  été  confumés  par  l’épée  ôc  par  la  fa- 
mine. 

ip.  Que  fi  après  cela  nous  facrifions  à la 
Reine  du  ciel , ôc  fi  nous  lui  faifons  des  obla- 
tions , avons-nous  tort  ? D'ailleurs  eft-ce  fans 
le  confentement  de  nos  maris  que  nous  en  ufons 
de  la  forte , <^  que  nous  faifons  des  gâteaux 
pour  l’honorer  , ôc  pour  lui  préfenter  nos 
oblations  ? 


& libcmus  ei  libairina  , (î- 
cut  t'ccimu!  nos  & pitre* 
noflri,  reges  noflti , & prin- 
cipes noftri , in  urbibus  Ju- 
da .&  in  plateis  Jeturalein; 
& raturati  fnmus  panibus  > 
& hene  nobis  crac,  malum- 
^ue  non  vidimus. 

I B.  Ex  eo  autera  tempore, 
quo  cefiâvimus  (âcribcarc  re- 
ginac  cceli , & libare  ei  liba- 
mina , indigemus  omnibus , 
& gladio  Sl  famé  confumpti 
fumus. 


19.  Qubd  lî  non  ^ctiCca- 
mus  reginz  cocli,  Sclibamu* 
ei  libamina:  numquid  line 
viris  noAris  fecimut  ei  pla- 
centas, ad  colendum  eam, 
& libandum  ei  libamina  { 


5.  III.  J éremie  réfuté  les  raifonnemens  impies  des  Juif  idolâtres.  Il  leur  prédît 
qu’ils  périront  tous  par  l’epée  & par  la  famine;  que  le  Roi  d’Egypte  fera 
livré  entre  les  mains  de  fes  ennemis , & que  le  pays  fera  entièrement  dé- 
peuplé. 


20.  Jeremie  répondit  à tout  le  peuple , 
auxhommes , aux  femmes,  ôc  à toute  l’affem- 
blée  qui  lui  avoit  fait  cette  reponfe , Ôc  leur 
dit  : Comment  pouvez-vous  vous  vanter  d’avoir 
été  heureux feus  la  proteSlion  de  vos  idoles  ? 

2 1 . j^u  contraire , le  Seigneur  ne  s’eft-il  pas 
fouvenu  des  facrifices  abominables  que  vous 
leur  avez  offerts  dans  les  villes  de  Juda  ôc 
dans  les  places  de  Jerufalem , vous  ôc  vos 
peres , vos  Rois  Ôc  vos  Princes , ôc  tout  le 
peuple  ? ôc  fon  cœur  n’en  a-t-ii  pas  été  tou- 
ché d’indignation  contre  vous  î 

22.  En  effet  t le  Seigneur  ne  pouvoir  plus 
fupporter  votre  malice  & vos  inclinations  cor- 
rompues , à caufe  des  abominations  que  vous 
avez  commifes  : ôc  c’eft  pour  cela  que  votre 

Tome  lE'.  Part.  IL 


10.  Et  dixit  Jeremias  ad 
omnem  populum  , adver- 
fum  -virof  , & adveefum 
fflulieres , & adverfura  uni- 
verûm  plebem  , qui  reC- 
pondeiant  ei  vetbum  , di- 
cens  : 

1 1.  Numquid  non  liicri- 
ficium , quod  facriScaAis  in 
civitatibus  Juda , & in  pla- 
leis  Jerufalem  , vos  & pa- 
tres veAri , reges  veAri  te 
principes  veAri  > & popu- 
lus  terrz , horum  tecorda^ 
tus  eA  Dominas , St  afeen- 
dit  fuper  cor  ejus  ! 

as.  Et  non  poterat  Do- 
sninus  ulerd  portare  proptec 
malitiam  Audiorum  veAro- 
rum,  & propter  abominatio- 

nes  quas  feciAis  : fitîaâa  eft 
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terra  veftra  in  Jefolationem,  terre  a été  réduite  dans  la  défolation  ou  elle 
elle  cft  aujourd’hui , & qu’elle  eft  devenue 
l’étonnement  & l’exécration  de  ceux  qui  la 
voient , fans  qu’il  y ait  plus  perfonne  qui  y 
demeure. 

2 3 . T ous  ces  maux  qui  vous  affligent  au- 
jourd'hui vous  font  arrivés , parce  que  vous 
avez  facrihé  aux  idoles , que  vous  avez  péché 

contre  le  Seigneur , que  vous  n’avez  point 
& .n  .emmonm  eius  non  ^ ^ ç • ^ point 

ambuliveniis:  idcirco  eve-  ttuuiv-  la  £. 

nerunt  vobis  maluhxc,  fi-  marché  dans  fa  loi^  dans  fes  préceptes  oC  les 
ordonnances. 

24.  Jcrcmie  dit  encore  à tout  le  peuple , tc 
à toutes  les  femmes  : Ecoutez  la  parole  du 
Seigneur  , peuple  de  Juda  > vous  tous  qui 
êtes  en  Egypte. 

2 J. Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  des  ar- 
mées, le  Dieu  d’Ifracl:  Vous  avez  parlé, 
vous  ôc  vos  femmes , vous  avez  fait  des  pro- 
meffes  à vos  idoles , & vos  mains  ont  accom- 
pli les  paroles  qtti  étaient  Jorties  de  votre  bou- 
che. Rendons  , avez- vous  dit  , les  voeux 
cc iioemus ei iioaniina i im-  j^ous  avons  faits;  factifious  à la  Reine 

perpettaftis  ea.  du  Ciel , comme  mus  l avons  promis , oc  pre- 

• fentons-lui  nos  offrandes.  B.t  à l’infant  vous 

avez  accompli  vos  vœux , ôc  ils  ont  été  fui- 
vis  de  vos  œuvres. 

ï«.  iJeo  auiîite  verbum  26.  C’eft  pourquoi  écoutcz  la  parole  du 
Domini  omnis  Jud» , s«*  Seigneur  , peuple  de  Juda,  vous  tous  qui 

Ecce  ego  juravi  in  nomine  habitez  dans  1 Egypte  : J ai  )uré  par  mon 
meo  magno , ait  Dominus  : grand  nom , dit  le  Seigneur , que  mon  nom 

nommé  à rav=„i,  u bouche 
omnis  virijudi-i.diccntis,  d’aucun  hoiumc  Juif  dans  tout  le  pays  dE- 
gypte  , ôc  qu’ils  ne  diront  plus  : Vive  le  Sei- 
gneur notre  Dieu;  parce  que  je  les  ferai  tous 
périr. 

27.  Je  veillerai  fur  eux  , non  pour  leur  bon- 
heur, mais  pour  leur  malheur  ; ôc  tous  les 
omnes  viri  Juda.  sui'fùm  hom^cs  de  Judaqui  font  en  Egypte  périront 
îB  terra  Ægypti,  gudio  & par  1 épée  ôc  par  la  iamme  , julqu  a ce  qu  us 


& in  ftuporem  , & in  male- 
diâum,  eô  <juôd  non  fit  ha- 
bitato , ticut  ell  dies  hzc. 


1}.  Proptereà  quôd  facri- 
£caveritis  idolis  , & pecca- 
▼eritis  Domino  . & non 
audieritis  vocem  Domini , 
& in  Icge,  & in  pneeptis , 
tc  in  teftimoniis  ejus  non 


eut  eU  dies  hzc. 

i<.  Dixitautem  Jeremias 
ad  omnem  populum*  St  ad 
unlverfas  mulieres  : Audite 
verbum  Domini  omnis  Ju- 
da , qui  eAis  in  terra  Æ.- 

gyp"'..  . . . 

tj.  Hzc  inquit  Domi- 
nus exercituum  Deus  IP- 
rael,  dicens:  Vos  Si  uxores 
veftrz , locuti  eftis  ore  veC- 
tro.  Si  manibus  vcftris  im- 
plellis,  dicentes:  Faciamus 
vota  noAra  quz  vovimus  , 
ut  facrificemus  teginz  ctrii, 
& libemus  ei  libamina  « im- 


Vivit  Dominus  Deus 
Omni  terra  Ægypti. 


Ecce  ego  vigilabo  (û- 
pet  eos  in  m.Aum  . & non 
inbonum:  & conAimentur 
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foient  exterminés  entièrement. 


famé,  donee  penitus  confu- 


28.  Il  n’y  en  aura  qu’un  petit  nombre  qui 
retourneront  du  pays  d’Egypte  dans  le  pays 
de  Juda  ; f avoir  ceux  qui  auront  fui  l’épée  fn 
fartant  d’Egypte  : ôc  tout  ce  qui  refte  d’hom- 
mes de  Juda,  qui  fe  font  retirés  en  Egypte 
pour  y demeurer , fauront  par  expérience  de 
qui  la  parole  fera  accomplie  ; ii  ce  fera  la 
mienne  ou  la  leur. 

29.  Et  voici  le  figne  que  Je  vous  donne , dit 
le  Seigneur , pour  vous  ajjûrer  que  ce  fera  moi 
qui  vous  punirai  en  ce  lieu  , afin  que  vous  fâ- 
chiez que  les  maux  que  je  vous  ai  prédits  arri- 
veront véritablement. , 

30.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur:  Je  vais 
livrer  Pharaon  Ephrée,  Roi  d’Egypte,  entre 
les  mains  de  fes  ennemis , entre  les  mains  de 
ceux  qui  cherchent  à lui  ôter  la  vie,  comme 
j’ai  livré  Sedccias  , Roi  de  Juda , entre  les 
mains  de  Nabuchodonofor,  Roi  de  Babylonc, 
fon  ennemi , qui  cherchoit  à lui  ôter  la  vie. 


mumur. 

28.  Ht  qui  fugerint  gla- 
dium , rcvcrteiuur  de  terra 
Ægypti  in  terram  Juila  viri 
pauci  : 6c  feient  omnes  re* 
liquix  Juda  ingredien;iufn 
terram  Ægypti,  ut  habitent 
ibi , cuju»  fermo  complea* 
tur,  meus  an  illorunu 


29.  Et  hocvûbis  fîgnuffl» 
ait  Dorninus , qu^d  vi/itcm 
ego  Tuper  vos  in  loco  iHo  : 
ut  feiatis  quia  verc  comple- 
buntur  fermones  mei  contra 
vos  in  malum. 

JO.  Hxc  dîcit  Domînust 
Ecce  ego  tradam  Pha  raonein 
Ephree  regem  Ægypti  i* 
manu  inimicorum  ejus,  It 
in  manu  quarrentium  ani- 
mam  Ülius:  Heut  cradidi  Se« 
deciam  regem  Juda  in  ma- 
nu Nabuchodofor  regis  Ba- 
bylonis tntmici  lui,  & 
rentis  animam  cjus. 


CHAPITRE  XLV. 


Dieu , par  h bouche  de  Jeremie  , reprend  Baruch  des  plaintes  qu'il  faifàt  de 
n'avoir  nul  repos.  Il  lui  promet  de  lui  conj'erver  la  vie  , pendant  que  les 
autres  front  accables  de  maux. 


Arole  que  le  Prophète  Jeremie  dit  à 
Baruch  fiJs  de  Nerias  , lorfqu’il  eut  écrit  dans 
un  Livre  ces  paroles  que  Jeremie  lui  didoit, 
la  quatrième  année  de  Joakim  fils  dejofias, 
Roi  de  Juda.  Jeremie  lui  dit  : 

2.  Voici  ce  que  le  Seigneur , le  Dieu  d’If- 
. raël , vous  dit , à vous , ô Baruch  : 

3.  Vous  avez  dit  : Hélas  ! que  je  fuis  mal- 
heureux ! le  Seigneur  m’a  ajouté  douleur  fur 
douleur  ; je  me  fuis  laffé  à force  de  gémir ^ 
& je  ne  puis  trouver  de  repos. 


I,  Verbum,  quod  locutui 
eft  Jeremias  prophcia  ad 
Baruch  filium  Nerii,  cùm 
fcripfiflct  verba  hrc  in  li- 
bto  ex  ore  Jeremie  tnno 
quarto  Joaxim  filii  Jofïi  ré- 
gis Juda  : dicens  : 

t.  Hec  dicit  Dorninus 
Deus  Ifrael  ad  te  Baruch  : 

3.  Dixilli  ! Ve  miferomi. 
hi,  quonitm  addidit  Domi- 
nus  dolorcm  dolori  meo  ; 
laboravi  in  gemitu  meo  j Sc 
lequiem  non  inveni,  , 

Zij 
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4.  Hzc  iJicit  Dominus  ; 
Sic  dices  ad  eum  : Ecce  quos 
zdiBcavi , r^o  dcAruo  : 8c 
quos  plantavi , ego  evello  , 
& unirerfâm  tercambanc. 


pourquoi  voici  ce  que  vous  lui  direz} 
m’a  dit  le  Seigneur:  Je  vais  détruire  ceux 
que  j’ai  édifiés,  je  vais  arracher  ceux  que  j’ai 
"gantés , & je  perdrai  toute  cette  terre  qui  m'a 
été  fi  chere. 


Et  m quzris  tibi  gnn< 
dia  f noU  quxrere:  quia  ecce 
ego  adducam  malum  fupet 
omncm  carnem  , aie  Do- 
ariinus:  & daboiibianimam 
tuam  in  falutem , in  omni- 
bus locit  , ad  quzeumque 
perrexcrit. 


y . Et  après  cela , chercherez  - vous  pour 
vous-même , 8 Baruch  , quelque  chofe  de 
grand  & d'avantageux?  N’en  cherchez  point, 
er  contentez-vous  de  la  différence  que  je  mettrai 
entre  votre  fort  & celui  des  autres  : car  j’acca- 
blerai de  maux  tous  les  hommes  , dit  le  Sei- 
gneur ; & pour  vous , je  vous  conferverai  la 
vie,  âc  je  vous  fauverai , en  quelque  lieu  que 


vous  vous  retiriez. 


CHAPITRE  XLVI. 


Di'fv  prédit  à Pharaon  ù"  à PEgypie  leur  ruine  par  Nahuchodonofor  ; aux 
Juif  & aux  enfant  d'Ifrail , leur  conjolaiion  Ù“  leur  délivrance  ; a toutes 
les  nations  parmi  lefquelles  Dieu  les  avait  difperfes  , leur  déflation  entière. 


L’  A N U U M 


I.  Quod  faifhim  eA  vet- 
bntn  Domini  ad  Jercmiam 
prophetam  contra  Génies , 

a.  ad  Ægyptum , adver- 
tûm  exercitum  Pbaraonis 
Nechao  rfgis  Ægypti , qui 
erat  juxcafluv  umÉuphraten 
in  Charcamis,  quem  per- 
cufiTir  Mabuchodonoior  rex 
ISabylonis,  in  quarto  anno 
Joaxim  blii  Jofiz  regis  Ju- 
da. 

J.  Przparaie  feutum  , St 
clypeum  , 8t  procediie  ad 
beiium. 

4.  Jtngite  equos,  8t  af- 
cendite  équités  : Ame  in  ga- 
lets > police  lanceas , induite 
vos  loricis. 


J.  Quid  igiiur  ? vidi  ip- 
fos  pavidos , 8f  terga  yer- 
semes , fortes  eorum  czfos  ; 


ONDE  33P7.  Avant  J.  C.  6o-j. 


i-P  Arole  du  Seigneur  au  Prophète  Jere- 
mie  contre  les  nations, 

2.  contre  l’Egypte , & contre  l’armée  de 
Pharaon  Nccao , Roi  d’Egypte , qui  étoit  près 
du  fleuve  d’Euphrate  à Charcamis,  qui  fut 
défait  parNabuchodonofor  Roi  de  Babylone, 
la  quatrième  année  de  Joakim  fils  de  Jofias, 
Roi  de  Juda. 


3.  Egyptiens,  préparez  les  armes ôc  les  bou- 
cliers , & marchez  au  combat. 

4.  Que  les  chariots  de  guerre  foient  tout 
prêts , que  les  cavaliers  montent  à cheval  ; 
mettez  vos  cafques , faites  reluire  vos  lances  , . 
revêtez-vous  de  vos  cuirafles. 

y.  Mais  quoi  ! je  les  vois  tous  effrayés , ces 
Egyptiens',  ils  tournent  le  dos  5 les  plus  vall- 
lans  font  taillés  en  pièces  ils  fe  précipitent 
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pexerunt  : terrot  undique  > 
ait  Dominu». 

6.  Non  fugiat  relox,  nec 
(âlvari  lé  putet  foriis  : ad  A- 
quiloneni  juxta  Sumcn  £u- 
phraien  viâi  liuit,  & rue- 


7.  Quis  eft  ille,  qui  qnalî 
flumcn  afcendit  : & veluti 
6uviorum,  intumefcuni  gui- 
gites  ejus  f 

t.  Ægyptutj  fluminit  inl^ 
tar  alcendit,&  velut  Bumi- 
na  movcbuniur  fluâus  cjus , 
& dic(c  ; Afccndens  operiam 
lcrram  : perdant  civitatem  > 
& habitatoies  cjus. 


9.  Alcendite  equos,  & 


JE  RE  MIE.  CHafF.  .YL/^7.  ,8i 

'dans  la  fuite  (ans  regarder  derrière  eux  : la  ter-  fugerune  eonchi , nec  ref- 

teur  les  environne  de  toutes  pans , ditle  Sei-  ' 

gneur. 

6.  Que  les  plus  vîtes  à la  courfe  n^fperent 
tien  de  leur  fuite’,  & que  les  plus  forts  n'ef- 
perent  pas  le  pouvoir  fauver.  Ils  ont  dtd  vain- 
cus vers  l’aquilon  , fur  le  bord  de  l'Euphrate  j 
ils  ont  été  renverfés  par  tene , eux  dont  on  di- 
Joit  il  ny  a efuun  moment  : 

J.  Qui  eft  celui-ci  qui  s’élève  comme  un 
fleuve  , 6c  qui  s’enfle  comme  les  flots  des 
grandes  rivières  ? 

8.  L’Egypte  fe  grolTit  comme  un  fleuve , ôc 
lès  vagues  ecument  comme  celles  des  gran- 
des rivières  ; elle  dit  en  ellc-mdme  : Je  ferai 
monter  mes  eaux  , 6c  je  couvrirai  toute  la 
terre  ; je  perdrai  la  Ville  de  Cliarcamis , 6c 
ceux  des  Cltaldéens  qui  l’habitent. 

p.  Montez  à cheval , Egyptiens , pour  exé- 
cuter ces  grands  projets  ; courez  fur  vos  cha-  «^“•“tetncurnbus  .&  prcK 
tiots  de  guerre  ; que  les  vaillans  d Lthiopie  Lybies  tenemes  feumm , & 
marchent  avec  vous,  6c  les  Lybiens  armés  de  ^ jauen- 

leurs  boucliers  ; que  les  Lydiens  vos  alliés  ‘“K't'at. 
prennent  leurs  carquois , 6c  lancent  leurs  flé- 
chés. Toutes  ces  forces  réunies  vous  feront  inu- 
tiles. 

I o.  Car  ce  jour  eft  le  jour  du  Seigneur,  du 
Dieu  des  armées  , c’eft  le  jour  de  la  ven- 
geance , le  jour  où  il  fe  vengera  lui-mÊme  de 
tous  ces  peuples  qui  font  (es  ennemis.  L’épée 
dévorera  leur  chair , ôc  s’en  foûlera , ôc  elle 
s’eny  vrera  de  leur  (àng  ; car  cette  multitude  de  exercituum  in  terra  A 
peuples  différens  unis  à F Egypte,  eft  véritable-  juxta  flumea  Eu- 

ment  la'viûime  du  Seigneur,  du  Dieu  des 
armées , qui  (èia  égorgée  au  pays  de  l’aqui- 
lon fur  le  bord  de  TEuphrate. 

1 1 . Montez  en  Galaad , ôc  prenez  du  heau- 
me , ô vierge  , fjlle  de  l’Egypte.  Cette  pré- 
caution eft  inutile  ; en  vain  vous  multipliez  medi’camina 
les  remedes  ; vous  ne^uécirez  point  de  vos, 
plaies. 

Z iij 


10.  Oies  autem  ille  Do- 
mini  Dei  exercituum,  diej 
ultionis , ut  fumât  vindic- 
tam  de  inimicis  fuis  : devo- 
tabit  gladius,  & fatutabitur, 
& inebriabiiur  (ânguine  eo- 
rum  : viâima  enim  Domini 


II.  Afcende  in  Galaad, 
S:  toile  relinam , virgo  6lia 
Ægypti  : fruftrd  multiplica» 
Jânitaj  non 
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IX.  Audlenint  gentfs  ig- 
nominiiim  tuim,  tk  ululatut 
tuus  rcplevit  teram  : quii 
fortis  imprgit  in  fortem  , & 
ambo  pariter  concideiunt. 


13.  Verbuiti  quod  locoîus 
eft  Dominus  aJ  Jcrcmiam 
piophetam  , fuper  eo  quod 
vcmurus  effet  Nabuchodo- 
nofbr  re.\  Babylonis,  & per- 
cuffurus  tcrram  Ægypti. 

14.  Annuntiate  Ægypto, 
& audicum  facile  in  Mag- 
daio,  Sc  refonet  in  Memphis, 
& in  Taphnis , dicite  ; Sta  , 
& przpara  te  ; quia  devo- 
rabii  gladius  ea  , qux  per 
circuituin  tuura  funt. 


lî.  Quare  computruitfor- 
tis  tuus  ! non  ftetit  : quo- 
niam  Dominus  fubvenic 

eum. 


1 g.  Multiplicavit  rucmes , 
teciJitque  vir  ad  proximuan 
fuum  : Si  dicent  : burge  , 
& reveitamur  ad  popuium 
nollrum  , & ad  terram  na- 
tivitaiis  nofftx,  àfaciegla- 
dii  columbx. 


17.  Vocale  nomen  Pha- 
raonis  régis  Ægypi*  , 
inulium  adduxit  tempus. 


1 ».  Viro  ego  ( inquit  rex, 
Dominus  exercituum  no- 
men  ejus  ) quoniam  (icut 
Thaborin  moniibus,  & ffcuc 
Cannelus  in  mari,  Ycniet. 


E M I E.  Chap:  XIVI. 

1 2.  Le  bruit  de  votre  honteufe  fuite  s’cft 
fait  entendre  parmi  les  nations  ; & vos  hurle- 
mens  ont  rempli  le  monde , parce  que  la  pré- 
cipitation avec  laquelle  vous  Jugiez  y a fait  que 
le  fort  a choqué  le  fort,  & qu  ils  fe  font  tous 
deux  renverfés  par  terre. 

I J.  Parole  que  le  Seigneur  dit  au  Prophète 
Jeremie  , fur  ce  que  Nabuchodonofor  Roi 
de  Babylone  devoir  venir  en  Egypte,  6c  tailler 
en  pièces  les  Egyptiens. 

14.  Annoncez  en  Egypte , faites  entendre 
votre  voix  à Magdalo , 6c  faites-là  retentir  à 
Memphis  6c  à Taphnis,  6c  dites  aux  habitant 
de  ces  villes  : Préfentez-vous  en  armes , 6c 
tenez-vous  tout  prêts  à vous  bien  défendie,  parce 
que  Tepée  a déjà  dévoré  tout  ce  qui  eft  aut 
tour  de  vous. 

I î.  Pourquoi  les  plus  vaiUans  d’entre  vous 
font-ils  tombés  morts  6c  pourris  fur  la  terre? 
Ils  n’ont  pû  demeurer  fermes  , parce  que  le 
Seigneur  les  a renverfés. 

16.  Ils  font  tombés  en  foule  ; Us  ont  été 
terralfés  les  uns  fur  les  autres.  Alors  les  étran- 
gers qui  s' étaient  établis  en  Egypte , ou  qui  étaient 
venus  à fon  fecours , ont  été  tout  effrayés , 6c  ils 
ont  dit  : Allons , retournons  à notre  peuple , 
6c  au  pays  de  notre  naiffance  , 6c  fuyons  de 
devant  l’épée  de  celui  qui  vient  fondre  fur  nous 
avec  la  rapidité  de  la  colombe  , dont  il  porte 
la  figure  dans  fes  étendarts. 

17.  Appeliez  à l’avenir  Pharaon  Roi  d’E- 
gypte d’un  nom  qui fignfie  Roi  de  tumulte  ; car 
le  tems  a apporté  le  tumulte  dans  fonptays  oà 
nous  croyions  trouver  la  paix. 

1 8.  Je  jure  par  moi-même  , dit  le  Roi  qui 
a pour  nom  , le  Seigneur  des  années , que 
vous  ne  la  trouverez  point  en  t.gypte , cette  paix  } 
ftjr  Nabuchodonofor^  venant,  paroîtra  au- 
dejjus  de  Pharaon , comme  le  Thabor  paraît 
•au-delTus  des  montagnes  qui  ï environnent  ^ 
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le  Comme  le  mont  Carmel , commande 
à la  mer. 

ip.  O fille  habitante  de  l’Egypte,  prépa- 
rez ce  qui  vous  doit  fervir  dans  votre  capti- 
vité , parce  que  Memphis , cette  ville  ft  grande 
fit'  Ji  peuplée , fera  réduite  en  un  défert;  elle 
fera  abandonnée , 6c  elle  deviendra  inhabi- 
table. 
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15».  Vafa  franfmîgraiionl* 
fac  tibi  habiutrîx  fiÜa  Æ- 
gypt»  ; quid  Memphis  in  fo- 
litudinem  erit  , & deferc- 
tur  I & inhabitabiÜs  eric. 


20.  L’Egypte  eft  comme  une  génifle  belle 
& agréable  ; celui  qui  la  doit  piquer  avec  l’ai- 
guillon , & la  dompter^)  viendra  du  pays  du 
Nord. 


21.  Les  foldats  étrangers  qu’elle  entrete- 
noit , qui  étoient  au  milieu  d’elle  comme  des 
veaux  qu’on  engrailTe , fe  font  tournés  tout 
d’un  coup  en  arriéré  , 6c  ont  pris  la  fuite  , 
fans  pouvoir  demeurer  fermes  , parce  que  le 
tems  étoit  venu  qu’ils  dévoient  être  égorgés , 
le  tems  où  Dieu  les  devoir  vifiter  dans  fa 
cohre. 


îo.  Vîiula  eîegnns  atque 
formoCi  Ægyptus:  Oimula- 
tof  ab  Aquilone  veniec  ci. 


Z I.  Mercenarit  quoque 
jus,  qui  vcrfiibamur  in  me- 
dio  rjus , quafi  vituli  fagi- 
nati  verfi  funt,  & fugerunt 
fîmul , nec  ftare  potuerunc  ; 
quia  dies  interfeâionîs  eo- 
rum  veniet  Tuper  eof , tem- 
pus  viiîtationis  eorum. 


22.Lavoixdc  fesennemisretentiracomme  n.  Vox  ejus  quafî  *rîs 
le  bruit  de  la  trompette.  Iis  marcheront  en 
hâte  avec  une  grande  armée,  6c  ils  viendront  férurLT  vt^nVe^  qu“aS 
avec  des  coignées,  comme  ceux  qui  vont  «Jtmes ligna, 
abbattre  des  arbres. 

25.  Ils  couperont  parle  pied,  dit  le  Sei-  ij.  Succidemnt  faltum  e- 
gneutjles  grands  arbres  de  fa  forêt i ils  ex-  )“*•  quifup- 

lermineront  les  plus  vatllans  de  F Egypte,  qui  Lû  fum°"u7«  locriUsT* 
ctoient  (ans  nombre  ; leur  armde  fera  comme  numerus, 

une  multitude  de  fauterelles  qui  eft  innom- 
brable. 


24.  La  fille  d’Egypte  eft  couverte  de  con- 
fufion , 6c  elle  a été  livrée  entre  les  mains  du 
peuple  d’aquilon. 

2^.  Car  le  Seigneur  des  armées,  le  Dieu 
d Ifrael , a dit  : Je  vais  vifiter  dans  ma  colere , 
le  Ite»  plein  de  tumulte,  /a  ^Ule  d’Alexandrie 
ou  tout  efl  en  trouble , à caufi  de  la  multttude  de 
fes  habitant.  Je  vifiter  ai  Pharaon  6c  l’Egypte , 
fès  Dieux  ôc  les  Rois , Pharaon  6c  ceux  qui 
mettent  leur  confiance  en  lui. 


14.  Confutâed  filla  Ægyp- 
tj , & tradtta  in  manus  po- 
puli  Aquitonis. 

jf.  Dixit  Dominus  exet- 
cituum  Deus  Ilracl  : Ecc« 
CM  vi/îtabo  luper  [umuitum 
AWtandriar,  St  Tuper  Plia- 
raonem,  & tùper  Ægyptum, 
& fuper  deos  f jus , & fuper 
Kges  ejus  , St  fuper  Phn- 
raonem  * St  fuper  eol  qui 
confidum  in  eo. 
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i<.  Et  4abo  cos  :n  nunut 
quzcemium  aninum  eorum: 
il  in  manus  Nabuchodono- 
{ot  regis  Babylonis  , & in 
manus  ièrrorum  ejus  : & 
poil  hibicabitur  (leur  die* 
bus  prilbinii , ait  Dominus. 


17.  Et  tu  ne  timeai,  ferve 
neus  Jacob,  & ne  paveas 
ITtael  : quia  ecce  ego  fal- 
Tum  tefaciam  de longinquo, 
& femen  tuum  de  terra  cap- 
tivitatis  tur  : ti  revertetur 
Jacob,  ti  requiefeet  . & 
^rorperabituc  ; & non  cric 
qui  exterreat  eum. 


iS.  Et  tu  noli  timere,  fer- 
ve meus  Jacob  , ait  Domi- 
nus:  quia  tecum  ego  iùm  , 
quia  ego  confumam  confias 
gentes , ad  quas  ejeci  te  : 
te  Terô  non  confumam , fed 
cafUgabo  te  iA  judicio  : nec 
quafï  innocent!  parcam  tibi. 


2 5.  Je  les  livrerai  entre  les  mains  de  ceu* 
qui  cherchent  à leur  ôter  la  vie , entre  les 
mains  de  Nabuchodonofor  Roi  de  Babylo- 
ne , ôc  entre  les  mains  de  fes  ferviteurs  ; ôc 
après  cela , je  les  rappellerai , eÿ”  je  ferai  enco- 
re habiter  l’Egypte , comme  elle  étoit  autre- 
fois, dit  le  Seigneur. 

27.  Si]  en  ufe  ainft  à f égard  Je  f Egypte  y & 
fl  je  la  rétablis  après  [avoir  détruite , ne  crai- 
gnez point  que  je  vous  abandonne  entièrement , 
vous,  Jacob  mon  ferviteur,  qui  m’êtes  beau- 
coup plus  cher  que  [Egypte’.  & vous,  Kraël, 
ne  vous  épouvantez  point , parce  que , quel- 
que loin  que  vous  foyez , je  vous  fauverai , 
6c  je  tirerai  vos  enfans  du  Pays  où  vous  êtes 
captifs.  Jacob  reviendra,  il  fe  repofera  en 
paix  ; tout  lui  réuflira  heureufement , ôc  il  n’y 
aura  plus  perfonne  qui  lui  donne  de  la  crainte. 

28.  N’ayez  point  de  peur,  vous,  mon  fer- 
vitcur  Jacob , dit  le  Seigneur , parce  que  je 
fuis  avec  vous  ; car  je  perdrai  tous  les  peu- 
ples , parmi  lefquels  je  vous  ai  banni  ; ôc  pour 
vous , je  ne  vous  perdrai  point , &je  ne  vout 
détruirai  point  entièrement  1 mais  je  vous  châ- 
tirai  avec  une  jufte  modération  , (ans  néan- 
moins vous  épargner  comme  fi  vous  étiez  in- 


nocent. 


CHAPITRE  XLVII. 

I 

Prophétie  de  la  ruine  de  la  Palejline , de  Tyr , de  Sidon  & d*Afcalon. 


I.  Quod  fdâam  eft  ver- 
hnnt  Domini  ad  Jrremiam 
propheum  contra  Palxflhi- 
not  , antequam  percuteret 
Pharao  Gaiam:  # 


1.  HïC  dicit  Dominus  : 
Ecce  aqux  afeendunt  ab  A- 
quiUne , & «nint  quafi  tot- 


i.P  Arole  du  Seigneur  au  Prophète  Jere- 
mie  contre  les  peuples  de  la  Paleftine  , cef- 
à-dire,  contre  les  Philifthinsy  avant  que  Pha- 
raon prit  Gaza  de  leurs  principales  yHr- 
les. 

2.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  ; Des  trou- 
pes nombreufes  [emblables  à de  grandes  eaux 
s’élèvent  de  l’aquUon.  Elles  feront  comme 

un 
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un  torrent  qui  innoadera  les  campagnes , qui 
couvrira  la  terre , ôc  tout  ce  quelle  contient, 
les  Villes  & tous  ceux  qui  les  habitent.  Â 
l'approche  de  ces  troupes  teruhles , les  hommes 
crieront,  & tous  ceux  qui  font  fur  la  terre  , 
pouflcront  des  hurlcmens , 


iS)' 

reas  inundans,  & opcrienc 
lerii'm  8c  plcnitudinem  c- 
juSf  urbem  8c  Ii.ibitacores  e- 
jus  : clamabunt  homines , 8: 
ululabunt  otnnes  habiiatores 
terra;  « 


5.  à caufe  du  bruit  éclatant  des  armes  , & 
des  OIS  des  gens  de  guerre  de  cette  armée  , à 
caufe  de  l’agitation  de  fes  chariots , & de  la 
multitude , ou  de  la  rapidité  de  leurs  roues. 
Les  peres  n’ont  pas  feulement  regardé  leurs 
enfans  pour  les  emporter  , tant  leurs  bras 
ëtoient  abattus, 

- 4.  parce  que  le  Jour  eft  venu  auquel  tous 

les  Philillins  doiv  ent  être  ruinés , auquel  l’yr 
& Sidon  feront  détruites,  avec  tout  ce  qui 
étoit  venu  à leur  fecours.  Carie  Seigneur  a 
mis  au  pillage  les  peuples  de  la  Paleftine , 
les  relies  de  flfle  de  Cappadoce,  ou  de  Caph- 
tor , déjà  détruite  par  les  t^yptiens. 

y.  Gaza  s’arrache  les  cheveux;  Afcalon  eft 
dan»  le  filence  avec  ce  qui  lui  relie  de  là  val- 
lée ; elle  ri  a pas  la  force  de  fe  defendre , ni  mê- 
me de  crier.  Jufqu’à  quand  vous  ferez-vous 
des  incifions , peuples  mfenfés  ? P’os  dieux  ne 
font  point  touchés  de  ces  maux  que  vous  vous 
faites. 

6.  O épée  du  Seigneur,  ne  te  repoferas-tu 
jamais?  Rentre  en  ton  fourreau,  refroidis-* 
toi , & ne  frappe  plus. 

7.  Comment  fe  repoferoit-elle  , puifque 

le  Seigneur  lui  a trommandé  d’attaquer  Afca- 
lon, & tout  le  pays  de  la  côte  de  la  mer,  ûc 
qu’il  lui  a prelcrit  ce  qu’elle  y doit  faire  , pour 
punir  CCS  ennemis  de  fon  peuple  de  la  hame  quils 
ont  eue  contre  lui  f & de  la  joie  quils  ont  repentie 
de  fa  perte  ? * 


^ Arepîtu  porrpa?  ar* 
morum^â:  beMatorum 
à comnioticne  quaJrigirum 
e)us  81  multiius'ine  roiarum 
iilius  Non  relpexcrunt  pa- 
tres blio»  manibus  dilTolu- 
tis. 


4*  Proadventu  diei.in  quo 
vaAabuntur  omnes 
(hitm,  fie  diHipabitur  T)tus« 
& Sidon  cum  omnibus  rdi- 
quis  auxiliis  fuis;  depopu- 
latus  cnim  Domînus  Pa- 
Ja-Ohinos , reliquiai  inlulx 
Cappadocis. 


5.  Venit  Calvitîum  fupcf 
Gazam;  comicuic  Afcaloni 
& reliquic  vallis  earum  : uf« 
quequô  concidciis  { 


6,  O mucro  Domînî 
quequb  non  quicrlccsi^  In- 
gredere  in  vaginam  cuam- 
refrigerare,  & lîic, 

7.  QuonioJo  quie(c^c  y 
cùm  Dominus  przceperiteî 
adverlûs  Atcalonem,  & ad» 
^erfus  mariumas  ejus  rtgjo- 
nes  ibiquc  condixcrit  liii. 


Tome  IV.  Part.  IJ, 
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CHAPITRE  XLVIII. 


§.  I.  Dieu  annonce  la  ruine  de  Aîoob  & de  toutes  fes  villes. 


t.  Ad  Moîb  h*c  dicit  Do- 
«linus  exercituum  Deus  If- 
tael:  Vx  fuptr  Nabo,  quo- 
niam  vaftata  eft,  & confu- 
fa  : capta  cil  Cariathaim  : 
confufa  cQ  fonii  > fc  uc- 
muit. 


».  Non  eil  ultra  exulti- 
lio  in  Moab  contra  Hcfe- 
bon  : cogitavcrunc  tnalum. 
Venite  , & difperdaraus 
eam  de  gente;  ergo  iilens 
comicerces , fequccur^ue  ce 
gladius. 


3.  Vox  claraoris  de  Oro- 
Itaim:  vallicas,  &.  contritio 
jnagna. 

4.  Contrita  ell  Moab  : an- 
numiatc  clamorcm  parvulis 
ejus. 

î.  Per  afceninm  enitn 
Xuith  plorans  afcendet  in 
fletu  ; quoniam  in  dercenfu 
Oronaim  bofics  ululatum 
Coouiiionis  audieruot. 


'g.  Fugite,  ftlvatc- anima» 
Vcilnis:  & eritis  quafi  mjr- 
rlca:  in  defetto. 

7.  Proeo  enim  quôd  ha- 
buifti  bduciam  in  munitto- 
nibustuic,  & in  therauris 
cuir  . tu  q oqiu-  cap'e  is  : & 
îbii  Cliamui  in  t anfmigta- 
lionem  , ficetd.  tes  ejus , & 
principes  ejus  lîniut. 

8.  Et  venict  praJo  ad 
ontnean  ucbeoi  i & urbs  nul- 


i*  V Oici  ce  que  le  Seigneur  des  armdes  i- 
le  Dieu  d’Ifraël , dit  contre  Moab:  Malheur 
à Nabo  ville  de  Moab,  parce  quelle  a été 
détruite , âc  qu’elle  ell  tombée  dans  la  con- 
fufion.  Cariathaim  a été  prife,  la  ville  forte 
de  Mtfgab  a été  couvene  de  confufion , 6c 
pénétrée  de  frayeur.. 

2.  Moab  ne  fe  glorifiera  plus  de  la  taille 
d’Hcfebon  ; les  Chaldéens  ont  fait  deffein  de:  • 
la  perdre.  Venez , ont  ils  dit;  extcrminons-lat 
du  nombre  des  villes  ; faifons  périr  tous  les 
peuples  ejui  l'habitent.  Vous  ferez  donc  ré- 
duite au  filence  , ville  fuperbe , ôc  l’épée  vous 
fuivra  par  tout. 

J.  Un  grand  cri  s’élève  d’Oronaïm , le  bruit ■ 
d un  pillage  ôc  ti’une  grande  défaite. 

4.  Moab  eft  détruite.  Apprenez  à fes  petits- 
enfans  à jetter  de  grands  cris. . 

J.  Elle  montera  toute  éplorée  parla  colline: 
qui  conduit  à la  ville  de  Luith  , pour  fe  retirer 
dans  cette  forterejfe , 'p'ixce  que  les  ennemis 
qui  fe  font  élevés  contr  elle , ont  été  caufe  quelle  • 
‘a  entendu  dans  la  defeente  d’Oronaïtn  les 
cris  ôc  les  hûrlemens  de  fon  peuple  , que 
mêmes  ennemis  ont  taillés  en  pièces. 

6.  Habitons  de  Moab  , fuyez , fàuvez  vos- 
âmes , & cachez  - vous  comme  des  bruyères 
dans  le  cléfert. 

7.  Parce  que  vous  avez  mis  votre  confiance 
dans  vos  fort^cations  6c  dans  vos  thrdfors , 
vous  ferez  pnfe  aulTi  comme  les  autres  ; 6c 
6c  Chamos  votre  Dieu  fera  lui-même  mené 
captif , avec  fes  Prêtres  6c  fes  Princes. 

8.  Il  n’y  aura  point  de  ville  qui  ne  foit  atta- 
quée pat  l’enncni  i il  n’y  aura  point  de  yîUq- 
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■qui  échappe  à fa  fureur  ; les  valides  les  plus 
fertiles  feront  au  pillage  , & les  campagnes 
■les plus  belles  feront  ravagées,  parce  qucc'eft 
le  Seigneur  qui  l’a  dit. 

ÿ.  yJinfi  quelque  florilTante  que  foitMoab, 
elle  fera  au  milieu  de  tout  fon  éclat  emme- 
née captive  , fes  villes  feront  délertes  ôt  inha- 
bitées. 

5-  Ih  Ala^dh  crin  aui  fait  l’œuvre  de  Dieu  avec  f 

CiM  c que  le  Seigneur  a déclinés  a la  mort.  Crimes 

10.  Car  voici  ce  que  dit  le  Seigneur;  Mau- 
dit celui  qui  fait  l’œuvre  de  Dieu  avec  fraude 
dr  diguifement.  Maudit  celui  qui  retient  fon 
dpée,  & qui  l’empêche  de  verlèr  le  fang  que 
le  Seigneur  lui  a ordonné  de  répandre. 

1 1 . ^uon  TÎ épargne  donc  point  Moab.  Il  a 
-dté  dès  fajeunelTe  dans  l’abondance  î ils’eft 
îepole  fur  là  lie  > comme  un  vin  qu’on  conferve 
avec  foin  ; on  ne  l’a  point  fait  palier  d’un  vaif- 
feau  dans  un  autre;  & il  n’a  point  été  emme- 
né captif  dans  une  terre  étrangère.  C’eft  pour- 
quoi fon  goût  lui  eft  toujours  demeuré,  6c 
Ion  odeur  ne  s’eft  point  changée  ; il  aperftfté 
dans  fon  orgueil  & fa  vanité. 

12.  Mais* voici  le  tems  , dit  le  Seigneur, 
■où  je  lui  envoyerai  des  gens  pourdéranger , 
& pour  renveri'er  fes  vafes  pleine  de  vin.  II. 
le  renverferont  lui-même  ; ils  vuideronr  fes 
vaiflëaux,  6c  ils  briferont  jufqu’à  fes  petits  va- 
fes ; en  forte  que  chez  lui  tout  fera  détruit. 

I?.  Et  Chamos  fon  dieu  donnera  de  la 
confufion  à Aîoab , qui  a mis  fon  efperance  en 
lui , comme  Bethel  avec  fon  veau  dé or  eft  de- 
venu le  fujet  de  la  confulion  de  la  maifon 
d’ifraël , qui  y avoir  mis  fa  confiance. 

1^.  0 Moabites , comment  dites -vous: 
Nous  fommes  forts  , nous  fommes  vaillans 
pour  combattre  nos  ennemis  ? Je  ne  vois  nulle 
marque  de  cette  force  & de  cette  valeur. 
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la  falvabitur  ; & peribunt 
valles,  & diffipabuntur  cam- 
prll^ta:  ^uoniam  dixit  Do- 
minus  : 

9.  Date  fiorem  Moab , 
<]uii  llorens  egredictur  : & 
civicates  ejus  deicrue  crunc , 
Sc  inhabiubiies. 


qui  fauve  la  vie  à 
ér  punition  de  Aioab, 

TO.  Mi^cdidus,  qui  facit 
opus  Don.ini  rr.iudulenter  : 
& fmleJiâus',  qui  prohibet 
gladium  ruum  à ûnguine. 


TI.  Fertilis  fuît  Moab  ab 
adoiefeentia  lua  , & requie- 
vit  in  fjccibus  fuis  ; nec 
transfufus  eft  de  vafe  in  iras» 
& in  tranfmigrationcm  non 
abiic  î ideireb  permanftt  guf« 
eus  ejus  in  eo*  & odor  c^us 
non  eft  inimutaïus. 


II.  Pfoptere.i  ecce  dies 
venium  y dicit  Dominus  : Sc 
mictam  ci  ordinatorcs  i & 
ftrnores  laguncubrum»  & 
fternent  eum,  & valacjus 
cahjuricnt  , & Ingunculas 
eorum  coftiJent* 

n.  Et  confundetur  Moab 
à Chimoi  , fteitt  confula  eft 
domus  I ra  I à Betbc!>  ia 
qua  liabcbat  fiduciam. 


14.  Quomodo  dicitis  ; 
Forces  f'umus , & viri  robuûî 
ad  ptxliandum  / 


iS^  J E R 

i(.  eft  Moab , 8c 

civitaies  illiut  fucciderunt  : 
& elcüi  juvenes  ejus  def- 
cenderunt  in  occifionem  : 
aix  rcx,  Dominus  exerci- 
tuum  nomen  ejus. 

id.  Propc  cft  interitus 
Moab  ut  vcniat  : & malum 
ejus  velociier  accurret  ni- 
mis. 

1 7.  Confolamini  eum  om- 
nes,  <jui  eftis  in  circuitu  e- 
jus;  & univerfi.  qui  feitis 
nomen  ejus,  diciie  : Quo- 
inodo  confraâa  eft  «virga 
fortis , baculus  gloriofus } 


iS.  Defcendc  de  gloria  , 
& fede  in  fïti , habicaiio  tï- 
lia*  Dibon  : quoniam  valla- 
lor  Moab  afcendit  ad  te , 
^üHipaTit  munitiones  tuas. 


19. In  via  lia,  & prolpi- 
ce  habitatio  Aroer:  interro- 
ea  fugieniem  : & ei  qui  era- 
£t,  dic  : (^uid  accidii! 


10.  Confufus  ell  Moab, 
quoniam  viâus  cil  : ululate, 
& clanaaie  , annumiite  in 
Arnon  , quoniam  vallata  ell 
Moab , 

ai.  Et  judicium  venitaj 
terrant  campeArem  ; fupcr 
Helon  , St  fuper  Jalà  , 8c 
fupcr  Mepbaatli, 

ai.  St  fupcr  Dibon,  k 
fupcr  Nabo,  8t  fuper  do- 
mum  Dcblathaim , 

1}.  St  fuper  Cariathaim  , 
St  fup't  Bcthgamul,  St  Ct- 
per  lietlimaon , 

14.  k fuper  Carioth,  8C 
fupcr  Bofra  ; St  lùper  om- 
nes  civitates  tcrrx  Moab  , 
qux  longe  , St  qux  propc 
funt. 

H.  Ablciflum  eA  cornu 
Moib St  biachiumejus  con- 
tmum  eA,  ait  Dominus. 
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IJ.  Moab  a été  ddtruit,  fes  villes  ont  été 
brûlées , les  plus  vaillans  de  fes  jeunes  gens 
ont  été  égorgés  , dit  le  Roi , qui  a pour  nom 
le  Dieu  des  armées. 

1 6.  Et  il  le  dit , parce  qu’il  voit  que  la  def- 
truélion  de  Moab  eft  proche  , & que  fa  ruine 
va  venSr  très-promptement. 

1 7.  Confolez-le , vous  tous  qui  êtes  autour 
de  lui  ; vous  tous  qui  avez  entendu  parler  de 
fon  nom , dites  : Gomment  ce  feeptre  fi  forr, 
ce  feeptre  fi  éclatant  de  gloire  a-t-il  été  brifé, 
fans  qu’il  en  fait  rien  rejlé  ^ Car  voici  ce  que  dit 
le  Seigneur  : 

18.  Defeends  de  ta  gloire,  & repofe-toî 
dans  r indigence  fie  dans  la  foif , fille  de  Moab, 
habitante  de  Dibon , parce  que  l’ennemi  qui 
a ravagé  Moab  montera  fur  tes  mûrs , ôc  ren* 
verfera  tes  remparts. 

15.  Habitante  d’Aroër,  tenez-vous  furie 
chemin , fie  regardez  ce  qui  fe  palTe  ; inter- 
rogez celui  qui  s’enfuit , fie  dites  à celui  qui 
fe  fauve  ; Qu’eft-il  arrivé  ? 

20.  Et  il  vous  répondra  ; Moab  eft  confus  J 
parce  qu’il  a été  vaincu.  Hûrlez , criez  , pu- 
bliez dans  Arnon  que  la  grande  E'ille  de  Moab 
a été  détruite. 

2 1.  Le  jugement  de  Dieu  eft  tombé  fur  la 
campagne  de  Moab  ,&  fur  fes  villes , fur  He^ 
Ion  , fur  Jafa , fur  Mephaath  > 

22.  fur  Dibon , fur  Nabo,  fur  la  maifbn  de 
Deblathaïm , 

2 J.  fur  Cariathaïni,  fur  Bethgamul , fur 
Bethraaon , 

24.  fur  Carioth  , fur  Bofra,  6c  fur  toutes 
les  villes  de  Moab , ou  voilines  ou  éloignées. 


2 J.  Ainfi  la  corne  de  Moab  a été  rompue > 
fa  force  a été  détruite , fie  fon  bras  a été  brilé  g 
dit  le  Seigneur. 
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a 0 Chaldéens , enivrez  Moab , parce  qu’il 
s’eft  élevé  contre  le  Seigneur  \ faites-lui  boire 
du  vin  de  la  colere  du  Dieu  des  armées , jtfeju'à 
ce  qu’il  fc  blelTe  la  main  , en  tombant  fur  ce 
qu’il  avoit  vomi;  & qu’il  devienne  lui-même 
le  fu jet  de  la  moquerie  des  hommes,  comme 
il  s'ejl  moqué  démon  peuple. 

27.  Car  vous  vous  êtes  moqué  d’Ifraël, 
lorfqu'il  a été  emmené  captif , comme  on  je 
moque  d’un  voleur  qui  ell  furpris  dans  fon 
vol  : & vous  ferez  aujfi  vous-même  mené 
captif  , à caufe  de  la  dureté  avec  laquelle 
vous  avez  parlé  de  lui. 

28.  Abandonnez  les  villes,  & demeurez 
dans  les  roches , habitans  de  Moab.  Soyez 
comme,  la  colombe  qui  fait  fon  nid  dans  les 
plus  hautes  ouvertures  des  rochers  : tâchez  de 
vous  dérober  à la  fureur  des  ennemis  que  je  vais 
fufeiter  contre  vous , pour  punir  votre  orgueil  ^ 
dont  je  fuis  très-bien  informé. 

2ç.  Car  nous  avons  appris  l’orgueil  de 
Moab.  11  eft  extraordinairement  fuperbe. 
Nous  connoiflbns  fon  élevement , fon  or- 
gueil , & la  fierté  de  fon  cœur  ; & nous  avons 
réfolu  de  le  punir. 


tS.  Inebriate  eum,  quo- 
niam  contra  Dominum  c- 
rcâus  eü  : & allidet  manum 
Moab  in  vomitu  fuo,  & cric 
in  ileriiUm  eciam  ipfe. 


17.  Fuitenim  in  Jerifum 
libi  irrael,  quaH  inter  forts 
reperiffes  eum  : propter  ver- 
ba  ergo  tua  quat  adverfum  il- 
ium locutus  es  , capiivus 
duc  cris. 


18.  Relinquitecm.vitater, 
& habitate  in  petr^,  liabita- 
tores  Moab  : & eftote  qualï 
columba  nidiKcans  in  lutu- 
mo  Ote  focaminis. 


19.  Autfivimus  füperbiani 
Moab,  lùpetbus  eft  vaidc; 
fublimicatem  ejus,  le  arro- 
gantiam  , & fupeibiam,  & 
altiiudinem  coedis  ejus. 


30.  Je  fai,  dit  le  Seigneur  , quelle  eft  fa' 
• préfomption  ; je  fai  que  fa  force  ne  répond 
pas  à fa  vanité  , & que  fes  efforts  pour  s’éle- 
ver ont  été  beaucoup  au-delà  de  fon  pouvoir. 

3 1.  C’eft  pourquoi  je  répandrai  des  larmes 
fur  Moab , à la  vue  des  maux  dont  le  Seigneur 
va  r affliger  ; j’adrefferai  mes  cris  à toute  la 
■Ville  de  Moab  ; je  joindrai  mes  pleurs  à ceux 
des  habitans  de  fes  murailles  de  brique. 

32.  O vigne  de  Sabama , je  vous  pleurerai 
comme  j’ai  pleuré  Jafer  : car  vos  rejettons 
cm  paffé  la  mer , ils  fe  font  étendus  jufqu’à 
la  mer  de  Jafer  : l’ennemi  a ravagé  vos  blés 
& vos  vignes  \ & il  a emmené  captifs  vos  habi- 
tans. 


30.  Egofeio,  .lit  Domi- 
rtus  , jaâanti.im  ejus  : te 
quèd  non  fit  juxU  cam  Tir- 
tusejus.nec  juxta  quodpo- 
terat  conata  fit  làcere. 

31.  Ideo  fuper  Moab  pjii- 
labo,  Sc  ad  Moab  univer- 
lâro  clamabo.  ad  viros  muù 
fiâilis  l.-uuemantes. 


31.  De  ptanâu  Jiirer  plo- 
rabo  tibi  vine.i  Sabama  ; 
propagiiies  tu*  tranficrjnc 
mare , ulque  ad  marc  J.iicf 
pervenerum  tuper  melTcm 
luam  & vindemiam  tuam., 
prido  irruit. 


Li  joie  & la  réjoiiiffancç  ont  été  bannie^ 


33.  Ablata  eftjartitia  Si 

A a iij 
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exultatio  Carmelo , & de 
terra  Moab  , 9c  viiiura  de 
corcuUribus  ruOuli:  ncqua- 
.quam  calcator  uv:e  folitum 
ceieuroa  cancabit. 

54  De  cUmore  Hefebon 
ufque  blealc  » & Jafa  , de- 
(Icrunc  voeem  fuam  ; Segof 
-ufque  ad  Oronaim  vituia 
.comernante  : aqua:  quoque 
Ncir.nm  pciTima:  ecrxnu 


? î.  Ft  aiiferam  de  Moab  « 
ait  Dominus , oif.:rcniem  in 
■exceliîs  , & l'acriHcantem 
diis  c)u$. 

Propierea  cor  meum 
ad  moab  quafî  tibiï  reiona- 
bii:&cor  racum  ad  viros 
mûri  fiâiiis  dabit  (oniium 
.tibiarum  : qnia  plus  fccic 
quam  poiuit  9 idcucb  perie* 
Tunc< 


$7*  Omne  enîm  capot 
ealvitium,  & omnis  barba 
4rafa  erit  : in  cundis  manibus 
colligatio , 9c  fuper  omne 
dorlum  cilicium. 


39.  Super  omnîa  te^a 
Moab,  & in  plaieis  ejus , 
omnis  planâus  : quoniam 
contrivi  Moab  (Icm  vas  inu- 
tile : ait  Dominus. 

39»  Quomodo  vifta  eft, 
,èc  ululaverunt  ? quomodo 
dejecit  ceivicem  Moab  , & 
confufus  crt  i Eritque  Moab 
in  deriCum  , & in  cxemplutn 
pnuubut  in  cucuilu  luo. 


I 


I 


E M I E Ch  A P.  XLrm. 
du  Carmel  6c  de  la  terre  de  Moab.  J’ai  fàiît 
cefler  le  vin  qui  coulait  des  prelToirs , dit  U 
Seigneur  : 6c  ceux  qui  fouloient  les  raifins  no 
chanteront  plus  leurs  chanfons  ordinaires. 

34.  Les  cris  d’Hefebon  ont  pénétré  )ufqu’à 
Eleaié,  6c  jufqu’à  Jafa  : ils  ont  fait  entendre 
leur  voix  depuis  Segor  jufqu’à  Oronaim , qui 
a fait  retentir  fes  plaintes  comme  Its  mugijj't- 
mem  d’une  génilTe  de  trois  ans.  l es  eaux 
memes  de  Nenirlm  deviendront  très-mau- 
vaifes. 

3Î.  Et  je  bannirai  de  Moab,  dit  le  Sei- 
gneur , tous  ceux  qui  préfentoient  leurs  obla- 
tions (ur  les  hauts  lieux  , ôc  qui  lacrifioiutt 
à fes  Lieux. 

3 5.  Ceft  pourquoi  mon  cœur  pouffera  des 
foupirs  fur  Moab , 6t  imitera  les  fons  lu^uères 
de  la  flûte  dont  on  fe  fert  pour  pleurer  les  morts  : 
mon  cœur  imitera  ces  fons,  en  fàifant  reten- 
tir les  gémilfemens  fur  les  habitansde  fes  mu- 
railles de  brique.  Ils  fe  font  perdus  , parce 
qu’ils  ont  voulu  faire  plus  qu'ils  ne  pouvoient, 
en  voulant  s’élever  à une  grandeur  Jouveraine  ; 

& pour  les  punir , ils  feront  réduits  à la  condiz 
tion  des  efdaves. 

37.  Car  toutes  les  têtes  parmi  eux  feront 

fans  cheveux  , 6c  toutes  les  barbes  feront  ta-  ^ 
fées  ; ils  auront  tous  les  mains  liées  , comme 
des  captifs , 6c  le  cilice  fur  le  dos , comme  des 
perfonnes  affligées.  ' 

38.  On  n’entendra  que  pleurs  6c  que  foû- 

()irs  fur  tous  fes  toits  de  Moab  6c  dans  toutes 
es  places , parce  que  j’ai  brifé  Moab , comme 
on  brile  un  vafe  inutile , dit  le  Seigneur. 

On  dira  alors:  Comment  la  Ville  de 
■Moab  a-t-elle  été  vaincue  ? Comment  a- 
t-elle  jetté  tant  de  cris  6c  de  hûriemens?  Com- 
ment cette  t'aie  fuperie  a-t  elle  enfin  baiffé  la 
tête  dans  la  coofufjon  dont  elle  eft  couverte  ? 
C‘e(î  ainfi  que  Moab  deviendra  un  fujet  de 
taillerie , ôc  un  exemple  redoutable  des  Juge-, 
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JEREMIE.  Chap: 
mens  de  Dieu , à tous  ceux  qui  l’environnent. 

40.  Car  voici  ce  que  dit  le  Seigneur  ; Ce- 
lui qui  la  doit  perdre,  va  prendre  fon  vol  com- 
me un  aigle;  ilëtendra  fes  ailes,  & viendra 
fondre  fur  Moab. 

41.  Carioth  eft  prife,  l’ennemi  s’eft  faifide 
fes  remparts;  ôc  en  ce  Jour-là,  le  cœur  des 
plus  vaillans  de  Moab , fera  femblable  à celui 
d’une  femme  qui  eft  dans  le  travail  de  l’en- 
fàntement  : ils  feront  fans  force  & fans  vi- 
gueur. 

42.  Moab  ceftera  d’être  peuple , parce  qu’il 
s’eft  glorifié  contre  le  Seigneùr. 

43.  La  frayeur,  la  fofte,  6c  le  piège  vous 
attendent , ô habitans  de  Moab , dit  le  Sei- 
gneur, yà«j  qu’aucun  de  vous  puijfe  échapper, 

44.  Grr  celui  qui  aura  fui  dans  fon  épou- 
vante , tombera  dans  la  foffe  ; ôc  celui  qui  fe 
fera  tiré  de  la  fofte  , fera  pris  au  piège , parce 
que  je  vais  faire  venir  fur  les  habitans  de 
Moab , l’année  où  je  les  vifitetai  dans  ma  co- 
in e , dit  le  Seigneur. 

45’.  Ceux  qui  fuyoient  le  piege  fe  font  ar- 
rêtés à l’ombre  d’Hefebon  , ytlle  forte  où  ils 
croy oient  trouver  leur  fketi  : mais  le  feu  eft 
forti  d’Hefebon , ôc  la  flamme  du  milieu  de 
Seon;  elle  a dévoré  une  partie  de  Moab  , ôc 
les  principaux  des  enfàns  de  confufton  & de 
tumulte , nournjfoit  dans  fon  fein  , en' 

ont  été  corifumés. 

4tf.  Malheur  à vous  ô Moab  ; vous  êtes 
perdu  , peuple  de  Chamos,  vos  filles  ont 
'été  emmenées  en  fervitude. 

47.  Mais  dans  les  derniers  jours , je  ferai 
revenir  les  captifs  de  Moab , dit  le  Seigneur. 
Jufqu’ici  ce  font  les  jugcmens  du  Seigneur 
contre  Moab. 


XLriii. 


40.  Hxc  dlîit  Dominuj  : 
Ecce  quafi  a^uiU  volabit , Sc- 
extenJct  a'at  lUai  aj  Moab. 


41.  Capta  eft  Carioth , & 
muniiiones  comprehenfjc 
font  : & erit  cor  fortiura- 
Moab  in  die  illa.fîcut  cor’ 
muJieris  pauuriemii. 


4».  Et  ceflabit  Moab  efle' 
populus  : quoniam  contra' 
Dominum  gloriatus  eft. 

43-  Pavor,  Stfovea, 
laqoeus  fuper  te,  6 habitator' 
Moab,  dicir  Dominu». 

44.  Qui  fugerità  faciepa- 
voris , cadet  in  foveamtJî 
qui  confccnderit  de  fovea, 
capietur  laqueo  : adducara 
enim  ftjpcr  Moab annum  vi- 
ftiationis  eorum , ait  Uomi- 
nur. 

4».  In  umbra  Hefe'oon  fte- 
lerunt  de  laqueo  fugientes  r 
quia  ignis  eerefTuj  eft  de 
Heftbon , & rtammi  de  me- 
dio  Sion , & devorabit  par- 
tein  Moab,  5;  veriiccm  c- 
liotum  lufflultui. 


4d.  Va:  tibi  Moab , petiifti 
popule  Chamos  : quia  com- 
prehenfi  fitnt  filii  tui , & (i- 
liât  tu*  in  captivitaten». 

47.  Et  Converlam  c.iptivi- 
tatenr  Moab  in  noviflimis  ' 
diebus  , ait  Dominas,  llu- 
curque  jtiJicia  Moab. 
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CHAPITRE  XLIX. 


§.  I.  Prophaic  de  la  captivité  des  enfant  d’ Amman , & de  leur  retour  dans 

leur  pays. 


I.  Ad  filîos  Ammon.  Hrc 
dicît  Dominas  : NumcjuiJ 
non  filii  funr  llracl  ? au 
ffs  non  eft  ei  ? Cur  igitur 
hcrediiaie  pofTcdit  Md- 
chom  , Gad  : pcpulus 

cjus  in  uibibus  cju$  luojta- 
vit  ! 


1.  Idc6  ecce  dics  Teniunt, 
^îcit  üominue  : & 3uditurn 
facum  fuper  Rabbath  fiiio- 
rum  Ammon  fremitum  nrse- 
lii,  & erit  in  tumulum 
pata,  Bitarque  ejus  jgni  fuc- 
cendemur,  & polTidcbit  ïl- 
Mcl  poflciTorcï  lûoï,  ait  Do- 
luinus. 


Ulula  Hefcbon,  qub- 
flîam  vaflata  eft  Hai;  da- 
xn.ue  Bill  Kabbaih*  accin- 
gîte  vos  ciliciis  : plangite 
ISc  circuite  per  lêpes  ; quo« 
niam  Mcichom  in  traniîni- 
migrationi'm  ducetur  , fa- 
cerdos  ejus  & principes  c- 
Jus  Bmul. 


4.  QuiJ  gloriarîs  in  val- 
libus  i deBuxit  vallis  rua , 
Bill  dc'icait,  qux  conBde* 
bas  in  ^eiuufis  iuis , 3;  di- 
^bas>T^ais  vcniec  ad  mef 


1.  Y Oici  cc  que  dit  le  Seigneur  contre  les 
enfans  d’Ammon  ; Ifracl  n’a-t-il  point  eu 
d'enfans  ? n’a-t-il  point  d hdritiers?  Pourquoi 
donc  le  Roi  des  j'Jmmcnites , ejtti  adore  Alel- 
cliom  comme  fon  Dieu  , s’cft-il  emparé  de 
Gad,  comme  de  fon  héritage.'’  ôc  pourquoi 
fon  peuple  a t-il  établi  fa  demeure  dans  fes 
Villes  , lorfque  ciiix  de  cette  tnhu  ont  été  tranf- 
portes  en  AJJÿne , comme  ft  je  n’ avais  pû  lesjaire 
revenir  dans  leor  pays? 

2.  C’eft  pour  cela  qu’il  viendra  un  jour, 
dit  le  Seigneur,  que  je  ferai  entendre  dans 
Rabbath  , cao/fa/e  des  enfans  d’Ammon,  le 
frémilTement  & le  bruit  des  armes  de  fes  tn~ 
nemis.  CejJ  pour  cela  qu’elle  deviendra  par  fa 
ruine  un  monceau  de  pierres,  que  les  autres 
y tlles  du  pays , qui  fmt  comme  fes  filles  , fe- 
ront confumées  par  le  feu  , & qu’Ifracl  fc 
rendra  maître  de  ceux  qui  l’auiom  maîuifé , 
dit  le  Seigneur. 

î.  Pouffez  des  cris  & des  hûrlemens , ô 
habitant  d Hefebon , parce  que  la  yUlt  forte 
de  Haï , où  vous  mettiez  votre  confiance , a été 
détruite.  Criez  , enfans  de  Rabbath  , revê- 
tez-vous de  cilice  , faites  retentir  vos  plaintes 
& vos  foupirs  , en  courant  autour  des  haies, 
parce  que  Melchom  votre  Dieu  fera  emmené 
captif,  ôc  avec  lui  fes  Prêtres  6c  fes  Princes. 

4-  Pourquoi  vous  glorifiez-vous  dans 
tihté  de  vos  vallées  , ô enfans  d' Ammon  f 
L' abondance  de  votre  vallée  s’eft  écoulée  com- 
me l’eau , ô fille  délicate  & plongée  dans  les 
de/ice> , qui  mettiez  votre  confiance  dans  vos 
tréfors , ÔC  qui  difiez  : Qui  viendra  contre 
Pioi.'’ 


J.  Jç 
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ç . Je  vais  faire  tomber  la  frayeur  fur  vous , 
(dit  le  Seigneur,  le  Dieu  des  armées.  Vous 
tremblerez  devant  tous  ceux  qui  vous  envi- 
ronnent ; & vous  ferez  tous  difperfés  , l’un 
d’un  côté  , l’autre  de  l'autre , fans  qu'il  y ait 
perfonne  pour  vous  rallier  dans  votre  fuite. 

6.  Après  cela,  néanmoins,  je  ferai  revenir 
les  enfans  d’Ammon  , dit  le  Seigneur. 


XLÎX. 


s.  Ecce  fgo  Jnducam  fu- 
per  tp  tcrrorem,  ait  Donii- 
nus  Deus  exercituum  , ah 
omnibus  qui  (um  in  cir- 
cuitu  tuo  : & dirpergemini 
iinguli  à conlpe^ti  veftro  , 
nec  erit  qui  congrcget  fu- 
giemes. 

fi.  Et  port  hsc  rfvcrti  fa- 
ciam  optivos  filiorum  Ara- 
mon, ait  Dominus. 


§.  II.  Prophétie  contre  Vldumée.  Son  orgueil  fera  caufe  de  fa  ruine. 

7.  Prophétie  contre  l’Idumée.  Voici  ce  7.  Ad  idumram.  h*c  dî- 
oue  dit  le  Seigneur  des  armées  : N’y  a-t-U 

donc  plus  de  fagefle  dans  Theman  r Ses  en-  piemia  in  Thcman  ? Perüt 
fans  font  fans  confeils  ; leur  fagefle  leur  eft  ^ 

1 • -1  'O  faâa  en  lapientia  eorum. 

devenue  mutile. 


8.  Fuyez  , fauvez-vous  de  vos  ennemis, 
defcendez  dans  les  creux  de  la  terre  les  plus 
profonds  , habitans  de  Dedan  , parce  que 
j’ai  fait  venir  fur  Efaü  le  jour  de  là  deftruc- 
tion  ; le  tems  où  je  le  dois  vifiter  dans  ma  co- 
lère ejl  arrivé. 

p.  Si  des  gens  fuflent  venus  pour  dépouil- 
ler v*s  vignes , ne  vous  auroicnt-ils  pas  laiflTé 
quelques  raifins  ? Si  des  voleurs  fùflent  ve- 
nus vous  voler  la  nuit , ils  n’auroient  pris  que 
ce  qu’ils  auroient  cru  leur  devoir  fufnre. 

10.  Mais  pour  moi,  j’ai  découvert  les  thré- 
fors  tfEfaü  , & je  les  ai  tous  enlevés  ; j’ai  mis 
au  jour  ce  qu’il  tenoit  le  plus  caché,  6c  il  ne 
pourra  plus  demeurer  fecret.  Sesenfàns,  fes 
fireres,  ôc  fes  voifins  ont  été  ruinés  ; ôc  lui- 
même  bien-tôt  ne  fera  plus.  Il  ne  refera  perfonne 
de  ce  peuple  qui  puijfe  dire  à fin  ami  mourant  ; 

1 1 . Laiflez-moi  le  foin  de  vos  pupilles  ; je 
leur  fauverai  la  vie , 6c  vos  veuves  efpereront 
en  moi. 


*.  Fugite  Sc  terga  verti- 
f e , defcendiic  in  voraginem 
habitatores  Dedan  : quo- 
niam  perditionem  Efaii  ad- 
duxi  Tuper  eum , tempus  vi- 
liiationis  ejus. 


P.  Si  TÎndemiatore»  ve- 
niflent  fuper  te , non  reli- 
quilTent  racemum  ; ii  fûtes 
in  node  > tapuilTent  quo4 
rufficerent  fibi. 


10.  Ego  veto  ditcoope- 
rui  Elâu , revelavi  abfcon- 
diiaejus,  fit  celari  non  po- 
lerit  : vadaaum  eft  femen  e- 
jus  ,&  fratres  ejus,  fie  ricini 
ejus , fit  non  erit. 


ir;  Relinque  puplllor 
tuos  : ego  faciam  eos  vive- 
re  ; fit  Tiduz  tux  in  me  fpe-. 
rabunt. 


12.  Car  voici  ce  que  dit  le  Seigneur  : Ceux  '*•  Quihic  dicn  Domi- 

qui  ne  lembloient  devoir  pas  être  jugés  a la  j^ajcium  ut  biberent  cali- 
rigucur  pour  boire  du  calice  d’afflidion  , com-  cem , hibernes  bibent  : fit 
me  font  les  enfans  de  Jacob  que  fai  chofts  pour  'V 

i r f 7 ' • f's  • non  eris  innoccnS|lc« 

mon  peuple , lcront  néanmoins  contraints  d en  bibens  bibcs< 
toire.  Vous  donc , ô Edom , qui  nétes  point 

Tome  11^,  Part.  IL  B 
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mon  peuple , demeurerez-vous  impuni,  com- 
me fl  vous  étiez  innocent  ? Non , vous  ne 
ferez  point  traité  comme  innocent  : mais 
vous  lîolrez  certainement  de  ce  calice  , cow- 


t}.  Qi;ii  p?r  memetip- 
fum  juravi,  dicit  Dorainus  , 
^uôd  in  foliiuiiincm , & in 
cpprobrium  , & in  defer- 
tum , & in  malcdiflionem 
critBofra:  & omnes  civi- 
tates  cjua  erunt  in  loUtudi- 
jics  rempiternas. 


14.  Auditum  audivi  à Do- 
mino, & Icgatus  ad  Gemes 
miflus  eft  , congrfgamini , 
& vcniio  comni  CJm  , Sc 
conliiiganius  in  prxlium  : 

i<.  ecccenim  parvulum 
deJi  te  in  Geniibus,  con- 
temptibilcm  inter  homincs. 

15.  Arrogantiü  tua  dece- 
pit  te  , & fupetbia.cordis 
tui  : qui  habitat  in  cavernit 
petra: , Sc  apprehendere  ni- 
leris  altitudinem  collis  ; 
cùm  exaltaveris  quafi  aquila 
nidum  tuum  , inde  detra- 
liam  te,  dicit  Dominut, 


17.  Et  erit  Idumxa  dctër- 
Ij  : omnis  qui  tranlîbit  per 
cam,  ftupebit,  & libUabit 
Ibper  omnes  plagas  ejus. 

1 8.  Sieur  fubverlà  eft  So- 
doma,  ic  Gomorrha,  & vi- 
ciez ejus  , ait  Dominut  : 
non  habiubit  ibi  vir,  & 
non  incolet  eam  filius  ho- 
minis. 

ip.  Ecce  qua/î  Ico  afeen- 
det  de  fupetbia  Jordanit  ad 
pulchritudincm  robuftam  : 
quia  lubità  curtere  faciam 
eum  ad  iliam  : & quis  ctit 
eîeflus  > quem  priponam 


me  étant  très-coupable. 

•n  J.  Oui , Je  jure  par  moi-même  , dit  le 
Seigneur , que  Bofra  fera  défolée  , qu’elle 
fera  deferte  , qu’elle  deviendra  l’objet  des 
infultes  & de  la  malédiction  des  hommes, 
& que  toutes  fes  villes  feront  réduites  en  des 
folitudes  éternelles , étant  privées  pour  toûjours 
de  leurs  habitant. 

1 4,  Car  j’ai  entendu  une  voix  qui  venoh  du 
Seigneur  , & un  Ambaffadeur  a été  envoyé 
vers  les  nations  , pour  leur  dire  de  fa  part  : 
AflTemblez-vous  tous , Sx.  venez  contre  Bofra > 
& marchons  tous  enfemble  pour  la  combattre. 

1 y.  Peuple  de  Bofra  , je  vous  rendrai  petit 
entre  les  peuples  , & méptifable  entre  les 
hommes. 

\6.  Votre  infolence  & l’orgueil  de  votre 
cœur  vous  a féduit,  vous  qui  habiter  dans 
les  creux  des  rochers , & qui  tâchez  de  mon- 
ter jufqu’au  fommet  des  coteaux.  Quand 
vous  auriez  élevé  votre  nid  aulTi  haut  que  l’ai- 
gle , je  vous  arracherois  néanmoins  dc-là , 
dit  le  Seigneur. 

1 7.  Et  ainfi  ridumée  fera  délêrte  , comme 
je  fai  prédit.  Quiconque  palferaau  travers  de 
fes  terres  fera  frappé  d’étonnement , & fe 
rira  de  toutes  fes  plaies. 

18.  Elle  fera  renverfée , comme  l’ont  été 
Sodome  & Gomorrhe  avec  les  villes  voifines, 
dit  le  Seigneur  ; il  n’y  aura  plus  perfonne  qui 
y demeure  ; il  n’y  aura  plus  d’hommes  pour  y 
habiter. 

1 p.  L’ennemi  viendra  du  côté  du  fier  Jour- 
dain ; il  s'avancera  comme  un  lion  contre  fes 
villes  fi  fortes  & fi  belles  ; car  je  les  ferai  fon- 
dre tout  d’un  coup  fur  ridumée.  Où  font  les 
vailians  hommes , afin  que  je  les  emploie 
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icontr’elle  ? viennent  î eb*  je  leur  donne~ 

rai  l'avantaj^e  fur  elle , fans  quelle  puiffe  ré- 
fijler.  Car  qui  eft  femblablc  à moi  ? Qui  pourra 
fubliftcr  devant  moi  ? Qui  cil  le  palleur  des 
hommes  qui  puilFe  foutenir  l’dclat  de  ma  face  f 
20.  Ecoutez  donc  le  deflein  que  le  Sei- 
gneur a formé  contre  Edom  , & les  réfolu- 
tions  qu’il  a prifes  contre  les  habitans  de  The- 
man  : Je  jure  , a-t-il  dit , que  les  plus  petits 
& les  moindres  de  l’armée  que  j'envoyerai 
contr  eux , les  mettront  en  fuite  , & renver- 
feront  avec  eux  toute  leur  ville. 

2 1.  Le  bruit  de  leur  ruine  a émû  toute  la 
terre  , & leurs  cris  fe  font  fait  entendre  fur 
les  eaux  de  la  mer  rouge. 

22.  L’ennemi  va  paroître  comme  un  aigle; 
il  prendra  fon  vol , il  étendra  fes  ailes , ôc 
viendra  fondre  fur  Bofra  : ôc  en  ce  jour-là  , 
le  cœur  des  vaillans  d’idumee  fera  ferablable 
à celui  d’une  femme  qui  eft  dans  les  douleurs 
de  l’enfantement. 

§.  III.  Prophétie  contre  Damas  ; contre  Cedàr  , ^ 

les  Provinces  d'Âfor. 

25.  Prophétie  contre  Damas  & contre  toute 
la  Syrie , dont  elle  efl  la  capitale.  Les  habitans 
Hemath  6c  ^/’Arphad , villes  principales  du 
pays , font  dans  la  confufion  èr  dans  f épou- 
vante, parce  qu’une  nouvelle  funefte  les  a 
étonnés.  Ceux  de  la  côte  de  la  mer  font  faifis 
de  trouble  > ôc  dans  l’inquiétude  qui  les  agite , 
ils  ne  peuvent  trouver  ne  repos. 

2<j..  Damas  a perdu  courage , elle  fuit  de 
toutes  parts.  Elle  eft  pénétrée  de  frayeur;  elle 
eft  accablée'  des  douleurs  qui  la  preflent , ôc 
qui  la  déchirent  comme  une  femme  qui  eft 
en  travail. 

,2 J.  Comriient  ont- ils  ainfi  abandonné 
cette  ville  li  belle , cette  ville  de  délices 
2(î.  Ses  jeunes  gens  tomberont  morts  dans 


XLIX.  ipy 

ci  ? quis  ciiîm  (îmi'is  ntei  ? 
Si  ijuis  fullinc-bii  me  ? & ijui» 
eft  ifte  p .ftor,  ^ui  ie(ilUt 
vultui  meo  ! 


20  Propterci  audite  con- 
fîlium  Domini,  quod  iniit 
de  Edom  : & cogiîationes  e- 
jus>  quis  cogituvit  de  hj- 
bitatoribus  Tht  mm  ; Si  non 
dejecerint  eos  pjtvuii  gte- 
gis,  nilî  diftip-iverint  cura 
eis  habitaculum  eoram. 

II.  A voce  ruina;  eonim 
commota  eft  tetra  : clamot 
in  mari  rubro  auditus  eft  vo- 
cis  ejus. 

21.  Ecce  quafî  aquila  at 
cendet,  & avolabic:  & ex- 
pandet  alas  fuas  fuper  Bof- 
ran  : Sc  erit  cor  fortium  Idii. 
mxx  in  die  ilia  , quail  coi 
mulieris  patturieniis. 


contre  les  Royaumes  ou 


2}.  Ad  Damafirum  : Con- 
fufa  eft  Eraaili  & .\iqili  vd  t 
quia  audiium  peftimum  au- 
diemnt,  turbati  llmt  in  ma- 
ri; prz  follicituJinc  quiei- 
ccre  non  potuit. 


14.  DüToIuta  eft  DamaP. 
eus , vcifi  eft  in  fugam,  tie- 
inor  apprelu'udit  eam  , an- 
guftia  & dolorcs  tenuerunt 
eam  qualî  parturientera. 

2t.  Quomododerelique- 
runt  civitatem  laudabilem  » 
urbem  lititi*  ! , 

2«.  Ideo  cadent  juvenea 
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«jus  in  plateis  ejus  : S:  om- 
iKS  viti  prxlii  comicefcent 
!■  die  ilia,  aû  Dominus 
exercicuum. 

17,  Et  fucccnJam  ignem 
in  muro  Djin.ifci , St  devo- 
tabitmœnb  Bcoadad. 


fes  places  , & tous  fes  hommes  de  guerre 
feront  dans  un  profond  filence  en  ce  jour-là  > 
dit  le  Seigneur  des  armées. 

27.  Je  mettrai  le  feu  aux  murs  de  Damas  ; 
& il  dévorera  les  murailles  des  palais  de  Be- 
nadad. 


18.  Ad  Cedar,  & ad  rég- 
na Afor,  qux  pereuflit  Na- 
buchodonofor  tex  Babylo- 
nis.  Hxc  dicit  Dominus  : 
Surgite , 5t  afeendite  ad  Ce- 
dar , & vallate  fdios  Orien- 
tis. 


19.  Tabernacula  eorum , 
& greges  eorum  capient  : 
pelici  eorum  , & omnia  va- 
lâ  eorum,  & camclos  eorum 
toUein  fibi  : & vocabunt  lü- 
pet  eos  formidinem  in  cir- 
cuiiu. 

30.  Eugite,  abiie  vehe- 
meiuer,  in  voraginibus  fe- 
dete  , qui  liabitaiis  .Afot  , 
ait  Dominus  : iniit  enim 
contra  vos  Nabuchodono- 
for  rex  Babylonis  conlilium , 
& cogitavit  adverrum  vos 
cogitationes. 

3 1.  Confurgitc , & afeen- 
diie  ad  gentem  quietam  , & 
habitantem  canfidenter,aic 
Dominus;  non  oOia,  nec 
«edtes  eis  : Toli  habitant. 


■31;  Et  eniM  cameli  eo- 
rum  indireptionem,  Si  mul- 
titudo  jumentorum  in  prz- 
dam  ; & difpergam  eos  in 
omnem  ventum  , qui  funt 
altonli  in  cotnam  : & ex 
orani  conSnio  eorum  addu- 
cam  interitum  lupec  eos , 
ait  Dominus. 

3 ).  Et  erit  Afor  in  habita- 
çulum  draconum  > déféra 


28.  Prophétie  contre  Cedar  &.  contre  les 
Royaumes  d’Afor , qui  furent  enfuite  détruits 
Par  Nabuchodonofor  Roi  de  Babylone.  Voici 
ce  que  dit  le  Seigneur  : Allez , Chaldéens  y 
marchez  contre  Cedar , & ruinez  les  peuples 
de  l’Arabie  qui  font  à l’Orient  de  la  Judée. 

29.  Ceft  ce  que  feront  les  Chaldéens  à l'égard 
de  ces  peMles  y ils  enlèveront  leurs  tentes  & 
leurs  pavillons  , tout  leur  équipage  avec  leuâ 
chameaux , 6c  Us  les  frapperont  de  terreur 
de  toutes  parts. 

50.  Fuyez  donc  y habitans  d’Afor,  courez 
à perte  d’haleine , cachez-vous  dans  les  creux 
de  la  terre , dit  le  Seigneur.  Car  Nabucho- 
donofor Roi  de  Babylone  a formé  des  def- 
feins  contre  vous , 6c  U a réfolu  de  vous 
perdre. 

31.  Je  tai  moi~mime  encouragé  dans  cette 
entreprife  , en  lui  difant  , dr  à tous  ceux  qui 
lui  font  foûmis:  Allez  tous  enfemble  contre  les 
Agareniens  ; marchez  contre  un  peuple  qui 
joüit  de  la  paix  , 6c  qui  vit  dans  une  entière 
fiircté,  dit  le  Seigneur.  Vous  n’y  trouverez 
ni  portes , ni  ferrures , qui  vous  arrêtent , ni 
perfonne  qui  puijfe  vous  réfijler  : car  ils  font  feuls 
dans  leurs  maifons. 

32.  Tous  leurs  chameaux  font  au  pUlage  ; 
6c  la  multitude  de  leurs  troupeaux  fera  en 
proie.  Je  difperferai  dans  tous  les  coins  de  la 
terre  ces  gens  qui  fe  coupent  les  cheveux  en 
rond  pour  honorer  leurs  idoles  , 6c  je  leur  fuf- 
citerai  des  ennemis  mortels , d’entre  tous  les 
peuples  qui  les  environnent , dit  le  Seigneur. 

33.  Et  Afor  deviendra  la  demeure  des 
dragons , elle  fera  étetneüement  déserte , U 
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n’y  demeurera  perfonne  , il  n’y  aura  pas  un 
feul  homme  qui  y habite. 


ufque  in  zternuffl  : non  ma" 
nebit  ibi  vir , nec  incole^ 
camfilius  hominii. 


§.  IV.  Prophétie  de  la  captivité  des  Elamhes  & de  leur  retour  dans 

leur  pays. 


54.  Paroles  que  le  Seigneur  dit  au  Pro- 
phète Jeremie  contre  Elam , au  commence- 
ment du  régné  de  Sedecias  Roi  de  Juda. 

5 J.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  des  ar- 
mées: Je  vais  brifer  l’arc  des  peuples  d’Ëiam  , 
& je  détruirai  toutes  leurs  forces.. 

35.  Je  ferai  venir  contre  Elam  les  troupes 
de  Babylone , ramajpes  de  toutes  les  parties  du 
monde  , comme  les  quatre  vents  des  quatre 
coins  de  la  terre.  Je  les  difperferai  dans  tous 
les  Pays  <fo«  viennent  ces  vents  ; & il  n’y  aura 

{)oint  de  peuple  où  les  fugitife  d’Elam  n’ail- 
ent  chercher  leur  retraite. 

37.  Je  ferai  trembler  Elam  devant  fes  en- 
nemis , devant  ceux  qui  chercheront  à lui 
ôter  la  vie.  Je  ferai  tomber  fut  eux  les  maux 
^eje  leur  ai  préparés  dans  ma  colere , & je  leur 
ferai  fentir  l’indignation  de  ma  fureur , dit  le 
Seigneur  : & s'ils  tâchera  de  fe  fauver  par  la 
fuite  , j’envoyerai  après  eux  l’épée  qui  les 
pourfuivra,  jufqu’à'  ce  que  je  les  aie  confus 
més. 

38.  J’établirai  mon  thrône  dans  Elam,  & 
j’en  exterminerai  les  Rois  & les  Princes , dit 
ie  Seigneur  : 

3p.  Mais  dans  les  derniers  jours,  dit  le 
Seigneur  , je  ferai  revenir  les  captifs  d’Elam  , 
& je  les  rétablirai  dans  leur  Pays. 


J4.  Quod  faâurri  eft  ver- 
bum  Domini  ad  Jeremiam 
prophetam  aJvetfus  Ælam , 
in  principio  regni  Scdeciz 
regis  juda, dicens  r 

5;.  Hxc  dicit  Dominus 
exercituum;  Ecceegocon- 
fringam  arcum  Æl.tm  , St 
lüminam  foriitudincm  ec- 
lum. 

3«.  Et  inducam  fuperÆ- 
lam  quatuor  ventos  a qua- 
tuor plagis  ccrli  : & veniila- 
bo  eos  in  omnes  ventos  itV 
tos:  & non  erit  gens,  ad 
quam  non  perveniant  ptor 
fugi  Ælam. 


37.  Et  pavere  faciam  Æ- 
lam  coram  inimicis  fuis , 8c 
in  confpeAu  quzrentium  a- 
nimam  eorum  : & adducam. 
fupet  eos  malum , irara  fu- 
roris  mci , dicit  Dominus 
& mittam  poil  eos  glaJium> 
donec  confumam  cos. 


38.  Et  ponam  folium^ 
meum  in  Ælam , & per- 
(|am  inde  reges  & principes,, 
ait  Dominus. 

39.  In  noviflimis  auteni' 
diebus  reverti  faciam  capti- 
Tos  Ælam,  dicit  Dominus,. 


/ 


B b iij 


\ 


Digitized  by  Coogle 


JEREMIE.  Chat.  L. 


ip8 


« 


CHAPITRE  L. 


§.  I.  Prcphàie  de  la  ruine  de  Bahyîane  par  les  Ferfes  & les  Aledes.  Retour 
des  Juifs  qu'elle  tient  captifs. 


I.  Verbum  , quod locutuj 
eft  Dominus  Je  IJabylone  , 
& de  terra  ClialJxorum  , in 
manu  Jcrcmix  proplietx. 

i.  Annur.iiate  in  Gcnti- 
bus,  & audirum  facile  : Ic- 
Tuie  (îgnum , pradicate  , & 
no'.’ie  ctlare  : dicitc  : Capta 
eft  lî.ibylon  , confiirus  eft 
Bc! , viehis  eft  Merodach  , 
ccnfufa  lunt  Iculptilia  cjut , 
iupcraia  ûint  idola  eorunt. 


5.  Quoniamafcendii con- 
tra cam  gens  aU  Aquilcne  , 
qui-  ponet  terram  ejiis  in 
(oliludincm  : & non  erit  qui 
lulitet  in  ca  ab  homine  uf- 
que  ad  pecus  : & moti  funt , 
& abierunt. 

4.  In  diebus  illis , & in 
temporc iilo, ait  Dominus  : 
ventent  filii  Ilrael.ipli  & ti- 
lii  Juda  limul  : ambulantes 
& flemes  properabuni  , Sc 
Dominum  Deum  Pauni  qux- 
icnc. 


T.  In  Sion  imerregabunt 
vi«n  , liuc  faciès  eorunt. 
Venient,&  apponentur  ad 
Dominum  fctdere  fempi- 
cerno,  quod  nulla  oblivione 
dclebiiur. 

i.  Grexperditus  faftus  eft 
populus  meus  : paftores  eo- 
nini  reduxetunc  eos,  fecc- 
runtquc  vrgiri  in  momi- 
|aus  : de  monte  in  collera 
tranfierunt  , obiiii  funt  cu- 
biUs  fui. 


>•1  Aroles  que  le  Seigneur  dit  contre  Ba- 
bylone,  ôc  contre  le  Pays  des  Chalddensj 
par  le  Proplictc  Jcremic. 

2.  Annoncez  ceci  parmi  les  nations,  fài- 
tes-le  entendre  à tous  les  peuples  de  la  serre  , 
levez  l’dtendart , publiez-lc , & ne  le  cachez 
point,  dites  hardiment-,  Babylone  a étd  pri- 
fe.  Bel  fon  Dieu  eft  confondu,  Merodach 
quelle  adore  eft  vaincu , leurs  ftatues  font  bri- 
fdes  , & leurs  idoles  vaincues.  C’ejl  ce  qui  ar- 
rivera très-certainen.ent  : 

î.  car  un  peuple  vit  nt  d'aquilon  contre  Ba- 
bylone, qui  réduira  Ion  Pays  dans  une  folitu- 
de , fans  qu’il  y ait  plus,  ni  homme , ni  bête, 
qui  y habite,  lis  ont  pris  la  fuite,  ôc  ils  fe 
font  retirés  aillciiis. 

4.  En  ces  jours- là,  6c  en  ce  tems-là , dit  le 
Seigneur,  les  enfans  d'Ifraél  6t  les  enfans  de 
Juda  retourneront  tous  enfemble  dans  leur 
Pays  : ils  marcheront  ôc  viendront  à grande 
hâte,  en  pleurant  de  joie  pour  leur  délivrance , 
& de  triftejjè  pour  la  défo/aticn  de  Jerufalem , 
ôc  ils  chereberont  le  Seigneur  leur  Dieu  de 
tout  leur  axur  ; 

y.  £>“  ils  demanderont  le  chemin  pour  al- 
ler à Sion;  tous  leurs  regards  feront  tournés 
de  ce  côté-là.  Ils  viendront , ôc  ils  fe  réuni- 
ront au  Seigneur  par  une  alliance  éternelle , 
dont  la  mémoire  ne  s’effacera  jamais. 

5.  Avant  que  J aie  livré  mon  peuple  aux 
Cha'dechs , //eft  devenu  comme  un  troupeau 
de  brebis  égarées , parce  que  les  pafleurs  , qui 
les  devaient  conduire  dans  la  bonne  vote , les  ont 
réduites,  ils  les  ont  &it  errer  par  les  monta- 
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gnës  ; elles  ont  paffë  des  montagnes  fur  les 
collines  , pour  y adorer  de  vaines  idoles  , ar 
elles  ont  oublié  Jaüfalem  , qui  était  le  lieu 
de  leur  repos. 

7.  Æjfi  tous  ceux  qui  les  ont  trouvées  les 
ont  dévorées:  & leurs  ennemis  ont  dit:  Nous 
ne  péchons  point , en  les  traitant  fi  mal  ; 
parce  Quelles  avoicnt  ofFenfé  le  Seigneur,  qui 
eft  la  oeauté  de  la  juflice  , le  Seigneur  qui 
avoir  avoir  été  l’attente  de  leurs  peres. 

8.  Mais  maintenant  que  majujtice  efi  Jatis-' 
faite  i mon  peuple , fuyez  du  milieu  de  Baby- 
lone , fortez  du  pays  des  Chaldéens  ; & foiez 
dans  votre  fuite  comme  les  chevreaux  qui 
marchent  à la  tête  du  troupeau  : Hâtez-vous 

■ de  vous  retirer  de  cette  ville  qui  va  être  P objet 
de  ma  vengeance  & de  ma  fureur. 


7.  Oinnes,  qui  inrens- 
runt , comeJerunt  eos  : ."le 
hoftes  eorumdixerunt:  Non 
pcccavimus  ; pro  co  quoi 
peccaverunt  Domino  dt- 
cori  juftiiia; , Se.  expeflatio- 
ni  patrum  eormn  Domino. 

8.  ReceJitede  meJioBa- 
l>ylonis,&  de  terra  Chal> 
dzorum  egredimini  : & el- 
tote  quaJî  hoedi  ante  gregsm.- 


§.  II.  Dieu  fera  'venir  de  rapiihn  une  multitude  de  peuples  qui  prendront 
Babyhne , & qui  la  ruineront , pour  la  punir  des  maux  qu’elle  a faits  à 
l’héritage  du  Seigneur. 


3.  Car  je  vais  fufeiter  du  piays  de  l’aquilon 
une  multitude  de  peimles  réunis  enfemble  ; 
& je  les  ferai  venir  à Babylone.  Ils  fc  prépa- 
reront pour  l’alTiéger  , & ils  la  prendront  : 
leurs  fléchés  feront  comme  la  floche  qui  part 
de  la  main  meurtrière  d’un  vaillant  homme  , 
qui  n’cft  jamais  fans  effet. 

1 0.  La  Chaldéc  fera  livrée  en  proie & 
tous  ceux  qui  la  pilleront  s’enrichiront  de  fes 
dépouilles  , dit  le  Seigneur. 

« 1.  Comme  vous  avez  triomphé  de  joie* 
O Chaldéens  , & que  vous  avez  parlé  infolem- 
ment  en  pillant  mon  héritage  ; comme  alors 
vous  vous  êtes  répandus  en  des  cris  de  ré- 
joiiiflances , ainfl  que  de  jeunes  veaux  qui 
bondiflent  fur  l’herbe , & comme  des  tau- 
reaux qui  font  retentir  leurs  mugüTemens  ; 

12.  Babylone  votre  mere  feraauffi  couverte 
d une  extrême  confirfion  ; cette  ville  ôii  vous 
êtes  nés  , qui  efi  fi  grande  , & dont  les  bàti- 


9-  Quoniam  ecce  ego 
fufciio , Sc  adducam  in  Ba- 
bylonem  congregationern 
Gentium  magnarum  de  ter- 
ra Aquilonis  : & pr*para- 
buntur  adverfus  eam , ac 
inde  capietur  : (âgitta  ejus 
quart  viri  fortis  interfe^totif, 
non  reTertetur  vacua. 

10.  Et  erit  Clialdfa  in 
prrdam  : omnes  vaftantes 
eam  replebuntur  , ait  Do- 
minus. 

11.  Quoniam  exultatis , 
& magna  loquimini , diri- 
pientes  hcreditatem  mcam  : : 
quoniam  ctFurt  eftis  rtcut  vi- 
tuli  fuper  herbam,  & mu- 
giiUs  rtcut  uuii. 


II.  confufteft  mater  vert- 
tra  nimis  & ada:quata  pul- 
veri , qua;  genuit  vos  : ccce 
noviiTuna  erit  in  Gentibus , 
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mens  font  fi  fuperhes , fera  tîgalée  à la  poulliefô 
qui  eft  fur  la  terre  : elle  deviendra  la  derniers 
ville  des  nations , & elle  fera  changée  en  un 
défcrt  fans  chemin , & fans  eau. 

I J.  La  colere  du  Seigneur  la  rendra  inha- 
bitée, & la  réduira  ert  un  défert.  Quiconque 
palTera  par  Babylone  fera  frappé  d’étonne- 
ment , & fe  rira  de  toutes  fcs  plaies , qui  font 
très-grandes. 

1 4.  Car  voici  ce  que  dit  le  Seigneur  aux  peu* 


t?.  Ab  ira  Dotnin!  non 
fiabiubitur  , fed  rcdigetur 
tou  in  foütudinem  : omnis 
qui  trunfibit  per  B.ibylo- 
nem,  ftupebit,  & fibilabit 
fuper  univerfis  plagis  ejus. 

14.  Przparamini  contra 

B.ibylonera  p«  j Att’//  a choifts  pour  être  le>  mim lires  de  fa 

omnes  qui  tenditis  arcum  ; r i ^ J r „ , , , / , 

debellatc  eam  , non  parca- 
fia  jaculis  : quia  Poraino 
peccavit. 


IJ.  Clamate  adverfuJ 
eam,  ubique  dédit  manum , 
çecidcrunt  fundamenta  c- 
juf , deftruâi  funt  mûri  ejuj, 
quoniam  ultio  Domini  cil  : 
ultionem  accipite  de  ea  ; 
ficut  fecit , facite  ci. 


Id.  Difperdiietâtorcm  de 
Babylone , St  tenentem  fal- 
cem  in  tempore  mefli?  : a 
facie  gladii  columb*  unuft- 
quilque  ad  populum  tuum 
convertetur  , & finguli  ad 
tcrtam  fuam  fugient. 


vengeance  : Attaquez  Babylone  de  tous  côtés, 
vous  tous  qui  favez  manier  l’arc , combattez- 
la , n’épargnez  point  les  fléchés,  parce  qu’elle 
a péché  contre  le  Seigneur  par  fon  idolâtrie  y 
Jon  orgueil  & fa  cruauté. 

ly.  Jettez  de  grands  cris  conrr’elle.  Elle^ 
tend  déjà  les  mains  de  toutes  parts  dans  fa 
défaillance;  fcs  fondemens  fe  renverfent , fes 
murailles  tombent  par  terre  , parce  que  le 
jour  de  la  vengeance  du  Seigneur  eft  venu. 
Vengez-vous  tftlle,  vous  que  Dieu  emploie  à 
cette  œuvre  , & traitez-la  comme  elle  a traité 
les  autres. 

16.  Exterminez  de  Babylone  celui  qui  lè- 
me  & celui  qui  tient  la  faucille  au  tems  de  la 
moiflbn.  Ils  uiiront  tous  de  devant  l’épée  des 
Fer  fes  & des  Mèdes , qui  fondront  fur  elle  d'une 
courfe  ‘plus  rapide  que  le  vol  de  la  colombe 
dont  elle  porte  la  figure  dans  fes  étend,  rts  ; ôc 
chacun  des  foldats  étrangers  quelle  avait  à fa 
’folde  retournera  à fon  peuple , ôc  fe  redrera 
dans  fon  pays. 


§.  III.  Jfraél  difperfé  reviendra  dons  fon  pays.  Les  Babyloniens  fes  ennemis 
feront  extermines. 

17.  Grex  dirpcrfiis  ifrael,  \y,  Ifraél  eft  comme  un  troupeau  de  brebis 

leonct  eieerrunt  cum  : pri-  difperfées  t les  lions  l’ont  chalTé  de  fon  pays. 

jtius  comcdit  eum  rex  Al-  i»  i/  /i  • 

fur:  ifle  noviflîmus  exoffa-  Lc  Roi  Q Alllir  lâ  UCVOtC  prClTlICr  . ITl^lS 

vit  eum,  Nabuebodonofot  Nabuchodonofot  Roi  de  Babylone,  qui  eft 
rex  Bdbjfiom».  dernier  ennemi , lui  a brifé  tous  les  os. 

18.  C’eft 
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'i8.  C’cft  pourquoi  voici  ce  que  dit  le  Sei- 
gneur des  armées , le  Dieu  d’Ifracl  : Je  vais 
vifiter  dans  ma  colere  le  Roi  de  Babylone  ôc 
fon  pays , comme  J’ai  vifité  le  Roi  d’Aflur. 

ip.  Je  ramènerai  Ifraél  dans  le  lieu  de  fa 
demeure  -,  il  rentrera  dans  fes  pâturages  du 
Carmel  6c  de  Balàn  ; 6c  fon  ame  fe  raîîafiera 
fur  la  montagne  d’Ephraïm  6c  de  Galaad. 

20.  En  ces  jours-là  6c  en  ce  tems-là , dit 
le  Seigneur,  on  cherchera  l’iniquité  d’Ifracl, 
6c  elle  ne  fera  plus  ; on  cherchera  le  péché  de 
Juda , 6c  il  ne  fe  trouvera  point , parce  que 
je  me  rendrai  favorable  à ceux  Centre  ce  peu- 
ple que  je  me  ferai  réfervés. 

2 1.  Perfes  & Medes , marchez  contre  la 
terre  des  Chaldéens  qui  ont  été  les  dominateurs 
des  peuples  ; 6c  faites  la  vengeance  de  fes  ha- 
bitans.  Renverlèz , tuez  tous  ceux  qui  les 
(ùivent,  dit  le  Seigneur,  6c  faites  toutfijon 
l’ordre  que  je  vous  ai  donné. 

22.  Le  bruit  désarmées^»/  marchent  contre 
h Roi  de  Babylone  s’entend  fur  la  terre  ; 6c  il 
ell  fuivi  d’une  grande  plaie , dont  elles  frappe- 
font  ce  Prince  fuperbe. 

23.  dira  alors-.  Comment ff/«/  qui  ètoit 
cornme  le  marteau  de  toute  la  terre , a-t  il  été 
brifé  6c  réduit  en  poudre  ? Comment  cette  Ba- 
bylonc  fi  fameuje  parmi  les  nations  a-t-elle 
été  changée  en  un  grand  défert  f 

24.  Cefl  que  je  vous  ai  fait  tomber  dans  un 
piège , ô Babylone  : 6c  vous  avez  été  ptife  , 
fans  vous  en  Être  apperçue,  dit  le  Seigneur; 
vous  avez  été  furprife  , 6c  faifie  tout  d’un 
coup  par  vos  ennemis  , parce  que  vous  vous 
Êtes  attiré  la  colore  du  Seigneur. 

2 y.  Ainfilc  Seigneur  a ouvert  fon  thréfor, 
il  en  a tiré  les  armes  de  fa  colere  , parce  que 
le  Seigneur,  le  Dieu  des  armées  , en  a be- 
foin  contre  le  pays  des  Chaldéens , contre 
Babylone , qui  en  ejl  la  capitale. 

Tome  ly".  Part.  11. 


L. 

18.  Proptercà  lire  iticit 
Dominus  cxcrcituum  Deus 
Ifrael  : Ecce  ego  vilit.ibo 
regem  B.ibylonij,  S;  terrain 
ejus , ficut  vifiuvi  regem 
Allur  : 

19.  & rcducam  Ifrael  ad 
habitaculum  luum  : & pal- 
cetur  Carmelum  & Balàn  i 
& in  monte  Ephtaim  & Ga- 
laad ûturabitur  anima  ejus. 

20.  In  diebus  ilHs,  & in 
cempore  illu,  ait  Dominus. 
qirretur  iniquiias  Ifrael , Sc 
non  erit  ; & peccaium  Juda; 
& non  inveniecur  : quo- 
niam  propicius  ero  eis.  quos 
reliquero. 


II.  Super  terram  domi- 
nantium  afeende,  & fupec 
habiiaiorcsejus  viiita,  dilfi- 
pa , & intetfice  qur  port  eus 
iiini,  ait  Dominus;  & fàc 
juxta  omnia  qur  prxcepi 
(ibi. 

II.  Vox  belli  in  terra , Se 
contritio  magna. 


ij.  Quomedo confraflus 
eft.  & contritus  malleus  u- 
niverlr  terrr  î quomodo 
verfa  eft  in  defertum  Babyn 
Ion  in  Gentibus } 


14.  IHaqueavi  te , & cap- 
ta  es  Babylon , & nefeiebas  ; 
inventa  es  & apprehenfa  : 
quoniam  Dominum  provon 
cafti. 


ly,  Aperuit  Dominue 
thefaurum  fuum  , & pro- 
tuiit  vafa  irr  fur  ; quoniam 
opus  eft  Domino  Deoexer- 
cituum  in  terra  Chaldro; 
rum. 


Ce 
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i?.  Vcnitp  nJ  c.im  sli  ex- 
trcniiï  lîiiibu'*  i .iperite  ut 
exc  m qu  CO  culcenteam: 
to!  i c de  via  lapides , & re> 
d gi:c  in  acetvos,  & inter- 
licite  cain  : nec  lit  quid- 
qaam  rc.iquum. 
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26.  Aîarchcz  contr’clle  des  extrdnurds  du 
monde  , a dit  U ^cigr.eur  ; ouvrez  tour , pour 
donner  cnttdc  à ceux  qui  la  doivent  fouler 
aux  pieds  ; ôtez  les  pierres  des  chemins  , 6c 
mettez -les  en  monceaux  , afin  que  rien  ne 
vous  airéie.  Tuez  tout  dans  elle,  fans  y rien 


17.  DiflipJte  univerfos 
fortes  ejus  , delccndant  in 
occilîonem  : va:  cis  • quia 
venit  dies  eorum  , tempus 
jrifitationis  cotura. 


it.  V'ox  fugiemium,  St 
#orum  qui  evalèrunt  de  ter- 
ra Babylonis , ut  annuniient 
in  Sion  ultioncm  Domini 
Pei  noftti , ultioncm  tero- 
pli  cjus. 

19.  Annumiate  in  Baby- 
lonem  pluritnis  ^ omnibus 
qui  tendunt  arcum  : conlîf- 
titc  adverfus  eam  per  gy- 
rum  , & nulkis  evadat  : reJ- 
ditceirecundùm  opus  fuum: 
juJttaomnia  qua:  fecit , fa- 
citc  illi  : quia  contra  Domi- 
itum  erc^a  cft  , adverfum 
lànctum  Ilrael. 


50.  Tdeirco  cadent  juve- 
nes  ejus  in  plateis  ejus:  8c 
omnes  viri  belUtorcs  ejus 
conticrfccnc  in  die  ilia , ait 
Pominus. 


laiifer. 

27.  Exterminez  tout  ce  qu’elle  adcvaillans 
hommes;  faites-les  venir  ci yôw/erottrr , pour 
être  égorgés.  Malheur  à eux  , parce  que  leur 
jour  eft  venu  , le  tems  où  Dieu  les  devoir  vi-: 
fiter  dans  fa  co/ere. 

28.  On  entend  \z  voix  de  ceux  qui  fuient, 
de  ceux  qui  font  échappes  du  pays  de  Baby- 
lone  , qui  viennent  annoncer  à Sion  la  ven- 
geance du  Seigneur,  la  vengeance  qu  il  a 
faite  de  fon  temple  profane, 

2tj.  Annoncez  à tous  ceux  qui  tirent  do 
l’arc  qu’ils  viennent  en  foule  contre  Babylo- 
ne^Dites-leur  : Attaquez-la  , environnez-la  de 
toutes  parts  ; & que  perfonne  n’échappe  à 
votre  vengeance.  Rendez- lui  ce  que  fes  oeu- 
vres ont  mérité  , traitez-la  félon  tous  les  cri- 
mes qu’elle  a commis , parce  qu’elle  s’eft 
élevée  contre  le  Seigneur , contre  le  Saint 
d’Ifraël. 

30.  C’eft  pourquoi  fes  jeunes  hommes  tom- 
beront morts  dans  fes  places , & dans  fes  rues, 
ôc  tous  fes  gens  de  guerre  feront  réduits  en  ce 
jour-là  dans  un  profond  filence  par  la  mort 
qu’ils  foufriront , dit  le  Seigneur. 


# 


IV.  Dieu  vifitera  dans  fa  eolere  le  Roi  de  Babylone , Ù“  il  délivrera  fon 
peuple.  U exterminera  tous  les  Chaldéens  , pour  les  punir  de  leur  cruauté 
de  leur  idolâtrie,  - 


3 1 . Ecce  ego  ad  te , fuper- 
be  , dicit  Dominus  Deus 
exercituum:  quia  venit  diei 
tuus  , tempus  vifitationi, 
luz. 


3%.  ït  tadet  fuperbus , 8c 


3 1.  Je  viens  à toi , S Pr/nrefuperbe,  dit  lé 

Seigneur,  le  Dieu  des  armées,  a» 

Roi  de  Babylone  , parce  que  ton  jour  eft  venu  ; 
le  tems  où  je  te  dois  vifiter  dans  ma  eolere  ejl^ 
arrivé. 

32.  Il  fera  donc  renverfé , ce  Prince  fuper^  ' 
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bc  ; 11  tombera  par  terre  , & il  n’y  aura  per- 
fonne  pour  le  relever.  Je  mettrai  le  feu  à fes 
villes,  & il  dévorera  tout  ce  qui  eft  aux  en- 
virons. 

23.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  des  ar- 
mées : Les  enfans  d’Ifraël , aufll-bien  que  les 
enfans  de  Juda  , fouffrent  l’opprelTion  6c  la 
calomnie.  Tous  ceux  qui  les  ont  pris  les  re- 
tiennent , & ne  veulent  pas  les  lailïer  aller. 

34.  Afaù  leur  Rédempteur  eft  fort  : fou 
nom  eft,  le  Seigneur  des  armées.  Il  pren- 
dra , en  les  jugeant , la  défenfe  de  leur  caufe , 
il  épouvantera  la  terre  ^ui  Us  retient  captifs  ; il 
donnera  la  paix  à la  Judée  ^ & il  jettera  le 
trouble  & la  terreur  parmi  les  Iiabitans  de  Ba- 
bylone. 

3 y.  L’épée  eft  tirée  contre  les  Chaldéens , 
dit  le  Seigneur , contre  les  habitans  de  Ba- 
bylone  , contre  fes  Princes  6c  conue  fes  Sa- 
ges. 

3(î.  L’épée  eft  ÿrée  contre  fes  Devins , qui 
paroîtront  alors  des  infenfés  , lî ayant  pas  pré- 
vâ  les  maux  qui  devaient  leur  arriver.  L’épée 
eft  tirée  contre  fes  braves , qui  feront  faifis  de 
crainte. 

37.  L’épée  eft  tirée  contre  fes  chevaux 
contre  fes  chariots,  ôc  contre  tout  le  peuple 
qui  eft  au  milieu  d’elle  : ôc  ils  deviendront 
comme  des  femmes  qui  n’ont  ni  force , ni 
courage.  L’épée  eft  tirée  contre  fes  thréfors  ; 
& ils  feront  pillés. 

38.  La  fecherelTe  tombera  fur  fes  eaux , ôc 
elles  fecheront , parce  qu’elle  eft  une  terre 
d’idoles  , ôc  qu’elle  fe  glorifie  en  des  mon- 
ftres  , quelle  adore  comme  des  Dieux. 

3p.  C’eft  pourquoi  les  dragons  y viendront 
demeurer  avqj  les  faunes  qui  vivent  de  figues 
faut  ages  ; elle  ne  fera  plus  habitée  , ni  rebâ- 
tie dans  la  fuite  de  tous  les  fiecles. 


L:  203 

corruet , S:  n<5n  crit  qui  CisC- 
citet  eum:  & (ûcccnd.im  ig- 
nem  in  urbibus  cjus.  & dc- 
vorabit  omnia  in  circuiiu 
cjus. 

35.  Ha:c  dicit  Dominus 
cxcrcitmim  : Caîumnijni 
fultinent  Klii  Ifracl , & liîii 
Juda  fimul  ; omnes , qui 
ceperunt  eos  , tenent,  no- 
lunt  dimittcrc  cos. 

33.,  Redemptor  eorum 
fonts,  Dominus  cxercieuum 
nomen  cjus,  judicio  defen- 
dei  caufam  cocum  , ut  ex- 
terreat  terram  , & commo- 
veat  habiutores  Babylonis. 


3 c.  Gladius  ad  Cbaldxor^ 
ait  Dominus , & ad  habiia- 
torcs  Babylonis , & ad  prin- 
cipes , & ad  fapientes  cjus. 


Jf.  Gladius  ad  divines  e- 
jus  , qui  ftulti  crunt,  gladiua 
ad  forces  iliius  ,^ui  time- 
bunt. 


37.  Gladius  ad  equos  0>' 
jus , & ad  currus  cjus,  & 
ad  otnne  vulgus , quod  cR 
in  medio  cjus  : & crunt  qua- 
(i  mulieres  : gladius  ad  the- 
lâucos  cjus , qui  dicipientur. 


3 S.  Siccicas  fuper  aquai 
cjus  cric , & arefeent  : quia 
terra  Iculpcilium  eil , Sc  iit 
portentis  giotiantur. 


37.  Propcerei  habitabunt 
dracones  cum  faunis  fica- 
riis  : & habitabunt  in  ea 
llruthiones  : & non  inhabi- 
tabitur  ultra  ufque  in  fem- 
pitcmiim,  ncc  exirueiuruf- 
que  ad  generationem  & gé- 
perationem. 

Ce  ij 
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40.  Slcut  fijbvertît  Do- 
minus  Î>n4!i»m:inr>  & Gu- 
morrhiiiM  , & vicinas  ejus  , 
ait  Domintif  : non  hibuabic 
îbi  vir,  & non  incolet  eam 
fi’ius  hominis. 


E R E M T E.  Ch  AP.  L, 

40.  Car  le  Seigneur  la  rcnverfera,  comme 
il  renverfa  Sodome  & Goniorrhe  , &les_ 
Villes  vüifines , dit  le  Seigneur.  Perfonne  n’y 
demeurera  plus  , ôc  jamau  honime  n’y  habi- 
tera. 

§.  V.  Defcripttsn  des  ennemis  que  Dieu  fuit  venir  contre  Babylone.  Découra^. 
gemeni  du  Roi  de  cette  ville  Ù"  de  tous  Jes  habitans, 

41 . Ecce  populus  venit  ab 
Aquilone»  & gens  magna  ; 

& reges  muin  coniùrgent 
à finibus  terrx.  « 

41.  Arcum  & Icutiim  ap- 
prehendent  : crudeles  funt 
âi  immifericordes  : vox  co- 
rum  qua(i  mare  fonabit:  & 
fuper  equos  afeendent  > /î- 
cut  vir  params  ad  prxtium 
contra  te  , ülia  B.abylonis. 


4J.  AudivîtfcxBabylonîs 
fam-im  eorum , & diflolutx 
funt  manus  ejus  î anguAia 
apprebendit  eum  , dolor 
^udft  parturientem. 


44.  Ecccquafî  leo  afeen- 
det  de  liiperbia  Jordanis  ad 
pulchricudinem  rubuAam  : 
quia  fubito  currere  facîam 
eum  ad  iiium  : & quis  eric 
cleâus , quem  pi  xponam  ei^ 
quis  eA  enim  Amilis  mei 
& quis  TuAinebit  me  i & 
quis  eA  iAe  paAor^  qui  re- 
AAac  vuUui  raeo? 


4Ç.Proptercà  audite  con- 
/iiium  Dominif  quod  mente 
corfeepit  adverfum  Babylo- 
liem  : & eugitationes  ejus  , 
quas  cogitavic  iuper  terram 
Chaldxorum:  N. fi  detraxe- 
rint  eos  purvuii  g»'egum  , 
fiifi  djlfipatum  fuerit  cum 
îpfis  habiuculum  eorum. 


4^;.  A voce  captivitatis 
Babylonis  commota  eA  ter- 
xa,  &c!amor  inter  Centes 
au^tus  eA. 


41.  Je  vois  un  peuple  qui  vient  de  l’aqui- 
lon , une  nation  redoutaolc  ; & de  grands 
Rois  s’élèvent  des  extrémités  du  monde. 

42.  Ils  prennent  leur  arc  & leur  bouclier , 
ils  font  cruels  6c  impitoyables  ; le  bruit  de 
leurs  troupes  retentira  comme  celui  de  la 
mer  ; ils  monteront  fur  leurs  chevaux  : ÔC 
ils  paroîtront  contre  toi , ô fille  de  Babylo- 
nc,  comme  un  homme  prêt  à combattre. 

4}.  Le  Roi  de  Babylone  a eu  avis  de  leurs 
grands  préparatifs,  ôc  les  mains  en  font  de- 
meurées fans  force;  il  a été  faifi  d’épouvan- 
te, ôc  pénétré  de  douleur  comme  une  fem-, 
me  qui  cft  en  travail  d’enfant. 

44.  L’ennemi  viendra  du  côté  du  fier  Jour- 
dain , er  .s’avancera  comme  un  lion  contre 
fes  Villes  fi  fortes  ôc  fi  belles  ; car  je  le  ferai 
fondre  tout  d’un  coup  fur  Babylone.  dirai: 
Où  font  les  hommes  vaillans,  afin  que  je  les 
employé  contr’elle  ? Car  qui  eft  femblable  à 
moi  ? Qui  pourra  fubfiftcr  devant  moi.^  Qui 
cft  le  pafteur  &■  le  Roi  des  hommes  qui  puilTc_ 
' foutenir  l’éclat  de  ma  face  ? 

4j.  C’eft  pourquoi,  écoutez,  & regardez 
comme  accompli  le  delTein  du  Seigneur  , le 
delTein  qu’il  a formé  dans  fon  efprit  contre 
Babylone  , ôc  les  réfolutions  qu’il  a prifes 
contre  le  pays  des  Chaldéens.  Je  jure  , a t-il 
dit , que  les  moindres  foldats  de  l’armée  que 
J envoyerai  contr'eux  \cs  mettrqpt  en  fuite  , ôC 
qu’ils  ruineront  avec  eux  toute  leur  Ville. 

4<î.  On  dira  alors  : Le  bruit  de  la  captivité 
de  Babylone  a épouvanté  la  terre  , Ôc  fes  cris 
fe  font  fait  entendre  parmi  les  nations, 
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CHAPITRE  LI. 


§.  I.  Maux  dont  le  Seigneur  doit  accabler  Bahylone  & [es  halitans, 
La  mesme  anne’e  5^op. 


■..V  Oici  ce  que  dit  le  Seigneur:  Je  fufci- 
tetdi  des  ennemis  ejui  feront  comme  un  vent  de 
perte  contre  Babylone  , & contre  fes  habi- 
tans , qui  ont  dlevd  leur  cœur  contre  moi  : 

2.  & j’envoyerai  contre  Babylone  , des 
gens  ej’ù  auront  le  van  à la  main , qui  la  vane- 
ront  J & qui  ravageront  toutfon  pays,  parce 
qu’ils  viendront  fondre  fur  elle  tous  enfcmble 
au  jour  de  Ion  afflidion. 

J.  Que  celui  qui  s’apprête  à tendre  fon 
arc  ne  le  tende  point  ; que  l’homme  d’ar- 
me ne  prenne  point  la  cuiraflê,  pour  défendre 
Babylone.  Leurs  cforts  Jeroient  inutiles  ; elle 
fera  entièrement  détruite.  Car  le  Seigneur  a dit 
à ceux  (jutl  a errv'yés  contr  elle-.  N’épargnez 
point  les  Jeunes  hommes  de  Babylone,  ex- 
terminez toutes  fes  troupes. 

4.  y^inji  les  morts  tomberont  en  f«»le  au 
pavs  des  Chaldéens,  ôc  ils  feront  percés  de 
coups  dans  fes  provinces , 

y.  parce  qu’Jfracl  & Juda  , qui  ont  tant 
foufjeri  de  la  f.an  des  Babyloniens , n’ont  point 
été  abandonnés  de  leur  Dieu  , qui  eP  le  Sei- 
gneur des  armées,  & que  le  Saint  d’Ifraél  a 
rempli  le  pays  det  Chahleem  du  fruit  de  leurs 
crimes  , en  leur  fafunt  Jouffrir  les  maux  qutls 
avoient  mérites  par  leurt  péchés. 

6.  buyez  du  milieu  de  Babylone  , peuples 
qui  vous  trouvez  dam  fen  enceinte,  & que  cha- 
cun de  vous  ne  penfe  qu’à  fauver  fa  vie  par 
une  prompte  retraite  , de  peur  que  vous  ne  foyez 
enveloppes  dans  fa  ruine.  Ne  cachez  point  fon 
iniquité  fous  le  i'ilence  j publtez-la  hautement, 


I.  H*c  dicit  Doitiinujt 
Ecce  ego  t'ulciubo  lupec 
Babyloncm  & (uper  habita- 
tore»  ejus  , qui  cor  fuum 
Icvraveruni  contra  me , quali 
Tentum  peftilemem. 

I.  Et  niittam  in  liabylo- 
rem  ventilaiores , & vemi- 
labuni  eam,  & deinolientuc 
lerram  ejus  : quoniam  ve- 
nerunt  Tuper  ram  undique 
in  die  afBiâionis  ejus. 

Non  lendat  qui  tendit 
arcum  Tuum , & non  alcen- 
dat  loricaïus  : noliie  parcere 
juvenibus  ejus , intetficit* 
omnem  militiam  ejus. 


4.  Ft  cadem  interfefii  in 
ferra  Chald.eurum , & vul- 
netaii  in  regionibus  ejus. 

r.  Quoniam  non  fuit  vi- 
duatus  lirael  & Juda  à Deo 
l'uo  Domino  exrrciiuum  : 
terra  autem  eorum  repleta 
eli  deliâuà  fanâu  llcaeL 


e.  Fugite  de  medio  Baby- 
lonis  , & l'alvrt  unurquitque 
anitnam  fuam:  nolite  taerro 
fuper  jniquiiarem  cjustquo- 
niam  tempus  uÉtionis  eft  à 
Domino,  viciiEtudinem  ip- 
fe  leinbuet  ei. 

Çc  iij 
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afin  que  tout  le  monde  fâche  quelle  mérite  lef 
maux  quelle  va foulfrir.  Car  voici  le  teins  au- 
quel le  Seigneur  fc  doit  venger  d’elle  ; & c’eft 
lui-même  qui  lui  rendra  ce  qu’elle  mérite, 
lui  qui  eft  infiniment  jufie  , & qui  ne  peut  fe 
tromper  dam  fies  jugemem. 

7.  Babylone  eft  depuis  long-tems  comme  me 
coupe  d’or  dans  la  main  du  Seigneur,  quia 
enivré  par  elle  toute  la  terre.  Toutes  les  na- 
tions qu'il  a voulu  punir  ont  bû  de  fon  vin 
furieux , & elles  ont  été  agitées. 

8.  Mais  après  que  Dieu  s’efi  fervi  de  Baby- 
lone pour  punir  les  nations  qui  favoient  offenfé, 
elle  eft  elle-même  tombée  en  un  moment,  & 
elle  s’eft  briféc  dans  fa  ehùte.  Pouffez  des 
cris  & deshûrlcmens  fur  elle  , peuples  qui  (tes 
venus  à fon  Jecours  ; prenez  du  baume  , & 
l'appliquez  fur  fon  mal  , pour  voir  fi  elle 
pourra  guérir. 

p.  Nons  avons  traité  Babylone , difent  les 
foldats  étrangers  qui  étaient  venus  d fon  fecours\ 
& elle  n’a  point  été  guérie  ; abandonnons-la 
maintenant  : que  chaeun  di  nous  retourne  en 
fon  pays , parce  que  la  condamnation  qu’elle 
mérite  eft  montée  jufqu’au  ciel , fie  s’eft  éle-; 
véc  ^fqu’aux  nues. 

§.  H.  Les  Juifs  louent  Dieu  de  les  avoir  vengés  des  Babyloniens , en  fufeitant 
contre  eux  le  Roi  des  Medes.  Grandeur  de  Dieu.  Vanité  des  idoles. 


7.  Calix  aureus  Babylon 
in  manu  Domini,  inebrians 
omnem  terrain:  de  vino  e- 
jus  biberunt  Gemes , & idco 
commota:  funt. 


3.  Subîtü  cecidic  Babylon, 
& contrica  eft  : ululaie  fuper 
cam,  lolliie  reftnam  ad  do- 
lorem  ejus , ft  forte  lanetur. 


».  Cunvimus  Babylo- 
nem , & non  eft  fanata  : de- 
telinquamus  eam , & camus 
unufquîlque  in  terram  ftiam  : 
quoniam  pervenil  ufque  ad 
corlos  judicium  ejus , & e- 
ievatum  eft  ufque  ad  nubes. 


10.  ProtuUt  Dominus  juP’ 
titias  noftras  : vcniic  , & 
narremus  in  Sion  opus  Uo- 
mini  Dei  aoftri. 


II.  Acuité  fagiitas,  im- 
piété pharetras  : fuicitavit 
Dominus  fpirituin  regim 
Medorum  : & contra  Baby- 
lonem  mens  ejus  eft  , ut 
perdat  eam,  quoniam  ultio 
Dostioi  eft,  ultio  rempli  fui. 


I O.  Le  Seigneur  nous  a fait  juftice  publi- 
quement : venez , fie  publions  en  Sion  l’ou- 
vrage du  Seigneur  notre  Dieu  y & ce  qu’il  a 
fait  pour  nous  délivrer  des  mains  de  nos  ennt- 
mis. 

1 1 . Aiguifez  vos  fléchés , rempliffez-fn  vos 
carquois.  Peuples  de  Babylone,  tous  vos  efioris 
feront  inutiles  ; le  Seigneur  a fufeité  contre 
vous  le  courage  du  Roi  des  Medes  ; il  a for- 
mé fa  réfolution  contre  Babylone , afin  de  la 
perdre  ; &"  il  la  perdra  infailliblement , parce 
que  le  tems  de  la  vengeance  du  Seigneur  eft 
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arrive? . le  tems  de  la  venrcance  de  fon  tein- 
pie , que  les  Babyloniens  ont  renverfé. 

12.  Levez  Ictcndart  fur  les  murs  de  Ba- 
bylonc  , augmentez  fa  garde  , pofez  des  fen- 
tinelles  , mettez  des  gens  en  embufeade , 
parce  que  le  Seigneur  va  exécuter  tout  ce 
qu’il  avoit  réfolu  , & ce  qu’il  avoit  prédit 
contre  les  habitans  de  Babylone. 

13.  Vous  donc  f ville  fuperbe , au  milieu  de 
laquelle  pajje  l' Euphrate  ^ & qui  habitez  ainfi 
fur  de  grandes  eaux  , vous  qui  ôtes  fi  abon- 
dante dans  vos  thréfors,  votre  fin  eft  venue  , 
yotre  entière  deftruélion  efi  arrivée. 

14.  Le  Seigneur  des  armées  a juré  par  lui- 
même  : Je  ferai , a-t-il  dit , fondre  les  hom- 
mes fur  vous  comme  une  nuée  de  chenilles  ; 
& ils  jetteront  des  cris  de  joie  , en  vous  dé- 
truifant.  Or  ce  qu'il  a dit  ai  river  a. 

I ç.  Car  c’cfl  lui  qui  a fait  la  terre  par  là 
puiiïance , qui  a établi  le  monde  par  fa  fa- 
gelfe , ôc  qui  a , par  la  prudence , étendu  les 
cieux. 

J 6.  Au  bruit  de  là  voix , les  eaux  s’amalTent 
dans  le  ciel  : il  éleve  les  nuées  des  extrémi- 
tés de  la  terre  , il  fait  réfoudre  fes  tonnerres 
en  pluies , & il  tire  les  vents  de  fes  thréfors. 
j^inji  rien  ne  réftjle  à fa  volonté. 

i"j.  On  voit  par-là  que  l’art  des  hommes  , 
qui , en  faifant  des  fpures , prétendent  faire  des 
dieux , les  a rendus  tous  infenfés.  Les  flatues 
font  devenues  la  confufion  de  ceux  qui  les 
ont  faites  , parce  que  leur  ouvrage  n’eft  qu’un 
menfonge,  6c  une  matière  qui  n’a  point  de 
vie. 

18.  Ce  font  des  ouvrages  vains  ôc  dignes 
de  rifée.  Ils  périront  au  tems  que  Dieu  les 
vilitera  dans  fa  colere. 

ip.  A/iaù  celui  que  Jacob  a pris  pour  Ton 
partage  n’eft  pas  comme  ces  faux  dieux;  car 
c’eft  lui  qui  a créé  toutes  chofes.  Ifraél  eft  fon 


LJ. 


iz.  Supermuros  Babylo- 
nis  lavaie  /ignum . augete 
cuflodiam  : kvaie  euftodet,  • 
prazparaie  intidias  : quiaco- 
giiavii  Dominus  , & fccit 
quicum.]ue  locutus  efteon- 
iia  iiabuatorcs  Babylonis. 

t;.  Qux  habitas  fuprr 
aquas  mulias,  locuples  in 
thefauris , renit  finis  tuus 
pedalis  prxcilionis  luz. 


14.  Juravit  Dominus  e- 
xcrciiuum  per  animim 
fuam  : Quoniam  replebo  te 
hominibus  quafi  brucho  > Sc 
fuper  te  celeuma  cantabitur. 

14.  Qui  fecit  terram  in 
fortituiline  fua,  prarparavic 
orbem  in  fapientia  fua,  & 
prudeniia  fua  exendit  cœ- 
ios. 

i<r.  Dante  eo  vocem  , 
multiplicantur  aquz  in  cor- 
lot  qui  levât  nubes  ab  ex- 
tremo  teiTz , fulgura  in  plu- 
viam  fecit  : & produxit  ven- 
lum  de  thefiuris  fuis.  ' 

17.  Stulius  faflus  eft  om- 
nis  Homo  à Icientia  : con- 
fufus  eft  omnis  conftatoc  in 
fculpiili  ; quia  menJax  eft 
conflaiio  corum  , nec  eft 
fpiritus  in  eis. 


18.  Vana  funt  opéra,  & 
rifu  digna,  in  lempote  vifir 
tationis  fur  pecibunt. 

ly.  Non  (icut  hzc  , par» 
Jacob:  quia  qui  fecit  omiiia 
ipfe  eft,  & iftael  l'ccptrum 
berediiatis  ejus  : Dominui 
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exercimum  nomen  ejus,  royaume  hdrcditaire  j & fon  nom  eft  le  SeÎJ 
gncur  des  armées. 

• §.  Iir.  Difu  , après  s’èire  fervi  de  Bahdone  pour  punir  les  nations , fe  frn  des 
nations  pour  punir  Babylone.  Rois  different  qu’il  appelle  contre  cette  ville. 


20.  Collidis  tu  mihi  vafa 
beUi,  & ego  coUîdam  in  te 
Genres  : & dilperdam  in  ce 
régna  : 

ai«  3c  coIJidam  in  ce  e> 
quum  & equitem  cjus  : & 
collidam  in  te  currum  & 
alccnforcm  ejus  ; 

11.  & collidam  in  te  vi> 
rum  3(.  mulierem  : & col* 
lidam  in  te  fenem  3c  pue- 
rum  : & coUidam  in  te  ju* 
venem  & virginem  ; 

1).  & collidam  in  te  paf- 
torem  Sc  gregem  ejus:  & 
collidam  in  te  agricolam  & 
jugnles  ejus:  & collidam  in 
te  duces  & magiOratus. 

14*  Et  reddara  Babyloni , 
3c  cundiis  habitatoribus 
Chalda:^*  , omne  malum 
fuum  , quod  feccrunt  in 
$ion,  in  oculis  veftris,  ait 
Dominus. 

if.  Ecce  ego  ad  te  mons 
pefHfer,  ait  Dominus,  qui 
cornimpis  univerfâm  ter- 
ram:  & extendam  manum 
Oicam  fupertc,  & cvolvam 
te  de  pétris,  dabo  te  in  nion- 
(cm  combuAionis. 


i6.  Et  non  collent  de  te 
laptdem  in  angulum,  & la- 
pidem  in  fundamenta,  fed 
pcrditui  in  xternum  cris, 
ait  Dominus. 

t7.  Levate  fignumin  ter- 
ra; dangîte  buccina  inGen* 


20.  0 Babylone  , vous  êtes  le  marteau  dont 
je  briferai  les  traits  & les  armes  de  mes  enne~ 
mis-.  Je  briferai  par  vous  les  nations > & je  dé-; 
truirai  les  royaumes  ; 

21.  je  briferai  par  vous  les  chevaux  & les 
cavaliers  ; je  briferai  par  vous  les  chariots  6c 
ceux  qui  combatteiu  deffus  ; 

22.  je  briferai  par  vous  les  hommes  ôc  les 
femmes  ; je  briferai  par  vous  les  vieillards  6c 
les  enfans  ; je  briferai  par  vous  les  jeunes 
hommes  6c  les  jeunes  filles  ; 

23.  je  briferai  par  vous  le  pafteur  & fon 
troupeau  ; je  briferai  par  vous  le  laboureur  6c 
les  boeufs  qu’il  mene  > je  briferai  par  vous  les 
Chefs  6c  les  Magiftrats. 

24.  Et  après  cela , peuples  de  la  terre  , Je 
rendrai  à Babylone , 6c  à tous  les  habitans  de 
la  Chaldéc  , tous  les  maux  qu’ils  ont  faits 
dans  Sion  à vos  yeux,  dit  le  Seigneur. 

2 y . Je  vais  à toi , ô Babylone  , S ville  qui , 
par  ton  élévation , tes  richejfes  & ton  luxe  , es 
comme  une  montagne  contagieufe  , dit  le  Sei- 
gneur , qui  corrompt  toute  la  terre  par  t abon- 
dance de  tes  délices , (ÿ*  par  la  multitude  de  tes 
idoles.  J’étendrai  ma  main  fur  toi  ; je  t’arra- 
cherai d’entre  les  murailles  qui  t’environnent , 
ey  que  tu  regardes  comme  des  rochers  inébranla- 
bles & inaccejftbles , 6c  je  te  rendrai  une  mon- 
tagne confumée  par  les  flammes. 

2 5.  On  ne  tirera  point  de  toi  de  pierre  pour 
l’angle  de  l’édifice , ni  de  pierre  pour  le  fon- 
dement ; mais  tu  feras  éternellement  détrui- 
te , dit  le  Seigneur. 

27.  Levez  l’étendart  fur  la  terre , faites 
fonner  la  trompette  parmi  les  peuples , pre- 

parca 
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parez  les  nations  à marcher  contre  Babylone, 
appeliez  contr’elle  les  Rois  d’ Ararat , de  Men- 
ni,6c  d’Afcenez.  AlTemblez  contr’elle  Taph- 
far  ; faites  venir  en  foule  fes  chevaux  capa- 
raçonnés , qui  font  comme  des  chenilles  hd- 
rllTdes  de  toutes  parts. 

28.  Armez  contr’elle  les  nations , Ics.Rois 
de  .Medie , fes  capitaines , tous  fes  magihrats 
6c  toutes  les  provinces  foûmifes  à fa  puif- 
lànce. 

2p.  Toute  la  terre  des  Chaldéens  fera  dans 
l’dmotion  6c  dans  l’épouvante  , parce  que 
le  Seigneur  appliquera  fa  penfée  contre  Ba- 
bylone pour  rendre  le  pays  de  Babylone 
tout  ddfert  6c  inhabité. 

^o.  Les  vaillans  hommes  de  Babylone 
le  font  retirés  du  combat  ; ils  ont  demeuré 
dans  les  places  de  guerre  , nofant  en  fortir  , 
parce  que  toute  leur  force  s’ell  anéantie  ; ils 
font  devenus  comme  des  femmes  incapables 
de  réfifler  â l'ennemi,  ylujfi  leurs  maifons  ont 
été  brCüées  y 6c  toutes  les  barres  en  ont  été 
rompues. 

3 1 . Les  couriers  rencontreront  les  couriers  y 
6c  les  melTagers  fe  rencontreront  l’un  l’autre 
s'emprejjant  de  toutes  parts  pour  aller  dire  au 
Roi  de  Babylone  que  là  ville  a été  prife  d’un 
bout  à l’autre. 

3 2.  Que  l’ennemi  s’eft  emparé  des  gués 
du  fleuve  ; qu’il  a comme  mis  le  feu  dans  les 
marais  , les  ayant  dejjechés  ; 6c  que  tous  les 
gens  de  guerre  qui  la  dévoient  défendre  font 
dans  l’épouvante. 

33.  Car  voici  ce  que  dit  le  Seigneur  des 
armées , le  Dieu  d’Ifraël  : La  fille  de  Baby- 
lone eft  y par  l abondance  de  fes  richejjes  y com- 
•me  une  aire  pleine  de  blé  , parce  que  ceft 
maintenant  le  tems  qu’on  fy  amajfe  pour  l’y 
fouler.  Mais  le  teins  d’y  recueillir  la  moif- 
fon  viendra  bien-tôt  j le  tems  auquel  tous  les 
btens  quelle  pojjede  lui  feront  enlevés. 

Tome  ly.  Fart,  11, 
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tibus  , lànAificne  fupec 
eam  Gantes  : annuntii^te 
contra  illam  rcgibus  Arj- 
rat , Menni  , & AIccnez  : 
numerat:  contra  eam  Tapit- 
far,  adducice  equum  quaS 
bruchum  aculeatum, 

it.  Sanâificate  contra 
eam  Gemes , reges  Medix  , 
duces  ejus  , & univerlos 
magillraïus  ejus  , cunctam- 
que  terram  poteOaiis  ejus. 

ap.  Et  commoTcbitut 
terra  , & coniurbabitur  : 
quia  evigilabii  contra  Baby- 
Ibnem  cogitaiio  Dommi  , 
ut  ponat  terram  Baby'onit 
delerum  & inhabitabilem. 

)0.  CeOaTerunt  Tories  Ba- 
bylonis  à przlio  , habitave- 
runi  in  przfidiis:  dcvoratum 
ell  robur  eorum  , & fatii 
funt  quali  mulieres  : incenfa 
funt  tabernaculaejus,  con- 
tiiti  funt  veôea  ejus. 


31.  Currens  obviam  cur-^ 
remi  Teniet:  & nuiviuscb- 
TÎus  nun-ianii  : uc  annun- 
tiet  régi  Babylonis  , quia 
capta  ett  civitas  ejus  d Tum- 
mo  ufque  ad  fummum  : 

ji,  Sc  Tada  prxoccupata 
Cint  , je  paludes  incenfz 
funt  igni , St  viri  bgUatoies 
coDturbati  funt. 


J}.  Quia  hzc  dicit  Do- 
minus  exercttuura  , Deus 
IfraeltFilia  Baby;onis  quali 
area . tempus  triturz  ejus  : 
adhuc  modicum  , St  venict 
tempus 'meflionis  ejus. 


Dd 
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§.  IV.  Jert^alfm  fe  plaint  des  maux  m’elle  a foufferts  de  la  part  des  Bahylo^ 
niens.  Dieu  promet  de  lui  faire  jupice , de  ruiner  Babylone , & (T externH~ 
tier  J'es  habitans. 


j4.  Comeiit  me , devo" 
ravit  me  Nabuchodonofb^ 
rex  B.ibylonis  : reddidit  me 
^iiafi  va!  inane  , abrorbuit 
me  quafi  draco  , reptevic 
ventrem  fuum  teneritudine 
mca , St  ejecii  me. 


Iniquiias  adrerfüm 
me , S:  caro  mea  Tuper  Ba- 
bylonem  > dirit  habitaiio 
Sien  : & fanguis  meus  (uper 
habitaiures  Chaldatae  di- 
câi  Jerulhlem. 


3«.  Propterei  hzc  dicit 
Dominus  : tcce  ego  judi- 
cabo  caulâm  tuam  , i ul- 
eifear  ultionem  tuam  , St 
delèrtum  faciam  mare  eju! , 
& üccabo  veuam  ejua. 


37.  Et  çrit  Babylon  in 
tumulos  , habiiatio  draco- 
num,  Aupor  St  iibilus.  eo 
quôd  non  fît  habiutor. 


3S,  Simul  ut  Icônes  ru- 
gien:,  cxcuiient  comas  ve- 
luti  catuli  leonuip. 


' 3«.  In  cilorecomm  po- 
nam  po:us  eorum,  St  ine- 
briabo  eos  ut  l'opiantur , & 
dormiant  fomnum  fempi- 
ternum,  St  non  conlàrgcni, 
üitit  Dcmitiu;, 


34.  Ces  jugemens  que  vous  exenertz  fur 
Babylone  font  jufies , Seigneur  ; car  Nabucho- 
donofor  Roi  de  Babylone  m’a  pillée , dit  la 
fille  de  Sion  ; il  m’a  dévorée , il  m’a  rendue 
comme  un  vaideau  vuide,//  m’a  dépouillée  de 
tous  mes  ornement , il  a rempli  fon  ventre  de 
ce  que  j’avois  de  plus  délicieux , & il  m’a 
chaüée  de  la  terre  que  vous  m’aviez  donnée. 

3 y.  Que  la  violence  qui  m’a  été  faite  & 
le  carnage  de  mes  enfans  foit  donc  maintenant 
fur  Babylone  , dit  la  fille  de  Sion  ; & que 
mon  fang  retombe  fur  les  habitans  de  la  Chal- 
dée , qui  f ont  Ji  cruellement  répandu , dit  Jeru-; 
falem. 

3 6.  fai  entendu  vos  cris  , & j’ai  vû  tout  ce 
que  vous  avez  fouffert , S plie  de  Sion.  C’eft 
pourquoi  voici  ce  que  dit  le  Seigneur  : Je 
vais  moi-même  vous  faire  juftice  , 6c  je  vous 
vengerai  moi-même.  Je  mettrai  à fcc  la  mec 
de  Babylone , 6c  je  tarirai  fes  eaux , jp  lui  en- 
lèverai toutes  fes  richejjes , je  lui  ôterai  tous  fes 
habitans. 

57.  Et  Babylone  fera  réduite  en  des  mon- 
ceaux de  pierres  ; elle  deviendra  la  demeure 
des  dragons  , l’objet  de  l’étonnement  6c  de 
la  raillerie  des  hommes  qui  lui  infulteront , 
parce  qu’il  n’y  aura  perfonne  qui  y demeure , 
tous  fes  habitans  ayant  été  tués , ou  mis  en  fuite. 

38.  Dans  ces  maux,  ils  rugiront  comme 
des  lions  , ils  drelTeront  leur  crinière  comme 
de»  lionceaux.  Mais  leurs  efforts  feront  inu- 
tiles. 

3p.  Dans  leur  chaleur  & au  milieu  de  leurs’ 
plaiftrs  , je  les  ferai  boire  du  vin  de  macolere; 
ôc  pendant  qu’ils  s’enivreront  de  vins  délicieux  , 
je  les  enivrerai  du  vin  de  ma  fureur , afin  qu’ils 
s’aflbupifltênt , ôc  qu’ils  dorment  d’un  fommeil' 
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fternel  ) 8c  qu’ils  ne  fe  relèvent  jamais , dit  le 
Seigneur. 

40.  Je  les  conduirai , eb'/f  les  livrerai  entre 
les  mains  de  leurs  ennemis^  comme  des  agneaux 
qu’on  va  égorger  , 8c  comme  des  béliers 
qu’on  mene  avec  des  chevreaux. 

^\.  On  dira  alors  : Comment  Bahylone , efui 
adorait  la  déelj'e  Sefach  , & qui  la  regardait 
comme  fa  proteBrice , a t-elle  été  prife  ? Com- 
ment la  plus  belle  Ville  du  monde  eft-elle 
tombée  entre  les  mains  de  fes  ennemis  ? 
Comment  Babylone  eft  elle  devenue  l’éton- 
nement de  tous  les  peuples  f 

42.  La  mer  cft  en  quelque  frte  montée  fur 
Babylone  ; elle  a été  couverte  par  l’inonda- 
tion de  fes  flots.  Des  troupes  furieufes  B ont  allé- 
gée , Pont  prife  & l'ont  détruite. 


Lîi 


40.  DciluCaffl  eôs  qvafi 
ign«s  ad  viâimani.  Sc  quaS 
arieics  cum  hgcJis. 


4t.  Quomodo  capta  cfl 
Sefjch  , Si  comprehenl'i  crt 
inclyta  univerfa:  lerrr  ? quo- 
modofaâaeft  in  Hupoiam 
Babjrlon  iotet  Cencei  i 


4t.  .^feendit  fuper  Baby- 
lonem  m.ire  , inuiiiiudine 
fluûuum  ejus  operta  eft. 


43.  Ses  villes  font  devenues  un  fpeflacle 
d’horreur  , une  terre  déferre  8c  inhabitée  , 
une  terre  où  perfonne  ne  demeure,  où  il  ne 
paffe  pas  un  leul  homme. 


4J.  Faft*  funt  cîvitates  e- 
jus  in  ftuporem , terra  irha- 
bitabilis  Sc  deferra  * terra  in 
9ua  nullus  habitet  ; nec  tran- 
feac  per  eam  fiUas  hominit. 


V.  Dieu  détruira  Babylone  & fes  idoles.  Il  confie  fn  peuple,  & promet 
de  le  venger  de  fes  ennemis.  • 


44.  C eft  ainft  que  j’exercerai  mes  jugemens 
fur  Bel  8c  fur  Babylone  qui  t adore  comme  fan 
Dieu.  Je  ferai  fortir  de  fa  bouche  ce  qu’il 
avoit  déjà  abforbé  ; je  lui  arracherai , dit  le 
Seigneur , les  richejfes  des  nations  qu'il  avoit 
enlevées  : & les  peuples  défabufês  de  fa  préten- 
due puijfance , n’iront  plus  en  foule  vers  cette 
idole , parce  que*toutes  les  murailles  de  Ba- 
bylone qui  étaient  fous  fa  proteélion , tombe- 
ront par  terre. 

4y . Sortez , 6 mon  peuple  du  milieu  d’elle , 
afin  que  chacun  fauve  fon  ame  de  l'ardente 
fureur  du  Seigneur , qui  la  va  confumer. 

4<î.  Car  je  la  détruirai  très-certainement , 
dit  le  Seigneur  : Que  votre  cœur  ne  s’affbi- 
b lifle  donc  point  dans  les  maux  que  vous  fouf- 


44.  Et  vititabo  fijper  Bel 
in  Bibylone  , St  ejici.im 
quod  abfôrbucnt  de  ore  e- 
jus,  St  non  conflufnta.l  rum 
ultra  Gemes , fi  qui.lem  a 
mucus  Babylonis  cunuet. 


4f.  EgreJimini  de  ine- 
>Ko  ejus  popi  lus  meus:  ut 
falvet  unufqui'qne  animam 
fuam  ab  ira  furoris  Oomini. 

4<!.  Et  ne  Tone  molklc.tt 
cor  Ÿcftrum  , St  tinic.aiis  au- 
ditum,  qui  audietur  in  terra, 
& veniet  in  anno  auditio , Sc 
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poil  hune  »nnom  auditio  ; fiez  de  fa  fart  ; 6c  ne  craignez  point  les  bruits 
& iniquitas  in  teaa , & do-  _yj  courront  fut  la  terre  , comme  fi  je  voas 
lem,  avots  livres  pour  toujours  entre  les  mams  de  vos 

ennemis.  Il  en  viendra  un  en  une  année  qui 
vous  perficutera  fortement,  ôc  un  autre  l’année 
d’après , qui  vous  fera  encore  fouffiir  davantage. 
u4infi  l’opprelTion  régnera  dàns  le  pays , 8c  les 
dominateurs  violens  fe  fuccederont  l’un  à 
l’autre. 


'47.  Proptereà  ecce  die* 
Veniunt , & vilitabo  Aiper 
tculpùlia  Babylonis  ; & om- 
nis  terra  ejus  confundetur  . 
& univerli  interreâiejus  ca- 
deiit  in  medio  ejus. 


1 


4S.  Et  iaudabunt  Tuper 
Babylonem  cœli  & tetra , 
& otnnia  quz  in  eis  funt  : 
qjia  ab  Aquilone  Tentent  ei 
przdones , ait  Domitius. 


49.  Etqnomodo  fecit  Ba- 
bylon  ut  caderent  occilî  in 
irr.icl  : lie  de  Babylone  ca- 
dent  occiH  in  uniTerfâ  terta. 


fo.  Qui  rugidts  gladium  , 
renite , nolite  ftate  : recor- 
damini  procul  Domini , te 
Jeru  faletn  alcendat  liiper  cor 
yefirum. 


rt.  Conful!  rumus,  quo- 
niam  audivimus  oppro- 
brium  t operttit  ignominia 
faciès  noflrat  : quia  vena- 
tunt  alicni  fuper  fanftiSca- 
lionem  domùs  Pomini, 


. 47.  Mais  c’eft  pouf  cela  même  que  je  per- 
drai Babylone  : & je  la  perdrai  bien-tôt  ; car  le 
tems  vient , dit  le  Seigneur , que , pour  punir 
ces  violences  tr  ces  cruautés , j’exercerai  mes 
jugemensfur  les  idoles  de  Babylone.  Toute 
fa  terre  fera  couverte  de  confufion  ; ôc  tous 
fes  enfans  percés  de  coups , tomberont  au 
milieu  d’elle. 

48.  Alors  le  ciel  ôc  la  terre  , ôc  tout  ce 

3 u’ils  contiennent , loueront  Dieu  fur  lefujet 
c Babylone , parce  qu’il  viendra  de  l’aquilon 
des  ennemis  pour  la  piller  , dit  le  Seigneur  y 
comme  elle  a pillé  les  autres  villes. 

49.  Car  comme  Babylone  a &itun  carnage 
d’hommes  dans  Ifraël , ainfi  il  fe  fera  un  car- 
nage des  enfans  de  Babylone  dans  toute  la 
terre  foûmife  à fin  empire. 

J O.  Pour  vous  mon  peuple , qui  avez  fui  l’é- 
pée nue  , qui  a exterminé  les  Babyloniens , 
v’enez  ; ne  vous  arrêtez  point  dans  leur  terre  ; 
fouvenez-vous  du  temple  du  Seigneur  , quoi- 
que vous  en  foyez  éloignés  ; ôc  que  jerufa- 
lem  foit  X unique  objet  de  \ÿ)tre  cœur  & de 
vos  penfées. 

y I . Hélas  ! Seigneur  , mus  fommes  pénétres 
de  douleur , en  penfant  à Jerufalem  : nous  fbm- 
mes  tous  confus  des  opprobres  que  nous 
avons  entendu  dire  quelle  a fiufferts  ; la  honte 
a couvert  vos  vifages parce  que  des  étran- 
gers font  venus  détruire  le  lànâuaire  de  la 
maifon  du  Seigneur,  & que  les  habhans  de 
babylone  qui  ont  commis  ce  facrilege^  nous  reptoz 
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ehent  farts  cejfe  que  votre  Dieu  n'a  pû  rèftjîer  à 
leurs  idoles. 


$2.  fai  vû  ces  impiétés  de  Babylone , &j'ai 
entendu  fes  biafphèmes.  C’eft  pourquoi  le  tems 
vient , dit  le  Seigneur  , que  je  ferai  éclater 
mes  jugemens  fur  fes  idoles  , fie  qu’on  enten- 
dra crier  dans  tout  le  pays  des  hommes  per- 
cés de  coups  , fans  que  ta  grandeur , la  force , 
tr  les  richefès  de  Babylone  puijfent  la  mettre  à 
couvert  de  ces  effets  de  majufle  celere. 

5’3.  Car  quand  Babylone  feroit  montée  juf- 
qu’aux  deux , 6c  qu’elle  auroit  affermi  fon 
thrône  fur  les  lieux  les  plus  élevés,  je  luien- 
voyerois  néanmoins  des  gens  qui  la  renverfe- 
roient  par  terre , dit  le  Seigneur. 

Je  les  vois  déjà,  ces  gens , qui  la  viennent 
détruire  -,f  entends  un  grand- cri  qui  s’élève  de 
Babylone  ; un  bruit  de  ruine  ôc  de  débris  re- 
tentit du  pays  des  Chaldéens. 

y y . Dans  peu  on  dira  que  le  Seigneur  a rui- 
né Babylone , 6c  qu’il  a fait  ceffer  les  voix 
confufes  de  fon  peuple , qui  gémit  maintenant 
fous  fa  tyrannie.  Alors  le  bruit  de  fes  ennemis 
retentira  comme  celui  des  flots  irrités  , 6c 
leurs  cris  éclateront  comme  les  frémiffemens 


ji.  Propterei  ecce  die» 
veniunt  > aie  Doniinus  : & 
viGuba  Cuper  Icuipiilia  eju< , 
& in  Omni  terra  eju5  mu- 
giet  vulnctatui. 


Si  afeenJerit  Babylon 
in  coclum  , & firmaverit  in 
excelfo  robur  fîium  : à me 
venient  vailatores  ejus , aie 
Dominut. 


Î4.  VoK  clamoris  de  Ba- 
bylone, St  contriiio  magna 
de  terra  Chaldarorum: 


SS.  quoniam  vanavit Do- 
minus  Babylonem , & per- 
didic  ex  ea  vocem  magnain; 
& fonabunc  BuAus  eorum 
qualî  aqux  mulix  : dédit  ib; 
nitum  vox  eorum  : 


des  grandes  eaux. 

y 5.  Car  l’exterminateur  de  Babylone  eft 
venu  contre  elle  j fes  vaillans  hommes  ont 
été  pris , leur  arc  a été  brifé , parce  que  le 
Seigneur,  qui  eft  puiffant  dans  fa  vcngeanc^ 
lui  rendra  tout  ce  qu’elle  a mérité. 

yy.  Et  ainft  j’enivrerai  fes  princes,  fesfa- 
ges , fes  chefs  , fes  magiftrats , 6c  fes  braves  , 
Ôc  ils  dormiront  d’un  fommeil  éternel , dont 
ils  ne  fe  reveilleront  jamais  , dit  le  Roi  qui  a 
pour  nom  le  Seigneur  des  armées. 

y 8.  Voici  encore  ce  que  dit  le  Seigneur  des 
armée*:  Ces  larges  murailles  de  Babylone 
feront  frappées  par  les  fondemens , ÔCrenver- 
fées  par  terre  y les  portes  fi  hautes  feront  brû- 


56.  qnia  venit  fuper  eani, 
ideft  fuper  Babylonem  prx- 
do,  & apprehenfi  fum fortes 
ejus,  & rmarcuit  arcus  eo- 
rum, quia  forlis  ultor  Do- 
minus  reddens  reiribuct. 

57.  Et  inebriabo  prînei-' 
pes  ejus , St  (âpienies  ejus , 
& duces  ejus,  & magillra-^ 
tus  ejus,  & fortes  ejus;  S 
dormient  lômnum  fempi- 
ternum  , & non  expergiP 
centur  , ait  rexr  Dominuï 
exercituum  nomen  ejus. 

si.  H*c  dicit  Domrnuî 
exercituum  : Murus  Baby- 
lonis  ille  latiflimus  fuffôBio- 
ne  fuSôdietur,  St  portz  ejus 
excellz  igni  comburentur  , 
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& bbsres  popuionitn  ad  ni-  lées  ; & les  travaux  de  tant  de  peuples  & dé 
liilum , & gcniium  in  igncm  natioDS  différentes  f rtuife  font  appliquées  à la 
eiunt,  Si.  dnpcti  unt.  fortifier  & àt  embellir , feront  réduits  au  néant» 
ils  feront  confumés  par  les  flammes , & ils 
périront  entièrement. 

C,  VI.  Jeremïe  fait  prédire  par  Saraïas  la  ruine  de  Babylane  avant  même  que 
les  Babyloràens  eujjent  ruiné  Jerufalem. 


JJ.  Verbum , quod  pra:' 
cepit.  Jetemias  ptophtta 
Sarair  (ilio  Neria:  filii  Maa- 
lîa:,  cùm  pergeret  cum  Se- 
dccia  rege  in  Babylonem  , 
in  anno  quarto  regni  ejus  : 
Saraias  autemerat  princeps 
phraphtiix. 

<!o.  Et  Icripfit  Jetemias 
onine  malum  quod  ventu- 
rum  erat  fuper  Babylonem  , 
in  libro  uno  : omnia  verba 
Esc , que  lcripta  liint  con- 
tta  Babflonem. 

(fl.  Et  dixii  Jercmias  ad 
Saraiam  : Cùm  veneris  in 
Babjloncm,  Sc  videri»,  Sc 
legetit  omnia  verba  hatc  > 


fit.  dices  : Domine  tu  lo- 
cutus  es  contra  locum  iftum 
ut  difperderes  eum  : ne  lit 
qui  in  eo  habitet  ab  homine 
ufque  ad  pecus , & ut  Et 
perpétua  Iblitudo. 


fij.  Cumque  compleveris 
Icgere  libtum  iftum,  ligabis 
ad  eunt  lapidem,  & proji- 
cies  itlum  in  medium  Eu- 
phtaten  ; 

fi4.  & dices  : Sic  fubmer- 
getut  Babylon , & non  con- 
liirget  à fatie  atOiâionis  , 
quam  ego  adduco  fupet  eam, 
& diflolrctur.  Hucufque 
yetba  Jercmiz. 


jp.  Ordre  donné  par  le  Prophète  Jeremia 
à Saraïas  fils  de  Maafias , lorfqu’il  aüoit  avec 
le  Roi  Sedccias  à Babylonc , la  quatrième 
année  de  fon  régné.  Ce  Saraïas  étoit  un  des 
premiers  d’entre  les  Prophètes. 

60.  Jeremie  avoit  écrit  fur  un  livre  tous 
les  maux  qui  dévoient  tomber  fur  Babylone, 
tout  ce  qui  avoit  été  écrit  conue  Babylone. 

6 1 . Jeremie  dit  donc  à Saraïas , en  lui  don- 
nant  ce  livre  : Lorfque  vous  ferez  arrivé  à 
Babylone  , que  Vous  aurez  vû  , & que  vous 
aurez  lù  toutes  les  paroles  de  ce  livre  , 

62.  vous  direz;  C’eft  vous,  Seigneur  y 
qui  avez  parlé  contre  ce  lieu,  pour  le  perdre 
de  telle  forte  qu’il  n’y  ait  plus  ni  homme 
ni  bête  qui  l’habite",  fie  qu’il  foit  réduit  en 
une  éternelle  folitude. 

63.  Et  après  que  vous  aurez  achevé  de 
Ike  ce  livre  , vous  le  lierez  à une  pierre , fit 
%us  le  jetterez  au  milieu  de  l’Euphrate; 

6q.  fie  vous  direz  ; C’eft  ainfi  que  Babylone 
fera  fubmergée  : elle  ne  fe  relèvera  plus  de 
l’affliclion  que  je  vais  faire  tomber  fur  elle, 
fie  elle  fera  détruite  pour  jamais.  Jufqu’ici  ce 
font  les  paroles  de  Jeremie  , qui  s'accomjilnerit 
en  cette  forte. 
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CHAPITRE  LIL 


§.  T.  Récapitulaiîon  des  chofes  precedentes.  Crimes  de  Sedecias  contre  Dieu. 
Sa  révolte  coture  le  Roi  de  Babylone.  Ce  Prince  , après  un  jiége  de  deux 
ans  , prend  Jerufalem  , Sedecias  & fes  enfans.  Il  les  fait  tuer  en  préfence 
de  leur  pere,  lut  fait  enfutte  arracher  les  yeux , & l'emmene  chargé  de  fers 
à Babylone. 


*OEdecias  avoir  vingt  & un  an  lorfqu’il 
commencja  à régner  ; ôc  il  régna  onze  ans  dans 
Jerufalem.  Sa  merc  s’appelloit  Amital,  ôc 
étoit  fille  de  Jeremie  de  Lobna. 

2.  Il  pécha  devant  le  Seigneur,  ôc  commit 
tous  les  mêmes  crimes  que  Joakim  , Dieu 
(abandonnant  à fon  Jens  réprouvé , 

5.  parce  que  la  fureur  du  Seigneur  étoit  fur 
Jerufalem  ôc  fur  Juda  , jufquà  ce  qu’il  les 
eût  rejettés  loin  de  fa  face.  Et  ainft  Sedecias 
fe  révolta  contre  le  Roi  de  Babylone , par  un 
aveuglement  qui  étoit  la  peine  de  fon  péché , & 
qui  fut  la  caufe  de  fa  ruine  & de  celle  de  Jeru- 
falem. 


t.  Filin)  TÎginii  &■  uniu* 
anni  erat  Sedecias  cùm  reg- 
nare  coepUTet;  & undecim 
aiinis  regnavic  in  Jerufalem, 
& nomen  marris  ejus  Ami- 
ral, filia  Jeremix  de  Lobna. 

I.  El  fecitmalum  in  ocu- 
lis  Domini  , juxta  omnia 
qui  fecerat  Joaxim. 

Quoniam  furor  Domi- 
ni erat  in  Jerufalem  & in 
Juda  , ufquequo  projiceret 
eos  à facie  fua  : 8t  rcceUit 
Sedecias  i rege  Bab/Ionis. 


L’an  du  monde  34 14. 


4.  Car  la  neuvième  an  né»  de  fon  regne  , 
le  dixième  jour  du  dixième  mqis.  Nabucho- 
donofor , Roi  de  Babylone , marcha  avec 
toute  fon  armée  contre  Jerufalem  ; il  l’alfié- 
gea , ôc  il  bâtit  des  forts  tout  autour  de  fes 
murailles. 

y.  La  ville  fut  alTiégéc  Jufqu’à  l’onzieme 
année  du  regne  de  Sedecias. 

6.  Mais  le  neuvième  jour  du  quatrième 
mois  de  cette  année , la  famine  fut  /rrx-grande 
dans  toute  la  ville  ; ôc  il  n’y  avoir  plus  de 
vivres  pour  le  peuple. 

7.  Et  alors  la  breche  ayant  été  feite  , tous 
içs  gens  de  guerre  qui  éioient  dans  Jerufalem , 


4.  Faûum  efl  aut:m  ia 
anno  nono  regni  ejus,  in 
menlé  decimo  , décima 
menGs  : Venir  Nabuchodo- 
nofor  rex  Babylonis , ipfe  S: 
Omni)  exercitu)  ejus , aJ- 
■uerfus  Jerufalem,  & obfe- 
derunt  eam  , & xdificave- 
runt  contra  cam  mumrio- 
nes  in  cireuhu. 

Et  fuit  ci  viras  oblelGt 
uGjue  ad  undecimum  an- 
num  régis  Sedecii. 

6.  Menfc  autem  quarto  , 
nona  menGs , obiinuir  famés 
civitatem  : ti  non  erant  a- 
linicnu  populo  lerrx. 


7.  Et  dirupta  eft  civitaj  , 
& cames  viri  bellatotes  e- 


Digitized  by  Google 


JEREMIE.  Ch  A P. 
ccüimandoit  par  l’ordre  du  Roi  dans  Jeru- 
falcm, 

IJ.  bn'ila  la  maifon  du  Seigneur  , le  pa- 
lais du  Roi , & toutes  les  maiTons  de  Jerufa' 
lem  ; & il  mit  le  feu  dans  toutes  les  grandes 
maifons  de  ta  ville. 

14.  Et  toute  l’armde  des  Chalddens , qui 
dtoit  avec  leur  Gdndral , abattit  toutes  les 
murailles  qui  c'toicnt  autour  de  la  Ville  de 
Jerufalem. 

IJ.  Et  Nabuzardan,  Général  de  l’armde 
des  Chaldéens  transféra  à Babylone  les  plus 
pauvres  d’entre  le  peuple  qui  étoient  de- 
meurés dans  la  ville  , ceux  qui  s’étoient  allés 
rendre  au  Roi  de  Babylone , & tout  le  relie 
du  peuple  qui  avait- échappé  à l’épée  & à la 
famine. 

\6.  Il  laifla  feulement  , d’entre  les  plus 
pauvres  du  pays  , les  vignerons  & les  labou- 
reurs , pour  cultiver  la  terre. 

§.  III.  Les  Chaldéens  brifent  les  colonnes  Ù"  la  mer  d 

à Babylone  , avec  tous  les  vaj'es  d'or  , d’argent  Ù“ 

le  Temple  de  Jerufalem. 

17.  Les  Chaldéens  briferent  aufli  les  co- 
lonnes d’airain  qui  étoient  dans  la  maifon  du 
Seigneur , avec  leurs  bafes  & la  mer  d’airain 
qui  étoit  dans  la  maifon  du  Seigneur  ; & ils 
en  emportèrent  tout  l’airain  à Babylone. 

18.  Ils  emportèrent  aulfi  les  chaudières, 
les  poêles,  les  indrumens  de  mufique,  les 
coupes  , les  mortiers , & tous  les  vafes  d’ai- 
rain qui  fervoient  au  miniftere  du  Temple. 

19.  Le  Général  de  l’armé#  prit  aulTi  les 
vafes , les  encenfoirs , les  baflins  & les  chau- 
drons, les  chandeliers , les  mortiers  & les 
tafies  ; une  partie  de  ces  vafes  étant  d’or,  & 
l’autre  d’argent. 

20.  Il  prit  auHi  les  deux  colonnes  , la  mer 
ôc  les  douze  bœufs  d’airain  qui  en  faifoient 
la  bafe  , que  le  Roi  Salomon  avoit  fait  faire 

Tome  II’'.  Part.  II. 
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princeps  militîi,  qui  ftabat 
coram  rege  Babylonis  , in 
Jerufalem. 

13.  tt  incenJit  domum 
Domini,  te  domum  regis, 
& omnes  domos  Jerufalem, 

& oinnem  domum  magnam 
igni  combudit. 

14.  Et  totum  murum  Je- 
rufalem per  circuitum  def- 
imxit  , cunflus  exercituî 
Chaldzorum , qui  erat  cum 
magidro  militiz. 

14.  De  pauperibus  auten 
populi , & de  reliquo  vulgo 
quod  rcmanferat  in  civicate, 

& de  perfugis  qui  transfu- 
gerant  ad  regem  Babylonis , 

& ceteros  de  multitudine  , 
tranftulit  Nabuzarda*  prin- 
ceps militiz. 

ttf.  De  pauperibus  rerà 
terrz  reliquit  Nabuzardan 
princeps  ir.ilitiz  vinitores  & 
agricolas. 

"airain , & les  emportent 
d'airain  qui  étoient  dans 

17.  Columnas  quoque  i- 
reas  , quz  erant  in  domo 
Domini,  & bafes,  mare 
zneum  , quod#rat  in  domo 
Domini,  confregerumChal- 
dzi , & tulerunc  omne  zs 
eorum  in  Babylonem. 

18.  Et  Icbeies , St  crea- 
gras , & pfilteria , & pliia- 
las , & raottariola  , & om- 
nia  vafa  zrea , quz  in  minil- 
terio  fuerunt,  tulerunt  : & 

17.  hydrias,  St  thymia- 
materia  , & urceos , St  pel- 
ves , & candrlabra , Si  mor- 
taria , Si  cyathos  : quotquot 
aurea , aurca  : Si  quotquot 
argentea,  argentea,  tulit  ma- 
gifter  militiz  : 

10.  Si  columnas  duas,  Sc 
marc  unum , St  vitulos  dno- 
dccim  zrcos,  qui  erant  fub 
balîbus , quas  fecerat  re.\  Sa- 

Ee 
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omon  in  Jomo  Domini 
non  erai  ponJut  fris  om 
Bium  borum  vaforura. 
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pour  les  placer  dans  la  maifon  du  Seigneur.  Lb 
poids  de  l’airain  de  toutes  ces  vafes  ne  fe  pou- 
voit  eflimer,  tant  il  était  conjiderable. 


II.  De  colnmnts  autem  , 
«Jeeem  & oâo  cubiii  aliiiudi- 
ris  erant  in  columna  uni. 
S funiculus  duodecim  cu- 
biiorum  circuiUit  eain  : por- 
rbgrûlTitudoejus  qui'.uordi- 
gitorum.  & intrinlêcus  ca- 


2 1 . L’une  de  ces  colonnes  avoit  dix-huit 
coudées  de  haut  ; elle  étoit  environnée  d’un 
cordon  de  douze  coudées , félon  la  mefure  de 
fa  circonférence  ; elle  étoit  épaifie  de  quatre 
doigts , ôc  étoit  creufe  au  dedans. 


va  erat. 

lî.  pt  capiieüa  fuper  u- 
tnmque  *rea  : alticuJo  ca- 
jiifrlli  unins  (jnlnque  cubi- 
torum  : St  retiacula , St  ma- 
loijranata  (ùper  corunam  in 
circuitu,  omnia  atrea  Simi- 
litcr  column*  (ecundi , St 
«kalogranata. 


22.  L’une  & l’autre  de  ces  colomnes  avoit 
fon  chapiteau  d’airain.  Le  chapiteau  de  l’une 
avoit  cinq  coudées  de  haut , & il  avoit  des 
rets  & des  grenades  qui  le  couvroient  tout 
autour  ; le  tout  étoit  d’airain  ; ôt  la  fécondé 
colonne  avoit  des  grenades , & tout  le  relie 
de  même. 


ij.  Et  fuerunt  iralogra- 
rata  nonaginta  fex  depen- 
dfntia:  St  omnia  malogra- 
nata  cemum  , retiaculis  cit- 
cumdabantur. 


2 J.  On  voyait  quatre-vingts-feize  grenades 
qui  pendoient  du  haut  de  chaque  colonne , & 
qui  fe  lioicnt  enfemble  ; quatre  autres  grenades 
demeuraient  cachées  derrière  la  colomne  : & ainfi 
il  y avoit  à chaque  colonne  cent  grenades  ea 
tout,  qui  étoient  environnées  d’un  rets. 


§.  IV.  Le  Gênerai  des  Chaldéens  prend  Sara'ias  & plufieurs  autres  perfonnes 
conftdêrables  parmi  les  Juifs.  Il  les  mette  au  Roi  de  Babylme , qui  les  fait 
tous  mourir.  Dénombrement  de  ceux  qui , en  divers  teins  , furent  emmenés 
captifs  à Babylone.  Joachim  Roi  deJuda,  après  trente-fept  ans  de  prifon, 
en  ejl  tiré,  iÿ  ejl  bien  traité  jufqu’au  jour  de  fa  mort. 


ai.  Eitulit  magifter  mi- 
litix  Saraiam  l'acerJotem 
primum , St  Sophoniam  Ta- 
ceniotem  fccundum , St  très 
cuAodes  veflibuli. 

ty.  Et  de  civitate  tulit 
eunuchum  unum,  qui  erat 
prarpolïlus  Taper  viroi  bella- 
tores  : Sr  Teptem  vkos  de 
bis  qui  videbant  Taciem  ré- 
gis , qui  inventi  Tant  in  ci- 
vitaie  : St  Tcribam  princi- 
pem  tnilitum,  qui  probabat 
tyroneî , S:  Texaginta  viros 
de  populo  terrx.  qui  invenû 
Tuntin  mediocivitatis. 

Xi.  Tldit  autem  eos  Na. 


24.  Le  Général  de  l’armée  prit  aulTi  Sa- 
raïas  , qui  étoit  le  premier  Sacrificateur,  & 
Sophonias  qui  étoit  le  fécond , 6c  les  trois 
Gardiens  du  veftibule  du  Temple. 

2 y.  Il  enleva  encore  de  la  Ville  un  eunu-i 
que  qui  comtfiandoit  les  gens  de  guerre , 6c 
lept  perfonnes  de  ceux  qui  étoient  toujours 
devant  le  Roi , qui  fe  trouvèrent  dans  la  ville , 
6c  le  Secrétaire -Intendant  de  l’armée  , qui 
avoit  foin  de  former  les  nouveaux  foldats , 
6c  foixantc  hommes  d’entre  le  peuple  , qui 
fe  trouvèrent  au  milieu  de  la  ville. 

2 6.  Nabuzardan  les  prit  tous , 6c  les  amena 
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àu  Roi  de  Babylone , à Reblatlia.  buzardin  magîftef  milîtir  * 

& duxit  cos  ad  regcm  Baby- 
lonis  in  Keblacha. 

27.  Et  le  Roi  de  Babylone  lesfittous  mou-  17.  Et  percuffit  nos  rex 

rit  à Reblatha  au  pays  d’Emath.  Et  Juda  fut  ^ 7’ 

transféré  hors  de  Ion  pays.  &trannatusenjudadeterra 

Tua. 

28.  Or  voici  le  dénombrement  du  peuple  i8.  iflecdpopulus.qucm 

qui  fut  transféré  à Babylone  par  Nabuebodono-  Nabuchodonoibr  : 

Jor.  l^a  lixieme  année  de  Ion  régné  j il  trans-  ,ria  miilia  & viginù  très  : 
féra  trois  mille  vingt  trois  Juifs. 

L’an  du  monde  340^. 


2p.  La  dix-huitieme  année  de  fon  régné, 
il  transféra  de  Jerufalem  huit  cens  trente- 
deux  perfonnes. 


19.  inannooAaTOdecimo 
Nabuchodonofor,  de  Jeni- 
Talem  animas  oâingentas 
triginca  duas  ; 


L’an  du  monde  34iy. 


30.  Et  la  vingt-troifieme  année  du  régné 
de  Nabuchodonofor , Nabuzardan , Général 
de  fon  armée , transféra  fept  cent  quarante- 
cinq  Juifs.  Ainfi  le  nombre  de  tous  ceux  qui 
furent  transférés  fut  de  quatre  mille  fix  cens. 


30.  in  anno  vigeffmo  ter- 
tio Nabuchodonofor,,  tranf- 
tulit  Nabuaardan  magiUec 
miliciz  animas  Judxorum 
feplingemas  quadraginia- 
quinque  ; omnes  ergo  ani- 
mx , quatuor  milia  fexcentx. 


L’an  du  monde  3420. 


3 1.  Mais  la  trente-feptieme  année  après  que  31.  Et  faftum  eft  in  tri- 
Joachim  Roi  de  Juda  eut  été  transféré  à Ba-  irp'tmo  amo  tranf- 

bylone , le  vingt-cinquieme  jour  du  cinquie-  judi  , duodecîmo  menie, 

me  mois  , Evilmerodach , Roi  de  Babylone , vigeHma  quinta  meniis,  elc- 

vavit  Evilmerodach  rex  I!a- 


ris. 


bylonis  ip(b  anno  regni  fui, 
caput  Joasim  regis  Juda,  & 
eduxii  eum  de  domo  caiccn 


tira  Joachim , Roi  de  Juda  , de  cet  abaiffe- 
ment  où  il  avoit  été  jufqu’alors.  Il  le  fit  fortir 
de  prifon. 


L’an  du  monde  3442* 


52.  L’ayant  fait  venir  devant  lui  , il  lui 
parla  avec  beaucoup  de  bonté  ; & il  éleva 
lori  thrône  au-deffus  des  thrônes  des  Rois  qui 
étoient  au-deflbus  de  lui  à Babylone. 

33.  Il  lui  fit  changer  les  vètemens  qu’il 


3 1.  Et  locutus  e(l  cum  co 
bona,  & pofuit  thronum  Sr 
jus  fuperihronosregum.qui 
erant  port  le  in  Babylone. 

33.  F.tmutavitvellimentt 

E e ij 
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orceris  eiu',  & comcJebat  avoit  daiis  la  prifon , & le  fit  manger  devant 

panem  coram  to  lemper  |yj  (ous  IcS  jourS  de  fa  vlc. 
cundis  diehus  vit*  lu*,  » n • i t»  i i j 

j4  Et  cibiiia  ?jus,  ciba-  34.  Le  Roi  de  Babylone  ordonna  ce  qui 
m pprpetui  dibantiir  et  à j^j  feroit  donné  pour  fa  table  chaque  jour , ÔC 

rcîo  Bibvluais,  ftituta  per  ' i j r • • r 

linguio»  dies  ,uft)ue  ad  dietn  U le  lui  fit  donner  tout  le  tems  de  la  vie , juf- 

martit  fu*,  cunc'tis  diebus  qu’au  joUt  de  là  mOft. 

TÎt*  ejut  ^ , 


LAMENTATIONS  DE  JEREMIE. 

L Es  paroles  tjui  Je  trouvent  à la  tete  de  ces  Lamentations , ne  font 
ni  dans  l'Hebreu  , ni  dans  le  Syriaque  y ni  Jans  le  Chatdéen , ni  dans 
t Arabe.  Ce  font  les  Septante  qui  les  ont  ajoutées  , pour  Jervir  de  titre  à 
ce  Livre  y S"  pour  marquer  f occafton  dans  laquelle  il  a été  compofe.  Le 
Prophète  y déplore  l'état  miférable  où  Jerufalem  Je  trouva  réduite  , après 
que  Nabuchodonofor  eut  fait  périr  Jes  habttans , ou  qu'il  les  eut  emmenes 
captifs  à Babylone.  Il  décrit  ces  malheurs  en  une  efpece  de  vers  hebrai~ 
ques  dont  on  ne  fait  pas  la  mefure.  Chaque  verfet  commence  par  une  des 
Icttret  de  lahhabet  félon  leur  ordre  , excepté  dans  les  chapitres  2 y ^ & 
4,  où  y contre  f ujage  des  Hebreux , la  lettre  Phé  précédé  ta  lettre  Ain. 

Apres  que  le  peuple  d’Ifracl  eut  été  mené  en  captivité  , & que 
Jerufalem  fut  demeurée  déferte  j le  Prophète  Jcremie  fondant  en 
larmes,  s’afiit,  & fit  ces  Lamentations  fut  Jerufalem  , foupirant 
dans  l’amertume  de  fon  coeur , ôc  difant  avec  de  grands  cris  : 


CHAPITRE  PREMIER. 


§.  I.  Jeretnie  déplore  la  difolation  de  Jerufalem. 


1.  Alfph.  Uotnodofe- 
’det  foU  civltas  plena  popu* 
lo:  f4âa  cd  quafi  viJua  do* 
mina  Gentium  : princeps 
provinciaium  eft  fub 
tribuco. 


X.  Beth.  Plorans  plora* 
TÎt  in  nofte  « & lacrym®  e- 
jus  in  maxilHs  ejus:jion  c(} 
qui  confoletur  eam  ex  om- 
nibus duris  ejus  ; omnes 


I.  Aleph.  O M M E N T Jerufalem , cette 
Ville)»  pleine  de  peuple  , eft-elle  maintenant 
fl  folitaire  & fi  déjotée  / La  maîtrelfe  des  na- 
tions eft  devenue  comme  veuve  J la  Reine 
des  provinces  a été  afiujettie  au  tribut. 

2.  Beïh.  Elle  n’a  point  ceffé  de  pleurer 
pendant  la  nuit  , & fes  joues  font  trempées 
de  fes  larmes.  De  tous  ceux  qui  lui  étoient 
chets  f & avec  lej quels  elle  avott  contrailé  al^ 
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fiance,  il  n’y  en  a pas  un  qui  la  confole.  Tous 
fcs  amis  er  fes  voijins  l’ont  méprise  , & font 
devenus  fcs  ennemis. 

3.  Ghimel.  La  fille  de  Juda  s’eft  retirée  en 
d’autres  pays  , à caufe  de  la  fervitude  infup- 
portable  qui  l’affligeoit  dans  Sion.  Elle  a de- 
meuré parmi  les  nations  ; mais  elle  n’y  a point 
trouvé  de  repos.  Tous  fes  perfécuteurs  fe  font 
faifis  d’elle  dans  (on  extrême  douleur. 

4»  Dalete).  Les  rues  de  Sion  pleurent 
maintenant , parce  qu’il  n’y  a plus  pcrfonnc 
qui  vienne  à fes  folemnités.  Toutes  les  portes 
font  détruites  ; fes  Prêtres  ne  font  que  gémir; 
fes  vierges  font  toutes  défigurées  de  douleur  ; 
& elle  eft  plongée  dans  l’amertume. 

y.  LIe.  Ses  ennemis  fe  font  élevés  au-def- 
fus  d’elle  far  une  cruelle  donunation'-.  ceux  qui 
la  haïlToient  fe  font  enrichis  de  Jes  dép<jtulles , 
parce  que  le  Seigneur  l'a  condamnée  à deve- 
nir leur  proie , à caufe  de  la  multitude  de  fcs 
iniquités.  Ses  petits  enians  ont  été  emmenés 
captifs  ; tls  ont  marché  devant  l’ennemi  qui 
les  chafldit  comme  un  troupeau  de  brebis. 

6.  Vau.  1 out  ce  que  la  fille  de  Sion  avoit 
de  beau,  lui  a été  enlevé.  Ses  princes  font 
devenus  comme  des  béliers  qui  ne  trouvent 
point  de  pâturages  ; & ils  font  allés  tout  foi- 
oies  (âr  languilfans  devant  l’ennemi  qui  les 
pourfuivoit , <ir  qui  les  jaijoit  marcher  devant 
lui. 


mici  ejus  (preverum  eam  , 
& &cti  lunt  ei  inimici. 


5.  Ghimel.  Migravit  Ju- 
das propter  afflidlionem , & 
multiiudincm  frrviiutis  ; ha- 
biiavit  imer  génies,  nec  in- 
venit  requiem  : onines  per- 
fecutores  ejus  apprehenJe- 
rum  eam  imer  anguAias. 

4.  Daieth.  V'iar  Sion  lii- 
gem,  eoqubd  non  fini  qui 
veniant  ad  folcmnit.iiem  : 
omnes  poriicjus  deAruft.ï: 
fiicerdotes  ejus  gen-.entes  ; 
virgines  ejus  Iqualidz  , & 
iplà  opprdfa  amariiudine. 

î.  He.  Fafti  funt  hoAcs  e- 
jus  in  capiie  , inimici  ejus 
locupleiaci  funt;  quia  Do- 
minus  locuius  cA  fuper  eam 
propier  muliitudinem  ini- 
quiiatum  ejus  : parvuli  ejus 
dudi  Aint  in  captivitatem 
ame  fàciem  tiibulancis. 


6.  V AU.  Et  egrefliis  eA  à filia 
Sion  omnis  décor  ejus  : fadi 
funt  principes  ejus  velut  a- 
rietes  non  invenienies  pat 
cua  : & abieruni  abfque  for- 
tiiudine  ame  facium  fubfer 
quemis. 


7.  Zain.  Jerufalem  s’eft  fouvenue  de  fa  fé- 
licité paffee  au  milieu  des  jours  de  fon  afilidion  ; 
elle  a rappellé  le.fouvenîr  de  fes  prévarications, 
& de  tout  ce  qu’elle  avoit  eu  dans  les  fiecles 
paffés  de  plus  défirable  , lorfque  fon  peuple 
tomboit  fous  la  main  ennemie,  fans  qu’il  y 
eut  perfonne  pour  le  fecourir.  Ses  ennemis 
1 ont  vue  tncet  état',  ôc  ils  fe  font  mcqiié.v  de 
fa  confiance  en  Dieu , & de  fes  fêtes  de  fabbat 
quelle  a gardées  en  (on  honneur  , p-jur  Lu  obéir. 

8;  iialH.  Alais  ils  ont  eu  tort  : car  Ji  Jerufa- 


7.  Zain.  Rfcorcîata  cft 
Jerudilem  dicrum 
niü  fux,  & pr^’vartcanonis 
on^mum  delîderabilium  luo* 
rum,  qux  habucrat  à diebui 
antiquisp  cùm  caderec  po* 
pulus  ejus  in  manu  hoüili  ^ 
ik  non  eret  auxiüator  ; vi» 
denint  t.<m  hoRcs  ) & deri-. 
(errune  iabbau  ejus. 


8.  HfTTf.  Peccatum  pec- 
£c  iij 
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cavit  Jerufalem,  proptereà 
inllabilis  TaAa  eit  ; omnes 
qui  glerilîcabant  cam,  fpre- 
verunt  illam,  quia  viderunt 
ignominiam  cjui  : ipfâ  au- 
icm  gemens  converfa  cft  ic- 
tiorium. 


9.  Teth.  SorJe!  ejuî  in 
pcJibui  ejus  > ncc  rccor- 
»Jaia  eft  finis  fui,  dcpoiitaeA 
veliemencer  , non  habens 
confolatorem  : ride  Do- 
mine alHiâionem  meam  : 
quoniam  eredius  eA  inimi- 
«us. 


MENTATIONS 

lem  ej}  ainfi  livrée  à la  fureur  défis  ennemis  i 
ce  neft  pas  tjue  fon  Dieu  fiit  trop  faible  pour  la 
délivrer \ c eft quelle z commis  un  grand  péché 
contre  lui  : &•  c’eft  pour  cela  quelle  eft  de- 
venue errante  & vagabonde  dans  les  divers 
pays  où  elle  a été  menée  captive,  Âujfi  tous  ceux 
qui  l’honoroient  l’ont  méprifée , parce  qu’ils 
ont  vû  fon  ignominie;  & elle  a été  fi  confufe, 
que , nofant  fe  montrer , elle  a tourné  fon  vifage 
en  arriéré , en  gémilTant. 

P’  Theth.  Ses  feuillures  ont  paru  fur  fes 
pieds  ; fes  impuretés  ont  été  expofees  à la  vûe  de 
tout  le  monde  \ Si.  au  milieu  de  fes  défbrdres , 
elle  ne  s’eft  point  fouvenue  de  fa  fin  malheu- 
reufe  , & des  maux  qu'ils  devaient  lui  attirer. 
C'eft  pourquoi  elle  a été  prodigieufement  ab- 
baiffée , fans  qu’elle  ait  de  confolateur  ; car 
c efl  en  vain  quelle  a dit  : Seigneur , confi- 
dérez  mon  afflidion , parce  que  l’ennemi  s’eft 
élevé  avec  orgueil  de  f avantage  qu’il  a fut. 
moi. 


$.  II.  Les  ennemis  de 


Jerufalem  Vont  pillée , & Vont  réduite  dans  le  dernier 
abbatjfement. 


10.  JoD.  Manum  fuam 
mific  hoAis  ad  omnia  defi- 
derabilia  ejus  : quia  vidit 
Cernes  ingreflasfanetuarium 
lùum,  de  quibus  prarcepe- 
ras  ne  imcaicni  in  eedefiam 
(uam. 


II.  Caph.  Omnis  popa- 
lus  ejus  gemens  , & qux- 
tens  pancm:  Jederunt  pre- 
rioû  qurque  pro  cibo  ad  rc- 
focillandam  aiiimam  ; vide 
Domine  St  confidera  , quo- 
liiam  faâa  fum  vilis. 


12.  Lamfd  O vos  om- 
uesy  qui  tranficis  perviam  , 


10.  JoD.  Les  ennemis  de  Jerufalem  ont 
porté  leurs  mains  à tout  ce  qu’elle  avoir  de 
plus  faim  & de  plus  défirable  , parce  qu’elle 
avoir  vu  entrer  dans  fon  fanduaire  des  na- 
tions , au  fujet  defquelles  vous  aviez  ordonné , 
Seigneur , qu’elles  n’entreroient  jamais  dans 
voire  alfcmblée , & quelle  ne  s'y  était  point  op- 
pojée  , comme  elle  le  devait. 

1 1.  Caph.  Ceji pourquoi  tout  fon  peuple  eft 
dans  les  gémilfemens  , & cherche  du  pain. 
Ils  ont  donné  tout  ce  qu’ils  avoient  de  plus 
précieux , pour  trouver  de  quoi  foutenir  leur 
vie  ; & dans  cet  état , elle  vous  dit  : Voyez  , 
Seigneur , & confidérez  l’aviliflement  où  je 
fuis  réduite.  Mais  vous  êtes  fourd  à fa  voix. 

1 2.  Lamed.  C'eft  pourquoi  elle  cherche  quel- 
que confolation  chez  les  étrangers,  BHe  leur  dtf  ; 
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O Vous  tous  qui  pa(Tcz  par  le  chemin , con- 
fiddrez  , ôc  voyez  s’il  y a douleur  femblable 
à la  mienne  ; car  le  Seigneur  m’a  traitée  fé- 
lon fa  parole , au  jour  de  fa  fureur  , comme 
une  vigne  qu’on  a vendangée  y & où  Ton  na 
rien 

13.  MeM.  Il  mz  envoyé  d’en  haut  une  fi 
vive  douleur , ejuelle  a pénétré  comme  un  feu 
dans  mes  os  ; 6c  il  m’a  fait  tomber  en  arriéré  ; 

' il  m’a  rendue  toute  défolée , ôc  toute  épuifde 
de  triftelfe  pendant  tout  le  jour. 

14.  Nun.  Le  joug  & le  poids  de  mes  ini- 
quités m’a  accablée  tout  d’un  coup.  Dieu  les 
a vûes  ; & fa  main  en  a fait  comme  des  chaî- 
nes qu’il  m’a  miles  filr  le  cou.  Ainfi  ma  force 
a été  affoiblie.  Le  Seigneur  m’a  livrée  à une 
main  , de  laquelle  je  ne  pourrai  jamais  me 
défaire  y fans  fin  puijfant  ficoitrs. 

i y.  S.\MEcH.  Le  Seigneur  a retiré  du  mi- 
lieu de  mon  peuple  tout  ce  que  j’avois  d’hom- 
mes de  cœur.  11  a fait  venir  contre  moi  le 
tems  qu’il  avoir  marqué  , pour  réduire  en 
poudre  mes  foldats  chollis.  Le  Seigneur  a 
foulé  lui-même  le  prelToir , pour  en  faire  cou- 
ler le  vin  de  fa  fureur  y dont  il  a enivré  \z  vierge 
fille  de  Juda. 


7. 


723; 


atteniîite , & videte  fi  tft  do- 
lor  ficut  dolor  meus  : quo- 
niam  vindemiavit  me  ut  lo- 
cutus  efi  Oominut  in  die 
itx  furoiis  fui. 


ij.  Mem.  De  excelfio  mifit 
ignem  in  ofiibus  meis,  & e— 
rudiyic  me  : expandit  rete 
pedibus  meis . convertit  me 
retrorfum  : pofiiit  me  delb- 
ialaT , tota  die  mœrore  con» 
fefiam.  • 

14.  Ni'n.  Vigilavit  ju- 
gum  iniqu  t..!um  mearum  : 
1 n manu  cjus  convolutz  (unf,. 
& impofiti  collo  nieo  : in- 
firmata  eft  virtus  mea  ; de- 
dit  me  Dominus  in  manu 
de  qua  non  potero  fiirgere.' 


I î.  Samech,  Abfiulit  orna- 
nés  mannificos  meos  Do- 
minus de  medio  mei  : voca- 
vit  adverfum  me  tempus, 
ut  contereret  eiedtos  meos 
torcular  calcavit  DominuS' 
virgini  filiz  Juda, 


1 6.  Ain.  C’eft  pour  cela  que  je  fonds  en 
pleurs  y 6c  que  mes  yeux  répandent  des  ruif- 
feaux  de  larmes , parce  que  celui  qui  me  de- 
voir confoler  , en  me  redonnant  la  vie , s’eft 
retiré  loin  de  moi.  Mes  enfans  ont  été  per- 
dus y parce  que  l’ennemi , ejui  s’efi  élevé  contre 
moi  y eft  devenu  le  plus  fort.  . 

17.  Phe.  Sion  a étendu  fes  mains,  pour 
chercher  quelque  fecours  ; ôc  bien  loin  d’en  trou- 
ver y il  n y a même  eu  perfonne  qui  fe  fait  pré- 
y<?«/épour  la  confoler.  Le  Seigneur  a ordor^é 
aux  ennemis  de  Jacob  de  le  venir  attaquer  de 
toutes  parts.  Jerufalem  eft  devenue  au  mi- 
lieu d’eux' comme  une  femme  fouillée  de  fes 
impuretés , qui  leur  a fait  horreur.  Us  f ont  mé- 


id.  Aiv.  Idcirco  ego  plo- 
rans  , & oculus  meus  de- 
ducens  aquas  : quia  longe 
faftus  eft  à me  confolator , 
convertens  animam  meam  :• 
faâi  funt  filii  mei  perditi , 
quoniam  invaluit  inimicus.- 


17.  Phe.  Expandit  Sion' 
manus  Tuas , non  eft  qui  con- 
foletur  eam  : mandavit  Do- 
minas adverfum  Jacob  in' 
circuiru  ejus  lioftes  ejus 
faâa  eft  Jerulâlem  quaC  pol-- 
luta  menftruis  inter  eosv 
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i8.  Sace.  Juftus  eft  Do- 
minus,  ^uia  os  ejus  ad  ira- 
cundiain  provocavi  ; audite 
oblccro  univetli  populi , & 
vidc'.c  dolorera  meum  : vir- 
gines  mex,  & juvcncs  met 
abicrunt  in  captivitatem. 


19.  Caph.  Vocavi  ami- 
cos  meos,  & îpfi  decepe- 
runt  me  : racerdotes  mci  > 
& fcnes  mei  in  utbe  con- 
l’umptifunt:quia  quxlîerunt 
cibum  (ibi  ut  telocillatent 
animara  fuam. 


LAMENTATIONS^ 

prifée  , & Us  n'ont  travaillé  qu'à  la  àètrulre  , 
^ à la  renverfer. 

18.  Sade.  Le  Seigneur  eft  jufte,  a dit  alors 
Jerufalem.  Tous  ces  maux  ne  me  font  arrivés  que 
parce  que  je  me  fuis  attiré  fa  coiere  , en  dé- 
fübéiffantàfa  parole.  Peuples,  écoutez  tous, 
je  vous  en  conjure  , & confidérez  ma  dou- 
leur. Mes  vierges  & mes  jeunes  hommes  ont 
été  menés  en  captivité. 

ip.  CoPH.  J’ai  appcllé  mes  amis  à mon  fe~  • 
cours;  Sx.  ils  ont  trompé  mon  efpérancc.  Mes 
prêtres  Sx  mes  vieillards  ont  été  confumés 
dans  la  ville,  lorfqu’ils  vouloient  chercher 
quelque  nourriture  pour  fcùtenit  leur  vie  lan~ 
guijfante. 


§.  III.  Jerufalem  invoque  le  ftcours  du  Seigneur.  Elle  s'efforce  de  le  toucher  de 
compajfion,  en  lui  repréfentam  les  maux  qu'elle  fouffre. 


10.  Kes.  Vide  Domino 
quoniam  tribulor  y coniur* 
bitus  eft  venter  meus  ; fub- 
\crfiim  eft  cor  meum  in 
memeeiplâ  , quoniam  am.i- 
ritudine  plcna  fum  ; forij 
interticic  ^Udius  y & domi 
mors  rimilis  eA. 


II.  Siw.  Audicrunt  quia 
îugemitco  ego  , & non  cft 
qui  confolctur  me:  omnei 
inimici  mei  audicrunt  nia- 
lum  meum  ; Ixrati  fiint  , 
qvoniam  tu  fecifti  ; addu- 
xiOidiem  conlolationis , & 

icm  Amiles  mei* 


11.  Tmau*  Ingrediatuf 
ocine  malum  corum  coram 
le.&  vindemia  eos#  ficut  vin- 
demiaAi  me  propter  omnes 
Iniquiutes  meas  : muUi  e- 
nim  gemitus  niei  , & cor 
neum  marrent. 


20.  Res.  Seigneur  , confidérez  que  je  fuis 
dans  raffliélion..Mcs  entrailles  fe  font  émues; 
mon  cœur  efl  renverfé  dans  moi-même , parce 
que  je  fuis  remplie  d’amertuirte.  L épée  tue 
mes  enfans  au-oehors  ; Sx  la  famine  efl  caufe 
qu  on  voit  au-dedans  de  moi  une  image  de  la 
mort  Cependant  mes  amis  m'abandonnent  s & 
me  laijjent  fans  fecours. 

21.  SiN.  Ils  ont  fù , ces  faux  amis , que  Je 
fuis  dans  losgémilTcmcns  ; Sx  il  n’y  a pertonne 
qui  me  confolc  : tous  mes  ennemis  ont  appris 
mon  malheur;  Sx  ils  fe  réjoüilTent  de  ce  que 
c’eft  vous , Seigneur , qui  m’avez  réduite  en 
cet  état , o.ù  ils  efperent  que  vous  me  lai  ferez  tou- 
jours. M.iis  quand  le  jour  fera  arrivé  , auquel 
vous  devez  me  confoler  , ils  deviendront 
fembkblcs  à moi , & feront  affligés  â leur  tour. 

22.  T HAU.  Que  tout  le  mal  qu’ils  ont  com- 
mk  fe  préfente  devant  vous  , Seigneur  ; ttai- 
tcz-les  comme  une  vigne  qu’on  vendange  , 
eb*  où  on  ne  laiffe  rien  , comme  vous  m avez 
traitée  à caufe  de  toutes  mes  iniquités  , dont 
je  rejfens  une  douleur  continuelle car  mes  fou- 
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pirs  fe  redoublent  fans  cefle , & mon  coeur  eft 
dans  une  extrême  affliêUon. 


CHAPITRE  II. 


§.  I.  Le  Prophète  paraît  furprîs  de  la  ruine  de  Jerufilem , où  Dieu  avait  étalli 
fa  demeure.  Il  en  dicrit  les  malheurs. 


I.  Aleph.  Omment  le  Seigneur  a-t-il 
couvert  de  tdnebres  dans  fa  fureur  la  fille  de 
Sion  ? Comment  a-t-il  fait  tomber  du  ciel  la 
fille  d’Ifraël , qui  droit  fi  éclatante  , & qu'tl 
avait  élevée  à Un  ft  haut  degré  de  gloire  ? Com- 
ment ne  s’eft-il  point  fouvenu  au  jour  de  fa 
fureur  de  celle  où  tl avait  mis  fon  marchepied  ? 
Et  comment  n a-t-il  point  confervè  cette  t-^tUe 
où  étoit  fon  Temple , & l’Arche  fur  laquelle 
il  fe  repofoit  f 

2.  Beth.  Mais  le  Seigneur  a renverfé  tout 
ce  qu’il  y avoit  de  beau  dans  Jacob  ; & il  n’a 
rien  épargné.  Il  a détruit  dans  là  fureur  les 
remparts  de  la  Ville  de  Juda;  il  les  a jettés 
par  terre  ; il  a profané  fon  royaume  & fes 
Princes  , qui  lui  étaient  particulièrement  confa- 
crés , en  les  abandonnant  aux  nations  étrangè- 
res. 

3.  Ghimel.  Il  a brifé  dans  le  tranfport  de 
là  fureur  toute  la  force  d’Ifraël  ; il  a retiré  fa 
main  droite  de  devant  l’ennemi  qui  l’attaquoit , 
le  laijfant  ainft  exercer  fur  lui  toute  fa  fureur , 
& il  a allumé  dans  Jacob  un  feu  dévorant , 
dont  la  flamme  a couru  de  toutes  parts,  & à 
tout  confumè. 

4.  Daleth.  Il  a tendu  contre  Jfra'él Ibn  arc , 
comme  un  ennemi  ; il  a affermi  fa  main  droite 
comme  un  homme  qui  attaque;  il  a tué  tout 
ce  qu  il  y avoit  de  beau  dans  la  terre  de  la 
fille  de  Sion  ; il  a répandu  dans  Jacob  fa  co- 
lère , comme  un  feu  qui  a tout  dévoré, 

y.  He.  Le  Seigneur  eft  devenu  J/un 
Tonie  IK  Part.  II. 


f.  Ai.eph.  Qt’omodo  ob- 
texie  caligine  in  furore  iuo 
Dominus  6iiam  Sion  : pro- 
jocic  de  cœ!o  in  terram  in> 
clytam  Urael  , & non  eil 
rccordatus  Icabellt  pedum 
Tuorum  in  di«  furoris  fui. 


t.  Beth.  Pnccîpitavît 
Dominus  , nec  pepercit  , 
omnia  fpectofâ  Jacob  : deA 
iruxit  in  furore  lUo  muni- 
tioncs  virginis  Juda  , & de- 
jecic  in  terram  : polluic  rcg- 
num,  Si  principes  ejus. 


Confregit  in  . 
ira  furoris  fui  onine  cornu 
Ilracl  , avertit  reirorlum 
dexteram  (uam  à facie  in> 
mici:  & ^cccndiMn  Jacob 
quaH  ignem  Humnix  devo- 
rantis  in  gyro. 


4.  DaI-eth.  Tetendît  ar- 
cum  fuum  quait  inimicus , 
6rmavit  dexteram  fuamquA' 
n hoAis:  & occidit  omr.e 
quod  pulchrum  crat  vilu  in 
tabernacülo  filix  Sion , eftii- 
ditquafi  ignem  indignatio* 
nem  (iiam. 

y.  He.  Fa^s  cft  Demi- 

Ff 
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rui  velue  inimicue  : praeci- 
pitavit  Ifriel , ptarcipitavit 
omnia  mœnia  ejus  : dilTi 
pivit  muDitionei  ejus  , & 
replevit  in  (ilia  Judahumi- 
liaium  Si  huiniliaiam. 

6.  Vau.  Et  diflipavit  qua- 
fi  hortum  lencorium  liium, 
demolitus  eft  eabernaculum 
fuum  : oblivloni  tradidic 
Dominus  in  Sion  feftivita- 
tem,  & fabbitum;  St  in  op- 
probrium.  St  in  indignatio- 
uem  furoris  lui , rcgem  , Sc 
(accrducetn. 

7.  Zain.  Rrpulic  Domi- 
nusaltare  fuum',  maledixit 
fanâilicationi  fus  : tradidic 
in  manu  inimici  muros  tur- 
rium  ejus  : vocem  dederunt 
in  domo  Domini,  lîcut  in 
die  (oleroni. 


g.  Heth.  Cogitavit  Do- 
minus  dilGpare  murum  liliz 
Sion  : tetendit  funiculucn 
(iium  & non  avertit  manum 
(ûam  à perdiiione:  luxitque 
aniemurale,  St  munis  pari- 
cer  dilCpaïus  eft. 

J.  Teth.  Defixz  funt  in 
terra  portz  ejus  : perdidit , 
& contrivit  veftes  ejus  ; re- 
gcm  ejus  & principes  ejus 
in  Gemibus:  non  eft  lex, 
& propheiz  ejus  non  inve- 
nerunt  viftonem  à Domino. 

10.  JoD.  Sederunt  in  ter- 
ra, conticuerunt  fenes  filiz 
Sion  : conEperfèrum  cinere 
capita  ftia , accinâi  iiint  ci- 
Ikiis , abjeceruni  in  terram 
capita  fiu  Ttrginei  Jerulâ- 
lem. 


comme  un  ennemi.  Il  a renverfô  Ifraël , il  a 
fait  tomber  toutes  fes  murailles , il  a détruit 
fes  remparts  , il  a rempli  d humiliation  le$ 
hommes  fie  les  femmes , dans  le  fein  de  la 
fille  de  Juda. 

6.  Vau.  Il  a renverfé  fa  rente  , comme  un 
jardin  qu’on  détruit  ; il  a démoli  fort  taberna- 
cle. Le  Seigneur  a fait  oublier  dans  Sion  les 
fêtes  fie  les  jours  de  fabbat  ; il  a livré  les  Rois 
fie  les  Prêtres  à l’opprobre  fit  à l indignation 
de  fa  fureur. 

7.  Zain.  Le  Seigneur  a rejetté  fon  Autel  : 
il  a donné  fa  maléaiêlion  à fon"  fànéluaire  .•  il 
a livré  entre  les  mains  des  ennemis  dr  Jerufa- 
km  les  murs  de  fes  tours  : fie  ils  ont  jetté  des 
cris  de  joie  y en  détruifant  la  maifon  du  Sei- 
gneur , comme  s’i/s  avoient  été  dans  une  fête 
îolemnelle. 

8.  Heth.  Le  Seigneur  a réfolu  d’abattre 
la  muraille  de  la  fille  de  Sion;  il  a tendu  fon 
cordeau  pour  la  rafer  entièrement , fie  il  n’a 
point  retiré  fa  main  qufe  tout  ne  fut  renverfé. 
Le  boulevart  eft  tombé  d’une  maniéré  déplo- 
rable, fit  le  mur  a été  détruit  de  même. 

p.  Teth.  Ses  portes  renverfees  font  enfon- 
cées dans  la  terre , il  en  a rompu  fit  brifé  les 
barres.  Il  a banni  fon  Roi  fit  fes  Princes  par- 
mi les  nations.  Il  n’y  a plus  eToifervation  de 
la  Loi , fit  fes  Prophètes  n’ont  point  reçu  de 
vifions  prophétiques  du  Seigneur. 

I O.  JOD.  Les  vieillards  de  la  fille  de  Sion 
le  font  aflis  fur  la  terre , fie  demeurent  dans 
le  filence , ne  fachant  quel  remede  apporter  à 
Jet  maux.  Ils  ont  couvert  leur  tête  de  cen- 
dre , ils  fe  font  revêtus  dp  cilices.  Les  vier- 
ges de  Jerufalem  tiennçnt  leur  tête  baiffée 
vers  la  terre , dans  la  conjufton  dont  elles  jont 


couvertes. 
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5-  II.  Jeremie  fleure  1er  n:anx  de  Jerufalem.  Il  ht  ûtiàbue  aux  faux  Propketet 
qui  P ont  flatée  dans  fes  péchés.  Il  l’exhorte  à recourir  au  Seigneur. 

1 1.  Caph.  Mes  yeux  fe  font  affoiblis , à 
force  de  verfer  des  larmes  : le  trouble  a faifi 
mes  entrailles  ; mon  cœur  s’cft  répandu  en  ,u,uin  cit  m lem  jecut 
terre , en  voyant  la  ruine  de  la  fille  de  mon  fuper  comriiione  fi- 
oeunle  . pn  vnvanf  !.»«  nptifc  pptiv  pop“[i  oiei , cùm  deficc- 


II.  Caph.  Defecensnt 
pr*  larrymis  oculi  mci,  con- 
turbiU  fiint  vifceramei:  ef- 
fufuin  pft  in  terra  jecut 


, 6c  ceux 
tomber 


peuple , en  voyant  les  petits  enfans 
qui  étoient  encore  à la  mammelle 
morts  dans  les  places  de  la  Ville. 

1 2.  Lamed.  Ils  difoient  à leurs  meres  : Où 
eft  le  blé  f où  eft  le  vin  ? Lorfque,  cr^r  de  , . ..... 

ta  faim  y ilstomboient  dans  les  places  de  la  quafi  Tuînêrati  in  pi««V  d- 
Ville , comme  s’ils  euiTent  été  blelTés  à mort)  exhaiarem  a- 

& ou’ils  rendoient  leurs  âmes  entre  les  mains 
de  leur  mere. 

IJ.  Mem.  a qui  vous  comparerai-je)  ô 

fille  de  Jemfalemf  à qui  dirai-je  que  vous 

‘ 1 /•  te,  filia  Jerufalem  f cm  e- 

rellemblez  f Ou  trouverai- je  quelque  chofe  xarquabote,  & confoUbor 

d’égal  à vos  maux  ? & comment  vous  con-  **„•  virgofilia  sien?  magna 
folerai-je , ô vierge  fille  de  Sion  ? Le  débor- 
dement de  vos  maux  eft  femblable  à une 
mer , il  eft  immenfe.  Qui  vous  donnera  quel- 
que ’remede  ? 

i^.  Nun.  Vos  Prophètes  ont  eupourvous 
des  vifions  fauffes  & extravagantes , & ils 
ne  vous  découvroient  point  votre  iniquité  y 
pour  vous  exciter  à la  pénitence  : mais  ils  ont 
eu  pour  vous  des  .rêveries  pleines  de  men- 
fonge  ) & ils  ont  vhy  à ce  qu'ils  difoient  y la 
fuite  de  vos  ennemis.  Us  fe  font  trompes  : ils  ont 
vâ  au  contraire  leur  viUoire  y & votre  ruine. 

i;.Samech.  Ceft  pourquoi  tous  ceux  qui 
paftbient  par  le  chemin  ont  frappé  des  mains 
en  vous  voyant.  Ils  ont  fifflé  la  fille  de  Je-  lavenmt , et  moveruncca- 
rufalem  , en  branlant  la  tête , & en  difant  P*"  I'™' 

E«-cc  là  cette  Ville  d’une  beeutd  f,  p»toe  ! 
qui  étOU  la  joie  de  toute  la  terre)  qui  gaudium  univerfatiemt} 
croyoit  durer  une  éternité  i 

16.  Phe.  Tous  vos  ennemis  ont  ouvert  la 
bouche  contre  vous  : ils  ont  filBé , ils  ont 


recparvulus  & laâeni  in  pla- 
teis  oppidi. 

1 1.  Lamzi>.  Matribus  (ûit 
dixerunc  : Ubi  eA  triiicum 
& vinum  ? cùm  deliccrent 


fuarum. 

I].  Mim.  Cui  cofflpara- 
bo  te  ? vel  cui  aflimilabo 


eA  emm  velut  mare  con- 
triiio  tua  ; juii  medebitttr 
toi  l 


14.  Nun.  Propbetar  tui 
viderunt  tibifaltâ,  & Aulia, 
nec  aperiebant  iniquiiatem 
luam,  ut  te  ad  pœnitentiam 
provecarent;  viJerunt  au- 
temtibi  aSumptionei  faJCu, 
Sc  ejeâionei. 


If.  Samech.  Plaulênint 
(üper  te  manibus  omnea 
tranlëuntes  per  viam:  Abi- 
laverunt  . & moverunt  ca- 


ïd. Phï.  Apernerunt  fit- 
per  te  os  fuum  omnes  ini-, 
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nici  lui  : (ibi'averunt  , & 
frcmucrunt  dentibus,  & di-  , 
xcrunt  : Devorabimus  : en 
ifta  eft  dies , quam  cxpefta- 
banvjs  : inveiiimus,  vidi- 
mus. 

17.  Ain.  Fecit  Dominus 
qur  cogitavit  , Cf^mplevit 
Fermonein  (ùum , qtiem  prx- 
ccperat  i dicbm  aniiquis  ; 
deOruxit,  & non  pepercit , 
& Ixtificavit  fuper  le  inimi- 
cum  , & cxaitavit  cornu 
boAium  tuorum. 

18.  Saoe.  Clamavit  cot 
eorujn  ad  Dominum  (uper 
muros  filix  Sion  : Deduc 
qua(i  torrentem  lacrymas  , 
per  diem  & noclem  : non 
de»  requiem  tibi , neque  ta- 
ceat  pupiUa  oculi  tui. 


19.  CoPH.  Confurge  , 
lauda  in  nocle  , in  principio 
vigiliarum:  effundc  ficut  a- 
quam  cor  tuum  ante  conf- 
pc..ium  Domini  : leva  ad 
eum  manus  tuas  pro  anima 
parvulorum  tuorum,  qui  de- 
fecerunt  in  famé  in  capite 
omnium  compitorum, 

10.  Res.  Vide  Domine  , 
it  conûdcra  quem  vinde- 
iniavetis  ita  : crgone  co- 
rnedent  raulicrcs  fruflum 
fuum  , parvulos  ad  menfu- 
ram  palmxf  (ï  occiditur  in 
fanâuario  Domini  facerdos 
ti  propheta? 


iT.  SiN.  Jacuerunt  in  ter- 
ra fori»  puer  & fencx  : vir- 
giiies  mex:  Sc  juvenes  mei 
cecidcrunt  in  gladio:  inter- 
fecidi  in  die  furoris  tui  : per 
£ufriAi,nec  milcrtutes. 


LAMENTATIONS 

grincé  les  dents,  ôc  ils  ont  dit  ; Nous  la  dé* 
vorerons.  Voici  ce  jour  que  nous  attendions  î 
nous  l’avons  vû. 


* 


17.  Ain.  Le  Seigneur  a fait  ce  qu’il  avoît 
réfolu  : il  a accompli  ce  qu’il  avoit  arrêté  de- 
puis long-tcms  : il  vous  a détruite  fans  vous 
épargner,  S fille  de  Sion  : il  vous  a rendu  un 
fujet  de  joie  à vos  ennemis  , & il  a relevé  la 
force  de  ceux  qui  vous  haïffoicnr. 

1 8.  Sade.  Tels  ont  été  les  maux  qui  ont  acca~ 
blé  les  habitans  de  Jerufalem.  Leur  cœur  a crié 
au  Seigneur  fur  les  murailles  de  la  fille  de 
Sion  qu'ils  ont  vlies  détruites  ; mais  il  ne  les  a 
pas  encore  exaucés.  Faites  donc  couler  de  vos 
yeux , 0 fille  de  Sion  , jour  ôc  nuit  un  torrent 
de  larme?  ; ne  vous  donnez  point  de  relâche , 
ôc  que  la  prunelle  de  votre  œil  ne  fe  taife 
point , & ne  cejje  point  de  pleurer. 

ip.  CoPH.  Levez-vous , louez  le  Seigneur 
dès  le  commencement  des  veilles  de  la  nuit  ; 
répandez  votre  cœur  comme  de  l’eau  devant 
le  Seigneur  ; expofez-lui  vos  befoins  ô“  vos  de- 
firs  \ élevez  vos  mains  vers  lui , pour  l ame  de 
vos  petits  enfens  qui  font  tombés  morts  de 
faim_à  tous  les  coins  des  rues. 

20.  Res.  Dites-liii  : V oyez  , Seigneur,  ôc 
confidérez  queleft  le  peuple  que  vous  avez 
ravagé  de  cette  forte.  Efl-il  donc  poffible  que 
les  meres  foient  réduites  à manger  le  fruit  de 
leurs  entrailles  , à manger  de  petits  enfans 
qui  ne  font  pas  plus  grands  que  la  main  ? Ell- 
il  polTible  que  les  Prêtres  Ôc  les  Prophètes 
foient  tués  dans  le  fancluaire  même  du  Sei- 
gneur f 

21.  SiN.  Les  enfans  ôc  les  vieillards  font 
étendus  morts  fur  la  terre  , le  long  des  rues. 
J\tes  vierges  ôc  mes  jeunes  hommes  font  tom- 
bés fous  l’épée  ; vous  les  avez  tués  au  jour 
de  votre  fureur , vous  les  avez  percés  de 
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coups,  fans  Être  touché  dé  compalTion. 

22.  Thau.  Vous  avez  fait  venir  des  gens 
en  grand  nombre , comme  il  en  vient  en  un 
jour  folemnel  : mais  ce  n’a  pas  été  pour  te  célé- 
brer avec  moi  ; ça  été  au  contraire  pour  m’é- 
pouvanter , & pour  m’ affliger  de  toutes  parts; 
de  forte  qu  \\  ne  s’eft  trouvé  perfonne  gui  pût 
échapper,  & qui  flit  excepté  dans  ce  jour  de 
la  fureur  du  Seigneur.  Âmfi  tous  ceux  que 
j’ai  nourris  & élevés  ont  été  confumés  par 
mes  ennemis. 


ît.  Thau.  Vocafti  quart 
aJ  diem  folemnem , qui  ler- 
rerem  me  de  circuitu , St 
non  fuit  in  die  furori»  Do- 
mini  qui  effugeret,  & relin- 
queretur:  quoi  educavi . Se 
enutrivi  , inimicus  meut 
cunfumpfii  cos. 


CHAPITRE  III. 


%.  I.  Jeremte  déplore  fa  rnifere.  U décrit  les  maux  qu’il  a foufferts  pendant  le 
fiége  de  Jerufilem.  Il  eji  devenu  le  jouet  de  fon  peuple  , & le fujet  de  leurs 
chanfons. 


I.  Alkph.  J E fuis  un  homme  qui  vois  ma 
pauvreté  tir  ma  mifere  ; je  fouf  re  les  maux  les 
plus  violens , étant  fous  la  verge  de  l’indigna- 
tion du  Seigneur. 

2.  Aleph.  Il  m’a  conduit,  & il  m’a  amené 
dans  les  ténèbres , & non  dans  la  lumière , 
m ayant  fait  mettre  dans  une  notre  prifon. 

J.  Aleph.  Il  a tourné  & retourné  fans 
celTe  fa  main  fur  moi , me  tourmentant  pen- 
dant tout  le  jour. 

4.  Bfth.  Il  a fait  vieillir  ma  peau  , & def- 
-fècher  ma  chair  : il  a brifé  mes  os. 

y.  Beth.  Il  a élevé  des  lerrajfes  autour  de 
moi , pour  me  renfermer.  Il  m’a  environné  de 
fiel  & de  peines  ; il  m'a  accablé  de  maux. 

6.  Beth.  Il  m’a  mis  en  des  lieux  téné- 
breux , comme  ceux  qui  Ibnt  morts  pour  ja- 
mais , m ayant  fait  mettre  dans  un  cachot  pro- 
fond , où  J étais  comme  enjeveli  dans  la  boue. 

7"  Ghimel.  Il  a bâti  des  forts  contre  moi, 
pour  m’cmpÊchcr  de  fortir  ; & comme  Ji  ce/a 
navçit  pas JuJjïpour  s’ajjûrer  de  ma  perjonne  j il 


I.  Aieth.  Egovirvidenj 
paupeitatcm  meamiovirga 
indignationis  ejus.  . 


».  AiïPH.  Me  minavit. 

Si  adduxit  in  lenebras , Se 
non  in  lucem, 

3.  Aleph.  Tamùm  in  me 
vertic,  & convertit  manum 
Tuam  iota  die. 

a.  Beth.  Veturtam  fccit 
pellem  meam  , & camcm 
meam . contrivic  ofia  mca. 

5.  Beth.  Ædificavit  in  ' 
gyro  meo  , & circumdedil 
me  fcUe,  & labore. 

ü.  Beth.  In  tenebrofii 
collocavit  me , quart  mor- 
tuus  lempiicruos. 


7.  CiiiMEt.  Cirrumatdi- 
fica-  i.  advetrtim  n e,  ut  non 
egt.  iiar:  aggravavic  con»; 
pedcm  meuni. 
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t.  Ghimel.  Sed  h c&m 
cUmavero  , & rogarero  , 
cxclulic  orationem  meam. 

9-  Ghimel.  Conclulit 
vias  meas  lapiJibus  quadris, 
r»miuE  meas  fubvettiL 

10.  Daleth.  Urfui  infî- 
dians  fa^s  eft  mihi  : leo  in 
abrcondicii. 

II.  iDaleth.  Semicas 
meas  lubvenic , & confregic 
me , pofuic  me  defolatam. 

1 1.  Daleth.  Tetendic  ai' 
cum  fuum,  & pofuit  me  qoa- 
lî  lignum  ad  ragittaro, 

I).  Hb.  Miut  in  renibui 
meis  Elias  phaietrx  fuz. 

14.  He,  Faâus  fum  in 
derifum  omni  populo  meo  , 
canticum  eorum  tota  die, 

He.  Replevit  me  a- 
maritudmibnt  , inebriavit 
me  ablynibio. 

If.  Vau.  Et  fiegit  ad  nu- 
menim  dentes  m«oi  , ci' 
baeic  me  cinere. 


17.  Vau.  El  tepuUi  eft  à 
pace  anima  mea  , obliius 
iiim  bonorum. 


a appefanti  mes  fers. 

8.  Ghimel.  En  vain  je  crlciois  vers  lui  y 
& je  le  prierois  de  me  retirer  d'ici,  dijiis~je 
alors  ; il  a rejetcé  ma  priere. 

p.  Ghimel.  Il  a fermd  mon  chemin  avec 
des  pierres  quarnies } il  a renverfé  mes  ren- 
tiers , dr  il  m^a  oié  tout  moyen  t£ échapper, 

10.  Daleth,  Il  eft  à mon  lîgara  comme 
un  ours  prêt  à fe  jetter  fur  fa  proie  , & com- 
me un  lion  qui  l'attend  dans  un  lieu  caché. 

11.  Daleth.  Il  a renverfé  mes  fentierSj 
il  m'a  renfermé  dans  une  étroite  prifon , il  m’a 
brifé , il  m’a  laiffé  dans  la  défolation. 

1 2.  Daleth.  Il  a tendu  fon  arc  contre  moi, 
il  m’a  mis  comme  en  butte  à fes  fléchés. 

i}.He.  11  a lancé  dans  mes  reins  toutes 
les  fléchés  de  fon  carquois. 

14.  He.  Je  fuis  devenu  le  joüet  de  tout 
mon  peuple  , le  fujet  de  leurs  chanfons  pen- 
dant tout  le  jour. 

1 f,  He.  Il  m’a  rempli  d’amertume , il  ma 
enyvré  d’abfinthe. 

15.  Vau.  Il  m’a  rompu  les  dents  , fans 
m’en  laiffer  une  feule , parce  qu’au  lieu  de  me 
nourrir  de  pain , il  m’a  nourri  de  cendres , 
qui  étaient  pleines  de  pierres. 

17.  Vau.  La  paix  a été  bannie  de  mon 
ame , j’ai  perdu  le  fouvenir  de  toute  joie. 


5.  II.  Le  Prophète  efpere  au  Seigneur , & en  ejl  feeouru.  Avantage  qu'il  y a 
de  meure  fa  confiance  en  Dieu , qui  a un  fond  de  bonté  inéputfaele, 

is.Vau.  Etdixi:  Peiiit  i8.  Vau.  J’ai  dit  en  moi -même  : Enfin 
finis  meus , & fpes  mea  d ^’eft  fait  de  moi  ; & l’efpérance  que  j’avois 
au  oeigneur  s eft  évanouie. 

ip.  Zain.  Mais  me  fortifiant  contre  cet  efprit 
de  découragement , je  vous  ai  dit  : Seigneur , fou- 
venez-vous  de  la  pauvreté  où  je  fuis , de  l’ex- 
cès de  mes  maux , de  l’abfinthe  & du  fiel  où 
je  fuis  plongé.  Et  vous  avez  été  touché  de  ma 
priere. 


te.  Zaih.  Recordare  pau- 
periaiis  , te  tnnigteflionit 
aiez,  ablÿntliii,  &feUis, 
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20.  Z AIN.  Ce/}  pourquoi  je  repaflerai  tou- 
jours ces  chofes  dans  ma  mémoire , & mon 
ame  s’anéantira  en  elle-même  y dans  le  fou- 
venir  de  fa  mtfere  dr  de  vos  mijiricordes. 

21.  Zain.  Ce  fouvenir,  que  j’entretien- 
drai dans  mon  cœur  , deviendra  le  fujet  de 
mon  efpérance. 

22.  Heth.  Car  fi  nous  n’avons  point  été 
perdus  entièrement , c’eft  l’effet  des  miféri- 
cordes  du  Seigneur  ; c’eft  parce  que  nous 
avons  trouvé  en  lui  un  fond  ae  bonté  inépui- 
fable. 

23.  Heth.  En  effet , vous  me  faites  tous 
les  jours  de  nouvelles  grâces , S Seigneur  ; 
vous  me  faites  Jentir  que  vous  êtes  fidele  dans 
vos  promrffes. 

24.  Heth.  Ainfi  le  Seigneur  eft  mon  par- 
tage , dit  mon  ame  en  elle-même  : c’eft  pour 
cela  que  je  l’attendrai. 

• 2 y.  Teth.  Le  Seigneur  eft  bon  à ceux  qui 
efperent  en  lui  , il  eft  bon  à l’ame  qui  le 
cherche. 

2(î.  Teth.  jlinfi  il  eft  bon  d’attendre  en  fi- 
lence  le  falut  que  Dieu  nous  promet,  étant 
bien  perfuadés  que  mus  recevrons  f effet  de  fes 
promeffes. 


i<y.  Zaik.  Memoria  me- 
mor  ero , & tabcfcet  in  me 
nnima  mea. 


11.  Zaim.  Hze  recolent 
in  corde  meo , ideo  Ipéca- 
bo. 

II.  Heth.  Milêricordic 
Domini  quia  non  rumus 
confumpti  : quii  non  der»- 
cecunt  miferationei  ejui. 


1;.  HBTH.NoTÎdilucuIo, 
multa  eQ  &dei  tua. 


14.  HrrM.  Part  mea 
minus.  dixitTanimaj  mea: 
proptereàexpeôabo  eum. 

af.  Teth.  Bonus  eft  Do- 
minus  rpecamibut  in  eum, 
animae  quzrenti  ilium. 

1^.  Teth.  Bonum  eft 
przftolari  cuai  filentio  lâla. 
tare  Dei. 


§.  III.  Il  ejl  bon  de  porter  le  joug  du  Seigneur  dès  fa  jeuntffe.  Dieu  ne  punit 
qu'à  regret.  Il  efl  toujours  prêt  de  tendre  jujlice,  ir  de  faire  mifericorde. 


27.  T ETH.  Il  eft  bon  à l’homme  de  porter  le 
joug  du  Seigneur  dès  fa  jeuneffe , dr  de  s’exer- 
cer dès-lors  â f obéiffance  y & à la  patience  dans 
les  maux. 

28.  JoD.  Au  milieu  des  plus  grands  troubles 
dr  des  plus  violentes  tentations , il  s’affeoira , 
dr  il  fe  tiendra  en  repos  ,•  il  fe  tiendra  folitaire 
dr  éloigné  des  hommes  , pour  S’occuper  tout  de 
Dieu  ; & il  fe  taira  fur  ce  qu’il  Jôuffre  , parce 
qu’il  a mb  ce  joug  fur  lui , & qu’il  s’ ejl  entie~ 
rement  fournis  à la  volonté  du  Seigneur, 

2ÿ.  Joo.  Il  mettra  fa  bouche  dans  la  pouf; 


17.  Teth.  Bonum  eft  vi- 
ro  , cùm  ponaverit  jugum 
ab  adolefcentia  Tua. 


18.  JoD.  Sedebit  folita- 
rius.  St  tacebit  : quia  1er»; 
vit  fuper  fe.  ^ 


%9.  JoD,  Ponet  in  pulrert 
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os  fuum,  (i  forte  fit  /pes. 


fiere  » pour  fléchir  te  Seigneur  par  ces  aStes  flthu^ 
mihtè , & pour  qpneevoir  ainfi  quelque  efpé- 


?o.  Jon.  D.ibitpercutien- 
li  l'c  maxillam  , làturabitur 
opprobriit. 


îi.  Cm>h.  Quia  non  re- 
pcüet  in  lempiternum  Do- 
minus. 

51.  Caph.  Quia  fi  abjecit, 
& miferebitur  fecundùm 
muliitudincm  milericordia- 
rum  fuarum. 

5>.  Caph.  Non  enimhu- 
miii  ivit  ex  corde  fuo,  & ab- 
jecit fibos  hominum. 

}4.  Lameh.  Ut  comerc- 
lei  fub  pedibus  fuis  omnes 
vinâos  terre. 

3Ï.  Lamed.  Ut  declina- 
ret  judicium  viri  in  conf- 
peâu  vultùs  Aliifiimi. 

J et.  Iamf.d.  Ut  perver- 
terec  hominem  in  judicio 
fuo , Dominas  ignoravit. 


37.  Mem.  Quis  efl  ifle  , 
çui  dixit  ut  fieret , Domino 
Bon  jubente  S 


38.  Mem..  Ex  ore  Altifll- 
mi  non  egredientur  nec 
su#,  neebonaf 


3 p.  Mem.  Quid  murmu- 
ravit  homo  vivent , vir  pro 
peccatis  fuis  S 


rance. 

JO.  JoD.  Il  tendra  la  joue  à celui  qui  le 
frappera  , il  fe  foulera  d'opprobres  ; e>*  bien 
loin  de  repoujjer  la  injures , il  s’en  nourrira  com- 
me d’une  viande  dèhcieufc.  Ç efl  ainfi  que  nous 
en  ufons  dans  nos  maux , & c' efl  par-là  que  nous 
sachons  d’attirer  fur  nous  la  mifèricorde  que  nous 
attendons  du  Seigneur , & qtiepous  ejpérons  de 
recevoir  de  fa  honte. 

J I.  Caph.  Car  le  Seigneur  ne  nous  rejet- 
tera pas  pour  toujours. 

32.  Caph.  S’il  nous  a rejettds,  à eaufe  de 
nos  péchés , il  aura  auflTi  compaflion  de  nous, 
félon  la  multitude  de  fes  mifdricordes'. 

3 J.  Caph.  Car  il  n’a  pas  humilié  de  bon 
coeur , ni  rejetté  pour  toujours  les  enlàns  des 
hommes , qu’il  avait  choifis  pour  Jon  peuple. 

ji.  Lamed.  Il  n’a  pas  foulé  aux  pieds  fans 
fujet  les  habitans  de  la  terre  /aime  , qui  font 
maintenant  captifs. 

3 y.  La.med.  Une  refufe  pas  hjuftice  qui 
eft  due  à un  homme  aux  yeux  du  Très-haut. 

35.  Lamed.  Car  le  Seigneur  ne  fait  ce  que 
c’eft  que  de  perdre  un  homme,  en  le  con- 
damnant contre  l’équité,  yiinft  nous  n’avons 
fouflért  que  ce  que  le  Seigneur  a voulu  , & que 
ce  qu’tl  a vû  que  nous  avions  mérité. 

37.  Mem.  Car  qui  eft  celui  qui  a dit  qu’une 
chofe  fe  fit,  fans  cjue  le  Seigneur  l’ait  com- 
mandée ? ylinfi  cejl  par  fon  ordre  que  nous 
avons  été  affligés. 

38.  Mem.  En  effet,  eft-ce  que  les  maux  6c 
les  biens  ne  fortent  pas  de  la  bouche  du  Très- 
Haut  , qui  tes  difpenfe.  avec  une  fagejje  & une 
juflice  infinie  ? 

39.  Me.m.  Pourquoi  donc  l’homme  mur- 
mure-t-il pendant  fa  vie , l’homme  qui  foufflt 
pour  fes  péchés  ? 


§.1V. 
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5.  IV.  Exhortation  à la  Dénitence.  Priere  pour  implorer  le  fecourt  du  Seigneur. 
Larmes  au  Prophète  fur  les  maux  de  fin  peuple. 


40.  Non.  Ne  murmurons  donc  point  de  ce 
ique  nous  foufirons  ; mais  examinons  avec  foin 
nos  voies  , cherchons  ce  quelles  ora  de  mau- 
vais  pour  le  corriger,  & retournons  au  Sei- 
gneur. 

41.  Nun.  Elevons  au  Ciel  nos  cœurs  avec 
nos  mains , vers  le  Seigneur. 

42.  Nun.  Difons-lui  : Nous  avons  agi  in- 
juftement  , nous  nous  lommes  attiré  votre 
colere  , Seigneur  : c eft  pourquoi  vous  êtes 
devenu  inexorable. 

4J.  Samech.  Vous  vous  êtes  caché  dans 
votre  fureur , ôc  vous  nous  avez  frappés,  vous 
nous  avez  tués  fans  nous  épargner. 

44.  Samech.  Vous  avez  mis  une  nuée  au- 
devant  de  vous , afin  que  notre  priere  ne  paffe 
point  jufqu'à  vous. 

4j.  Samech.  Vous  m’avez  mis  au  milieu 
des  peuples  infidèles , comme  une  plante  que 
vous  avez  arrachée  de  votre  terre , ôc  rejenée 
loin  de  vous. 


40.  NuM.'Scnitemur  ^ia» 
noftrai , & quzramui  & i»- 
TCitamiu  ad  Dominum. 


41.  Nun.  Lerefflos  cordd 
noftra  cuni  manibus  ad  Do-, 
ininum  in  corlof. 

41.  Nun.  Nos  inique  e- 
gimus  , & ad  iracundiant 
proTocavimus  : idcirco  (a 
inexorabilis  es. 


4).  Samech.  OperaîAÜR 
üirore  , & percuÔifti  nos  : 
occidifti , nec  pepercifli. 

44.  Samech.  OpporuHlî 
nubem  tlbi , aie  tnuitêat  osa.| 

MO. 


4r.  Samech.  Etadicatio> 
nem  > & ab)eâionem  po- 
iïiifti  me  in  medio  populo- 
luin. 


45.  Phe.  Tous  nos  ennemis  ont  ouvert  la 
bouche  contre  nous , pour  nous  infuJter. 

47.  La  prophétie  qui  devait  être  notre  con~ 
Jblation  par  fies  promefies,  eft  devenue  notre 
fczy  tut  par  fis  menaces  , notre  filet  & notre 
ruine  par  le  mépris  que  nous  en  avons  fait. 

48.  Phe.  Mon  œil  a répandu  des  ruiifeaux 
de  larmes , en  voyant  la  ruine  de  la  fille  de 
mon  peuple. 

4p.  Ain.  Mon  œil  s’eft  affligé  , & ne  s’eft 
point  tû , parce  qu’il  n’y  avoir  point  de  re- 
pos pour  nous  , 

yo.  Ain.  jufqu’à  ce  que  le  Seigneur  jettât 
les  yeux  fur  nous , 6c  nous  regardât  du  Ciel. 

ç U Ain.  Mon  œil  m’a  ptefque  ôté  la  vie , 
d force  de  pleurer  fur  le  malheur  des  filles  de 
Jerufalem. 

Tome  Part,  11^ 


4«.  Phe.  Aperoeram  fit-' 
per  nos  os  lûum  omnes  ini- 
snici. 

47.  Phb.  Formido  & la- 
queus  faâa<ft  nobis  vacicU 
natio , & contritio. 


4t.  Phb.  Diriliones  aqna- 
rum  deducit  oculus  meus  , 
in  coniricione  filiz  populi 
mei. 

4».  Ain.  Oculus  meus  af- 
fliâus  eft,  nec  ucuit,  eà 
quod  non  effet  requies. 

Ain.  Donec  refpice-’ 
retA  videcec  Oominus  d« 
coelis. 

(I.  Ain.  Oculus  meut 
deprzdatus  eft  anirnam 
meam  in  cunéiis  filiabus  ur- 
bis  mez. 
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§.  V.  Aîiiux  que  le  Prophète  a foufferts  de  la  part  de  Jei  concitoyem.  Prière- 
qu’il  fait  au  Seigneur.  Secours  qu’il  en  reçoit.  Punition  de  fes  ennemis. 


<i.  Sade.  Venaûone  ce- 
perunt  me  quafî  avem  ini- 
mici  miigratis. 

Sade.  Lapfa  eA  în 
Licum  vita  mea , & pofue^ 
tum  lipiiiem  fupcr  me. 

54.  Sade.  Inundareninc 
aquz  fuper  capuc  raeum  : 
dixi  : Perii. 

5 y*  CurH.  Invocavi  no- 
men  t jum  Domine  de  lacu 
novillîmo* 

CopH.  Vocem  meam 
audifli  : ne  avertas  aurem 
tuam  à fingultu  meo  > & cla> 
sioribus. 

57.C0PH.  Approplnquaf- 
tî  in  diej  quando  invocavi 
ce:dixiAi:  Ne  timeas. 

58.  Res.  Judicafti,  Domi- 
ne y caulâm  anjmz  mcz,  rc- 
dcmptoi  vitx  mez. 


Res.  Vidiftî, Domine, 
îniquicaecm  illorum  adver- 
fum  me  : judica  judicium 
meum. 


fo.  Res.  VidiiK  omnem 
furorem  , univerfas  cogita- 
tiuDes  eorum  adverfum  me. 

4i.  SiH.  AudiÛi  oppro- 
brium  eorum  Domine , om- 
nés  cogitationes  eorum  ad- 
VCffum  me  i 

St^r.  labia  inïiirg^n- 
tiummihi,  & meditationes 
eorum  adverfum  me  tota 
die* 

SiN.  Seflîoncm  co- 
rum,  refurreflionem  eorum 
^ vide  : ego  fum  pfaiaiuj  eo- 
«um*. 


J2.  Sade.  Cependant  ceux  qui  me  haifTent 
fans  fujec  m’ont  pris  comme  un  oifeau  qu’on 
prend  à la  chalTe. 

n-  Sade.  Mon  ame  e(l  tombée  dans  la 
folie , ôc  ils  ont  mis  fur  moi  une  piene , pour 
m’empêcher  de flrtir. 

j4.  Sade.  Un  déluge  d’eaux  s’eft  répandu: 
fur  ma  tête , & j'  ai  dit  : Je  fuis  perdu. 

çç.  CoPH.  yi/ors  'fii  invoqué  votre  nom 
ô Seigneur,  du  plus  profond  de  l’abîme  oà 
je  me  voyais  plongé. 

J 5.  CoPH.  Et  vous  avez  entendu  ma  voix.. 
Je  vous  ai  dit  : Ne  détournez  point  votre 
oreille  de  mosgémilTemens  & de  mes  cris. 

Î7.  CoPH.  £f  vous  vous  êtes  approché  de 
moi  au  jour  où  je  vous  ai  invoqué.  Vous 
«j’avez  dit  : Ne  craignez  point. 

J 8.  Res.  Cejl  ainft  , 6 Seigneur  , ijue 
vous  avez  pris  la  défenfe  de  la  caufe  de 
mon  ame,  vous  quiètes  le  rédempteur  de  ma 
vie. 

jp.  Res.  Faites-moi  aujourd'hui  la  même 
grâce  ; dehvtez-moi  des  mains  de  mes  ennemis,. 
Vous  avez  vû , ô Seigneur , leur  iniquité , à" 
les  calomnies  qu’ils  répandent  contre  moi , lài'^- 
tes  moi  vous-même  juftice. 

CO.  Res.  Vous  avez  vû  toutes  leurs  fureurs  ,, 
& tous  les  mauvais  delTeins  qu’ils  ont  contre: 
moi. 

61.  SiN.  Vous  avez  entendu  , Seigneur,, 
les  injures  qu’ils  me  difent , & tout  ce  qu’ils 
penfent  contre  moi. 

<5a.  SiN.  Vous  avez  oui  les  paroles  de  ceux 
qui  m infultent,  ôc  ce  qu'ils  méditent  comte 
moi  pendant  tout  le  jour. 

6}.  SiN.  Confidércz-les  , foit  qu’ils  fe  re- 
pofent , foit  qu’ils  agifient  ; vous  les  trouverez 
toujours  appliqués  à me  perdre.  Je  fuis  devenu. 
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le  fujet  de  leurs  chanfons  & de  leurs  railleries. 

54.  Thau.  Mais,  Seigneur,  fefpere  que 
vous  leur  rendrez  ce  qu’ils  méritent  ; vous 
les  traiterez  félon  les  œuvres  de  leurs  mains. 

fij.  Thau.  Vous  leur  mettrez  comme  un 
bouclier  fur  le  cœur , par  le  travail  dont  vous 
les  accablerez  s vous  les  empêcherez  ainfi 
d exécuter  les  mauvais  dejfeins  qu’ils  ont  conpûs 
contre  moi. 

66.  Thau.  Vous  les  pourfuivrez  dans  vo- 
tre fureur,  & vous  les  exterminerez,  ô Sei- 
gneur , de  deflbus  le  ciel. 


<4.  Thau.  ReJdes  eis  vi- 
cem , Domine  , juxta  opéra 
manuum  fuaium. 

• 

Thau.  Dabi,  eis  Icu- 
tum  cotdii  laborem  tuum. 


66.  Thau.  Peftêqudris  in 
furore,  & conieres  eos  fub 
cœlis , Domine, 


CHAPITRE  IV. 


§.  I.  Le  Prophète  déplore  le  renverjement  de  Jerufalem  , ^ de  tout  ce  qu’elle 
avait  de  plus  éclatant.  Etat  miferable  où  cette  Fille  fe  trouve  réduite. 


I.  Aleph.  Omment  l’or  qui  éclatoit  dans 
Jerufalem  s’eft-il  obfcurci  ? comment  a-t-il 
changé  fa  couleur  qui  étoit  fi  belle  ? comment 
les  pierres  du  fanÊtuaire  ont-elles  été  difper- 
fées  au  coin  de  toutes  les  rues  ? 

2.  Beth.  Comment  les  enfans  de  Sion  qui 
étoient  fi  éclatans,  & couverts  de  l’or  le  plus 
pur , ont-ils  été  traités  comme  des  vafes  de 
terre  , comme  l’ouvrage  des  mains  du  potier, 
qui  nefl  de  nulle  valeur  ? 

Ghimel.  Les  bêtes  farouches  ont  décou- 
vert leurs  mammelles  , ôc  elles  ont  donné  du 
lait  a leurs  petits  : mais  la  fille  de  mon  peuple 
cft  devenue  cruelle  comme  une  autruche  qui 
eft  dans  le  défert  ; elle  a abandonné  fis  enfans , 
& les  a latjps  fans  aucun  fecours. 

4-  Daleth.  Âinfi  la  langue  de  l’enfant  qui 
étoit  a la  mammelle  s’eft  attachée  à fon  palais 
dans  fon  extrême  foif.  Les  petits  ont  de- 
mandé du  pain , & il  n’y  avoit  perfonne  pour 
leur  en  donner. 

S . He.  Ceux  qui  fe  nourriïïbient  des  vian- 


I.  Aleph.  Qnomodo  obP. 
curatum  «ft  aurum  , muta- 
tus  eli  color  optimur  , àiC~ 
perlî  func  lapide,  fandtuariî 
in  capice  omnium  pUtea- 
xum  I 

1.  Beth.  Filii  Sidn  inclj- 
ti,  8c  amiâi  auro  primo: 
quomodo  reputari  funt  in 
vafâ  teAea,  opu,  manuum 
figuli  ! 

Ghimel.  Sed  & lami» 
nudaverum  mammam , lac- 
taverunc  caïulos  fuos:  61ix 
populi  mil  cydclis  , quafi 
ftruthio  in  ileferto. 


4.  Dalkt*.  AdhaAt  lin- 
gaa  lattcniis  ad  palatum  e- 
ju,  in  fiti  : parvuli  peiierunt 
panem,  & non  erat  qui  fraDi 
gaet  eis. 


f.  He.  Qui  Tercebantuf 
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volapraosèi  interieranc  in 
viis;  qui  nutrlebanturincro- 
ceii,  ajnplexaii  liint  flercon. 

t.  Vati.  E(  major  tlTcâa 
(Q  iniquitai  6liz  populi  mci 
peccato  Sodomorum  , quz 
<ubver^  cft  in  moraenio , 
& non  ceperunt  in  ca  ma- 
■W. 


7.  Z*TN.  Candidiorei 
Nazarzi  ejui  nive,  nitidio- 
rat  iaâe , rubicundiorcs  e- 
boreaniiquo,  lâpphiro  pul- 
chtioiet. 


*.  Heth.  Denigrata  eft 
(iiper  carbones  faciès  eo- 
ram , & non  funi  cogniti  in 
plaieis  : adhzlît  cutis  eorum 
oflibus  : aruit,  & fàAa  eA 
juafi  lignum. 


_9.  Tetb.  Melius  fuit  oc- 
cilîsgladio,  quàm  interfec- 
lis  famé;  quoniam  ifti  exta* 
buerunt  confumpti  i AeriU- 
Mie  terrz. 


des  les  plus  délicates  font  morts  de  faim  dans 
les  rues.  Ceux  qui  mangeoient  au  milieu  de 
la  pourpre  ont  embralTé  l'ordure  ôc  le  fumier> 
<ÿ”  tes  tnt  pris  pour  s'en  rajfafter. 

6.  Vau.  De  forte  que  l’iniquité  de  la  fille 
de  mon  peuple , 6c  ta  plaie  dont  Dieu  la  frap- 
pée , efi  devenue  plus  grande  que  celle  que  le 
péché  de  la  Ville  de  Sodome  attira  ftn  elle; 
car  la  faille  de  Sodome , qui  fut  renverfée  en 
un  moment,  fans  que  la  main  tt aucun  homme 
eût  part  à (à  ruine , ne  fouffirit  pas  long-tems  ; 
mats  la  fille  de  mon  peuple  a été  livrée  à une 
multitude  £ hommes  furieux  qui  lui  ont  fait  Jouf- 
frir  des  maux  très-longs  û"  très-violèns. 

7.  Zain.  Ses  enfans  qui  Je  confacroient  à 
Dieuy  ST  qu'on  appelloit  Nazaréens,  étoient 
autrefois  plus  blancs  que  la  neige , plus  purs 
que  Ic  lak,  plus  rouges  que  l’ancien  ivoire 
qu'on  a peint  de  vermillon , & jplus  beau  que: 
le  làphir. 

8.  Heth.  Et  maintenant  la  faim  qu!ils  ont 
fouffierte , a fait  que  leur  vifage  eft  devenu  plus 
noir  que  des  charbons  éteints  ; ils  ne  font  plus 
connoiflables  dans  les  rues,  leur  peau  efi  col- 
lée fur  leurs  os,  elle  efi  toute  deiléchée,  & 
elle  efi  devenue  comme  du  bois.. 

p.  Teth.  Ceux  qui  ont  été  tués  par  l’épée,, 
ont  été  plus  heureux  que  ceux  c^ui  font  morts 
par  la  famine , parce  que  ceux-la font  morts  en 
un  moment  y au  heu  que  ceux-ci  ont  fouffert 
une  mort  lente , étant  confumés  pat  la  ftéri-. 
lité  de  la  terre. 


TO.  Joi>d  MantM  mulîerom 
fniffncordium  coxerunc 
lio$  (uos  : faâi  finit  cibus 
•arum^  in  contrition;  61i« 
populi  mei* 


n,  Caph.  Complevît 
Dominas  furorem  fuum  , 
effûdit  iram  indignacionit 
füjr:  & fuccendit  igncm  in 
Sion  , & devoravU  Xunda- 
^Qta  ejiu* 


I O.  JoD.  Les  femmes  , naturellement  ten-. 
dres  & compaiilfantes , ont  fait  cuire  leurs  en- 
fa  is  de  leurs  propres  mains , rr  leurs  enfans 
font  devenus-leur  nourriture,  dans  la  ruine  de 
la  fille  de  mon  peuple. 

1 1.  Caph.  Le  Seigneur  a fatisfait  ainft  fa 
fureur  ; il  a répandu  fur  Jerujalem  fon  indi» 
gnation  6c  fa  colere  , il  a allumé  un  feu  dans 
&ion  qui  l’a  dévorée  jufqu’aux  fondemens. 
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5-  n.  JerufaUm  démiite  , à caufe  des  Mchés  de  fes  Prophètes  & de  fes  Prêtres. 
En  vain  fes  habitans  ont  attendu  le  fecoms  des  Egyptiens.  Ils  ont  fté  pris 
avec  leur  Roi , & emmenés  captifs.  Le  Prophète  confole  ks  Juifs,  & menace 
tes  Idume'ens. 


12.  Lamed.  Les  Rois  de  la  tene>&  tous 
ceux  qui  habitent  dans  le  monde , inpuits  de 
ta  proteâlion  que  Dieu  avait  toûjeurs  damée  à 
fan  peupte , n'auroient  jamais  crû  que  les  en- 
nemis de  Jerufalem , fie  ceux  qu’ils  haïflbient, 
dûflent  entrer  par  fes  portes  * ^ rendre 
maîtres. 

15.  Mem.  Cependant  cela  ejl  arrivé , à cau- 
fe des  péchés  de  fes  prophètes , fie  des  ini- 
quités de  fes  Prêtres  , qui  ont  répandu  au  mi- 
lieu d’elle  le  fang  dés  jufles. 

14.  Nun.  Ils  ont  erré  dans  les  rues,  com- 
me des  aveugles  & des  furieux  ; ils  fe  font 
fouillés  du  fang  de  leurs  frtres\  fie  ne-pouvant 
i empêcher  de  marcher  dedans  ,\h\c^o\^t\t\Q\m 
robes , de  peur  quelles  ne  tauchajfent  à ce  fang 
que  leurs  mains  n avaient  pas  craint  de  répandre. 

l'y.  Samëch.  Retirez-vous,  vous  qui  êtes 
fouillés  , leur  crioient  les  autres  Juifs  ; allez- 
vous-en  ; ne  nous  touchez  point.  Car  ils  fe 
font  ainft  querellés  ; fie  dans  l’émotion  où  ils 
étcÿent , on  a dit  parmi  lès  nations  : Le  Sei- 
gneur n’habhera  plus  parmi  eux,,  nf  les  pro- 
tégera plus  comme  fan  peuple. 

1 5.  E*He-  En  effet , le  Seigneur  les  a écar- 
tés dans  là  colere  , il  ne  les  regardera  plus, 
parce  qu'ils  n’ont  point  eir  dé  refpeét'  pour  lé 
vifage  des  piètres , qui  les  reprenaient  de  feurs 
péchés , ni  de-compaffion  pour  les  vieillards  , 
qui  les  avertiffoient  de  leur  devair.  Cependant 
ils  efpéroient  que  tes  Egyptiens-  les  mettraient  à 
couvert  des  maux  que  méritaient  leurs  crimesi  - 

17.  Ain.  Mais  ils  diront  un  jour  : Lorfque 
nous  fubfiftions  encore  , nos  yeux  fe  font 
laflTés  dans  l’attente  d’un  vain  fecours  , en 
tena*nt  nos  regards  attachés  fut'  One  nation 
qui  ne.  pouvoit  nous  fauver»- 


II.  Lamed.  Non  credide. 
nlni  reges  terrz,  & univer- 
lî  habiiaiorei  orbis  , quoi 
niam  ingrederetur  hoftis  Se 
inimicus  pet  portai  Jetular 
lem. 


15.  Mém.  Propter  pecta»- 
ta  prophetarum  ejus , K ini* 
quiraces  facerdonim  ejus , 
fui  eSuderunt  in  medio  rjuE 
lânguinem  julloruni, 

14.  Nun.  Erraverunt  ci- 
ci  in  plateis  > polluti  funt  iir 
fanguine  : cumque  non  pot- 
fent,tenuerûm  laeiniai  fuasi 


I j:  Samech.  Kecedite  poU 
luti , clamaverunt  eis  : re- 
cedite  , abite  , nolite  tan- 
gere  : jurgati  quippe  funi',  5c 
commoti  dixerunt  inter 
Genres  ; Non  addei  ulcrà  u:r 
habitée  in  eis. 


iS.  Phe.  Faciès  Domini 
divilît  eos  , non  addec  ut 
relpiciat  eos  ; faciès  facer- 
doium  non  erubucrunt,  ne- 
que  fenum  nùlecti  funt. 


17.  Ain.  Cùm  adRuc  fub- 
/ifteremus , defecerunt  oculi 
noftri  ad  auxilium  noRrum 
vanum  , cùm  refpiceremes 
attenti  ad  geniem  , qux  ial- 
Vaicnon  poierac. 
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18.  Sadf.  luhrkaverunt  i8.  Sade.  Nos  pas  otUglifiTé,  CH  marchant 
veftigi»  noftra  in  itinere  Jans  pos  rucs  J notre  fin  s’cft  approchée  ; HOS 
ETavit  fnuToW?;  jours  fc  foot  accomplis , parce  que  le  terme 
compieii  funt  dies  noftri , de  notre  Vie  étoit  arrivé. 

quia  venit  6nis  nofter. 

19.  CoPH.  Veiociore»  i^.  CoPH.  Nous  avons  voulu  TIOUS  fauvtf 

par  la  fuite:  ma»  nos  perfécuteurs  ont  été 
peifecuti  funt  nos , in  de-  plus  Vite  que  les  aîgles  du  ciel  : us  nous  ont 
fetio  indiaû  funt  nobis.  pourfuivis  fur  les  montagnes  , ils  nous  onr 

tendu  des  pièges  dans  le  défert , où  ils  nous 


to.  Pas.  Spiritus  oris  nof- 
tri  Chriftus  Dominus  cap- 
tus  eft  in  peccatis  noftris  : 
,cuidiximus:  In  umbta  tua 
vivemui  in  Gentibus. 


II.  SiK. Gaude,  Silirtare 
dilia  Edom , qua;  habitas  in 
terra  Hus:  ad  te  quoque  pet- 
veniet  calix,  inebriabeiis  , 
.atque  nudabetis» 


ont  pris. 

20.  Res.  Le  Chrift , le  Seigneur , l’efprit  & 
le  fouffle  de  notre  bouche  , le  proteÛeur  & le 
Joûtien  de  notre  vie  ; en  un  mot,  notre  Roi  a 
été  pris  à caulb  de  nos  péchés.  Nous  lui 
avions  dit  : Nous  vivrons  fous  votre  ombre 
parmi  les  troubles  qu'excitent  contre  nous  les 
nations  , & malgré  les  efforts  quelles  font  pour 
nous  perdre.  Nous  nous  femmes  trompés.  V tus 
en  (tes  ravis , Idumèens  : 

2 1 . SiN  : Mais  réjoüiflez-vous-f»  tant  que 
vous  voudrez , 6c  Coyez-en  maintenant  dans  la 
joie , 6 fille  d’Edom  ; votre  joie  fe  changera 
bien-tSt  en  trifteffe  : car  la  coupe  de  la  colert 
du  Seigneur  viendra  auffi  jufquà  vous  ; vous 
en  ferez  enivrée  ; & ne  pouvant  plus  vous  foû' 
tenir , ni  vous  défendre  , vous  ferez  mile  à 
nud  9 & vous  ferez  dépouillée  de  vos  riches  or- 


\i.  Tmau.  Compléta  efl 
iniquitas  tua  filia  Sion  > non 
addet  ultra  ut  tranfmigret 
te  : vilïtavit  ini^uitasera 
xuam  filia  Edom , dilcoope- 
xuit  peccata  tua. 


nemens. 

22.  Thau.  Pourvous , ô fille  de  Sion,  la 
peine  due  â votre  iniquité  eft  accomplie  ; le 
Seigneur  ejl  fatisfait  ; il  ne  vous  tranfportcra 
plus  hors  de  votre  pays.  Mais , ô fille  d’E- 
dom , il  vifitera  votre  iniquité  , il  découvrira 
votre  péché  , & il  le  punira  avec  la  derniert 
févérité. 
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CHAPITRE  V. 

PRIERE  DU  PROPHETE  JEREMIE. 


Ef  Prophète  repréfente  à Dieu  les  maux  que  fon  peuple  a foufferts , & l'état 
miferable  où  il  efl  réduit.  Il  le  prie  de  rétablir  ce  peuple  dans  fon  ancienne 
fplendeur,  & dans  fa  première  profperité. 


lO  Ouvenez-vous  , Seigneur  , de  ce  qui 
nous  eft  arrivé;  confidérez  & regardez  l’op- 
probre où  nous  fommes. 

2.  Notre  héritage  eft  palTé  à ceux  d’un  au- 
tre pays , & nos  maifons  à des  étrangers. 

3.  Nous  fommes  devenus  comme  des  or- 
phelins qui  n’ont  plus  de  pere  ; nos  meres 
font  comme  des  femmes  veuves , leurs  maris 
étant  captifs. 

^ 4.  Dans  cette  captivité,  nous  avons  acheté 
à prix  d’argent  l’eau  que  nous  avons  bûe  , 
nous  avons  payé  chèrement  le  bois  que  nous 
avons  brûlé. 

y.  On  nous  a entraînés  les  chaînes  au  col, 
fans  donner  aucun  repos  à ceux  qui  étoient 
las. 

C.  Nous  avons  inutilement  tendu  la  main  à 
l’Egypte  & aux  Affyriens  , pour  avoir  de 
quoi  noTis  raflaffier  de  pain. 

g.  Nos  peres  ont  péché  , & ils  ne  font 
plus , & nous  avons  porté  la  peine  due  à leurs 
iniquités. 

8.  Des  peuples  que  vous  mus  aviez  fournis 
comme  des  efclaves  , nous  ont  dominé , fans 

3u’il  fe  trouvât  perfonne  pour  nous  racheter 
'entre  leurs  mains. - 

p.  Pendant  qu'ils  afftépreoient  Jerufalem,  nous 
allions  chercher  du  pain  pour  nous  dans  le 
défert,  au  travers  des  épées  nues,  au  péril 
de  notre  vie. 

10.  Notre  peau  s’eft  brûlée,  & s’eft  noir- 
cis coai^c^c  un  four}  à çat^e  de  rexuciaiié- 


I.  RecorJare  Domine 
quid  accideru  nobis  ; in- 
cuere,  &relpice  opprobiium* 
noflrum. 

a.  Hcreditat  nofira  TerCa 
eft  ad  alienos,  domus  noftrx 
ad  extranfos. 

3.PupiUi  fafti  fumus  abP 
que  pâtre  , mattes  noftrjc 
quali  riduz. 


4.  Aquam  noftram  pecu* 
niâ  bibimus  ; ligna  noftra 
pretio  comparavimus. 


r.  Cervicibus  noftril  mi- 
nabantuc , laSis  non  dabatur 
icquies, 

6.  iîlgypto  dedimus  ma- 
num,  Si  AiTyriis  ui  latuta- 
reinur  pane. 

7.  Patres  noftri  peccave- 
runi,  & non  liint  : & nos 
iniquitates  eorum  portavi- 
mus. 

8.  Servi  dominât!  funt 
noftri  ; non  fuit  qui  rediine- 
rei  de  manu  eoium. 


9.  lit  animibus  noftriraf- 
ferebnmus  panent  nobis , i 
faciegUdii  in  delertc. 


10.  Pe'lis  noftra,  qiiali 
clibanus  exulta  eft  à facie 
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tempelbtum  fâmii. 

II.  MuUsret  in  Sion  hu> 
tnilûvenint , & Ttrginet  in 
civiutlbut  Ju<U. 

II.  Primipei  mann  {xxf- 
fcnfi  funt  : (aciei  reoun 
non  erubuerunc. 

I}.  Adoletcenribos  im- 
puJicè  abuli  fum  : & pueri 
in  ügno  comterunt. 


14.  Senei  dcffccrant  de 
portis  , juvenes  de  choro 
prallentium. 

I f . DsTecit  gaudium  cor- 
4i(  nofiri  ; verlus  eft  in  lue* 
tutn  chorus  nofter. 

j6.  Cecidit  corona  capi- 
ais  noftri  : vz  nobis,  ^uia 
peccavimuj. 


17.  Propterea  maftum 
faAum  el)  cor  noflrum  , 
ideo  contenebraci  Tunt  ocu- 
li  noifti. 

i8.  Propcer  montem  Sion 
^uia  dilperiit , vulpes  aqi- 
bularerunc  in  eo. 

1$.  Tu  autem,  Domine,  in 
atemum  permanebis  , fo- 
Jium  tuum  in  generationeu 
Si  generationem. 


to.  Quare  in  perpetnum 
oblivifccris  noftn  ! derelin- 
ques  nos  in  longitudinedie- 
rum  ? 

a I.  Converte  nos  Domi- 
ne ad  te,  & convertemur: 
innova  dies  nodlcot , ficutà 
principio. 

11.  Sed  projiciens  re- 
pulidi  nos  , iraïus  es  conira 
nps  vebempniea. 


DE  .JEREMIE.  Chak  P. 

de  la  que  nous  avons  fouffette^ 

1 1 . Ils  ont  humilié  les  femmes  dans  SIoiî; 
& ils  ont  deshonoré  les  vierges  dans  les  Villes 
de  Juda. 

12.  Ils  ont  pendu  les  Princes  de  leurs  pro* 
près  mains,  ils  n ont  point  refpeâé  le  vdâge 
des  vieillards. 

15.  Ils  ont  abufé  des  jeunes  hommes  par 
un  crime  abominable  , & les  enfans  font 
morts  fous  le  bois  dont  on  Us  a chargés , &, 
fous  les  coups  qu’on  leur  a donnés. 

1 4.  Il  n’y  a plus  de  vieillards  dans  les  af- 
fembléesdes  Juges,  ni  de  jeunes  hommes 
dans  les  concerts  de  mufique. 

I La  joie  de  notre  coeur  e(l éteinte  ; nos 
concerts  font  changés  en  lamentations. 

16.  La  couronne,  dont  nous  nous  parions 

dans  nos  folemnités , elt  tombée  de  notre  tête. 
Malheur  à nous,  parce  que  nous  avons  pé-: 
ché.  ® 

1 7.  C’eft  pourquoi  notre  cœur  eft  devenu 
trille , nos  yeux  ont  été  couverts  de  ténèbres  , 
d force  de  pleurer , 

18.  parce  que  le  mont  de  Sion  a été  dé> 
truit , & que  les  renards  y courent  en  (ùreté. 

ip.  Cejl  ainfi  que  notre  gloire  ^ notre  félU 
cité  fe  font  évanouies.  Mais  pour  vous , Sei- 
gneur, vous  demeurerez  éternellement,-  vo- 
tre thrône  fubfiAera  dans  la  fuite  de  tous^ 
üecles. 

20.  Pourquoi  donc  nous  oublierez  - vous 
pour  jamais  ? Pourquoi  nous  abandonnerez- 
vous  pour  toujours  f 

21.  Convettiflez-nous à vous,  Seigneur, 
& nous  nous  convertirons.  Renouveliez  nos 
jours,. comme  ilsétoient  au  commencement. 
Rétailijfez-nous  dans  notre  ancienne  projpérité. 

22.  Cef  ce  que  nous  efpérons  de  votre  bontéi 
Seigneur,  quoiquilfemble  que  vous  nous  ayez 
rejettés  pour  jamais  , & que  votre  colere 
^ntie  nous  Ibit  Ikns  bornes. 

/iy^KTlSSEMENTi 
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AVERTISSEMENT. 

BAruch  étoit  fils  dcNcrias,  & frcre  du  Prophète 
Saraïas.  JofèpHc  (i)  dit  qu’il  étoit  d’une  famille  illuftre 
dans  la  Judée.  Il  ne  dédaigna  pas  néanmoins  d être  dif^ 
ciple  & lecrétaire  de  Jeremie.  Il  écrivit  (2)  feus  ce 
Prophète  dans  un  Livre  toutes  les  paroles  que  le  Seignsur 
lui  avoit  dites  contre  Ilmël , contre  Juda  , & contre  tous 
les  peuples  , depuis  qu’il  avoit  commencé  à lui  parler. 
Baruch  alla  enfuitc,  par  l’ordre  de  fen  maître,  lire  ce 
Livre  dans  le  Temple  devant  tout  le  peuple,  qui  s’y 
alTembloit.  Il  le  lût  même  devant  les  Grands  qui  l’en- 
voyerent  chercher.  Et  le  Roi  Joanim  ayant  brûlé  ce 
Livre , Baruch  écrivit  dans  un  autre  tout  ce  qui  étoit 
dans  le  premier,  y ajoûtant  beaucoup  de  chofes,  félon 
que  Jeremie  les  lui  diéloit. 

Baruch , qui  avoit  témoigné  beaucoup  de  courage 
dans  cette  occafion  , ne  fut  pas  long-tems  fans  faire  pa- 
roître  fa  foiblefle.  Les  maux  qu’il  fouffroit  de  la  part  des 
Juifs,  Sc  ceux  dont  il  fe  voyoit  menacé  , le  portèrent  à 
plaindre  fon  fort,  & à dire  : « Hélas , que  je  luis  malheu- 
,,  reux  ! le  Seigneur  m’a  ajouté  douleur  fur  douleur  : je 
„ me  fuis  lafle  à force  de  gémir  , Sc  je  ne  puis  trouver  de 
„ repos.  Mais  le  Seigneur  lui  fait  repréfènter  par  le  Pro- 
phète Jeremie  qu’il  avoit  tort  de  vouloir  être  en  repos , 
pendant  que  tous  les  autres  Juifs  alloient  être  accablés 
de  maux  , qu’il  devoit  lui  fuffire  de  n’être  pas  enveloppé 
dans  cette  ruine  générale , comme  le  Seigneur  le  lui 
promettoit  (3),  l’alfûrant  de  fà  part  qu’il  lui  confèryeroit 
4 vie  , Sc  qu’il  le  fàuveroit  par  tout  où  il  fe  retireroit. 

( I ) Ami,].  I.  loi.  rA.  1 1.  ( 3 ) Jeremie  J. 

( 2 ) Jeremie  3 6.  4. 
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C'efl  ce  qui  arriva;  Baruch  ne  fut  point  enveloppé 
dans  la  ruine  de  Jerufalem  ; & les  Juifs,  quoiqu’irrités 
contre  lui , lui  conferverent  la  vie  , lorlqu’ils  la  firent 
perdre  à Jeremie.  Après  la  mort  de  ce  Prophète  , Baruch 
quitta  l’Egypte  , alla  à Babylone , fe  joignit  aux  Juifs 
qui  y ëtoient  captifs,  & y écrivit  le  Livre  de  les  Prophé- 
ties. nie  lut  devant  Jechonias,  fils  de  Joakim  Roi  de 
Juda,  devant  les  Princes,  & devant  tous  les  Juifs  qui 
répandirent  beaucoup  de  larmes.  Ils  envoyèrent  enluite 
ce  Livre  à Jerufalem , afin  qu’on  en  fît  la  leélure  à ceux 
qui  y étoient  reliés , & qui  s'alTembloient  fur  les  ruines 
du  Temple. 

Ce  Livre  de  Baruch  étoit  écrit  en  Hébreu.  L’original 
s’eft  perdu  ; il  n’ell  relié  que  la  verfion  grecque  & la 
latine.  Il  étoit  joint  autrefois  avec  celui  du  Prophète 
Jeremie , & n’en  a été  féparé  que  depuis  que  les  Héré- 
tiques ont  refufé  de  le  reconnoître  pour  un  Livre  cano- 
nique. L’Eglife  néanmoins  l’a  toujours  regardé  comme 
l’ouvrage  du  Saint  Efprit.  Le  llyle  en  ell  tort  touchant , 
Sc  alTez  lùivi.  On  y a peu  ajouté  de  liaifons  : elles  ne  font 
dellinées  que  pour  éclaircir  les  endroits  difficiles  & 
embarraffiés. 
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5-  I.  Origine  de  Baruch.  Il  écrit  ce  Livre  étant  à Babylone.  Il  le  lit  devant 
tout  les  Juifs  qui  y étaient  captifs, 

,.v  O i c I les  paroles  du  Livre  qu’dcrivir  i-E  T hw  Teib*  libri , 
Baruch  fils  de  Nerias , fils  de  Maafias , fils  de  'S 

Sedecias , fils  de  Sedeï , fîls  de  Hclcias , lotf-  deciz , &iü  Scdei , filii  Heb 
qu’il  étoit  à Babylone , où  il  était  venu  iTE-  «nBabylonU, 
gypte , après  la  mort  du  Prophète  Jeremie , 

2.  le  leptieme  jour  du  premier  mois  de  la  ».inannoquimo,  in  iepa 


1.  in  anno  quinto,  in  (epa 

cinquième  année  depuis ’oue  les  Chaldéens  p™equÔ  c^Vram’ Chàîdrf 
curent  pris  Jerufalem  y ôc  l’eurent  brûlée.  jemfaiem , & fuccenderunt 

eam  igni. 

5.  Baruch  lût  les  paroles  de  ce  Livre  de-  j.Et  iegit  Baruch  verb» 

vant  Jcchonias  fils  de  Joakim  Roi  de  Juda , ju^dt 

& devant  tout  le  peuple  qui  venoit  enten-  & ad  aures  univerfi  popuii 
dre  lire  ce  Livre,  veniemis  adUbrum. 

4.  devartt  les  Grands , devant  les  enfans  .4.  & aures  potemium 


veniemis  ad  tibrum , 


4.  & ad  aures  potentium 


des  Rois,  devant  les  Anciens  & devant  le  Vïd 

1_  Î-.  !../• * ^t._^  * s • • y 


peuple  , depuis  le  plus  petit  jufqu’au  plus  aures  populi  y à minîmouf^ 

grand , de  tous  ceux  qui  aemeuroient  alors  à “î"' 

pabylone  , près  du  fleuve  de  F Euphrate , que  bylonia , ad  flnmen  Sodi. 

t abondance  dr  fimpétuafité  de  fes  eaux  a fait 

nommer  Sodi,  c’eJl-â-Jire , le  fuperbe. 

§.  II.  Les  Juifs  touchés  de  la  leliure  du  Livre  de  Baruch , envoient  de  F argent 
à Jerufalem,  afin  qu’on  y offre  des  facrifices  pour  eux , pour  Nabuçhodonofor 
iS"  Balthafar  fonfils, 

y.  Et  lorfqu’ils  éeoutoient  cette  leéhire  , <•  Q“>.  audiwtes  plon- 

ils  pleuroient  tous,  ils  jeûnoient , & ils 

Hh  ij 
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banr  in  conTp^âu  Domîni. 

6,  Et  collcg^runt  pecu- 
nîam  (êcundùm  qubd  pocuît 
unjurcu,urq-'C  manu  J » 

7.  & miferunt  in  Jcrufâ- 
lem  ad  joaitim  filium  Hel- 
cix  filii  Salom  Saccrdotem  , 
& ad  Sacerdotes , 8c  ad  om- 
fiem  populum  , qui  invenri 
funt  cum  eo  in  Jcrufilem: 


S.  cùm  nccîperct  vafa  lem- 
p!i  Domini  , qux  abiata 
fucrant  de  lemplo , revota- 
re  in  terram  Juda  décima 
die  men/îs  Sivan»  vala  ar- 
genrci , qui  fecit  Sedccias 
^iui  joâi  rex  Juda  , 


prioient  devant  le  Seigneur, 

6.  Ils  amafreient  aufli  de  l’argent , félon 
que  chacun  d’eux  le  put  faire  : 

7.  ôc  ils  l’envoyerent  à Jerufalem  au  Grand- 
Prêtre  JoaKim  fils  de  Helcias , fils  de  Sa- 
lom , 6c  aux  autres  Prêtres  , 6c  à tout  le  peu- 
ple qui  fe  trouva  avec  lui  dans  Jerufalem  > 
y étant  revenus  des  divers  pays  oit  la  crainte  des 
Chalàiens  les  avait  obligés  de  fe  retirer. 

8.  Ils  envoyèrent , dis-je , cet  argent , touchés 
des  paroles  de  Baruch , dans  le  tems  même 
qu’il  recevoir  les  vafes  du  Temple  du  Sei- 
gneur , qui  avoient  été  emportés  du  Tem- 
ple J Ù"  que  le  Roi  de  Babylone  lui  fit  remettre  f 
pour  les  faire  reporter  en  la  terre  de  Juda 
par  ceux  qui  devaient  y retourner  le  dixième 
jour  du  mois  de  Sivan  , qui  efi  le  troifteme 
mais  de  l'année.  Or  ces  vafes  étoient  les  vafes 
d'argent  que  Sedccias , fils  de  Jofias,  6c  Rot 
de  J uda , avoit  fait  faire 


9,  poneaquàm  cepifTet 
Nabuchodonofot  rex  B.iby- 
lon»  Jechiiniam,  Si  princi- 
pei,  St  cunftos  poicmer,  5: 
populum  lerrx,  ab  Jerufa- 
1cm  , & duxit  eos  vinftos  in 
Babylonem. 


10.  El  dixeranc  : Ecce 
inifimus  ad  vos  pecunias , 
de  quibus  emite  holocauto- 
mara,  & ihus,  Si  Taciteman- 
na , Si  üflTerte  pro  peccato 
ail  anm  Domini  Dei  noftti  : 


Tt.  & orale  pro  viia  Na- 
buchodonolbr  regis  Babylo- 
jiis , Si  pro  visa  Baliaflar  fîlii 
ejus,  ut  lîm  dics  corum  tl- 
cutdies  tccli  Tupci  ternm: 


p.  après  que  Nabuchodonofor , Roi  de  Ba- 
bylone , eut  pris  Jechonias  , les  Princes  6c 
tous  les  Grands , 6c  le  peuple  du  pays  , 6c 
qu’il  les  eut  emmenés  liés  de  Jerufalem  à 
Babylone  > emportant  en  même -tems  tous  les 
vafes  d'or&  tous  les  tbréfors  que  Salomon  avoit 
mis  dans  la  maifan  du  Seigneur. 

to.  Et  ils  firent  dire  à ceux  de  Jerufalem, 
en  leur  renvoyant  ces  vafes  : Nous  vous  avons 
envoyé  de  l’argent  ; achetez  - en  des  holo- 
cauftes,  6c  de  l’encens  ; 6c  faites-en  des  fa- 
crifices  6c  des  offrandes  pour  le  péché  , à 
l’autel  que  vous  avez  élevé  en  l'honneur  da 
Seigneur  notre  Dieu  , Jur  Us  ruines  de  fort 
Temple. 

1 1.  Et  priez  pour  la  vie  de  Nabuchodo- 
nofor Roi  de  Babylone , 6c  pour  la  vie  de 
Balthafar  fon  fils  , afin  que  leurs  jours  fut 
la  terre  foient  longs  & heureux  , comme  les 
jours  dudeL 
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12.  Que  le  Seigneur  nous  donne  la  force 
ào  t mus  avons  hefoin , 6c  qu’il  éclaire  nos 
yeux  de  fa  lumière , afin  que  nous  vivions  en 
paix  fous  l’ombre  de  Nabuchodonofor,  Roi 
de  Babylone  , 6c  fous  l’ombre  de  Balthafar 
fon  fils.  Que  ces  princes  auxquels  si  nous  a 
ajfttjettis , afin  que  nous  les  fervions  , vivent 
long-tems , ôc  que  nous  trouvions  grâce  de- 


i>.  Sc  dt  det  Dominut 
virtütem  nobis , & illumi- 
rct  oculos  noOros,  ui  viva- 
mu!  fub  umbra  Nabuchodo- 
notbr  regii  Babjlonis  , & 
f'ub  umbra  BaltafTar  filii  ejus, 
rviamus  rir  multis  die- 
bus  , & inveniamus  gra- 
tiam  in  confpedu  corum. 


vant  eux. 


IJ.  Priez  auflî  le  Seigneur  notre  Dieu 
pour  nous , parce  que  nous  avons  péché  con- 
tre le  Seigneur  notre  Dieu , 6c  que  fa  fureur 
ne  s’eft  point  détournée  de  nous  ' jufqu*à  ce 
jour. 


IJ.  Et  pro  nobîs  îpfîs  ora- 
te  ad  Doininum  Deum  nof^ 
trum  : quia  pcccavimuj  Do- 
mino Dco  noftro  : & iio’n 
eft  averfus  furor  ejus  à no- 
bis u(que  in  hune  dicm. 


5.  ni.  Les  Juifs  captifs  à Babylone  recommandent  à ceux  de  Jerufalem  de  lire 
le  Livre  de  Baruch  qu'ils  leur  ont  envoyé  , & de  reconnohre  que  c’efl 
avec  jujlice  que  Dieu  les  a affligés. 


14.  Lifez  ce  Livre  que  nous  vous  avons  en- 
voyé , afin  cpi’il  foit  lu  publiquement  dans  le 
lieu  où  étoit  le  temple  du  Seigneur  au  jour  Ib- 
lemnel,  6c  au  jour  favorable , po«r  le  faire  en- 
tendre à tout  le  peuple. 

IJ.  Lorfqutl  fera  ajfemblé , vous  commence- 
rez , 6c  vous  direz  ; * La  juftice  eft  le  partage 
du  Seigneur  notre  Dieu  : mars  le  nôtre  eft  la 
confufion  dont  notre  vifage  eft  tout  couvert, 
comme  il  paroît  en  ce  jour  à l’égard  de  tout 
Juda,  des  habitans  de  Jerufalem, 

1 6.  de  nos  Rois , de  nos  Princes , de  nos 
Prêtres,  de  nos  Prophètes  6c  de  nos  peres, 
qui  font  captifs  , ainfi  qu’ils  Vont  mérité. 

17.  En  effet,  nous  avons  péché  devant  le 
Seigneur  notre  Dieu , nous  ne  l’avons  point 
crû , ôc  nous  n’avons  eu  aucune  confiance 
en  lui. 

1 8.  Nous  ne  lui  avons  point  été  affujettis, 
& nous  n’avons  point  écouté  la  voix  du  Sei- 
gneur notre  Dieu , pour  marcher  félon  les 

î Ici  commence  h Livre  de  Baruch. 


t4.  Et  legite  librum  ÎT- 
lum,  quem  mitîmus  ad  voi 
recitari  in  templo  Domini 
in  die  rolemni  , & in  die 
opporiuno  ; 


rf.  & ^icetis  : Domino 
Deo  noftro  juftitia,  nobis 
autem  confufio  faciei  nol- 
tra:  ; ficut  eft  dies  ha'C  omnt 
Juda,  & habitaniibus  in  Je- 
rulâlem  , 


t(.  Rfgibus  noQris,  tk 
principibus  noftris  ir  fà- 
cerdoiibus  noftris , & pro- 
pheiis  noftris  , & patribus 
noftris. 

17.  Peccavimus  ante  Do- 
minum  Deum  noftrum  , fit 
non  credidimus , diiftdentes 
in  eum  ; 


T 8.  5:  non  fuimus  ftibjec- 
tibiles  illi,  & non  audivi- 
mus  voeem  Domini  Dei 
noftri , UC  ambularemus  in 

Hh  iij 


Djgitized  by  Google 


34^  6 A R Ü C H.  CffAti  î. 


mandaté  ejui  qnz  dédit  no- 
bis , 

19.  A die  qua  edaxit  pa- 
tres noftros  de  terra  Ægyp- 
ti , u(^ue  ad  diera  banc  , e- 
ramus  incredibilcs  ad  Do- 
tninum  Deum  noftrum  ? & 
diinpati  receffimus , ne  au- 
dircmus  voccm  iplius. 

10.  Et  adhxferunt  nobis 
multa  mala  > & maJediflio- 
nes,  qui:  conflituit  Domi- 
nus  Moyfi  lèrvo  fuo  : qui 
^uxit  patres  noRros  de  ter- 
ra Æeypti , dire  nobis  ter- 
rain fluentem  lac  Sc  mcl,  b- 
cutbodierna  die. 


ai . Et  non  audivimus  vo- 
eem  Domini  Dei  noflri  fe- 
Cundùm  omnia  verba  pro- 
fheianim , quos  mibt  ad  nos: 


as.  & abirimus  unufquif- 
que  in  (ênfum  cordis  noRri 
snaligni,  operari  diis  alienis, 
facientes  mala  ante  oculos 
Pomini  Dei  noRri< 


préceptes  qu’il  nous  a donnés. 

19.  Depuis  le  jour  cju’il  a tiré  nos  pères  du 
pays  d’Egypte  , jufqua  ce  jour,  nous  avons 
été  incrédules  au  Seigneur  notre  Dieu  ; 6c 
dans  la  diffipation  er  l’égarement  de  notre 
efprit,  nous  nous  fommes  retirés  de  lui,  pour 
ne  point  écouter  fa  voix. 

20.  C’eft  pourquoi  nous  avons  été  acca- 
blés de  plufieurs  maux , ôc  des  malédiéUons 
que  le  Seigneur  avoir  prédites  par  Moyfefcn 
ferviteur,  qui  a fait  fortir  nos  peres  de  l’Egyp-. 
te , pour  nous  donner  une  terre  où  couloient 
des  ruiiTeaux  de  lait  & de  miel  ; nous  avons , 
àis-je,  été  accablés  de  ces  malédiclions , comme 
il  patoît  aujourd’hui , par  l'état  mijerable  où 
nous fimmes  réduits , 

2 1 . parce  cjue  nous  n’avons  point  écouté  la 
voix  du  Seigneur  notre  Dieu , félon  que  nous 
y exhortoient  toutes  les  paroles  des  Prophè- 
tes qu’il  nous  a envoyés. 

2 2.  Et  chacun  de  nous  s’ed  lailTé  aller  au 
fens  corrompu  de  fon  efprit , & à la  maligni- 
té de  fon  coeur,  pour  fervir  des  Dieux  étran- 
gers , & pour  commettre  le  mal  /devant  les 
yeux  du  Seigneur  notre  Dieu. 


CHAPITRE  II. 


§.  I.  Les  Juifs  reconnoijfent  que  les  maux  qu’ils  fouffrent  dans  leur  eaptivhé, 
font  la  jujle  punition  de  leurs  péchés. 


1.  Propier  q«od  (hrait 
Pominus  Peu»  nofler  ver- 
bum  Rmm , quod  locutus  eR 
ad  nos,  & ad  judices  nof- 
tros  , qui  judicavenint  IP- 
rael , & ad  reges  noRtos , 
Sc  ad  principes  noRros  , & 
ad  omnem  Ifrael , Sc  Juda  ; 

1.  ut  adduceret  Dominus 
Riper  nos  mala  magna,  qux 
non  funt  fafla  fub  cœlo  , 
quemadmodum  lââafuotin 


’Eft  pourquoi  le  Seigneur  notre  Dieu 
a vérifié  fa  parole  qu’il  avoir  fait  dire  à nous , 
à nos  Juges  qui  ont  jugé  Ifraël , à nos  Rois , 
à nos  Princes , à tout  Ifraël  & à Juda  > 


2.que,^  nous  lui  manquions  de  fidélité,  11 
feroit  tomber  fiir  nous  de  fi  grands  maux , 
qu’on  n’eiï  a jamais  vu  de  femblables  fous  le 
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t^Iel , comme  font  en  effet  ceux  qui  font  arri- 
vés à Jerufalem , car  ony  a vû,  félon  qu’il  eft 
écrit  dans  la  Loi  de  Moyfe  , 

5.  que  l’homme  a mangé  la  chair  de  fon 
propre  fils,  & la  chair  de  fa  propre  fille. 

4.  Et  le  Seigneur , après  avoir  réduit  à cette 
extrémité  les  habitans  de  cette  faille , les  a li- 
vrés entre  les  mains  de  tous  les  Rois  qui  nous 
environnent,  pour  être  la  fable  des  hommes, 
6c  un  exemple  de  malheur  6c  de  défolation 
au  milieu  de  tous  les  peuples, parmi  lefquels 
le  Seigneur  nous  a difperles. 

J.  Car  nous  avons  été  aflujcttis  aux  autres , 
au  lieu  de  leur  commander,  parce  que  nous 
avons  péché  contre  le  Seigneur  notre  Dieu , 
en  n’obéilTant  point  à fa  voix. 

6.  De  forte  que  la  jufiice  eft  le  jpartage  du 
Seigneur  notre  Dieu  : mais  le  notre,  aufll- 
bien  que  celui  de  nos  peres , eft  la  confufion 
qui  nous  couvre  le  viiage,  félon  qu’il  paroît 
en  ce  jour,  où  nou<  fommes  accablés  des  maux 
dont  il  nous  avait  menacés. 

7.  Car  le  Seigneur  nous  avoir  prédit  tous 
ces  maux  qui  font  venus  fondre  fur  nous  : 

8.  Et  nous  n‘avons  point  préfenté  nos  priè- 
res devant  la  face  du  Seigneur  notre  Dieu  , 
four  appaifer  fa  colere , & pour  obtenir  la  grâce 
qui  nous  était  néceffdire , afin  que  chacun  de 
nous  fe  retirât  de  fa  voie  toute  corrompue. 

p.  C’eft  pourquoi  l’œil  du  Seigneur  a veil- 
lé fur  les  maux,  & il  les  a fait  venir  fur  nous 
plutôt  que  nous  ne  croyions,  parce  que  le  Sei- 
gneur eft  jufte  dans  toutes  fes  œuvres , dans 
les  commandemens  qu’il  nous  a laits , 

I O.  ôc  que  pour  nous , nous  fommes  injufles  dr 
méchans , puifque  nous  n’avons  point  écouté 
fa  voix , pour  marcher  dans  les  préceptes  du  1 
Seigneur , qu’il  nous  avoir  donnés , afin  que 
nous  les  eumons  devant  les  yeux. 


Jerufalem , feeundùm  que 
lcripu  funi  in  legs  Moyfi  ^ 


UC  cmnducaret  hofflO 
carnes  filü  fui , Oc  carnes  fi- 
lix  fux. 

4-  Et  dédit  eos  (iib  mani) 
regum  omnium  , qui  funt 
in  circuitu  noltro  , in  im- 
properium  , & in  delblatio- 
nem  in  omnibus  populis , in 
quibus  nos  dilpectic  Domi- 


Et  faAi  fumus  fubtoi  ; 
& non  fupra:quia  percari- 
mus  Domino  Deo  noftro  , 
non  obaudiendo  voci  ip.; 
Cuf. 

i.  Domino  Deo  noftro 
juftitia  : nobit  autem , & pa- 
tribus  nollris  con%lio  fârr 
ciei,  Ccuc  eft  dies  bzc. 


7.  Quia  locutus  eft  Do. 
minus  fuper  nos  omnia  ma- 
la  hzc  qux  venetunt  fuper 
nos  : 

8.  & non  fumus  deprecaci 
fàciem  Domini  Dei  noftri , 
ut  reverteremur  unufquil^ 
que  noftrûm  à vils  noftrU 
peflimis. 


9,  Et  vigilavit  Dominus 
tn  malis,  & adduxit  ea  fuper 
nos:  quia  juftus  eft  Domi- 
nut  in  omnibus  operibus 
Elis , quz  mandavit  nobit  ; 

10.  & non  audivimur  TO- 
cera  ipfius  ut  iremus  in  prz- 
ceptis  Domini  , qux  oe4>t 
ante  facipm  noftram, 


Digitized  by  Google 


B A R U C H.  Ch4p.  il 


•548 

§.  II.  7. es  TfratUtfS  prient  Dieu  de  leur  pardonner  leurs  péchés  > en  conftiéra* 
lion  de  la  grâce  qu'il  leur  a faite  en  les  tirant  de  P Eg'tpte  , de  l’aveu  qu'ils 
font  de  leurs  crimes  , du  petit  nombre  auquel  ils  foru  réduits  , Ù"  de  la  gloire 
qui  lui  en  doit  revenir. 


« 


J I.  Et  nunc.Domine  Deus  1 1 . Mah  maintenant , Seigneur  Dieu  d’If- 
ifrael.qui eduxifti popuium  raël,qui  avez  tiré  votre  peuple  de  l’EgYPtc 

tuum  de  terra  Ægvpti  m * • r ' 1 ^ -i 

manu  valida,  & in  lignis  8c  «^^10  fortc , cn  failant  dcs  mcrvcil- 

in  prodigijs&in  virtuie  lua  Ics  fit  des  prodiges  par  Votre  grande  puiiïan- 
“ . ?<  »vecun),as  <levé,  & qui  vou, 
eut  eft dics  ifte : acquis  un  grand  nom  , comme  il  paraît  en 

ce  jour  , où  tout  tremble  encore  devant  vous  au 
fativemr  de  ce  que  vous  fîtes  alors  , 

1 2.  nous  avons  recours  à vous , dr  nous  vous 
conjurons  de  nous  fane  reffentir  les  effets  de  cette 
même  puijfance  <ir  de  cette  meme  bonté.  Il  ejl 
vrai  que  nous  fommes  indignes  de  cette  y 
parce  que  nous  avons  péché,  que  nous  avons 
fait  des  actions  impies  , que  nous  avons 
commis  l’iniquité  , Seigneur  notre  Dieu  y 
contre  vos  juftes  ordonnances. 


it;  peccavimus  , impie 
egimus , imquè  gefTimus  « 
Domine  Deus  nofler,  in 
opiaibu5  juftiuis  tuis. 


TJ.  Ayertatur  ira  tua  ^ no- 
bis  : quia  derelidi  liimut 
pauci  inter  genteï,  ubi 
pernûi  nos. 


14.  Exaudi,  Domine,  prê- 
tes noftras,  & orationes  no(* 
tras  & eJuc  nos  propter  te  : 
& da  nobis  invenice  gra- 
tiam  ante  faciem  eorum  , 
qui  nos  adduxerunt  : 

If.  ut  (ciac  omnis  terra 
quia  tu  es  Dominus  Deus 
noAer , & quia  nomen  tuum 
invocatum  cA  fuper  Ifracl  > 
& fuper  genus  ipHus. 

j6.  Re(pice,  Domine,  de 
«lomo  Ain^a  tua  in  nos,  & 
inclina  aurem  tuaxn  & exau- 
éï  nos. 


1 3.  Alais  que  votre  colere  fe  détourne  de 
nous,  parce  que  nous  fommes  demeurés  en 

Îietit  nombre  au  milieu  des  nations  , parmi 
cfquelles  vous  nous  avez  difperfés. 

14.  Seigneur,  exaucez  nos  prières  & nos 
oraifons  ; délivrez-nbus  pour  l’amour  de  vous- 
même  de  l'état  miferahle  où  nous fommes  rédmtSy 
& faites -nous  trouver  graeç  devant  ceux 
qui  nous  ont  emmenés  hors  de  notre  pays , 
13.  afin  que  toute  la  terre  fâche  que  vous 
êtes  le  Seigneur  notre  Dieu , ôc  que  ce  n'eft 

t>as  cn  vain  qu’lfracl  6c  toute  fa  race  a porté 
e nom  de  votre  peuple. 

i6.  Seigneur,  jettez  les  yeux  fur  nous  de 
votre  demeure  fainte  ; abaüTez  votre  oreille, 
ôc  exaucez  nous. 


17.  Aperi  oculos  tuos , 
& vide  : quia  non  mortui , 
qui  funt  in  tnferno , quorum 
fpiriius  acceptus  cA  à vilce- 
ribui  fuisi  dabunt  honorem 


1 7»  Ouvrez  vos  yeux , 6c  voyez  Us  maux 
que  mus  fouffrons  ; (auvez-nous  , afin  que  nous 
puijfions  vous  louer  : car  ce  ne  font  point  les 
morts  qui  font  fous  la  terre , dont  i’efprit  a 

été 
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été  féparé  de  leurs  entrailles  , qui  rendront 
l’honneur  & la  gloire  à la  juftice  & à la  vé- 
rité des  promejfes  du  Seigneur  : 

i8.  mais  c’eft  l’ame  qui  eft  trille  à caufe  de 
la  grandeur  du  mal  qu’elle  a fait,  qui , péné- 
trée de  douleur  de  fes fautes f marche  toute  cour- 
bée & toute  abattue , dont  les  yeux  font  dans 
la  langueur  & la  défaillance;  c’ell  l’ame,  d/r- 
je , qui  eft  pauvre  & preflée  de  la  faim  , qui , 
après  avoir  été  rajfafiée  par  un  effet  de  votre  mi- 
Jèricorde , vous  rendra , Seigneur  , la  gloire 
& la  louange  qui  vous  font  dûes , à caufe  de  la 
juftice  tir  de  la  fidélité  avec  laquelle  vous  ac- 
comphffez  ce  que  vous  avez  promis  à ceux  qui 
ont  un  cœur  contrit  & humilie. 


IL  . 


349 


& jufti&cation«m  Domino  t 


i8.  fed  anima  , qua:  trifli» 
eft  fuper  magnitudine  mali , 
& incedit  curva , 8c  infirma, 
8c  oculi  déficientes , 8C  ani- 
ma efiiriens  dac  tibi  g!o- 
riam  8c  juftitiajn  DoiÆno, 


§.  III.  Vexaâimde  avec  laquelle  Dieu  a envoyé  aux  Juifs  tous  les  maux^  qu’il 
leur  avait  prédits,  leur  fait  efpérer  qu’il  leur  accordera  auffi  la  mifericorde 
qu’il  a pTomife  à ceux  qui  fie  convertiront  à lui. 


I p.  C’eft  dans  cette  jufiice  qui  vous  efl propre , 
Seigneur , que  nous  mettons  toute  notre  confiance  ; 
car  ce  n’eft  point  en  nous  appuyant  fur  la  juftice 
de  nos  peres  que  nous  nous  profternons  de- 
vant votre  face,  pour  vous  offrir  nos  prières , 
& pour  implorer  votre  mféricorde,ô  Seigneur 
notre  Dieu  ; 

20.  Mais  cejî  parce  que  vous  avez  envoyé 
contre  nous  votre  colere  & votre  fureur, 
comme  vous  l’aviez  prédit  par  vos  ferviteurs  fie 

, vos  prophètes  , en  difant  : 

2 1 . Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  ; BailTez  le 
cou  6c  les  épaules , 6c  aftujettifTez  - vous  au 
Roi  de  Babylone  ; 6c  vous  demeurerez  en 
repos  dans  la  terre  que  j’ai  donnée  à vos 
peres. 

22.  Que  fi  vous  n’écoutez  point  la  voix  du 
Seigneur  votre  Dieu , pour  vous  alfujettir  au 
Roi  de  Babylone  , comme  je  vous  t ordonne , 
je  vous  ferai  fonir  des  Villes  de  Juda , 6c  hors 
de  Jeru&lem , 

2 J.’ 6c  je  ferai  ceffer  parmi  vous  les  çanti^ 
T^tne  ly.  Part.  II, 


19.  Quia  non  fecundùm 
jufticias  patnun  noftrorum 
nos  fiindimus  preces , 8c  pe> 
limus  mirecicordiam  ante 
conipeâum  tuum.  Domine 
Deus  nofler: 


10.  iëd  quia  mififti  irain 
tuam  , 8c  furorem  tuum  (u- 
per  nos , ficut  locuius  es  in 
manu  puerorum  tuoruia 
prophetarum  , dicens  ; 

11.  Sic  dicit  Dominuf  ; 
Inclinate  humerum  veC- 
trum , 8c  cervieem  veftram , 
8c  opéra  facile  régi  Babylo- 
nis,  8c  fedebicis  in  terra, 
quam  dedi  pattibus  veftris. 

if.  Quôd  fi  non  audierï- 
tis  vcKein  Domini  Dci  vefi- 
tri  operari  régi  Babyloni*  ; 
defeâionem  veftram  faciam 
de  civitarifaus  Juda , 8c  à fo- 
rii  Jerufalem. 

SX.  Et  auferam  i vobil 

I» 
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Tocem  jucunciitatis , Sc  to- 
cem  rponfi,  & voccm  fpon- 
fx.  Si  eric  omnis  terra  Hne 
vcftieio  ab  inhabicantibus 
cam. 

24.  Et  non  audierunt 
cem  tram  , ut  operarentur 
régi  Bjbyionis  : & AatuiQi 
▼erbiftua  , qux  locutus  es  in 
manibus  puerorum  tuorum 
prophetarum  , ut  transfert 
rentur  ofla  regum  noftro- 
rum  , Si  ofla  patrum  noAro- 
rum  de  loco  fuo  : 


2^.  Sc  ecce  projeta  fûnt 
sn  calore  folk,  & in  gelu 
noAis  : 6i  moitui  funt  in  do> 
loribus  pelTimis,  in  famé  & 
én  gladio.  Si  in  emilTione* 

2^.  Et  pofuifli  templum  , 
în  quo  invocatum  eft  no- 
loen  luum  in  ipfo  , flcuc 
hxc  dits  t propcer  iniquita* 
rem  domûs  llrael  » St  do- 
jnûs  Juda. 

27,  Et  fecifli  in  nobis  Do» 
mine  Drus  noAer  fecun- 
dùm  omnem  boniiatem 
ruam , & fecuniiim  omnem 
inifèraiionem  tuam  iUam 
ruagnam  : 


29.  flcut  locuttjs  es  in  ma* 
tiu  pueri  tut  Moyfî,  in  die 
qua  prxccpiAiei  fcribere  le- 
gem  tsam  coram  fiiiis  If- 
rael , 

2^.  diccns  : Si  non  audie- 
rttis  voccm  meam  y mul» 
titudo  hxc  magna  conver* 
teturin  minimam  tntcrOen» 
rrs>qub  ego  eos  difpergacn  : 


30.  quia  fcio  quod  me  non 
aud  et  popu)u<;  populus  eA 
enim  dura  ccivicÂt:  Si  con- 
vcrietur  ad  cor  Juum  in  ter- 
ra captiviuûs  iux« 


A KV  C U.Chap.  JL 
ques  de  joie , les  chants  de  réjoûîflance , là 
voix  de  l’époux  & la  voix  de  l’époufe  , & il 
ne  reftera  plus  de  trace  dans  toute  votre  terre 
qu’elle  ait  jamais  été  habitée. 

24.  Et  cemme  nos  peres  n’ont  point  écouté 
votre  voix , pour  s’alTujettir  au  Roi  de  Baby* 
lone  , vous  avez  fait  voir  la  certitude  de 
vos  paroles , que  vous  aviez  prédites  par  vos 
ferviteurs , par  vos  Prophètes,  en  faifant  tranf- 
porter  hors  de  leur  lieu  les  os  de  nos  Rois  , 
& les  os  de  nos  peres  , comme  vous  le  leur 
aviez  prédite 

2 J.  Et  ils  ont  été  expofés  à l’ardeur  du 
Soleil,  ôc  au  froid  de  la  nuit , après  qu’ils 
font  morts  dans  de  cruelles  douleurs  , par  la 
famine  6c  par  l’épée , ou  hors  de  leur  pays. 

26.  Vous  avez  aufTi  réduit  ce  Temple , ovt. 
votre  nom  avoir  été  invoqué  , dans  l’état  où 
nous  le  voyons  aujourd’hui , à caufe  des  inir 
c^uités  d’Ifraël  Ôc  de  Juda.. 

27.  Et  en  tout  cela , Seigneur  notre  Dieu,, 
vous  nous  avez  traités  félon  toute  votre  bonté  , 
ôc  félon  votre  grande  miféricotde  , puifque 
vous  ne  nous  avez  châtiés  de  la  firte , cju  afin  de 
mus  faire  rentrer  en  nous-mêmes , de  nous 
mettre  en  état  d'obtenir  de  vous  le  pardon  de  nos 
péchés  f 

28.  comme  vous  l’aviez  déclaré  par  Moyfè’ 
votre  ferviteur , lorfque  vous  lui  ordonnâtes, 
d’écrire  votre  loi  pour  les  enlans  d’Iffaël , 

ap.  en  difant  : Si  vous  n’écoutez  point  ma^ 
voix , toute  cette  grande  multitude  d’hom- 
mes fera  réduite  à un  très-petit  nombre,  au 
milieu  des  nations  , parmi  lefquelles  je  les 
difperfcrai  très- certainement. 

30.  Car  je  fai  que  ce  peuple  ne  m’écoutera 
point , parce  que  c’eft  un  peuple  qui  a la  tête 
dure.  Mais  il  rentrera  enfin  en  lui- même, 
lorfquil  fera  dans  la  terre  où  il  aura  été,  mené 
captifj 
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'3  il  & ils  fauront  alors  que  c’eft  moi  qui  ii-  Et  fcient  quia  ego 
fuis  le  Seigneur  leur  Dieu.  Je  leur  donnerai  ('‘""Po™"’“»Deuscorum, 
•un  cœur , & ils  comprendront  ; des  oreilles  , gent  ; aures , & auJiem. 

& ils  entendront.  • 


32.  Ils  me  loueront  dans  la  terre  de  leur  3»-  Et  Uudabunt  me  in 
c.pti,w,&  Us  fe  fosiviendron.  de 

3 J.  Ils  quitteront  cette  dureté  qui  les  rend  Et  avercenc  fe  à dorlb 
comme  inflexibles  . & cette  malignité  de  ^ * maiignitati- 

leurs  œuvres  , parce  qu  ils  fe  refiouviendront  viam  patrum  fuorum  qui 
de  la  voie  de  leurs  peres  qui  oçt  péché  peccayerunt  in  me. 
contre  moi , û"  des  maux  dont  ils  ont  été  affli- 


34.  Et  je  les  rappellerai  dans  la  terre  que 
j’ai  promife  avec  ferment  à Abraham , à Ifaac , 
& à Jacob  ; ils  en  feront  les  maîtres;  je  les 
multiplierai , & ils  ne  diminueront  point. 

3 y.  Je  ferai  avec  eux  une  autre  alliance  qui 
fera  éternelle , afin  que  je  fois  leur  Dieu  , & 
qu’ils  foient  mon  peuple  ; 6c  je  ne  ferai  plus 
fortir  les  enfans  d’ifraël , qui  Ibnt  mon  peu- 
ple , de  la  terre  que  je  leur  aurai  donnée. 


H*  Et  revocabo  ülos  m 
terrain  , quam  juravi  patri- 
bus  eorum , Abraham , Kàac 
Sc  Jacob»  Ac  dominabuntur 
t\t  : & multiplicabo  eos , Ac 
non  minorabuntur. 

15.  Et  Hacuatn  illis  te/la* 
mentum  alcerum  fempiter* 
num^  UC  fîm  tllis  in  Deum  > 
Sc  ipn  crunt  mihi  in  popu* 
lum  : & non  movebo  am- 
pÜùs  populum  meum  , filios 
Ifrael , i terra  quam  dcdi  il- 
lis» 


CHAPITRE  III. 


5-  1.  Les  îfiaélites  continuent  d’implorer  la  mifericorde  de  Dieu,  & de  lut 
demander  pardon  de  leurs  péchés. 


-M  Aintcnant  donc , Seigneur  tout- puit 
fant , Dieu  d’ifraël , l’ame  de  chacun  de  nous , 
dans  la  douleur  qui  la  prefle , 6t  l’efprit  dans 
Tinquiétude  qui  l’agite , crie  vers  vous. 

2.  Ecoutez  ces  cris , Seigneur , ôc  ayez 
compaflion  de  nous , parce  que  vous  êtes  un 
Dieu  compatiflant  > faites-nous  miféricorde, 
parce  que  nous  avons  péché  en  votre  pré- 
iènce. 

3.  Vous  donc  f Seipieur  , qui  fubfiftez  éter- 
nellement dans  une  paix  fouveraine , fouffri- 
fez-vous  que  nous  perillions  pour  jamais  t 


t.  Et  nunc,  Domine  om- 
nipotens , Deus  Ilmel , ani- 
ma in  anguOiit , & fpiriius 
anxiut  damat  ad  te. 

t.  Audi  Domine , & mi- 
ferere  , quia  Deus  es  mife- 
ricors  & miferere  noftri , 
quia  peccavimus  ante  te. 


3.  Quia  tu  fedes  in  fem- 
piternuro,  & nosperibimus 
in  zvum. 


liij 
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4.  Domine  oranipotens , 
Deus  Ifrael , audi  nunc  ora- 
tîonem  mortuonim  Ifrael , 
& fîliorum  ipforum  qui  pec- 
caverunt  ante  te , & non 
audierum  vocem  Domini 
Dei  fui , & agglutinata  funt 
nobis  maJa. 


f.  Noli  meminMe  iniqui> 
tatum  patrum  noArorum  ^ 
fed  mémento  manùs  tua? , 
& nominis  tui  in  cempore 
iÛO  t 


é.  quia  tu  es  Dominus 
Deus  nofter  & laudabimus 
te , Domine , 

7.  quia  propier  hoc  dedif- 
YÎ  timorem  tuum  in  c»rdi- 
bus  noflris  > & ut  invocemus 
nomen  tuum,  & laudemus 
te  in  captivitate  noAra  « quia 
convertimur  ab  iniquitate 
patrum  noArorum , qui  pec> 
caveruot  ante  ce. 


S.  Et  ecce  nos  in  captWi> 
laee  noAra  fumus  hodie  , 
qua  nos  dit'pernAiin  impro- 
perium  , 8i  in  malediâum, 
& in  peccatum  , fecundùm 
cmnes  iniquiutes  patrum 
noArorujn,  qui  receflerunt  à 
te,  Domine  Oeus  noAcr. 


R U C H.  Chaf.  ni. 

4.  Seigneur  tout- puiffant,  Dieu  d’Ifraêl; 
écoutez  maintenant  la  prière  des  morts  d’Il- 
raël  , ôc  des  enfans  de  ceux  qui  ont  péché 
devant  vous  , & qui , n’ayant  point  écouté  la 
voix  du  Seigneur  leur  Dieu , nous  ont  attiré 
ces  maux  qui  fe  font  attachés  infépatabiement 
à nous. 

y.  Daignez  ne  vous  plus  fouvenir  des  ini- 
quités de  nos  peres  ; mais  (buvenez-vous  plu- 
tôt en  c»tems-ci  de  « ijue  votre  main  toute- 
puijfante  a fait  en  leur  faveur , & de  la  gloire 
qui  en  ejl  revenue  à votre  faint  nom  , eir  qui 
lui  en  reviendra  encore , ft  vous  nous  traitez, 
avec  la  même  bonté. 

6.  Car  vous  ferez  voir  par-là  que  vous  êtes" 
le  Seigneur  notre  Dieu  : & nous  vous  loue- 
rons , Seigneur , comme  nous  y fommes  obligés  y 

7.  puifque  c’eft  pour  cela  même  que  vous 
avez  répandu  votre  crainte  dans  nos  coeurs  y 
afin  que  nous  invoquions  votre  nom , & que 
nous  publiions  vos  louanges  dans  notre  capti- 
vité , en  nous  convertiflant , fie  nous  retirant 
de  l’iniquité  de  nos  peres , qui  ont  péché  de-^ 
vant  vous. 

8- Vous  nous  voyez  aujourd’hui  dans  cette 
captivité , où  vous  nous  avez  difperfés , pour 
être  la  fable  fit  l’exécration  des  hommes fie 
un  exemple  de  la  peine  due  au  péché  : car 
vous  nous  avez  traités  en  cela  félon  toutes  les- 
iniquités  de  rtos  peres , qui  fe  font  retirés  de 
vous,  ô Seigneur  notre  Dieu. 


§.  II.  Le  Profhete  exhorte  Ifrael  à reconnottre  que  fon  infdeÜté  à obferver 
la  loi  de  Dieu  , efl  l'unique  fource  des  malheurs  où  tl  efl  plongé. 

».  Audi  Ifrael  mindaii  ç.  Out  , ce  font  VOS  iniquités  ^ celles  de  vos 
)fci«  prudcmhmr’^'  ’ ® attiré  fur  vous  les  maux 

!we  vous  fouffez.  Mais  maintenant  écoutez 
es  ordonnances  du  Seigneur,  qui  fini  la  Jour- 
ce  de  la  vie  ; prêtez  l’oreille  a fa  Loi  fainte  >, 
pour  apprendre  la  fagejfe  la  prudence  f donf 
ysMs  avez  manqué^ 


* 
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lo.  En  effet , d’où  vient , ô Ifraël , que  vous  lo.  Quid  eft  Iftael  quôd 
êtes  préfentemcnt  dans  le  pays  de  vos  enne-  >»‘inicorujii  es  ? 
mis  f 


II.  que  vous  vieilliffez  dans  une  terre 
étrangère,  où  vous  languijffez  depuis  ft  leng- 
tems  ? D'où  vient  que  vous  vous  fouillez  par 
le  commerce  que  vous  avez  avec  les  Gentils  , 
qui  font  morts  aux  yeux  de  Dieu?  & que  vous 
êtes  vous-mêmes  regardez  comme  ceux  qui 
defoendent  fous  la  terre  ? 

1 2.  C’efl:  parce  que  vous  avez  quitté  la  Lai 
du  Seigneur  , qui  ejt  la  fource  de  la  fageflc. 

1 î . Car  fi  vous  eufiiez  marché  dans  la  voie 
du  Seigneur,  vous  feriez  aflurément  demeu' 
lé  dans  une  étemelle  paix. 

14.  Apprenez  donc  maintenant  où  eft  la 

f>rudence , où  eft  la  force  , où  eft  l’intel- 
igence  , afin  que  vous  fâchiez  en  même- 
tems  où  eft  b ftabilité  de  la  vie , où  eft  la  vraie 
nourriture  de  lame , où  eft  la  lumière  des 
yeux , laprofpérité  Sx.  b paix. 


II.  Invcterafli  in  terra  a- 
liena  , coinquinatus  es  cura 
mortuis:  deputatus  es  cura 
dcfccndcmibus  in  inrcriium. 


II.  Dereliquilli  fonceia 
lâpiemix  : 

I}.  nam  fi  in  via  Dei 
ambulafies  habiiafies  utique 
in  pace  fetnpiterna. 

14-  Ditce  ubi  fit  pruden- 
tia,  ubi  fie  vinus , ubi  fit  in- 
telleâui:  ut  Icias  fimul  ubi 
fit  longiturnitas  vitx  & vie- 
tus  , ubi  fit  lumen  oculo; 
rom , St  pax. 


,§.  III.  La  fageffe  inconnue  aux  Grands , aux  riches  iy  aux  fages  du  monde. 
Vanité  de  leur  puiffance  , de  leur  gloire  iy  de  leurs  richejfes. 


ry.  Mais  qui  a trouvé  le  lieu  où  réfide  la 
ûgefle  ? & qui  eft  entré  dans  fes  thréfors  ? 
Sont-ce  les  grands  & les  riches  du  fiecle  ? Non 
certes. 

16.  En  effet , où  font  maintenant  ces  Prin- 
ces des  nations , qui  dominoient  fur  les  bêtes 
de  b terre , 

17.  qui  fe  joüoient  ders  oifeaux  du  Ciel , 
& qui  en  dijpofoient  à leur  gré. 

18.  q^ui  amaflbient  dans  leurs  thréfors  ran- 
gent fie  1 or , auquel  les  hommes  mettent  tou- 
te leur  confiance , fit  qu’^  défirent  avec  une 
pafliton  qui  n a point  de  bornes  , qui  mettent 
l’argent  en  œuvre  avec  un  art  Sx  un  foin  ex- 
trême, ôc  qui  en.  font,  des  ouvrages,  rares  ùs. 
exquis  ? 

t^,Bs  oiu  été  exterminés  * ib  font  defeem 


14.  Quis  invenic  locura 
cjus  ! & quis  imiavit  in  the- 
làuros  ejus  ! 


1(5.  Ubi  lûnt  principe» 
Gen[ium,&  qui  duniinan- 
tur  fiiper  befiias  > qux  lune 
ftper  terram  ? 

17.  quia  in* avibus  c<rli 
ludunt , 

1$.  qui  argenlum  thefàu- 
rilânr  , & aurum  , in  quo 
confidunt  homines , î(  non 
eft  finis  acquifitfoniseoruni? 
qui  argentum  fabricant  !X 
fulliciti  funt,  nec  eftinven- 
iio  operom  iliorum  ’ 


Ip.  Exterrairtaii  fijnt  , & 

Xi  nj. 


} 


Digitized  by  Google 


« 

I 


5f4  B AKV  C U.  CuAf.  III. 


.fi<]  inrernoi  defeendenint , 
& alii  loco  eorum  furreKe* 
tune. 

»o.  Juvene*  videnim  lu- 
men , & habiiarerunt  Aiper 
terram:  viam  autem  diki- 
plinz  ignoiarerunt , 


ai.  neque  intellexenine 
/ëmttat  ejus,  ncque  filii  co- 
rum  fut'ceperunt  eam , d fa- 
cie  iprorum  longé  faéla  ell. 

2t.  Non  eft  audita  in  tet- 
ra Clianaan , neque  vilk  ett 
ân  Theman. 


ÏJ.  Filii  quoque  Agar,  qui 
exquirunt  prudeniiam  qu* 
de  terra  eft  : negotiatorei 
Werrhe,  8c  Them.in , S:  fa- 
bulatores  > & exquilitores 
prudentiz  8c  intelligentix  ; 
viam  autem  fapientiz  nel^ 
xierunt,  neque  commemo- 
jaii  ütnt  remitas  ejus. 


dus  dans  les  enfers  ; ât  d’autres  font  ventre 
prendre  leur  place  fur  U ttrrt  : mais  Us  nom 
pas  mieux  connu  la  vraie  fagejfe. 

20.  Car  on  a vû  des  jeunes  gens  leur  fuccè- 
der  dans  la  lumière  & dans  la  pnfpèriti  du  fie-, 
de.  Ils  ont  habité  fur  la  terre  avec  honneur  % 
ils  ont  excellé  dpns  les  arts  & dans  les  connoiffan- 
ces  des  chojes  humaines  : mais  Us  ont  ignoré  la 
vraie  fcience. 

2 1.  Ils  n’en  ont  point  compris  les  fentiers; 
leurs  enfans  ne  l’ont  point  reçue , ôcils  fe  font 
écartés  bien  loin  d’elle. 

2 2.  On  n’a  point  oui  parler  d’elle  dans  la 
terre  de  Chanaan  , tant  quelle  a été  occupée 
par  fes  anciens  habitons  ; 6c  elle  n’a  point  en- 
core été  vue  dans  Theman  , capitale  de  ( 1- 
dumée. 

23.  Les  enfans  d’Agat  & les  defeendans 
dlfma'él , qui  recherchent  une  prudence  qui 
vient  de  la  terre  , ces  habiles  négociateurs 
qui  habitent  les  villes  de  Merrha  & de  The- 
man f ces  conteurs  de  fables , & ces  inven- 
teurs d’une  prudence  ôc  d’une  intelligence* 
nouvelle  , qui  fe  difent  poètes  dr  philfophes  , 
n’ont  point  connu  la  voie  de  la  fageffe , 
& n’en  ont  pu  découvrir  les  traces  & les  Icn- 
tiers. 


§.  IV.  Les  géant  fi  célébrés  Ù“  fit  habiles  à faire  la  guerre  n'ont  point  trouvé  la 
-voie  de  lafi^rjfe.  Dieu  feul  la  connaît.  Il  Fa  donnée  à Jacob  par  une  faveur 
finguliere.  rrophétie  de  l’incarnation  du  V erbe. 


X4.  O Ifra^I.  qudm  mag- 
tia  eii  domus  Dei  * & ingeos 
locus  po/Tefllbnis  ejus  I 

if.  Magnuseft,  8c  non 
habet  finem  ; cxcelfus  & 
immcnfüs. 

z6.  Jbi  fuerunt  g’ganres 
nominuti  Üli , qui  ub  iniüo 
fuerunt  y Aacura  ni»gna  , 
Teientes  bclium. 


Non  hos  elegic  Do- 


24.  O Ifraël , que  la  terre  qui  efî  comme  la 
maifon  de  Dieu  , eft  grande  ! & combien  cft 
étendu  le  lieu  qu’il  poffede  comme fin  héritage  ! 

27.  Il  eft  vafte  ; ôc  n’a  point  de  bornes  , il 
eft  élevé , il  eft  immenfe. 

2 6.  C’eft-là  qu’ont  été  ces  géants  fi  célé- 
brés, qui  étoient  dès  le  commencement  du 
monde  : ces  géants  d'une  fi  haute  taille , qui 
favoient  fi  bien  faire  la  guerre. 

27.  Cependant  le  Seigneur  ne  les  a point 
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êHo:(ls  pour  les  injhuire  de  fa  loi  Jainte  ; & avec 
toute  leur  force  & leur Jcience , ils  n’ont  point 
trouvé  la  voie  de  la  fageffe.  C’eft  pour  cela 
aulTi  qu’ils  fe  font  perdus. 

28.  Car  comme  ils  n’ont  point  eu  la  fagefle 
en  partage , leur  propre  folie  les  a précipités 
dans  la  mort. 

29.  En  effet , qui  eft  monté  au  Ciel , pour 
y aller  prendre  la  fagefle  f ou  qui  l’a  fait  def 
cendre  du  haut  des  nues , pour  la  pojjèder  ? 

30.  Qui  a paflé  la  mer , pour  la  chercher  l & 
qui  l’a  trouvée  fit  a mieux  aimé  la  porter 
avec  lui  que  l’or  le  plus  put  ? Bien  loin  que  les 
hommes  faffent  ces  efforts  pour  avoir  la  fageffey 

3 I.  il  n’y  a même  perfonne  qui  puifle  con- 
noître  fes  voies , ni  qui  fe  mette  en  peine  d’en 
rechercher  les  fcntiers. 

3 2.  Mais  celui  qui  fait  tout  la  connoît  : fit  U 
l’a  trouvée  par  fa  prudence , lui  qui  a aflermi 
la  terre  pour  jamais,  fit  qui  l’a  remplie  de  bê- 
tes fit  d'animaux  3. 

37.  qui  envoie  la  lumière  , fit  elle  part 
auffi-tôt  ; qui  l’appelle , fic'elle  lui  obéit  avec 
tremblement. 

34.  Les  étoiles  à fes  ordres  ont  répandu 
léur  lumière  chacune  en  fa  place , fie  elles  ont 
été  dans  la  joie , en  lui  ohèiffant. 

5 y.  Dieu  les  a appellées,  fit  elles  ont  dit  : 
Nous  voici)  fit  elles  ont  pris  plaifir  à luire  , 
pour  obéir  à celui  qui  les  a créées. 

35.  C’eft  lui  qui  eft  notre  Dieu  : fit  nul  au- 
tre ne  fuLfiftera  devant  lui , fi  on  le  compare 
avec  ce  qu’il  eft.» 

37.  C’eft  lui  qui  a trouv’é  toutes  les  voies 
de  la  vraie  fcicnce  ; fit  qui,  par  une  faveur  fin- 
gtiliere,  l’adonnée  à Jacob  fon  ferviteur,  fit 
à Kracl  fon  bien-aimé , en  leur  donnant  fa  Loi  ' 
par  la  bouche  de  Moyfe , à qui  il  s’efl  fait  voir  , 
& avec  lequel  il  a converfé  fur  le  mont  Sinaï. 

3 8.  Mais  après  cela , U fera,  vrai  de  dire  un 


m.  3jf 

miniii , neqse  viam  <Ji(ci- 
plinx  invenerum  : ptopti» 
teà  perieruni. 


it.  Et  quoniam  non  ha- 
hueront  rapientiam  , intc- 
rierunt  propter  fuam  infî- 
pientiam. 

i >.  Qniaafcendit  in  cce- 
lum  , & accepit  eam,  Sc 
eduxit  eam  de  nubibus  ! 

30.  Quistransfîetavit  ma- 
re. & invenit  illam  , & at- 
tulit  iliam  fuper  aurum  e- 
ledium  f 

5 1.  Non  eft  qui  poftit  Tci- 
re  via,  ejus , neque  qui  ex- 
quirat  femiiat  ejus  : 

fed  qui  feit  univerTa  , 
novit  eam  , & adinvenit 
eam  , prudentia  (ùa  : qui 
przparavit  terram  in  xterno 
tempore,  8t  replevit  eam- 
pecuJibu*  & quadrupedi-' 
bui: 

} 3.  qui  emitiit  lumen  > & 
TOcavit  illud , & obedit  illi  ’ 
in  tremore. 

}3,  Stellx  autem  dederont  ' 
lumen  in  cufto.ü:a  tuis , & 
Ixtatz  funi  : 

jf.  vocaei  funt,  St  dixe- 
runt:  Adliimus;  & luxerunt 
ei  cum  jucundiiaie,  qui  fe- 
citillas. 

jS.  Hic  eft  Dens  nofler, 
& non  zftimabitur  alius  ad- 
vecrus  eum. 

37.  Hic  adinvenit  omnem 
viam  difciplinz , Sr  tradidit 
îHam  Jacob  pu;ro  (ûo , Sc 
Iftael  dileCto  ftio. 


3>.  Pofthzcill  terri,  vi- 
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lus'eft*  ic  Cum 
<converlâcus  eil. 


hominibus  jouT  qu'W  a étd  vû  lui-même  fur  la  ferre' , tSc 
qu  \\  a converfé  avec  les  hommes  , s’étam 
rendu  femblable  à euXf  pour  les  injhuire  des 
voies  de  la  vie  , iSr  les  rendre  femblables  à 
lui. 


CHAPITRE  IV. 


§.  I.  Le  Prophète  exhorte  les  Ifraélites  à obferver  la  loi  du  Seigneur  , qui  ejl  la 
vraie  fagejfe.  C’efl  rinobfervation  de  cette  loi  qui  leur  a autre  les  maux  dont 
ils  font  accablés f 


T»  Hic  liber  mindiitonifm 
Dei , Si  lex,  qux  ell  tn  z- 
ternum  : omnes  qui  renent 
eam  , pervcnicnt  aci  vicam  ; 
qui  auccm  dereliq^erunt 
cam , in  moncm. 


I -C/  Ene  fagejje  dont  je  parle  ici , eft  le  livre 
des  commandemens  de  Dieu  & la  Loi  du 
Très-haut  y qui  fubfifte  éternellement.  Tous 
ceux  qui  la  gardent  arriveront  à la  vie  ; & 
ceux  qui  l’aDandonnent  tomberont  dans  la 
mort. 


S.  Convertere  Jacob  , Oc 
appréhendé  eam  , ainbula 
per  viam  ad  Iplendorem  c- 
jus  contra  lumen  ejus. 


2.  Si  donc  vous  voulez  vivre , convertiflez- 
vous , ô Jacob , 6c  embraflez  cette  Loi  ; mar- 
chez dans  (à  voie  à l’éclat  qui  en  réjaillit,  6c 
à la  lueur  de  fa  lumière. 


}.  Ne  tcadai  alteri  glo- 
tiam  tuam  , Sc  <lignitaiem 
(uam  gentialienx. 


4.  Beici  tûmus  Itnel  : 
^uia  quz  Deo  placent>  ma- 
(lifeûa  Tunt  nobis. 


S.  Animxqaior  efto  po- 
()ulus  Dei , memorabiUs  IC- 
nel, 

É.  Venunidati  eftii  Gen- 
Xibus  non  in  perditionem  : 
fed  propter  quôd  in  ira  ad 
ad  iracundiam  provocaOis 
Deum,  tradiii  eOia  adver- 
lâriis. 

7.  Exacerbadis  enimeum 
qui  fecit  vos , Deum  aner- 
num  immolantes,  dxmoniis 
^ npn  Deo, 


3.  N’abandonnez  point  votre  glore  à un 
autre , ni  votre  dignité  à une  nation  étrange- 
té y en  abandonnant  votre  Dieu  f qui  fait  tout 
votre  bonheur. 

4.  En  effet  , nous  fommes  heureux , ô 
Ifraél , parce  que  Dieu  nous  a découvert 
ce  qui  lui  eft  agréable , en  nous  donnant  fa  Loi 
faime.  Que  cette  faveur  finguliere  vous  rem^ 
pliffe  de  confiance  en  fa  bonté. 

J.  Ayez  bon  courage,  ô peuple  de  Dieu^ 
vous  qui  êtes  reftés  pour  conferver  la  mémoi- 
re d’Ifraël. 

6.  Vous  avez  été  vendus  aux  nations  : mais 
ce  ne  fera  pas  pour  toujours.  Vous  avez  été 
livrés  à vos  advetfaires , parce  que  vous  avez 
irrité  contre  vous  la  colere  de  Dieu. 

7.  Car  vous  avez  aigri  contre  vous  le  Dieu 
éternel  qui  vous  a créés , en  facQÜant  au  dé*, 
mon;  & non  à Dieu. 

S.  Vous 
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8.  Vous  avez  oublié  !e  Dieu  qui  vous  a nour-  «.  Oblû!  enîmedî!  Deuir, 

ris  comme  fes  enfaur,  & vous  avez  affligé  Je-  <î“' vo» , & rontnf- 
-,  ’ . O " tallis  nutricem  velitani  Je- 

tulaiem  qui  étoit  votre  nourrice.  ruûiem.  ' 


§.  II,  Jerufale/n  pleure  la  perte  de  fes  eiifans  qui  ont  été  emmenés  captifs , à 
cattfe  de  leurs  péchés. 


Car  elle  a vû  la  colere  de  Dieu  , qui  ve- 
noit  tomber  fur  vous  ; ôc  elle  a dit  : Ecoutez , 
vous  tous  qui  habitez  dans  Sion.  Dieu  m’a 
envoyé  une  grande  affliûion. 

10.  Je  vois  mon  peuple  , mes  fils  & mes 
filles  dans  la  captivité , à laquelle  l’Eternel  les 
a réduits. 

1 1.  Je  les  avois  nourris  dans  la  joie  ; & je 
les  ai  laiiTé  aller  plongés  dans  les  larmes  & 
dans  la  trifteffe. 

1 3.  Que  nul  ne  fe  réjoüifie  de  me  voir  ainfi 
veuve  & défolée.  Je  ne  fuis  plus  environnée 
d’un  peuple  fi  nombreux , à caufe  des  péchés 
de  mes  enfâns.  1/s  m’ont  été  enlevés  , parce 
qu’ils  fe  font  détournés  de  la  loi  de  Dieu. 

1 5.  Ils  n’ont  point  connu  lès  ’juftes  ordon- 
nances , pour  les  obferver  ; ils  n’ont  point  mar- 
ché dans' les  voies  des  commandemens  de 
Dieu  ; & ils  n’ont  point  conduit  leurs  pas 
avec  jufiice  dans  les  ibntiers  de  la  vérité. 

14.  Que  ceux  qui  demeurent  autour  de 
Sion  viennent  maintenant  ; & qu’ib  confi- 
derent  la  captivité  de  mes  fils  & de  mes 
filles , où  rÈternel  les  a réduits  j pour  les 
punir  de  leurs  péchés. 

1 7.  Car  il  a fait  venir  contr’eux  une  nation 
des  pays  les  plus  reculés , des  gens  méchans , 
& d une  langue  inconnue  , 

1 6.  qui  n’ont  été  touchés  , ni  de  refpeû 
pour  les  vieillards  , ni  de  compaffion  pour 
ceux  qui  étoient  dans  l’âge  le  plus  tendre , 
qui  ont  arraché  à la  veuve  ce  qui  lui  étoit  le 
plus  cher  , 6c  qui  l’ont  comblée  de  ttifteffe  , 
après  lui  avoir  ravi  fes  enikns. 


9-  V'idit  enim  iracun- 
diami  Deo  venientem  vo- 
bis,  St  dixii;  Audite  Cunti- 
nes  Sion , adduxii  enlm  mi- 
hi  Deus  lu^um  mjgnum: 

to.  vidi  enim  capiivita- 
lem  populi  mei  , filiorum 
meorum,  & fi  iarum,  quant 
fuperduxit  il.is  xternus. 

1 1.  Nutrivi  enim  illot 
cum  jucundiraie,  dimifi  au- 
lem  illos  cum  fictu  & luâu. 

II.  Nemo  gaudeat  fuper 
me  viduam,  & defolaiarntà 
muliis  dereliâa  fum  prop- 
ter  peccata  filiorum  mco- 
rum  , quia  declinarecunt  i 
lege  Dci. 

i|.  Juditias  autem  ipfiu» 
nefcierunt,  nec  ambulave- 
runt  per  vias  mandatoruni 
Dei,  neque  per  remitai  ve- 
ritaiis  ejus  cum  juHicia  in- 
giedi  (ûnt. 

14.  Veniant  confinet 
Sion . & memorcntur  cap- 
liviiatem  filiorum  & filia- 
rum  mearum , quam  fupcc- 
duitit  ülû  anernus. 


If.  Adduxiicnim  rupcril- 
lot  gemem  de  longinquo, 
gcniem  ïmprobam,  & alce- 
rius  linguz  ; 

K.  qui  non  (tint  reveriri 
fenem,  neque  puerorum  mi- 
(êrti  funt  ; St  abduxeruni  di- 
leâos  viduz,  St  à finis  uni- 
cam  derolaveruni. 
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§.  ITT.  Jerufjlem  ne  peut pcoutir  fes  ettfans.  Elle  les  exhorte  à efpérer  tout  de 
la  bonté  de  celui  qui , les  ayant  livres  à leurs  ennemis , faura  bien  aujft  les 
en  diüvrerr. 


T7-tgo  autfm  quiJ  pof- 
fum  adjuvare  vos  ? 


l8.  Qui  enim  adduxit  fu- 
prr  vos  mala,  ipfe  vos  eri- 
piet  de  manibus  inimico- 
rum  vcftfofum. 

lÿ.  Ambulate  filii  » am- 
bultre  : ego  cnim  dercliâa 
fum  ibla. 


10.  F.xai  me  ftoü  pacis, 
îndui  auccm  me  facco  obfe* 
Crationis  , Sc  clamabo  ad 
Aiû(îimum  in  diebus  meis. 

lî.  Animap<ïinores  eftote 
filii , ciamate  id  Doniinum, 
& eripiei  vos  de  munu  prin- 
cipum  inimicorum. 


21.  Ego  enîm  fperavi  in 
Sternum  fàlutem  veQram: 
& venit  mihi  gaudium  à 
lânfio  fuper  mîfericordia , 
^ux  veniet  vouis  ab  xterno 
iaiutari  noAro. 

ij.  Emifî  enim  vos  cum 
luâu  & ploraru  ; reducetau- 
lem  vos  mitu  Oominus  cum 
gauiiio  Sc  jucundkate  in 
Kmpitemum. 


24.  Sicut  enim  videront 
YÎcinr  Sion  captivitatem 
▼eftram  à Deu  * (ic  vide- 
bunt  & in  ceteriute  (âiutem 
veftram  à ÎDco , <ju£  fuper- 
veziiec  vobis  cum  honore 
znagno , & fplendore  xter- 
no. 

AS*  FUii  paticuec  Tufline* 


17.  Pour  moi,  je  fuis  très -fenfttle  à vos 
maux  ; mais  quel  fecours  vous  pui  -je  don- 
ner : Aucun.  Adreffez  - vous  donc  à celui  qui 
vous  a afligés. 

18.  Car  c’eft  celui-là  même  qui  a fait  venir 
ces  maux  fur  vous  , qui  vous  délivrera  de» 
mains  de  vos  ennemis. 

\p.  Marchez  do/sc , mes  fils  ; marchez  aa 
lieu  où  il  vous  envoie  en  captivité  : & travaillez 
à le  ft'chn  par  votre  humble  foûmifjion  à fa  vo- 
lonté. Pour  moi , je  demeurerai  toute  feule 
dans  la  iri(le£e  er  dans  la  douleur. 

20.  J’ai  quitté  tous  les  vêtemens  des  jours 
heureux  ; je  me  fuis  revêtue  d\m  fac  & d’un 
habit  de  fuppliante  : & en  cet  état , je  crierai 
au  Très-Haut  tous  les  jours  de  ma  vie. 

21.  Mes  enfans , joignez-vout  à moi  ; ayez 
bon  courage  dans  vos  maux  .,  criez  vers  le  Se.- 
gneur . 6c  il  vous  délivrera  de  la  main  des 
Princes  qui  font  vos  ennemis,  (fejl  ce  que 
j’attends  pour  vous  de  Ja  bonté. 

22.  Car  j’efpérerai  toujours  votre  falutî  & 
celui  qui  efl  fotiveramement  Saint  m’infpire 
même  de  la  joie  dans  la  vue  de  la  miféricorde 
que  notre  Sauveur  éternel  répandra  far  vous. 

2î-  Je  vous  ai  vû  emmener  dans  les  pleurs 
6c  dans  les  foupirs  ; mais  ces  pleurs  & ces  joii- 
pirs  paieront , CT"  le  Seigneur  vous  ramènera 
à moi  avec  une  fatisfaiUon  6c  une  joie  qui 
durera  éternellement. 

24.  Car  comme  les  provinces  voifines  de 
Sion  ont  vû  la  captivité  où  Dieu  vous  avoir 
réduite  , aufil  elles  verront  bien-tôt  le  falut 

aue  Dieu  vous  envoycra , qui  vous  comblera 
'une  grande  gloire  6>c  d’un  éclat  éternel. 

ay.  Mes  enfans,  fouSrez  avec  patience  la 
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colere  qu!  ell  toinbde  fur  vous.  Votre  enne- 
mi vous  a perfécutés  ; mais  vous  verrez  bien  - 
tôt fa  ruine , & vous  foulerez  fa  tête  fous  vos 
pieds. 

26.  Mes  enfans  les  plus  tendres  ont  mar- 
ché en  des  chemin  âpres  , par  Uf^ueh  on  les 
a conduits  ; ils  ont  été  emmenés  comme  un 
troupeau  expofé  en  proie  à fes  ennemis. 

27.  Mais  ayez  bon  courage  , mes  c/icrs  en- 
fans  ; criez  au  Seigneur , & il  vous  exaucera  ; 
car  celui  qui  vous  conduit  fe  fouviendra  de 
vous  dans  le  heu  de  votre  exil. 


le  itam  , <>uar  fiipfrvet'it  vo- 
bis:  perlccmus  eft  enim  te 
inimtcus  luus , Tfci  ciià  vi- 
debis  perilitionem  ipfius  : Sc 
fuper  cervices  ipfius  aicen- 
des. 

iS.  Dflicati  mei  ambu- 
lavcrunt  vias  afperas  : duâi 
tùnt  enim  ut  grex  direptut 
ab  intmicis. 


17.  Animiquiores  eHote 
filii,  & proclam.ue  aJ  Do- 
fninum  : erit  enim  memo- 
ria  vedia  ab  eu  ^uî  duxit 
vos. 


28.  Votre  efprit  vous  a portes  à vous  éga- 
rer , en  vous  détournant  de  Dieu:  mais  en 
retournant  à lui  de  nouveau  , vous  vous  por- 
terez avec  dix  fois  plus  d’ardeur  à le  recher- 
cher. 

2p.  Car  celui  qui  a fait  tomber  ces  maux 
fur  vous  , vous  comblera  lui  - même  d’une 
éternelle  joie  > en  vous  fauvant. 


Sîcut  enim  fuie  fên- 
fus  vefierur  errnreris  à Deo: 
decies  tantum  iterum  con- 
vertentes  requireiis  eum. 


^ tp.  Qui  enim  tnduxû  vo- 
bis  mala  ipfe  rurJurn  adJucec 
Vobts  fèmpiternam  jucundi*' 
tatem  cum  falute  veftra. 


§.  IV.  Le  Vrophne  exhorte  Jerttfahm  â prendre  courage.  Il  lut  promet  la  ruine 
de  fes  ennemis,  <&  le  retour  de  fes  enfans  dijperfis. 


50.  Prenez  courage  , 6 Jerufalem  ; car 
c’eft  celui-là  même  qui  vous  a donné  un  grand 
nom  qui  vous  y exhorte  , celui  qui  vous  a fait 
appellcr  la  ville  de  paix , la  ville  fainte , la  ville 
du  Dieu  d'ifra'él. 

J 2.  Les  méchans  qui  vous  ont  tourmentée 
périront;  & ceux  qui  ont  fait  leur  joie  de  vo- 
tre ruine  feront  punis. 

Î2.  Malheur  aux  villes  où  vos  enfans  ont 
été  efclaves  , malheur  à celle  qui  a re^u  vos 
enfans  dans  Jes  murailles,  <àr  qui  les  y a retenus 
captifs. 

3 3.  Car  comme  elle  s’eft  réjoiiie  dans  vo- 
tre ruine,  comme  elle  a été  ravie  de  votre 
chute , ainli  elle  fera  percée  de  douleurs  dans 
les  maux  qui  la  défoleront  à fon  tour. 

31.  Les  cris  de  fes  réjouiffances  publiques 


30.  Animafquior  erto  Je- 
rnfalem  , fxhortatur  enira 
te  qui  te  nominavit. 


3 t.  Nocentes  peribunt , 
qui  te  vexavcruni  : & qui 
gratuiati  lunt  in  tua  ruina, 
punieniur. 

5z.  Civitates,quibu8  fer- 
vicnim  fiüi  lui , punicniut  ; 
& quz  accepit  fibos  tuoa. . 


33.  Sicut  enim  gavifi  e'ft 
in  tua  ruina  > & Iztata  r(l  in 
calii  tuo  , fie  contriflabiiut 
in  l'ua  delôlaiicne. 


34.  Et  ampulabitut  cxul- 
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'dérezVos  ên&ns , qui  viennent  tous  enfetnble 
à la  parole  du  Dieu  Saint , depuis  l’orient 
jufqu’à  l’occident , étant  pleins  de  joie  dans 
le  foBvenir  des  bienfaits  de  Dieu. 

6.  Lorfqu’ils  font  fortis  de  vous  , ils  ont 
été  emmenés  à pied  par  leurs  ennemis  : mais 
lorfque  le  Seigneur  les  fera  revenir , ils  feront 
portés  avec  honneur  j comme  des  enfans  de- 
flinés  à un  royaume. 

7.  Car  le  Seigneur  a réfolu  d’abailTer  tou- 
tes les  montagnes  élevées  , 6c  les  roches  an- 
ciennes qui  paroijfent  éternelles  > ôc  de  remplir 
les  vallées , en  les  égalant  à la  terre  unie  > 
afin  qu’Ifraël  marche  avec  vitelTe  pour  la 
gloire  de  fon  Dieu. 

8.  Les  forêts  mêmes  6c  tous  les  arbres  odo- 
riférans  feront  une  ombre  agréable  à Iliraël 
par  l’ordre  de  Dieu. 

p.  Car  Dieu  fera  venir  Ifraël  avec  joie , 
fous  la  conduite  de  la  lumière  de  fa  majellé , 
en  âifant  éclater  la  nûféricoide  6c  la  juHice 
qui  vient  de  li9-même.  . 


A'.  35( 

cead  Oriemem.Sr  videcol- 
leâos  filios  luos  ab  oriente 
foie , ufijue  ad  Occideniem, 
in  verbo  landii  gaudentea 
Dei  meinoria. 

6.  Exienint  enim  abs  te 
pedibus  dudri  ab  inimicis  ; 
adducet  autem  illos  Domi. 
nus  ad  te  portatos  in  bo- 
noie  (icut  filios  regni. 

7.  ConAituit  enim  Deus 
.humiliare  omnem  montem 
excelAtm  , & rupes  peren- 
net  > & convalles  replere  it» 
xcjualilatem  terra;:  ut  am- 
buletlAael  diligenter  in  ho- 
norem  Dei. 

8.  Obumbraverunt  autem 
& filv* , te  oinne  lignum 
fuaviutis , Ifrael  ex  manda» 
to  Dei. 

9.  Adducet  enim  Deus 
lAael  cum  jucunditate  iil 
lumine  majeAatis  fux , cum  < 
mifericordia&jufiùia,  904- 
eA  ex  ip(ô] 
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CHAPITRE  VI. 

Jeremie  pn<iit  que  les  Juifs  captifs  à Babylone , en  teviendront  après  fept  çréne'- 
Tations.  Il  les  exhorte  a ne  pus  imiter  les  bubvlnniins  flans  leur  idulattie.  Il 
prouve  par  plujteurs  raijons  le  néant  & la  vanité  des  idoles. 

L’an  du  monde 

Exetnpl.ir  Epifiol*.  qiiam  Copie  de  la  Lettre  que  Jeremie  envoya 

mifitjereoius  aj  abducen-  r t^abylulllcnS 

jiiamàregeü.ibyïoniorum.  dcvoit  emmener  3 Baoyionc  , apus  fartiine 
utannumureiiiiistecundùm  cte  Jirufaitm  , pour  leur  aiinOHCvr  ce  que 

quou  pfxceptum  eft  ilii  à : / j i r ^ 

Pco,  * Uieu  lui  avoir  oraonne  de  leur  dire. 


I.  Propter  peccad  qu»  *•  V Ous  fcrcz  emmcnt^s  captifi»  à Baby- 
LTrm"niT  Içnc  par  Nabuchodonolbr  Roi  des  Babylo- 

capiiïi  à Nabucii^aonoibt  nieiis , 3 caufe  des  pdchds  que  vous  avez 
ïïcge  Babylonioruui.  commis  devant  I icu. 


ï.  Ingrcfli  itaque  in  Bj- 
byioneni  , critis  ibi  annis 
plurimis  , & temporibus 
Jongis , u<(jue  adgeneratio- 
ncs  lépiem  . pulî  hoc  au- 
(cm  eJucam  vos  inde  cum 
pace. 

).  Nunc  autem  videbiiis 
în  Babylonia  dvos  aureos  . 
& atgenteos , & lapideos , 
& ligneos  in  humeris  por* 
tari  , oftcmanies  mcium 
Geniibus. 

4.  VIdetc  ergo  ne  Si  vos 
lîmilei  efSeiamini  faâis  a 
lienis , S:  metuatis , & mc- 
(us  vos  capiai  in  ipHs, 


V.  Vifita  inque  turba  de 
«rro  , Si  ab  anie  , adoran- 
tes, dicite  in  cordibus  vef- 
Iris  : Te  opottet  adorare  , 
Domine. 


2.  Etant  donc  entrés  à Babylone  , vous  y 
ferez  long-tems,  & pendaj^  plufieurs  an- 
néesj  julqua  fept  générations  : ôcapres  cela, 
je  vous  en  ferai  Ibrtir  en  paix , dn  le  Seigneur, 

5.  Mais  maintenant  voici  ce  que  j;  vous  dis  : 
Vous  verrez  à Babylone  des  Dieux  d’or  & 
d’argent , de  pierre  ôc  de  bois , que  l’on  porte 
fur  les  épaules  , & qui  fe  font  craindre  par 
les  rfations. 

4.  Prenez  donc  bien  garde  de  n’imiter  pas 
la  conduite  de  ces  peuples  étrangers  & infidè- 
les , de  ne  craindre  point  ces  Dieux  , ôc  de 
ne  vous  lailTer  pas  furprendre  par  cette  vaine 
fuperjlition , qui  veut  vous  remplir  de  frayeur  à 
la  vCse  de  ces  faibles  idoles. 

y.  Lors  donc  que  vous  les  verrez , ces  idoles 
portées  en  cérémonie  avec  une  foule  de  peuple 
marchant  devant  ôc  derrière  , qui  adore  ces 
Dieux  , dites  en  votre  cœur  : C’eft  vous, 
Seigneur  & non  pas  ces  idoles , qu’il  faut 
adorer. 
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6.  Ne  craignez  pas  de  vous  déclarer  ainft  pour  é.  Angélus  enim  meus 

moi  : car  mon  ange  eft  avec  vous , & je  ferai  vobifcum  eft  : ipfc  auiem 
moi-même  le  délenfeur  er  le  vengeur  de  vo-  veftras. 

trc  vie. 


7.  Pour  vous  convaincre  du  néant  de  ces  faux 
Dieux , écoutez  ce  que  je  vais  vous  dire  : La 
langue  de  ces  idoles  a été  taillée  par  le  fculp- 
reur  ; celles  mêmes  qui  font  couvertes  d’or  & 
d’argent , n’ont  qu’une  fauffe  apparence  de 
beauté , Ôc  elles  ne  peuvent  point  parler. 

8.  Comme  on  fait  des  ornemens  à une  fille 
qui  aime  à fe  parer  , ainii  , après  avoir  fait 
ces  idoles  , on  les  pare  avec  de  l’or. 

9.  Les  Dieux  de  ces  idolâtres  ont  des 
couronnes  d’or  fur  la  tête  : mais  leurs  Prêtres 
en  retirent  l’or  & l’argent , & s’en  fervent 
eux-mêmes. 

' lo.  Ils  donnent  de  cet  or  à des  impudi- 
ques , & ils  en  parent  des  proftituées.  Après 
que  ces  mêmes  profiituées  le  leur  ont  redon- 
né , ils  en  parent  encore  leurs  dieux. 


7.  Nam  lingua  ipfbrunt 
polita  à fabro  , ipfâ  eciam 
inaurata  & inargentata  , fal- 
fa  (uni)  & non  poiTum  lo- 
qui. 


t.  Et  (icuc  virgini  amanti 
omamema  ; ita  accepto  au- 
to fabricati  funt. 

9.  Coronas  certè  aureat 
habent  fuper  capila  Tua  dit 
illorum  : unde  fubtrahunt 
lâcerdutes  ab  eis  aurum  Se 
argentum,  & arrogant  illu4 
in  femetiplos. 

10.  Oant  autem  ex  iplb 
prolUtutis  , & meretrices 
ornant  : & iterum  cùm  re- 
cepnint  illud  à merettici- 
bus  > ornant  deos  luos. 


1 I.  Ces  dieux  ne  fauroient  fe  défendre  ni  ”•  Hi  autem  non  libe- 
de  la  rouille , ni  des  vers.  ’’’ 

12.  Après  qu’ils  les  dnt  revêtus  d’un  habit  >»•  Opertit  autem  iiiît 

de  pourpre  , ils  leur  nettoyent  le  vifage , à purpurea , extergunt 
J faciem  ipioriim  propter  pul- 

cau!c  de  la  grande  poulliere  qui  selevc  au  vorcmdomûs.  qui  eft  plu- 
lieu  où  ils  font.  rimus  inter  eos. 


1 î . L’un  porte  un  feeptre , comme  un  hom- 
me âe  guerre , comme  un  Gouverneur  de 
Province  : mais  ils  ne  fauroient  faire  mourir 
celui  qui  l’ofienfe.  . 

i-f.  L’autre  a une  épée  ou  une  hache  à 
la  main  : mais  ils  ne  peuvent  s'en  fervir  pen- 
dant la  guerre  , ni  s’en  défendre  contre  les 
voleurs.  Ce  qui  vous  &it  voir  que  ce  ne  font 
point  des  Dieux. 

1 f.  Ne  craignez  donc  point  ces  Dieux  des 
nations  ; car  ils  font  femblables  à un  pot  de 
terre  , qui , ayant  été  calfé  aar  un  homme  , 
p’cft  plus  bon  à rien.  * 


13.  Scfptrum  autem  ha^ 
bet  ut  homo  , (îcut  judex 
regionis , qui  tn  fe  peccan- 
tem  non  interficit. 

14.  Habet  etiaminmanu 
gladium  , St  fccurim  : fe  au- 
rem  de  be!lo>  & à latroni- 
bus  non  libérât.  Unde  vo- 
bis  notum  ûc  quia  non  fun| 

dii. 

Tf.  Non  ergo  tîmuerîtîs 
eos.  Sicuc  enim  vas  homt« 
ris  confraclum  inutile  e^- 
citur,  cales  funt  & dii  iüo 

rum. 
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16,  ConDitutis  illi  in  do* 
mo , ocuU  eorum  pleni  Tunt 
pulvere  à pcdibus  introeun- 
tium. 

17.  Et  lieue  alicui  qui  re- 
gem  offendit  , circuinlêpi* 
funt  janua;  ; aut  licut  ad  Te- 
pulchrum  adduflum  mor- 
tuum,  ita  tutantur  facerdo- 
les  oftia  cUuluris  & feris,  ne 
à Ucionibus  expolientur. 


18.  Lucernas  accendunt 
îllis,  & quidem  mulcas , ex 
quibus  nullam  videre  pof- 
funt  : funt  autem  lïcut  tra- 
bes  in  domo. 

ij.'CorJa  veto  eorum  di- 
cum  elingere  ferpentf!  qui 
de  terra  Tune , dum  corne- 
dune  eos  $ Sc  veftimentum 
îpforum  , (c  non  rentiunr. 


lo.  Nigr*  fiant  faciès  eo- 
.ruin  à fumo  qui  in  domo  fit. 


XI.  Supra  corpus  eorum, 
ii  fiipra  caput  eorum  volant 
soâua;  & hirundines , 8t  a- 
ves  etiam  fimiliter  Sc  cattat. 

XX.  Unde  feiatis  quia  non 
fiint  dii.  Ne  ergo  timueritis 
eos. 

X].  Aurum  etiam  quod 
habent , ad  Ipeciem  efl.  Ni- 
fi  aliquis  exterferit  yrugi- 
nem  , non  fulgebunt  ; ne- 
que  enim  dum  confiarentur, 
ieniiebant. 

x4-  Ex  Omni  pretio  emp- 
ta  funt,  in  quibus  Tpiritus 
non  inefi  ipfis, 

x;.  Sine  pedibus  in  hu- 
sneris  portantur,ofientaniei 
ïgnobiiitatem  fuam  homini- 
bus.  Confundantur  etiam 
qui  colunc  ea. 


pi,  Proptered  fi  cecide- 


16.  Après  qu’on  les  a placés  dans  uné 
maifon  , la  poulTiere  qui  s’éleva  des  pieds  de 
ceux  qui  y entrent  leur  couvre  les  yeux. 

17.  Comme  un  homme  qui  a oflTenfé  un 
Roi  eft  renfermé  fous  beaucoup  de  portes 
dans  une  prifon , de  un  mort  dans  fon  fé- 
pulchre , ainfi  les  Prêtres  de  ces  Dieux  les 
renferment  fous  beaucoup  de  ferrures  ôc  de 
VQrroux  , de  peur  que  les  voleurs  ne  les 
viennent  emporter. 

18.  Ils  allument  devant  eux  des  lampes  « 
& en  grand  nombre  : mais  ces  Dieux  n’en 
peuvent  voir  aucune  ; & ils  font  comme  des 
poutres  dans  une  maifon. 

ip.  Ils  difent  que  les  ferpens  nés  de  la 
terre  leur  lèchent  le  cœur  comme  par  homma- 
ge f lorfytrr  ies  vers  les  mangem  , eit*  qu’ils  les 
rongent  eSeâivement , eux  ôc  leurs  habitSj 
fans  qu’ils  le  fentent. 

ao.  Leurs  vifages  deviennent  tout  noirs 
par  la  fumée  qui  s’élève  dans  la  mailbn  où 
ils  font. 

a I . Les  hiboux , les  hirondelles  ôc  les  au> 
très  oifeaux  volent  fur  leurs  têtes  y ôc  les 
chats  y courent  auflî. 

aa.  ReconnoilTcz  donc  que  ce  ne  font 
point  des  Dieux  , ôc  ne  les  craignez  point. 

a J.  AufTi  l’or  ciu’ils  ont  n’eft  que  pour  la 
montre  & pour  l’apparence.  Si  on  n en  ôte 
la  rouille  , ils  ne  brilleront  point  ; ôc  lorfqu’on 
les  a jettés  en  fonte , ils  ne  le  fentoient  point. 

a4.  On  les  a achetés  à grand  prix , quoi- 
qu’il n’y  ait  point  de  vie  en  eux. 

a J.  Ils  font  portés  fur  les  épaules  des  au- 
tres , comme  n ayant  point  de  pieds  ; ôc  ai/j/î 
ils  fontvoir  eux-mêmes  devanttout  le  monde 
leur  fbiblefle  ôc  leur  impuiffance  honteufe. 
Que  ceux  donc  qui  les  adorent  foient  cou- 
verts de  confu(l||^. 

ad.  S’ils  tombent  auifi  en  terre,  ils  ne  A? 

relèveront 
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relèveront  pas  eux-mêmes;  & fi  on  ne  les 
redreflc , ils  ne  fe  tiendront  pas  fur  leurs  pieds. 
lu  ne  s'en  f ervtrom  pas  non  plus  pour  aller  cher- 
cher les  chofes  qui  leur  font  nècejf aires  : mais  il 
leur  faut  apporter,  comme  à des  morts  , les 
dons  qu’on  leur  offre. 

27.  Leurs  Prêtres  vendent  leurs  hofties,  ôc 
en  difpofent  comme  il  leur  plaît,  leurs  fem- 
mes en  prennent  auffi  tout  ce  qu’elles  veu- 
lent , làns  en  rien  donner  aux  pauvres  & aux 
mendians. 

28.  Les  femmes  touchent  à leurs  facrifi- 
ces  étant  greffes , & dans  un  état  impur.  Puis 
donc  que  toutes  ces  chofes  font  voir  que  ce 
ne  font  pas  des  Dieux , ne  les  craignez  point. 

2p.  Car  pourquoi  les  appelle-t-on  des  Dieux? 
finon  parce  que  les  femmes  de  ces  Idolâtres 
viennent  offrir  des  dons  à ces  Dieux  d’argent, 
d’or  ôc  de  bois, 

50.  & que  leurs  Prêtres  font  aflîs  dans  leurs 
temples  , ayant  des  tuniques  déchirées,  la 
tête  & la  barbe,  & ayant  toujours  la  tête  nue  ; 
toutes  chojes  contraires  à ce  qu'ordonne  le  vrai 
Dieu. 


rim  in  ternm , î fcmftipfis 
non  confuigunt  : neque  It 
quis  eum  ftjtuerit  rrttutn  , 
per  lémeiiplum  ftabit , Ccd 
ücuc  mortuis  niuneraeorum 
illis  apponentur. 


17.  Hoftias  illorum  *en- 
dum  (âcerduies  iplonim  , Sc 
abuiunrur:  limiliter  & mu- 
lieres  eonam  decerpentes  , 
neque  infirmo  > neque  men- 
dicanti  aliquid  impeniuni  ; 

it.  de  fâcrificiis  eorum 
fenz  & menDrualz  comin- 
gum.  Scienies  itaque  ex  his 
quia  non  Tunt  dii , ne  liroea- 
lis  eos, 

ij.  Unde  enim  vocantur 
dii  ! Quia  mulieres  appo- 
nunt  diis  argemeis.  & au- 
leis,  & ligneis: 


30.  & in  domibut  eoruo 
ficerdotes  fedent,  habeniei 
tunicas  feifiât  & capita  , Se 
barbarn  rafâm , quorum  ca- 
pita nuda  func. 


31.  Ils  rugiffent , en  criant  devant  leurs  5'-  da- 

T-v*  ^ r fi-  > r • mantes  contra  dcos  luos  . 

JJieux,  comme  aux  teltins  quon  lait  pour  /îcut  in  cerna  mortui. 
les  morts. 

32.  Leurs  Prêtres  leur  ôtent  les  vêtemens  , 31.  Veflitnema eorum  au- 

qu’on  leur  a donnés  , & ils  en  habillent  leurs  ,fu™“uxo7es  °bat  ! & fiîiw 
femmes  ôc  leurs  enfans.  Tuos. 


33.  Qu’on  leur  faffe  du  mal , ou  qu’on  leur 
fafTe  du  bien , ils  ne  peuvent  rendre  ni  l’un 
ni  l’autre.  Ils  ne  peuvent  fitire  un  homme 
Roi , ni  lui  ôter  la  couronne. 

34.  Ils  ne  peuvent  non  plus  donner  les  ri- 
cheffes , ni  rendre  le  mal , ôc  fe  venger.  Si 
un  homme , leur  ayant  fait  un  vœu  , ne  s’en 
acquite  point,  iis  ne  lui  feront  aucune  peine 
pour  cette  injure. 

3 y.  Ils  ne  fauvent  perfonne  de  la  mort  ; ôc 

Tome  IV.  Part.  Il, 


3 3.  Neque  fl  quid  nialipa* 
tiuntur  ab  aliquo  » neque  Æ 
quid  boni  , poceru|ic  retri- 
bucre:  neque  regem  coofr 
tjtuere  poifunt  » neque  au- 
ferre. 

34.  Similiter  neque  dare 
divitias  pofliinc , neque  ma- 
lum  retribucre.  Si  quîs  iilic 
votum  voverit  > 8c  non  red- 
didcriti  neque  hoc  requt- 
runc. 


Hominem  à morte 
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que  fàufletë  & mtnfon^e.  Comment  donc 
peut-on  croire , ou  peut-on  dire  que  ce  font 
des  Dieux  ? 

4y.  Ils  ont  été  faits  par  des  ouvriers  en  bois 
& en  or.  Ils  font  ce  que  les  Prêtres  veulent 
qu’ils  foient , & rien  plus. 

46.  Les  ouvriers  mêmes  qui  les  font  ne 
vivent  pas  Ictfig-tems  fur  la  terre.  Comment 
donc  leurs  ouvrages  peuvent -ils  être  des 
Dieux  immortels  ? 

47.  Ils  ne  laiflent  à ceux  qui  viennent  après 
eux  qu’un  menfonge  ôc  un  fujet  de  honte , 
en  leur  laijfant  un  idole  à laquelle  ils  donnent 
faujfemem  le  nom  de  Dieu. 

48.  Audi  lorfqu’il  furvient  une  guerre  , ou 
quelque  malheur,  les  Prêtres  penfenten  eux- 
mêmes  où  ils  s’iront  cacher  avec  leurs  Dieux. 

49.  Comment  donc  ceux-là  peuvent-ils 
palier  pour  des  Dieux,  qui  ne  peuvent  fe  lau- 
ver  pendant  la  guerre,  ni  fe  délivrer  des 
moindres  maux? 

y O.  Car  n’étant  que  du  bois,  & des  lames 
d’or  ôc  d’argent  dont  ils  font  couverts , toutes 
les  nations , ôctous  les  Rois  en  reconnoîtront 
un  jour  la  fauffeté.  On  verra  clairement  en 
ce  jour  que  ce  ne  font  point  des  Dieux , mais 
les  ouvrages  de  la  main  des  hommes , où  il 
ne  fe  trouve  aucune  aftion  di^ne  de  Dieu. 

y I.  On  reconnoîtra  , dis-je  , que  ce  ne 
font  point  des  Dieux , mais  les  ouvrages  de 
la  main  des  hommes  : ôc  il  ne  fort  d’eux  au- 
cune oeuvre  digne  de  Dieu. 

ya.  En  effet , ils  ne  donnent  point  un  Roi 
à un  Royaume , ôc  ils  ne  répandent  point  la 
pluie  fur  les  hommes. 

y J.  Ils  ne  feront  point  rendre  la  juflice  ; 
ils  ne  délivreront  point  les  Provinces  de  la 
violence  , parce  qu’ils  ne  peuvent  rien  du 
tout , ôc  qu’ils  font  comme  aes  corneilles  qui 
volent  entre  le  Ciel  ôc  la  terre  yû'ny  apper~ 
tent  aucun  changement. 


f'I.  357 

lis  fiunt,  lîint. Quomo- 

lio  arftimandum  aut  dicen- 
dom  ell , illos  efle  deos  ? 

A fabris  autem  & aS 
aurificibus  faâa  funt.  Nihil 
aliud  erunt , nili  id  quod  ro- 
lunt  effe  facerdoies. 

Artifices  etiam  îp(î , 
qui  ea  facium  , non  iunt 
mulii  trmporis.  Numquid 
ergo  poflum  ca  qui  fabri- 
caia  funt  ab  iplîs  elTe  dii  ! 

47.  Reliquerunt  autena 
fàlfa  & oppu^ium  poQci 
fucuiis. 


4t.  Nam  cùm  fupervene- 
rit  illis  prxiium  , & mala  ; 
cogitant  facerJotes  apud  lè, 
ubi  Ce  abfcondant  cum  illis. 

49.  Quomodo  ergo  femi- 
li  debeant  quoniam  dii  funt, 
qui  nec  de  belle  fe  libérant, 
neque  de  nialis  Ce  eripiunt  ! 
• 

fo.  Nam  cùm  lînt  lignea, 
inaurata . & inargeniata  , 
Icietur  poileà  quia  iairafunt, 
ab  univerlis  Gentibus  & te- 
gibus  qur  reanifefta  Tant 
quia  non  funt  dii , lêd  opéra 
manuum  hominum , & nul- 
lum  Oei  opus  cum  illis. 


J I . Unde  ergo  notum  e(l , 
quia  non  funt  dti , Ted  opéra 
manuum  hominum.  3c  nul- 
lum  Oei  opus  in  iplîs  eft  ! 


Il,  Regfm  regioni  non 
(îilcitanc , neque  pluviaut 
hominibus  dabuni  : 

t].  judicium  quoque  non 
dilcernem  ; neque  regiones 
liberabunt  ab  injuria , quia 
nihil  poSiini,  lîcut,  corni- 
cuU  inter  medium  cccli  & 
tciix. 
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?4.  Ftenîm  cùm  încide- 
rhignisin  dorrum  deoinm 
lignconim,  argenteorum& 
aurcorum,  facerHotfs  qui- 
dam }p(brum  fügient,  & H- 
bcrabuntur:  ipfT  vero  /îcut 
trabes  in  mcdio  comba* 
lentur. 

5 5«  Régi  autcm  ^ & bello 
non  re^ftent.  Quomodo  er- 
go  jtfttnViindum  cft,  aut  re- 
cipicnJum  quia  dii  funtf 

î<».  Non  a furibus  , ne- 
que  k Utronibus  fe  libéra* 
bunt  dii  lig^«  & lapidet, 
& inaurati,  K inargcntati  : 
quibus  hi  qui  fortiorei  liint, 

Î7.  aurum  , <c  argentum 
& vpftimentum  quo  operti 
funti  aulcrenc  illisi  & abi- 
bunc  , nec  Hbi  auxilium 
fercnt. 

58.  Traque  mcHus  eft  elTe 
regcm  ûftentantem  vîrtmem 
fuam:  aut  vaf  in  domo  uti- 
le , in  quo  gloriabitur  qui 
podîdet  ilTud;  vel  oRium  in 
domo,  quod  cuRodtt  qujE  in 
iplâ  luiu,  quàmfalCdii. 
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J4.  Quand  le  feu  aura  pris  à la  tnailbn  Je 
ces  Dieux  de  bois  , d’argent  fie  d’or , leurs 
Prêtres  s’enfuiront,  fie  fe  fauveront  : maispour 
ils  feront  confumés  au  milieu  des  nam- 


eux, 

mes , comme  les  poutres  du  bâtiment. 

• 

y J . Ils  ne  réfifteront  point  à un  Roi  pen* 
dant  la  guerre.  Comment  donc  peut-on  re- 
connoître  que  ce  font  des  Dieux  ? 

y 5.  Ces  Dieux  de  bois , de  pierres , d’or 
fie  d’argent  ne  fe  fauveront  point  des  mainr 
des  larrons  fie  des  voleurs.  Les  hommes 
étant  plus  forts  qu’eux  , 

y7-  leur  voleront  l’or,  l’argent  fie  les  vête* 
mens  dont  ils  font  couverts  ; fie  ils  s’en  iront 
avec  ces  dépouilles,  fans  que  ces  Dieux  s’en 
puiflent  défendre  , ni  tes  en  empêcher. 

y 8.  Il  vaut  donc  mieux  être  un  Roi  qui 
fait  paroître  fà  puiflànce  avec  éclat , ou  un 
vafe  d’une  mailon  qui  eft  utile  à celui  à qui 
il  eû,  fie  qu’il  eft  bien  aife  d’avoir , ou  la  porte 
d’un  logis  , qui  tient  en  sûreté  tout  ce  qui  y 
eft , que  d’être  l’un  de  ces  Dieux  qui  ne  font 
bons  à rien. 

yp.  Lefoleil,  la  lune  fie  les  aftres  font  con*- 
dùits  pour  Tutilité  des  hommes , fit  obéiffent  à 
Dieu. 

60.  Les  éclairs  fe  font  remarquer  lorfqu’iJs 
paroifTent  ; les  vents  fouillent  dans  tous  les 
pays. 

(yi.Les  nuées  lorfque  Dieu  leur  comman- 
de de  s’étendre  fur  tout  le  monde,  exécu- 
tent ce  qui  leur  a été  ordonné. 

6ol.  Le  feu  du  Cel  envoyé  d’enhaut  pour 
confumer  les  montagnes  fie  les  forêts , feit 
ce  que  Dieu  lui  a commandé  de  faire.  II 
n’y  a pas  un  de  ces  Dieux  qui  foit  compa- 
rable à ces  créatures  en  beauté  fie  en  puif- 
fànce. 

<j.  Unde  neque  exifli-  dj.  Il  nc  6ut  donc,  ni  croire,  ni  dire  que 


Sol  quidem,  & luna, 
ac  fidera  enm  fim  fplcndi- 
da,  & emiHa  ad  militâtes  » 
obaudiunt. 

60.  Similiter  & fulgur 
cùmapparuerit,  perfpicuum 
cR  : idiplbm  autem  éc  Tpirt- 
tus  in  omni  regione  fpirat. 

^1.  Et  nubes,  quibus  cùm 
smperatum  fueric  à Dco  pe* 
rambulare  univerfum  or- 
bem  , pcrficiunc  quod  im- 
peratum  eR  eis. 

6t.  Ignis  eciam  miflus  de- 
fuper  UC  confumat  montes 
& (îlvas , facic  quod  prxcep- 
tum  eR  ei.  Hrc  autem  ne- 
que  fpectebus,  neque  virtu- 
übuf  uni  eorum  Rmilia  fuiU. 


B A R U C T.  Chat. 

ce  foient  des  Dieux  , puifqu’ils  ne  peuvent , 
ni  rendre  la  judice  , ni  faire  du  bien  y ou  du 
mal  aux  hommes. 

64.  Ainfi  puifque  vous  favez  que  ce  ne 
font  pas  des  Dieux  , ne  les  craignez  poin^ 

6$.  Ils  ne  feront  jamais , ni  aucun  mal  y ni 
aucun  bien , aux  Rois  de  la  terre. 

66.  Ils  ne  marquent  point  dans  le  Ciel  pour 
les  peuples  les  fignes  & les  (àifbns.  Ils  n’é- 
claireront point  comme  le  foleil,  & ils  ne  lui- 
ront point  comme  la  lune. 

6j.  Les  bêtes  font  meilleures  que  ces 
Dieux , puifqu’elles  peuvent  au  moins  s’en- 
fuir fous  un  toit , ôc  chercher  ce  qui  leur  eft 
utile  ; ce  que  ces  Dieux  ne  fauroient  jaire. 

68.  IJ  eft  donc  très-clair  qu’ils  ne  font  nul- 
lement des  Dieux  ; c’eft  pourquoi  ne  les  crai- 
gnez point. 

6p.  Car  comme  on  met  auprès  des  concom- 
bres un  épouventail  qui  ne  peut  pas  les  garder, 
ainfi  font  leurs  Dieux  de  bois , d’argent  & d’or. 

70.  Ils  font  lemblables  à l’aubépine  qui  eft 
dans  un  jardin , fur  laquelle  tous  les  oifeaux 
le  viennent  repofer , fans  quelle  fuijfe  les  em- 
pêcher.  Leurs  Dieux  de  bois , d’argent  fie  d’or 
reflemblent  encore  à un  mort  qu’on  jette  dans 
un  lieu  noir  dr  ténébreux  : ils  ne  peuvent  ni 
voir  ni  fe  remuer. 

7 1 . Les  vers  mêmes , qui  rongent  la  pour- 
pre fit  l’écarlate  qui  eft  fur  eux  , vous  mon- 
trent aftêz  que  ce  ne  font  point  des  Dieux. 
Enfin  iis  en  font  eux-mêmes  mangés  : ôc  ainfi 
ils  deviennent  l’opprobre  de  tout  un  Pays , qui 
y avoit  mis  fa  confiance. 

72.  L’homme  jufte  qui  n’a  point  d’idoles, 
vaut  mieux  que  tous  ces  Dieux  , puifqu’il  fera 
éloigné  de  tous  les  opprobres  auxquels  ces  ido- 
les font  expofées , & qu'il  aura  une  gloire  éter- 
nelle à laquelle  elles , ni  ceux  qui  les  adorent  y , 
ne  peuvent  jamais  arriver. 


vi:  a<îp; 

mandum  eft , neque  dicen- 
dum  illoi  eflie  deos  , quan- 
do  nonpofTunt,  neque  judi- 
cium  judicaie  , neque  quid- 
quam  facere  hominibus. 

64.  Scientes  itaque  quia 
non  funi  dii , ne  ergo  timu«- 
riiis  eos. 

es.  Neque  enim  regibua 
maledicent  , neque  bene- 
diceni. 

et.  Signa  etiam  in  c<r!o 
Gemibus  non  oftendum  , 
neque  ut  tôl  lucebunt , ne- 
que  illuminabum  ut  luna. 

<7.  Beftir  mcliorei  ftint 
illis , quz  poduiu  fugeie  Tub 
ceâum , ac  ptodede  ftbi. 


<8.  Nulle  itaque  modo' 
nobis  eft  manifeftuin  quu 
Tunt  dii  ; propter  quod  ne  li- 
meatis  eos. 

69.  Nam  lîcut  in  cucu- 
meiario  formido  nihil  euf- 
todit;  ita  lùnt  dii  illorum 
lignei,  & argentei,  & ina»- 
rati. 

70.  Eodem  modo  & ia 
horto  ipina  alba . fùpra  quam 
omnis  avis  fedet.  Similitet 
& mortuo  projeflo  in  te- 
nebris , limiles  funt  dii  illo- 
rum lignei,  &;  inauiati,  8c 
inargentati. 


71:  A pnrpura  quoque  5 
murice  , qux  fupra  illos  ti- 
neant  , feietis  traque  quia 
non  luni  dii.  Iplî  etiam  poC- 
tremô  comeduntur , & crum 
oppcobeium  in  regione. 


71.  Melior  eft  homo  juil 
tus  qui  non  lia^et  limula- 
chra  ; nam  ecic  longé  ab  op- 
probrüs. 
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lement  (2)  les  faux  Prophètes  qui  tâchoient  de  féduire 
les  Juifs  à Jerufalem  & à Babylone  , en  les  aflûranc  que 
Dieu  ne  détruiroit  point  la  .Ville  fainte  , & n’abandon- 
neroit  point  fon  Temple  à la  fureur  des  Gentils. 

Mais  les  Juifs  qui  s'étoient  abandonnés  à l’idolâtrie , 
ÔC  qui  avoient  profané  le  Temple  de  Dieu , méritoient 
que  Dieu  les  abandonnât  eux-mêmes  à leurs  ennemis , 
& qu  il  liv.rât  le  lieu  faint  où  ils  mettoient  leur  confiance, 
aux  impies  qu’ils  avoient  imité. 

Dieu  avoic  rendu  Ezéchiel  témoin  des  crimes  de  (bn 
peuple  , en  le  tranfportant  en  efprit  à Jerufalem  , où  il 
lui  avoit  fait  voir  les  abominations  que  les  principaux 
d’entre  les  Juifs  commettoient  jufques  dans  fon  fanéluaire.- 
Ce  Prophète  en  parloit  aux  captifs  de  Babylone , comme 
les  ayant  vûes  de  fes  propres  yeux  ; & il  donnoit  aux 
Juifs  de  Jerufalem  une  preuve  inconteftable  de  la  vérité- 
de  fes  Prophéties , en  faifant  voir  qu’il  étoit  animé  de 
l’efprit  de  Dieu , qui  feul  pouvoir  lui  découvrir  de  fi  loin 
les  crimes  qu’ils  commettoient  dans  les  ténèbres,  & dans 
les  lieux  les  plus  fecrets  de  leurs  maifons. 

Mais  ces  Juifs  également  inlènfibles  aux  exhortations- 
& aux  menaces  d’Ezechiel  , demeurèrent  dans  leur 
endurcilTement  & leur  infidélité.  Ce  Prophète  ne  lailTà 
pas  néanmoins  de  leur  donner  de  nouvelles  preuves  de 
la  bonté  de  Dieu  pour  eux.  Il  leur  prédit  de  fa  part  leur 
converfion  au  Seigneur , leur  retour  de  la  captivité  , la 
ruine  de  leurs  ennemis  , & celle  des  peuples  voifins , 
qui  s’étoient  réjouis  de  leurs  malheurs , & qui  avoient 
clperé  de  s’enrichir  de  leurs  dépouilles. 

Il  leur  annonce  le  rétabMlIement  de  Jerufalem  & de 
fon  Temple.  Il  décrit  dans  un  grand  détail  la  ftruélure 
de  cet  édifice  fuperbe,  qu’on  a toujours  regardé  comme 

(1)  Jeremiesj.  17.  Ezechid  1 1. 1.  15.  10. 
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l’image  de  l’Eglife  de  la  terre , & comme  la  figure  de  la 
Jerulalem  du  Ciel. 

Ezechiel  prophétifa  depuis  la  cinquième  année  de  la 
captivité  de  JoaKim,  julqu’à  la  vingt-feptieme  ; ce  qui 
comprend  vingt-deux  ans.  Il  en  av oit  cinquante- deux 
lorfqu’il^prononça  fes  dernieres  prophéties.  On  ne  fait 
pas  ce  qu’il  a fait  depuis , ni  par  quel  genre  de  mort  il 
a fini  fa  fainte  vie.  L’Eglife  l’honore  comme  un  martyr. 

On  regarde  fes  écrits  comme  une  preuve  de  fa  pro- 
fonde érudition  , & de  l’étendue  de  fon  génie  ; mais  on 
peut  dire  qu’ils  font  moins  recommandables  par  la  force 
de  fes  exprelTions  , que  par  la  fublimité  des  chofes  que 
l’elprit  de  Dieu  lui  découvroit  pour  les  annoncer.  ' 

Le  ftyle  en  eft  alTez  fuivi  : ainfi  on  y a peu  ajouté  de 
ces  liaifons  qui  ne  font  deftinées  qu’à  éclaircir  les  en- 
droits obfours  & embarralTés. 


EZECHIEL. 
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chapitre  premier. 

5*  I.  En  quel  tems , en  quel  lieu  Ezechiel  eut  fet  viftons  divines. 
L’an  du  monde  340p.  Avant  J.  C.  jpj. 


* N la  trentième  année  depuis  que  le  Livre 
de  la  Loi  ayant  été  retrouvé , Jofias  û"  tout  le 
peuple  renouvellerent  folemnellement  F alliance 
qu'lfraél  avoit  faite  autrefois  avec  Dieu  j le 
cinquième  jour  du  quatrième  mois  de  tannée 
commencée  au  mois  de  Mars  , Moi  ^echiel , 
étant  à Babylone , au  milieu  des  captifs  de  ma 
nation,  près  du  fleuve  de  t Euphrate  appelle 
Chobar,  à caufe  de  la  rapidité  tU  fes  eaux , les 
cieux  me  furent  ouverts  : & j’eus  des  vifions 
admirables , qui  me  vinrent  de  la  part  de  Dieu  , 
en  la  maniéré  qui  fuit. 

2.  Le  cinquième  jour  de  ce  même  mois  , 
dans  l’année  qui  fut  la  cinquième  depuis  que 
le  Roi  JoaKim  fût  transféré  à Babylone  , 

3 . le  Seigneur  adrefla  fa  parole  à Ezechiel , 
Prêtre , fils  de  Buzi,  lorf qu’il  étoit  dans  le 
pays  des  Chaldéens , près  du  fleuve  de  Cho- 
Dar  , où  il  avoit  été  transféré  avec  les  autres 
Juifs  : & étant  dans  ce  lieu , la  main  du  Sei- 
gneur agit  fur  lui , pour  le  remplir  de  t efprit  de 
prophétie  , & lui  découvrir  les  merveilles  de 
Dieu. 


I .J)  T (àâum  eft  in  trige- 
Hmo  anno  , in  quarto  , in 
quinta  menfit , cum  elTem 
■n  medio  capiivorum  juxta 
fluTium  Chobar:  apetii lûnt 
cali , & vidi  vilîones  Dei. 


' 1.  In  quinta  menlîa , iplil 
eft  annus  quiniui  iranfini- 
grationir  regis  Joachin  , 

J.  faâum  ell  verbum  Do> 
mini  ad  Ezecbielem  fîlium 
Buzi  âcerdotem  in  terra 
Cbaldxorum , (ècus  flumen 
Cbobar  : Sc.  fàâa  eft  liipet 
eum  ibi  mannt  Domini, 


Tome  ly.  Part.  II. 
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IL  Le  Prophète  ‘voit  au  milieu  tPunfeit  la  rejjemblance  de  quatre  animaux  y 
dont  il  fait  la  d/fcription. 


4-  El  vidi , Sr  tcce  v«ntus 
furbinis  veniebat  ab  A<jui- 
lone  : & nuLcs  magna,  & 
ignis  involvnns , !<  Ipicndor 
in  circtiiiu  ejus  : & "a-j  me- 
dio  cjuï  giufî  (jitcies  c!ec- 
tti , id  cft  de  medio  ignis  ; 


?.  & in  medio  ej’us  (ïmî- 
li(udo  quatuor  animaliura  : 
& liic  aipc(ftus  eorum , limi* 
Jitudo  Iiominis  in  eis. 


6 Quatuor  faciès  uni , & 
quatuor  pennx  uni, 

7.  Pedes  eorum  pedes 
refti , S:  planta  pedis  eorum 
quaîi  plaiira  pedis  vituli  , 
& Icintillr  quafi  afpeflus  x- 
lis  candentis. 


S.  Et  manus  hominis  fub 
pennis  eorum  in  quatuor 
partibus  : & faciès  & pen- 
nas  per  quatuor  pattes  habe- 
bant. 

9-  Junfixque  étant  pen- 
nx eorum  aUerius  ad  altr- 
rum  ; non  revertebantur 
cùm  incederent  : fed  unum- 
quodquc  ante  faciem  fuam 
gradiebatur. 

JO.  Similitudoautem  viil- 
tûs  eorum  , faciès  hominis, 
& faciès  leonis  à deatris  ip- 
forum  quatuor  t faciès  au- 
tem  bovis , à lîniflris  ipfo- 
rum  quaruor,  8t  faciès  aqui- 
Ix  fuper  ipfbrum  quatuor. 

II.  Faciès  eorum.  Je  pen- 
nx eorum  extentx  delupert 
dux  pennx  (ingulorum  jun- 
gebamur,  5t  dux  regebant 
corpora  eorum  t 


4.  Voici  donc  la  vifion  qui  me  fut  ét abord 
rcprëfencée.  Je  vis  un  tourbillon  de  vent 
venoit  du  côtd  de  l’aquilon  , fie  une  grofle 
nuée , fie  un  feu  qui  l’environnoit , fie  une 
lumière  qui  éclatoit  tout  autour  : fie  au  milieu , 
c’efî  à-dire  , au  milieu  du  feu , il  y avoir  une 
cfpece  de  métal  très-brillant. 

y.  Et  au  milieu  de  ce  même  feu  , on 
voyoit  la  reffemblance  de  quatre  animaux 
qui  étoient  de  cette  forte.  On  y voyoit  d’abord 
la  reffemblance  d’un  homme. 

6,  Chacun  d’eux  avoir  quatre  faces  , fie 
quatre  ailes. 

7.  Leurs  pieds  étoient  droits  ; la  plante 
de  leurs  pieds  étoit  comme  la  plante  du  pied 
■d’un  veau  ; fit  il  fortoit  d’eux  des  étincelles 
de  fttt  y comme  il  en  fort  de  l’airain  le  plus 
luifant  Ù“  le  mieux  poli. 

5.  Il  y avoir  des  mains  d’hommes  fous 
leurs  aiWs  aux  quatre  côtés  ; fit  ils  avoient 
chacun  quatre  faces  fie  quatre  ailes. 

p.  Les  ailes  de  l’un  étoient  jointes  aux  ailes 
de  l’autre  ; fit  ils  ne  rctournoient  point  lorf- 

3u’ils  marchoient  ; mais  chacun  d’eux  alloit 
evant  foi,  fans  s'arrêter , ni  fe  détourner  d'un 
moment. 

1 0.  Pour  ce  qui  eft  de  la  forme  qui  y pa- 
roiffoit  , ils  avoient  tous  quatre  une  face 
d’homme pardevant  ; tous  quatre  adroite  une 
face  de  lion  : tous  quatre  à gauche  une  face 
de  bœuf  ; fit  tous  quatre  derrière , ou  au-def- 
fus , une  face  d’aigle. 

1 1.  Leurs  faces  fit  leurs  ailes  s’étendoient 
en  haut  : ils  fe  tenoient  l’un  l’autre  par  deux 
de  leurs  ailes,  pour  marquer  par-là  l union  qui 
étoit  entre  eux  ; tr  ils  couvroient  leurs  corps 
avec  les  deux  autres , par  refpeél  pour  la  ma- 
jejîé  de  Dieu. 
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1 2.  Chacun  d’eux  marchoit  devant  foi.  Ils 
• alloicnt  où  les  emportoitrimpdtuofitd  de  l’ef- 

f)rit  ; & ils  ne  rctournoient  point  fur  leurs  pas 
orfqu  ils  marchoient  ; mais  ils  fuivoient  tou- 
jours les  mouvemens  de  fefprit  qui  les  pou  foi  t. 

1 3.  Etles  animaux  paroilToient , à les  voir, 
comme  des  charbons  de  feu  brîilans  , & 
comme  des  lampes  ardentes.  On  voyoit 
courir  au  milieu  des  animaux  des  flammes  de 
feu , & des  éclairs  qui  fortoient  du  feu  qui 
^paroiJJ'oit  au  milieu  d'eux. 


& unumijMOiîinn  oo- 
nim  coram  fac-if  flia'anili!;- 
labat  : ubi  erat  impciu»  Ipi- 
ritûs  , illuc  gradiebuntur  : 
nec  revertebamut  ciim  am- 
bularciu. 

r;.  Et  (îmilitudo  anima- 
lium  , alpedus  corum  ijualî 
carbonum  ignis  ardeniium  , 
& quafi  afpeâus  lampada- 
rum.  Ha;c  erat  vilîo  difeur- 
rens  in  medio  animalium  , 
Cplendor  ignis,  & de  igné 
fulgur  cgteJicns. 


1 4.  Et  les  animaux  alloient  & revenoient 
avec  rapidité , comme  des  éclairs  qui  brillent 
dans  f air. 


■ 4.  Et  animalia  ibant  & 
revertebantur  , in  Hmilitu- 
dinem  fulguris  corurcaacis. 


III.  Ezechiel  voit  des  roues  dont  il  décrit 


la'forme  Ù“  les  mouvemens. 


. Lorfqueje  regardois  ces  animaux,  Je 
VIS  paroitre  près  de  chacun  d’eux  une  roue  qui 
étoit  fur  la  terre  , & qui  avoit  quatre  faces  : 
atnft  il  y avait  quatre  roues  pour  les  quatre  ani- 
maux. 


I î.  Cumque  arpicerem  a- 
nimalia,  apparuit  rota  una 
fuper  terrant  juxta  animalia, 
liabens  quatuor  faciès. 


16.  A voir  les  roues  & la  maniéré  dont  Et  afpeûiis  rotarum  ; 
elles  étoient  faites , elles  paroiffoient  fembla-  * 

' 1» J 1 ‘ I a , maris:  & una  limilitudo  ip- 

D CS  à 1 C3U  GC  I3  nicr^  Ayant  la  tnetne  COulcUTm  (arum  <ju2tuor:  Sc  a(peâu* 

Elles  fe  relTembloient  toutes  quatre  ; & elles  & opéra,  quafi  fit  rota 
paroilToient  dans  leur  forme  & leur  mouve- 
rnent , comme  fi  une  roue  étoit  au  milieu 
d’une  autre  roue. 

1 7.  Leurs  quatre  parties  alloient  toutes  en  17.  Per  quatuor  partes  ea- 
même-tems  ; ôc  elles  ni 

u’elles  marchoient , 
vi  leur  courfe. 

18.  Les  roues  avoient  aufii  une  étendue , 18.  Statura  quoque  frat 

une  hauteur  & une  forme  qui  étoit  étonnante  * aititudo,  & horri- 

le  à voir  tout  le  corps  des  Cjuatre  pus  oeuHs  plénum  in  cûcui* 

roues  croit  plein  d’yeux  tout  autour , marque  tu  iprarum  quatuor. 
de  leur  vigilance  & de  leur  circonfpeélion. 

ip.  Lorfque  les  animaux  marchoient les  *»•  Cumque  ambularent 
roues  marchoient  aufii  auprès  d’eux  ; & lorf-  a™t>ulabant  pari- 

qu  les  anirnaUX  sélevoient  de  terre  , les  elevarcntur  animalia  de  ter- 
roues  s’élevoient  aulli.  es  , elcvabantur  finiul  & to-, 

tx. 

M m ij 


. ounies  loani , et  non 

> • point  revertebantur  cùm  ambula-  • 

qu  elles  n eujfem  ache-  rent. 
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»o.  Quocumque  ibat  fpi- 
ntus , iUuc  eunte  fpiritu  , & 
rota;  pjHter  elevabantur  i 
fêquciues  cum.  Spiritus 
rim  vitx  erat  in  roui. 

11.  Cum  euntibus  ibant , 
Sc  cum  ûantibus  ftabanc  : & 
cum  cievaûs  à terra , pariter 
elevabantur  & rotx,  fequen- 
tes  ea:  quia  Ipiritus  vitx 
rat  in  rôtis. 


§.  IV,  Lf  Vrophetc  voit 


11.  Et  lîmiliiudo  Tupcc 
capiiï  animaUum  Krmamen- 
ti  , qiialî  afpcciut  cryftalli 
horribilis , St  extenti  luper 
capiia  eorura  defuper. 

!•.  Sub  firmamento  au- 
icm  pennx  eorum  rcÛ*  al- 
terius  ad  alirrum  ; unum- 
quudtjue  duabus  aüs  vcla* 
bat  corpus  fuum  , & alte- 
nim  limiliter  veUbatur. 

a4.  Et  audiebam  fonum 
alanim,  quatî  fonum  aqua- 
rum  multarum , quafî  fonum 
fublimis  Dei , cùm  ambula- 
rent  qualî  (bnus  erat  multi- 
tudinis  ut  fonus  cadrorum  ; 
cumque  datent  , demitte- 
bantur  pennz  eorum. 


tf.  Nam  cùm  fieret  vôx 
fuper  firmamentum  , quod 
erat  fuper  caput  eorum, fta- 
bant,  & fubmittebant  alas 
fuas. 

i6.  Et  fuper  firmamentum, 
quod  erat  imminens  rapiti 
eorum , quafî  afpedus  lapi- 
dis  fapphiri  fimiiitudo  thro- 
ni  : St  fuper  fimiliiudincm 
thronî,  fimiiitudo  quafi  af- 
pefhis  hominis  deluper, 
ij.  Et  vidi  quafi  Ipecicm 
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20.  Par-tout  où  alloit  refprit,  6c  où  refprît 
s’élevoit,  les  roues  s’élevoient  auffi  & Je  fui-  * 
voient , parce  que  l’efprit  de  vie  étoit  dans 
les  roues. 

2 1 . Lorfque  les  animaux  alloient , les 
roues  alloient  auHi  : lorfqu’ils  demeuroient , 
elles  demeuroient  ; lorfqu’ils  s’ëlevoient  de 
terre , elles  s’élevoient  auffi  avec  eux  ôc  les 
fuivoient , parce  que  fefprit  de  vie  qui  etoit 

. dans  les  animaux  , étoit  auffi  dans  les  roues, 

n 

’jn  firmjment , un  thtône  , & un  homme  ajps  fur  ce 
thrône  , ^ environne  de  feu, 

2 2.  Au-deffus  de  la  tête  des  animaux,  on 
voyoit  un  firmament , qui  paroiffoit  comme 
un  cryftal  étincelant  ôc  terrible  à voir  , qui 
étoit  étendu  fur  leurs  têtes. 

23. Sous  ce  firmament,  ils tenoient droites 
leurs  ailes , les  unes  vis-à-vis  celles  de  l’autre; 
l’un  couvroit  fon  corps  de  deux  de  fes  ailes, 

6c  l’autre  le  couvroit  de  même  , refpeSlam 
tous  également  la  majejié  de  Dieu. 

24.  Le  bruit  que  je  leur  entendois  faire  de 
leurs  ailes  étoit  comme  le  bruit  des  plus  gran- 
des eaux  , ôc  comme  la  voix  que  Dieu  fait 
entendre  du  haut  du  ciel , lorfqutl  fait  éclater 
fon  tonnerre.  Ils  faifoient  un  bruit  lorfqu’ils 
marchoient  , comme  le  bruit  d’une  grande 
multitude  d'hommes  , ôc  comme  le  bruit  de 
toute  une  armée  : & quand  ils  s’arrêtoient , 
ils  baifibient  leurs  ailes. 

2 y.  Car  quand  ils  entendoient  retentir  la 
voix  de  Dieu,  qui  éclatoit  du  firmament , qui 
étoit  au-deffus  de  leurs  têtes  , ils  s’arretoient 
par  refpeâ  , ÔC  baifibient  leurs  ailes. 

2 5.  Et  dans  ce  firmament  qui  étoit  au-def- 
fus de  leurs  têtes , on  voyoit  comme  un  thrô- 
ne qui  reffembloit  au  faphir  : fie  il  paroiffoit 
comme  un  homme  afiis  fur  ce  thrône. 

27.  Et  je  vis  comme  un  métal  très-bril- 
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Tant  & (emblable  au  feu  , tant  au-dedans  eifûri , velut  aCpfôum  ig- 
qu’autour  de  lui.  Depuis  les  reins  ju 'qu’en  us‘’& 

haut,  ôc  des  rems  jufqu  en  bas,  je  VIS  comme  defuper , & à lumbis  ejus  uf- 
un  feu  qui  jettoit  fa  lumière  tout  autour , deorium,  vjdi  qusiî  rpc- 

^ ' ciem  tgnis  tplcndemis  m 

circuitu. 

28.  & comme  l’arc  qui  paroît  au  ciel  dans  «s.  Velut afpeâum  arciu 

une  nuée  en  un  jour  de  oluie.  C’eft  à quoi  e"«%ipea« 

reUembloit  la  lumicre  qui  brilloit  tout  autour  fpiendoris  pergyrum. 
du  thrône , ër  de  celui  qui  y étoit  ajfiu  * • 


CHAPITRE  II. 

§.  I.  Le  Prophète  tibanu  efl  raffermi  par  l’efprit  de  Dieu.  Ce  diiinejprit  Fen- 
voie  vers  les  eiifaus  d’ifrael , pour  leur  reprocher  leur  infidélité , ér  pour  voir 
s’ils  ceffero/it  enfin  d’irriter  le  Seigneur  par  leurs  pèches. 


1-TT  Elle  fut  cette  image  de  la  gloire  du 
Seigneur,  qui  me  fut  reprefentée.  Ayant  donc 
vû  ces  chofes , & en  étant  tout  effrayé,  je  tom- 
bai le  vifage  en  terre  , & j’entendis  une  voix 
qui  me  parla  , & me  dit  ; Fils  de  I homme , 
levez-vous  fur  vos  pieds,  fit  je  parlerai  avec 
vous. 

2.  Et  l’efprit  m’ayant  parlé  de  la  forte , en- 
tra dans  moi,  fit  m’affermit  fur  mes  pieds; 
fie  je  l’entendis  qui  me  parloir , 

3.  6c  me  difoit  : Fils  de  l’homme , je  vous 
envoie  aux  enfans  d’Ifracl , vers  un  peuple 
apoftat  qui  s’eft  retiré  de  moi.  Ils  ont  violé 
jufqu’à  ce  jour , eux  ôc  leurs  peres , l’alliance 
que  j’avois  faite  avec  eux. 

4.  Ceux  vers  qui  Je  vous  envoie  font  des 
enfans  qui  ont  un  front  dur  6c  fans  pudeur,  un 
coeur  indomptable  , ër  fans  repentir.  Vous 
leur  direz  donc  : Voici  ce  que  dit  le  Sei- 
gneur Dieu  ; 

y.  pour  voir  s’ils  écouteront  enfin  eux-mê- 
mes ce  que  vous  leur  annoncerez  de  ma  part , 
6c  s’ils  cefferont  de  pechet  ; carc’eft  un  peuple 
qui  m’initc  fans  cejje.  Mais  s’ils  ne  Je  corrigent 


I.  Hïcvido  fîmiîitudinis 
glorix  Domini  ; & viJi  » Sc 
cecidi  in  faciem  meam  , & 
audivi  vocem  loquentîs.  Et 
dixit  ad  me:  Fili  hom'tnis 
{la  fuper  pedes  tuos>  & io* 
quar  tccum. 


».  Et  ingreiTus  cft  in  me 
fpiricus  poOquam  locutus  eft 
mihi,  & {latuit  me  fupra pe- 
des meos  : & audivi  loquen- 
tem  ad  me  > 

3.  & dicentem  : Fili  bo« 
minis,  mitto  ego  te  ad  fi- 
]ios  Ifracl , ad  Oentes  apo(^ 
tatrices,  qux  reccfTcrunt  â 
me  : ipfi  dt  patres  eo'uoi 
prxvaricati  lune  pa^um 
meum  ufque  ad  diem  h.mc. 

4.  Et  filii  Jura  facie  > & 
indomabili  corde  funt , ad 
qifos  ego  mitto  te  : & dices 
adeosi  Hxc  dicit  Dominus 
Deus  : 


Si  forte  vel  ipft  audiant, 
9c  il  fo  te  quiefeant,  quo- 
niam  -’omus  exafperans  cfl  : 
& icient  quia  propheu  fut- 
lit  in  medio  corum. 

Mm  iij 
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pas,  ils  fauront  au  moins  qu’un  Prophète  a 
etc  au  milieu  d’eux  , pour  les  reprendre  de 
leurs  crimes , & pour  leur  enfeigner  les  voies  du 
faïut. 


§.  ir.  TD'teu  exhorte  fon  Vrophete  à ne  tien  ernindre.  Il  lui  ordonne  de  manger 
un  Livre  écrit  dedant  «ÿ*  dehors  , O"  (uti  contenait  des  plaintes  lugubres , 
des  camijiies  & des  malédiâions. 


6.  Tu  ergo  fiii  hc>|niiii! 
ne  limcis  cos,  ncque  fer- 
inones  eorum  mciuas  : quo- 
niiim  increduli  & fubverfo- 
tes  ftint  tecum , & cum  feor- 
pionibus  Iiahttas  ; verba  qg- 
rum  ne  timeas  , & vulius 
eorum  ne  formides , quia 
domus  exarpcians  cil. 


7.  Loqiicris  ergo  rerba 
mca  ad  eos,  lî  forie  auüant, 
& quiefeant  : quoniain  itri- 
tucores  lune. 


*.  Tu  autem  lili  hominis 


• 6,  Vous  donc , fils  de  l’homme  » ne  les 
craignez  point  ; n’apprehendez  point  leurs 
difeours  , ni  leurs  menaces , parce  que  ceux 
qui  font  avec  vous  font  des  incrédules  & des 
rebelles  qui  n auront  aucun  pouvoir  Jùr  vous  , 
& que  vous  habitez  au  milieu  d’une  race 
d’hommes  méchans  comme  des  feorpions , aux- 
quels je  ne  vous  abandonnerai  point.  Ne  crai- 
gnez donc  point  leurs  paroles  injurieufes  / ôc 

3ue  leurs  vifages  furieux  ne  vous  faffent  point 
e peur , parce  que  c’eft  un  peuple  qui  m’ir- 
rite fans  cejfe , & que  j’empêcherai  qutls  ne 
vous  faffent  aucun  mal. 

7.  Vous  leur  rapporterez  donc  les  paroles 
que  je  vous  ordonne  de  leur  dire  y pour  voir 
s’ils  écouteront , ôc  s’ils  cefleront  de  m’ofen- 
fer  comme  ils  font  tous  les  jours  ; car  c’eft  un 
peuple  qui  m’irrite  fans  ceflê. 

8.  Mais  vous,  fils  de  l'homme  , écoutez 


audi  quxeumque  loquorad  j-g  gyg  jg  yqqj  jjj  fit  ne  m’irritez  pas 

le  ; & noli  cfTe  exatperans . /*  ' r-  i “r 

ficut  domus  cxafperairixeft:  vous-mâmc  comme  hit  xe  peuple , en  refu- 
aperi  os  luum  & comede  /ânf  de  m’obéir.  Ouvrez  la  bouche  y & man- 
quicumque  ego  dotibi.  donne. 

9.  Et  ïidi,  & ecce  ma-  p.  Alors  j’cus  ccttc  vifion  : Toutd’uncoup 
nus  miffa  ad  me , in  qua  crat  ^^g  main  s’avanca  vcrs  moi,  laquelle  tenoit 
ilium  coram  me,  qui  crat  un  Livre  roulé.  Elle  étendit  devant  moi  ce 
feriptus  intus  & fous  : & Livre  , qui  étoit  écrit  dedans  & dehors  , & 
î^rneT.'rcalmcn,‘TTrr  Y ^voit  écrit  des  plaintes  lugubres  , des 
cantiques  & des  malédictions. 
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CHAPITRE  III. 

§.  T.  Le  Prophète  mange  le  livre.  Dieu  lui  donne  un  front  de  pierre  Ù"  de  dia- 
niant , pour  reprendre  fans  crainte  les  Ifraelhes  captifs , dont  le  cœur  était 
endura. 


Nfuite  le  Seigneur  me  dit  : Fils  de 
l’homme  , mangez  tout  ce  que  vous  trouve- 
rez dans  votre  bottche  ; mangez  ce  livre  que  je 
vous  donne  ; & allez  parler  aux  enfans  d’Ifracl , 

leur  annoncer  toutes  les  véritts  dont  vous  fe- 
rez rempli. 

2.  En  même-tems  j’ouvris  la  bouche , 6c 
il  me  fit  manger  ce  livre  ; 

J.  6c  il  médit:  Fils  de  l’homme  , votre 
ventre  fe  nourri^  de  ce  livre  que  je  vous 
donne  , 6c  vos  entrailles  en  feront  remplies. 
Je  mangeai  donc  ce  livre  , 6c  il  devint  doux 
à ma  bouche  comme  le  miel. 

4.  Et  te  Seigneur  me  dit  ; Fils  de  l’homme , 
allez  trouver  la  maifon  d’Ifracl , 6c  vous  leur 
annoncerez  mes  paroles. 

J.  Car  c’eft  à la  maifon  d’Ifrael  que  Je  vous 
envoie  , ôc  non  pas  à un  peuple  dont  le  lan- 
gage ne  vous  foit  pas  intelligible , 6c  dont  la 
langue  vous  foit  inconnue. 

6.  Je  ne  vous  envoie  pas  vers  des  hom- 
mes de  diverfes  nations , dont  le  langage 
Vous  feroit  inintelligible,  6c  la  langue  incon- 
nue , en  forte  que  vous  ne  les  puilTiez  pas 
entendre.  Et  quand  je  vous  envoyerois  vers 
des  peuples  de  cette  forte  , ils  vous  dcoute- 
roient. 

7.  Mais  ceux  de  la  maifon  d’ifraël,  vers 
lefquelsje  vous  envoie  , ne  veulent  pas  vous 
entendre,  parce  qu’ils  ne  veulent  pas  m’dcou- 
ter  moi-même , ni  profiter  des  avis  que  je  leur 
donne  ; car  toute  la  maifon  d’ifraël  a un  fiont 
d’airain , 6c  un  cœur  endurci. 


T.  Ec  dixit  ad  me  : Fili 
Iiominis  , quodcuinque  in- 
veneris  comede  : comede 
volumen  iflud  , & vadens 
loqueiead  filios  Ilcael. 


1.  Et  aperui  os  meum  , & 
cibavit  ms  volumine  illo  : 

3.  & dixit  ad  me  : Fili 
hominis  , venter  tuus  co- 
medet,  & vilceratua  com- 
plebuntut  volumine  ifto  , 
quod  ego  do  libi.  Et  corne- 
di  illuif:  & faflum  eA  in  ore 
meo  licut  mel  dulce. 

4.  Et  dixit  ad  met  Fili  ho- 
minis v.ide  ad  domum  II- 
raet  , & ' loqucn's  vecba 
mea  ad  eos, 

î.  Non  cnim  ad  populum 
profundi  (ërmonis  & ignotr 
lingux  lu  mittetis  . ad  do- 
mum llraei  : 

é.  neque  ad  populos  mul- 
tos profundi  l'ermonis  , te 
ignotx  lingux,  quorum  non 
polTis  audire  fermones  ; St  li 
ad  iiios  mitteceris,  ipAaudi- 
reiit  te. 


7.  Domus  autem  Iftael 
nolunt  audite  te  : quia  no- 
lunt  audire  me  ;omnis  quip- 
pe  domus  Iftael  attrita  fron- 
le  cA , & duco  corde. 
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8.  Ecce  fîcdi  firifm  tuant 
raîemiorem  facieuu»  fo- 
rum , & frontem  tu.tm  du- 
riorcm  frontibus  corum. 

9,  Ut  ad.tmnwcm , & ut 
/lÜccm  dfui  facifm  tuam  ; 
ne  timeas  eos»  n?<jue  mc- 
tu;»s  à fàcic  forum  : quia  do- 
xrms  f.\?.:psrans  cH. 


8.  Mais  i’ai  rendu  votre  vifage  plus  ferme 
que  leur  vifage , & votre  front  plus  dur  que 
leur  front. 

p.  Je  vous  ai  donnd  un  front  de  pierre  6c 
de  diamant.  Ne  les  craignez  donc  point,  6c 
6c  n’ayez  point  peur  devant  eux  ; mais  repre- 
nez-les  avec  hardicjfe  cr  avec  force , parce  que 
c’eft  une  niai.Q)n  qui  ne  cefle  point  de  m’irri- 
ter. 


§.  II.  Le  Seigneur  exhorte  fin  Prophète  à écouter  fa  parole  avec  attention. 
Vefprit  de  Dieu  l’emporte  vers  les  captifs.  Il  demeure  fept  jours  avec  eux 
près  du  f.euve  Ckobar  , en  vetfant  des  larmes. 


lo.  Etilixit  ad  me;  Fili 
hominis,  omnes  fcrmoncs 
meos , quos  ego  loquor  ad 
te , affume  in  corde  luo,  & 
auribus  tuit  audi  : 


lo.  Le  Seigneur  me  dit  encore  : Fils  de 
l’homme  , mettez  dans  votre  coeur  toutes  les 
paroles  que  je  vous  dis , 6c  dcoutez-les  atten- 
tivement. 


if.  & vade  ingfcdere  aJ 
(ranrmigracionem,  nd  filios 
populi  tui  , & loqucris  ad 
eos,  & diccs  fis  : Harc  dicit 
Dôminus  Deus  : C\  forte  au- 
diani,&  quielcant. 

1 1.  Et  aflumpfTt  me  Tpiri- 
tus  » & audivi  poQ  me  vo- 
cf  m cominotionis  magnx  ; 
fienedi^a  gloria  Domini 
de  loco  fuo  ÿ 

1 J.  & vocem  alarum  anî- 
fnalium  percutientium  alte- 
ram  ad  alteram,  & vocem 
rotarum  fequemium  anima- 
lia,  & vocem  commoiionis 
magnx. 

14.  Spirîtus  quoque  Icva- 
vit  me , & alTumpHt  me  : & 
abii  amarus  în  indignatione 
fpirirus  mei  ; manus  enim 
Domini  erat  mecum  , con- 
fortans  me. 


1^4  Et  veni  aJ  tranfmî- 
grationero  t ad  acervom  no- 
varum  frugum , ad  eos  qui 
habùaUant  juxta  flumen 


1 1.  Allez  enfuite  trouvei^ceux  qui  ont  été 
emmenés  captifs , les  enfans  de  mon  peuple; 
parlez-leur,  6c  dites-leur  : Voici  ce  que  dit 
le  Seigneur  Dieu  ; pour  voir  s’ils  écouteront , 
6c  s’ils  celTeront  de  pêcher. 

12.  Alors  l’efprit  du  Seigneur  fe  faifit  de 
moi,  6c  j’entendis  derrière  moi  une  voix  qui 
difoit  , avec  un  grand  bruit  : Benie  foit  la 
gloire  du  Seigneur,  du  lieu  où  il  rélTde. 

I }.  J'entendis  aufli  le  bruit  des  animaux  qui 
frappoient  leurs  ailes  l’une  contre  l’autre , ôc 
le  bruit  des  roues  qui  fuivoient  les  animaux  , 
6c  le  bruit  comme  d’une  grande  fecoulTc. 

1 4.  L’efprit  aulfi  m’éleva , 6c  m’emporta 
avec  lui  ; 6c  je  m’en  allai  plein  d’amertume  à 
la  vûe  des  maux  qui  devaient  fondre  fur  mon 
peuple-^  6c  mon  efpritétoit  rempli  d’indigna- 
tion contre  la  dureté  du  coeur  de  ce  peuple  : mais 
la  main  du  Seigneur  étoit  avec  moi,  qui  me 
fortifioit. 

ly.  Je  vins  donc  trouver  les  captifs  près 
d’un  lieu  arpellè  d un  nom  qui  ftj^ntfie  tas  de 
blé  nouvellement  coupé  » 6c  je  me  joignis  à 

ceux 
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ceux  qui  dem^roient  près  du  fleuve  de  chobar,  & reJi  ubi  iiii  fc- 
Chobar.  Je  maflis  où  ils  dtoient  aflls  ; ôcjc  Jfbam:  &'  mitnfî  ibi  f^ptcm 
■demeurai  là  fept  jours  (au  milieu  d’eux,  en  <^*';'>“s'>>®rensinmedioco- 
verfant  des  larmes.  ' 


§.  III.  Le  Vrophete  eji  donné  pour  fentinelle  à la  tnaifon  cPlJrjel.  On  lui  rede- 
fnandera  lejang  de  ceux  qui  périront  , faute  de  les  avoir  avertis  de  quitter 
leurs  pèches. 


1 6.  Apres  que  les  fept  jours  furent  paffés , 
le  Seigneur  m’adrefla  la  parole , & me  dit  : 

17.  Fils  de  l’homme,  je  vous  ai  donnd 
pour  fentinelle  à la  maifon  d’Ifraël , afin  cjtte 
■vous  veilliez  fur  eux,  & que  vous  les  averti  fiez 
de  tous  les  maux  dont  ils  font  menacés.  Vous 
écouterez  donc  la  parole  de  ma  bouche , & 
vous  leur  annoncerez  ce  que  vous  aurez  ap- 
pris de  moi. 

^18.  Si , lorlque  je  vous  ordonnerai  de  dire 
à 1 impie  : Vous  ferez  puni  de  mort  ; vous  ne 
lui  annoncez  pas  ce  que  je  vous  dis,  & fi 
vous  ne  lui  parlez  pas , afin  qu’il  fe  détourne 
de  la  voie  de  fon  impiété  , & qu’il  vive , 
1 impie  mourra  dans  fon  iniquité  : mais  je 
vous  redemanderai  fon  fang  , comme  étant 
coupable  de  fa  perte  par  votre  injufle  filence. 

ip.  Que  fi  vous  annoncez  la  vérité  à l’im- 
pie, & qu’il  ne  fe  convertilfe  point  de  fon 
impiété , & qu’il  ne  quitte  point  là  voie  im- 
pie , il  mourra  dans  fon  iniquité  : mais  pour 
vous,  f ayant  averti , vous  aurez  délivré  votre 
ame. 

20.  Que  fi  le  jufte  abandonne  fa  juftice , 
& s il  commet  1 iniquité  fans  que  vous  le  re- 
preniez, je  mettrai  devant  lui  une  pierre  d’a- 
choppement } je  l’abandonnerai  à fa  propre  ma- 
ligntté , parce  qu’il  m' a .abandonné  le  premier  ; 
& il  mourra  dans  fon  iniquité , parce  que  vous 
ne  lavez  pas  averti  ; il  mourra  dans  fon  pé- 
ché, & la  mémoire  de  toutes  les  actions  de 
jufiiee  qu  il  avoit  faites  fera  eflacée  : mais  je 
yous  redemanderai  fon  làng. 

Tome  Wf  Part,  11^ 


rf.  Ciim  autfm  pertran- 
C&m  (êptem  dies , fatium 
eft  verbuDi  Domini  ad  me  , 
dicens  : 

17.  Fili  hominis  Tpccula- 
torem  dedi  te  domui  Ifiael  : 
& audies  de  ore  meo  ver- 
bum  , Si  annunciabù  eis  ex 
me  ; 


18.  (i  dicente  me  ad  <m- 
pium  ) Morte  morieris  ; non 
annuniiaveris  ei , neque  lo- 
culus  fueris  UC  avertaïur  à 
via  fua  impia,  & vivat:  ip- 
(e  impius  in  initjuitate  fua 
morietur,  fanguinem  autem 
ejus  Je  manu  tua  requiram. 


S9.  Si  autem  tu  annnrtia- 
veris  impio,  & ille  non  fae- 
rit  converlus  ab  impictate 
tua , & à via  tua  impia  ; ip- 
fe  quidem  in  iniquitaie  tua 
morietur,  tu  autem  animam 
tuam  iiberatii. 

10,  Sed  & /i  converfus 
juflus  à juftiiia  fua  fuerit , Sc 
teccrit  iniquiiatein  ponam 
oftendiculum  curam  co  , ip- 
fe  morietur , quia  non  an- 
nuntiafli  ei:  in  peccato  fuo 
morietur  » & non  erunt  in 
memfiria  jiiftitiareju!,  qu.is 
f*cit:  fat  g i etn  verô  tjat 
de  manu  tua  fequiram. 


Nn 
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1 1,  si  autetn  ni  annuntia- 
veris  juOo  ut  non  peccn 
julius,  & iile  non  pcccave- 
rit  : vivons  vivet , quia  an- 
numiaOi  ci,  & tu  animam 
tuam  liberaûi. 


21.  Que  fl  au  contraire  vous  averti  liez  îe- 
jufte  , afin  qu’il  ne  peche  point  & qu’il  ne 
tombe  point  dans  le  péché  , il  vivra  de  la 
vraie  vie , parce  que  vous  l’aurez  averti  : 6c 
& vous  aurez  ainfi  délivré  votre  ame  du  compte 
que  je  vous  aurai  demandé  de  la  fienne. 


§.  IV.  Le  Prophète  va  dans  un  champ  par  l’ordre  de  Dieu.  Il  y voit  la  glou  e 
du  S igneur  , qui  Jui  ordonne  de  s’enfermer  dans  fa  maifsn , d’y  demeu- 
rer comme  Lé  & muet. 


11.  Et  fafla  eft  liiper  me  22.  Alors  la  vertu  du  Seigneur  fe  laifit  de 
manusDomini,  & diMt  ad  ^gmoi,  6c  il  me  dit:  Levez-vous,  fortezà> 

campum,  St  ibi  loquar  te-  la  campagne  ; ôc  la  je  parlerai  avec  vous. 


cum. 

15  Et  Tur  gens  egrelTus 
fum  in  campum  : St  ecce 
ibi  gloria  Domini  Aabat 
qu.ib  gloria  , quam  vidi  jux- 
ta  Huvium  Chobar:  & ce- 
cidi  in  faciem  meam. 


Et  ingreffùs  eft  in  me 
fpiriius  , St  ftatuit  me  lii- 
per  pedes  meos  : St  locu- 
tus  efl  mihi , St  dixit  ad 
me  : Ingredere  . St  inclu- 
derc  in  medio  doinûs  tux. 


2 J.  Je  me  levai  donc,  6c  je  fortis  à la 
campagne  : ôc  tout  d’un  coup  je  vis  paroître 
en  ce  lieu  la  gloire  du  Seigneur  , comme: 
celle  que  j’avois  vûe  près  du  fleuve  de  Cho- 
bar. En  mème-tems , je  tombai  le  vifage  con- 
tre terre , Jàift  de  crainte  & de  refpeél. 

24.  Et  l’efprh  du  Seigneur  entra  en  moi , me- 
fit  tenir  fur  mes  pieds , me  parla , ôc  me  dit  : 
Allez  vous  enfermer  au  milieu  de  votre  mai- 
fon  : Jl  efl  à craindre  que  vous  parliez,  inutile- 
ment à ces  cœurs  endurcis.. 


it-  Ettu,  fili  hominis,  ec- 
ce data  funt  fuper  te  vincu- 
la , St  ligabunt  te  in  eis  : & 
non  egredieris  de  medio 
corum. 

iS.  Et  linguam  tuam  ad- 
h-erere  faciam  palato  tuo  , 
St  eris  mutui  , ncc  quali 
vit  ohjurgans  : quia  domus 
rxarperans  (A. 


17.  Cùm  autem  It^utus 
fuero  lioi , apetiam  os  tuum, 
St  dices  ad  eôs:  Harc  dicit 
Dominus  Deus . Qui  audit , 
audiat  : St  qui  quieicit  , 
quielcat  ; quia  dooius  exal- 
perans  eA, 


2 y.  En  effet , fils  de  l’homme , voilà  qu’ils» 
vous  ont  préparé  des  chaînes  ; ils  vous  en  lie- 
ront ; ils  vous  mettront  en  prifon  ; ôc  vous  n’en  ; 
fortirez  point. 

2 5.  Àuffi , jmur  lés  punir , je  ferai  que  vo- 
tre langue  s’attachera  à votre  palais,  que  vous 
demeurerez  muet , 6c  que  vous  ferez  à leur 
égard  comme  un  homme  qui  ne  reprend  per- 
fonne , parce  que  la  maifon  d’Ifracl  ne  ceffe' 
point  de  m’irriter , nonobftant  tous  les  avis- que 
je  lui  fais  donner. 

27.  Mais  lorfque  je  vous  aurai  parlé  dans 
le  fecret  de  votre  maifon , & que  je  vous  aurai 
découvert  tous  les  maux  dont  je  dois  accabler  ce 
peuple  , je  vous  ouvrirai  la  bouche  ; 6c  vous 
kur  direz  : Voici  ce  que  dit  le  Seigneur 
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Dieu  : Que  celui  qui  écoute  écoute  avec  fruit  : 
mais  que  celui  qui  fe  repofe , & qui  méprife 
mes  menaces , fe  repofe  tant  qu'il  voudra  : Je 
l’mbandonne  à fa  maiipnitè , parce  que  la  mai- 
fon  d’Ifraël  m’irrite  fans  cejfe , & fe  rend  de 
plus  en  plus  indigne  des  foins  que  je  prends  de  la 
corriger. 


CHAPITRE  IV. 


§,  I.  Dieu  ordonne  à Ezechiel  de  tracer  fur  une  brique  la  Ville  de  Jerufalem  ; 
d’en  figurer  le  fiége  , Ù"  de  reprefemer  les  calamites  dont  il  devait  ajfiiger 
fan  peuple , en  dormant  trois  cens  quaire-vingt-dix-jours  fur  le  côte  gauche , 
Ù"  quarante  jours  fur  le  côté  droit. 


•..V  Ous  donc , fils  de  l’homme  , prenez 
une  brique  de  terre  molle  , dr  non  cuite,  met- 
tez-la  devant  vous , ôc  tracez  dcffus  la  Ville 
de  Jerufalem. 

2.  Figurez  aujft  un  fiége  formé  contre  elle , 
des  forts  bâtis , des  levées  de  terre , une  ar- 
mée qui  l’environne  , & des  machines  de 
guerre  placées  autour  de  fes  murs , pour  les 
abbattre. 

3.  Prenez  aufll  une  poelle  de  fer , & vous 
la  mettrez  comme  un  mur  de  fer  entre  vous 
& la  ville , pour  vous  mettre  à couvert  de  fes 
traits.  Et  enfuite  regardez-la  d’un  vifage  fer- 
me , & plein  de  colere , comme  un  ennemi  qui 
l’ajftége  : car  cefi  ainft  ^«’elle  fera  afliégée 
par  fes  ennemis  : & vous  l’afliégerez  vous-mê- 
me de  la  forte  , pour  le  leur  faire  comprendre  } 
car  tout  ce  que  je  vous  ordonne  de  faire  eft  un 
figne  pour  la  maifon  d’Iffaël , qut  marque  ce 
qui  lui  doit  arriver  de  la  part  de  (es  ennemis , 
qui  r allégeront , <ù“  la  prendront  très-certaine- 
ment. 

4.  Vous  dormirez  auffi  fur  le  côté  gauche , 
& vous  mettrez  les  iniquités  de  la  rnaifon  d'If- 
(aël  fur  ce  côté-là  ; pour  autant  dé  jours  que 


I.  Et  tu  fili  hominis  (ii- 
me  tibi  laterem , St  portes 
eum  coraiti  te  : & dercribes 
in  eo  civitatem  Jerulâlem. 

a.  Et  ordinabis  advcrlîis 
eam  obfidionem,  & »ii6- 
cabo  municiones  , & corn- 
poRabis  aggerem  , & dabie 
contra  eam  caftra,  & pones 
ariecei  in  gyro. 

3.  Et  tu  fume  tibi  iârtagi> 
nem  Terream  , & pones  eam 
in  murum  ferreum  imer  te  , 
& inter  civitatem  : & obfir- 
raabis  fàciem  tuam  ad  eam , 
8c  erit  in  obüdionem , 8c 
circumdabis  eam  : tignum 
eft  domui  lirael. 


4.  Et  tu  dormieî  Tuper  la- 
tus  tuum  liniftrum,  fie  pones 
iniquitates  domus  Ifrael  Tu- 
per  eo , numéro  dierum  qui- 

î^n  ij 
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bus  dormies  fupcr  illud,  & 
aflumes  iniquiucem  corum. 

Eço  autem  dedi  tibi 
annos  tniquitatis  eorum,nu- 
ineto  dicrum  trccentos  te 
nonaf;lma  dies  : & ponabit 
iaiquitatens  domis  Ifnel. 


t.  Et  cùm  complereris 
bxc  , dormies  fupcr  latus 
luum  dexterum  fëcundà  : & 
aflumes  iniquiiatem  domûs 
Juda , quadraginta  diebus  ; 
diem  pro  anno,  dirm,  in- 
^uamiproaano  dedi  tibi. 

7.  Et  ad  obfidionem  Je- 
rofalem  couvertes  fàciem 
tuatn  , & brachium  tuum 
cric  extentum  ; Sc  prophe- 
labis  adverfus  eam. 


*.  Ecce  circumdedi  te 
TÎnculistSc  non  te  convet- 
tes  d latere  tuo  in  latus  a- 
tiud,  donec  compleas  diei 
obfidionit  tux. 


VOUS  dormirez  deflus  ; fie  vous  prendrez  fuÉ 
vous  leurs  iniquités. 

y.  Je  vous  ai  donné  trois  cens  quatre» 
vingts  dix  jours  â dormir  fur  U coté  gaucHt  f 
fout  repréfemer  les  années  de  leurs  iniquités: 
6c  ainfi  vous  porterez  Tiniquité  de  la  maifon 
d’Ifraël  autant  de  jours  qu'il  y a d’années  que  je 
la  fupporte  moi-même. 

6.  Et  lorfque  vous  aurez  accompli  cecf  y 
vous  dormirez  une  fécondé  fois  fur  votre  côté 
droit , 6c  vous  prendrez  fur  vous  l’iniquité  de 
la  maifon  de  Juda  pendant  cjuarante  jours; 
c’ell  un  jour  de  pénitence  que  je  vous  donne 
pour  chaque  année  de  leur  dèfibéijfance. 

7.  Or  durant  tout  ce  tems-lâ  vous  détourne- 
rez le  vifage  vers  la  tuile  fur  laquelle  vous  au- 
rez formé  le  fiége  de  Jerufalem , ôc  votre  bras 
fera  étendu  comme  celui  tT un  homme  prêt  à com- 
battre ; 6c  vous  prophétiferez  contre  elle  par 
cette  fituatioru 

8.  Vous  voyez  comme  je  vous  ai  environ- 
né de  chaînes  tout  autour  y afin  que  vous  ne 
puijfiez  vous  remuer:  6c  ainfi  vous  ne  vous  re» 
tournerez  point  d’un  côté  fur  l’autre  , jufqu’à 
ce  que  les  jours  du  fiége  foient  accomplis 
pour  marquer  que , durant  tout  ce  tems  y les  ha- 
bitans  n’auront  aucun  foulagement. 


§.  II.  Le  Seigneur  ordonne  à fùn  Prophète  de  manger  Ù"  de  boire  par  mefure^, 
de  couvrir  fon  vain  de  fiente  de  bœuf,  ér  défigurer  ainfi  la  mifere  extrême 
où  fon  peuple  aevoit  être  réduit. 


J.  Et  tu  fume  tibi  frumen- 
îum,8(  hotdeum,&  fabam  & 
lentem,&  milium,  & vi- 
ci.im  : St  niittes  ea  in  vas 
unum  St  faciès  tibi  panes 
numéro  dierum  quibus  dor- 
mies luper  latus  tuum  : ire- 
cer.iis  St  non.iginia  diebus 
comedes  iliud. 

10.  Cibus  autem  tuus 
quo  veiccris,  erit  in  pondé- 
ré viginti  (Ijicres  in  die  : 
4 lempore  u/que  ad  tempus 


9.  Prenez  aulfi  du  froment , de  l’orge , des 
feves , des  lentilles , du  miliet  6c  de  la  vefee;: 
mettez-les  dans  un  vaiflTeau  ; 6c  faites-vous  en 
des  pains  pour  autant  de  jours  que  vous  dor- 
mirez fur  le  côté.  Vous  les  mangerez  pen- 
dant trois  cent  quatre-vingts-dix  jours. 

1 0.  Ge  que  vous  mangerez  chaque  jour 
fera  du  poids  de  vingt  ficles,  qui  font  environ 
neuf  onces  y 6c  vous  en  mangerez  d’un  tems  ît 
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ion  autre,  c eft-à-dire  une  feule  fois  par  jour. 

1 1 . Vous  boirez  aufll  de  l’eau  par  mefure , 
Ja  fixieme  partie  d’un  hin , c eft-à-dire  un  demi 
feptier  au  plus , & vous  la  boirez  de  même  d’un 
tems  à un  autre. 

1 2.  Ce  que  vous  mangerez  fera  comme 

nn  pain  d’orge  cuit  fous  la  cendre  ; mais  au 
lieu  de  cendre,  vous  le  couvrirez  devant  eux 
de  l’ordure  qui  fort  de  l’homme , sjue  vous  au- 
rez fait  dejfècber  au  foleil , vous  vous  enfers 

virez  pour  le  faire  cuire , marquant  ainji  ce  qui 
leur  doit  arriver. 

1 J.  Car  les  enfans  d’Ifraël , dit  le  Seigneur , 
mangeront  ainfi  leur  pain  tout  fouillé  parmi 
les  nations  vers  lefquelles  je  les  chafferai. 

1 4.  Jufques-là  je.  m’cteis  fournis  à tout  ce 
qfil  avoit  plü  au  Seigneur  de  m'ordonner  : mais 
alors  je  dis  : Ah  ! ah  ! ah  ! Seigneur  mon  Dieu  ! 
mon  ame  n’a  point  encore  été  fouillée  ; & 
depuis  mon  enfance  jufqu’à  maintenant , ja- 
mais ^te  morte  d’elîe-même , ou  déchirée 
par  d’autres  bêtes  , ni  aucune  chair  impure 
n’eft  entrée  dans  ma  bouche  : Comment  donc 
pourrai-je  manger  un  pain  cuit  avec  ce  qu'il  y 
a de  plus  impur  f 

ly.  Le  Seigneur  mç  répondit:  Allez,  je 
vous  donne  de  la  fiente  de  bœuf,  au  lieu  de 
ce  qui  fort  du  corps  de  l’homme  , & vous 
ferez  r«;rf  votre  pain  dans  la  cendre  que  vous 
ferez  de  cette  fiente. 

\6.  Enfuite  il  me  dit  : Fils  de  Thomme  , 
je  vous  ordonne  tout  ceci,  pour  figurer  la  mijere 
où  je  vais  réduire  les  habitans  de  Jerufalem  ;car 
je  vais  brifer  dans  Jerufalem  la  force  que 
[homme  tire  du  pain,  en  le  privant  de  cette 
nourriture.  Ils  mangeront  le  pain  au  poids  , 
& dans  la  frayeur;  ôc  ils  boiront  l’eau  par  me- 
fure & dans  une  grande  afRiâion  d’efprit; 

17.  en  forte  que  n’ayant  plus  ni  pain  ni 
.MU,, ils  tomberont  en  défaillance  fur  les  bras 


P.  W. 

comedes  iJlud. 

II.  Et  aquam  in  menrun 
bibcs , fextam  partem  hin  : 
à trmpore  ufque  ad  tempui 
bibcs  illud. 

1 1.  Et  quaü  fubcinericium 
hordeaceum  comedes  illud  : 
& ftercore,  quoJ  egrcdiiur 
de  bomine  , operies  illud 
in  oculis  eoruffl. 


13.  Et  dixit  Dominusr 
Sic  comedeni  filii  Ifrael  pa- 
nem  fuum  pollutum  inter 
Gentes  , ad  quas  ejiciam 
eos. 

14.  Et  dix!  : A a a , Do> 
mine  Dcus  , ecce  anima- 
mea  non  eft  polluta  : k 
morticinum , & laceratum  i 
bcftiis  non  comedi  ab  infan- 
tia  mea  ufque  nunc  , & non‘ 
eli  ingredà  in  os  meum  oib4 
nij  caro  immun  da,- 


lî.  Et  dixit  ad  me:  Ecce' 
dedi  tibi  fimum  boum  pro 
Dercoribus  humanis  : & fa-- 
cies  panem  tuum  in  eo. 


iS.  Et  dixit  ad  me:  Fili  ■ 
hominis:  Ecce  ego  cornet 
ram  baculum  panis  in  Jerut 
iàlem  : & comedcnt  panem  - 
in  pondéré,  & in  follicitu- 
dine  ; & aquam  in  menfura , 
& in  anguftia  bibent  : 


17*  ut  dchcientibus  pane 
& aqua  , corruat  unufquir- 

N a ii}’ 
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ad  fratrem  fuum  : & coma-  les  uns  des  autres , & fcchcront  de  feîm  dani 
befcamia  ini^uitatibus  fui».  qu  ils  foufriront  à caufe  de  leur  ini- 

quité. 


CHAPITRE  V. 


5. 1.  Dieu  ordonne  àfon  Prophète  de  fe  rafer  les  poils  de  la  tète  dr*  de  la  barbet 
Ù"  de  les  détruire  en  differentes  maniérés  , pour  figurer  les  differens  chàti- 
mens  qu’il  devait  exercer  fur  fon  peuple. 


t.  Et  tu  fiK  Iionoinis  fii- 
’tne  tibi  gladiuin  acutum  , 
radcntem  pilos  : & alTumes 
eum  , St  duces  per  caput 
'tuum , & per  birbam  tuam  : 
& aflumes  tibi  daterampon- 
deris , & tÜTides  eos, 

1.  Tertiam  partem  igni 
combures  in  medio  civitatis. 
juxia  completionem  dierum 
obüdionis:  & atTumes  ter- 
tiam partem , & concides 
gladio  in  citcuita  ejus  ; ter- 
tiam verôaliam  difperges  in 
ventum.  & gladium  nudabo 
poü  eos. 


J.  Et  ruines  inde  parvum 
«lumerum  ; & Itgabis  eos  in 
lûnuiuiate  paJiü  tui. 


4.  Ex  eis  rurfum  toiles , 
it  projicies  eos  in  medio  ig- 
nis , & combures  eos  igni  : 
& ex  eo  egredietur  ignis  in 
Amnem  domum  lirael. 

f.  Hxc  dicit  Dominus 
Deus  î Ilia  ell  Jerulilcm  , 
in  medio  Gentium  pofui 
eam , & in  circuitu  ejus  ter- 
ras. 

e.  Et  contcmplît  judicia 
mca  , ut  plus  elTet  im^ia 
quàm  Gentes;  8c  prarcepta 
snea , ultrd  quam  lenx  qux 
in  circuitu  ejus  Xuni  : judi. 


•'Et  vous,  fils  de  l’homme  , prenez  un 
rafoir  tranchant , faites -le  pafler  fur  votre 
tête , & fur  votre  barbe , pour  en  rafer  tous 
les  poils , 6c  prenez  un  poids  ôc  une  balance 
pour  les  partager  également. 

2.  Vous  en  mettrez  un  tiers  au  feu , & vous 
le  brûlerez  au  milieu  de  la  V ille  que  vous  au- 
rez figurée  fur  une  brique,  à mefure  que  les 
jours  du  fiége  s’accompliront.  Vous  en  pren- 
drez l'autre  tiers , 6c  vous  le  couperez  avec 
l’épée  autour  de  la  même  ville.  Vous  jetterez 
au  vent  les  poils  du  tiers  qui  refiera  6c  je  les 
pourfuivrai  l’épée  nue. 

3.  Et  vous  prendrez  de  cette  troifieme  par- 
tie un  petit  nombre , que  vous  lierez  au  bord 
de  votre  manteau , comme  pour  les  confemer 
avec  foin. 

4.  Vous  tirerez  encore  quelques-uns  de 
ceux-ci , 6c  vous  les  jetterez  au  milieu  du  feu , 
6c  les  y brûlerez,  d’où  il  fortira  une  flamme 
qui  fe  répandra  fur  toute  la  maifon  d’Ifracl. 

y.-  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  Dieu  ; 
C’eft-Ià  /’ image  des  maux  que  je  ferai  foufi'rir  à 
cette  Jerufalem  que  j’ai  établie  au  milieu  des 
nations , 6c  qui  eft  environnée  de  leurs  terres. 

6.  Elle  a méprifé  mes  ordonnances , juf- 
qu’à  fe  rendre  plus  impie  que  les  nations , ôc 
elle  a violé  mes  préceptes  plus  que  toutes 
celles  qui  font  autour  d’elle  : car  dans  cette 
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FilU , ils  ont  foule  aux  pieds  mes  ordonnan- 
ces , & ils  n’ont  point  marché  dans  la  voie  de 
mes  préceptes. 

7.  C’eft  pourquoi  voici  ce  que  dit  le  Sei- 
gneur Dieu;  Habitans  de  Jemfalem y parce 
que  vous  avez  furpaffé  en  impiété  les  nations 
qui  font  autour  de  vous , que  vous  n’avez 
point  marché  dans  la  voie  de  mes  préceptes, 
que  vous  n’avez  point  obfervé  mes  ordon- 
nances , & que  vous  n’avez  pas  même  agi 
comme  les  peuples  qui  vous  environnent, 
ayant  été  plus  injujles  tr  plus  méchant  tjuettx  , 

S.  je  viens  à vous  maintenant,  dit  le  Sei- 
gneur Dieu  , & j’exercerai  moi-même  mes 
jugemens  au  milieu  de  vous , à la  vue  des 
nations  ; 

p.  ôt  je  ferai  parmi  vous  des  chofes  que 
je  n’ai  jamais  y & que  je  ne  ferai  point 
dans  la  fuite  dés  fiecles , pour  punir  toutes  vos 
abominations. 

10.  Car  les  peres  mangeront  leurs  enfans 
au  milieu  de  vous , & les  enfans  mangeront 
leurs  peres.  J’exercerai  chez  vous  mes  juge- 
mens , & je  difperferai  de  tous  côtés  tous 
ceux  qui  font  reliés  de  vous. 

1 1.  Je  jure  par  moi-même  dit  le  Seigneur , 
que,  comme  vous  avez  violé  mon  lànduaire 
par  tous  vos  crimes  ôc  par  toutes  vos  abomi- 
nations , je  vous  réduirai  aufli  en  poudre  , 
que  mon  œil  vous  verra  alors  fans  être  Héchi , 
ôc  que  je  ne  ferai  point  touché  de  compalTion 
de  vos  maux. 

1 2.  Le  tiers  d’entre  vous  mourra  de  pelle  , 
& fera  confumé  par  la  faim  au  milieu  de 
vous  ; l’autre  tiers  fera  palTé  au  fil  de  l’épée 
autour  de  vos  murs,  & je  difperferai  de  tous 
côtés  le  tiers  qui  fera  relié , fit  je  les  pourfui- 
vrai  l’épée  nue  dans  tous  les  pays  où  ils fe  jeront 
retirés. 


cil  enira  me»  projeccrum  , 
& in  praceptis  meii  non 
ambulaverunt. 

7.1dcircàhec  dicic  Do-' 
minus  Deus  ; Quia  tiiperaf^ 
tis  Gemes,  que  in  circuitii 
veliro  funt , & in  przeeptis 
mets  non  ambuUftis , & ju- 
dicia  mea  non  feciftis , te 
juxta  judicia  Gencium  , qua:  ' 
in  circuitu  vellto  font , ao» 
elUt  operati , . 


t.  ideo  hzc  dicit  Dbml- 
nus  Deus  : Ecce  ego  ad  le  , • 
& iple  ego  faciam  in  me- 
dio  tui  judicia  in  oeuHs  - 
Geniium. 

9.  Et  faciam  in  te  quod 
non  feci , & quibus  fimilia  ■ 
ultra  non  faciam  , propter 
omnes  abominationei  tuas. 

10.  Ideo  patres  comedent 
filios  in  medio  tui , Se  Elit 
comedent  patres  fuos,  & 
faciam  in  te  judicia,  8t  ven- 
tilabo  unirerlâs  reliquias  ' 
suas  in  omnem  ventum. 

1 1.  Idcirco  vivo  ego,  dî- 
cit  Dominus  Deus  ; ni!î  pro 
eo  quod  fannum  meum  vio- 
la(H  in  omnibus  offenlîoni-- 
but  tuis , & in  cunôis  abo- 
minationibus  tuis  : ego  quo* 
que  confringam  , & non  ' 
par'cet  oculus  meus , & noa 
mifetebor. 

II.  Tertia  pars  tui  perte  ' 
morietur , & famé  confu-  " 
metut  in  medio  tui  : & ter- 
tia pars  tui  in  gladio  cadet 
in  circuitu  tuo  : tertiam  ve- 
rt» partem  tuam  in  omnem  ' 
ventum  difpergam  , & gla- 
dium  evaginabo  port  cos. 
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II.  Lft  Juifs  accablés  de  maux  reconnoîtrom  que  c'eft  le  Seigneur  qui  leui 
avait  parle  par  la  bouche  des  Prophètes , &"  qui  les  avait  repris  de  leurs 
péchés, 

I J.  Je  Contenterai  ma  fureur , je  (àtisferai 
mon  indignation  dans  leurs  maux  , & je  me 
confoletai  des  injures  que  f ai  rcfûes  d;  cent 
nation  infidèle  par  la  vengeance  que  j'en  tirerai: 
ôc  ils  fauront  enfin  que  c’eft  moi  qui  fuis  le 
Seigneur,  qui  ai  parld  dans  ma  colere , lorf- 
que  mon  indignation  fe  fera  fatisfaite  dans 
leurs  maux. 


î J.  Et  complfbo  furorem 
meum  » & requielcfTe  f*- 
•ciam  indignationem  meam 
in  eis  , & confolabor  : & 
icient  quia  ego  Dominus  lo* 
cutus  Tuminzelo  tneo,cttm 
impie  vero  indignationem 
«neain  in  ei$« 


ï4.  Et  dabo  te  in  defer- 
<um  & in  opprobrium  üen- 
tibus,  quz  in  rircuitu  tuo 
funt  , in  conl'pctftu  otnnis 
prxiereuntss. 


iç.  Et  cris  opprobrium  « 
& blafphemu  , cxemplum  , 
& Hupor  in  Gentîbus  qur 
.îii  circuitu  tuo  funt,cùmfe- 
cero  in  te  judicia  in  furorc, 
& in  indignationc,  & in  tn- 
crepaiionibus  ïtx. 


14.  Car  je  vous  rdduirai  en  un  défert,  je 
vous  rendrai  l’objet  des  infultcs  des  nations 
qui  font  autour  de  vous  , j’expojèrai  voire  im- 
quite'  eir  les  maux  quelle  vous  a attirés  à la  vue 
de  tous  les  pafTans  ; 

I y.  & vous  deviendrez , à l’dgard  des  peu- 
ples q«i  vous  environnent , un  fujet  de  mé- 
pris & de  malédidion  , & un  exemple  terri- 
t le  & étonnant  de  la  pvirité  de  ma  jujlice  f 
lorfque  j’aurai  exercé  mes  jugemens  au  mi- 
lieu de  vous , dans  ma  fureur , dans  mon  in- 
dignation , & dans  toute  l’effufion  de  ma  co- 
lere. 


Ego  Dominus  locu- 
tus  (um  : Quando  mifero 
iagittas  famis  pelltmas  in 
eos  ; qu2  erunt  moniferx  ^ 
èc  quas  fnittam  ut  ditper- 
dam  vos  ; & famem  con- 
gregabo  fuper  vos , & con- 
icram  in  vobis  baculum  pa> 

rif. 


17.  Et  jmmîttam  in  vos 
Amem , & beftias  pefTimas 
ufque  ad  internecioncm  : & 
pcftilemia,  & fanguîs  tran- 
îîbunt  pçr  te , & gladium  in- 
ducam  fuper  te  ; ego  Do- 
ftxinus  locutus  fum« 


\6,  Vous  reconnaîtrez  alors  que  c’eft  moi 
qui  fuis  le  Seigneur , qui  vous  ai  parlé  par  /.» 
bouche  de  mes  Prophètes.  Vous  le  reconnaîtrez , 
dis-je , lorfque  je  lancerai  les  fléchés  perdantes 
de  la  famine  qui  feront  mortelles  , 6c  que  je 
les  lancerai  pour  vous  perdre  ; lorfque  j’en- 
voyerai  de  toutes  parts  la  famine  pour  vous 
accabler , ôc  que  je  briferai  parmi  vous  la 
force  du  pain , comme  je  vous  en  ai  menacé  ; 

17.  lorfque  je  ferai  venir  tout  enfemble  la 
famine  ôc  les  bêtes  les  plus  cruelles , pour 
vous  exterminer  entièrement  ; que  la  pefte , 
fe  carnage  & J efijafion  du  (àng  régneront  par- 
mi vous , ôc  que  je  vous  ferai  palfer  au  fil  de 
l’épée.  Alors  vous  reconnaîtrez  que  c’eft  moi 
qui  vous  ai  parlé  par  la  bouche  de  mes  Prophè- 
tes , & qui  ne  vous  ai  rien  dit  qui  ne  dût  vous 
arriver.  CHAPITRE 
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CHAPITRE  VL 


§.  I.  Prédiâion  de  la  ruine  des  villes  & des  hauts  lieux  des  enfms  d’Ifrail, 
à c.iufe  de  leur  idolâtrie.  Ceux  d’entre  ce  peuple  que  Ei’ufe  ftra  reprxù 
rentreront  en  eux-mêmes , & reconnoitront  qu’il  ejl  le  Seigneur. 


ï-L  E Seigneur  m’adrefla  encore  fk  parole, 
& médit- 

2.  Fils  de  l’homme , tournez  le  vifage  vers 
les  montagnes  d’Ifraël , qui  font  pleines  d’ido- 
les : prophétifez  ce  qui  leur  doit  arriver  ; 

3.  & dites-leur  : Montagnes  d’Ifraël,  écou- 
tez la  parole  du  Seigneur  Dieu.  Voici  ce 
que  dit  le  Seigneur  Dieu  aux  montagnes , 
aux  collines  , aux  rochers , aux  vallées  du 
Royaume  dtlfraél:  Je  vais  faire  tomber  l’épée 
fur  vous  ; je  détruirai  vos  hauts  lieux. 

4.  J’abattrai  vos  auteUjl  je  briferai  vos  fta- 
tues , & je  vous  ferai  tomber  morts  devant 
vos  idoles. 

. y.  J’étendrai  les  corps  morts  des  enfans 
d’Ifraël  devant  vos  ftatues  , & je  répandrai 
vos  os  autour  de  vos  autels. 

6.  Les  villes  feront  défertes  dans  tout  le 
pays  où  vous  habitez , les  hauts  lieux  feront 
détruits  & ^renverfés  , vos  autels  tomberont 
& feront  brifés  , vos  idoles  ne  feront  plus 
adorées  , vos  temples  feront  abattus,  ôc  tous 
vos  ouvrages  périront. 

7.  Il  fe  fera  un  carnage  d’hommes  au  mi- 
lieu de  vous  : & vous  faurez  alors  que  c’eft 
moi  qui  fuis  le  Seigneur,  €>•  que  vos  idoles  ne 
font  rien. 

8.  Néanmoins  je  ne  vous  détruirai  pas  en- 
tièrement ; je  m’en  réferverai  parmi  vous  quel- 
ques-uns qui  auront  échappe  à l’épée  des  na- 
tions ; tr  je  les  rétablirai  dans  leur  pays , lorf- 
que  je  vous  aurai  difperfés  parmi  les  peuples. 

Tome  ly.  Part,  11, 


I Et  faftut  eft  Termo 
Dominiad  me,  dicens; 

i;  Fili  hominis  pone  fi- 
ciem  tuam  ad  montes  IP- 
nel,  & propheiabis  ad  eos, 

3.  & dices  ; Montes  Is- 
raël audite-verbum  Domini 
Dei  : H»c  dicit  Dominue 
Deus  montibus , Stcollibni, 
rupibus , & vallibus  : Ecce 
ego  inducam  fuper  vos  gia- 
dium,  & dilperdam  exceUâ 
veftra: 

St  demoliar  aras  veflns, 
& confiingentut  fimulachra 
veftra  : & dejiclam  inter- 
tc&os  veftfos  anieidola  veC- 

tra. 

S-  Et  dah^cadavera  61io- 
rum  Ifrael“te  faciem  fî- 
mulaclirorum  veflrorum:  & 
dirpergam  ofla  veftra  circum 
aras  veflras , 

6.  in  omnibus  habitatio- 
nibus  veftris.  Urbes  defertac 
erunt  , & exceltà  demo- 
lientur,  & dilTipabuntur  : & 
inieribunt  an  vefin  , Sc 
confringentur  : Stcciraburt 
idola  veftra  , & cen  er  ntur 
delubra  veftra , St  dclcbun- 
lur  opéra  veftra. 

7.  Et  cadet  interfcftus  in 
meJio  vcflti:  St  feit  tis  quia 
ego  Jura  Dominus. 


8.  Et  relinqnam  in  vobis 
eos,  qui  fugerini  giadium  in 
Geniib.i  > càm  dtlpetléro 
vos  in  tenu. 
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).  Et  recorJabuntur  mei 
libenii  vrOri  in  Gcntibui  , 
ad  quas  capiivi  duAi  funt  t 
quia  conirivi  coreorum  for- 
nicans , Si  recedcns  à me  ; 
& oculos  eorum  fornicantes 
poft  idola  Tua  : & difplice- 
buni  fîbimei  fuper  malisqusr 
lecerunt  in  univetlïs  aboini- 
■ai.onibusiuis. 


TO  El  feient , quia  fgp 
Dominus  non  fruOrà  locutuf 
Ibm  » ut  facerem  eii  malum 
àoc> 


C H r E L.  Ch  AP.  P'T. 

ÿ.  Et  ceux  d’entre  vous  qui  auront  dtd  d^i- 
livrds  de  la  mort , fe  fouviendront  de  moi  par- 
mi les  nations  où  ils  auront  été  emmend» 
captifs , parce  que  je  briferai  leur  cœur  , qui 
étoit  tombé  dans  la  fornication , en  fe  reti- 
rant de  moi , & / éclairerai  leurs  yeux , qui 
s’étoient  corrompus  par  la  fornication  à la- 
quelle ils  s’étoient  abandonnés , en  fe  proiHtuant 
aux  idoles  ; & ainft  touchés  de  leurs  égarement  y 
ils  fe  déplairont  à eux- mêmes,  à caufe  des 
maux  qu’ils  auront  faits  dans  toutes  les  abo- 
minations dr  les  idolâtries  où  ils  font  tombés- 
Lo-  Et  ils  fauront  alors  que  c’efi  moi  qui 
fuis  le  Seigneur  , ôc  que  ma  parole  n’a  pas 
été  vaine  , lorfque  je  leur  ai  prédit  que  je 
leur  ferois  ces  maux. 


J.  IT.  Dieu  ordotmeà  fon  Prophète  de  témoigner  fa  douleur  à la  vue  des  péchéei 
de  fon  peuple,  & des  maux  dont  ils  feront  punis.  Ils  périront  par  l'épée  y. 
par  la  pejle  & par  la  famine  ; é?"  ceux  qui  éch^eront  a ces  chatimens  , fi- 
convertiront  enfin  au  Seigneur.. 


M.  Harc  dicit  Domina» 
Deus  : Perçut^  manum 
tuîtm , fif  allidc  p^rem  tnum^ 
& die  : Heu , ad  omnes  abo- 
TTiinationes  malorum  domus 
llrae!  : quia  gladio,  lame  «. 
& pe^  ruilun  fum* 


lî.  Qui  longe  eft  , pefte- 
snorietur:  qui  autem  propè  , 
gl.^dio  cr  rniet:  ifi  qui  reJic» 
tu9  fucrir  y & obfVflus , famé 
jnorietur*  & compicboin* 
dignaiicnem  meam  in  ois. 

15,  Et  rcie(i3  quia  ego 
DorninuSf  ciim  fuerint  in- 
terfcâi  vcftri  in  mcJio  ido- 
lorunt  veArorum,  in  circui 
tu  ararum  veA^arum  y in 
Omni  colle  exceiro  y 8c  in 
cunâis  fummitatibus  mon- 
> 3c  fubtus  omne  lig- 


11.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  Dieu'î. 
Frappez  de  la  main  âc  battez  du  pied , daru 
f excès  de  la  douleur  & de  F étonnememt  où  vous 
ferez  à la  vûe  des  péchés  de  ce  peuplé  , eir  des 
maux  dent  ils  feront  punis , & dites  : Malheur 
fur  tous  les  crimes , ôc  fur  toutes  les  abomi- 
nations de  ceux  qui  compofint  la  maifbn  dTA 
raël , parce-  qu’ils  périront  par  l’épée  , par  la. 
famine  , & par  la  pede. 

1 2.  Celui  qui  eft  loin  de  F ennemi  mourra  de- 
là pefte  ; celui  qui  en  eft  près  tombera  par  l’é- 
pée ; celui  qui  fera  refté  dans  la  viHe,  6t  qui- 
y fera  aftiégé,  mourra  de  faim  : & mon  indi- 
gnation fe  fetisfera  dans  leur  fupplice. 

I J.  Et  vous  faurez  que  je  fuis  le  Seigneur,, 
lorfque  vos  corps  morts  St  tous  fanglans  fe- 
ront étendus  au  milieu  de  vos  idoles , autour 
de  vos  autels  , autour  de  vos  collines  éle- 
vées, & fur  toutes  vos  hautes  montagnes, 
fous  tous  vos  arbres  chargés  de  feuillages 
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fous  tous  vos  chênes  touffus , & dans  tous  les 
lieux  où  l’on  fentoit  auparavant  l’odeur  des 
encens  que  vous  brûliez  en  l’honneur  de  vos 
idoles. 


num  nemorofiim  , & fùbrus 
univerfam  quercum  frondo- 
(âm  , locum  ubi  accende- 
nint  riiura  rcdolentia  uni* 
verHs  idolis  fuis. 


14.  J’étendrai  ma  main  fur  eux  ; & je  ren- 
drai la  terre  ^«V/j  habitent  toute  défolée  > & 
abandonnée  , depuis  le  désert  de  Deblatha 
jufques  dans  tous  les  lieux  où  ils  habitoient  : & 
alors  ils  fauront  que  c’eft  moi  qui  fuis  le  Sei- 
gneur , & que  ceft  en  vain  quils  avaient  mis 
ieur  confiance  dans  leurs  idoles. 


14.  Et  extendam  nianuiii 
itieam  fuper  cos  : & fiiciant 
terram  dcfolatam  fc  4Écftini- 
tam  I à de(crto  Deblatha  • 
in  omnibus  habitationibus 
eorum  : & icienc  quia  ego 
Dominus. 


4- 
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CHAPITRE  VIL 

§.  I.  Le  Prophète  avertit  que  la  ruine  de  la  terre  d’ifraèl  efl  proche.  Dieu 
répandra  fur  elle  toute  fa  fureur.  U la  punira  félon  la  grandeur  de  fes  crimes . 
Il  ne  fera  point  touché  de  fes  maux. 


1 •JL  E Seigneur  m’adreffa  encore  fa  parole , 
& me  dit  : 

2.  Et  vous,  fils  de  l’homme  , écoutez",  car 
voici  ce  que  dit  hs  Seigneur,  le  Dieu  de  la 
terre  d’Ilrâcl  : La  fin  de  cette  terre  vient , elle 
vient  cette  fin , e>*  elle  ejl  prête  de  fondre  fur 
les  quatre  coins  de  la  terre  d Ifra'él. 

3.  Peuple  ingrat  & infidèle , votre  fin  eft  arri- 
vée. Je  vais  maintenant  répandre  ma  fureur 
fijr  vous  ; je  ^ous  jugerai  félon  vos  voies  cor~ 
rompues  ; fie  je  ferai  retomber  fur  vous  toutes 
vos  abominations. 

4.  Mon  œil  vous  verra  làns  être  fléchi , fie 
je  ne  ferai  point  touché  de  compaffion  à la 
vûe  de  vos  maux.  Je  mettrai  fur  vous  le  poids 
de  vos  crimes  ; vos  abominations  feront  au 
milieu  de  vous  ; fie  vous  faurez  que  c’eft  moi 
qui  fuis  le  Seigneur. 

$.  Voici  ce  que  dit  encore  le  Seigneur  Dieu  : 
Une  affliêhon  vient  fondre  fur  vous , peuple  in- 
fidèle , & aufft-tSt  il  en  vient  une  autre  ,fans 
q[ue  vous  ayez  de  relâche  dans  vos  maux. 


I . Et  faâus  eft  fermo  Doi 
mini  lA  me  , dicens  : 

1.  Et  tu  lïlihoininis,  hatC 
dicit  Oominui  Deus  terrx 
Ifrael  : Fi«i,  venit,  venit  fi- 
nit Taper  quatuor  pUgas  tet- 
ra. 


3.  Nunc  finis  iuper  te, 

k immittam  fursrem  meum 
in  te , & judicabo  te  juxta 
vias  tuas  : & ponam  contra 
te  omnes  abominationes 
tuas.  , 

4.  Et  non  parcet  oculua 
meus  Tuper  te , & non  mi- 
ferebor  : (èd  vias  tuis  po- 
nam  Tuper  te  , & abomina- 
tiones tux  immedio  tui  e- 
runt  ! & Teietis  quia  ego 
Dominus. 

S.  H*c  dicit  Dominas 
Deus  : Aiftiâio  una#  aftlic- 
tio  ecce  venit. 
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6.  Finis  venit»  Tenit  finis, 
evigilavic  adverfum  te  : ec- 
ce  venit. 

7.  Venit  comritio  fuper 
te , qui  habitas  in  terra  : ve 
fiJt  tempus,  propc  eft  dies 
occifionis  , fie  non  gloria 
sionuuiB. 


8.  Nunc  de  proptnquo  ef- 
fundam  iram  meam  fuper 
te  , & complebo  furorcm 
meum  in  te  : fie  judicabo 
te  juxra  tias  tuas , & impo> 
sam  tibi  omnia  fcelera  tua. 


9*  Et  non  parcet  ocutûs 
meus , nec  miferebor  , fed 
vias  tuas  imponam  tibi , fie 
abominaciones  tux  in  me- 
dio  tui  erunt:  fie  feietis  quia 
ego  fum  Domious  perçu- 
tiens. 


10.  Eccedies»  ecce  ve- 
nit  : egrefia  efi  comritio  , 
fioruit  virgn , gerininavit  fu- 
perbia  : 


II.  iniquitas  fùrrextt  in 
Ttrga  impietatis  ; non  ex 
eis,  8c  non  ex  populo,  ne- 
que  ex  fonitu  eorum:  fie  non 
eiit  requics  in  çii| 


c H I E L.  chap.  nr. 

6.  Car  ia  fin  vient , la  fin  eft  proche;  elfe 
s’avance  contre  vous  ; la  voilà  qui  vient. 

7.  Vous  qui  habitez  fur  la  terre  d'ifràtlf. 
une  ruine  entière  vous  vient  accabler.  Le 
tems  de  ta  vengeance  efi  venu  ; le  jour  du  Sei- 
gneur eft  proche  ; le  jour  du  carnage  des 
hommes  > & non  de  la  gloire  & de  la  joie  que 
vous  faijiez  éclater  fur  le  haut  des  montagnes 
où  vous  JdcriJiiez  à vos  idoles. 

8.  Jujques  tei  je  vous  ai  comme  menacés  de  loin; 
mais  maintenant  je  répandrai  de  près  ma  co- 
lère fur  vous  : ma  mreur  fe  fatisfera  dans 
vous  ; je  vous  jugerai  félon  f iniquité  de  vos 
voies  ; & je  vous  chargerai  de  tout  le  poids  de- 
vos  crimes. 

P»  Mon  oeil  vous  verra  fans  être  fléchi 
je  ne  ferai  point  touché  de  compaftion  de 
vos  maux  : mais  je  mettrai  fur  vous  le  poids 
de  vos  aûions  criminelles  ; les  peines  dûes  i! 
vos  abominations  feront  au  milieu  de  vous  y 
êc  vous  faurez  que  c’eft  moi  qui  vous  fiappe  ,,  , 

moi  qui  fuis  le  Seigneur- 
ie. Le  jour  auquel  cos  chofes  s’accompliront 
vient  ; le  jour  auquel  ces  maux  vous  arriveront 
m’eft  déjà  préfent;  la  ruine  que  je  vous  annonce 
va  tomber  fur  vous  : la  verge  qui  vous  doit 
frapper  a fleuri  ; l’oigueil  de  celui  qui  vous  doit' 
perdre  a pouffé  fes  rejetions. . 

1 1 . L’iniquité  ou  la  fureur  dg  vos  ennemis 
s’eft  élevée  fur  vos  Frinces , qui  étaient  parmi 
vous  comme  ia  verge  de  l’impiété,  6c  Une  ref- 
Uraûtn  d’eu»,  ni  du  peuple  qu’ils  gouver- 
nent , ni  de  tout  leur  bruit , ÔC  de  tout  leur 
éclat  ; ils  n’auront  point  de  repos , & on  ne 
leur  laijfera  pas  même  la  trijle  eonfolatioa  de 
pleurer  leurs  morts.. 
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La  colere  du  Seigneur  accablera  tout  fon  peuple.  Ils  périront  par  Vépée , 
par  la  pejle , par  la  famine.  Ceux  qui  échapperont  à ces  maux  feront 
couverts  de  confujion , & accablés  de  douleur. 


1 2.  Le  tems  de  votre  ruine  eft  venu  ; le  jour 
de  votre  difolation  eft  proche.  Que  celui  qui 
acheté  ne  fe  réjoiiiffe  point , & que  celui  qui 
vend  ne  s’afflige  point , parce  que  la  colere 
du  Seigneur  accablera  tout  le  peuple , & les  ré- 
duira tous  à une  égale  mifere. 

ij.  Celui  qui  vend  ne  rentrera  point  en 
poflefflon  de  ce  qu’il  vend  : car  ceci  arrive- 
ra pendant  la, vie  même  de  ceux  qui  Jvivent 
préfentement,  dr  cette  déjolation  les  fera  périr, 
jdinft  ils  ne  verront  point  le  tems  du  Jubilé  où 
chacun  rentre  dans  fis  biens  aliénés.  Or  les 
vifions  prophétiques  aujourd'hui , & 

qui  regardent  tout  le  peuple,  ne  feront  point 
vaines  ; elles  s' accompliront  infailliblement  ; fit 
alors  tout  homme  reconnoîtra  qu’au  lieu  de 
trouver  de  l’appui  dans  le  dérèglement  de 
là  vie,  il  y trouvera  fa  perte. 

14.  Ils  crieront  : Sonnez  de  la  trompette, 
que  tous  fe  préparent  à une  vigoureufe  aéfenfe. 
Et  cependant  il  ne  fe  trouvera  perfonne  qui 
aille  au  combat  , parce  que  ma  colere  eft  fur 
tout  le  peuple , dr  que  pe  leur  ôterai  à tous  le 
courage  dr  la  vigueur. 

I y.  /dinft  l’épée  tuera  tout  au  dehors,  & la 
perte  & la  famine  feront  tout  périr  au-dedans. 
Celui  qui  eft  aux  champs  mourra  par  l’épée , 
& celui  qui  eft  dans  la  Ville  fera  dévoré  par 
la  perte  & par  la  famine. 

1 6.  Ceux  d’entr’eux  qui  s’enfuiront  feront 
délivrés  de  ces  maux , mais  ils  feront  fur  les 
montagnes  comme  les  colombes  des  vallées , 
tout  tremblans  de  crainte  à la  vue  de  leurs 
péchés , df  des  maux  qu'ils  leur  auront  attirés. 

1 7.  Ærs  toutes  les  mains  feront  affoiblies , 
& tous  les  genoux  feront  fans  force. 

15.  Ils  fe  levêckonc  de  cilices , ôc  ils  feiont 


II.  Venit  tcmpus  > appro- 
pinquavit  dies  : qui  emil  , 
non  Ixteiur  : & qui  vendit , 
non  lugeai  : quia  ira  lupcr 
omnem  popolum  ejus. 


I}.  Quia  qui  vendit,  ad' 
id  quod  vendidic , non  re> 
venecur , & adhuc  in  viven- 
tibui  vita  eorum  ; viSo  e- 
nim  ad  omnem  muititudi-- 
nera  ejus  non  regcedieiur: 
& vit  in  iniquiiate  vite  fus 
non  confortabitui. 


14.  Ciniie  tubâ  , pratpa- 
rentur  omnes,  8c non  eA  qui 
vadat  ad  pratlium  : ira  enim  ' 
mea  fuper  univeifum  popu-- 
lum  ejus. 


1 p.  Gladius  foris;  8c  peftis 
Sc  famés  intrinfeeut.*  qui  in 
agio  eA  i gladio  morieiur  : 
8c  qui  in  civitate,  peAilcn- 
tia  8c  famé  devorabuncur. 


16,  Et  fatvabuntor  qui 
fugerint  ex  eis;  8c  erunt  in 
momibus  qmifî  columba; 
convallium  omnes  trepidi , 
unufquilque  in  iniquitaia 
Tua. 

17.  Omnes  manus  diftôl- 
veniur  , 8c  omnia  genua 
Suent  aquis. 

18.  Et  accingent  fe  tHi' 
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ciis , & operîei  eos  formido.  faifis  de  frayeur  ; tous  les  vifages  (èront  CôB-j 

&in  omnifacie  confiifio.  at  ycrts  de  confufion , & toutes  les  têtes  de- 
in  univeriii  capitibiu  eonim  • j • >■<  > / 

calvitiuœ.  Viendront  chauves , parce  qu  tls  s arracheront 

les  cheveux  dans  P exces  de  leur  douleur. 


§.  III.  Les  richeffes  des  Jtâfs  leurs  deviendront  inutiles , uujp-bien  que  leurs 
idoles.  Elles  feront  li  vrées  a leurs  ennemis , pour  les  punir  deleuridclâtrieù' 
de  leurs  impiétés.  Us  feront  accables  de  maux  , prives  de  toute  cenfolation, 
is"  ils  recannokroat  enfin  que  Dieu  eji  le  Seigrteur. 


19,  Argentutn  corum  fo> 
■ns  projicietur,  & aurum 
eorum  in  Herquilinium  eriu 
Angemum  eorum  , 8c  au- 
rumeorum,  non  valebitli- 
berare  cos  in  die  faroris 
Domini.  Aniinam  fuam  non 
lâturabunt*  & ventres  eo- 
Tum  non  iraplebuntur:  quia 
icandalum  iniquicatis  eo- 
rum (aâutn  eft. 

to.  Et  omamencum  monU 
lium  fuorum  in  fuperbiam 
poCuerunt , & imagines  abo* 
minationum/uarumdc  /îmu- 
lachrorum  fecerunt  ex  eo: 
propterhoc  dedieis  illud  in 
immunditiam: 

a I . & dabo  illud  in  manus 
alienorum  ad  diripiendum , 
& impiis  eertz  in  przdam  , 
^ contaminabunt  iUud. 


ai.  Et  avertam  faciein 
cneam  ab  ei$,  5c  violabunt 
arcanum  xneum  : 5c  introi- 
bunt  sn  illud  emiflarii  , 5c 
jconuminabunt  illud. 


1).  Fac  conclufîonem  : 
^uoniam  terra  plena  eft  )u- 
dicio  iânguinum  » 5c  c.ivitas 
jplena  iRiquiutc. 


14.  Et  adducam  pcflunos 
de  GencJbus>  & poiridebunt 
^mos  eorum:  Ôc  quiefcerc 


1 9.  Leur  argent  fera  jetté  dehors , & leur 
or  fera  â leur  égard  comme  du  fumier  > car 
leur  argent  leur  deviendra  inutile , & leur  or 
ne  les  pourra  délivrer  au  jour  de  la  fureur  du 
Seigneur.  Ils  ne  leur  ferviront  point  'pour 
fe  raffafier,  & pour  remplir  leur  eflomacy 
parce  que  leur  iniquité  s’en  efl  fait  un  fujet 
de  chute  , en  s'en  faifant  des  idoles. 

20.  Car  ils  fe  font  fervis  de  l’ornement  de 
leurs  colliers  pour  repaître  leur  orgueil  y & ils 
en  ont  fait  les  images  de  leurs  abominations  ôc 
de  leurs  idoles.  C’efl  pourquoi  je  mettrai  leur 
or  c!''  leur  argent  au  rang  des  chofes  impures. 

21.  Je  l’abandonnerai  au  pillage  entre  les 
mains  des  étrangers  ; il  deviendra  la  proie 
des  hommes  Us  plus  impies  de  la  terre , & ils 
en  uferont  comme  d.’une  chofe  fouillée. 

22.  Je  détournerai  d’eux  mon  vifage , ÔC 
J abandonnerai  mon  temple  â caufe  d’eux.  Ainfi 
leurs  ennemis  violeront  le  fecret  de  mon  fanc- 
tuaire  ,/dns  que  je  Us  en  empêche.  Des  brigands 
y entreront,  ôc  le  profaneront 'w’y 
oppoji  : & je  veux  que  cela  arrive  dans  peu. 

23.  Ezechiel,  achevez  donc  de  prononcer  la 
condamnation  de  ce  peuple.  Et  vous , inftrumens 
de  ma  colere,  hâtez~vous  de  P exécuter;  prépa- 
rez-Uur  des  chaînes  pour  Us  emmener  en  captivi- 
té , parce  que  la  terre  qu’ils  habitent  eft  pleine 
du  fang  des  innocens  qu’ils  ont  répandu  ; ôc  cjue 
la  Ville  où  ils  demeurent  efl  remplie  d’iniquité. 

24.  Cefi  pourquoi  je  ferai  venir  contr  eux  les 
plus  méchans  d’entre  les  nations.  Ils  s’empa- 
reront de  leurs  maifons  y & ils  Us  en  chinez 
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font,  /iinft  je  ferai  ceflTer  l’orgueil  des  puifTans  ftciam  raperbiara  poten- 
ijtii  font  parmi  eux , qui  oppriment  les  autres  y “'‘™*  * podidebum  lâncr 
èc  leurs  ennemis  poffederont  leurs  Iknûuaires  ^ eorum. 
lir  les  profaneront. 

2 y.  Les  maux  fondant  tout  d’un  coup  fur  ir. AnguftiafiiperrenîeiJ- 
0UX  y ils  chercheront  la  paix,  ôc  ils  ne  la  trou-  » & "»»' 

?eront  point. 


26.  Ils  verront  venir  épouvante  fur  épou- 
vante y & les  bruits  affiigeans  fe  fuccederont 
l’un  à l’autre , fans  ejuil  y ait  de  relâche.  Ils 
chercheront  quelque  vifion  favo^ble  d’un 
Prophète , dr  elle  leur  ferarefujie.  La  Loi  pé- 
rira dans  la  bouche  des  Prêtres  , & le  confeil 
cejfera  de  fe  troKUfr  dans  \ss  paroles  des  anciens. 

27.  Le  Roi  fera  dans  les  larmes , le  Prince 
fera  comblé  de  triftclTe , 6c  les  mains  du  peu- 
ple trembleront  de  frayeur.  Car  je  les  traite- 
rai félon  leurs  oeuvres;  je  les  jugerai  félon 
qu’ils  auront  jugé  les  autres  : 6c  Us  fauront  en- 
fin que  c’eft  moi  qui  fuis  le  Seigneur. 


tS.  Contarbatio  tùper 
eonturbationem  veniet  , & 
audicus  fuper  audiium  : So 
quxrent  vinonem  de  pro- 
plicta  , & lex  peribit  à &- 
cerdote , & coofiiium  à Ter' 
nioribiu. 


17.  Rex  lugebit , & prin^ 
ceps  induetur  mocrore  > &' 
manus  populi  terr*  coniur- 
babuntur.  Secuirdùm  viam 
eonim  faciam  eis,  & tëcun- 
dùm  judicium  eonim  judi- 
cabo  eos  : & (cient  ^uia  eg^^ 
Dominus. 


CHAPITRE  VIII. 


•tf 


1.  Fztchiel  a une  nouvelle  vifion.  Il  eft  tranfpoué  en  efprit  à Jsrufaîem.  Il  y 
■mit  une  idole  que  les  Juifs  avaient  placée  dans  le  temple  du  Seigneur, 

^'L  E cinquième  jourdu  fixieme  mois  de  la'  i;  Et  faftum  eft  in  snno 
fixieme  année  la  captivité  du  Roi  JcaKim  . rextomerfe.  in 

comme  j’étois  afiis  dans  ma  maifon,  6c  que  les  1"  o me^f 

2nciens  de  Jüda  étoicnt  affis  avec  moi  au  mê-  Jecicbant  coram 

me  lieu, la  main  du  Seigneur  Dieu  tomba  tout 
O un  coup  fur  moi.  Je  fus  rempli  de  fon  efprit-, 

2.  6c  j’eus  cxttte  vifion  : Quelqu’un  me  pa- 

pt  comme  un  feu  ardent:  depuis  les  reins 
jufqu’enbas,  ce  n’étoit  qu’une  flamme  ; 6c  , 

depuis  les  rems  jufqu  en  haut , il  paroilToit  un  bij  eju» , & lutfiim,  qu»(î  if- 
airain  mêlé  d’or , étincellant  de  lumière.  P'^ius  ipiemioris , ut  viiîo 

y.  Je  vis  en  même  tems  comme  une  main-  r 

qtil  me  vint  prendre,  par  les  cheveux  de. ma  manii  apprrî.;.rdrn.c'‘‘i^ 
tête  ; 6c  l’efprit  du  Seigrieur  m’éleva  ainfi  entre  capjt.s  mci  : jt  e- 

le  Gel  &h  Taie,  & m’amena  à JeiuTalem  » "£ 


».  Et  vijr,  & ecce  fimiü- 
tudo  quail  alpedus  ignia’ , 
ab  alpedlu  lumborum  arjus , 
& deorfum , ignis  & à-  lum- 
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tluxÎE  me  in  Jcrufalcm  in 
vifîone  Dei,  juxta  otlium 
incerius  , quod  rcrpiciebat 
ad  Aquilonem , ubi  erat  fta- 
tutum  idolum  zeli  ad  pro* 
vocandam  xmiilationcm. 


4.  Et  ecce  ibi  gloria  Dcj 
Ifrael,  fecundùm  vilîoncm 
quam  viJerdoi  in  campo. 


f . Et  dixit  ad  me  ; TiU 
bominis , leva  oculos  tuos 
ad  viam  Aquilonis.  Et  le* 
vavi  oculos  meos  ad  viam 
Aquilonis  : & ecce  ab  A- 
quilone  porex  aluris»  îdo- 
lumzeliin  ip(b  introitu. 

Et  dixit  ad  me  : Fili 
hominis:  putafnc,  vides  tu 
quid  iAifactuntf  abomina-* 
tiones  magnas , quas  domus 
Iiracl  facit  hic,  ut  procul 
recedam  d (ànduario  meo  ? 
& adhuc  converfus  videbiF 
abominationcs  majores. 


7.  Et  introduxit  me  ad 
cftium  atrii  : & vidi  » & 
ecce  foramen  unum  in  pd> 
riete. 

8.  Et  dixit  ad  me  : Ftli  ho- 
minii  fodeparietem.  Ecciim 
fodilTem  parietero , apparuit 
oAium  unum. 


9 Et  dixit  ad  me  : Tngre- 
dere , 8c  vide  abominatio* 
nés  peflimas , quas  iOi  fa- 
ciunthic. 


non  dans  mon  corps , mais  dans  une  vifion 
j'eus  en  efprit  de  la  part  de  Dieu , & il  mem\f 
près  de  la  porte  intérieure  qui  regardoit  du 
côté  de  l’aquilon , où  l’on  avoir  placé  l'idole 
de  Eaal , comme  pour  infulter  au  Seigneur , & 
le  piquer  de  jaloufie. 

4.  Je  vis  paroître  en  ce  môme  lieu  la  gloire 
du  Dieu  d’Ifrael , félon  la  vilion  que  j’avois 
eue  dans  le  champ  où  cette  gloire  m'avon  été 
découverte, 

y.  Etil*medit;  Fils  de  l’homme , levez  les 
yeux  du  côté  de  l’aquilon.  Et  ayant  levé  les 
yeux  de  ce  côté  là , je  vis  du  côté  de  l’aquilca 
de  la  porte  de  l’Autel  cette  idole  de  jaioulie 
qui  étoit  à l’entrée  de  cette  porte. 

6.  Il  me  dit  enfuite  ; Fils  de  l’homme  » 
voyez-vous  ce  que  font  ceux-ci  ? Voyez-vous 
les  grandes  abominations  que  la  maifon  d’If- 
raël  fait  en  ce  lieu , pour  m’obliger  à me  re- 
tirer de  mon  fantluaire  ? Et  quand  vous  vous 
retournerez  d’un  autre  côté  , vous  verrez  des 
abominations  encore  plus  grandes. 

7.  Et  m’ayant  conduit  à l’entrée  du  parvis 
des  Levites , je  vis  qu’il  y avoir  un  trou  à U 
muraille. 

8.  Et  il  me  dit:  Fils  de  l’homme , percez  la 
muraille.  Et  ayant  percé  la  muraille , f ouver- 
ture que  j'y  jis  parut  aujfi  grande  que  celle  </’une 
porte. 

p.  Et  il  me  dit:  Entrez , & voyez  les  ef- 
froyables abominations  que  ces  gens-ci  font 
en  ce  lieu. 


^.U.  Dieu  fait  voir  à foi  Prophète  fous  diverfes  figures  les  differentes  idola- 
^ tries  des  Juifs.  U déclaré  qu'il  ne  leur  pardonnera  point , qu'il  ne  Us  exau- 
cera point. 


s O.  Et  IngrefTus  viJi  . ft 
i^bce  omni«  fimilitudo  repti- 
lium  & animiUum  , abo- 
minatio  , & unîverfâ  idola 
domûs  Iirael  dépita  erant 
in  paricie  in  ciKCuiiupcrto* 
iufn« 


10.  J’entrai  donc:  ôc  en  même-tems  je  vis 
des  images  de  toutes  fortes  de  reptiles  ôc 
d’animaux  , ôc  l’abomination  de  la  maifon 
d’Ifraël  ; ôc  toutes  fes  idoles  étoient  peintes 
fui  la  muraille  autour  du  temple. 

12.  Et 
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hiaifon  d’Ifraël , compojhr.t  le  confeil fcuverain 
de  ce  peuple , dtoient  debout  dev'ant  ces  pein- 
tures; 6c  Jezoniasfils  de  Saphan  étoit  au  mi- 
lieu d’eux.  Chacun  d’eux  avoit  un  encenfoir 
à la  main , 6c  la  fumée  de  l’encens  qui  en  for- 
toit  s’élevoit  en  haut. 


I I.  Et  .'epruaginta  viri  de 
tënioribus  dotnus  lEacI  & 
Jeionias  filius  Saplian  ftabat 
in  medio  eorum,  ftantium 
ante  pifturas  : & unufquiC- 
que  habebat  ihuribulum  in 
rmiiu  fua  : & vapor  no- 
bu!a:  «e  tliure  confuigcbat. 


12.  Et  il  me  dit  : Certes  vous  voyez,  fils 
de  l’homme , ce  que  les  anciens  de  la  maifon 
d’Ifraël  font  dans  les  ténèbres,  ce  que  cha- 
cun d’eux  fait  dans  le  fecret  de  fa  chambre  , 
fans  aucune  crainte , car  ils  difent  : Le  Sei- 
gneur a abandonné  la  terre  ; il  s’ejl  retiré  dans 
te  Ciel ne  voit  point  ce  qui  fe  pajfe  ici  bas. 

1 3.  Alors  il  me  dit  : Si  vous  vous  tournez 
d’un  autre  côté , vous  verrez  des  abomina- 
tions encore  plus  grandes  que  celles  que  font 
ceux-ci. 


1 1;  Et  dixtt  ad  me  : Certè 
vides  fîli  hominis  qux  fenio 
res  domûs  Ifrae)  facium  in 
tenebris , unufquil'que  in  abf> 
condico  cubiculi  fui  : dicunt 
enim:  Non  videt  Dominui 
nos  , dereliquit  Doininu^ 
terram. 


13.  Et  dixit  ad  me  : Ad- 
hue  converfus  videbis  abo- 
minationes  majores  > quas 
lAi  faciunc. 


14.  Et  m’ayant  mené  à l’entrée  de  la  mai- 
fon du  Seigneur  qui  regarde  du  côté  du  Sep- 
tentrion , je  vis  des  femmes  qui  étoient  afli- 
fes  en  ce  lieu , 6c  qui  pleuroient  la  mors  et A- 
donis. 

I y.  Et  il  me  dit  : Certes  vous  voyez , fils 
de  l’homme , ce  qu’ils  font:  6c  fi  vous  allez 
encore  d’un  autre  côté  , vous  verrez  des  abo- 
minations encore  plus  grandes. 

15.  Et  m’ayant  fait  entrer  dans  le  parvis 
intérieur  de  la  maifon  du  Seigneur,  qui  e/l  le 
parvis  des  Prêtres,  je  visàl’entrée  duTemple 
du  Seigneur  , entre  le  veftibule  ôc  l’autel , 
environ  vingt-cinq  hommes  qui  tournoient  le 
dos  au  Temple  du  Seigneur,  6c  dont  le  vifage 
regardoit  l’orient  ; 6c  ils  adoroient  le  foleil  le- 


14-  Et  introduxit  me  per 
oflium  ports  domûs  Domi- 
ni,  quüd  refpicicbat  ad  A- 
^uilonem  : & ecce  ibi  inu- 
liercs  fedebant  plangentes 
Adonidem. 

1 s.  Et  dixit  ad  me  ; Certè 
TÎdiAi  6ü  hominis  : adhuc 
convetfus  videbis  abomi- 
nationes  majores  his. 

i«  Et  introduxit  me  in 
atrium  domûs  Domini  in- 
terius  : & ecce  in  oftio  rem- 
pli Domini  inter  veAibuluiii 
& altare  , quifi  vigintiquin- 
que  viri.dorfa  habentes  con- 
tra templum  Domini . & fa- 
ciès ad  Orientent  ; & adora- 
bant  ad  orium  Solis. 


vant. 

17.  Et  il  me  dit:  Certes  vous  voyez , fils 
de  1 homme  , ce  qu’ils  font.  Eft-ce  peu  à la 
maifon  de  Juda  d’avoir  fait  les  abominations 
qu  ils  ont  faites  en  ce  lieu  , d’avoir  rempli  la 
d iniquité,  6c  d avoir  comme  entrepris 
d irriter  mon  indignation  contre  eux  ? Et 
Tome  IK  P art.  fl. 


17.  Et  dixit  ad  me  : Certc 
vidifti  fili  hominis  : mtra- 
quid  leve  eft  hoc  domui  Ju- 
da, ut  facerent  abominatio- 
nes  iOas , quas  fecerunt  hic  : 
quia  replentes  terram  iniqui- 
t.ite  converti  funt  ad  irritan- 
dum  me  f Sc  ecce  applicanc 
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ramum  adr.aKi  Tua;. 


i9.  Ergo  & ego  faciim  in 
furore  : non  parcet  oculus 
meus , nec  mifertbor  : & 
cùtn  ehmaverint  ad  aurei 
jnea  5 voce  magna, n on  exau- 
■Jiam  eoa. 


voias  voyez  encore  comme  ils  m'infultent  & 
comme  ils  approchent  de  leurs  narines  , pat 
un  culte  Juperflitieux , un  rameau  d'olivier  quilt 
ont  fait  toucher  à leurs  idoles. 

i8.  C’eft  pour  cela  aulTi  que  je  les  tralteraii 
dans  ma  fureur  ; mon  oeil  les  verra  humiliés 
fans  ttre  fléchi  i Je  ne  ferai  point  touché  de 
compaflion  de  leurs  maux;  & lorfqu’ils  crie- 
ront vers  moi  à haute  voix , je  ne  les  écour 
terai  point. 


CHAPITRE  IX.. 

§.  I.  Le  Prophète  voitfect  hommes.  Dieu  ordonne  à Fun  de  ces  hommes  qui- 
était  vêtu  d’une  robe  de  lin , de  marquer  d’un  Ihau  tous  ceux  qui  ffémiffent 
des  defordres  de  Jerufalem  ; & il  commande  aux  ftx  autres  d’exterminer 
tous  ceux  qui  n auraient  pas  cette  marque  fur  le  front. . 


Et  clamavit  in  auribus 
aieis  voce  magna , dicens  : 
Appropinquavorunt  viiîia- 
tioncs  urbis , & unufquirque 
vas  interfccdonis  habet  in 
aanu  Tua. 

ï.  Et  ecce  Cex  viri  venie- 
hant  de  via  portas  fuperio- 
ris  , qux  reTpicit  ad  Aqui- 
loncm;  & uniurcu)ufque  vas 
imeritus  in  manu  ejus:  vir 
quoque  unui  in  medio  eo- 
rum  veibtus  erat  lineis , Sc 
auramentarium  feriptoris  ad 
renes  ejus  : & ingrefTi  funt , 
te  fteterum  juxta  altare  x~ 
reum: 

3.  Se  gloria  Domini  If- 
nel  aflumpta  cfl  de  cherub  , 
qux  erat  fuper  eum  ad  li- 
men  domus  ; & vocavit  vi- 
lum , qui  indutus  erat  lineis, 
& atramentarium  feriptoris 
babebat  in  lumbis  luis. 

4.  Et  dixit  Dominus  ad 
eum  : Tranfi  per  mediam 
civitatem  in  medio  Jeruiâ- 
Jem:  Se  Ggna  thau  fuper  fron- 


1.1  L cria  enfuite  devant  moi  avec  une  voîxr 
forte , de  me  dit  : Ceux  qui  doivent  vifiter  la 
Ville  de  Jerufalem  font  proches , ôt  chacun 
d eux  tient  en  fa  main  un  inftrument  de  mort. 
pour  en  exterminer  tous  les  méchans, 

2.  En  même-tems  , je  vis  venir  fix  hom- 
mes du  côté  de  la  porte  fupérieute  qui  re- 
garde vers  le  feptentrion  , ayant  chacun  à 
la  main  un  inftrument  de  mort.  Il  y en  avoir 
aufli  un  feptieme  au  milieu  d’eux  , qui  étoit 
revêtu  d’une  robe  de  fin  lin , & qui  avoir  une 
écritoirc  fur  les  reins  : ôc  étant  entrés  dans  le 
temple , ils  fe  tinrent  près  de  l’autel  d’airain. 

3.  Et  la  gloire  du  Dieu  d’Ifraël  s’éleva  de 
deflus  le  chérubin  où  elle  étoit , & vint  à 
l’entrée  de  la  maifon  du  Seigneur  , ôc  elle 
appella  celui  qui  étoit  vêtu  d’une  robe  de  fin 
lin , ôc  qui  avoir  une  éctitoire  pendue  fut  les 
reins. 

4.  Et  le  Seigneur  lui  dit  : Paflez  au  travers 
de  la  Ville , au  milieu  de  Jerufalem  , ôc  mar- 
quez un  Thau  fut  le  fiont  des  hommes  qui 
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ç(?mllTent , & qui  font  dans  la  douleur  de  voir 
toutes  les  abominations  qui  font  au  milieu 
d’elle.  * 

y . Et  quant  aux  fix  autres  hommes , j’enten- 
dis qu’il  leur  difoit  : Suivez-le , & paffez  au 
travers  de  la  Ville , 6c  frappez  de  mort  tout  ce 
que  vous  rencontrerez.  Que  votre  œil  ne  fe 
laiffe  point  fléchir,  6c ne  foyez  touchez  d’au- 
cune compafCon. 

6.  Tuez  tout,  fans  qu’aucun  échappe, 
vieillards,  jeunes  hommes , vierges,  femmes 
6c  enfans  : Mais  ne  tuez  aucun  de  ceux  fur  le 
front  defquels  vous  verrez  le  Thau  écrit  ; 6c 
commencez  cette  exécution  par  ceux  qui  fer- 
vent dans  mon  fanâuaire  , qui  font  les  plus 
Coupables.  Ils  commencèrent  donc  le  carnage 
par  les  Prêtres  , & par  les  plus  anciens  qui 
étoient  devant  la  maifon  du  Seigneur. 

•J.  Et  il  leur  dit  : Profanez  fans  crainte  la 
imaifon  que  je  m’étois  confacrée , 6c  rempliflez 
le  parvis  de  corps  tout  fanglans , 6c  fortez  en- 
fuite.  Us  exécutèrent  cet  ordre  rigoureux  ; 6c 
étant  fortis  du  temple  après  y avoir  tout  exter- 
miné , ils  allèrent  tuer  tous  ceux  qui  étoietu 
dans  la  ville. 


tes  virorjm  gementium  , & 
doleniium  fupet  cunrtis  a- 
boininationibus  , Hunt 
in  medio  rjus. 

S,  Et  illit  dixit , audienie 
me:  Ttanfiteper  civicatein 
fequentes  cum,  Si  percuti- 
te  : non  parcat  oeului  vef-, 
ter , neque  mireicamini. 


6.  Senem  , adolefcentu- 
lum , Si  virginem , parvu- 
lum  , & mulieres,  interE- 
cite  urque  aJ  iniernecio- 
nem:  oninemautem,  fuper 
quem  videriiis  thau,  ne  oc* 
cidatis.  & ^ fanâuario  meo 
incipite.  Coeperunt  ergo  i 
vins  fenioribus , qui  étant 
ante  faciem  doœûs. 


7.  Et  dixit  ad  eosî  Con- 
taminate  domum  , & im- 
piété atria  interfeâis  : egre- 
dimini.  Ht  egrefli  funt , & 
percutiebant  eos  qui  étant 
in  civitate.  , 


5.  II.  Ezechiel  le  projlerne  contre  terre , & demande  à Dieu  mîféricorde  pour 
les  refles  cPlfrael.  Dieu  ne  veut  point  leur  pardonner  , parce  que  leur  iniquité 
ejl  dans  le  dernier  excès. 


S.  Et  après  cju  ils  eurent  fait  tout  ce  carna- 
g®  » je  reftai  la  ; 6c  m’étant  jetté  le  vilàge 
contre  terre  , je  dis  , en  criant  : Hélas  ! hé- 
las ! hélas  , Seigneur  Dieu  ! perdrez  - vous 
donc  ainfi  tout  ce  qui  refte  d’Ifiaël , en  répan- 
dant votre  fureur  fur  toute  ta  yUle  de  Jeru- 
iàlem  f 

9.  Et  il  me  dit  : L’iniquité  de  la  maifon 
d’Ifraël  6c  de  la  maifon  de  Juda  eft  dans  le 
dernier  e.xcès  ; la  terre  eft  toute  couverte  du 
fang  des  innocens  qu’ils  ont  répandu  fans  mifè- 
ricorde.  La  ville  eft  remplie  des  gens  qui  m’ont 


t.  Et  code  compléta , te- 
inanfi  ego  ; ruique  fuper  ft- 
ciem  meam,  & damans  aio; 
Heu,  heu.  Domine  Deus  : 
ergonc  difperdes  omnes  re- 
liquias  Ifrael , effundens  fu- 
rorera  ttium  fuper  Jerulà- 
lemf 

$.  Et  dixit  ad  me  : Iniqui- 
tas  domûs  Ifrael  & /uda, 
magna  eft  nimis  raide  , & 
repTeu  eft  terra  fanguinibus , 
& civitas  repleta  eft  averfio- 
ne  : dixerunt  enim  : Dereli- 
quit  Dominus  terrain  , de 
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Domlnui  non  TÛiet. 


10.  Ig!tur  k mens  non 
p>rcet  oculus , neque  mife- 
rebor  ; viam  corum  fupet 
caput  eorura  rediiam. 

1 1.  Et  ecce  vit , qui  erat 
itidutus  lineif  , qui  habebat 
auamemarium  in  dorfo  fiio, 
td'pondit  verbum,  dicent  : 
ïeci  ûcui  pricepilli  mibi. 


C H I E L.  Ch  A P.  IX. 

3uitt(î  pour  fuivre  les  idoles , parce  qu’ils  on! 

it  : Le  Seigneur  a abandonné  la  terre , le 
Seigneur  «e  nous  voit  point. 

lo.  C’eft  pourquoi  mon  œil  ne  fe  laifiera 
point  fle'chîr  ; je  ne  ferai  point  touché  de 
compafllon  ; 6c  je  ferai  tomoer  fur  leurs  têtes 
fam  mijerkorde  les  maux  qu’ils  meritenr. 

1 1.  Alors  celui  qui  étoit  vêtu  d’une  robe 
de  fin  lin , ôc  qui  avoir  une  écritoire  pendue 
fur  les  reins  , dit  ces  mots  : J’ai  fait  ce  que 
vous  m’avez  commandé  ; j'ai  marcjué  tous 
ceux  qui  gémijfent  des  crimes  de  ce  peuple  , &, 
des  abominations  de  cette  ville. 


CHAPITRE  X. 


§.  I.  Dieu  recommande  à l'homme  wAm  d’une  robe  de  lin  d’aller  au  milieu 
des  roues  fous  les  chérubins  prendre  des  charbons  de  feu , & les  répandre  {ut 
Jerufalem. 


I.  Et  vidi,  i£  ecce  in  fir- 
mamemo , qwjd  erat  fuper 
caput  cherubim,  quiilî  lapis 
Êpphirus , quafi  Ipecies  fi- 
militudinis  iblii  > apparuit 
fuper  ea. 

I.  Et  dixit  ad  vitum , qui 
ândutus  erat  lineis.  & ait  : 
Ingredere  in  itiedio  rota- 
lum,  quz  funt  fubius  che- 
rubim , & impie  manum 
ruam  prunis  ignis , qux  funt 
înier  cherubim,  & eft’unde 
tiiper  civitatem.  IngrefTuC- 
que  eil  in  confpefiu  meo  ; 

-i.  cherubim  autem  fta- 
bant  à dexiris  domiis  cùm 
îngtederetur  vir  , & nubcs 
împlevit  atrium  interius. 

4.  Et  elevata  eli  gloria 
Somini  defuper  cherub  ad 
iiroendomûst  & repieia  eA 
domusnube,  & atrium  re- 

Îletum  eil  Iplendoie  gloriz 
>omini. 


'Eus  encore  une  vifion.  Il  parut  dans  le 
firmament  qui  étoit  fur  la  tête  des  chérubins  > 
comme  une  pierre  de  faphir  , qui  avoir  la  fi- 
gure d’un  thrône  fur  lequel  le  Seigneur  étoit 
ajfis. 

2.  Et  il  dit  à l’homme  vêtu  d’une  robe  de 
lin  : Allez  au  milieu  des  roues  qui  font  fous 
les  chérubins  ; 6c  prenez  plein  vos  deux  mains 
des  charbons  de  feu  qui  font  entre  les  chéru- 
bins; ôc  répandez-les  fur  la  Ville  de  Jerufa- 
lem.  Et  il  s’y  en  alla  devant  moi. 

J.  Les  chérubins  étoient  au  côté  droit  de 
la  maifon  du  Seigneur,  lorfqu’il  y entra;  ôc 
une  nuée  remplit  le  parvis  inréricur  du  temple. 

4.  En  mime-tems,  la  gloire  du  Seigneur 
s’éleva  de  deflus  les  chérubins  , vint  a 
l’entrée  de  la  maifon  du  Seigneur , comme  peur 
en  fortir , & marquer  qu’il  f abandonnait  ;•  ôc  la 
maifon  fut  couverte  de  la  nuée , ôc  le  parvis 
fut  rempli  de  l’éclat  de  la  gloire  du  Seigneur. 


[ 

Digitized  by  Google 


E Z E C H I E L.  C H AT,  X. 


301 


'J . Le  bruit  des  ailes  des  chérubins  rcten- 
liflbit  jufqu’au  parvis  extérieur , & paroilToit 
comme  la  voix  du  Dieu  tout-puiflant  qui  par- 
loir , qui  faifoit  entendre  le  bruit  de  fon 
tonnerre. 


%.  Et  ronituialanim  che- 
rubim  audiebatur  ufque  ad 
atrium  exterius  , <jualî  vox 
Oei  omnipoientit  loquen- 
tir. 


6.  Le  Seigneur  ayant  donc  fait  ce  comman- 
dement à celui  qui  étoit  vêtu  d’une  robe  de 
lin , & lui  ayant  dit  ; Prenez  du  feu  du  mi- 
lieu des  roues  qui  font  entre  les  chérubins;  il 
y alla , & fe  tint  près  d’une  des  roues. 

7.  Alors  un  des  chérubins  étendit  fa  main 
du  milieu  des  cliérubins , vers  le  feu  qui  étoit 
entre  les  chérubins  ; & en  ayant  pris , il  le 
mit  dans  la  main  de  celui  qui  étoit  vêtu  d’une 
robe  de  lin , qui  l’ayant  re<;u,  s’en  revint  pour 
brûler  la  ville, 

8.  Et  ainji  il  parut  dans  les  chérubins  com- 
me une  main  d'homme  qui  étoit  fous  leurs 
ailes , ù"  dont  ils  fe  fervoient  pour  exécuter  tes 
ordres  de  Dieu. 


6.  Cumijue  prxcepiffet 
viro,  qui  indutuscratlincis, 
dicens  ;Sume  ignem  de  mc- 
dio  rotarum,  qux  lunt  inter 
cherubim  : ingtcffus  ille  Ae- 
(it  juxta  rotam. 

7-  Et  cxtendit  cherub 
manum  de  medio  cheru- 
bim, ad  ignem,  qui  er.it  in- 
ter  cherubim  : & fumpfît , & 
dédit  in  manus  ejus  ; qui  iii- 
dutus  erat  lineir:  qui  acci- 
piens  egteffu!  eA. 

8.  Et  apparuit  in  cheru- 
bim fimiiitudo  manûs  homi- 
nis  Aibius  pensai  eorum. 


5.  II.  Nouvelle  vifion  des  quatre  animaux  que  le  Prophète  avait  vus  broche 
U Jleuve  de  Chobar.  ^ 


9.  Voici  encore  ce  que  je  vis  : Il  me  parut 
quatre  roues  près  des  chérubins.  Il  y avoir  une 
roue  près  d’un  chérubin  , & une  autre  roue 
près  d’un  autre  cherubtn.  Les  roues  paroiflbient 
a les  voir  comme  une  pierre  de  chryfolite. 

10.  Et  toutes  les  quatre  paroiffoient  fem- 
blables , comme  (t  une  roue  étoit  au  milieu 
d’une  autre. 

1 1 Lorfqu’elles  marchoient  , elles  mar- 
ehoient  de  celui  des  quatre  côtés  qu'il  plaifoit 
à Cefprit  i & elles  ne  retournoient  point  en 
marchant  qu  elles  neujfent  achevé  leur  courfe. 
Mais  quand  celle  qui  étoit  la  première  alloit 
d’un  côté  , les  autres  fuivoient  aulTi-tôt  fans 
tourner  ailleurs , marquant  ainJi  Cunion  par- 
faite qui  était  entre  elles, 

1 2.  Le  corps  des  quatre  roues  , leur  cou  , 
leurs  mains , leurs  ailes  , c'ejl-â-dtre , leurs 


9.  Et  vidi , & ecce  qua- 
tuor rot*  juxta  cherubim  : 
rota  una  juxta  cherub  unum, 
& rota  aiia  juxta  cherub  u- 
nora  : Ipeciei  autem  rota- 
rum  erat  quafi  vifio  lapidic 
chr>'A>Iithi  ; 

10.  & afpeâus  earum  A- 
militudo  una  quatuor;  qdaA 
At  rota  in  medio  rot*. 

1 1.  Cumque  ambularent,’ 
in  quatuor  partes  gradieban- 
tur  : & non  revertebantur 
ambulantes , lêd  ad  locuin 
ad  quem  ire  declinabat  qu* 
prima  erat,  (équebaniur  & 
ceterz  , nec  converteban- 
tur. 


11.  Et  omne  corpus  ea- 
rum , 3c  colla  , & manus  , 

P P iij 
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St  penni,  & circuli,  plena 
eram  oculis , in  circuiiu  <|ua* 
tuor  roianim. 

IJ.  tt  rotas  iftas  Tocavit 
volubiles , audieme  me. 

>4.  Quatuor  autcm  faciès 
babcbai  unum  ; faciès  una  , 
faciès  chenib  : & faciès  (ê- 
cunda , faciès  hominis  ; & 
in  tertio  faciès  leonis  : St  in 
quarto  faciès  aquilx, 

K.  Et  elevata  funt  che- 
rubim  : ipfutn  eft  animal, 
quodvidecam  juxtaâuviuna 
Chobar. 

Cumque  ambularenc 
eherubim  , ibant  paciter  & 
rotr  juxia  ea:  & cùm  ele- 
varent  cherubim  alas  Tuas  ut 
exaltarentur  de  terra  , non 
refidebant  rotat,  fed  & ipfr 
juxu  erant. 

ir.Stantibus  illis,  ibbant: 
& cum  elevatis  elevaban- 
tur  : fpiritus  eniin  vitar  erat 
incis. 


moyeux , leurs  rais , leurs  jantes  J & leurs  CC£^; 
des  étoient  pleins  d’yeux  tout  autour. 

IJ.  Et  il  appella  ces  roues  devant  moi  les 
roues  Idgeres  , <i  caufe  de  leur  extrême  rapidité. 

14.  Chacun  de  ces  animaux  avoic  quatre 
faces  : la  première  étoit  celle  d’un  chdrubin , 
ou  d’un  boeuf,  la  féconde , celle  d’un  homme, 
la  troifieme  celle  d’un  lion ^ ôc  la  quatrième, 
celle  d’un  aigle.  * 

IJ.  Et  les  chérubins  s’élevèrent  en  haut. 
C’écoient  les  mêmes  animaux  que  j’avois  vûs 
près  du  fleuve  de  Chobar. 

1 6.  Lorfque  les  chérubins  marchoient  > les 
roues  marchoient  aulli  auprès  d’eux  ; & lors- 
que les  chérubins  étendoient  leurs  ailes  pour 
s’élever  de  terre , les  roues  n’y  demeuroient 
point , mais  elles  fe  uouvoient  auprès  d’eux. 

17.  Elles  demeuroient  quand  ils  demeiH 
roient  , fie  elles  s’élevoient  quand  ils  s’éle- 
voient,  parce  que  l’efprit  de  vie  étoit  en  elles, 
d*  leur  faifoit  Juivre  en  tout  les  mouvemens  des 
chérubins. 


it.  Et  egrefla  eft  gloria 
Domini  à limine  tem^  : & 
ftetit  fuper  cherubim, 

I y.  Et  elerantia  cherubim 
alas  fuas  , exaliata  funt  i 
terra  (oram  met  & illis  e- 
gredientibus  > rotz  quoque 
- lubfccutx  funt  : & ftetit  in 
introitu  port*  domûs  Do- 
snini  orientalis  : & gloria 
Dei  Ifrael  erat  fuper  ea. 


10.  Ipfum  eft  animal  , 
quod  vidi  fubter  Deum  If- 
tael  juxta  fluvium  Chobar: 
& intellexi  quia  cherubim 
clTent. 


ÿi.  Quatuor  Tulius  uni , 


1 8.  La  gloire  du  Seigneur  fortit  enfuite  de 
l’entrée  du  temple , ôc  fe  pla^a  fut  les  ché: 
rubins. 

ip.  Et  les  chérubins  étendant  leurs  ailes  ea 
haut , s’élevèrent  de  terre  devant  moi  ; ôc  locC 
qu’ils  partirent , les  roues  les  fuivirent  aufli , 
fie  les  chérubins  s’arrêtèrent  à l’entrée  de  la 
maifon  du  Seigneut  du  côté  de  l’orieiu  y fans 
entrer  dans  le  temple , pour  marquer  que  Dieu 
voulait  P abandonner  : & la  gloire  du  Dicud’lP 
raêl  étoit  fur  eux. 

30.  C’étoient  les  mêmes  animaux  que  )’a> 
vois  vûs  au-delTous  du  Dieu  d’ifraél , près  le 
fleuve  de  Chobar  , fie  je  reconnus  que  c’é- 
toient des  chérubins , félon  la  defcription  que 
j’avois  oui  faire  au  Grand  Prêtre  de  ceux  qui 
étoient  fur  le  propitiatoire. 

21.  Chacnn  d’eux  avoit  quatre  vUàges  fie 


l, 
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SiMttè  ailes  ; & il  paroiflbit  comme  une  main  & <]uatuof  al*  nui  : & fimî- 
’homme  fous  leurs  ailes.  hominis  fub 

alis  eorum. 

22.  Les  faces  qui  m’y  parurent,  leurre-  n. Et fimilîtndo yultuum 
gard  , 6c  cette  impétuofité  avec  laquelle  cha-  5°"“"  ’ ^ 

cun  raarchoit  devant  loi , étoient  les  mêmes  tuitu»  eomm  , & impetus 
que  i’avois  vus  près  du  fleuve  de  Chobar.  fînguiorum  ame  faciem 

* fiiam  ingredi. 


CHAPITRE  XL 


§.  I.  Trophttif  contre  Jezonias  & Pheliias  , qui  comredifoient  Us  paroUs  des 
Prophètes,  & fe  moquaient  de  leurs  menaces. 


* "L  ’EfprIt  enfuîte  m’éleva  en  haut , & me 
mena  à la  porte  orientale  de  la  maifon  du 
Seigneur , qui  regarde  le  foleil  levant.  Je  vis 
alors  à l’entrée  de  la  porte  vingt-cinq  hom- 
mes , ôc  j’apper<;us  au  milieu  d’eux  Jezonias 
flls  d’Azur,  ôc  Pheltias  fils  de  Banaias,  Prin- 
ces du  peuple  de  Juda. 

2.  Et  Pefprit  me  dit  ; Fils  de  l'homme,  ce 
font-là  ceux  qui  ont  des  penfées  d’iniquité , 
ôc  qui  forment  des  pernicieux  defleins  en 
cette  ville , 

5.  en  difant  : Nos  maifons  ne  font-eHes  pas 
bâties  depuis  long-tems  ; & ti ont-elles  pas  fub- 
fiflé  malpré  toutes  les  menaces  quonnous  a faites  ? 
Elles  fubfiPeront  encore  de  mime , & nous  les 
habiterons  jufqu’à  la  fin  de  notre  vie.  Car  cette 
ville , félon  Jeremie , eft  comme  la  chaudière 
qui  efi  fur  le  feu  ; ôc  nous  fommes  la  chair 
qtd on  mettra  dedans.  En  effet , ntms  y demeure- 
ront malgré  tous  les  efforts  de  nos  ennemis  ; & 
nous  rien  fortirons  point  que  nous  ne  foyons  morts  , 
tomme  f on  ne  tire  point  la  chair  de  la  marmite 
A quelle  ne  fait  cuite.  Voilà  comme  raifonnent  ces 
impies. 

4.  C’elî  pourquoi  prophétifez  fur  leur  fujetj 
fils  de  l’hommcj  prophétifez  ce  qui  leur  doit 
arriver^ 


T.  Et  elcTavitine  fpiritus  , 
& incroduxic  me  ad  ponam 
DomûsDomini  oricmalcm, 
qux  relpicit  ad  Iblis  ortum  : 
& ecce  in  introitu  ponz 
viginti-quinque  viri  : St  vidi 
in  medio  eomm  Jezoniam 
iilium  Aaur,  8c  Pheltiam  ii- 
lium  Banaiz , principes  po- 
puli. 

a.  Dixitque  ad  me:  Fili 
hominis , hi  funt  viri  qui  co- 
gitant iniquicatem , 8c  trac- 
tant conlîlium  pcflimum  in  '■ 
tube  ifta. 

3.  dicemes:  Nonne  dn- 
dum  zdificaiz  funt  domus-f 
bzc  eft  lebes  , nos  autesa  ' 
carnes. 


_ 4*  Idcirco  Taticinare  do- 
eil  i Vaticiaace  fiJi  liomicis,. 
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5.  Et  irruit  in  me  Tpirittus 
Domini , & dixit  ad  me  ; 
Loquere  : Hzc  dicic  Do- 
minus;  'Siclocuti  eftis,  do- 
mus  ITrael.  & cogitationes 
cordis  Tcllri  ego  novi. 


y.  En  même-tems  l’cfprit  de  Dieu  me  faî- 
fit , & me  dit  : Parlez  , cîr  dites  ; Voici  ce 
que  dit  le  Seigneur:  C’eft  ainfx  que  vous  avez 
raifonné  en  vous-même,  maifon  d’Ifraël  ; 
l'ai  entendu  ; car  je  connois  même  les  penfées 
de  votre  cœur , aujft  bien  que  les  œuvres  de  vos 
mains. 


Plurîmot  occtdifUs  sn 
urbe  hac  « & impleftis  vias 
ejus  imerrcâis. 

7.  Propterea  hrc  dîcit 
Dominus  Oeus  i Interfcâi 
veHri , <]uos  pofuidis  in  me> 
dio  ejus , hi  funt  carnes , & 
li£c  e(l  iebet  : & educam 
vos  de  medio  ejuj. 


8.  Gladium  metuiAIs  # 
Sc  gladium  tnducam  fuper 
vos»  ait  Dominus  Deus. 

9.  Ht  ejiciam  vos  de  me* 
dio  ejus  J daboque  vos  in 
manu  hoAium  ^ & faciam 
in  Yobis  judicia. 


10.  Gloria  cadetis:  in  fi- 
■ibus  Ifracl  judicabo  vos , 
& Tciciis  quia  ego  Domi- 
nus. 


Il,  HafC  non  erit  vobîs 
în  lebetem,  & vos  noneri- 
tls  in  medio  ejus  in  carnes: 
în  finibus  Ifracl  judicabo 
yos. 


II.  Et  fcictis  quU  ego 
f)ominus  : quia  in  prxceptis 
meis  non  ambuiafiis  » & ju> 
dicia  mea  non  feciftis,  fed 
juxra  judicia  Gentium,  qu£ 
circuicu  vcfiro  fimt  ^ clHs 
pperaUt 


6.  Vous  avez  tué  un  grand  nombre  deper- 
fonnes  dans  cette  ville , & vous  avez  rempli 
fès  murs  de  corps  morts. 

7.  C’eft  pourquoi  voici  ce  que  dit  le  Sei- 
gneur Dieu  : Ceux  que  vous  avez  tués , que 
vous  avez  étendus  morts  au  milieu  de  la  ville , 
ceux  là  font  la  chair , & la  ville  eft  la  chau- 
dière o« /7r  o«r  tVe  cow/«»7ér  ; mais  pour  vous» 
je  vous  ferai  fortir  du  milieu  de  cette  ville, 
dr  vous  ny  mourrez  point. 

8.  Vous  craignez  l’épée  , & je  ferai  tom: 
ber  fur  vous  l’épée , dit  le  Seigneur  Dieu. 

9.  Je  vous  chaflêrai  du  milieu  de  cette 

ville  ; je  vous  livrerai  entre  les  mains  des  en- 
nemis contre  vous  \ & j’exetcetai 

fur  vous  mes  jugemens. 

I O.  Vous  périrez  par  l’épée , mais  non  dans 
Jerufalem  ; car  je  vous  jugerai  dans  Reblaiha 
au  pays  d'Emath , fur  les  confins  d’Ifraël:  & 
vous  faurez  que  c’eft  moi  qui  fuis  le  Seigneur, 
lorfque  vous  verrez  s'accomplir  en  vous  tout  ce 
que  je  vous  ai  prédit. 

1 1 . Car  cette  ville  ne  fera  point  une  chau- 
dière à votre  égard  , ôc  vous  ne  ferez  point 
comme  la  chairau  milieu  d’elle , qui  y demeure 
jufquà  ce  quelle  foit  cuite;  mais  je  vous  jugerai 
dr  je  vous  ferai  périr  dans  les  confins  d’Ifraël. 

1 2.  Et  vous  faurez  que  c’eft  moi  qui  fuis  le 
Seigneur,  lorfque  je  vous  punirai  ainji , parce 
que  vous  n’avez  point  marché  dans  la  voie  de 
mes  préceptes , & que  vous  n’avez  point  ob- 
ferve  mes  ordonnances,  mais  que  vous  vous 
êtes  conduits  félon  les  coûtâmes  des  nations 
qui  vous  environnent. 

5.  IL 
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§.  II.  Pheltiai  meurt  pendant  qu'Ezechîel  prophttlfe.  Ezerhiel  affigé  de  cette 
mort , Je  proflerne  devant  le  Seigneur  , qui  lui  promet  de J'amîifier  ceux  qui 
Jant  dijperfes , & de  les  ramener  dans  la  terre  d’Ifrael, 


13.  Comme  je  prophétifois  de  cette  forte  , 
Pheltias  fils  de  Banaïas  mourut  tout  dun  coup. 
Alors  je  tombai  le  vilàge  contre  terre,  & je 
criai  à haute  voix , en  difant  : Hélas  ! hélas  ! 
hélas  y Seigneur  Dieu  ! vous  achevez  donc 
de  perdre  ce  qui  refte  d’Ifraël  ? 

1 4.  Et  le  Seigneur  m’adrefla  là  parole , & 
me  dit; 

I y.  A/bwjjfils  de  l’homme;  car  vos  frétés,  vos 
frétés , dis-je , vos  proches , & toute  la  mai- 
fon  d’Ifraël , en  un  mot,  tous  ceux  qui , cour 
obéir  à mes  ordres , fefont  rendus  aux  Cnaldeens , 
ér  à qui  les  habitans  de  Jerufalem  ont  dit , en 
leur  infultant  : Allez-vous-en  bien  loin  du  lieu 
où  habite  le  Seigneur , vous  qu’il  a rejettes  : mais 
pour  nous  nous  y rejierons  ; car  c’eft  à nous  que 
la  terre  a été  donnée  pour  la  polTéder  : tous 
ceux-là  y dis-je , e^ui  ont  fiuffert  ces  injùltes  fe- 
ront fauves  ; &je  veux  bien  que  tout  le  monde 
le fâche. 

t6,  C’eft  pourquoi  voici  ce  que  dit  le  Sei- 
gneur Dieu  : Quoique  je  les  aie  envoyés  fi 
loin  parmi  les  nations , fie  que  je  les  aie  dif- 
perfés  en  divers  pays , je  ne  laifferai  pas  de 
landifier  leut  petit  nombre  dans  les  pays  où 
ils  font  allés. 

1 7.  Dites-leur  donc  pour  les  confoler  ; Voici 
ce  que  dit  le  Seigneur  Dieu  : Je  vous  raflTem- 
blerai  du  milieu  des  peuples;  je  vous  réunirai 
des  pays  où  vous  avez  été  dilperfés,  fie  je 
vous  donnerai  encore  la  terre  d’Ifraël. 

1 8.  Oui  y je  la  donnerai  à ceux  qui  auront  fait 
ma  volonté.  Ils  y entreront  de  nouveau  , fie  ils 
ôteront  du  milieu  d’elle  tout  ce  qui  lui  a été 
un  fujet  de  chûte , & toutes  fes  abominations 

fes  idoles. 

19.  Et  je  leur  donnerai  un  même  cœur,  fie 

Tome  IP'.  Part.  11. 


13.  Et  eft  , cùm 

prophciarem  , Plieliias  fi- 
iius  Banaix  mortuus  efl  ; & 
cecitli  infèciem  meam  da- 
mans voce  magna  , & dixi  : 
Heu,  heu,  lieu.  Domine 
Deus  : conrummaiionem  tu 
facis  reliquiarum  Ifrael  ! 

■ 4.  Et  faâum  eft  verbuia 
Domini  ad  me,  dicens  : 

If.  Fili  hominis , fraires 
tui , fratrei  tui  viri  propin- 
qui  tui , & omnis  domus  If- 
rael , univerlî,  quibus  di- 
xerunt  habitatores  Jenilâ- 
lem  : Longe  recedite  à Do- 
mino , nobia  data  eft  terra 
in  pofleftlonem. 


16.  Propterea  hzc  dick 
Dominus  Deus , quia  longe 
feci  eos  in  Gemibus  , & 
quia  difperft  eos  in  terris  ; 
ero  eis  in  fanâificationem 
modicam  in  terris , ad  quas 
venerunt. 

17.  Propterea  loquere  : 
Hzc  dicit  Dominus  Deus  : 
Congregabo  vos  de  populis, 
Sc  adunabo  de  terris  in  qui- 
bus  difperli  eftis  , daboque 
vobis  humum  Ifrael. 

18.  Et  ingredientur  illuc  , 
& auferent  omnes  offenlio- 
nes , cunâaique  abomina- 
tiones  ejus  de  ilia. 


jf.  Et  daboeiscorunum, 

Qq 
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& rpiritum  novum  tribuam 
in  vifceribus  eonim  : & au- 
feram  corlapideum  de  car- 
ne corum  , & dabo  eis  cor 
carneiun  : 

>0.  ut  in  przceptii  mcit 
ambulent  , & judicia  mea 
cnOodiant,  facianique  ea  ; 
& fini  mihi  in  populum,  & 
ego  fim  eis  in  Deum. 


je  répandrai  dans  leurs  entrailles  un  efprit  nou- 
veau ; j’ôtcrai  de  leur  chair  le  cœur  de  pierre 
y ej},  Sx.  je  leur  donnerai  un  cœur  de 
chair, 

20.  afin  qu’ils  marchent  avec  docilité  dans 
la  voie  de  mes  préceptes  , qu’ils  gardent  ce 
que  je  leur  ai  ordonné , & qu’ils  le  fartent , 

Îu’ils  foient  mon  peuple , & que  je  fois  leur 
)ieu. 


i I . Quorum  cor  poft  of- 
fendicula  & abominationes 
fuis  ainbulat,  horum  viam 
in  capiie  Tuo  ponam  , dicit 
Domious  Deus. 


il.  Et  elevavemnt  che- 
nibim  alas  fuas  , & rotz 
eum  eii  : & gloria  Dei  If- 
lael  erat  fuper  ca. 


13. Et  afeendit  gloria Do- 
Domini  de  medio  civitaiis , 
fteiitque  fuper  montera  qui 
e(l  ad  Oriemem  urbis. 


2 1 . Mais  pour  ceux  dont  le  cœur  idolâtre 
s’abandonne  à ce  qui  leur  e(l  un  fujet  de 
chute , Sx  à leurs  abominations  , je  ferai  re> 
tomber  leurs  crimes  fur  leurs  têtes , dit  le  Sei- 
gneur Dieu. 

22.  Alors  les  chérubins  éleverent  leurs 
ailes  en  haut,  les  roues  s’élevèrent  avec  eux  , 
Sx  la  gloire  du  Dieu  d’ifraél  étoit  fur  les  ché- 
rubins. 

23.  Et  la  gloire  du  Seigneur  monta  du  mi- 
lieu de  la  ville , Sx  alla  s’arrêter  fur  la  monta- 
gne qui  eft  à l’orient  de  la  ville , four  montrer 
qu'il  r abandonnoit , & qu’il  la  livrait  à fes  en- 
nemis. 


n.  Et  fpiritus  leiravit  24.  Après  Cela , l’efptit  m’éleva  en  haut 
TM  , adduxitqw  m Chai-  ^ ramena  en  vifion  par  la  vertu  de  l’ef- 

dxsifn  3u  tr&nifnij?r&tioncfn  ) , . ia*  i j / ^ i i • 

in  vifione,  in  iniritu  Dei-:  prit  de  Dicu  en  Chaldéc , vers  le  peuple  qui 
& fiiblata  eft  à me  .vifio  ^toit  Captif.  Et  la  vifion  que  j’avois  eue  s e- 
quamvidetam.  tant^évanoüie  de  mon  efprit,  & ayant  dif^ 

paru , 

lî.Etlocututfumadtranf-  2 J.  je  dis  au  peuple  capdf  tout  ce  que  le 
Seignem  m'avoitfeinoit. 

»ihi4 
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CHAPITRE  XII. 


§.  I.  Ezechtel  prédit , par  different  fignet  que  Dieu  lui  marque , la  eapikiié 
des  habitant  de  Jerujalem  de  leur  Roi.  Le  Seigneur  ne  tes  fait  pas  tous 
périr  ; mais  il  en  réferve  un  petit  nombre  qu'il  difperfe  parmi  les  nations , afn 
qu’ils  y publient  la  grandeur  de  leurs  crimes  , & ta  Jcvéïité  defajujlice. 


* -L  E Seigneur  m’adrefla  encore  la  parole , 
& me  dit  : 

2.  Fils  de  l’homme  ) vous  demeurerez  au 
milieu  d’un  peuple  qui  ne  ceffe  point  de  m’ir- 
riter , au  milieu  de  ceux  tjui  ont  des  yeux 
pour  voir , ôc  ne  voient  point , qui  ont  des 
oreilles  pour  entendre , 6c  n’entendent  point , 
parce  que  c’eft  un  peuple  qui  m’irrite  fans 
cejfe , S"  qui  s’endurcit  dans  fa  propre  malice. 

J.  Vous  donc,  fils  de  l’homme,  préparez 
pour  vous  ce  que  peut  avoir  une  perfonne 
qui  quitte  Ton  pays  pour  aller  ailleurs.  Vous 
ferez  tranfportcr  vos  meubles  devant  eux  en 
plein  jour , ôc  vous  pafTerez  même  d’un  lieu 
a un  autre  devant  leurs  yeux , pour  voir  s’ils 
y feront  attention  : ce  qui  pourrait  bien  ne  pas 
arriver',  car  c’eft  un  peuple  qui  ne  cefle  point 
de  m’irriter  , qui  s'aveugle  lui  - même  fur 
tout  ce  qui  pourrait  le  toucher. 

4.  Vous  tranfporterez  donc  hors  de  chez 
vous  à leurs  yeux  pendant  le  jour  tous  vos 
I meubles  , comme  un  homme  qui  déloge  ; 

ôc  vous  en  fortirez  vous-même  le  foir  devant 
eux , comme  un  homme  qui  fort  de  chez  lui 
pour  aller  demeurer  alleurs. 

Et  pour  leur  rendre  encore  cette  figure  plus 
fenfible , percez  devant  leurs  yeux  la  muraille 
de  votre  maifon  , ôc  fortez-en  par  l’ouverture 
que  vous  aurez  faite. 

6.  Et  enfuite  vous  aurez  des  hommes  qui 
vous  porteront  fur  leurs  épaules  devant  eux; 
on  vous  emportera  ainft  dans  l’obfcurité  ; vous 


I.  Et  fsâus  eft  fermo  Do- 
mini  ad  me  , dicens  : 

a.  Fiii  bominis,  in  medio 
domûs  exalpcraniis  tu  ha- 
bitas: qui  oculos  habent  ad 
videndum , & non  vident; 
& aures  ad  audiendum , & 
non  audiunc  : quia  domua 
exatperans  eft. 


3.  Tu  ergo,  fili  hominiS) 
fac  tibi  va&  tranfmigratio- 
nis , Sc  tranfmigrabis  pet 
diem  cotam  cis  : tranfmi- 
grabis  autem  de  loco  tuo  ad 
locum  aUenim  , in  conC- 
peAu  eorum  , fi  forte  afpi- 
ciant  : quia  domus  exafpe- 
tans  eA. 


4.  Et  efFeres  foras  valâ 
tua  quafï  valâ  tranfmigran- 
tis  pet  diem  in  conlpcAu 
eorum:  tu  autem  egredieris 
velpetc  cotam  eis  , (icut  e- 
greditur  migrans. 


î.  Ante  oculos  eorum 
perfode  tibi  parietem:  & e- 
gredietispereum. 


6.  In  conipedtu  eorum  in 
humeris  potiabeiis , in  ca- 
ligine  effcrcris  : fâciem  tuara 
velabis , & non  videbis  tet- 

Qq  ‘i 
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nm  ; quia  portenram  dedi 
te  domui  luael. 


7.  Feci  ergo  fieut  prxee- 
pcrat  mihi  Dominus  : valà 
mea  protuli , quafî  vas  tranf- 
inigrantif  per  diem  : & vef^ 
pete  perfodi  mihi  parietem 
manu:  & incaligine  egreOtit 
fum , in  huineris  ponatu]  in 
confpeâu  eorum. 


S.  Et  ra&ui  ell  Termo  Do- 
mini  tiune  ad  me , dicent  : 

9.  Fili  liominisi  numquid 
non  dixerunt  ad  te  domui 
Ifrael , domui  exafperani  ; 
Qaid  eu  facii  ? 

10.  Die  ad  eoi  : Hzc  di- 
cit  Dominus  Deus  : Super 
ducem  Onui  iftud,  qui  efl  in 
Jcrufalem,  & fupet  omnem 
domum  Ifrael,  quz  eft  in 
medio  eorum. 


Tl.  Die:  Ego  portentum 
7e(lrum  : quomodo  feci , fie 
Hé:  illii , in  iranfmigratio- 
nenijSr  in  capiiriutem  i- 
bunt. 


> i.  Et  dux , qui  eft  in  me- 
dio eorum , in  liumeris  por- 
tabitur , in  caligine  egredit- 
rur:  parietem  perfodient  ut 
educant  eum  : faciei  ejui 
operietur  ut  non  videat  o- 
oulo  terram. 


TJ.  Et  entendam  rete 
Tneum  fuper  eum,  & ^apie^ 
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vous  mettrez  un  voile  fur  le  vifage  > 6c  vous 

ne  verrez  point  la  terre  ; car  je  vous  ai  choifi 

f)our  être  dans  roules  vos  aêlions  un  prodige  à 
a maifon  d’Ifraêl , & un  figne  de  tout  ce  qui 
lui  doit  arriver. 

7.  Je  fis  donc  ce  que  le  Seigneur  m’avoit 
commandé.  Je  tranlportai  mes  meubles  en 
plein  jour , comme  un  homme  qur  déloge 
pour  aller  ailleurs.  Le  foir  je  fis  de  ma  propre 
main  un  trou  à la  muraille  de  ma  maifon,  de 
je  fortis  far  cette  ouverture  dans  l’obfcurité , des 
hommes  me  porttnt  fur  leurs  épaules  devant 
tout  le  peuple. 

8.  Le  matin  le  Seigneur  m’adrelTa  là  parole  j 
& me  dit  : 

9.  Fils  de  l’homme , le  peuple  d’Ifraël,  ce 
peuple  qui  m’irrite  fans  cejjie  , ne  vous  a-t-il 
point  dit  : Qu’eft-ce  donc  que  vous  faites  ? 

I O.  S'ils  vous  font  cette  quejiion  , dites-leur  : 
Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  Dieu  : Ce  que  je 
viens  défaire  eji  la  figure  du  poids  de  miferes 
qui  tombera  fur  le  chef,  c’efi-à-dire  fur  le  Roi 
qui  efi  dans  Jerufalem  , fie  fur  toute  la  mai- 
ion  d’Ifraël  qui  efi  au  milieu  d’eux. 

II.  Dites-leur  encore  : Je  fuis  le  prodige 
qui  prédis  leurs  maux.  Ils  foulfriront  tout  ce 
qui  efi  repréfenti  par  ce  que  j’ai  fait  ; ils  paflê- 
ront  ainfi  d’un  pays  à un  autre , 6c  feront  em- 
menés captifs  dans  une  terre  étrangère. 

12,  Le  chef,  ouïe  prince  qui  eft  au  milieu 
d’eux , fera  emporté  fut  les  épaules  de  fes  fol- 
dats  ; il  fortira  de  Jerufalem  dans  l’obfcurité 
de  la  nuit  ; ils  perceront  la  muraille  pour  le 
faire  fortit  de  la  ville  : mais  toutes  ces  précau- 
tions feront  inutiles  ; il  tombera  entre  les  rhains 
de  fes  ennemis , qui  lui  arracheront  les  yeux  , de 
forte  que  fon  vifage  fera  pour  toûjours  couvert 
d’un  voile  de  ténèbres , afin  que  fon  œil  ne  voie 
tien  fur  la  terre. 

1 3 . Car  je  jetterai  mon  rets  fur  lui , ôc  il 
fera  pris  dans  mon  fileu  Je  l’emmeneui  à. 
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Babylone  dans  la  terre  des  Chaldéens.  Ce- 
pendant comme  on  lui  aura  arraché  les  yeux , 
li  ne  la  verra  point , & il  y mourra. 

14.  Je  difperferai  de  tous  côtés  ceux  qui 
font  autour  de  lui , tous  ceux  qui  le  gardent 
& qui  compofent  fes  troupes  ; & je  les  pour- 
fuivrai  l’épée  nue. 

1 y.  Et  ils  fauront  que  c’eft  moi  qui  fuis  le 
Seigneur , quand  je  les  aurai  répandus  en  di- 
vers pays , & que  je  les  aurai  difperfés  parmi 
les  peuples , comme  je  les  en  ai  menacés  , en 
punition  de  leurs  crimes  qu’ils  reconnoîtront  alors. 

16.  Car  je  me  réferverai  d’entr’eux  un  pe- 
tit nombre  d’hommes  qui  ééhapperont  à l’é- 
pée , à la  famine  ôc  à la  pelle , afin  qu’ils  pu  - 
blient tous  leurs  crimes  parmi  les  nations  où 
ils  auront  été  envoyés.,  & qu’elles  fâchent 
que  c’eft  moi.  qui  fuis  le  Seigneur,  eir  ^ueje 
nai  pas  abandonné  mon  peuple  par  foiblejje  , 
mais  par  jujiice  , & pour  le  punir  de  fes  péchés. 


fur  in  fagena  mea  : & rtîJu- 
cam  eum  in  B.tbylcnem  in 
tcrram  OialJjcoium  : 6:  jp- 
fam  non  videbic  , ibique 
moriecur. 

14.  Et  omnes  qui  circa 
eum  Tunt , prxfîdium  ejus, 
& agmina  ejus , diipergam 
in  omncm  venium  : & gU- 
dium  craginabo  po(l  eoi. 

If.  Et  (cient  quia  ego 
DominuSy  quando  diipcrlê- 
ro  ilios  in  Genribus , Sc  di(^ 
reminavero  eos  in  terris» 


1^.  Et  relinqnam  ex  cîf 
Tiros  paucos , à gladio  , 6c 
famé,  & pcftilemia : ut  e- 
narrent  omnia  fcelera  e^ 
rum  in  Gentibus , ad  quac 
ingrediemur;  & fciem  quia- 
ego  Dominus» 


§.  H.  Maux  que  doi'vent  fouffrir  les  hahUans  de  Jerufaîem  de  tout  le  pays 
d^IfraèL  Defolation  de  cette  terre  Ù*  de  toutes  Jes  villes*  Les  vijtons  des 
Prophètes  feront  bien-tot  accomplies,. 


17.  Le  Seigneur  m’adrelTa  encore  fk  parole  , 
& me  dit  : 

1 8.  Fils  de  l’homme , mangez  votre  pain 
dans  l’épouvante  ; bûvez  votre  eau  à la  hâte, 
& dans  la  uiftefle. 

19.  Et  vous  direz  à ce  peuple  : Voici  ce 

Sue  le  Seigneur  Dieu  dit  à ceux  qui  habitent 
ans  Jerufaîem  dans  le  pays  d’Ifrael.  Ils  man- 

Îjeront  de  même  pendant  le  fiége  de  cette  ville 
etir  pain  dans  la  frayeur  , & ils  boiront  leur 
eau  dans  l’aftliâion  ; Ôc  cette  terre  autrefois  fi 

Feuplée  deviendra  toute  dcfolée , à caufe  de 
iniquité  de  tous  ceux  qui  y habitent , qui  fe- 
ront emmenés  captifs, 

20.  De  forte  que  ces  villes  qui  font  main- 


17.  Et  faftu,  eft  têrmo 
Domini  ad  me  diceni  : 

lIfFili  hominis,  panem 
tuum  in  coniurbatione  co- 
mede:  fed  & aquam  tuam 
in  feQinaiione  & moerore 
bibe. 

lÿ.  Et  dice,  ad  populum’ 
tenz  : Hzc  dicii  Dominus 
Deus  ad  eos , qui  habitant 
in  Jerulalem  in  terra  Ifniel  : 
Panem  Tuum  in  Ibtiicitudine 
comedent  , & aquam  fuam 
in  defolatione  bibent  : ut 
deroletur  tetra  d multitu*' 
dine  fua  , propter  iniquita- 
tem  omnium  qui  habiunc. 
in  ea. 


10,  Et  ciritatet  quz  nunr 

Qq  iij 
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CHAPITRE  XIII. 


I.  Malhtur  aux  Prophètes  qui  parlent  de  leur  tète , qui  prophttifent  le  men- 
songe , qui  annoncent  la  paix , lorfjuil  n'y  a point  de  paix , Ù"  qui  enduijent 
la  muraille  avec  de  la  boue  feule , Jans  y mêler  de  la  paille. 


* *L  R Seigneur  me  parla  encore  en  ces  ter- 
mes , & me  dit  : 


I,  Et  Giâuj  eft  fermo  Do- 
xnini  ad  me  , dicens  : 


2.  Fils  de  l’homme , adreflez  vos  prophé- 
ties aux  Prophètes  d’Ifracl , qui  fe  mêlent  de 
prophétiferÿâwr  que  je  les  aie  envoyés  ; ôc  vous 
direz  à ces  gens-là  qui  prophëtifent  de  leur 
tête  : Ecoutez  la  parole  du  Seigneur. 

}.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  Dieu:  Mal- 
heur aux  Prophètes  infenfés  qui  fuivent  leur 
propre  efprit , qui  veulent  prédire  les  chofes  fu- 
tures y ôc  qui  ne  voient  rien  de  ce  que  je  dois 
faire. 

4.  Vos  Prophètes  y 6 Ifraël , au  lieu  de 
vous  fecourir  dans  les  jours  de  votre  affiiÛion  , 
ont  été  comme  des  renards  dans  les  déferts, 
qui  ne  penfent  quàfuir&  à fe  cacher. 

J.  En  ^et , vous  n’êtes  point  montés  contre 
t ennemi , Prophètes  lâches  & infenps  ; ôc  vous 
ne  vous  êtes  point  oppofés  comme  un  mur 
pour  la  défenfe  de  la  maifon  d’Ifraël , pour 
tenir  ferme  dans  le  combat  > au  jour  de  la 
colere  du  Seigneur.  Mais  ils  font  lâches , ti~ 
mides  & menteurs. 

6.  Ils  n’ont  que  des  vifions  vaines , ôc  ils 
ne  prophétifent  que  le  menfonge  , en  difant  : 
Le  Seigneur  a dit  ceci;  quoique  le  Seigneur 
ne  les  ait  point  envoyés  : ôc  ils  perfiflent  à 
affûter  ce  qu'ils  ont  dit  une  fois. 

7.  Les  vifions  que  vous  avez  eues  ne  font- 
elles  pas  vaines  ? ôc  les  prophéties  que  vous 
publiez  ne  font-elles  pas  pleines  de  menfon- 
ges  ? Et  après  cela , vous  dites  ; C’ell  le  Sei- 


1.  Fili  honinîj , Taticina- 
r«  ad  prophetas  I Trael , qui 
prOijheiant , St  dices  pro- 
phecamibus  de  corde  (ûo  : 
Audite  vetbum  Domioi  : 


5.  Hxc  dicit  Dominas 
Deus  : V*  propheiis  in/î- 
pientibus  , qui  requuniut 
ipiritum  fauni , & nibil  vi- 
dent. 


4.  Qua(i  vuîpes  in  defer- 
lis , prophetx  lui  Ifrael  e- 
rant. 


S.  Non  afeendiftis  ex 
adverlb  , neque  oppofuiOit 
murum  pro  domo  liVael . ut 
(larrtis  in  przlio  in  die  Do- 
mini, 


6.  Vident  vana  , & divi- 
nant  mcndacium  dicentes , 
Ait  Dominus  ; cùm  Do- 
minus  non  miferit  eos  : St 
perfeveraverunt  conficmaie 
fermonem. 

7.  Numquid  non  vifio- 
nem  cafTam  vidifUs , & divi- 
nationem  mendacem  locuii 
eflis?  & diciris , Ait  Domi- 
nus ; cùm  ego  non  lim  lo- 
cuius. 
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8.  Proptereà  hjtc  dicit 
Dominus  Deus  : Quia  io- 
cu(i  eftit  vana  , & vidiflis 
mendacium  : ideo  ccce  ego 
ad  vos  , dicit  Dominai 
Deus  : 

9.  Et  erit  manus  mea  Ta- 
per propheras  < qui  vident 
yana  , & divinant  monda- 
cium  : in  conli'io  populi 
mei  non  erunt  ; & in  fcrip- 
tura  domûs  ITrael  non  Icri- 
bentur , nec  in  terram  IT 
rael  ingredientur  : ic  fcie- 
tii  quia  ego  Domiuus  Deus. 


10.  Eô  qu&d  deceperint 
eopulum  nieum , dicentes  : 
Fax , & non  eH  pax  : & ipTe 
zdificabat  parietem  , illi 
auiem  liniebant  oum  luto 
abfque  paleis. 
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gneur  qui  a parle  , quoique  ce  ne  foit  point 
moi  qui  ait  parlé. 

8.  C’eft  pourquoi  "voici  ce  que  dit  le  Sei- 
gneur Dieu  J Parce  que  vous  avez  publié  des 
chofes  vaines  , & que  vous  avez  eu  des 
vilions  de  menfonge , je  viens  à vous , dit  le 
Seigneur  Dieu. 

p.  Ma  main  s’appéfantira  fur  les  Prophe- 
phetes  qui  ont  des  vifions  vaines , qui  pro- 
phétifent  le  menfonge.  Ils  ne  fe  trouveront 
point  dans  l’alfembléc  de  mon  peuple  bten 
aimé-,  ils  ne  feront  point  écrits  dans  le  livre  de 
la  mailbn  d’Ifraël;  & vous  faurez  que  c’eft 
moi  qui  fuis  le  Seigneur  Dieu , lorfque  vous 
verrez  F accompliff^ement  de  ce  que  je  prédis  au- 
jourd’hui contre  ces  faux  Prophètes  , (Èr  que  je 
les  aurai  accablés  de  maux , comme  ils  le  méri- 
tent ; 

lo.  parce  qu’ils  ont  féduit  mon  peuple,  en 
lui  annonçant  la  paix  , lorfqu’il  n’y  avoir  point 
de  paix.  Lorfque  mon  peuple  bâtilfoit  une 
muraille , ils  l’ont  enduite  avec  de  la  boue 
feule  , fans  y mêler  de  la  paille  , cejl-à-dire  , 
qutls  ont  ftaté  les  vaines  efpérances  de  mon 
peuple  par  des  promejfes  qui  n avaient  rien  de 
folide. 


II.  Dieu  renverfera  tous  les  projets  des  Juifs , qui  ne  font  point  conformes  à 
fes  dejfeim.  U fera  périr  les  faux  Prophètes  qui  les  avaient  approuvés. 


11.  Die  ad eos  qui  liniunt 
abfque  cemperatura  , quùd 
calurui  fît  : erit  enim  im- 
ber inundans  dabo  lapi- 
des prargrandes  defuper  ir- 
ruentes  » & venium  procel- 
\x  difTipancem. 


II.  Siquidem  ccce  ceci- 
dir  paries  : numquiJ  non  di- 
cetur  vobis:  übi  cft  litura , 
quam  liniAis  î 


1 1 . Dites  à ceux  qui  enduifent  la  muraille 
làns  y rien  mêler  , qu’elle  tombera  , parce 
qu’il  viendra  une  forte  pluie  qui  la  renverfera  , 
que  je  ferai  tomber  degrolTes  pierres  qui  l’ac- 
cableront, 6c  fouffler  un  vent  impétueux  qui 
la  jettera  par  terre. 

1 2.  Et  quand  on  verra  que  la  muraille  fera 
tombée,  ne  vous  dira-t-on  pas  alors  ; Où  eft 
l’enduit  dont  vous  l’avez  enduite?  Que  font 
devenues  les  belles  promejfes  que  vous  avez  fai- 
tes à ce  peuple , & par  le f que  lies  vous  f avez  en- 
durci 
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•durci  contre  les  menaces  du  bei faneur  ! 

• 1 J . C’eft  pourquoi  voici  ce  que  dit  le  Sei- 
gneur Dieu  : Je  ferai  éclater  des  tourbillons 
& des  tempêtes  dans  mon  indignation  , les 
torrens  de  pluie  fe  déborderont  dans  ma  fu- 
reur , & de  grofles  pierres  tomberont  dans 
nia  colere , pour  renverfer  tout  ce  qui  fe  ren- 
contrera. 


313 


13.  Proptcrea  hjtc  dîctt 
Domtnus  Deus  : £c  erum- 
perc  faciam  fpiritum  tem- 
ptrftatum  in  in  Itgnanone 
mea  , & imbcr  tnundans  in 
furore  meo  erit  : 8c  lapides 
grandes  in  ira  in  coniUinp- 
tionem. 


i^-.  Et  je  détruirai  la  muraille  que  vous 
avez  enduite  fans  rien  mêler  avec  la  boue; 
je  1 égalerai  à la  terre  , £c  on  verra  paroître  fes 
fondemens,  elle  tombera:  & celui  <.u  l'azoit 
enduite  fera  enveloppé  dans  fa  ruine  , ôc  vous 
faurez  que  c’eft  moi  qui  fuis  le  Seigneur. 

I y . Mon  indignation  fe  fatisfera  dans  la 
ruine  de  la  muraille , & dans  la  perte  de  ceux 
qui  1 enduifcnt  fans  y mêler  ce  qui  l’auroit 
affermie.  Je  vous  dirai  alors  : La  muraille 
neft  plus,  ôc  ceux  qui  l’avoient  enduite  ne 
font  plus. 

1 6.  Ils  ne  font  plus , ces  Prophètes  d’Ifraël 
qui  fe  mêloient  de  prophétifer  à Jerufalem  , 
^ pour  elle  des  vifions  de  paix  , 

lorfqu’il  n’y  avoit  point  de  paix  à ejpèrer  pour 
elle , dit  le  Seigneur  Dieu. 


14.  Et  drftruam  patictem,' 
quem  linillis  abfqiie  lem- 
peramento  ; Sc  adcij  i.ibo 
eum  terrât , & revelabitut 
rundaincntum  ejus  : & ca- 
det , & con.ùmeiur  i(.  ine- 
dio  ejus;  & fcicüs  quia  ego 
fum  Uominus. 

H.  Et  coinpiebo  l'ndig- 
fiaiionem  meam  in  parietCi 
& in  his  qui  liniunt  eum 
abfque  cemperamento , di- 
camque  vobis:  Non  eft  pa- 
ries,  & non  fuot  qui  liniunt 
eum. 

té.  Prephetat  irrael , qui 
prophetant  ad  Jerufalem  « 
& vident  ei  vilionem  pacis: 
& non  eft  pax,  ait  Domit 
nui  Deui. 


$.111.  Prophétie  contre  les  filles  d'ifraél , qui  fe  mêlent  de  prophétifer  de  leur 
tete  , ér  qui  préparent  des  coujpnett  pour  les  mettre  fous  tous  les  coudes  , en 
faiortfam  toutes  les  pajfions  des  hommes , ér  les  rajjùrant  contre  les  mena- 
ces du  Seigneur. 


17.  Et  vous,  fils  de  l’homme  , tournez  le 
’vifagé  contre  les  filles  de  mon  peuple  , qui 
fe  mêlent  de  prophétifer  de  leur  tête  & de 
leur  propre  cœur;  ôc  prophétifez  contre  elles. 

18.  Et  dites:  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur 
Dieu  : Malheur  à celles  qui  préparent  des 
couftinets  pour  les  mettre  fous  tous  les  cou- 
des , ôc  qui  font  des  oreillers  pour  en  ap- 
puyer la  tête  des  perfonnes  de  tout  âge  , afin 
de  furprendre  ainft  les  âmes , en  les  flatant 
dans  leurs  pajfions  criminelles  ; ôc  qui  , lorf^ 

Tome  IKs  Part,  IL  i - 


17.  Et  tu  fîli  hominif* 
pone  faciem  lu^m  contra 
filtas  popult  cui  , qux  pro- 
phetant de  corde*  luo  : 8c 
vatkinare  <uper  cas , 

18.  die  : Harc  dicit  Do- 
minus  Deub  ; V*  cixx  con- 
fuitnt  puWUios  iub  omnî 
cubito  minus  : 8(  faciunt 
cervicalia  (Ub  capice  uni- 
verfx  xtans  ad  capiendiis  a- 
nimas  : & cùm  c.'.perent  a- 
ninus  popu'i  met , vivificA- 
banc  animas  eorunu 

Rï 
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qu’elles  ont  furpris  les  âmes  de  mon  peuplé; 
^ quelles  leur  ont  donné  la  mort  en  les  portant 
au  péché , les  affûtent  que  leurs  âmes  font  plei- 
nes de  vie. 

19.  Etviolabant  me  ad  ij,.  Elles  Ont  détruit  la  vérité  de  ma  pa- 

populum  meum  , propter  i j r • j i ‘ 

pugiiium  hordei , & fng-  role  dans  1 efptit  de  mon  peuple  pour  un  peu 
men  panis,  ut  interfiçercnt  d’orge , & pour  un  motceaude  pain , & elles 
animas  qur non monuniur,  maHieureufement  trompé,  en  menaçantde 
non  vivunt , memientes  *3  mort  les  ames  qui  ne  devoient  point  mou- 
populo  meo  credenti  mcn-  rir , ôc  promettant  la  vie  à celles  qui  ne  de- 
' voient  point  vivre , fit  féduifant  ainji  par  leurs 

menfonges  la  crédulité  de  mon  peuple  : car 
elles  l’ont  ajjurè  contre  ma  parole , que  ceux  qui 
Je  rendroient  aux  Chaldéens  périraient , que 
(eux  qui  rejler oient  à Jerujalem  pour  la  déjen-^ 
dre  feraient  fauvés. 

10.  Propter  hoc  hase  dicit  20.  C’eft  pourquoi  voici  ce  que  dit  le  Sei- 
Dommus  Deus:  Ecce  ego  „neur  Dieu  : Je  viens  à vos  couflinets  par 

ad  pulvilios  veUros , qui-  i r i i-  t ' 

bus  vos  capuis  animas  yo-  ieiqucis  VOUS  lurprenez  les  ames  y comme 
lames  ! & dirumpam  eos  de  des  oifeauxl  Qu’on  prend  dans  leur  vol  i 

bnichns  veftris  ; & dimit-  - • ^ /r  L * 

tam  animas  quas  vos  capi-  romprai  VOS  couümets  entre  vos  bras  ije 
tis , animas  ad  volandum.  découvrirai  VOS  menfonges  ér  vos  artifices , ôc  je 
laifferai  aller  les  ames  que  vous  avez  prifes  > 
ces  ames  qui  dévoient  voler  , & que  vous  re- 
tenez  captives. 

it.  Et  dirumpam cervi-  2 1.  Je  romprai  VOS  oreillers,  je  délivrerai 

peuple  de  votre  puiffance , & ils  ne 

pulum  meum  de  manu  vel-  g.  • '/*/  * 

tra  , neque  erunt  ultra  in  Ictont  plus  a 1 avenir  expolés  en  ptoïc  entre 

manibus  veftris  ad  prardan-  yOS  mainS  , & VOUS  faurez  OUe  c’eft  moi  QUI 
dum  : 8c  fcietis  qui.a  C£o  r • i o • / /^  . * • S 

Dominus,  ® luis  le  Scigncur,  lorf que  vous  aurai  rendu 

tout  le  mal  que  vous  avez  fait. 

*1.  Pro  eo  ^ôd  moiTere  2 2.  Car  VOUS  avez  affligé  le  cœur  du  jufte 
t'em^go.ifn^Tn"?rbtr;  f^r  de  fauffes  fupDofitions  , lorlqueje  ne  l’a- 
it conforuiftis  manus  impii , VOIS  point  attrifté  moi-mcme  , & vous  avez^ 
nt  non  revcrtereiur  à via  fortihé  les  mains  de  l’impie  , pour  l'empê- 

fiia  mala,  & Tivcret  : _l  J • j i ■ * T _ 

cher  de  revenir  de  la  vote,  mauvaile  er  cor- 
rompue, ôc  de  trouver  la  vie  , en  fai  font  ma 
volonté. 


»}.  propterea  vana  non 
TÎdebitis  , & divinaiiones 
«on  divinabitis  ampHùs , & 
ciiuis  popuUim  m^um  de 


2 J.  C’eft  pourquoi  vous  n’aurez  plus  vos^ 
fauffes  vifions  à l’avenir , 6^  vous  ne  débite- 
rez plus  vos  divinations  phamafiiques , patee 
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que  je  délivrerai  mon  peuple  d’entre  vos  manu  veftm : & fcîctit 
mains  : & vous  faurez  par  votre  propre  expé-  *8<>  Dommut. 
r/Vnff  que  c’eft  moi  qui  fuis  le  Seigneur,  lorp 
que  je  vous  aurai  traités  comrpe  vous  le  méritez. 


CHAPITRE  XIV. 


§1.  Quelques  anciens  d’ifraél  viennent  trouver  Ezecfiiel , pour  apprendre  de 
lui  la  volonté  du  Seigneur.  Dieu  lui  découvre  leur  hvpocrijie  6"  leur  attache- 
ment aux  idoles.  Il  les  menace  de  les  perdre,  aujji-bien  que  les  faux  Pro- 
phètes qu'ils  vont  conj'ulter. 


Uelques-uns  des  plus  anciens  d’Ifraël 
m'étant  venus  voir  , ils  s’aflirent  devant  moi. 

2.  Alors  le  Seigneur  m’adrelTa  fa  parole  , 
& me  dit  : 

J.  Fils  de  l’homme  ,ceux  que  vous  voyez 
ont  dans  le  cœur  leurs  impuretés  ordinaires; 
ils  font  pleins  d’attachement  pour  leurs  idoles  ; 
& ils  fe  font  affermis  dans  cette  iniquité  fean- 
daleufe  , quoique  le  contraire  paroiffe  fur 
leur  vifàge.  Comment  donc  répondrai- je  aux 
demandes  qu'ils  me  font  ? 

4.  C’eft  pourquoi  parlez-leur,  & leur  dites: 
Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  Dieu  : Tout 
homme  de  la  maifon  d’itraël  qui  a renfermé 
fes  impuretés  dans  fon  cœur  , & qui  s!ell 
affermi  dans  fon  iniquité  fcandaleufe  er  dans 
fon  attachement  impie  pour  les  idoles , quoiqu’il 
fàffe  paroître  le  contraire  fur  fon  vifage  , & 
qui  viendra  trouver  Ij^Propheie  pour  favoir 
pr  lui  ma  réponfe  , je  lui  répondrai , moi 
qui  fuis  le  Seigneur  , félon  toutes  fes  impu- 
retés qu'il  cache  en  lui-même , & qui  me  font 
néanmoins  très-connues  ; 

y.  afin  que  la  maifon  d'Ifraël , interprétant 
ma  réponfe  félon  fes  déftrs , foit  furprife  dans  le 
déreglement  de  fon  cœur , par  lequel  ceux  qui 
la  compofent  fè  font  retirés  de  moi  poux  fuivre 
toutes  leurs  idoles 


I.  Et  venerunt  ad  me  viri 
têniorum  Ithiel  1 & lede- 
runt  conm  me. 

1.  Et  faâus  eft  fetmo  Do^ 
mini  ad  me , dicens  : 

Fili  hominis , riri  i(U 
poluerunt  immundiiias  Tuas 
in  cordibus  fuit , & lc.inda- 
lum  iniquitatis  fu*  ftatue- 
runt  contra  faciem  fuam  : 
numquid  interrogatui  teA 
pondebo  eii  { 


4.  Propter  hoc  loquera 
eii,&  dicei  ad  cos:  Ham 
dicit  Dominut  Deus  : Ho- 
mo homo  de  domo  Ifrael , 
qui  pofuerit  immunditiat 
fuas  in  corde  fuo , S:  fean- 
daluminiquiiatis  tua:  Aatue- 
rit  contra  faciem  fuam  , * 
venerit  ad  prophetam  inter- 
rogans  per  eum  me  : ego 
Dominus  refpondebo  ei  la 
multitudine  immundiiiaiuo* 
fuarum  ; 


S.  ut  capiatur  domus  lA 
rael  in  corde  fuo  , quo  re- 
ceflerant  d me  in  cunâis 
idolis  fuis. 


R.X  ij 
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é.  Propterea  die  ad  do- 
mam  Ifracl  : Harc  dicit  Do- 
Tninai  Deus  ; Convertimi* 
ni  , & recedite  ab  idolis 
veAris , & ab  unifcrHi  con* 
tamin.uionibus  veftris  avec- 
tiie  façiet  Tcftras. 


7.  Quia  hofno  homo  de 
domo  Pirnel  « & de  profe* 
lycis  quicum^ue  adyena  fue- 
rit  in  Iffaei,li  alienatus  fue- 
lit  à me  t 8c  pofuecit  idola 
fua  in  corde  (üo,  8c  feanda- 
lum  iniquitatit  fux  (lacuerit 
contra  faciem  Tuam  , & tc- 
nerii  ad  prophetam  uc  inter- 
roget  per  eum  me  : ego 
Dominus  rerpondeboei  per 
me. 


S.  Ht  ponam  faciem 
jneam  fuper  hominem  il- 
ium, & ficiam  eum  in  exem- 
p’um,  & in  proverbium,  & 
difperdam  eum  de  medio 
popuii  mei:  & feietis  quia 
ego  Dominoa. 

p.  Etpropbeta  cum  erra- 
ient , 8c  locutus  fuerit  T?r- 
bnm:ego  Dominus  decepi 
prophetam ilium,  & exten- 
dam  nunum  meam  fuper  il- 
ium , & delcbo  eum  de  rae- 
dio  popuii  mei  IfraeU 


10.  Et  pOTtabunt  iniqui- 
tatem  fuam  : juxta  iniquiu- 
tem  interrognrtis , Hc  ini- 
quitas  propheix  erit  : 

11.  ut  non  erret  uîtri  do- 
mus  Ifraclà  me,  neque  pol- 
luatur  in  univerfîs  prxvnri- 
cationibus  liiis  : fed  (int  mi- 
hi  in  populum,  & ego  fim 
eisin  Deum,  uti  Dominus 
exercituum. 


C H I E L.  Chat.’XW. 

6.  Ceft  pourquoi  dites  à la  mairoti  d’If- 
rafil:  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  Dieu  : Si 
vous  voulez  nôtre  point  féduits  , ^ connoître 
mes  voies , convertifTez-vous  , ôc  quittez  vos 
idoles , & détournez  vos  vifages  de  toutes 
vos  abominations  : /ans  cela , je  vous  aban^ 
donnerai  à la  corruption  de  votre  cœur  y & je 
vous  exterminerai. 

7.  Car  fl  un  homme  de  la  maifon  d’Ifraëi. 
quel  qu’il  puilTe  être , ou  un  étranger  d’entre 
les  profélytes  qui  font  en  Ifraèl , s’éloigne  de 
moi , ôc  garde  toujours  f amour  de  fes  idoles 
dans  fon  cœur , ôc  que  s’étant  affermi  dans 
fon  iniquité  fcandaleufe  , quoiqu’il  falfe  pa- 
roître  le  contraire  fut  fon  vifage  , il  vienne 
trouver  le  Prophète  pour  favok  de  lui  ma 
réponfe , moi  qui  fuis  le  Seigneur , je  répon-. 
drai  à cet  homme-là  par  moi-même  > c pttr 
les  maux  ^ue  je  lui  ferai  fouffir. 

8.  Car  te  regarderai  cet  homme  dans  ma. 
eoiere  y j’en  ferai  un  exemple  de  ma  juflice  ^ 
je  le  rendrai  l’objet  des  infultes  des  hommes 
je  l’exterminerai  du  milieu  de  mon  peuple  î 
ôc  vous  fautez  que  c’efl  moi  qui  fuis  le  Sei-> 
gneur. 

p.  Et  lorfqu’un  Prophète  tombera  dansr 
l’erreur,  ôc  répondra  faujfement , c’eft  moi- 
qui  fuis  le  Seigneur,  qui  aurai  trompé  ce  Pro- 
phète , en  r abandonnant  à fes  propres  ténèbres  , 
cÿ*  faifant  arriver  le  contraire  de  ce  qu'il  aura 
dit.  Mais  j'étendrai  la  main  fur  lui,  ôc  je  l’ex- 
terminerai du^iilieu  d^uon  peuple  d’Ifraël. 

10.  Ils  porteront  tOTS  deux  la  peine  de 
leur  iniquité  , ôc  le  peuple  qui  a défiré  d’être 
fiJuit , ôc  le  Prophète  qui  en  a été  le  féduc-  ■ 
teur  ; 

1 1.  afin  que  la  maifon  d’ifracl  injlruite  par 
ces  chdtimens  ne  s’égare  plus  à l’avenir  , en 
fe  retirant  de  moi , ôc  qu’elle  ne  fe  corrompe 
plus  par  tous  les  crimes  par  Icfquels  elle  a 
violé  ma  loi  j mais  qu'ils  foUiattous  mon  peun 
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pie  fiàele , & que  je  fois  leur  Dieu  , dit  le 
6eigneuc  des  armées. 

§.  IL  Dieu  déclare  que,  quand  il  fe  trouverait  parmi  les  Juifs  criminels  trois 
perforuies  aufft  faintes  que  Noé , Job  & Daniel , ils  ne  les  garantiroient  pas 
des  maux  dont  il  a ufolu  de  les  affliger.  Il  les  confole  neanmoins , en  les 
alTitrant  qu’il  y en  aura  quelques-uns  qui  échappront  à ces  maux  avec  leurs 
f is  & leurs  filles. 

12.  Le  Seigpeur  m’adrelTa  encore  fa  pa-  n.  Et  r>âus  rcrmb  ' 
rôle  , 6c  me  dit  : Domini  ad  me,  dkcns  : 


13.  Fils  de  l’homme,  lorfqu’un  pays  aura 
péché  contre  moi  , 6c  qu’il  (e  fera  endurci 
dans  le  violement  de  mes  préceptes,  j’éten- 
drai ma  main  fur  ce  pays-là,  je  briferai  la 
.force  que  f abondance  du  pain  donne  à fes  habi- 
tant , j’y  envoyerai  la  famine',  6c  j’y  ferM 
mourir  les  hommes  avec  les  bêtes. 


1t.  Füi  hoininis  , terra 
cùtn  peccaverit  miht , uc 
prxvaricetur  prxvaricans  • 
excendam  manum  meam  fu- 
per  eam,  & comeram  vif 
gam  panis  ejui:  & immif 
cam  in  eam  ^àmem,  5c  in* 
terficiam  de  ea  hominem  , 
5c  jumentum. 


14.  Que  fl  trois  perfbnnes  auffi juftes  que  ceS 
trois  hommes,  Noé,  Daniel  ôt  Job  , le  trou- 
vent au  milieu  de  ce  pays-là , ils  délivreront 
leurs  âmes  par  leur  propre  juftice , dit  le  Sei> 
gneur  des  armées  ; mais  ils  rien  délivreront 
pas  les  autres  qui  feront  coupables.  ■ 

I f . Que  fl  j’envoie  en  ce  pays-là  des  bêtes 
farouches  pour  le  détruire  , 6c  qu’il  devienne 
inacceflible , fans  que  perfonne  y puiffe  plus 
palfer  à caufe  des  bêtes , 

16.  je  jure  par  moi-même , dit  le  Seigneur 
Dieu , que  s’il  y a en  ce  pays-là  trois  perfon- 
nes  auffi  jufles  que  ces  trois  hommes , ils  n’en 
délivreront  ni  leurs  fils , ni  leurs  filles  , fi  elles 
font  criminelles , mais  ciu’eux  feuls  feront  dé- 
hvrés  , 6c  que  le  pays  fera  de'truit. 

17-  Que  fl  je  fais  venir  l’épée  fur  ce  pays- 
là,  6c  fi  je  dis  à l’épée  : Paflez  au  travers  de 
ce  pays , 6c  que  j’y  tue  les  hommes  6c  les 
bêtes , 


14.  Et  fî  fuerînt  très  viri  * 
ifti  in  medfo  cjus  » Noc  \ 
Daniel  & Job  t ipH  juftiûÂ 
fua  liberabunc  aninuis  fua:  } 
ait  Dominui  exercttuuoh 


If.  Quod  fi  Sc  bpftias  peP- 
fimas  induxero  luper  terram 
ut  vaftem  eam  : Sc  fueri;  irt 
via  , eà  quod  non  fir  per-' 
tranfieos  propter  befius  : 

1 6»  Très  virt  ifii  fi  iuerinc 
in  ea  » vivo  ego,  didc  Do- 
minus  Deus , quia  ncc  filios,* 
nec  filias  Liberabunt  : fcd  ip* 
fi  foli  liberabunrur  > teiS'si 
autem  defobbitux. 


17.  Vel  fi  gladium  indu- 
xero fuper  teram  illam  , 
dixero  gladio  : Tranfi  pet 
terram  : Si  interfcccro  de  co 
bominem,  jumentum  ; 


18.  fl  ces  trois  hommes  ;«/?<■£  s’y  trouvent 
en  même-tems , je  jure  par  moi-même , dit 
le  Seigneur  Dieu  , ou’ils  n’en  délivreront  ni 
leurs  fils  , ni  leurs  filles  , mais  qu’eux  feuls 
feront  délivrés, 


iR.  & très  viri  ifii  fuerint 
in  medio  ejus:  vivo  ego, 
dicit  Dominus  Deus , non 
liberabunt  filios  , ncque  fi« 
liai  : fedipfi  foli  libeiabun* 
tur. 


Rr  üj 
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19,  Si  autf  m & pfftilen- 
tiam  immifero  fuper  terram 
illam:  Sc  cDudero  indigna- 
lionrm  meam  iupcr  cam  in 
l'anguine , ut  auferam  ex  ea 
homirem  & jumentum: 

ao.  & Noe  , & Daniel , 
& Job  fuerim  in  medio  e- 
jus  : vivo , ego , dicit  Do- 
tninus  Deus,  quia  (ilium  & 
(iliam  non  liberabunt  : fed 
ipli  juUitia  Tua  liberabunt  a- 
nimas  luat. 


it.  Quoniam  hre  dicit 
Doniinus  Deus  : Quùd  & (i 
quatuor  judicia  mea  pedi- 
ma  , gladium,  & famem  , 
■c  bedias  matas,  ic  pedilen- 
tiam,  immifero  in  Jerafâ- 
lem , ut  interficiam  de  ea 
hominem  Sc  pecus: 

at.  tamen  relinquetur  in 
ea  falvaiio  educemium 
lias  Si  âtias  : ecce  ipfl  in- 
gredientur  ad  vos , 8c  vide- 
bitis  viam  eorum  Sc  adin- 
ventiones  eorum,  8c  confo- 
labimini  (ùper  malo,  quod 
induxi  in  Jerufalem  , in 
omnibus  quat  impottavi  fu- 
pet  eam. 


a).  Ht  confolabuntur vos, 
cùm  videtitit  viam  eorum  , 
Si  adinvenriones  eorum  : Sc 
cognofeetis  quod  non  fruf- 
trà  fecerim  omnia  quz  feci 
in  ea , ait  Dominus  Deus. 


CHIE  L.  Ch  a p.  XIV. 

ip.  Que  fl  j’envoie  la  pefte  contre  ce 
là , éc  fl  je  répands  mon  indignation  fur  lui  pat 
un  arrêt  fanglant  , pour  en  exterminer  les 
hommes  avec  les  bêtes , 


2 0.  & que  trois  per  formes  jufles  comme  Hoé, 
Daniel  & Job,  s’y  trouvent  en  même-teras, 
je  jure  par  moi-même  , dit  le  Seigneur  Dieu, 

Su’ils  n en  délivreront  ni  lefts  fils , ni  leurs 
lies , fs  elles  font  coupables , mais  qu’ils  n’eh 
délivreront  que  leurs  propres  âmes  par  leur 
juftice. 

2 1 . Cependant  voici  ce  que  dit  le  Seigneur 
Dieu  : Si  j’envoie  tout  enfemble  contre  Je- 
rufalem ces  quatre  plaies  mortelles,  l’épée, 
la  famine,  les  bêtes  farouches  , 6c  lapefle, 
pour  y faire  mourir  les  hommes  avec  les  bê- 
tes , 

22.  il  eti  reliera  néanmoins  quelques-uns 

2ui  fe  fauveront , ôc  qui  en  feront  fortit  leurs 
Is  & leurs  filles;  6c  ils  vous  viendront  trou- 
ver; 6c  vous  verrez  quelle  a été  leur  conduite, 
6c  leurs  oeuvres  criminelles  qui  m'auront  obligé 
de  les  traiter  ainfi , 6c  vous  vous  confolerei 
des  maux  que  jaurai  fait  tomber  fur  Jcrufi- 
lem  , 6c  de  toute  l’affliûion  dont  je  l’aurai 
accablée. 

2 J.  Ils  vous  confoleront , dii-je , lorfque 
vous  verrez  quelle  a été  leur  voie , 6c  quelles 
ont  été  leurs  œuvres , 6c  vous  reconnoitrei 
que  ce  n’aura  pas  été  fans  un  julle  fujet  que 
j aurai  fait  fondre  fur  Jerufalem  tous  les  maux 
dont  je  l’aurai  affligée , dit  le  Seigneur  Dieu. 


! 

i 


I 


I 

i 
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CHAPITRE  XV. 

Comme  le  bois  de  la  ■viant  n’ejl  bon  qu'à  être  brûlé  , ainfi  les  crimes  des 
habitans  de  Jerufaîem  ne  les  rendent  propres  qua  être  jettes  au  feu^ 

-L  E Seigneur  m’adrefla  encore  (à  parole , >■  Et  eft  fermo 

& me  dit:  DominiaJme.dicens: 

2.  Fils  de  l’homme,  que  fera-t-on  du  bois  »•  Fiii  homînis,  quidfie* 

de  la  vigne  ? Si  on  le  compare  à tous  les  au-  î!®  'îS"®  * 0"'"'^'“’ 

très  arbres  oui  fonr  dans  les  bois  & dans  les  imer  ligna  filvarum 
forêts  , il  eji  infiniment  au-dejfious  d’eux. 

3.  En  effet,  en  peut-on  prendre,  comme  i-  Numquid  tolletur  de 

pou,  quclaac  ouvrage  de  boiar  aru.-ïî.'^lS.’" 
ou  en  peut-on  faire  feulement  une  cheville  , ut  dependeat  in  e»  ^uod- 
pour  y pendre  quelque  chofe  dans  une  mai-  •' . 

fon  ? 

4.  On  le  met  dans  le  feu  pour  en  être  la  pâ-  >8"' 

jrrc;  la  femme  eu  confume  lun  & l’aurre 

bout  5 & le  milieu  eft  réduit  en  cendres  : après  medieta*  cjus  roJaâa  cft 
cela,  fera-t-il  bon  à quelque  chofe  ? in  faviiiam num^uid  mile 

* ' tut  ad  opus  ! 

y.  Lors  même  qu’il  droit  entier , il  n’dtoit  ’• 
bon  à rien  : combien  plus  fera-t-il  inutile  à Ô'^r,uaT6  m™ i?cZ  il- 
toutes  fortes  d’ouvrages , après  que  le  fou  'g"'*  dcToraverii  & 
l’aura  dévoré  ? combuflerit,  nihil  ex  eo 

jT  r^i  a ' ...  fim  operis  ? 

0.  eu  pourquoi  voici  ce  que  dit  le  Sei-  t.  l’ropterea  hxc  dicit 
gneur  Dieu  ; Comme  , entre  les  arbres  des  Dominus  Dem  : Quomodo 
forb.,  le  bols  de  la  vigne  ell  celui  que  jài 
particulièrement  deftiné  a être  conflmié  par  devorandum,fîctradaciha- 
le  feu , ainfi  je  livrerai  au  feu  les  habitans  de  Jtndiiem. 

Jerufaîem.  • * 

7.  Et  je  les  regarderai  dans  ma  colere.  Ils  ?■  Etponam  ricicmmcam 
foniront  d’un  feu , & ils  tomberont  dans  un  L"  egredierrur, 

autre  qui  les  conlumera;  & vous  faurezque  rcieiisijuu  ego  Dominai, 
c eft  moi  qui  luis  le  Seigneur , lorfque  je  les  poiueto  faciem  meam 
aurai  regardés  dans  ma  colere.  ’ 


cum^ue  vas  f 

4.  Ecce  îgni  darum  eA  in 
efeam  : utram<]ue  partem  e- 
jus  confumptit  ignis  , & 
mediecas  ejus  redaâa  cA 
in  favillam  : num^uid  utile 
eiic  ad  opus  î 

5.  Etiam  cùm  ef*et  ,in- 
tegrum  non  crat  npuim  ad 
opus  : quanto  magis  cùm  il* 
lud  ignis  devoraverit  & 
combunerit,  nihil  ex  eo 
Eet  operis  ? 

i.  Propterea  hxc  dicit 
Dominus  Deus  : Quomodo 


8.  & que  j’aurai  rendu  leur  pays  défert  & 
inaccellible , parce  qu’ils  ont  violé  ma  loi , 
dit  le  Seigneqr  Dieu. 


& dedero  terram  in- 
viam  , & dclblatam  ; th 
quod  prxvaricationes  exti* 
terim,  dicit  Dominus  Deus« 
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CHAPITRE  XVI. 


§.'  I.  Dieu  ordonne  à fin  Prophète  de  repré fimer  à Jerufalem  l’état  miferahle 
d’où  il  Va  tirre , iy  la  çrloire  à laquelle  il  l'a  elevee , par  un  pur  effet  de  jà 
mifiricorde  Ù“  de  fa  bonté. 


I . Et  Taôus  f (l  lêrmo  Do- 
tntni  ad  me , dicens; 

1.  Fili  hominis , notât 
fac  Jerufalem  aliominaiio- 
nes  fuas  : 

}.  i£  dites  :Hatc  dicit  Do- 
tninut  Deus  Jerufalem  ;>Ka- 
dix  tua , & generatio  tua  de 
terra  Chanaan  : pater  tuut 
Amorrhxus  , & mater  tua 
' Cethxa. 


4.  Et  quando  nata  et , in 
, die  ortûs  lui , non  eft  prxci- 
Ait  umbilicus  luus . & aqul 
non  es  Iota  in  (àlutem , nec 
fale  (alita,  nec  involuta  pan- 
dJs. 


Non  pepercit  luper  te 
..ocplut  ut  faceret  tibi  unum 
de  his , mifertus  tui  ; fed 
ptojefta  et  (üper  fàciem 
jetrx  in  abjeâione  animx 
(l^x , in  die  .qua  nata  ej> 


is.  Tranliens  auiem  perte, 
TÎdi  te  conculcari  in  fan- 
guine  tuo  ; jr  dixi  tibi  cùm 
elfes  in  fanguine  tuo  : Vi- 
ve ; dixi , inquam  , tibi  : In 
/ânguine  tuo  vive. 

7.  Multipllcatam  quali 
fetrocn  agti  dcdi  te  ; de 


ï-L  E Seigneur  me  parla  encore  , & me 
dit; 

2.  Fils  de  l’homme  , faites  connoître  i 
Jerufalem  fes  abominations  & fin  tngrmi’ 
tude, 

J.  Et  pour  les  lui  rendre  plus  fenftbles,  vous 
lui  direz  : Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  Dieu 
à Jerufalem  : Votre  race  & votre  origine 
vient  de  la  terre  de  Chanaan  ; votre  pere 
étoit  Amorrhéen , & votre  mere  Cethéenne; 
leur  impiété  les  avait  rendus  femblables  à cts 
peuples. 

4.  Lorfque  vous  êtes  venue  au  monde,' 
au  jour  de  votre  nailTance  , on  ne  vous  a 
point  coupé , comme  aux  autres  enfans , le 
conduit  par  où  vous  receviez  la  nourritute 
dans  le  lein  de  votre  msre  ; vous  ne  fûtes 
point  lavée  dans  l’eau  qui  vous  auroit  été 
alors  fi  falutaire , ni  purifiée  avec  le  fel , ni 
enveloppée  de  langes. 

y.  On  vous  a regardée  d’un  œil  fans  pitié.» 
& on  n’a  point  eu  compaffion  de  vous  > pour 
vous  rendre  quelqu’une  de  ces  affiftances; 
mais  on  vous  a jattée  fur  la  terre  nue  au 
jour  de  votre  naiflance , comme  une  petfonne 
pour  qui  l’on  n’avoit  que  du  mépris. 

6.  Pour  moi , paiïant  auprès  de  vous , )C 
vous  vis  foulée  aux  pieds  , dans  votre  fangi 
& Je  vous  dis , lorfque  vous  étiez  couverte 
de  votre  fang  ; Vivez  ; quoique  vous  foyez , 
vous  dis- Je  , couverte  de  votre  fang  > vivez. 

7.  Depuis  ce  tems-là , Je  vous  ai  &t  croître 
comme  l’hcibe  qui  eft  dans  les  champs  i 
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vous  àVez  crû, «vous  êtes  devenue  grande, 
vous  vous  êtes  avancée  en  âge , vous  êtes 
venue  au  tcms  que  les  filles  penfent  à fe  pa- 
rer , votre  fein  s’eft  formé,  vous  avez  été  en 
état  d’être  mariée  ; 6c  vous  étiez  alors  toute 
nue  6c  pleine'  de  coftfufion. 

8.  Mais  j’ai  paflé  auprès  de  vous , 6c  Je 
vous  ai  confidérée  ) j’ai  vû  que  le  tems  où 
vous  étiez  étoit  le  tems  d’être  aimée  ; j’ai  éten- 
du fur’^vous  mon  vêtement  , 6c  j’ai  couvert 
votre  ignominie  ; je  vous  ai  juré  de  v»us  pro- 
tégeri  j’ai  fait  alliance  avec  vous  , dit  le  Sei- 
gneur Dieu  ! 6c  vous  êtes  devenue  comme 
une  perfonne  qui  étoit  à moi , & que  j'avais 
fri/e  pour  mon  époufe. 

9-  Je  vous  ai  lavée  dans  l’eau  ; je  vous  ai 
|>urifiée  de  ce  qui  vous  pouvoit  fouiller;  6c 
j’ai  répandu  lùr  vous  urtc  huile  de  parfums, 

lo.  Je  vous  ai  donné  des  robes  en  brode- 
rie , 6c  une  chauflure  magnifique  ; je  vous  ai 
ornée  du  lin  le  plus  beau  ; 6c  je  vous  ai  revê- 
tue des  habillemens  les  plus  fins  & les  plus 
tiches. 


tnultiplicau  e>,  Agrandis 
eftieôa  « & ingre/Ta  es , 5t 
perveniiU  ad  mundum  mu- 
liebrem  ; ubera  tua  intu- 
muerujuy  & pilus  euus  ger* 
fflinavic  : & eras  nuda , 5c 
confadone  piena. 

9.  Et  trânfivl  per  të , Sc 
Tidi  te  : & ecce  tempus 
tuum  y tempus  amantiam  : 

expandi  amiëhitn  meum 
fuper  te  , & operui  ignoml- 
ntam  tuam.  Et  juravi  ttbr, 
êt  ingreflus  fum  paâum  ië~ 
cum  ( ait  Dominas  Dcus  ) 
& faâa  es  isilii* 


9.  Et  lavi  te  aqua,  8c  8^ 
mundavi  fanguinera  tuum 
ex  te  : & unxi  ce  oleo. 

10.  Etreflivi  te  difcolo* 
ribus,  8c  calceari  ce  janchi- 
no  ; 8c  cinxi  ce  byiTo  » 8c  im* 
dui  ce  (icbtilibiUa 


1 1 . Je  vous  ai  parée  des  ornemensles  plus 
précieux;  je  vous  ai  mis  des  bracelets  aux 
mains , 6c  un  collier  au  tout  de  votre  cou. 

12.  Je  vous  ai  donné  un  ornement  d’or, 
pour  vous  mettre  fut  le  Iront  , 6c  des  peri- 
dans  d oreilles,  6c  une  couronne  éclatante 
fur  votre  tête. 


If.  Et  omaTÎ  te 
inento,ec  dedi  armillas  in 
inanibus  tuis,  8c  torquem 
cîrca  collum  tuum. 

II. Et  dedi  inaurem  fU« 
per  O»  tuum>  & circolo» 
^ibui  tnis  , & coronam 
^ftoits  in  captte  euo; 


IJ.  Vous  avez  été  parée  d’or  6c  d’argent , 
& v^uc  de  fin  lin  6c  de  robes  en  broderies 
■de  diverfes  couleurs.  Vous  vous  êtes  nourrie 
de  la  plus  pure  farine  , de  miel  6c  d’huile, 
que  vous  avez  eu  en  abondance.  Vous  avez  ac- 
quis une  parfaite  beauté  , 6c  vous  êtes  par- 
venue jufqu’à  être  Reine  : 

Ét  votre  nom  eft  devenu  célébré  par- 
mi les  peuples , a caufe  de  l’éclat  de  votre  vi- 
l^e , 6c  parce  que  vous  étiez  devenue  par- 
&itement  belle  , par  la  beauté  ciue  j’ayois 
Jome  ly.  Part.  II. 


t ].  Et  Oman  es  aura , & 
argenio , & veftréa  es  byffo  , 
& polymito  ; & multicolo- 
ribus  : /îmilam  , & mel , Sc 
oleum  conieclifti,  & décora 
faâa  es  rehementer  nimis; 
& profeciQi  ia  regnum. 


14-  Et  egrefTom  eft  n»s 
swen  tuum  m Gentes  prop- 
ter  fpeciem  toam  : qui  i per- 
feda  era»  in  dectrre  meo , 
quem pofueram  Tuper  te, di- 
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àt  Dorninu»  Deas.  moi-même  mife  en  vous  f dit  le  Seigneur 

Dieu. 


II.  Jerufaltm  tmichte  Ù“  élevée  en  gloire  par  la  bonté  de  Dieu,  l'abandonne 
four  fe  projlituer  aux  idoles.  Elle  fait  fervir  à leur  culte  les  biens  mimes 
qu’elle  avait  reçus  du  Seigneur.  Elle  leur  immole  les  enfans  qu'il  lui  avait 
donnés  , ir  elle  oublie  tout  fes  bienfaits. 


If.  Et  habent  Sduciam in 
pulchritudîne  tua  ^ fornicata 
Cf  in  nomine  tuo:  & CKpo- 
lûiAi  fornicacioncm  tuam 
Omni  (raoreumi  , ut  ejus 
£etcs. 


Et  fiimens  <fe  Tcfti- 
mentis  tuis  , fecifti  libi  ex- 
celfa  hinc  inde  confuta  : 8c 
fornicata  es  rupercit , Hcut 
non  cA  faâum  > ne^ue  futu> 
nun 


T 7.  Et  to{ifti  Yafâ  Jecorrs 
lui  de  auro  meo,  atque  ar- 
genco  meo,  quz  dedi  tibi: 
ic  feciAi  tibi  imagines  ma(^ 
cuUnas  » & fornicata  cv  in 
cil» 


iB.Et  fûmpfîAi  veAimeir- 
ta  multicotoria  , & operuiAi 
âlias:  & oleum  meum^^t 
chymiamu  meum  pofimU 
coram  eii. 

19.  Et  panem  meom, 
quem  dedi  ttbi,  /îmilam»  fit 
oleum , & mel , quibus  enu* 
triste,  fit  pofuiHi  in  conf^ 
peâu  eorum  in  odorem  fua- 
▼itatiç,  fil  faâum  e(l,  ait  Do* 
minus  Dcus. 

zo.  Et  tuIiAi  filios  tuoi  fit 
Elias  tuas  , qu.ii  generaAi 
snihi  f 8c  immolafti  cis  ad 
devorandum.  Numquidpar- 
yà  eA  foinicatio  tua  i 


ly.  Et  après  cela,  vous  avez  mis  votre 
confiance  en  votre  beauté  ; vous  vous  êtes 
abandonnée  à la  fornication  dans  votfe  gloi^ 
re  ; Ôc  vous  vous  ères  proftituée  à tous  les 
pafians,  pour  être  affervie  à leur  paillon  , &, 
à leur  attachement  pour  les  idoles. 

1 6.  yous  t avez  porté  fi  loin  , cet  attache- 
ment y que  vous  avez  pris  de  vos  riches  vête- 
mens , & que  vous  les  avez  coufus  l’un  à l’au- 
tre , pour  en  faire  les  omemens  de  vos  hauts 
lieux , où  vous  vous  êtes  plongée  dans  la  for- 
nication d’une  maniéré  qu’on  n’a  jamais  vûe^ 
& qu’on  ne  verra  jamais- 
, 17.  Vous  avez  pris  ce  qui  fervoit  à vous 
parer,  qui  étoit  fait  de  mon  or  & de  mon  a» 
gent,  & que  je  vous  avois  donné,  ôc  vous 
en  avez  formé  des  images  d’hommes  , aux- 
quelles vous  vous  êtes  proftituée,  en  les  ado- 
rant comme  des  Dieux. 

18.  Vous  avez  pris  vos  vêtemens  brodés 
de  diverfes  couleurs , fie  vous  en  avez  cou>- 
vert  vos  idoles  pour  les  parer  ; fie  vous  avez 
mis  mon  huile  ôc  mes  parfums  devant  elles. 

tp.  Vous  leur  avez  prtfbnté,  comme  un 
facriiee  d'agréable  odeur,  le  pain  que  je  vous 
avois  donné , ôc  la  plus  pure  farine , l’huile 
fit  le  miel  dont  je  vous  avois  nounie.  Voilà 
ce  que  vous  avez  fait , & j en  fuis  témoin , dit 
le  Seigneur  Diem 

20.  yous  avez  été  encore  plus  loin',  car  vous 
avez  pris  vos  fils  ôc  vos  filles  à qui  vous  aviez 
donné  la  vie  , ôc  vous  les  avezfacrifiés  ces 
idoles , en  les  faifant  dévorer  au  feu  ,;:owr  les 
honorer.  Ne  comprenez- vous  pas  combiencll 
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grand  ce  crime  par  lequel  vous  vous  êtesainlt 
proftituée  à des  dieux  étrangers  ? 

21.  Vous  avez  immolé  mes  enfans , en  les  tx.  rmmolanifîlîos 
confacrant  à vos  idoles;  vous  les  leur  avez  & dedifti , iiios coniècranj , 
abandonnés  comme  des  viÜimes  que  vous  leur  *'*’ 
avez  dévouées. 


22.  Et  après  toutes  ces  abominations  & 
ces  proftitutions  j vous  ne  vous  êtes  point 
fouvcnue  des  bontés  que  fai  eues  pour  vous  dans 
les  jours  de  votre  jeunefle , lorfque  vou>  étiez 
toute  nue , pleine  de  confufion , 6c  foulée 
aux  pieds  dans  votre  fang , & que  je  vous  pris 
pour  mon  époufe. 

2j.  Et  après  toutes  ces  méchancetés , mal' 
heur  y malheur  à vous , dit  le  Seigneur  Dieu 
que  vous  avez  abandonné  que  vous  outragez 
toûjours  de  plus  en  plus. 


11.  Et  poil  omnei  abo- 
minationei  luit  St  forntca-* 
tionei  , non  et  recordata 
dierum  adolerceniiz  luz  , 
quando  eras  nuda  > St  coii~ 
fulîone  picna  , conculcata 
ia  Tanguine  tuo. 


13.  Et  accidit  poil  ont' 
nem  malitiam  iuim(  tz  , 
vz  cibi , ait  Dominut  Deui.]^ 


§.  III.  Jeiufalem  a élevé  des  temples  aux  idoles.  Elle  leur  a drejfé  des  autels  ~ 
dans  toutes  fes  rues.  Elle  a adoré  toutes  les  idoles  des  nations  voijines.  Et , 
pour  la  punir  , elle  fera  Ihrée  à fes  ennemis. 


24.  Car  vous  avez  bâti  pour  vous  un  lieu 
infâme  > ôc  vous  vous  êtes  préparé  dans 
toutes  les  places  publiques  une  maifon  d’im- 
pudicité. 

2 y.  Vous  avez  dreffé  à l’entrée  de  toutes 
les  rues  la  marque  publique  de  votre  proditu- 
tion , en  drejfant  des  autels  à vos  idoles  ; vous 
avez  rendu  votre  beauté  abominable,  enfai- 
• Jdnt  fervir  à multiplier  vos  crimes  la  gloire  & 
les  richeffes  dont  je  vous  ai  comblée  ; vous  vous 
êtes  abandonnée  à tous  les  palTans , en  adorant 
tous  les  Dieux  étrangers  qui  font  venus  à votre 
connoiffance  \ ÔC  vous  avez  ainft  multiplié  les 
crimes  de  votre  honteufe  abomination. 

26.  Car  vous  vous  êtes  proftituée  aux  en- 
fans  de  l’Egypte  qui  font  vos  voilins , qui  ont 
de  grands  corps  èr  un  grand  amour  pour  tes 
idoles:  ôc  à leur  exemple  , vous  avez  commis 
infamie  fur  infamie,  impiété  fur  ifnpiétéy  pour 
icticei  de  plus  en  plus  ma  colere. 


14.  gt  zdifictfti  tibi  lopa- 
nar,  & fecifti  tibi  proftibu- 
liim  io  cunâif  plateû. 


if.  Ad  omne  capot  viz 
zdificalli  Itgnum  proAitulio- 
nis  tuz  , Sc  abominabilein 
feciSi  dccoremtuom;  St  di- 
TiliUi  pedcs  tuos  onni  tr.-.n- 
lêunci , Se  multiplicatti  for- 
nicationei  tuas. 


tS.  Et  fomicata  et  corn  E- 
liis  Æ >ypii  vicinis  luis  ma»- 
nirum  camium  ; St  mulii- 
p^icafli  fornicationem  tuaiq 
ad  irritandum  me. 
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17.  Ecce  ego  extendam 
manum  meam  fuper  le  , 
& auferam  juftifîcationeni 
tuam  : & dabo  te  in  animas 
odientium  te  filiaram  Pa- 
lzilinarum,quz  enibefctmt 
in  TÙ  tua  IceJerata. 


al.  Et  fornicata es  in  Htiis 
'Aflyriorum  • eo  quod  nec- 
dum  fueris  expleta  : & poft- 
quain  fornicaia  es , nec  fie 
CS  fitiiata. 


19.  Et  multiplicafii  forni- 
cationem  tuam  in  terra 
Chanaan  cum  Chaidzis  : & 
Me  fie  liuiata  CK 


27.  Mais  je  m'en  vais  étendre  ma  main  ftf 
vous  ; je  vous  ôterai  /w  cérèmoniet  , les  facri- 
fices , & tout  ce  qui  fervoit  à vous  juftifier  ; 
je  vous  Sterai  même  le  foin  que  j' avais  accoutu- 
mé de  vous  donner  ,*  ôc  je  vous  livrerai  à ta  paf- 
Hon  des  Blies  de  la  Paiedine,  qui  vous  haïP 
fent,  qui  rougiffent  elles-mêmes  de  l’impiété 
criminelle  de  votre  conduite , & qui  auroient 
tome  if  imiter  cette  fureur  qui  vous  porte  â/acri- 
for  tous  les  jours  à de  nouvelles  divinités. 

28.  Car  n'étant  pas  encore  fatisfaite  ^ado- 
rer les  dieux  des  Ei^ptiens , vous  vous  Été* 
proftituée  aux  enfans  des  AfTyriens  j vous  avet^ 
adoré  leurs  idoles  : & après  cette  proditudon  f 
vous'n’avez  pas  encore  été  contente. 

25).  Vous  avez  pouffé  plus  loin  votre  for* 
nication  ; fie  vous  avez  commis  crimes  fur 
crimes  dans  la  terre  de  Chanaan , avec  les 
Chaldéens  > avant  qu’ils  vous  eujfent  emmenés 
en  captivité  : & apres  cela  même , vous  n’a- 
vez pas  été  fatisfaite  , & vous  avez  recherché 
de  nouveaux  Dieux  pour  les  adorer.^ 


IV.  Jerufalem  plut  impudique  qu'une  eourtifane  qià  eff  reckerekée , & petyér 
dejes  crimes  , a reche  ché  elle-même  les  Dieux  etrangers  , & les  a payera 
Elle  a ainfi  imite  les  femmes  adultérés  ; elle  fera  traitée  comme  elles  ; elle- 
fera  Lipidee  & confunee  parle  feu. 


30.  In  quo  mundubo  cor 
cuum,  ait  Dominas  Oeus  i 
cùm  f.icias  omnia  hzc  opé- 
ra muüe.is  mcreiricis  & 
procacis  } 


31.  Quia  fabricafii  lupa- 
nar tuum  in  capite  omnis 
viz,  & excelfum  tuum  fe- 
cilU  in  Omni  plaiea  t nec 
£iâa  es  quafi  meretrix  fafti- 
dio  augens  pretium; 


31.  fed  quafi  mulier  adul- 
téra , quz  fiipet  virum  fuum 


30.  Jerufalem , comment  purifierai- je  main- 
tenant  votre  cœur  , dit  le  Seigneur  Dieu , 

J)uifque  toutes  cesadlions  que  vous  faites  font 
es  aciions  d’une  femme  proftituée  , & qui  it 
effuyé  toute  honte  ? 

î 1 . Car  au  lieu  de  cacher  vos  défordres , vous 
vous  êtez  bâti  un  lieu  infâme  à l’entrée  de 
toutes  les  rues , & vous  vous  êtes  fait  une 
retraite  d’impudicité"  dans  toutes  les  places 
publiques.  Vous  n’avez  pas  été  comme  une 
eourtifane  qui  dédaigne  ce  qu’on-lui  offre  > 
pour  fe  mettre  à plus  haut  prix  ; 

î 2.  mais  comme  une  femme  adultéré , qui 
clierche  des  étrangers  en  fe  retirant  de  fois 
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mân , <5*  Its  p^e  pour fatirfairt fii  mauvais 

àifirs. 

JJ.  On  donne  une  rdcompenfe  à toutes 
ks  kmmes  profiitudes  : mais  vous  avez  payé 
vous-même  tous  ceux  qui  vous  aimoient , & 
vous  iem^ainez  des  préfens  > afin  qu’ils  vinf- 
knc  dJBjs  c6tés  pour  commettre  avec  vous 
une  détellable. 

AInli  il  vous  eft  arrivé  dans  votre  pro- 
ftitution  tout  le  contraire  de  ce  qui  arrive  aux 
femmes  proflituées,  & il  n’y  aura  point  de  for- 
nication femblable  à la  vôtre  ; car  ayant  payé 
vous-même  le  prix  de  vos  crimes,  au  lieu  de 
fc.rccevoir  , vous  avez  fait  tout  le  contraire 
de  ce  que  les  autres  font. 

jy.  C’eft  pourquoi  écoutez  la  parole  du 
Seigneur , femme  profiituée. 

3 d.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  Dieu: 
Parce  que  vous  avez  diffipé  tout  votre  argent , 
& que  vous  avez  découvert  votre  ignominie 
dans  f excès  de  vos  fornications , attirant  ainfi 
ceux  que  vous  aimiez,  & que  vous  f avez  fait 
paroître  dans  les  abominations  que  vous  avez 
totnmifes  en  P honneur  de  vos  idoles  , en  leur 
donnant  le  fàng  de  vos  enfons  que  vous  leur 
avez  facriftés , 

37"  je  vais  alTembler  contre  vous  to^^^  ceux 
qui  vous  aimoient,  auxquels  vous  vous  êtes 

1)roftituée , tous  ceux  pour  qui  vous  avez  brû- 
é de  padion  , comme  font  les  Chaldéens  & les 
■j4Jÿriens , avec  tous  ceux  que  vous  hailTiez, 
c* efl-à-dire , les  Iduméens  & les  Philijlms  : je 
ks  aflemblerai  tous  de  toutes  parts  ; je  leUr 
découvrirai  votre  honte-,  & toute  votre  infa- 
mie paroîtra  devant  eu* 

38.  Je  vous  jugerai  comme  on  juge  les 
femmes  adultérés  , & celles  qui  ont  répandu 
le  fang  ; & je  ferai  répandre  le  vôtre  dans  ma 
jufie  eolere , comme  ferait  un  mari  outragé  dans 
vn-ttanfoort  de  fureur  ôc  dé  jaloufie- 
39.  Je  yeo^liyr^  entw  |es  maint  de  ym 


jr  : xn. 

iaAieit  aliviiof. 


Oirnibiw  mereirici- 
bui  dancur  m«rceiici  : tu 
aulem  dedifli  mercedes 
cvnâii  amatoribus  tuii,  & 
dona  donabas  eis , v|  intia- 
renc  ad  te  undique  foinican- 
dum  cecuia. 

}4.  Faânmque  eft  in  te 
centra  couruetudinein  nu- 
lierura  in  remicationibua 
tuis,'&  poil  te  non  erit  forni- 
tio  ; in  eo  cnim  qubd  de- 
difti  mercedes,  & merceica 
non  accepiAi , fiiâum  cA  in> 
te  contrarium. 


3f.  Propterea,  merettix  j> 
audi  verbum  Dcroini. 

jd.  Hxc  dicit  Dominur' 
Deus:  Quia  efFurum  eA  ara 
tuum , St  revelata  eA  igno- 
miniatua  in  rotnicationibus 
tuis  fuper  amaioret  toot , & 
fuper  idola  abomiHationutB< 
tuarum  in  Tanguine  filiomin' 
naonuu,  quos  dediAi  eis  : 


37-  ecce  ego  congrega^ 
bo  omnes  amatores  tuos  ^ 
quibnt  cotnmiAaes  :&  om- 
nes  quos  dilexiAi , cum  uni- 
verfif  qoos  oderas  : Sc  con^ 
gregabo  eos  Tuper  le  undi* 
que  , St  nudabo  ignomi- 
niam  tuam  coram  eis , & vi^ 
debunt  omnera-  turpitudi-' 
nem  tuatu. 


3*.  Et  jndicabe  le'jadi- 
ciis  adukeiaruin.  St  eAun- 
dentium  (ânguinem:  Sr  da- 
bo  te  in  fanguinem  furoris- 
StieU. 


J9.  Etdabote  jp  mami^ 

S S iij  : 


é 
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eorum,  te  deftruene  Iopi> 
nar  tuum  ; te  demolien- 
tur  proftibutum  tuum  : le 
drnudabunt  te  Teftîmentii 
luiii  te  auferent  n(â  déco- 
rit  tui  : te  derelinfuentle 
nudam,  plenam^ue  igno- 
tniniâ; 


40.  te  adducent  Tuper  te 
multitudinem  > le  Upida- 
bunt  te  lapidibuf,  & truci- 
dabunt  ce  gladiii  luis. 


41.  Et  comburent  domoi 
tuas  igni , le  facient  in  te 
judicia  in  oculis  mulienim 
plurimarum  : & delines  for- 
nicari  , te  mercedci  uUrà 
POD  dabia. 


ennemis.  Ils  détruiront  votre  ville  & imm 
temple  , dont  vous  avez  fait  un  lieu  infâme; 
ôc  ils  renverlèront  mon  /ànHuaire  , elom  vous 
avez  fait  votre  retraite  d’impudické.  Ils 
vous  arracheront  vos  vêtemens  ; ils  vous  em> 
porteront  ce  qui  fervoit  à vous  parer , fit  ils 
vous  lailTeront  toute  nue  à pleiuÉ|khonte 
dr  d’ignominie. 

40.  Ils  amèneront  contre  vous  une  multi- 
tude de  Ÿ^üŸ\c&,eiui  vous  traiteront  comme  m 
femme  adultéré  ; ils  vous  aflTommeront  à coups 
de  pierres  ; ils  vous  perceront  de  leurs  épées  ; 

4. 1 . ils  mettront  le  feu  dans  vos  maifons 
& les  brûleront  ; ils  exerceront  contre  vous 
des  jugemens  féveres  aux  yeux  d’un  grand 
nombre  de  nations  : & vous  cefferez  de  vous 
proftituer  , & vous  ne  récompeijfercz  plus 
ceux  avec  qui  vous  vous  corrompez. 


§.  V.  Dieune  fera  point  touché  de  ce  que  fera  Jerufalem.  Il  ne  la  regarderapla 
comme  fou  époufe,  U l'abandonnera  à fa  corruption  & à fa  malice,  j«l 
furpajfe  celle  de  Sodome  & de  Samarie. 


4t.  Et  rcquielcet  indig- 
naiio  mea  in  te  : le  aufere- 
lur  zelus  meus  S te  , & 
^uielèam  , nec  itaTcai  am- 
pUùt. 


43.  Eb  quod  non  fuetit 
recordau  dierum  adolef^ 
ceniix  tux  , & provocadi 
me  in  omnibus  his;  qua- 
propter  & ego  vias  tuas  in 
capite  tuo  dedi , ait  Domi- 
nus  Deus . te  non  feci  juxta 
Ccelera  tua  in  omnibus' abo- 
minatiombus  suis. 


42.  Je  poufferai  encore  ma  vengeance  plus  loin 
& en  voici  le  dernier  effort  ; Je  ferai  ceffe 
mon  indignation  à votre  égard  ; mon  zele  & 
ma  Jaloufie  fe  retirera  de  vous;  je  ne  vous 
regaMbrai  plus  comme  mon  époufe  ; je  me  tien- 
drai en  paix  fur  tout  te  qui  vous  regarde  ; & )C 
ne  me  mettrai  plus  en  colere  contre  tous  vos 
défor dres , 

4j.  parce  que  vous  ne  vous  êtes  point 
fouvenue  des  biens  dont  je  vous  ai  comblit 
dans  les  jours  de  votre  jeuricfre , & que  vous 
m’avez  irrité  par  tous  ces  excès  auxquels  vous 
vous  êtes  portée  avet  tant  de  malignité.  Ceft 
pourquoi  j’ait  fait  retomber  fur  votre  tête  les 
défordres  de  votre  vie , dit  le  Seigneur  Dieu. 
Mais  ce  châtiment  n'eft  pas  ftifffifant , & je  ne 
vous  ai  pas  encore  traitée  félon  la  mefure  des 
crimes  que  vous  avez  commis  dans  toutesle$ 
aboQnnations  que  vous  avez^^es. 


I 


,1 


I 
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I 

i 
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44-  On  dit  d’ordinaire  : Telle  ancre  , telle 
fille  : mais  ceux  qui  fe  fervent  de  ce  proverbe 
le  diront  de  vous. 

4 J.  Vous  êtes  vraiment  la  fille  de  votre 
mere  , qui  a abandonné  le  vrai  sDieu  fon 
époux , & ejui  a facrifiéks  enfans  aux  idoles  ; 
& vous  êtes  la  fœur  de  vos  fœurs , qui  ont 
pareillement  abandonné  leurs  époux  ôt  leurs 
enfans.  Votre  mere  eft  Cethéenne,  ôc  votre 
pere  eft  Amorrhécn.  P' ous  avez  Juccédé  à ces 
peuples  qui  ont  pojfédê  cette  terre  avant  vous  : 
d”  depuis  que  vous  occupez  leur  pays  , vous  avez 
traita  leurs  mœurs  corrompues. 

45.  Votre  fœur  aînée  eft  Samarie,  avec 
les  dix  tribus  lès  filles  , qui  habitent  à votre 
main  gauche,  votre  fœur  puînée,  qui  habite 
à votre  main  droite , eft  Sodome  , avec  les 
futiles  des  Ammonites  tr  des  Moabites , qui 
font  comme  fes  filles , ces  peuples  ayant  tiré  leur 
origine  des  filles  de  Loth  qui  étoient  forties  de 
cette  ytlle. 


r.  XVI. 
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44-  Ecce  oinnia  qui  dicit 
vulgo  proverbium  , in  ce  af- 
iûmet  iiJud  , dicen,  ; Sicut 
mater,  ica  & filia  ejus. 

41.  Filia  tnatjif  tuz  e,  tu, 
qu*  projecic  virum  luum , Sc 
filios  fuos  : & Toror  (ôrorum 
tuarum  es  tu  , quz  projece- 
runt  viros  (ûos  , & filiat 
tiios  : mater  veftra  Ceih*.T, 
& paier  veOei  Amorrhzus. 


Et  foror  tua  major  , 
Samaria  , ipfa  8c  filiz  ejus  . 
qux  habitant  ad*liniüram 
tuam  : foror  autem  tua  mj.. 
nor  te  , qu*  habitat  à dex- 
tris  tuis , Sodoma , & filùr 
ejus. 


47»  Et  VOUS  n’avez  pas  (èulement  marché  47.  Sed  noo  in  viis  earuffl 

dans  leur  voie  ôc  commis  les  mêmes  excès  "'S“e.‘fcundùm 

^.1^11 ^ , , icelera  earum  fecjftj  pauxil- 

qu  elles  ont  commis  ; mais  vous  les  avez  lum  minus  : penè  kelera' 

prefque  furpalTées  dans  tous  les  crimes  de  ‘‘“fa  fcc'A' üiis  in  omnibus* 
votre  vie. 


48.  Eh  effet,  Je  jure  par  moi-même,  dit 
le  Seigneur  Dieu , que  ce  qu’a  fait  Sodome 
votre  fœur  ôc  fes  filles , n’eft  point  fi  crimi- 
nel que  ce  que  vous  ôc  vos  filles  avez  fait. 

4p.  Voici  quelle  a été  l’iniquité  de  Sodo- 
itie  votre  fœur  ; ç’a  été  l’orgueil  , l’excès  des 
viandes , l’abondance  de  toutes  chofes  , ôc 
l’oifiveté  où  elle  étoit , elle  ôc  fes  filles.  Elles 
ne  tendoicnt  point  la.  main  au  pauvre  ôc  à 
l’indigenr. 

yo.  Et  /r  trouvant  ainfi  dans  ta  profpétiti , 
elles  fe  font  élevées  e»  elles-mêmes , ôc  elles 
ont  commis  des  abominations  devant  moi. 
C eft  pourquoi  je  les  ai  détcuites  f comovo- 
yous  avez  yû. 


, 48.  Vivu  ego,  dicit  Do- 
minut  Deus,  quiu'non  fê- 
cit  Sodom/i  loror  tua  ipfa , & 
filiz  ejus , fîcuc  feciAi  tu 
& 61iz  tu.c.. 

49.  Ecce  hzc  f^iniqui- 
tas  SodomZ  fororinuz'i  Ai- 
perbia  , laturitas  panis  & a- 
bundan'tia , & otium  ipAur  , 
& fih'arum  ejus:  & manum 
egeno  8c  pauperi  non  pot— 
rigebant. 

ro.  EtclcTatzAintiSc  fe- 
cerunc  abominaciones  c«- 
ram  me  : â:  abAiili  eas  Aÿut. 
vidiAi, 
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5f.  Et  Samaria  dimiiliani 
peccatomm  tuorum  non 
pcccavit:  fedvicifli  cas  fc«- 
Ifribus  tuii , & juAificafti  fo- 
rores  tuas  in  omnibus  abo* 
niinationibbs  tuis  , ^uas 
ope  rata  es. 

5 1.  Ergo  & tu  porta  coa- 
fulîonem  tuam  > quz  viciAi 
(brorei  tuas  peccatis  tuis  , 
fceleratiùs  agens  ab  eis  ; 
juAiAcatz  funt  enim  i te  : 
ergo  & tu  confundere , Sc 
porta  ignominiam  tuam  , 
guz  juAiticaAi  Corores  tuas. 
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f I . Samarie  aufll  n’a  pas  fait  la  itloiti^  des 
crimes  que  vous  avez  commis  « mais  vota 
avez  furpaffé  l’une  & l’autre  par  vos  excès  ^ 
ôc  vous  avez  jufUfié  Vos  iôeurs  par  toutes  les 
abominations  que  vous  avez  faites. 

J 2.  Portez  donc  vous-même  votre  confü- 
fion , vous  qui  avez  furpaffé  vos  fœurs  pst 
vos  péchés  , vous  rendant  encore  plus  ai- 
minclle  qu’elles  qui  font  juftes , en  corapa- 
raifon  de  vous.  Confondez-vous , dis-je»  fle 
portez  votre  ignominie  » vous  qui  avez  jufti- 
fîé  vos  deux  focurs  » en  les  faifant  paraître  moins 
coupables  que  vous  » quoiqu'elles  le  foiestt  beau- 


coup. 

VI.  Dieu  rétahWra  S liante  f Sam  trie  y ù"  Jerufalem  , en  eonvernjftotlet 
Juifs  & les  Gentils  , les  faifant  tous  entrer  dans  fon  Eglife.  U fera 
une  alliance  tternelle  avec  Jerufidem  y Ù“  lui  pardonnera  tous  fes  péchtt. 


Et  convertim  rcAi- 
tuenï  eus  converfione  So- 
domorum  cum  filiabus  fuis, 
& converAone  Samariz,  Sc 
A!i.trura  ejus  : St  convfftara 
rertrfionem  tuam  in  riedio 
eaium , 


Ç4.  ut  portes  ignominiam 
tuam  , Sc  confundwis  în 
omnibus , fcciAi^contô- 
lans  eai. 


54.  lÊl  foror  tua  Sodoma , 
Sc  finz  ejus  reverteniur  ad 
aniiquiiatem  fuam  : Sc  Sa- 
snsria  , St  filiz  ejus  reTer- 
tctitur  ad  aBtii]ukatem  fuam  : 
fit  tu , Se  filiz  luz . reverte- 
iiini  ad  imiquitatem  vef- 
ttem. 

5 4.  Non  fuit  aurem  Sodo- 
lT>a  foror  tua  audita  in  ofe 
010,  in  die  fuperbiztuz, 


57.antegutin  tevelaietut 


y 5 . Cependant  je  les  rétablirai  toutes  deux , 
en  faifant  revenir  un  jour  les  captifs  de  Sodo- 
me  ôc  de  fes  filles , aufii-bicn  que  les  cap- 
tifs de  Samarie  ôc  de  fes  filles, 'Ôc  je  vous 
rétablirai  au0  vous-même  » ô Jerufalem , fit  )e 
vous  convertirai  au  milieu  d’éllés; 

y 4.  afin  que  touchée  de  vos  crimes  » vous  por- 
tiez avec  £/o«/r«r  votre  ignominie,  qui  efi  ta 
jufle  peine  de  votre  impiété , ôi  que  vous  foyez 
chargée  de  confùfion  de  tout  ce  que  vous  àvM 
fait  pour  les  exeufer , & les  confoler  de  leurs 
défordres,  en  les  furpafant  par  les  vôtres. 

y y.  Alors  votre  fbeuf  Sodome  fic-fes  filles 
retourneront  à leur  ancien  état  ; Samarie  & 
fes  filles  retourneront  aulTi  à leur  ancien  éta^ 
& vous  ôc  vos  filles  vous  retournerez  de  mô- 
me dans  votre  premier  état. 

ytf.  Vous  ne  vous  êtes  point  fouvenue  df 
la  ruine  de  votre  Soeur  Soclome , au  tems  « 
votre  gloire  ; vous  n'avez  point  appréhende  Sa- 
voir le  meme  fort  y 

y 7.  avant  que  votre  méchanceté  e»  «c 
* ~ ^ découverte, 
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découvéne  > comme  elle  l’a  été  dans  ce 
tems  , où  vous  êtes  devenue  un  objet  d’in- 
fulte  aux  filles  de  Syrie , & à toutes  les  filles 
de  la  Palefiine  , qui  vous  environnent  de 
toutes  pans. 

y 8.  Crfi  pourquoi  vous  avez  porté  le  poids 
de  vos  crimes , 6c  de  votre  propre  ignominie , 
dit  le  Seigneur  Dieu  : man  après  cela^jevous 
rétablirai. 


nulitia  tua;Ccut  hoc  trm- 
porein  opprobrium  Kliarum 
Syrijt,  & cunâarum  in  cir- 
cuitu  tuo  filiarum  PaltP- 
(^narum  , qua:  ambium  te 
per  gjrrum. 

{8.  Scelus  tuum  > & ig- 
nominiam  tuam  tu  pottaftit 
ait  Oominus  Deut. 


yp.  Car  voici  ce  que  dit  le  Seigneur  Dieu  : 
Je  vous  traiterai  pendant  un  certain  tems  com- 
me vous  le  méritez  , ayant  méprifé  les  pro- 
meffes  que  je  vous  avois  jurées  , & ayant  été 
a/fez  méchante  pour  violer  l’alliance  que  j’avois 
faite  avec  vous. 

60.  Et  après  cela,  je  me  fouviendrai  de 

l’alliance  que  j’avois  faite  avec  vous  au  jour 
de  votre  jeunefie , 6c  je  contraélerai  avec 
vous  une  nouvelle  alliance  qui  durera  éternel- 
lement. « 

61.  Vous  vous  fouviendrez  aSors  avec  dou- 
leur des  déreglemens  de  votre  vie  ; 6c  vous 
ferez  couverte  de  confufion , dans  ce  fouvenir 
qui  vous  frappera  vivement , lorfque  vous 
recevrez  avec  vous  vos  fœurs  aînées , 6c  vos 
iôeurs  puînées.  Car  je  vous  les  donnerai  pour 
être  vos  filles , non  par  une  alliance  qui  vienne 
de  vous  y cir  à laquelle  vous  ayez  part , comme 
celle  que  j'ai  faite  avec  Moyje  ; 

62.  mais  j’établirai  alors  mon  alliance  avec 
vous  : dr  cette  alliance  fera  fondée  fur  ma  pa- 
role , comme  celle  que  fai  faite  avec  Abraham, 
Et  vous  faurez  que  c’eft  moi  qui  fuis  le  Sei- 
gneur , & que  je  donne  tout  ce  que  je  promets. 

6 J.  Car  je  vous  donnerai  un  cœur  contrit  & 
humilié , comme  je  vous  t ai  promis  , afin  que 
vous  repafliez  votre  vie  dans  votre  fouvenir , 
6c  que  vous  en  foyez  confondue , fans  ofer 
feulement  ouvrir  la  bouche , dans  la  confu- 
fion que  vous  en  aurez,  lorfque  je  ferai  rentré 
en  grâce  avec  vous , en  vous  patdoaoant  wut 
JV/wf  If',  Paru  II» 


S9-  Quiï  harc  dicît  Do- 
minut  Ocus  : Et  ficiam  ti- 
bi,  licut  defpexilli  juramen. 
tum , ut  irtitujn  facetes  pac- 
Mm  ; 


do.  Sc  recordabor  ego 
paâi  met  tecum  in  diebu* 
aJolelcemiz  tu*  : & fufei- 
tabo  tibt  pafium  Tempiter- 
Dum, 


di.  El  recordaberic  via- 
rum  tuanim  , & confundè- 
ris  : cAm  recepens  Ibrorea 
tuât  te  majores  cum  mino- 
ribus  luis  : & dabo  cas  libt 
in  fiiias , lêd  non  ex  paâo 
MO, 


6t.  Et  liilcitabo  ego  pae- 
tum  meum  tecum  : k Tcica 
quia  ego  Dominus , 


d}.  ut  recorderis,  8c  con* 
fundaris  , & non  lit  tibi  ul- 
tra aperire  os  pr*  confulio- 
ne  tua  , cùm  placatus  tibi 
fuero  in  omnibts  qu*  feciT; 
ti , ail  O jminus  Dent, 


« 
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ce  que  vous  aurez  fait  contre  moi , dit 
Seigneur  Dieu, 


CHAPITRE  XVII. 


§.  1.  Varabole  de  deux  ailles , & d'une  vt^ne  qui  fe  révolte  contre  celui  qui 
l’a  plantée.  Punition  de  cette  vigne. 


I.  Et  faftiim  cft  verbum 
Domini  ad  me  , dicens  : 

a.  Fili  hominis  propone 
zniema , & narra  patabolam 
ad  domum  Krael , 

& dices  ; Ila-c  dicic 
î>ominus  : Aquila  grandis 
magnirum  alarum , longo 
membrorum  duAu  , plena 
phimis , & varieiate , venit 
ad  Libanum , St  tulit  me- 
duiiam  cedri. 

4.  Summiiatem  frondium 
ej'js  avullît;  St  tranfportavic 
eam  in  terram  Chanaan , in 
urbe  negosiatorum  poluit 
illam', 

5.  Et  tulit  de  femine  ter* 
rsr , St  pofnit  illud  in  terra 
pro  femine,  ut  firmaret  radi- 
eem  (iiper  aquas  multas  : 
in  fuperlicie  pufuit  illud. 


Cumque  germinalTet , 
crevit  in  vincam  latiorcm 
humi'i  llatura  , refpicienti- 
bus  ramis  ejus  ad  eam  : St 
radices  ejus  fub  ilia  erant  : 
Fula  eft  ergo  vinea , St  fruc- 
tificavit  in  palmites , St  e- 
mifit  propagines. 


7.  Et  fafla  eft  aquila  al- 
téra gr.tndi$,  magnis  alis, 
multifijuc  plumis  : S:  ecce 
vinea  ilia  quafi  mittens  radi- 
ées fuas  ad  e-ara,  palmites 


I • E Seigneur  me  parla  encore , & me 
dit  : 

2.  Fils  de  l’homme  , propofez  cette  énig- 
me , & rapportez  cette  parabole  à la  maifon 
d’Ifraël. 

5.  Vous  leur  parlerez  de  cette  forte:  Voici 
ce  que  dit  le  Seigneur  Dieu  : Un  aigle  puif- 
fant , qui  avoit  de  grandes  ailes  & un  corps 
très-long,  plein  de  plumes,  diverfifiées  par 
la  variété  des  couleurs , vint  fur  le  mont  Lb 
ban  , ôc  enijiorta  la  moelle  d’un  cedre. 

4.  Il  arracha  les  branches  naiflantes  de  cef 
arbre  y ôt  les  porta  au  pays  de  Chanaan;  il  les 
mit  dans  une  ville  de  gens  de  trafic. 


p.  Et  en  ayant  pris  de  la  graine,  il  là  mit" 
en  terre  comme  une  fcmence  , afin  quelle 
prit  racine , & qu’elle  s’afi'ermît  fur  lesgrandes 
eaux  ; & il  la  planta  fur  la  face  de  la  terre,  o« 
elle  prit  racine. 

6.  Lorfqu’cllc  eut  pouffé  , elle  crût  & de- 

vint une  vigne  allez  étendue , mais  baffe,  & 
dont  les  branches  regardoient  cet  aigle  avec 
re/pe^y  dont  les  racines  étoient  fous  lui  ,, 
& lui  étoient  foflmifes  comme  à leur  niahre& 
à leur  Seigneur.  S’en  étant  donc  ainfi  forme 
une  vigne  , elle  porta  du  bois  &.  du  fruit, 
& elle  produilit  des  rejettons.  _ ^ , 

7.  Un  autre  aigle  parut  enfuite  , qui  étoiE 
grand  ,.  à longues  ailes  , & chargé  de  plu- 
mes : & alors  cette  vigne  fembla  porter  fes 
racines , & étendre  fes  branches  vers  ce  fer 
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cond  aigle  « & implorer  fon  fecours  , afin  qu’il 
l’arrofat  des  eaux  fécondes  qu’il  pouvoit  lui 
procurer. 

8.  Cette  vigne  droit  déjà  plantée  dans  une 
bonne  terre  , fur  le  bord  des  grandes  eaux , 
afin  qu’elle  pouflat  du  bois , & qu’elle  portât 
du  fruit , Ôc  qu’elle  devînt  une  grande  vigne  ; 
maii  elle  méprtfa , comme  on  vient  de  dire , celui 
/jui  [ avait  plantée , & chercha  du  fecours  pour 
fe  révolter  contre  lui. 

p.  Après  cela , ditcs-leur  : Voici  ce  que 
dit  le  Seigneur  Dieu  : Cette  vigne  donc 
réufilra-t-elle  ? & au  contraire  ce  premier 
aigle , e^ui  fe  verra  méprije  par  cette  vigne  quil 
a lui-meme  plantée , n’en  arrachera-t-il  pas  les 
racines  f n’cn  abattra-t-il  pas  le  fruit?  n’en 
fera  t-il  pas  mourir  tous  les  rejettons  , afin 
qu’elle  feche , ôc  qu’elle  foit  déracinée  en- 
tièrement , fans  qu’il  ait  befoin  pour  cela 
d’employer  toute  la  force  de  fon  bras,  ni 
beaucoup  de  peuple  ? 

I O.  La  voilà  plantée , cette  vigne , par  le  fe- 
eeurs  d’autrui  : cfpere-t-elle  donc  de  fe  pou- 
voir affermir  par  elle-même  ? lorfqu’un  vent 
bnilant  l’aura  frappée,  ne  mourra  t-clle  pas? 
ôc  ne  fechera-t-elle  pas , avec  toutes  les  eaux 
dont  elle  avoit  été  arrofée  ? 


Tuai  extendit  ad  ilhm  ut  ir- 
rigarec  eam  de  areolis  gte- 
minis  fui. 

8.  In  terra  bona  fiiper  a- 
quas  multas  plantata  efl  ; ut 
faciat  frondes  , & porc.-t 
fruâum , ut  Ht  in  vineaui 
gnutdem. 


9.  Die:  H*c  dicit  Domi- 
nus  Deus  : Ergone  proi'pe- 
rabitur  ! nonne  radices  cjus 
evellet , & fruftus  cjus  dil- 
tringet,  Sc  (îccabit  omnes 
palmites  germinis  ejus,  & 
arefeet  ; 8:  non  in  bracliio 
grandi , neque  in  populo 
mulio , ut  evellerci  eam  ta- 
dicitus  i 


10.  Ecee  plantata  eA  : er- 
gone profperauitur  ? nonne 
cîtm  tetigerit  eam  venius 
urens  Accabitur , & in  areis 
germinis  fui  arefeet  î 


II.  Explication  de  la  parabole  des  deux  aigles  & de  la  vigne. 


1 1 . Le  Seigneur  m’adreffa  encore  fa  parole, 
ôc  me  dit  : 

1 2.  Dites  à ce  peuple  qui  m’irrite  fans 
^rjfe:  Ne  favez-vous  pas  ce  que  cette  énigme 
lignifie  ? Levoici  ; Le  Roi  de  Babylone,  ajou- 
terez-vous , qui  eft  figuré  par  le  premier  aigle , 
vient  à Jerufalem , qui  eft  figurée  par  le  mont 
Liban.  lien  pr^dra  le  Roi  Jectionias,  ôc  les 
Princes , qui  font  auffi  figurés  par  la  moelle  ù" 
les  branches  naijfantes  du  cedre  ,•  ôc  il  les  em- 
menera  avec  lui  à Babylone. 

11  cboillta  etüuite  ôrt/m'tfr  ;i  Prince  de 


1 1.  Et  faftum  cA  verbum 
Domini  ad  me , dicens  : 

1 1.  Die  ad  domum  exa(- 
perantem  : Nefciiis  quid  i(^ 
ta  fignificent?  Die:  Ecce  ve- 
nit  rex  B.ibjrlonis  in  JeruAi- 
km  : St  afTumet  regem  , & 
principes  ejus.  & adducet 
eos  ad  (irraetipfuni  ia  Baby- 
loncm. 


13.  Et  tollet  de  lêminc 

Jtij 
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ffgni  , ferietque  cum  eo 
fadus  ; & ab  eo  accipiet 
iufjurandum  : fed  & fortes 
terra:  tollec. 


'14.  ut  (îtregnum  humite, 
& non  eleveiur,  fed  cuftO- 
diai  paflum  cjui , & fervct 
illud. 


i{.  Qui  recedens  ab  eo 
snîfït  nuntios  ad  Ægyptum, 
UC  daret  lïbi  equos , èc  po- 
pulum  muhum.  Numquid 
prol'perabitur , yel  confe- 
quctur  falutcm  qui  fecic 
hcc  ? & qui  diflblvit  paAum, 
auimquid  eSugiet  î 


ré.  Vivo  ego , dicit  Do- 
minus  Oeus  : quoniana  in 
loco  regis  , qui  conftituic 
eum  regem  , cujus  fecit  ir- 
riiuiB  juramentum>  & folvic 
paAum,  quod  habebar  cum 
eo  I in  medio  Babylonis 
tnorietur. 

17.  L'r  non  in  exercitu 
grandi  , nequc  in  populo 
mulio  faciet  contra  eum 
Pharao  przlium  : in  jaClu 
aggeris , & in  exftruitione 
yullorum,  uc  interficiac  ani- 
mas muUas. 


iS.Spreverat  eitim  jura- 
meniuin  ui  folverei  fordus  , 
& ecce  dédit  manum  Tuam; 
& cùm  omnia  hacc  fecerir , 
taon  eSiigiet. 


la  race  royale , quil  fera  ri^t  dont  le  pays'r 
& qu'il  y établira  comme  une  vigne  qu’il  pim- 
ferait  de  fa  main  ; il  fera  alliance  avec  lui , & 
lui  fera  prêter  ferment  de  fidélité  ; il  tranf- 
portera  enfuite  les  plus  vaillans  hommes  hois 
du  pays , 

1 4.  afin  que  le  royaume  de  ce  Prince  dc^ 
meure  bas  & foible  fans  fe  pouvoir  relever  y 
& qa’ainfi  il  demeure  fidele  dans  les  condi- 
tions qui  lui  ont  été  prefcrites  y 6c  qu’il  ks 
garde  inviolable  ment. 

I J.  Mais  ce  Prince  le  révoltant  contre  lui  y 
comme  cette  vigne  ingrate  s’ était  révoltée  contre 
le  premier  aigle  qui  l'avait  plantée , a envoyé 
des  Ambafladeurs  au  Roi  d’Egypte 
le  fécond  aigle , afin  qu’il  lui  donnât  des  che- 
vaux 6c  de  grandes  troupes  , pour  le  feûtnir 
centre  le  Roi  de  Batylone.  Celui  donc  qui  s’eft 
conduit  de  cette  forte  réufiira-t-il  dans  fes 
delTeins  ? ôc  y trouvera-t-il  fa  fureté  ? Après 
avoir  violé  les  conditions  qu’il  avoir  jurées  j, 
échappera-t-il  à fes  ennemis  ? 

1 6.  Je  jure  par  moi-même , dit  le  Seigneur 
Dieu , qu’il  fera  emmené  au  pays  même  de 
ce  Prince  qui  l’avoit  établi  Roi , dont  il  a 
rompu  l’alliance  , en  violant  le  ferment  qu’il 
avoir  prêté , & qu’il  mourra  au  milieu  de 
Babylone. 

1 7.  Et  Pharaon  , dont  il  a imploré  le  fecotas  y 
ne  viendra  point  avec  une  grande  armée , ôc 
un  grand  peuple  combattre  contre  le  Roi  de 
Babylone  j qui  élcvera  des  terraffes  corate 
Jerufalem  , & qui  bâtira  des  forts  autour  Je 
cette  ville  , pour  y tuer  un  grand  nombre 
d’hommes  y fans  que  perfonne  s'y  oppofe.  C ejl 
ce  qu  éprouvera  Sedecias, 

18.  Car  ce  Prince , après  avoir  viole  la  pa- 
role qu’il  avoir  donnée , 6c  rompu  l’alliance 
qu’il  avoir  faite  avec  le  Roi  de  Babylone , s eft 
allié  à r Egypte.  Mais  quoiqu’il  ait  fait  toutes 
ces  chofes  pour  fa  fureté  y il  ne  la  trouvef^ 
point. 
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1 p.  C’eft  pourquoi  voici  ce  que  dit  le  Sei- 

Î;neur  Dieu  : Je  jure  par  moi- même  que  je 
érai  retomber  fur  la  têre  de  ce  Prince  le  vio- 
lement  de  fa  parole  qu’il  a mdprifée , & la 
rupture  de  l’alliance  qu’il  avoit  laite. 

20.  J’étendrai  mon  rets  fur  lui  , & je  le 
prendrai  dans  mon  blet  ; je  l’emmenerai 
dans  Babylone  , fie  je  lui  prononcerai  là  fon 
arrêt , à caufe  de  la  perbdie  dans  laquelle  il 
eb  tombé  en  me  méprifant,  moi  qu’il  avoit 
pris  à témoin  de  fa  fidélité. 

2 t.  Tous  les  déferteurs  qui  l’ont  fuivi, 
avec  toutes  fes  troupes  , tomberont  par  l’é- 
pée ; fie  ceux  qui  échapperont  feront  difperfés 
de  tous  côtés  ; fie  vous  faurez  que  c’eft  moi 
qui  fuis  le  Seigneur  qui  ai  parlé  , & qui  fais 
arriver  tout  ce  que  fiai  dit. 


ip.  Proptcrei  hzc  dicit 
DominusDeus  : Vivo  ego  , 
quoniam  juramentum  quod 
prévit  > & fœdus  quod  pra^ 
varicatus  cA , ponam  in  ca- 
put  ejuc. 

10.  Et  expandam  fuper 
eum  rete  meum  , St  com- 
prehendeiur  in  lâgena  niea  : 
&adducam  eum  in  Babylo- 
nem , & judicabo  eum  ibi  ,■ 
in  przvaricationc  quà  def- 
pexit  me. 

11.  Et  omnei  prorugi  ,e.^ 
jui  cum  univerlb  agmine 
fuo  , gladio  cadent  : relîdui 
autem  in  omnem  ventum 
difpergeniur:  & fcieiis  quia' 
ego  Dominus  locutus  fum.- 


§.  III.  Prophétie  de  Vétahïtffement  dure^ne  duMefpe,  ^ de  la  foi  que  teuf 
les  peuples  auront  en  lui  , fous  la  figure  du  retour  des  Juifs  , fus  la 
conduite  de  Z orobabel. 


22. Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  Dieu: 
Mais  moi , je  prendrai  de  la  moelle  du  plus 
grand  cedre  , fie  je  la  mettrai  à part-,  je  cou- 
perai du  haut  de  fes  branches  une  greffe  ten- 
dre , fit  je  la  planterai  fur  une  montagne 
haute  fie  élevée. 

2}.  Je  la  planterai  fur  la  haute  montagne 
d’Ifraël  ; elle  pouffera  un  rejetton  , portera 
du  fruit,  6c  deviendra  un  grand  cedre.  Toùs 
les  oifeaux  habiteront  fous  ce  cedre  , 6c  tout 
ce  qui  vole  fera  fon  nid  fous  l’ombre  de  fes 
branches. 

24.  Et  tous  les  arbres  de  cette  terre  làu- 
ront  que  c'en  moi  qui  Juis  le  Seigneur,  qui 
ai  humilié  le  grand  arbre  , fie  qui  ai  élevé 
l’arbre  bas  & foible  ; qui  ai  féché  l’arbre  verd', 
éc  qui  ai' tait  reverdir  l’arbre  fec.  C’eft  moi 
qui  fuis  le  Seigneur,  qui  ai  parlé,  fic  qui  ar 
&tce  que  j’avois  dit. 


XI.  Mzc  dicit  Dominuf 
Deus  : Et  funiam  ego  de 
medulla  cedri  lûblimis , & 
ponam  : de  vertice  ramo- 
rum  ejus  lenerum  diArin- 
gam  , & plamabo  fuper 
montem  excelfum  & emi- 
ncncem. 

X).  In  monte fubiimi  Is- 
raël plantàbo  illud  , & e- 
rumpet  in  germen , & facict 
fruAum.  & erit  in  cedrm»- 
magnara  : 5:  habitabunt  fu- 
per ca  omne,  volucres,  So 
univerfum  volatile  fub  um- 
bra  ftondium  ejus  nidibea. 
bit. 

x4.  Et  (cientomnia  ligna 
regionis,  quia  ego  Domi- 
nus humiüavt  lignum  fu- 
blime.  Si  eXaltavi  liguarn 
humile  : & Accavi  lignum 
viride , Si  frondere  fcci  lig- 
num aridutiuEgo  Dominui 
jocutut  fum  Si  feci. 


Tt  iib 
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CHAPITRE  XVIII. 


§.  I.  Parabole  mife  en  proverbe  chez  les  Juifs  , rejettée  de  Dieu.  Vame  ipà  a 
pèche  mourra  elle-même.  Celui  qui  ejl  jufle  vivra  très-certainemenu 


T.  Ecfaftus  fft  fcrmo  Do- 
jnini  ad  me , dicens  : 

1.  Quid  eft  qubd  inter  voi 
panibolam  vertiiis  in  pro- 
verbium  iftud  in  terra  Wrael, 
dicemes  : Patres  comede- 
lunt  uvam  acerbatn  , & den- 
xes  fitiorum  obliupefcunt  ! 


J.  Vivo  ego,  dloit  Do- 
minus  Deus , fi  erit  ultra 
arobis  parabola  hxc  In  pro- 
veibium  Ln  Ifracl. 


4.  Ecee  omnes  animx, 
me*  (uni  : ut  anima  patris , 
ita  & anima  filii  mea  efi  : 
anima , qux  peccaverit , ip- 
A morietur. 


j.Etvir  fi  fuerit  jufius, 
& fecerit  judicium  Jt  jufii- 
liam  ; 

6.  in  montibut  non  co- 
medetit , 4c  oculos  fuos  non 
Jcvaverit  ad  idola  domûs  Ifi- 
racl  ; & uxorem  proximi  fui 
non  violaverit,  & ad  multc- 
rem  menllruatam  non  ac- 
cefierit  ; 

7.  Sc  hominem  non  con- 
triflarterit  i pignus  debitori 
reddiderit  , per  vim  nihil 
rapuerii  ; panem  (iium  elu- 
xiciui  dederit , S;  nudum  o- 
f eiuerii  vefiimentu  i 


8.  ad  ufiiram  non  com- 
(nodaverit , & amplius  non 


i-L  E Seigneur  me  parla  de  nouveau  > & 
me  dit  : 

2.  D’où  vient  que  vous  vous  fervez  parmi 
vous  de  cette  parabole , ôc  que  vous  l’avez 
tournée  en  proverbe  dans  Ifrael  ? Les  peres , 
dites-vous,  ont  mangé  les  raifins  verds,j&  les 
dents  des  enfans  en  ont  été  agacées  ; comme 
ft  vous  vouliez  faire  entendre  que  les  enfans  in- 
nocent font  punis  pour  les  péchis  de  leurs  peres. 

3.  Je  jure  par  moi-même , dit  le  Seigneur 
Dieu,  que  cette  parabole  ne  paflera  plus  par- 
mi vous  en  proverbe  dans  Ifraël , & que  je 
rendrai  à chacun  félon  fes  œuvres. 

4.  Car  toutes  les  âmes  font  à moi , & n>e 
font  également  clieres.  L’ame  du  fils  eftà  moi, 
comme  l’ame-du  pere.  L’ame  qui  a péché 
mourra  elle-même , & une  autre  ne  portera 
point  la  peine  qui  lui  efl  dûe. 

y.  Si  un  homme  eft  jufte , s’il  agit  félon 
l’équité  ôc  la  juftice  , 

6.  s’il  ne  mange  point  des  viandes 

fur  les  montagnes,  ôt  s’il  n’dleve  point  les 
idoles  de  la  maifon  d’Ifraël , s’il  ne  viole  point 
la  femme  de  fon  prochain  , s’il  ne  s’approche 
point  de  fa  propre  femme , lorlqu’elle  a la  ma- 
ladie ordinaire  à fon  fexe  , 

7.  s’il  n’attrifie  & ne  blefle  perfonne , s’il 
rend  à fon  débiteur  le  gage  qu’il  lui  avoir  don- 
né, s’il  ne  prend  rien  du  bien  d’autrui  pat 
violence , s’il  donne  de  fon  pain  à celui  qui 
a faim  , s’il  couvre  de  vêtemens  ceux  qui 
étoient  nuds , 

8 s’il  ne  prête  point  à ufure , ôc  ne  reçoit 
point  plus  qu’il  n’a  donné,  s’il  détourne û 
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jnarn  de  l’iniquité , 6c  s’il  rend  un  jugennent 
équitable  entre  deux  hommes  qui  plaident 
enfemble  devant  lui , 

9.  s’il  marche  dans  la  voie  de  mes  précep- 
tes, 6c  garde  mes  ordonnances  , pour  agir 
félon  lajiilUce  & la  vérité  ; celui-là  cft  jufte  ; 
& il  vivra  très-certainement , dit  le  Seigneur 
Dieu. 


acceperit  ; ab  iniquitate  a- 
veiterit  manum  fuatn , & ju- 
aiciuni  verum  fecerit  inter 
virum  & virum  : 

9.  in  prjeceptis  meis  am- 
bulaverlt  , & }udicia  mea 
cuDodierit  ut  faciat  verita- 
«eni  : hic  juftus  eft , viti  vi- 
vet , ait  Dominiu  Deua. 


§,  II.  La  jupice  du  pere  n’excufera  point  l'injtipice  du  fils  : mais  le  fi.lt 
injufie  portera  la  peine  de  J'on  irijuftice , eanrne  le  fils  jufie  recevra  ta 
recompenfie  de  fiajufiice  , fans  que  Dieu  ait  égard  a l'iniquité  de  fon  pere. 


10.  Que  fi  cet  homme  a un  fils  qui  foit  un 
voleur,  ôc  un  homicide , qui  répande  le  làng, 
ôc  qui  commette  quelqu’une  de  ces  ftutes 
que  je  viens  de  rappener, 

1 1.  quand  même  il  ne  les  commettroit 
pas  toutes , qui  mange  fut  les  montagnes  des 
viandes  immolées  aux  idoles,  qui  viole  la  fem- 
me de  fon  prochain , 

12.  qui  attrille  er  opprime  le  foible  6c  le 
pauvre , qui  prenne  par  violence  le  bien  d’au- 
trui , qui  ne  rende  point  le  gage  à fon  débi- 
teur, an  eu  un  prejjant  befo  n , qui 

leve  fes  yeux  vers  les  idoles,  qui  comnvette 
des  abominations , 

I J.  qui  prête  à ufurc,  ôcqui  reçoive  plus 
qu’il  n'a  prêté  , vivra  t-ii  après  cela  ? Non  cer- 
tes, il  ne  vivra  point  : il  mourra  très-certai- 
nement , puifqu’il  a fait  toutes  ces  actions 
déteftabîes  méritent  la  mot  f,  ôc  fon  fang 
fera  fur  fa  tête , pins  qu'il puijj'e  rejener  la  caufe 
de Jamort  fur  l’ iniquité  de  pes  peres. 

Que  fi  cet  hçmms  a un  fils  , qui  , 
voyant  tous  les  crimes  que  fon  pere  avoir 
commis , en  foit  faifi  de  crainte,  & fe  garde 
bien  de  l imiter, 

ly.qui  ne  mange  point  viandes  immo- 
lées fur  les  montagnes  , 6c  qui  ne  leve  point 
les  yeux  vers  les  idoles  de  la  maifon  d’Iftaël , 
t^ui  ne  viole  point  la  femme- de  fon  prochain,, 


10.  Quôd  R genuerît  fi- 
lium  latronem  etfunden- 
tem  fanguinem  , Sc  feceric 
unum  de  ifUs  : 

11.  Sc  hzc  qiiidem  om- 
nia  non  facieniem  , fed  in 
momibus  comedentem,  Sc- 
uxorem  proximi  fui  pol- 
luentem  : 

n.  egenum  & pauperem- 
contrifianiem  , rapicmem 
rapinas  , pignus  non  red- 
dentem,  & ad  idola  levan- 
tem  ociilosfuos,  abomina- 
tionem  f.icicniem  : 


IJ.  ad  ufûrtm  d.intem  , ■ 
& ampliùi  accipientem  : 
numquid  vivet  ? non  vivei  ;■ 
cùm  univerfa  hre  detefian- 
da  fecerit,  morte  morietur , • 
languis  ejus  in  ipfo  eiii. 


I^.  QubJ  fi  genuerii  fi- 
lium , qui  videns  omnia  p; c- 
cata  patris  fui  qu*  fecit , ti- 
muerit , Sc  non  fecerit  limi- 
leeis: 


I S-  fupet  montes  non  co- 
dent, Sc  oculos  fuos  non 
leva  vêtit  ad  idola  domùs  If- 
rael , & uxorem  pro.xûrj  lui 
non  violaverit  J 
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16.  Sc  TÎnim  non  contrit 
tïvcrit , pignus  non  rctinue- 
rit>  & rapinam  non  rjpue- 
rit.  panent  fuum  plürienti 
«iederit , Sc  nudum  operue- 
ric  veAtmeoto  : 

17.  i pauperir  injuria  a- 
Tecteiic  nianum  ruant,  ufu- 
ram  Sc  fuperabundantiam 
non  acceperit , judicia  mea 
fecerit  ; in  pr*cepiis  meis 
ambulaverit  : hic  non  nto- 
rieturin  iniquitate  patiis  lui, 
lèd  viià  vivet. 


it.  Pater  ejut  quia  ca- 
lumniaius  cA  , Sc  vint  fecit 
Aritri , dt  ntalum  operatus  eA 
in  medio  populi  fui,  ecce 
nioituus  eA  iniquiiaie  liia. 


19.  Et  dicitis;  Quare  non 
poftavic  Aliui  iniquitatem 
Pat'is  f Videlicet,  quia  fi- 
Jits  judicium  Sc  juAiiianto- 
peratus  eA , ontnîj  prjrcepia 
mca  cuAodivit , Sc  fecit  ilia, 
vivet  viti. 

10.  Anima,  quxpeccave- 
rit,  ipl'a  morietur;  tiliusnon 
portabit  iniquiiaiem  patrit  , 
Sc  pater  non  portabit  ini- 
quitaiem  filii:  juAitia  juAi 
iuper  eum  erit  : & impietas 
ioipii  erit  Tupet  eum  : 


1 6.  qui  n'attrifte  & n’opprime  petfonné  ! 
qui  ne  retienne  point  legageàfon  débiteur  > 

3ui  ne  prenne  point  par  violence  le  bien 
'autrui , qui  donne  de  Ton  pain  au  pauvre  > 
qui  habille  celai  qui  étoit  nud  , 

1 7.  qui  détourne  fa  main  de  toute  injuHice 
à l’égard  du  pauvre  , qui  ne  donne  point  à 
ufure  , ôc  ne  retjoive  rien  au-delà  de  ce  quil 
a prêté  > qui  obferve  mes  ordonnances , & 
qui  marche  dans  la  voie  de  mes  préceptes, 
celui-là  ne  mourra  point  à caufe  de  l’iniquité 
de  fon  pere  : mais  il  vivra  très-certainement. 

i8.  Son  pere  qui  avoir  opprimé  les  autres 
par  des  calomnies,  âc  qui  avoir  commis dei 
actions  criminelles  au  milieu  de  fon  peuple, 
elt  mort  à caufe  de  fa  propre  iniquité  j &h 
fils  rien  portera  pas  la  peine. 

ip.  ^tte fi  vous  dites  : Pourquoi  le  fils  n’i- 
t-il  pas  porté  l’iniquité  de  fon  pere  ? C’eft 

[)arcc  que  le  fils  a agi  félon  l’équité  ôc  feloo 
a juflice  , qu’il  a gardé  tous  mes  préceptes, 
& qu’il  les  a pratiqués.  C’eft  pourquoi  il  vivra 
très-certainement. 

20.  L’ame  qui  a péché  mourra  elle-même. 
Le  fils  ne  portera  point  l’iniquité  du  pere, 
& le  pere  ne  portera  point  l’iniquité  du  fils. 
La  juflice  du  jufte  fera  fut  lui , fie  l’impiété 
de  l’impie  fera  fut  lui  ; chacun  recevra  félon  [et 
œuvres. 


§.  III.  Si  l'impie  fait  pénitence  , il  ne  mourra  point.  Si  le  jufle  ahanionntU 
juflice,  il  périra.  Exhortation  à ta  pénitence.  Dieu  ne  veut  point  la  mort  d» 
pecheur. 


_ ti.  Siantem  impius  ege- 
lic  pctniientiam  ab  omnibus 
peccaiis  fuis  qux  operatus 
eA  . & cuAoiierii  omnia 
prxcepta  mea  . & fecerit  ju- 
dicium & juAiiiam  : viiâ  vi- 
vet. Sc  non  morietur. 

at.  Omnium  iniquitaium 
ejus,  quas  operatus  eA,  non 
Tccordabor:  in  juOitia  Ata  , 
guam  operatus  cA,  vivet, 


21.  Que  fi  l’impie  fa^t  pénitence  de  tous 
les  péchés  qu’il  avoit  commis , s’il  garde  tous 
mes  préceptes,  fie  s’il  agit  félon  l’équité  ôc  la 
juflice,  il  vivra  certainement , ôc  il  ne  mourra 
point. 

22.  Je  ne  me  fouviendrai  plus  de  toutes  les 
iniquités  qu’il  avoit  commifes  ; il  vivra  dans 
Içs  œuYies  dç  jullice  qu’il  auia  faites. 

ny.  En  effet i 
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effn  , eft-ce  que  je  veux  la  mort 
de  l’impie , dit  le  Seigneur  Dieu  ? & ne  veux- 
je  pas  plutôt  qu’il  (e  convertilTe , 6c  qu’il  fe 
retire  de  fa  mauvaife  voie , Ôc  qu’il  vive  f 
24-.  Que  fi  le  jufte  fe  détourne  de  fa  jullice  ^ 
& qu’il  vienne  à commettre  l'iniquité , 6c 
toutes  les  abominations  que  1 impie  commet 
■d  ordinaire  > vivra-t-il  alors  f A^e« , il  ne  vivra 
point.  Toutes  les  œuvres  de  juftice  qu’il  avoit 
faites  feront  oubliées , 6c  il  mourra  dans  la 
perfidie  ou  il  cft  tombé  ^ 6c  dans  le  p>éché 
•qu’il  a commis. 


. 3J7 

1}.  Numquid  Tolunutii 
njexert  mots  iro(tii,  dicit 
Domitius  Deu!,.  8c  non  ut 
convertatur  à viis  fuis  , 8c 
vivat  ! 

»4"  Si  autem  avetterit  Ce 
jaOus  à juditia  fua  , 8c  fe- 
cerit  iniquiiatem  tècundùm 
omnes  abominaciones,  quat 
operaci  folet  impius , num- 
quid  vivet  ? omnes  juiii- 
li*  ejus  quai  fecerat , non 
recordabuntur:  in  przvari- 
caiione , quâ  prrvaricatus 
eft , 8c  in  pcccato  (iio , qjod 
peccavit,  in  ipfis  morictur. 


pî*  Aptes  cela)  vous  dites:  La  voie  du 
Seigneur  n’eft  pas  jufte.  tcoutez  donc , mai- 
fon  d Ifraél  : Éft-ce  ma  voie  qui  n’eft  pas 
jufte  ? ôc  ne  font-ce  pas  plutôt  les  vôtres  qui 
font  corrompues  ? £r  neji-ce  pas  à vbtre  mau- 
vaife conduite  que  vous  devez  cutribuer  les  maux 
que  vous  fouirez  ? 

25.  Car  lorfque  le  jufte  fe  fera  détourné  de 
fa  juftice  , qu’il  aura  commis  l'iniquité , 6c 
qu’il  fera  tnort  en  cet  état , il  mourra  dans  les 
«uvres  injuftes  qu’il  a commifes. 

* 27,  Et  lorfque  l’impie  fe  fera  détourné  de 
l’impiété  où  il  avoir  vécu , ôc  qu’il  agira  félon 
1 équité  ôcla^  juftice  ) il  rendra  ainfi  la  vie  à 
fon  ame  j qu  tl  avoit  fait  mourir  par  fon  péché. 

28.  Comme  il  a confidéré  fon  état  , ôc 
qu  il  s eft  détourné  de  toutes  les  œuvres  d’i- 
niquité qu  il  avoit  commifes  j il  vivra  certai- 
nement , 6c  ne  mourra  point. 

2p.  Après  cela  , les  enfans  d’Ifraël  difent 
encore:  La  voie  du  Seigneur  n’eft  pas  jufte. 
Sont-ce  mes  voies  qui  ne  font  pas  juftes,  mai- 
Ibri  d Ilraël  ? ne  font-ce  pas  plutôt  les  vôtres 
-qui  font  corrompues  ? Et  neJi-ce  pas  cette  cor- 
ruption qui  attire  fur  vous  les  maux  aue  vous 
Jhufrez  f 

30.  C’eft  pourquoi,  maifon  d’Ifraël,  ne 
aenezplus  ce  langage  y & fiiez  a/Turée  que  K 

Tome  Fqrt,  11^  ^ 


ir.Etdixiftis  : Non  eft 
xqua  via  Oomini,  Audite 
er^o  , domus  Ifael;  Num- 
quid  via  mea  non  eft  xqua, 
8c  non  magii  via;  veftex 
pravat  func  ! 


j8.  Cùm  mim  averterîe 
fe  juftui  d juftitia  fua,  & 
fecerit  iniquitatem , morie- 
tur  in  eis  : in  injuftiiia  , 
quam  operatus  eft,  morie- 
tur.  < 

17.  Et  cùm  aveiterit  Ce 
impius  ab  impietatc  fua  , 
quam  operatus  eft , 8c  fece- 
rit judicium  8c  juftitiam  ; 
iptê  anûnam  fuara  vivifica- 
bit. 

18.  Contiderans  enim, 
8c  avertens  Ce  ab  omnibus 
iniquitatibuf  fuis  , quas  o- 
peratus  eft , vitâ  vivet , 8c 
non  mofietur. 

19.  Etdicunt  iilii  Ifraet; 
non  eft  xqua  via  Dominï. 
Numquid  vix  mex  non  funt 
xqu.r  , domus  Ifrael,  8c  non 
magis  vix  veftrx  ptavx  î 


30.  ideirco  unumquem- 
que  juxta  vias  fuas  judica- 


Vv 
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bo  , domus  irrael,aii  Do- 
tninus  Deus.  Convcrtioiini, 
Sc  agit?  pœnitentiam  ab  om- 
nibus iniquitatibus  veftris  : 
ti  non  «rii  vobii  in  ruinana 
tniquitas. 

; I.  Projicite  i yobiiom- 
nés  pnrvaricatsones  veftras , 
in  quibus  przvaricati  eftii  • 
At  f.icite  vobis  cor  noTum  : 
& fpiritam  novum  : & qua> 
it  moriemini,  domus  Ifiaelf 


Quia  nolo  mortem 
fnorientis  > dicit  Dominus 
l>cus , revenimini , & vi> 
vite. 


C H I E t;  Ch  a*  P.  XFIU. 

t 

jugerai  chacun  félon  fes  voies , dit  le  Seigneirt 
Dieu.  Âinft  convertiffez-vous  , & faites  pé- 
nitence de  toutes  vos  iniquités  , & l’iniquité 
n’attirera  plus  votre  ruine. 

3 1.  Ecartez  loin  de  vous  toutes  les  préva- 
rications dont  vous  vous  êtes  rendue  coupa- 
ble , 6c  faites-vous  un  coeur  nouveau , & un 
efprit  nouveau  ; & vous  vivrez.  Et  pourquoi 
en  effet  , mourrez-vous , maifon  d’I&aëi  1 Ejl- 
ce  que  je  défit  e votre  mort  ? Non. 

32.  Je  ne  veux  point  la  mort  de  celui  qui 
meurt , dit  le  Seigneur  Dieu.  Retournez  donc 
à moi , 6c  vivez  : Ceft  ce  que  je  fouhaite,  ttjl 
cé  que  je  demande  de  vous. 


CHAPITRE  XIX. 

5. 1.  La  captivité  deJoachaz  & de  Joachim  figurée  parla  parabole  delà  llsiut 

Û"  des  lionceaux. 


I.  Et  m afliime  planâum 
fuper  principes  Itrael , 

1.  & dicrs  : Quare  mater 
tua  leasna  inter  Icônes  eu- 
b.ivit  , in  medio  leunculo- 
tum  enuiririt  catulos  Tuos  ! 


).  Et  edaxit  unutn  de 
leunculis  fuis  > & leo  bâus 
eft  : Si  didicit  capere  prsc- 
dain,  hominemque  come- 
dere. 

4.  Et  andierunt  de  eo 
gentes . & non  abique  vul- 
iieribus  Tuis  ceperunt  eum  : 
& adduxerunt  eum  in  cate- 
tiis  in  terram  Æg^pti. 

5.  Qux  cùm  vidifetquo- 
niam  inlirmata  eft , & pe- 
riit  expc^i.ioejus  : tuiit  u- 
Aum  de  leunculis  fuis , leo- 


1-E  T vous,  Ezechiel,  faites  un  grand  deuil 
fur  les  princes  d’Ifraël,  Joachaz  & Joachim\ 

2.  Et  dites- leur  : Pourquoi  Jerufalemvone 
mere  , qui  eft  furieufe  6c  cruelle  comme  une 
lionne,  s’eft  elle  repofée  parmi  les  lions? fie 
pourquoi  a-t-elle  nourri  fes  petits  au  milieu 
des  lionceaux , pour  les  faire  devenir  liom  eux- 
mêmes  ? 

3.  En  effet , elle  a produit  parmi  les  lions 
Joachaz  un  de  fes  lionceaux  : ôc  il  eft  devenu 
lion  ; il  s’eft  inflruit  à prendre  la  proie , fie  î 
dévorer  les  hommes. 

4.  Les  peuples  d'Egypte  ont  oüi  parler  de 
lui , & de  fes  violences , ôc  ils  l’ont  pris , non 
fans  en  recevoir  beaucoup  de  bleffures  i & ils 
l’ont  emmené  enchaîné  en  Egypte. 

y.  Mais  fa  mere  voyant  qu  elle  étoit  (ans 
force  , 6c  que  fes  efpérances  étoient  ruinées 
par-  la  perte  de  ce  fils  qtù  étoit  fort  & puiffisot 
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comme  un  lion , prit  un  autre  de  fes  lionceaux  nem  conaûuit  emn 
nommé  Joachim  , & l’établit  pour  être  lion. 

6.  Il  marcha  parmi  les  lions , & il  devint 
un  lion  aujji  cruel  tjue  le  premier  : il  s’inftruifu 
à prendre  la  proie , & à dévorer  les  hommes. 

7.  Il  apprit  à faire  des  veuves,  ôc  à déferrer 
les  villes  ; & au  bruit  de  fon  rugiflement, 
toute  la  terre  fut  défolée. 
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8.  Alors  les  peuples  de  toutes  les  provin- 
ces voifines  s'aflemblerent contre  lui,  /fj  Chal- 
déens , les  Syriens , les  Moabites , & les  Am- 
monites : ils  jetterent  fur  lui  leurs  filets  , & ils 
le  prirent , non  fans  recevoir  des  bleflures , 
mais  enfin  ils  eurent  l'avantage  fur  lui  ; tls  fe 
faifirent  de  fa  perfome  , 

p.  & ils  le  mirent  dans  une  c^e  ; ils  l’eni- 
menerent  au  Roi  de  fiabylone  chargé  de 
chaînes , & ils  le  renfermèrent  dans  une  pri- 
Ibn  , afin  qu’on  n’entendît  plus  à l’avenir  Ion 
rugiflement  fur  les  montagnes  d’ilraél. 


t.  qui  ince>lebat  intfr 
leones  , & hüui  eft  leo  : le 
didicit  prjtdam  capere , & 
homincs  devorare: 

7.  didicit  viduat  facere  , 
& civiiaMs  corum  in  dcler* 
tum  adducere  : & deioUiia 
eft  terra  , Se  plenitudo  ejut  , 
â voce  rugitus  illiui. 

8.  Et  convenerunt  adver- 
tiis  eum  Genres  undique  de 
provinciis  , & expanderunc 
iuper  eum  reie  lùum , in 
vulneribus  eanim  captus  eft. 


9.  Et  mirerant  eum  in  en- 

Team  , in  catenis  adduxe-  < 
runt  eum  ad  regem  Babplu- 
«il  : mitêruntque  eum  in 
carcerera,  ne  audiretur  vox 
ejus  utuà  fuper  montes  If. 
rael. 


5.  II.  Le  Prophète  rtpréfente  la  feliiité paffe  de  Jerufalem  , Ù“  fa  calamité 
préfente,  fous  la  figure  d’une  vigne  fiuriJfoMe  ruinée  par  fes  ennemis. 

1 0.  Tel  a été  le  fort  de  vos  Princes , S Ifraèl , 10.  Mater  tua  qualî  vinea 

’&  voici  etuelfera  celui  de  Jerufalem  votre  mere.  *" 

r/i  • . • , , plantata  eft:  frudhis  ejus , & 

hile  etoit  comme  une  vigne  qui  avoit  été  Frondes  ejus  creverum  ex  .a- 

plantce  dans  voore  lang , ^ par  vos  travaux  ^ ^uUmuUis. 
liir  le  bord  des  eaux.  Elle  avok  ctû  fur  les 
grandes  eaux , & elle  avoit  pouffé  fon  bois 
& fon  fruit  en  abondance. 

1 1 . -Les  branches  folides  qui  en  étoient 

fordes  étoient  devenues  les  feeptres  des  Prin- 
ces ; fa  tige  s’étoit  élevée  au  milieu  de  lès  ejus  inter  frondes  ; & vidie 
branches , & elle  s’étoit  vue  dans  une  grande  ■" 

hauteur  parmi  la  multitude  de  fes  branches. 

12.  Mais  enfuite  elle  a été  arrachée  avec  n. Etevulii eft  in  ira; 
colere  6c  jettée  contre  terre  : un  vent  brillant 

a lecnc  Ion  Iruit , les  branches  fi  vigourcufès  tum  ejus  : marcuerunt  » & 
ont  perdu  leur  force  ; elles  font  devenues  f“"*  *''^8*  robotii 

joutes  feches , & le  feu  J’a  dévorée, 

‘V  V iij 


1 1.  Et  ft&ie  ftint  fci  virga 
tbiida:  in  ferptra  dominan- 
tium , & exaltata  eft  ftatura 
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i{.  Et  niinc  tranfplantiu  I J.  C’ejî  l'état  où  Jerufaltm fe  trouve  maitr- 
eft  in  defertum , in  tetra  in-  menant  : car  elle  Z été  tranfplantée  par  I^abu- 
cnodonofor  dans  un  pays  ou  elle  éprouve  une  mt- 
fere  auffi  extrême  ejue  ft  elle  etoit  dans  un  défen , 
dans  une  terre  fans  eaux  & fans  routes. 


T4.  Bt  egreffut  eft  îgnis 
virga  ramorum  ejus , qui 
fnidum  ejus  comcdit  : & 
non  fuit  in  ea  virga  fortis  ; 
iceptrum  dominantium  : 
Planâus  eft»  & erît  in  planc- 
lum. 


14.  Et  il  eft  forti , en  la  perfonne  dlfmdtl, 
Prince  de  la  race  royale  de  Juda , une  flamme 
du  bois  de  fes  branches , qui  , en  tuant  Go- 
dolifls , Ù"  difppant  les  autres  Juifs , a dévoré 
les  refies  de  fon  fruit;  enforte  qu’elle  n’a  plus 
poulfé  de  bois  aflez  fort  pour  porter  le  fceptre 
de  ceux  qui  ont  gouverné  fes  provinces.  Tout 
ceci  eft  digne  de  larmes , & il  deviendra  un 
ftijet  de  larmes  pour  tout  Ifraël. 


CHAPITRE  XX. 


§.  I.  Les  anciens  tPIfraél  viennent  trouver  Ezeckiel  pour  conpdter  le  Seipneur. 
Il  jure  quil  ne  leur  répondra  point.  Il  leur  reproche  l’ingratttude  & ridoLtne 
de  leurs  peres. 

L’an  du  monde  3411- 


t.  Et  faflum  eft  in  anno 
(ïptimo  , in  quinto  , in  dé- 
cima menfit  : venerunt  viri 
de  fcnioribu!  Ifrael,ut  in- 
lerrogarcnt  Dominum  , 8c; 
ièdemnt  coram  me: 


1.  Sr  faâus  eft  fermo  Do- 
mini  ad  me,  diccns : 

Fili  hominis  loqnere 
fenioribua  Iftael , Si  dices 
ad  cos  : Hxc  dicit  Dominus 
Deui  : Numquid  ad  imer- 
rogandum  me  cos  veniftis  ? 
vivo  ego  quia  non  rerpon- 
debo  vobis  , ait  Dominus 
Daus. 


n.  Si  judicas  eos , S judi- 
Cu , ftft  hominis  I abomina- 


>-T  J E dixième  jour  du  cinquième  moisdfi' 
la  feptieme  année  depuis  tjue  le  Roi  Joathim 
eut  été  emmené  à Besby lotte , il  arriva  que  quel- 
ques-uns des  anciens  d’Ifrael  vinrent  pour 
confulter  le  Seigneur,  ôc  ils  s’alfirent  devant: 
moi , me  priant  de  leur  découvrir  fes  votonus. 

2.  Alors  le  Seigneur  me  parla. en  ces  ter- 
mes : 

3-  Fils  de  l’homme  , parlez  aux  anciens 
d’Ifraèl,  & dites-leur:  Voici  ce  que  dit  le' 
Seigneur.  Etes-vous  venus  pour  me  conful- 
ter , vous  , hommes  tmpies  fcelerats , q»' 
avez  abandonné  ma  Loi  ? Je  jure  par  mai-ra^" 
me , dit  le  Seigneur  Dieu  , que  je  ne  vous 
répondrai  point  , parce  que  je  fat  que  vous 
n.avez  nul  défir  de  faire  ma  volonté, 

4. Si  vous  les  jugez  , fils  de  l’homme,  fi> 
■vous  les  jugez  , vous  ensrez  en  dtfpjdé 
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avec  eux  > repréfentez-leur  f ingratitude  & 
les  abominations  de  leurs  peres  quils  ont 
imitées  ; 

y.  &dites*leur;  Voici  ce  que  dit  le  Sei- 
gneur Dieu  ; Lorfque  je  choifis  Ifraël,  que 
JC  levai  ma  main  pour  protéger  la  race  de  la 
maifon  de  Jacob , que  je  leur  apparus  dans 
l’Egypte , & que  je  levai  ma  main  en  leur  fa- 
veur, en  difant  avec  ferment-.  Je  fuis  le  Sei- 
gneur votre  Dieu , & je  ferai  votre  prottéleur  ; 

6.  en  ce  jour-là , je  levai  ma  main  pour  les 
tirer  de  la  fervitude  de  l’Egypte , & pour  les 
conduire  dans  une  terre  que  j’avois  choilie 
pour  eux,  où  coulent  desruilTeaux  de  lait  & 
de  miel,  & qui  excelle  au-delTus  de  toutes 
les  terres. 

7.  Je  leur  dis  alors.*  Que  chacun  éloigné 
de  foi  les  fcandales  de  (es  yeux , & ne  vous 
fouillez  point  par  les  idoles  de  l’Egypte;  ne 
les  prenez  point  pour  vos  Dieux , car  c’eft  iioi 
qui  fuis  le  Seigneur  votre  Dieu. 

8.  Mais  ils  n’ont  point  voulu  m’ëcouter.  Ils 
ifont  point  rejetté  les  abominations  de  leurs 
yeuy , & ils  n’ont  point  quitté  les  idoles  do 
rEgypte.  Ce(l  pourquoi  j’avois  réfolu  de  ré- 
pandre mon  indignation  fur  eux , fie  de  fatis- 
faire  ma  colere  dans  leur  punition,  au  milieu 
même  de  l’Egypte. 

p.  Mais  je  ne  l’ai  pas  fair  pour  là  gloire  de 
mon  nom,  afin  qu’il  ne  fût  pas  violé  au  mi- 
lieu des  nations  parmi  lefquelles  ils  étoient , 
fit  devant  lefquelles  je  leur  avois  apparu  pour 
lès  faire  fortir  de  l’Egypte,  y^inft  je  les  épar- 
gnois , afin  que  ces  nations  ne  pùjjent  dire  que 
j' avois  été  infidèle  dans  mes  promejj'es  ^ ou  trop; 
foihle pour  tes  exécuter,  - 


tiones  patruta  eorum  oflen* 
de  eîi. 


J.  Et  dicts  ad  eos  : rtarc 
dicit  Dominus  Deus  : In 
die  quà  elegi  Ifrtcl , & le- 
vavi  manum  mcam  pro  (lit. 
pe  domiis  Jacob , & appa> 
rui  cil  in  terra  Ægypli,  & 
leravi  manum  meam  pro 
eis , dicens  ; Ego  Dominus 
Deus  TeiTèr  : 

6.  in  die  ida  levavi  nta- 
nom  meam  pro  eis , ut  edi;.» 
cerem  eos  de  terta  Ægypii* 
in  terram  , quam  providc» 
ram  ris , (luentem  laAe  Si 
melle:  qu*  eft  egregia  in-  ' 
ter  omnes  terras, 

7-  Et  dixi  ad  eos  : Unul- 
qiti(que  ofTen/iones  oculo- ’ 
rum  Tuorum  abjiciat,  & in  ' 
idolis  Ægypti  nolite  pollui  ; 
ego  Dominus  Deus  vefler  ; 


8.  & irritaverunt  me,  no^ 
lueruntque  me  audite  : u- 
nufquilque  abominationes  ' 
oculorum  fuonim  non  pro- 
jecit , nec  idola  Ægypti  re- 
liquerunt:  & dixi  ut  eli'un* 
derem  indignationem  meam 
fupereo»,  êtimplerem  iram 
meam  in  eis  in  medio  tetrz 
Ægypti.  ; 

9.  Et  feci  propter  nomen 
meum  , ut  non  violaretur 
coram  Genribus , in  quarum 
medio  étant , St  inter  quas 
appami  eis  ut  educerem  toi 
déterra  Ægypti, 
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march^  dans  la  voie  de  mes  préceptes  , qu’ils 
avoient  violé  mes  fabbats  , & que  leur  cœur 
idolâtre  couroit  encore  après  leurs  idoles. 

17,  Mon  œil  néanmoins  les  a regardés 
avec  compaflion  , ôc  je  me  fuis  retenu  pour 
ne  leur  point  ôter  à tous  la  vie,  ôc  pour  ne  pas 
faire  périr  toute  leur  race.  Ainft  je  ne  les  ai 
point  tous  exterminés  dans  le  délert;  mais  pe 
me  fuis  contenté  de  faire  mourir  tes  peres  qui 
itoient  les  plus  coupables. 


poil  idola  eniin  cor  eonun 
gnuUebatur. 


17.  Et  pepcrcit  oculut 
meus  fupet  eos  uc  non  in- 
tctficerem  eos  : nec  con- 
fumpfi  eos  in  dereito. 


5.  III.  Dieu  exhorte  en  vain  les  enfant  des  Ifraélites  rebelles  à prof  ter  dei 
fautes  de  la  punition  de  leurs  peres.  Us  l'irritent  de  nouveau  j mais  il  les 
ep.rrgne  dans  le  defert , pour  ménager  la  gloire  de  Jon  nom  parmi  les  nattons. 


18.  J’ai  dit  enfuite  à leurs  enfans  dans  la 
folitude  : Ne  marchez  point  dans  la  voie 
qu’on  vous  a montrée , ne  fttivez  point  les  pré- 
ceptes de  vos  peres , ne  gardez  point  leurs 
coûtâmes,  ôt  ne  vous  fouillez  point  par  le 
culte  de  leurs  idoles  , qui  ne  font  point  vos 
Dieux  : 

19.  car  c’eft  moi  qui  fuis  le  Seigneur  votre 
Dieu.  Marchez  donc  dans  la  voie  de  mes  pré  ■ 
ceptes,  révérez  mes  ordonnances , ôegardez- 

les. 

20.  Sanélifiez  mes  fabbats  5 obfervez  les  avec 
exailitude  , afin  qu’ils  foient  comme  un  figne 
de  t alliance  qui  eft  entre  moi  ôc  vous  , un  gage 
du  repos  éternel  que  je  vous  defline,  ôc  que  vous 
fâchiez  que  c’elt  moi  qui  fuis  le  Seigneur  votre 
Dieu  , que  vous  devez  feul  adorer  , & auquel 
vous  devez  obéir. 

21.  Mais  leurs  enlàns  n ont  point  profité  de 
ees  remontrances.  Us  m’ont  aigri  contre  eux  ; 
ils  n’ont  point  marché  dans  la  voie  de  mes  pré- 
ceptes; ils  n’ont  ni  révéré,  ni  gardé  mes  or- 
donnances, que  je  leur  avois  (données,  afin 
que  celui  qui  les  obfervcroit  y trouvât  la  vie  ; 
ôc  ils  ont  violé  mes  fabbats.  Je  les  ai  menacés 
de  répandre  ma  fureur  fur  eux  dans  le  défert, 
& de  iàtisfaire  ma  colcre,  en  les  puniflanc  de 


18.  Dixi  autem  ad  filîog 
eomm  in  folitudine:  In  prx- 
ceptis  patrum  veAronim  no* 
lire  incedere  , nec  judicia 
eorum  euftodiatis , nec  ia 
idolû  eorum  polluamiai. 


I».  Ego  Domtnus  Deu9 
veAcr  in  prxceptis  meis  am« 
bulate,^  judicia  mca  cuûo* 
dice , & facke  ea  ; 


ao.  Et  fabbata  mea  fane» 
tificatc , ut  fint  /ignum  inicr 
me  & vos  » & Tciacit  1]um  e- 
go  fiun  Doninue^Ütus  vel^ 

HTo 


iT.  Et  exacerbaverunf,- 
me  fîHi , in  prateeptis  mcie 
non  ambulaverunt  j 3c  ju* 
dicia  mea  non  cu(k>dierunt 
ut  facerent  ea  : qux  cùm  fe^* 
cerit  homo , vivet  in  cis , 
& ûbbata  mea  viola vcruni  : 
Al  comminatus  fum  ut  di'uR* 
derem  furorem  meum  fuper 
eos  & implerem  iram  meam- 
in  eis  in 
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ti.  Averti  autem  manum 
meam,  & feci  propter  no- 
meum  , ut  non  vioU- 
rctur  corara  Gemibus , de 
quibus  ejcci  eos  in  oculis 
earum. 

Iterum  levavî  manum 
tneatn  in  eo$  in  lo'.iiudine  • 
ut  dirpergetcm  illos  in  na- 
,tioncs  , de  ventilarcm  in 
terras  : 

»4.  eb  qubd  judicia  mea 
non  feciffent  , & prarcepit 
tnt  a leprobaHentt  & labbata 
jnea  viouiTent , & poft  ido- 
)a  pitrum  fuotuiu  fuilTent 
ocub  corum. 
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leurs  défobéijfanees  <T  de  leurs  révoltes^ 

22.  Mais  j’ai  retenu  ma  main , & je  lei 
ai  épargnés  pour  la  gloire  de  mon  nom , afin 
lu’il  ne  fût  pas  déshonoré  devant  le^  nations 


QU  11  lie  lut  prao  w «jv.»»**»»  — - 

du  milieu  dcfquelles  & aux  yeux  defquellcs 
je  les  avois  fait  fortir. 

23.  J’ai  encore  élevé  ma  main  fur  eux  datu 
la  folitude , pour  les  difperfer  parmi  les  na- 
tions , & les  envoyer  bien  loin  en  divers  cli- 
mats, comme  j' avais  dejjein  deleja  re  , 

24.  parce  qu’ils  n’avoient  pas  obferv'é  me» 
ordonnances , qu’ils  avoient  rejetté  mes  pré- 
ceptes , qu’ils  avoient  violé  mes  fabbats,  & 

3ue  leurs  yeux  s’étoient  attachés  aux  idoles 
e leurs  peres  ; mais  je  mejuis  retenu.  Ctpen- 
dont  je  n’ai  pas  vouai  latjjer  leurs  crimes  «a- 
punis. 

if.  Ergo  & egodedi  eis  2 J.  Ceft  pourquoi  je  leur  ai  donné  des 
pra-cept*  non  bona,  & ju-  pj^ccptcs  imparfaits,  ôt  dcs  ordonnances o\i 
Vida  m îuibu.  non  vivent.  trouveront  point  la  vie  , en  les  offuief 

tijfant  à une  multitude  de  cérémonies  inutiles  pour 
Je  falut , & en  permettant  qu’ils  s’ajfujetujfent 
eux-mêmes  à celles  des  Gentils. 

Et  poUui  eos  în  mu-  tc6.  Et  ainfi  je  les  ai  vûs  fouUlés  dans  leuis 
eitribus  fuis , cùm  offerrent  préfens , lorfquc  , pour  r expiation  de  le^ 
omne  péchés , ils  offtoient  tout  ce  qui  fort  le  premier 

quTego  Oominui.  du  fcin  de  la  mere  à leurs  faujfes  Divinités  : 8t 

17.  Qunmobrem  loquete  fffjif  impiétés,  j'ai  dit  en  moi-rntmi’. 

^intTdic«:ko?:H«  Ils  fauront  un  jour  que  c’eft  moi  qui  fuis  b 
dicit  Dominus  Deut:  Ad-  Seigneur,  dr  que  f ejl  à moi  Jeul  quon  aois 
facrifier. 

27.  C’eft  pourquoi , fils  de  l’homme,  par- 
lez aux  enfans  d’Ifrael , & dites-leur  : Voici 
ce  que  dit  le  Seigneur  Dieu  : Après  que  vos 
peres  m’ont  déshonoré  avec  mépris  , 

28.  moi  qui  les  avois  fait  entrer  dMs  Ia 
terre  que  j’avois  juré  de  leur  donner  , ils 
m’ont  encore  blafphémé  en  ceci.  Ils  ontvû 
cTun  ml  impie  facrilége  toutes  les  collines 
éleyées , & tous  les  arbres  chargés  de  bois  & 
de  feuilles  j ils  ont  iouxiolé  leurs  viûi- 

foeSf 


OILU  

hue  & in  hoc  blafphemavc* 
runt  me  patres  veftri»  cum 
ipreviiTent  me  coiucmncn- 
tes: 


tt.  & induxiffem  eos  in 
«rram,  fuper  quam  levïvi 
manum  mcam  ut  darcm  eis  : 
videront  omnem  collem 
excelfum,  fit  omne  lignum 
nemortofum , fit  immoUve- 
runt  ibi  viflimas  fuas:  fit  de- 
detunt  ibi  iniiationem  obU- 
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mes  ) contre  la  dèfenfe  exprejje  ejue  je  leur  en  tionis  fu*,  & pofuerum  ibi 
avais  faite  : & ainjî  ils  y ont  attiré  ma  colere  fiiayiiatîs  fui  , fc 

par  leurs  offrandes , au  lieu  de  Jdiisfaire  d ma  * hbaiiones  luas. 

jujiiee.  Ils  ont  encore  porté  plus  loin  leur  impiété  ; 
car  ils  y ont  brûlé  les  odeurs  les  plus  excel- 
lentes à F honneur  de  leurs  idoles  ^ & ils  y ont 
fait  leurs  oblations  de  liqueurs  à ces  faujjes  Di- 
vinités. 


29.  Je  leur  ai  dit  alors;  Quel  eft  ce  haut  19.  Et  dix!  ad  eos  : Quid 
lieu  où  vous  allez ? Oui  eft-ce  qui  Fa 

conjacre  a cet  ufa^e  f Et  julqu  a cette  heure , nomen  ejus  ExceUum  uib 
ce  nom  de  haut  lieu  eft  demeuré /'arm»  vous  que  ad  lune  diei», 
à toutes  les  collines  élevées , gujfi-bien  que  la  coû- 
tume  cF aller  à ces  lieux  facriléges  y offrir  vos 
facrifices , foit  à moi , fait  à vos  idoles  y fans  que 
toutes  les  remontrances  de  mes  Prophètes  ayent 
pû  vous  en  empêcher. 


IV.  Maux  dont  Dieu  ménaee  les  enfans  d'Jfraél , pour  les  punir  de  leur 
tdohirie.  Promejjes  qu’il  leur  fait  de  les  faire  entrer  de  nouveau  dans  fon 
alliance , Ù"  de  tes  ftparer  d’avec  les  impies. 


30.  C’eft  pourquoi  dites  à la  maifon  d’If- 
raël  : Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  Dieu: 
Vous  vous  fouillez , en  marchant  dans  la  mê- 
me voie  où  ont  marché  vos  peres , & vous 
vous  abandonnez  à la  fornication  des  idoles 
où  ils  font  tombés , en  faifanr  paffer  vos  en- 
fans  par  le  feu , dt*  les  immolant  à l'idole  de 
Aloloch. 

51.  Vous  vous  fouillez  par  l’oblation  de 
vos  dons , & par  toutes  vos  idoles  que  vous 
honorez  jufqu’aujourd’hui  : ôc  après  cela  vous 
croyez  que  je  vous  répondrai,  enfans  d’Ifracl? 
Je  jure  par  moi-même  , dit  le  Seigneur  Dieu, 
que  je  ne  vous  répondrai  point. 

32,  Vous  ne  viendrez  point  auftl  à bout 
de  ce  que  vous  méditez  dans  votre  efprit , 
lorfque  vous  dites  : Nous  ferons  comme  les 
nations , 6c  comme  les  autres  peuples  de  la 
terre;  6c  nous  adorerons  comme  eux  le  bois 
Tome  IP'.  Part.  II, 


30.  Propter^A  die  ad  do-^ 
mum  Ifrael:  Hxc  dicit  Do- 
minus  Deus  : Cerre  in  via 
patrum  veftrorum  vos  pol- 
iuiminit  & poft  offendicula 
eorum  vos  fornicamîni  ; 


3 t.  5c  in  oblatîoné  dono-* 
nim  veftrorum , cùm  cradu- 
citjs  filioi  venros  per  ig- 
nem,  vos  polluimini  in  om- 
nibus idolis  vcHrisurqueiio- 
dle;  & ego  rcfpondebo  vo- 
biS)  domus  Urael  ? Vivo  e- 
go . dicic  Dominus  Dcus , 
qjîa  n.i)n  relpondcbo  vobis. 

31.  Neque  cogitatio  men- 
tis veftrf  Het , dicentium  ; 
Erimu<  ftem  Gentes.  & HcuC 
co/^nationes  terri:  » ut  cola- 
mus  ligna  5c  lapides. 
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& la  pietre , afin  d être  comblés  de  lient , com* 
me  ils  le  (ont. 

îj.  Vivo  ego,  didt  Do-  JJ,  Je  jure  par  moi -même  , dit  le  Sei- 
tainui  Deus  , ^uoniam  in  gnCUt  DicU  , que  j pUlfoue  VOUS  ne  voulez  vas 

exiemo,  & in  furore  effufo  ".Ç”'  M y‘>"^  dOHceur  & avec 

legnabo  fuper  vos.  bonté  , je  régnerai  fur  vous  avec  une  main- 

fbne , avec  un  bras  étendu  , & dans  toute 
l’effiifion  de  ma  fureur. 


3 4.  Ht  educam  vos  d«  po- 
]>ulis  ; & congicgabo  vos  de 
serris , in  quibuç  difpern  ef- 
vis,  in  manu  valida*  & in 
brachio  exiento,  8c  in  furo- 
te  eâ'uTo  regnabo  Tuper  vos. 


Ht  adducam  vos  in 
dertitum  popuiorum  . 8t  ju- 
dicabor  vobircum  ibi  fade 
ad  faciera. 


jd.  Sicut  judicio  comen- 
di  adverfum  patres  vrftros 
sn  deferto  terrât  Ægypti , lie 
judicabo  vos,  dieu  Oomi- 
•us  Peus. 


Et  rubjidam  vos  feep- 
tro  meo , 8t  inducam  vos 
ân  vinculis  foedeiis. 


J4.  Je  vous  retirerai  du  milieu  des  peuplesy 
chez  cjui  vous  vous  êtes  réfugiés  ; je  vous  raflem- 
blerai  des  pays  où  vous  avez  été  difperfés , 8c 
je  régnerai  fur  vous  avec  une  main  fone, 
avec  un  bras  étendu  , ôt  dans  toute  l’effu- 
fion  de  ma  fureur. 

J y.  Je  vous  mènerai  enfulte  dans  un  déferr 
écarté  de  tous  les  peuples , où  vous  n’aurez 
aucun  fecours  à efpérer  : & étant  là  l’un  devant 
l’autre  , j’entrerai  en  jugement  avec  vous. 

J 5.  Comme  je  fuis  entré  en  jugement  avec 
vos  peres  dans  le  défert  oit  je  les  conduits  en 
fortant  de  FEgypte,  ainfi  je  vous  jugerai , dit. 
le  Seigneur  Dieu  t & je  vous  punirai  tomme 
if  ai  puni  vos  peres  , mêlant  toûjours  mes  chàiz 
mens  des  effets  de  ma  bonté. 

Î7.  Car  je  vous  alTujettirai  à mon  feeptre», 
& enfuite  je  vous  ferai  entrer  dans  les  liens 
de  mon  alliance  dune  maniéré  toute  nouvelle 


58.  Et  fHgani  <îe  Tobis 
IranrgrciTürcs  , & impios, 

& <te  icrra  incoUtus  forum 
educam  eos  , & in  terram 
llrael  non  ingrfdifntur  : & 

Icîctic  ^uu  ego  Dominus, 

ferai  pénr  : ôc  ils  n’entreront  point  dans  la 
terre  d’Ifraél.  Et  pour  vous , voyant  Us  chàiU 
mens  tjtie  f exercerai  fur  eux  , vous  fautez  que 
c’efl  moi  qui  fuis  le  Seigneur. 


comme  j'y  fis  alors  entrer  vos  peres. 

38.  Je  féparerai  d’avec  vous  les  violateure 
de  ma  loi , ôc  les  impies  , comme  je  féparai 
alors  vos  peres  des  Egyptiens.  Je  les  ferai  fonir, 
ces  impies , de  la  terre  étrangère  où  ils  de- 
meurent y cr  où  ils  fe  croyent  en  fureté  ; je  les 
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pf«plf  ^ quitter  ff<  idolfs.  Prophétie  de  Pétalli^ment 
de  l Eghfe , de  la  cmierfion  des  Juifs  ; & de  l.i  ruine  de  Jerujalem. 

39-  Maifon  d’Ifracl , voici  ce  que  dit  le 
Seigneur  Dieu  ; Suivez  chacun  vos  idoles , 
les  fervez':  maii  cejU'rz  de  vous  dire  mon  peu- 
ple , cr  de  me  regarder  comme  votre  Dieu.  Que 
fl  en  cela  même  vous  ne  m écoutez  point , 6c 
fl  vous  profanez  mon  faint  nom , en  m’of- 
frant vos  prefens  comme  à votre  Dieu  , 6c  con- 
tinuant a lervir  vos  idoles  , je  vous  perdrai  : 
mais  je  n anéantirai  pas  pour  cela  les  promejfes 
que  j at  fanes  à vos  peres. 

40.  Car  je  ferai , dit  le  Seigneur,  que  toute 
la  maifon  dlfracl,  que  ces  promejjes  regardent 
véritablement , me  fervira  fur  ma  montagne 
fainte , fur  la  haute  montagne  d’Ifraël.  Ils  me 
ferviront  tous  dans  la  terre  que  je  leur  avois 

Cromife , dr  dans  laquelle  ils  me  feront  agrda- 
les  par  leur  fidélité  à obfrver  ma  loi  : 6c  c’eft- 
la  que  j’accepterai  vos  prémices , & les  offran- 
des de  vos  décimes,  tir  que  je  me  plairai  dans 
tout  le  culte  fâint  que  vous  me  rendez. 

41.  Alors  je  vous  recevrai  comme  une 
oblation  d excellente  odeur  , lorfque  je  vous 
aurai  retirés  d’entre  les  peuples  infidèles , Ôc 
que  je  vous  aurai  raffemblés  des  pays  où  vous 
avez  été  difperfés  ; 6c  je  ferai  fandihé  parmi 
vous  aux  yeux  des  nations  , qui  reconnoltront 
combien  je  fuis  jufte  ù"  fidele  dans  mes  promrjjes. 

42.  f'ous  le  reconnoîtrez  auffi vous-mêmes , 

Vous  faurez  que  c’eft  moi  qui  fuis  le  Seigneur , 
lorfque  je  vous  aurai  fait  rentrer^dan^  la  terre 
d Ifraël , dans  la  terre  pour  laquelle  j’avois 
levé  la  main,  en  jurant  a vos  peres  de  la  leur 
donner. 

4Î*  Vous  vous  fbuviendrez  alors  avec  dou- 
leur du  dercglement  de  vos  voies  , de  tous  les 
crimes  dont  vous  vous  êtes  fouillés  : vous  vous 
déplairez  a vous-mêmes , en  vous  repréfen- 
tam  devant  les  yeux  toutes  les  a£Uons  crimi- 


19.  tt  90S  dotnus  irrael 
H*.-  ilicit  Dominu!  Deu«  : 
S:!’g  ili  poft  idola  veftra  am- 
bu ate.  & ferrite  eis.  Qi  oJ 
(î  in  hoc  non  auiüeritii 
me,  St  nomen  raeum  fanc- 
fum  pollueritis  uît'à  irt  mu- 
neribus  Teftris , & in  idolil 
Tciliis  : 


40- In  monte  fànftomeo,' 
in  monte  eacelfo  Ifrael , aie 
Oominus  Deus , ibi  tèrviet 
mihî  omnis  domus  Ifrael  : 
omnes , inijuam  , in  terra  , 
in  qua  plact^faunt  mihi  , Se 
ibi  quarram  primitiai  vef. 
Iras , St  initium  decimarum 
yeftrarum  in  omnibus  UnCr 
ùâcationibua  Teaiû. 


41.  In  oJorem  fnaTitaiî» 
fufeipiam  vos , cùm  eduxe- 
ro  vos  de  popu'is , St  con- 
greçavero  vos  de  terris , in 
qu  is  dilperlt  eftis , St  lanâi- 
6rabor  in  vobis  in  ocuÜi 
naiionum. 


4».  Et  teiefis  quia  egï 
Dominus  , cùm  induxero 
vos  ad  terram  Ifrael , in 
terram  pro  qua  levavi  ma- 
num  meam,  ui  darera  eam 
patribus  vefttis. 


4j.  Et  recordabimini  ibi 
viarum  veftrarum , Si  om- 
nium Icelerum  veftrorum, 
quiUus  pulluii  eftis  in  eis  : 
St  dil'plicebitis  vobis  in  conf' 
peâu  veftro  in  omnibus  ma- 
liüis  veftris , quas  feciflis. 
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44;  Et  rdetis  qu!»  (go 
Dominus,  cùm  benefece” 
ro  vobis  , propter  nomen 
meum  , & non  fecundùm 
vias  vertrai  malas,  nrque 
iccundùm  fcclera  veiîra  pe(^ 
Ema,domus  Ifrael,  ait  Do- 
minus  Deus. 

4f.  Et  faâus  eft  fcrmo 
Domini  ad  me , dicens  : 

4^.  Fili  hominis,  pone 
faciem  ruam  contri  viam 
AuAri , Sc  Ailla  ad  Aphri- 
cum  , & propheta  ad  taluim 
agri  mcrivlianî. 

47*  Ht  dices  lâltut  meri- 
dlanoî  Audi  verbum  Do- 
mini  : Itjec  dicit  Dominus 
Dcus:  Ecce  ego  luccendam 
înteignem,  & comburant 
sn  te  omne  lignum  viride, 
& omne  iignum  aridum  ; 
non  px:inguetur  fiamma  fuc- 
cenGonis  : & comburetur  in 
ea  Omni*  faciès  ab  Auûro 
ttfque  Aquiloncm* 


48.  Et  videbit  univerfâ 
«aro,  quia  ego  Dominus 
iûccendt  eam  , nec  extin- 
guctur. 

49»  Ht  dixi:  A, a, a, Do- 
mine Deus:  ipfî  dicunt  de 
me:  NumquiJ  non  per  pa- 
îabolaa  ioquitur  Ulc  ^ 


CHIEE.  Ch^f.  XX. 

nelles  que  vous  avez  faites. 

44.  fit  vous  faurez , maifon  d’Ifrael,  que 
c’eft  moi  qui  fuis  le  Seigneur , lorfque  je  vous 
aurai  comblés  de  biens  pour  ta  gloire  de  mon 
nom  , au  lieu  de  vous  traiter  félon  vos  voies  , 
6c  félon  vos  crimes  déteftables , dit  le  Sei- 
gneur Dieu. 

4J.  Le  Seigneur  me  parla  encore,  & me 
dit  : 

4<5’.  Fils  de  l’homme  , tournez  le  vifage  du 
côté  du  midi;  parlez  vers  le  vent  d’Afrique , 
ôc  prophécifez  au  grand  bois  du  champ  du- 
midi. 

47.  Dites  au  bois  ^ui  eji  du  coté  du  midi , à 
têtard  de  Bahylone:  Ecoutez  la  parole  dit 
Seigneur.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  Dieu  : 
Je  vais  allumer  un  feu  dans  vous , qui  vouf 
confumera  ; je  brûlerai  tous  vos  arbres , les 
verds  ôt  les  fecs  indifféremment , fans  que  la: 
flamme  de  cet  embrafement  fe  puiffe  étein- 
dre : 6c  toute  la  beauté  du  tayt  fera  confumée 
tous  les  vifages  feront  brûlés , depuis  le  midi» 
jufqu’au  feptentrion. 

48.  Et  toute  chair  verra  que  c eft  moi  qui 
fuis  le  Seigneur,  que  c’eft  moi  qui  ai  mis  le: 
feu  à ce  bois , 6c  perfonne  ne  l’éteindra, 

4p.  Je  dis  alors  : Hélas  ! hélas  ! hélas  , Sei- 
gneur Dieu  ! à quoi  fervira  de  tenir  à ce  peuple 
ce  difeours figuré  ? Ils  me  difent  fans  ceffe  : Ce- 
lui-ci ne  parlera-t-il  pas  toujours  en  paraboles^ 
dr  dune  maniéré  vbfcure,  à laquelle  on  ne  com- 
prend rien  ! 
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CHAPITRE  XXL 


I.  Dieu  ordonne  à Ezechiel  de  prophetifrr  contre  Jerufalem  , contre  le  fanc~ 
tuatre , ù"  contre  la  terre  d’Ifrael.  Dieu  a tiré  fon  epée  du  fourreau  , pour 
ne  l’y  remettre  plut. 


La  mesme  anne’e  341 


A.  Lors  le  Seigneur  me  parla  en  cette 
manière  : 

2.  Füs  de  l’homme  , puifque  cela  efl  ainft  y 
nufez  plus  de  paraboles , en  parlant  à ce  peuple. 
Tournez  le  vilage  contre  Jerufalem;  parlez 
au  fanètuaire  , ôc  prophdtifez  contre  la  terre 
d’Ifraël  : Ceft  elle  qui  ejl  ce  bois  que  je  veux 
détruire. 

3.  Vous  direz  donc  à la  terre  d’Ifracl  : Voici 
ce  que  dit  le  Seigneur  Dieu  : Je  viens  à vous  ; 
je  m’en  vais  tirer  mon  épée  hors  du  fourreau, 
& je  tuerai  dans  vous  le  jufte  ôc  l’impie , U 
jufle  pour  le  purifier  y & P impie  pour  le  punir. 

4.  Et  parce  que  je  dois  exterminer  dans 
vous  le  jufte  6c  l’impie  , mon  épée  fortira 
hors  du  fourreau , pour  attaquer  toute  chair , 
depuis  le  midi  de  votre  terre , . jufqu’au  fepten- 
ttion  ; 

J.  afin  que  toute  chair  fâche  que  c’eft  moi 
qui  fuis  le  Seigneur  , ôc  que  cejl  moi  qui  ai 
tiré  mon  épée  hors  du  fourreau  , pour  ne  l’y 
remettre  plus. 

Vous  donc,  fils  de  l’homme,  pouffez 
des  foupirs  jufqu’à  vous  rompre  les  reins , 6c 
gémiffez  en  leur  préfencc  dans  l'amertume  de 
votre  cœur. 

7.  Et  lorfqu’ils  vous  diront,  pourquoi  fou- 
pirez-vous  ? vous  leur  direz:  Jefouprrey  parce 
que  j’entends  l’ennemi  qui  vient.  Tous  les 
cœurs  lécheront  de  crainte  , toutes  les  mains 
feront  fans  force , tous  les  cfprits  s’abbatiront, 
dç.  l’eau  que  la  peur  les  empêchera  de  retenir  cou;. 


I.  Et  faflu!  eft  Ceano  Do^ 
mini  ad  me,  dicens: 

».  Fili  homini»  , pon» 
faciem  tuam  ad  Jerufalem  , 
& ftilla  ad  fanduaria , &•  pro- 
pheu  contra  humum  Utael  f- 


& dices  terri  Ifraeli  c 
Hic  dicit  Dominus  Deui  : 
Ecce  ego  ad  te,  & ejiciatn 
gladium  meum  de  vagina 
liia,  & occidam  in  te  jultuin' 
A impium. 

4.  Pro  eoautem  quùd  oc.^ 
cidi  in  te  juftum  & impium, 
idcircô  egredietur  gladius 
meu,  de  vagina  fua  ad  om- 
nem  carnem  ab-  Aiftro  uf— 
que  ad  Aquilonem  : 

f.  ut  feiat  Omni,  «ro 
quia  ego  Dominus  eduxâ* 
glalium  meum  de  vagin>> 
lua  irievocabilero. 


g.  Et  lu  , fili  homini, ,'in> 
gemilce  in  contt'tione  lum* 
borum,  & ii,  amaritudini- 
bus  ingemifee  coram  eis. 

T,  Cumque  dixerint  ad 
te:  Quare  tu  gémis? dices î- 
Pro  auditu  : quia  venii , Sc 
tabeicet  omne  cor , & di(^ 
Iblvcrret  oniverf*  iranus  » 
& iniitiuabiiur  oninis  fpiri— 
tus  £t  per  cupcla  gcr.u;u 
Üùentaqux:  cccc  vcmt , Si 

X X iij . 


Digitized  by  Google 


fid  T:  Z E C H I E L.  Ch  AP.  XXI. 
fiet,  ait  DominuiDeu».  lera  Ic  long  des  genoux.  Le  voici  qui  vîeirti 
cft  ennemi;  6c  ce  que  j’ai  prédit  arrivera  bien- 
tôt , die  le  Seigneur  Dieu. 


ir.  Dieu  a mguiféfon  épée.  U Va  mife  .entre  les  mains  de  Nabuchoâonofor  ; 
qui  brifera  le  fcepire  des  Fois  de  Judà , qui  jettera  par-tout  l’epouvante  ^ 
Ù"  qui  remplira  tout  de  carnage. 


f . Ec  taâui  eft  fermo  Do- 
mint  ad  me»  dicens: 

9.  Filt  hominis , prophe> 
ta,&dicesi  Hapcdicit Do- 
minus  D^us  : Loquere  :GU- 
dius  , gladius  exacutus  cA, 
& limatus. 

10.  Ut  cxdat  vlâimas,  e- 
xacutus  eA  : ut  Tplend^at^ 
limatus  eA  : qui  moves  (cep* 
trum  Aliimeiÿ  tuccidiAi  om- 

pelignum. 


’ii.  Etdedi  eum  ad  levî- 
gandum , ut  teneatur  manu  : 
itie  exacutus  eA  gladius:  & 
iAe  limatus  eA,  utfît  in  ma- 
iui  snterAciemis. 

it.  Clama,  & ulula  fili 
hominis  , quia  hic  faâus  eA 
in  populo meo,  hic  in  cunc> 
iis  ducibut  Ifrael  qui  fuge* 
Tant:  gladio  traditi  funtcum 
populo  meo,  ideireb  pUude 
jîiper  fémur , 


1}.  quia  probatus  eA  ; 8c 
lïoc , cùm  (ceptrum  fubrer- 
ierit , & non  erit , dicit  Do- 
jninus  Deus. 

14.  Tu  ergo  filihomînif« 
propheta,  8c  percute  manu 
ad  manum  , & duplicetur 
fladiust  ac  triplicetur  gla- 
dius interfe^orum  : hic  eA 
gladius  occilioms  magnz , 
qui  obAupefeere  eos  facii , 


8.  Le  Seigneur  me  parla  encore,  6t  me 
dit: 

9.  Fils  de  l’homme  , prophétifez  , ôc  di- 
tes : Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  Dieu  : Par- 
lez , dr  dites  : L’épée  du  Seigneur  efl  aiguilée  « 
elle  eft  polie. 

I O.  t-lle  eft  aiguifée , pour  tuer  les  victimes 
de  ma  fureur  • elle  eft  polie  pour  jetter  un 
grand  éclat.  C’eft  vous  , o épée , qui  renver- 
îerez  le  feeptre  de  mon  fils  Ifrael  : c'efl  vous 
qui  couperez  par  le  pied  tous  les  arbres  de 
la  terre  de  Juaa , & qui  en  exterminerez  tous 
les  habit  ans. 

1 1.  J’ai  donné  cette  épée  à polir  pour  la 
tenir  à la  main  : elle  eft  aiguifée , elle  eft 
polie,  afin  qu’elle  foit  dans  la  main  de  celui 
qui  doit  faite  le  carnage. 

12.  Criez,  fils  de  l’homme , 6c  pouffez 
des  hurlemens,  parce  que  cette  épée  eft 
tirée  contre  mon  peuple , 6c  contre  tous  les 
Princes  d’Ifracl  qui  fuiront  devant  elle.  Ils 
font  tous  livrés  à cette  épée  avec  mon  peu- 
ple. Frappez-vous  donc  la  cuilfe  dans  f excès 
de  votre  douleur , 

I J.  parce  que  cette  épée  agira  par  mon  or- 
dre, lors  même  qu’elle  brifera  le  feeptre  de 
Juda , que  J ai  établi , & qui  ne  fubfiftera  plus  , 
dit  le  Seigneur  Dieu. 

14.  Vous  donc  , fils  de  l’homme , pro- 

Fhétifez  : Frappez  vos  mains  l’une  contre 
autre.  Que  cette  épée  meutriere  double 
6c  triple  fà  violence,  ^ue  Nabuchodenofor 
vienne  deux  & trois  fois  contre  ce  peuple.  C’eft 
là  cette  épée  qui  doit  faite  un  fi  grand  cama,'; 
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ge>  qui  frappera  les  elbrits  d’étonnement , 

If.  qui  fera  fécher  les  coeurs , & mul- 
tipliera les  meurtres  & les  ruines  parmi  mon 
peuple.  Je  jetterai  l’épouvante  à toutes  leurs 

fortes  devant  cette  épée  perijante , polie  pour 
rillcr , ôc  affilée  pour  tuer. 

\6.0  éjiée , aiguifez  votre  pointe , allez  à 
droite  ou  a gauche  , par-tout  où  le  délit  des 
meurtres  vous  appellera. 

17.  Je  vous  applaudirai  moi-même , en 
lïappant  des  mains  , & je  fatisferai  par  vous 
ma  colere.  C’eft  moi  qui  fuis  le  Seigneur  , 
qui  ai  parlé , & qui  ai  prononcé  cet  arrêt  contre 
mon  peuple. 


1 f . & corile  tabefccre , Sr 
muhiplicat  ruinas.  In  omni- 
bus portis  eorum  dedi  con- 
turbationem  gladii  acuii , & 
limaii  ad  fulgendum , amic- 
ti  ad  czdem. 

16.  Exacuere  , rade  ad' 
dexteram , (ivead  fîniliram  , 
quocum^ue  faciei  eux  efe 
appetiiut. 

17.  Quin  St  ego  plaudam  • 
manu  ad  manum,  & iinple- 
bo  indignationrm  mram , . 
ego  Dominus  locutua  lum. 


5.  III.  Nabuehodonofor  ne  facham  s'il  devait  marcher  contre  les  Ammonites , ■ 
ou  contre  les  Juifs , eonfulte  fes  augures  fes  idoles.  Dieu  irrité  des  crimes^ 
de  fin  peuple , permet  qutifi  détermine  à marcher  contre  Jerufalem. 


18.  Alors  le  Seigneur  me  parla  de  nouveau,  i».  Et  fafius  efl  rerm»  ’ 

de  me  dit.'  Domini  adme,  dicens: 

ip.  Fils  de  l’homme  , reprélèntez-vous  '“1  fi'’  fiominis,- 

deux  chemin,  par  où  le  Roi  de  Babylone  . 

piourra  venir  : Car  c'eji  entre  fes  mains  que  fai  de  terra  unaegrediemuram-  - 
remis  mon  épie.  Faites  que  ces  chemins  fortent 
tous  deux  dun  meme  pays.  h.t  ce  Prince  utis  coitjiciet.- 
étant  dans  une  Ville  à la  tête  de  ces  deux 


chemins , tirera  au  fort  dans  la  main  , pour 
rcconnoître  lequel  il  doit  prendre. 

20.  Vous  figurerez  un  chemin  à gauche  , .»<>•  Vîam  pont»  nt  re- 

par  où  cette  épée  iroit  attaquer  Rabbath  au  ad^^ 

pays  des  Ammonites;  ôc  un  autre  a droite , dam  in  Jeniialem  muniiif- 
par  où  elle  viendra  en  Juda  , pour  affiéger  la  fi™*®' 
très-forte  Ville  de  Jerufalem. 


2 1 . Car  le  Roi  de  Babylone  s’eft  ainft  ar- 
rêté à la  tête  des  deux  chemins  , dont  l'un 
conduit  à Rabbath  , dr  l'autre  à Jerufalem  : il 
a mêlé  des  fléchés  dans  un  carquois , pour  en 
tirer  un  augure  de  ta  marche  qu’il  doit  pren- 
dre; il  a intenogé  fes  idoles,  il  a confulté  les 
entrailles  des  bêtes  mortes. 


il.  Sietit  enira  rex  Baby- 
lonis  in  bivio  , in  capite 
duanim  viarum  , divinatio- 
nem  quxrens,  commilceni 
Tagistas  : interrogavic  idoU  , 
exta  coalulvù. 


^2.  Le  fort  elt  tombé  fur  Jerufalem , & lui  gj.  Ai  dt«c«nr  siiu- 
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ù&i  eft  divinatio  fiiper  Je- 
rulâlem  , ut  ponai  arictes» 
ut  apcrût  os  in  CÆile,  ut  e> 
levcc  vocem  in  ululatu,  ut 
ponat  arietcs  contra  pr^rtas , 
ut  comporter  aggercm , ui 
«diücot  muoitiones. 


13.  Eritque  qua(î  confu- 
Icns  fruftrà  oraculum  in  o- 
culiseonim,&  fabbatorum 
otium  imitans  : ipfe  auicm 
recortiabicur  iniquiettis  ad 
capiendum. 


14.  Tdcirco  hic  dicit  Do* 
4i\inu$  Deus  : Pro  eo  <ju6d 
srccordati  eftis  iniquitatis 
veftri , & rcvclaftis  prxva- 
ricationes  vcftras  & appa- 
ruerunt  pcccata  veftra  ifi 
omnibus  cogitationibus  vef^ 
tris  : pro  eo  * inquam  , quod 
recordaci  eftis  , manu  ca- 
^iemini» 
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a fait  prendre  la  droite , afin  qu’il  mene  a\^éc 
lui  contre  cette  Ville  l’appareil  d’un  fiége,  qu’il 
n’ait  que  le  làng , & le  carnage  dans  la  bou- 
che , qu’il  excite  les  cris  6c  les  frdmiiTemens 
de  fon  armée,  qu’il  drelTe  des  machines  con- 
tre les  portes  de  la  Ville,  qu’il  falTe  de  gran- 
des levées  de  terre,  pour  y drejfer  fes  machi- 
nes , 6c  qu’il  bâtilTe  des  forts  autour  de  fej 
murs  , pour  s’en  rendre  maître. 

2 J.  Cette  confultation  des  oracles  paroitra 
unjeufl«.v  en  fans  d’ IJra’eî.  Ils  ne  croiront  pas 
que  le  Roi  de  Babylone  penfe  ferieufement  à les 
venir  attaquer  , 6c  ils  s’imagineront  que  ce 
Prince  imite  dans  fon  oifiveté  le  repos  des 
Juifs  au  jour  de  fihhiX. , auxquels  ils  n’ofentrien 
entreprendre.  Mais  le  fouvenir  de  l’iniquité  it 
Sedecias  qui  lui  a manqué  de  fidelité , & de  Je- 
Tufalem  qui  s’efi  révoltée  contre  lui , le  déter- 
minera à la  venir  prendre. 

24.  C’eft  pourquoi  voici  ce  que  dit  le  Sei- 
gneur Dieu  aux  habitant  de  cette  Ville  : Parce 
que  vous  avez  rendu  fi  publique  la  mémoire 
de  vos  iniquités , que  vous  avez  découvert 
vos  perfidies , 6c  que  vos  péchés  ôc  vos  pen- 
fées  criminelles  ont  paru  aevanttout  le  mon- 
de , parce,  dis-je , que  vous  avez  fignalé  la 
mémoire  de  vos  crimes  , vous  ferez  pris  ptt 
vos  ennemis. 


^ IV.  Prophétie  contre  Sedec.as , contre  les  Ammonites , Ù"  contre  Sabaehs- 
donofor.  Dieu  le  fera  périr  lui  - meme  , après  s'en  être  fiervi  pour  psunr  les 
autres  , Ù"  ap,  es  t'avoir  fiait  rentrer  dans  fon  pays. 

M.  Tu  auiem  pro^ine , 2 J.  Mais  VOUS  , profane  Sedecias,  voüSi 

Prince  impie  d’Ifraël , voici  le  jour  que  Dieu 
avoir  marqué  pour  la  punition  de  vos  injuf- 
tices. 

26.  Cefi  pourquoi  voici  ce  que  dit  le  Sei- 
gneur Dieu  ; Otez-lui  la  tiare , ôtez-lui  la  cou- 
ronne. N’cft  ce  pas  cette  couronne  qui  a é- 
levé  le,  petit,,  6c  humilié  les  grands, /a»' 
confulter  la  rai/hn  dr  l’equiiéî  Je  punirai  cesse 
tnauvaife  conduite, 

n-  Tcn 


impie  dux  irrael,cujus  ve 
nit  aies  in  tempoce  ini^ui- 
jatis  przfinita  : 

xf.  hxc  Dicit  Dominus 
Deus:  Aufercidarim , toi- 
le coron.im  : nonne  hxc 
eft,  qux  huTiilem  lubleva- 
vii  , ec  lubiimcjH  liuaiilia- 

,vit.^ 
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'27.  J’en  ferai  voir  l’injuflice  , l’injuflice , 
àis-Je  , {‘extrême  injuftice.-  mais  j’attendrai  juf- 
qu  a ce  que  foit  venu  celui  à qui  appartient 
den  faire  le  jugement:  & alors  je  lui  remet- 
trai cette  tiare  tr  cette  couronne , & je  réunirai 
four  toujours  en  fa  perfonne  le  facerdoce  & la 
royauté, 

a8.  Et  vous,  fils  de  Ihomme,  prophdti- 
fez  , fie  dites:  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur 
Dieu  aux  enfkns  d’Ammon , pour  les  couvrir 
d’opprobres , en  punition  des  infultes  cjutls  ont 
faites  aux  Juifs  au  jour  de  leur  ruine.  Vous  leur 
direz  donc  : Epée , épée  , fors  du  fourreau  , 
pour  verfer  le  lang  des  erlfans  d' Amman:  fois 
tranchante  & claire  , pour  les  tuer,  & pour 
briller  dant  tout  leur  pays. 

29.  Pendant  que  les  enfàns  d’Ammon 
n’ont  que  de  faufles  vifions  fur  la  marche  de 
f/abuchodonofor , 6c  que  leurs  devins  ne  leur 
difent  que  des  menfonges , en  les  ajfurant  que 
ce  Prince  ne  tournera  potut  fes  armes  contre  eux  , 
fors , *épét , pour  tomber  tout  d’un  coup  fur  la 
tête  des  impies  Ammonites , ôc  les  couvrir  de 
plaies  au  jour  qui  a été  marqué  pour  la  puni- 
tion de  leurs  injuiHces. 

30.  Et  après  cela,  rentre  dans  ton 

fourreau.  Prince  de  Babylone , retourne  au  lieu 
où  tu  as  été  créé  : 6c  je  te  jugerai  dans  la  terre 
de  ta  naiflance  ; je  punirai  là  ton  orgueil  & ta 
cruauté, 

3 I . Je  répandrai  mon  indignation  fur  toi  , 
j'allumerai  contre  toi  le  feu  de  ma  fureur  , 6c 
je  t’abandonnerai  entre  les  mains  des  Per/es 
& des  Medes,que  tu  regardes  comme  des  hom- 
mes infenfés , dr  qui  félon  toi  ont  en  vain  conf- 
piré  ta  mort. 

3 a.  Cependant  tu  feras  la  pâture  du  feu  qu'ils 
allumeront  pour  te  confUmer.  La  terre  nagera 
dans  ton  fang,  6c  ton  nom  tombera  dans  un 
éternel  oubli  ; car  c’eft  moi  qui  fuis  le  Sei- 
gneur qui  ai  parlé,  df  qui  ai  prononcé  contre 

Tome  If'.  Part.  11. 


17.  Iniquitalftn , iniqui- 
latcm  , iriquiiatcm  ponam 
eam  : & hoc  non  Taâum  cl), 
donec  venirei  cujutcll  ju> 
dicium  t & tradain  ci. 


18.  Ettu  fiü  hominis,  pro- 
pheta  , & die  : Hzc  dicit 
Dominus  Deus  ad  hlios 
Ammon , & ad  opprobriuim 
eorum  , fi  diccs  : Mucro  , 
mucro , evagina  te  ad  oc- 
cidendum,  limaïc  ut  intac- 
ficias , & fulgeat , 


tp.  cùm  tibi  viderenrat 
vana,&  dirinarentuc  men- 
alacia  : ut  darciic  fuper  colla 
vuineratorum  impiorum  , 
quorum  venit  dies  in  lem- 
pore  iniquiutis  pczfiniu. 


30.  Rerertece  ad  vagi- 
nam  tuam , in  loco  in  quo 
creaius  es,  in  terra  naiivi- 
tatis  tuz  judicabo  te , 


31.  effùndam  fuper  te 
indignaiioncm  meairi  : in 
igné  furoris  mei  fulHabo  in 
te , daboque  te  in  manus 
hominum  inlipientium  , 8c 
fabticaotium  interitum. 


31.  Igni  cris  cibuf , lan- 
guis tuus  erit  in  medio  ter- 
rât, oblivioni  traderis  : quia 
ego  Dominus  locutut  fum. 


Y y 
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toi  cet  arrêt , qui  ne  manquera  pas  de  s'exèeuteft 


CHAPITRE  XXII. 

§.  I.  Les  crimes  de  Jerufalem  h.hem  fa  ruine.  Détail  des  crimes  de  cette  ville. 
Châtiment  que  Dieu  en  fera. 


1.  Et  faftam  eft  verbura 
Domini  ad  me,  dicens  : 


Seigneur  me  dit  encore  ces  paroles  : 


a.  Et  tu  fiii  hominis , non-  2.  Et  VOUS  ^ fils  de  1 homnie  | nc  JOgCrCZ' 
ne  judicas.  nonne  jndicai  yoUS  point,  ne  reprendrez  - VOUS  point  la 
.ivitatem  fangutnam  ! .|[g  JeruJaUm , qui  efl  plane  de  Cing  & de 

' ' meurtre  ? 


Ft  oftendes  ci  omnes 
abürmnationes  Tuas,  St  di- 
ces  : Hïc  dicit  Dominus 
Deus  : Civitas  elFundens 
fanguinem  in  medio  fui,  ut 
venjat  tempus  ejus  : le  qua^ 
fccic  idola  contra  femetip- 
iàm , ut  poUuerciur. 


4.  In  lânguine  tue;  qui 
^ te  etEifus  efl , deliquifti  : 
& in  idolit  tuis  quz  fecifti, 
polluta  es  : & appropinqua- 
re  feciüi  diet  tuoi  , & ad- 
duxifli  tetnput  annorum 
tuorum  : propterel  dedi  te 
opprobtium  GentibuiJ,  le 
irriâooeiD  univerfis  terris. 


q;  Quz  juxii  lùnt,  & qux 
ptocuT  i te , triumphabsnt 
de  te  : Tordida,  nobilis  , 
gtaodù  iiueiitu. 


Ecte  principes  Ifræl 
fînguU  in  brachio  fuo  fue- 
luntintc,  ad  eflùndenduin 
lânguineiii. 

7.  Patrem  & matrem  con- 
Oimeliis  affeceiuiu  in  te  , 


3 . Et  ne  lui  ferez-vous  point  voir  toutes 
fes  abominations  l Cejl  à quoi  votre  minifert 
vous  engage.  Vous  lui  direz  donc  : Voici  ce 
que  dit  le  Seigneur  Dieu  : C’eft  là  la  Ville  qui 
répand  le  üing  au  milieu  d’elle  , afin  que  le 
tems  de  fa  deftruûion  arrive  bien-têt  ; & t’tjl 
cette  ville  qui  a dreffé  des  idoles  contre  elle- 
même  , pour  fe  fouiller , eî^  pour  hâter  fa  rume. 

4,  Oui , Jerufalem , vous  vous  êtes  tendue 
criminelle  par  le  fang  que  vous  avez  répan- 
du, vous  vous  êtes  fouillée  parles  idoles  que 
vous  avez  faites  : fie  par  ces  crimes , vous  avea 
avancé  vos  derniers  jours , ôc  vous  avez  hâté 
le  tems  de  votre  ruine.  Car  c’eft  pour  cela 
que  je  vous  ai  rendu  l’opprobre  des  nations, 
& l’objet  des  infultes  de  toute  la  terre. 

J.  De  forte  que  les  peuples  voifins  ôc  les 
peuples  éloignés  triompheront  de  vous , parce 
que  vous  vous  êtes  remplie  d’infamie  : 8c 
vous  deviendrez  fameufe  par  la  grandeur  &, 
par  f éclat  de  votre  chûte  , comme  vous  vous 
êtes  fignolée  par  excès  de  votre  malice. 

6.  Car  les  Princes  d’Ifraël  fe  font  appuyés 
fur  la  force  de  leur  bras , pour  répandre  dans 
vous  le  fang  fans  aucune  crainte. 

7.  Ils  ont  traité  dans  vous  d’une  manière 
outrageufe  leur  pere  ôc  leur  mere  ; ils  ont  aç-. 
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caW^  par  leurs  calomnies  l’étranger  au  milieu  advenam  calumniiti  funt  in 
de  vous;  & ils  ont  affligé  dans  vous  la  veuve  * vi- 

6c  les  orphelins. 


8.  Et  vous,  peuple  infenfè , vous  avez  mé- 
prifé  mon  fan£luaire , & vous  avez  violé  mes 
fabbats. 

p.  Des  calomniateurs  ont  été  au  milieu  de 
vous  , pour  répandre  le  lang  innocent.  Ils  ont 
mangé  fur  les  montagnes  les  vi£limes  qu'ils  y 
avoient  immolées  à leurs  idoles.  Ils  ont  commis 
au  milieu  de  vous  le  crime  , au  lieu  de  la 
juftice  epui  y devait  régner. 

10.  Ils  ont  violé  la  femme  de  leur  propre 

J)cre  : ils  n’ont  point  épargné  dans  vous  la 
bmme  en  fon  impureté  ordinaire  ; mais  ils 
s’en  font  approchés  contre  ma  difenfe. 

1 1 .  Chacun  d’eux  a deshonoré  la.  femme 
de  fon  prochain  par  une  aâion  abominable  : 
le  beau-pere  a corrompu  par  un  horrible  in- 
cefte  fa  oelle-fille  : le  frere  a fait  violence  à 
fà  propre  foeur , à la  fille  de  fon  pere. 

1 2.  Ils  ont  reçu  des  préfens  de  vous  , afin 
de  répandre  le  fang.  Vous  avez  reçu  un  pro- 
fit ôc  un  intérêt  illégitime  ; vous  avez  calom- 
nié vos  freres , pour  fatisfaire  votre  avarice  > 
6c  vous  m’avez  mis  en  oubli , dit  le  Seigneur 
Dieu  , moi  qui  défends  tous  ces  crimes. 

13.  C’eft  pourquoi  j’ai  frappé  des  mains ^ 
en  me  déclarant  contre  les  excès  de  votre 
avarice , & contre  le  iàng  qui  a été  répandu 
au  milieu  de  vous. 

14.  Votre  cœur  foutiendra-t-il  ma  colere  ? 
ou  vos  mains  prévaudront-elles  contre  moi , 
dans  le  tems  des  maux  que  je  ferai  fondre  for 
vous  f Non  fans  doute:  car  c’eft  moi  qui  fuis 
le  Seigneur.  y^t>?yî  j’ai  dit  : 

I y.  Je  vous  dilperferai  parmi  les  nations  ; 
je  vous  écarterai  en  divers  pays,  ôc  je  ferai 
cefler  dans  vous  votre  impureté. 


8.  (ânfluaria  mca  /previ'P' 
ti } & (âbbata  mca  poliuîHi. 


».  Viri  dctraflorei  fue- 
runt  in  te  ad  efTuiid''ndum 
(ânguinem  , & fuper  mon- 
tes comederunt  in  te , fcelua 
operati  funt  in  medio  tui. 


10.  Verecundiora  patrie 
dilcooperuerunt  in  te , im- 
munditiam  menQruata:  bu- 
miliaTCnint  in  te  : 


si.  Sc  UDuf^uit^e  in  u- 
xorem  proximi  fui  operatus 
el)  abominationem , & fo- 
cer  nurùm  fuam  polluit  ne- 
fàriè,  frater  tbrorem  fuam 
filiam  patrii  fui  oppreffit  ia 
te. 

ta;  Munera  acceperunt 
apud  te  ad  efFùndendum  lân-' 

fuinem  : ufiiram  !c  fiipera- 
undantiam  accepifti  ; te  a- 
▼arè  proximos  tuot  calum- 
niabaris  : meique  oblita  ea  , 
ait  Dorainus  Deus. 

13.  Ecce  comploü  manu; 
tneas  fuper  avaritiam  tuam  , 
qoam  fecifti , te  (iipet  lân- 
guinem,  qui  eSiifus  e&  in 
medio  tui. 

14.  Numquid  fuAinebit 
cottuBin,  aut  prarralebunt 
manus  tuac , in  diebus  quoa 
ego  fàciam  tibi  f ego  Do- 
minas locutut  fum,  & fa- 
ciam. 

13.  Et  ditpergam  te  ’in 
nationes , & ventibbo  te 
in  terras , te  deficere  faciam 
imrounditiam  tuam  à te. 


• é.  Je  me  rendrai  maître  de  vous  à la  vue 


J 6.  Et  pofCdebo  te  ia 

Yyij 
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confpeauGentmmt&fcie»  dcs  nations,  fic  VOUS  fauicz  que  c’cft  moi 
quia  ego  Dominui.  quj  fuis  le  ScignCUr. 


§.  II.  Dieu  rajfemblera  Cous  les  Juifs  dans  Jerufalem , comme  dans  unfmneau. 
Il  les  fera  tous  pajfer  par  le  feu  Ù“  par  les  flammés  de  fa  fureur. 


^7.  Et  fa^um  eft  vcrbum 
Pomini  ad  me,  dicens  ; 

i8.  Fili  hominis  , verfà 
eH  mihi  domu«  îfrael  in  (co* 
riam:  omnesiUi  zs , & ftan- 
num,  & ferrum , & plum* 
bumin  medio  fornacis:  Tco* 
ria  argent!  faûi  funt. 


i>.  Propterea  h»c  dicît 
Dominus  Deus  : £6  qubd 
Terfi  eftîs  omnes  in  Icoriam, 
propierei  ecee  ego  congre- 
gabo  vos  in  niedio  Jerulâ- 
lem , 

»o.  congregatione  argen» 
ti , & xris,  Si  flanni^fic  fer- 
li , & plumbi  in  medio  for- 
nacis ut  (uccendam  in  ea 
ignem  ad  conflandum  ; fîc 
congregabo  in  furore  meo, 
& in  ira  mea , & requieF> 
cam  : & conÛabo  vost 


1 1 . Et  congregabo  vos , & 
(uccendam  vos  in  igné  fîi* 
loris  mei , & conflabimini 
in  medio  ejus. 

11.  Ut  conâaturargentum 
in  medio  fornacis,  iic  eritis 
in  medio  ejus  : & Icietis 
quia  ego  Dominus  , cùm 
«fTuderim  indignatioacm 
^ mcaçi  fuper  v9<s 


1 7.  Le  Seigneur  me  parla  encore , & me 
dit  : 

18.  Fils  de  l’homme la  maifon  d’Ifraël 
s’eft  changée  pour  moi  en  écume  : ils  font 
tous  comme  de  l’airain , de  l’étain , du  fer  fic 
du  plomb  sju’on  jette  ia  milieu  du  fourneau; 
& ils  font  devenus  comme  l’écume  de  l’ar- 
gent , c]uH  faut  purifier  par  le  feu. 

ip.  C’eft  pourquoi  voici  ce  que  dit  le  Sei- 
gneur Dieu  : Parce  que  vous  êtes  devenus  tous 
comme  de  l’écume  , je  vous  ralfemblerai 
tous  au  milieu  de  Jerufalem , 

20.  comme  on  jette  tout  enfemble  l’ar- 
gent , l’airain , le  fer , l’étain  & k plomb , au 
milieu  du  fourneau  : ôc  je  l’embraferai,  pour 
vous  y faire  paffer  par  le  feu.  C’eft  ainfi  que 
je  vous  ralfemblerai  dans  ma  fureur  fit  dans 
ma  colere.  Je  me  fatisferai  en  vous  punijfant , 
& je  vous  éprouverai  en  vous  faifant  pajfer 

le  feu. 

21.  Je  vous  ralfemblerai,  d'H^j 
embraferai  par  les  flammes  de  ma  fureur;  fic 
vous  ferez  épouvantés  au  milieu  de  jerafa- 
lem. 

22.  Vous  ferez  au  milieu  de  cette  ville 
comme  eft  l’argent  au  milieu  du  fourneau  ; fie 
vous  fautez  que  c’cft  moi  qui  fuis  le  Seigneur , 
lorfque  j’aurai  répandu  mon  indignation  fui 
youa. 


I 
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Ç.  III.  Jerufnltm  eft  une  terre  impure.  Ses  Prophètes  , fes  Prêtres  , fes  Prin- 
ces éf  Jon  Peuple  font  tous  corrompus.  Il  ne  s'y  trouve  perfonne  en  état  d'ar- 
rêter la  colere  du  Seigneur. 


23.  Le  Seigneur  me  dit  encore  ces  pa- 
roles : 

24.  Fils  de  l’homme , dites  à Jerufalem  ; 
Vous  êtes  une  terre  impure  , qui  n’a  point 
été  arrofée  de  pluies  au  jour  de  la  fureur  , 

parce  que  les  faux  Prophètes  ont  con- 
juré enfemble  au  milieu  d’elle , pour  y débiter 
leurs  menfonges.  Ils  ont  dévoré  les  âmes  ) com- 
me un  lion  qui  rugit  ôc  ravit  fa  proie  ; ils  ont 
reçu  de  grands  biens  , & des  récompenfes 
pour  faire  le  mal,  & ils  ont  multiplié  les  veu- 
ves au  milieu  d’elle. 

ct6.  Ses  Prêtres  ont  méprifé  ma  loi  ; ils 
«nt  violé  mon  fantluaire  ; ils  n’ont  point  fait 
de  difeernement  entre  les  chofes  faintes  & 
les  profanes  ; ils  n’ont  point  voulu  compren- 
dre la  différence  de  ce  qui  cft  pur  d’avec  ce 
qui  eft  impur  ; ils  ont  détourné  leurs  yeux  de 
mes  fabbats  : & enfin  j'étois  indignement  def- 
honoré  au  milieu  d’eux. 

27.  Car  fes  Princes  étoient  au  milieu  d’elle , 
comme  des  loups  toujours  attentifs  à ravir 
leur  proie  , à répandre  le  fang  , à perdre  les 
âmes  ^ ôc  à courir  après  le  gain , pour  fatis- 
faire  leur  avarice. 

28.  Ses  Prophètes  mettoient  l’enduit  fur  la 
muraille , fans  rien  mêler  qui  la  rendit  ferme. 
Us  exeufoient  les  médians , au  heu  de  les  re- 
prendre avec  vigueur  ; ils  avbient  dc'vaines  vi- 
fions  ; ôc  ils  prophétifoient  le  menfonge  , 
en  difant  : Voici  ce  que  dit  le  Seigneur 
Dieu  ; quoique  le  Seigneur  Dieu  n’eût  point 
parlé. 

2p.  Ceux  du  peuple  auffi  inventoient  des 
impoflures  & des  calomnies  : ils  raviffoient 
le  b en  d'autrui  par  violence  ; ils  affligeoient 
le  foiblc  ôc  le  pauvre,  ôc  ils  opptimoient  les 


t).  Et  (àfium  eft  verbun 
Domini  ad  me,  dicens  : 

14.  Fiti  hominis , die  ei  : 
To  es  terra  immunda,  Sc 
noa  compliua  in  die  futoris, 

xf.  Conjuratio  prophe- 
tarum  in  medio  ejus,  lient 
leo  rugiens,  rapienfque  pri- 
dam, animas  devoraverunt, 
opes  & pretium  acceperunt, 
viduas  ejus  multiplicaTCrunt 
in  medio  iUius. 


16.  Sacerdotes  ejus  con- 
temprerunt  legem  meam,  & 
polluerunt  lânduaria  mea  ; 
inter  Tantum  Sc  profanum 
non  habuerunt  diftantiam  : 
& inter  polluium  & mun- 
dum  non  intellexerunt  : 8c 
i lâbbatis  meit  averterunt 
oculos  fuos , & coinquina- 
bat  in  medio  eorum. 

17.  Principes  ejus  in  me- 
dio illius , qualî  lupi  rapien- 
tes  pratdam  ad  elTundendura 
fanguinem,  8i  ad  perden- 
das  animas  , St  avari  ad 
leClanda  lucra. 

iS.  Prophetz  autem  ejus 
liniebant  eos  abfque  tempe- 
ramenio  , videntes  v.ina  , 
Sc  divinantes  cis  menda- 
cium  , dicentes:  Hzc  dicit 
Dominus  Deus,  cum  Do- 
minus  non  lit  locutus. 


X».  Popnii  terrz  calura- 
niabantur  calumniam  , 8c 
rapiebant  violenter  : ege- 
num  Sc  pauperem  aftiige- 
banc , Sc  advenam  opprimO; 

y S'')  ■ ’ 
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bant  calumoU  abl^ue  judi- 
cio. 

JO.  El  quzfiTÎ  de  eis  vi- 
lum , ^ui  interponerei  lê- 
pem  , & (laret  oppofitus 
eontra  me  pro  terra , ne 
difliparem  eam:  & non  in- 
yeni. 


}l.  Et  efFudi  Tuper  eot 
indignationem  meam  , ia 
igné  irznfez  confump/î  eos: 
yiam  eorum  in  caput  eo- 
rum  reddidi , ait  Doininui 
19cui. 


étrangers  par  les  calomnies  > é* /ti 
condamnant  fans  aucune  forme  de  jullice. 

30.  J’ai  cherché  un  homme  parmi  eux  qui 
fe  préfentât  comme  une  haie  entre  moi  8c 
eux , qui  s’opposât  à moi  pour  la  défenfe  de 
cette  terre , qui  apvaisât  ma  colere  contr'tllt , 
afin  que  )e  ne  la  détruifilTe  point , & je  n’en 
ai  point  trouvé. 

3 I . C’eft  pourquoi  j’ai  répandu  mon  indi- 
gnation fur  eux  ; je  les  ai  confumés  dans  le 
feu  de  ma  colere , & j’ai  fait  retoiflber  leurs 
crimes  fur  leur  tête,  dit  le  Seigneur  Dieu. 


CHAPITRE  XXIII. 


5*  I»  Le  Prophète , fout  la  figure  de  deux  femmet  perdues  , OoUa  & OMi  it 
décrit  VidoLairte  de  Samarte  Ù"  de  Jerujàlem. 


I.  Et  hâus  eft  ferfflo  Do- 
aaini  ad  me.dicens  : 

a.  Fili  hominii , duz  tnu- 
lieres  fîliz  matris  uniiu  fue- 
xunt. 

J.  & Tornicatz  funt  in 
JEgypto  > in  adolefcentia  fua 
fornicatz  (ünt  : ibi  Hibaâa 
tiint  ubera  earum , & fraâz 
tant  mamniz  pubertatis  ea- 
rum. 

4.  Nofflina  aulem  earum, 
OoUa  major,  & Ootibatb- 
ror  ejus  minor  : & habui 
eai , & pepererunt  iilios  & 
filias.  Porrà  earum  nomina , 
Samaria  OoUa  , & Jerulâ- 
lem  Ooliba. 


y.  Fornicata  eft  igitur  fu- 
per  me  OoUa  , & in(ânivit 
an  amatores  fuoi , in  Afy- 
tios  propinguamer , 


(.  vcftitoj,  hyacintho, 


»•!  J E Seigneur  me  parla  encire’,  & me 
dit: 

3.  Fils  de  l’homme , une  même  meie  a 
eu  deux  hiles , 

3.  qui  font  tombées  dans  la  fornication  en 
Egypte , & qui  fe  font  proftituées  dans  leui 
jeunelTe.  C’eft  là  que  leur  fein  a été  désho* 
noté , ôc  que  leur  virginité  a été  corrompoe. 

4.  La  plus  grande  s’appelloit  OoUa , fit  la 
plus  petite  s’appelloit  Ooliba.  Elles  ont  été  à 
moi,  Sx.  elles  m’ont  enfanté  des  Bis  & des 
filles.  Celle  qui  s’appeUe  Oolla  , cefi-â-dire , 
Tente,  eft  Samarie;  fie  celle  qui  s’appelle  Oo- 
liba , cejî-à-dire  , mon  Tabernacle , eft  Jetufa- 
falem  , où  mon  Tabernacle  eft  en  effet. 

y.  Oolla  s’eft  donc  élevée  contre  moi  par 
fa  fornication , en  adorant  les  veaux  cT or  à Don 
& à Bethel,  & enfuite  elle  a aimé  d’un  amour 
furieux  ceux  qu’elle  aimoit , les  Dieux  des 
AiTyriens  fes  voifins , 

6.  vêtus  d’hyacinthe  & de  pourpre  , 
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principes  & magiDratus . j*- 
venes  cupidinis,  uniTcrfot 
ci{uites  , alcenfoies  equo^ 
tum. 

7.  Et  dédie  fornicadone* 
fuas  fuper  eos  eleâos , fi- 
lios  AiTyrioram  univeribs  ; 
& in  omnibus  in  quos  inâ- 
nivic  I in  immundids  eonuu 
poUuta  efi, 

8.  Infnper  & fomicado- 
nes  fuas  , quas  habuerat  in 
Æ|ypto , non  reliquir  s nam 
& illi  dormierunt  cum  ea  in 
adolelcenda  ejus  , & illj 
confregeiunt  ubera  pubet- 
tads  ejus , & efludeiunt  for- 
nicationem  Aiam  &pec  eam. 


étdîent  princes , magiftrats  , & propres  à allu- 
mer fa  palTion  , tous  hommes  de  cheval , fie 
‘ montés  fut  des  chevaux. 

7.  Elle  s’eft  abandonnée  dans  la  fornica- 
tion à ces  hommes  choifis , qui  étoient  tous 
enfàns  des  Affyriens  , ôc  elle  s ’eft  fouillée 
par  les  infamies  avec  tous  ceux  dont  elle 
étoit  follement  amoureufe. 

8.  Elle  n’a  pas  même  quitté  alors  fa  forni- 
cation , par  laquelle  elle  s’étoit  proftituée  aux 
Egyptiens  ; car  ils  l’avoient  aulTi  corrompue 
dans  fa  jeuneffe;  ils  avoient  déshonoré  fon 
fein  lorfqu’elle  étoit  vierge , fie  ils  avoient  ré- 
pandu fur  elle  leur  fornication,  en  f engageant 
dans  le  culte  de  leurs  idoles. 

§.  U.  ^marie  efi  livrée  aux  Jjjyriens,  pour  la  punir  du  culte  qt/elle  avoh 

rendu  aux  tdoles  de  ce  peuple  infidèle.  Jerufalem  , bien  loin  de  profiter  de 

cet  exemple , en  devient  plus  criminelle  (y  plus  idolâtre. 

9.  C’eft  pourquoi  je  l’ai  livrée  entre  les 
tnains  de  ceux  qu’elle  avoir  aimés,  entre  les 
mains  des  Aflyriens , dont  elle  avoir  été  paf- 
flonnée  julqu’a  la  fureur. 

I O.  Ce  font  eux  qui  ont  découvert  fon  ig- 
nominie , en  la  dépouillant  de  tous  Jis  ornemensy 
qui  ont  enlevé  fes  fils  fie  fes  filles,  qui  l’ont 
tuée  elle-même  avec  l’épée , qui  l’ont  ren- 
due l’exemple  des  femmes  fameufes  par  leurs 
crimes  e>*  par  leur  punition. 

1 1 . Sa  foeur  Ooliba , aprèstl’avoir  vue  pu- 
nie de  la  fone,  au  lieu  de  profiter  de  cet  exem- 
ple  , & ^fe  corriger , a porté  encore  plus  loin 
qu  elle  la  fureur  de  fa  paflion  pour  les  idoles. 

12.  Elle  seft  proftituée  làns  aucune  honte 
aux  Dieux  des  enfkns  des  Aflyriens , par  unp 
fornication  ér"  une  idolâtrie  qui  a furpalTé  en- 
coK  ceUe  de  fa  fœur.  Elle  s’efi  proftituée  à des 
officiers  de  guerre,  à des  magiftrats  qui  ve- 
noient  vers  elle  avec  des  habits  de  différen- 
tes  couleurs , a des  cavaliers  qui  étoient  mon- 
tés fur  leurs  chevaux , 6c  à des  jeunes  hom- 


9.  Propceteà  tndidi  eam 
in  manui  amaiorum  lüo- 
rum , in  manus  tiliorum  Af- 
fût, fuper  quorum  inlânivic 
libidine. 

10.  Ipfi  dilcooperuenie- 
rant  ignominiam  ejus,  fi- 
liof  & filias  ejni  tolerunt , 

8r  iplàm  occiderunt  gladio  ; 

& iaâa;  funt  Eimofz  mulie- 
res,  6c  judicia  perpetraTc- 
ninc  in  ea. 

I f.  Quod  cùm  Tidiflèt  fo- 
ror  ejus  Ooliba , plulquam 
ilia  inlânint  libidine  : 6e 
fornicationem  fuam  fuper 
fomicationem  (broris  lùz 

11.  adjfilios  Aflÿriorum.  ' 
przbuit  impudenier,  duci- 
bus  & magillraübus  ad  le 
Tenientibus  , indutis  vefte 
varia,  equiiibus  qui  veâa- 
inneur  equis  , 6c  adolelcen- 
tibui  lotâd  cunâii  egregU, 
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ij.Etvidi  quod  poUuti 
effet  via  una  ambarum. 


14.  Et  auxit  fornicatio- 
net  Tuastcumque  vidiffet  vi- 
ros  depiâoi  in  pariste  > ima- 
gines Chaldzoruni  exprcffas 
coloribus  : 

If.  & accindtos  balicis 
renes  , & tiaras  tindtas  in 
capitibus  eorum  , formant 
ducum  omnium  , ffmilitu- 
dinem  filiorum  Babjrionis  , 
terrcque  Chaldxoïum  , in 
gua  orti  funt , 

J 6.  infanivit  fuper  eos 
concupifcentia  opulorum 
liiorum,  Sc  miiït  nunüos  ad 
•os  in  Chaldzam. 


17.  Cumque  veniffent  ad 
«am  fîlii  Babylonis  ad  cubi- 
le  mammarum , poiluerunt 
eam  ftupris  fuis , & polluta 
ell  ab  eis , & faturata  eS  a- 
nstna  ejus  ab  illit. 


it.  DenuJavit  quoque 
fornicationes  fuas  1 & dif- 
coopeniitignominiamfuam: 
& recelfit  anima  mea  ab  ea  , 
Ecut  recefferat  anima  mea  à 
''  fotore  ejus.' 


tt,  Multiplicavit  enim 
fo.rnicationes  fuas  , recor- 
dans  diesadolefcentizfuz, 
quibut  foinicata  eft  In  terra 
Ægypti. 

a O,  El  iniânivit  libidine 
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mes  qui  avoient  tous  une  mine  avantageufc: 
elle  a adoré  tous  les  Dieux  qu’on  lui  reprefetf^ 
toit  fous  ces  di^èrentes  figures. 

13.  Ainfi  J ai  vû  ces  deux  fixurs  matchet 
dans  la  même  voie  , & dans  les  mêmes  dé- 
rcglemens. 

14.  Mais  Ooliba  a augmenté  encore  les 
excès  de  (à  fornication:  car  ayant  vu  des  hom- 
mes peints  fur  la  muraille  , des,  images  des 
Chaldéens  tracées  avec  des  couleurs , 

I y.  qui  avoient  leurs  baudriers  fur  les  reins» 
6c  fur  la  tête  des  tiares  de  différentes  cou- 
leurs , qui  paroilfoieiit  tous  des  Officiers  de 

?;uerre , ôc  avoient  l’air  des  enfans  de  Baby- 
one  ôc  du  pays  des  Chaldéens , où  en  efiet  ils 
font  nés , 

1 6.  elle  s’eft  lailTée  emporter  à la  concupif- 
cence  de  fes  yeux  ; elle  a conçu  pour  eux 
une  folle  pamon  , 6c  elle  leur  a envoyé  fes 
Ambaffadeurs  en  Chaldée  » pour  faire  alliance 
avec  eux  , & pour  embrajfer  le  culte  de  lettrs 
idoles. 

17.  Et  les  enfans  de  Babylone  étant  venus 
vers  elle  ; 6c  s’étant  approchés  de  la  couche 
de  fa  proflitution  , en  s’approchant  de  Jes  tem- 
ples & de  fes  autels  facriléges  , ils  l’ont  desho- 
norée par  leurs  cérémonies  infâmes:  6c  elles 
été  par  eux  corrompue  ; 6c  fon  ame  s’eft  raf- 
fafiée  dr  dégoûtée  d’eux.  Elle  a fait  de  nouveau 
alliance  avec  les  égyptiens. 

1 8.  Elle  leur  a expofé  à nud  fes  fornications» 
6c  elle  leur  a découvert  fon  ignominie  , en 
leur  découvrant  fa  pajjion  pour  les  idoles.  Pem 
moi  » voyant  ces  exces , je  l'ai  abandonnée , & 
je  me  fuis  retiré  d’avec  elle  »*  comme  je  ra’é- 
tois  retiré  d’avec  fa  fœur. 

1p.  Car  elle  a multiplié  les  crimes  defafo^ 
nication , en  fe  Ibuvenant  des  jours  de  fa  jeu- 
neffe , pendant  lefquels  elle  s’étoit  proCituée 
dans  l’Egypte  au  culte  des  idoles. 

. ÿo.  Et  elle  s’eft  portée  à ce  culte  impie  uvcc 

plus 
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-plus  de  fureur  qu’une  femme  impudique  na  de 
pajfwn  pour  fe  joindre  à ceux  dont  Ja  chair  eft 
comme  la  chair  des  ânes  , & dont  l’alliance 
eft  comme  celle  qu’on  auroit  avec  des  che- 
vaux. 

2 1 . C’ejl  ainfi , fille  de  Jerufalem  , que  vous 
avez  été  pajfionnèe  pour  les  dieux  des  nations , & 
que  vous  avez  renouvelle  les  crimes  de  votre 
^euneflTe , les  crimes  que  vous  avez  commis  lorf- 
que  votre  fein  a étd  deshonoré  dans  l’Egypte  ^ 
éc  que  votre  virginité  y a été  corrompue  par 
te  culte  impie  & facrilege. 


fuper  concubitum  eorum  , 
quorum  carnes  Tunt  ut  car- 
nes afinorum  : & ficut  flu- 
xus  equorum,  Su.\us  eorum. 


1 1.  Et  viGtafli  tcclus  aJo- 
lefcemir  tu.r,  quando  fu- 
baâa  fart  in  Æg)  pto  ubera 
tua , & confraâa:  lunt  mam- 
raz  pubettatis  tuz. 


§.  III.  Punition  de  Jerufalem,  'Elle  a cherché  avec  ardeur  les  Dieux  des 
Chaldéent.  Elle  fera  livrée  à cet  peuples  , quila  traiteront  comme  on  traite 
les  femmes  adultérés. 


2 2.  C’eft  pourquoi , 6 Ooliba  , voici  ce 
que  dit  le  Seigneur  Dieu  ; Je  vais  fufciter 
contre  vous  tous  ceux  que  vous  aimiez , dont 
votre  ame  s’eft  rafTafiée  jujquà  vous  en  dégoû- 
ter ; & je  les  aflemblerai  contre  vous  de  tou- 
tes parts  , 

23.  les  enfans  de  Babylone , les  plus  fa- 
meux d’entre  les  Chaldéens , les  Souverains 
& les  Princes,  tous  les  enfans  d’Aflyrie,  les 
jeunes  hommes  les  mieux  faits  , les  chefs  fie 
les  principaux  Officiers  de  guerre , les  Prin- 
ces de‘s  Princes  , fie  les  ^Tus  confidérables 
d’entre  ceux  qui  montent  a cheval.  J’ajfem- 
blerai , dis -je  , tous  ces  adorateurs  des  faux 
Dieux,  pour  le f quels  vous  avez  eu  tant  de paf- 
fion. 

24.  Et  ils  viendront  à vous  avec  une  mul- 
titude de  roues  fit  de  chariots , avec  une  foule 
de  peuple  ; fie  ils  vous  attaqueront  de  toutes 
parts étant  armés  de  cuiraffes , de  boucliers 
fie  de  cafques.  Je  leur  donnerai  le  pouvoir  de 
vous  juger  ; fit  ils  vous  jugeront  félon  leurs 
lois. 

2 y.  Je  les  rendrai  les  exécuteurs  de  ma 
colere  contre  vous  ; fit  ils  l’exerceront  dans 
Tome  ly.  Part.  II. 


it.'Propterfi  Ooliba,  bzc 
dirit  Dominus  Deus  : Ecce 
ego  fufcicabo  omnes  ama- 
tores  cuos  contra  te,  de  qui- 
bus  fatiata  el}  anima  tua  ; k 
congregabo  eos  advccfum 
te  in  circuitu', 

a],  filios  Babylonis,  k 
univerfbs  Chaidzos , nobi- 
lei , tyrannofque  & princi- 
pes , omnes  filios  Affytio- 
rum , -juvenes  forma  egre- 
già  , duces  3c  magiftratus 
univerfos,  principes  princi- 
pum,  8c  nominatos  afccn- 
foces  equorum  : 


a4.  8c  venien/  fuper  M 
inftrufli  cutru  8t  rota,  mul- 
titudo  populoTum  : lotica , 
8c  clypeo,  Sc  galea  arma— 
buntur  contra  te  undique , 
8c  dabo  coram  eis  judicium, 
Sc  judicabum  ce 


af.  Et  ponam  zelom 
meum  in  te  , quem  exet- 


Zz 
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cent  tecum  in  furore  : na- 
fum  tuum  , & autcs  tuai 
p.-xcidcnt  : & qujt  reman- 
ferint  > gladio  concilient: 
iplî  Hlios  tuoi  jt  filial  tuas 
capient  : & novifTimum 

tuum  devotabiiut  igni. 

tS,  Etdenudabuntue  vef- 
timentis  tuit,  & tollem  vafa 
gloria;  tuz. 


leur  fureur.  Ils  vous  couperont  le  nez  & les 
oreilles  , comme  à une  femme  adultéré  que 
Jon  mari  a furpvfe  dans  le  crime  ; & ce  qui 
reliera  de  votre  peuple  tombera  par  l’c^ptfe.  Ils 
prendront  vos  61s  & vos  611es  , & le  feu  dé- 
vorera tout  ce  qui  fera  refté  de  vous. 

26.  ils  vous  dépouilleront  de  vos  vâte- 
mens  ; ils  enlèveront  vos  meubles  précieux. 


17.  Et  requiefeere  fliciam 
feelus  tuum  de  te,  & fotni- 
caiionem  tuam  de  tetra  Æ- 
gypii  : nec  levabis  oculos 
tuos  ad  eos , & Ægypti  non 
lecoidaberis  ampliûi. 


aS.  Quia  hzc  dicit  Do- 
minus  Deus  : Ecce  ego  tta- 
dam  te  in  manus  eorum  , 
quos  odifli;  in  manus,  de 
quibus  lâiiata  eft  anima  tua. 


if.  Et  agent  tecum  in  o- 
dio  , & tollent  omnes  labo 
res  tuos , & dimittent  te  nu- 
dam,  de  ignominiâ  plenam, 
& revelabiiut  ignominiâ 
foinicationum  tuarum , Ice- 
lus  tuum,  & fornicationes 
tuz. 

JO.  Fecerunthzc  tibi,quia 
fornicaia  es  poli  Gentes,  in- 
ter quas  poUuta  es  in  idolie 
earum. 

3 1 . In  via  Ibroris  tuz  am- 
Vulalli , as  dabo  calicem  e- 
jus  in  manu  tua. 


27.  Je  ferai  cefler  vos  crimes  dans  vous  ; 
& vous  ne  commettrez  plus  la  fornication  que 
vous  avez  apprife  en  Egypte  ; vous  ne  lève- 
rez plus  vos  yeux  vers  ces  idoles  que  vous  aviez 
prifes  pour  vos  Dieux  ; ôc  vous  ne  vous  fou- 
vie  ndrez  plus  de  ï idolâtrie  que  vous  aviez  ap^ 
prife  en  Egypte. 

28.  Car  voici  ce  que  dit  le  Seigneur  Dieu  : 
Je  vais  vous  livrer  entre  les  mains  de  ceux 
que  vous  haïlTez  maintenant , apres  les  qvoir 
jollement  aimés , entre  les  mains  de  ceux  dont 
votre  ame  s’elt  raflafiée  jufqu’à  vous  en  dé- 
goûter , entre  les  mains  des  Chaldéens- 

2p.  Ils  vous  traiteront  avec  haine  ; ils  enlè- 
veront le  fruit  de  tous  vos  travaux  ; ils  vous 
laifleront  toute  nue  6c  pleine  d’ignominie  ; 
6c  la  honte  de  votre  fornication  , vos  crimes 
6c  vos  infamies  feront  découvertes. 

• 

30.  Ik  vous  traiteront  de  cette  forte , parce 
que  vous  vous  êtes  proftituée  aux  nations  par- 
mi lefquelles  vous  vous  êtes  fouillée  par  le 
culte  de  leurs  idoles. 

5 1 .Vous  avez  marché  dans  la  voie  de  votre 
foeur  Samarie  : Ôc  je  vous  mettrai  en  main  la 
coupe  dont  elle  a bû , ^ dont  elle  a été  eni- 
vrée. 


ji.  Hzc  dicit  Dominui  J 2.  Car  voici  ce  que  dit  le  Seigneur  Dieu  : 
Deus:  Caheem  fororis tuz  Vous  boirez  de  la  coupc  de  votre  foeur,  de 
eris  in  derifum,  & in  fub-  cctte  coupe  large  & protonde  dont  elle  a b fi  ; 
fannationem  , quz  eft  ca-  & VOUS  cieviendrez  comme  elle  l’objet  des  in- 
*’*®‘"*'  fuites  6c  des  railleries  des  hommes. 

33.Ebrietate , & dolore  33.  Vous  ferez  enivrée  par  cette  coupe  ; 
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vous  ferez  remplie  de  douleur  parcette  coupe 
d’affliction  & de  tflftefle,  par  cette  coupe  de 
votre  focur  Samarie. 

34.  Vous  la  boirez,  & vous  la  vuiderez 
jufqu’à  la  lie  ; vous  en  mangerez  môme  les 
morceaux,  après  les  avo/r -rompus  avec  les 
dents , comme  font  les  ivrognes  dans  l’excès  de 
leurs  débauches  ; ,6c  vous  vous  déchirerez  le 
fein  dans  les  douleurs  extrêmes  que  vous  foujfri- 
rez  infailliblement , parce  que  c’eft  moi  qui  ai 
parlé , dit  le  Seigneur  Dieu  : & ce  que jai  dit 
ne  manquera  pas  d'arriver. 

S y.  C’eft  pourquoi  voici  ce  que  dit  le  Sei- 
gneur Dieu  : Parce  que  vous  m’avez  oublié  , 
6c  que  vous  m’avez  rejetté  derrière  vous  , 
pour  ne  plus  penjer  à moi , portez  aulTi  votre 
crime  énorme  & le  poids  de  votre  fornica- 
tion. 


repleberit:ca!icefbroiIi  eue 
Samarix. 


14.  Et  Iiibes  illitm , & e- 
potabis  ufque  ad  Ta-ces  > te 
fragmenta  ejus  devorabis  , 
& ubera  tua  lacerabis  ; quia 
ego  locutus  fum,  ait  Do- 
miaus  Deus. 


3î;  Propterei  hxc  dicit 
Dominus  Deus  : Quia  o- 
blita  et  mei , St  projeciOi 
ne  poil  coipus  tuum  , tu 
quoque  porta  fcelus  tuum  , 
& fornicaiiones  tuas. 


J.  IV.  Le  Prophète  reprèfente  les  idolâtries  de  Samarie  Ù'  de  Jerufalem,  Ù“ 
. les  maux  que  Dieu  leur  envoyera  pour  les  punir. 


3 6.  Le  Sci^eur  me  dit  aulli  : Fils  de  l’hom- 
me , ne  jugerez-vous  point  Oolla  ôc  Ooliba  ? 
6c  ne  leur  déclarerez- vous  point  leurs  mé- 
chancetés f 

37.  Car  ce  font  des  femmes  adultérés, 
qui  ont  les  mains  pleines  de  fang , 6c  qui  fe 
font  proftituées  à leurs  idoles.  Eues  ont  pris 
même  les  enfans  quelles  avoient  engendrés 
pour  moi , 6c  eUes  les  ont  offerts  à Imrs  ido- 
les , pour  être  dévorés  par  le  feu  en  leur  hon~ 
newr.  Elles  devaient , fans  doute , fe  contenter 
d avoir  commis  ces  crimes  énormes  y ftoppofés  à 
la  fainteté  de  ma  loi. 

38.  Mais  elles  m’ont  Édt  encore  cet  ou- 
trage ; elles  ont  violé  mon  fanâuaire  , en  y 
entrant  ce  jour-là  mime  j elles  ont  profané  mes 
jours  de  fabbat^nr  leurs  impiàis. 

3p.  Et  lorfqu’elles  facrihoient  leurs  enfàns 
à leurs  idoles , 6c  qu’elles  entroient  en  mon 
fànftuaire  en  ce  jour  • là  pour  le  profaner  f 


3<.  Et  ait  Dominus  li 
me  , dicent;  Fili  hominis  , 
numquid  judicas  Oollam  le 
Oolibam,  & annuntias  cia 
icelera  earum  t 

37-  Quia  adulteratx  lünt , 
& languis  in'manibus  ea- 
rum , & cum  idolis  fuis  for- 
nicatx  funt  : infuper  & filios 
fuos  , quos  genueniot  tnihi . 
obtuleinnt  eis  ad  devoran- 
dum. 


3t.  Sed  St  hoc  fecenint 
tnihi  : Pollueront  fanâua- 
rium  meum  in  die  ilia,  Sc 
lâbbata  mea  profanaveiunt. 

39.  Cumque  immolèrent 
hlios  fuos  idolis  fuis  , St 
ingrederentur  fanôuarium 
meum  in  die  ilia  ut  poUuCa 
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reiu  illud  : eûam  h*c  fece- 
runt  in  medio  domus  mex. 

40.  Miferum  ad  viros  ve- 
niejiies  de  longe  , ad  quoi 
nuniium  niifeMiu  : iuque 
ecce  venerunt  t .q'jibu'  te 
te  lavidi  & circumlini<b  Di- 
bio  oeulof  tuas , k ornau 
Cl  mundo  muliebxi. 


4!.  Sedifti  in  leflo  pul- 
cberrimo  , & menfi»  ornata 
eA  anie  te.thytniama  meutti, 
&.unguentum  meum  pofuiC’ 
tiTupet  eam. 


elles  m’ont  fait  même  cette,injure  au  milieu! 
de  ma  maifon..  ^ 

40.  El  dans  le  tems  quelles  me  dèshonoroient' 
ainft , elles  ont  fait  chercher  des  hommes  quit 
venoient  de  bien  loin  , auxquels  elles  avoient 
envoyé  des  Ambafladeurs  ; ôc  lorfqu’ils  font  ' 
venus,  elles  leur  ont  rendu  toutes  fortes  efhon-- 
neurs  : ei''  pour  les  mieux  recevoir  , vous  • 
avez  eu  foin  de  vous  laver , vous  avez  mis  du- 
fard  fur  votre  vifage  ; & vous  vous  êtes  parée  • 
de  vos  ornemens  les  plus  précieux  ; 

41 . vous  vous  êtes  repofée  fur  un  lit  parfai- 
tement beau  ; & on  a mis  devant  vous  une' 
table  magnifiquement  ornée  ; on  a fait  brûler  ' 
defius,  à (honneur  des  idoles , mes  encens  6c. 
mes  parfums , qui  ne  doivent  fervir  qu'à  m'ho~ 


4t.  Et  Tox  multitudinis 
tnt  in  ea  : & in  viris , qui 
d<  muUitudinc  homiuam 
adduerbantur-,  8t  vrniebanc 
de  del'erco  > pofuenint  ar> 
millai  in  tnanibus  eorum , 
se  coronas  fpeciolu  in  capi- 
tibus  eoniin^ 

4;,  Et  dixi  ei>  qux  attrita, 
eft  in  adulteriit  : Nunc  for- 
ntcabitur  in  foroicatioDe  Tua 
ctiam  hcc. . 


44.  Et  ingrefll  ' (tint  ad  . 
eam  quali  ad  mulierem  me- 
retricem  : fie  ingrediebannir 
ad  Oollam  & Oolibam , mu- 
lierei  nefàrias, . 


44.  'Vlri  etgo  jullî  funt  : 
Bi  judicabunt  eas  judicio  a- 
dulceranim,  & judicio  elFun- 
demium  Tanguinem  : quia 
adultère  funt  , Sc  fanguii 
ÎA  ntanibus  eaïua. 


rurer 

42.  6c  on  y entendôit  la  voix  d’une  multi- 
tude de  gens  qui  étoient  dans  la  joie  ; Et  Oolla  : 
& Ooltha  choififiant  quelques-uns  de  cette 
foule  d’hommes  qu’on  faifoit  venir  dudéfère,. 
elles  lèur  mettoient  leurs  bracelets  aux  mains  , . 
ôc  des  couronnes  éclatantes  fur  la  tête , aào~  - 
rant  avec  eux  les  Dieux  de  leur  pa^s.  ■ 

43.  Je  dis  alors , en  parlant  de  cette  femme  ■ 
qui  a vieilli  dans  l'adultere  : Cette  vieille 
ptoftituée  continuera-r-f//r  encore  maintenant  ■ 
de  s’abandonner  à fes  défordres  ? Oui , report— 
dis-je  en  même-tetns, 

44.  Us  font  entrés  chez  elle  comme  on  ' 
entre  chez  une  femme  débauchée.  C’eft 
ainfi  qu’ils  font  entrés  chez  ces  femmes  per- 
dues & criminelles  , Oolla  6c  Ooliba , toutes  t 
vieilles  quelles  font. 

4y.  Ces  hommes  donc  , qui  ont  été  les 
inflrumens  de  leurs  crimes  , feront  aujji  à leur  • 
égard  les  infirumens  de  ma  juftice , 6c  ce  feront 
eux  qui  les  jugeront  comme  on  juge  les  adul- 
térés , comme  on  juge  celles  qui  répandent 
le  fang , parce  qu’rw  effet  ce  font  des  adulté- 
rés qui  ont  abandonné  le  vrai  Diess  qui  les. 
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avait  prifes pour  fes  époufes , & que  leurs  mains 
font  pleines  du  fang  de  leurs  ertfans , quelles- 
ont  immolés  â leurs  idoles. 

46.  Car  voici  ce  que  dit  le  Seigneur  Dieu  : 

Faites  venir  contre  ces  deux  femmes  profti- 
tuées  une  multitude  d’hommes,  fie  livrez-les 
en  proie  dans  ce  tumulte  de  guerre. 

47.  Que  les  peuples  prennent  des  pierres  , 

& au  ils  les  fapiaent  comme  des  adultérés  ; qu’ils 
le^^rcent  de  leurs  dpées  , comme  des  homi- 
cides ; qu’ils  tuent  leurs  fils  fie  leurs  filles  ; 
qu’ils  mettent  le  feu  dans  leurs  maifons , fie 
qu’ils  les  brûlent.  * 

48.  C’eft  ainfi  que  j’abolirai  de  deflus  la 
terre  les  crimes  de  Jerujalem  & de  Samarie  , 
fie  que  toutes  les  femmes  apprendront  à n’i- 
miter pas  les  abominations  de  celles-ci. 

49.  Car,  S villes  infidèles , vos  ennemis  fe- 
ront retomber  fur  vous  votre  crime  : vous 
porterez  la  peine  qui  vous  efi  dâe  pour  le  péché 
que  vous  avez  commis  dans  le  culte  de  vos  ido- 
les : fit  vous  faurez  que  c’eft  moi  qui  fuis  le 
Seigneur  Dieu  , lorfque  je  vous  aurai  ainfi 
châtiées. 


4e.  Hxc  enim  lUcii  Da> 
minus  Deus  : Adduc  ad  cas 
multitudinem  , & trade  cas 
in  cumultum , & in  rapinam  : - 

47.  & lapidenlur  lapidt' 
bus  populorum , & conro- 
diamur  gladiis  corum  : Sliof 
& filias  earum  inietbcient 
& domos  earum  igné  fuc- 
cendenr. 

4I.  Et  aureram  (celus  de 
terra,  &di(centomnesmu- 
lieres  ne  faciant  (ècnndunt' 
fcelus  earum. 


49.  Et  dabunt  (celus  veA 
trum  fuper  vos , & peccatl' 
idolorum  veftrorum  porni-' 
bitis  : 8r  feietis  ^uia  eg«  ' 
Dominns  Deus. 


CHAPITRE  XXIV. 

5. 1»  Le  Prophète,  fous  la fig^e  d'une  marmite  pleine  de  viande  de  tous  Tet^ 
meilleurs  endroits  qu'on  v fait  bouillir , repréfente  les  maux  dont  les  plut  ’ 
grands  & les  plus  puijfim  des  Juifs  rajfemblés  dans  Jerufalem  , feront  ‘ 
afiiiges  durant  le  fiege  de  cette  ville. 

L’an  du  monde  î4i4.  Avant  J.  C.  jpo.- 


DU  MONDE  3414. 

*‘ILi  E dixième  jour  du  dixième  mois  de  la 
neuvième  année  de  la  captivité  de  Jechonias , 
le  Seigneur  m’adrefla  fa  parole , ôi  me  dit  : 

2.  Fils  de  l’homme , marquez  bien  ce  jour, 

& écrivez  le , parce  que  c’eft  en  ce  jour  que  dieiliujin,  in<^  > 

le  Rf)i  de  Babylone  a raffemblé  fes  troupes  nîs"adî'ér(iim^emî>lemW- 


i.Etfaâum  eft  verbuin’ 
Domini  ad  me , in  anno  no-  • 
no,  in  tnenfe  decimo  , de-  ■ 
cima  die  mq^lis , dicens  : 
i.  Fili  hominis  , icribeti- 


devant  .lerufaleni , & qu’il  a formé  le  ftége  de  <Ue. 


teue  Vitu. 
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J.  Et  dîctfj  p«f  prover- 
l>ium  ad  domum  irriratricem 
paraboUni , & loqucris  ad 
cos  : H«c  dicic  Dominut 
Deus  : Pone  oltam  ; pone, 
inquam  , & niitte  in  eam  a* 
^uam. 


3.  Vous  parlerez  en  figure  à la  maifon  d’If- 
raël , .qui  ne  cefle  point  de  m’irriter  ; 6t  vous 
lui  dirqz  cette  parabole  : Voici  ce  queditle 
Seigneur  Dieu  : Mettez  une  marmite  fut  le 
feu  ; mettez , dis-je , /ûr  U feu  une  chaudière , 
& de  l’eau  dedans. 


4.  Congere  frufta  f jus  in 
eam,  omnem  partem  bo- 
nam  , fémur  îi  armum , e- 
Icfla  Si  offibus  plena. 

PinguilTimum  pecus  af- 
fume  , compone  <juoque 
firucs  olTium  fub  ea  : ert’er- 
^it  coaio  ejus . 8c  difeofla 
(tint  oflâ  iliius  in  medio  e- 
jus. 


i.  Proptereà  hatc  dicic 
Dominus  Deus  : Vx  cirica- 
ti  (ânguinum  > ollz,  cujus 
rubigo  in  ea  eft , & rubigo 
ejus  non  exivit  de  ea  : per 
* partes  & per  partes  fias  eji- 
ce  eam,  non  cecidit  Tuper 
eam  (ors. 


7.  Sanguis  enim  ejus  in 
itaedio  ejus  eft , fuper  lim- 
pidinimam  petram  effudit  il- 
ium : non  efTudit  ilium  fu- 
per  lerram  ut  polTit  operiri 
pulvere. 

_ 8.  Ut  ruperinducerem  in- 
dignaiionem  meam , 8t  vin- 
diâa  ulcifeerer  : dedi  (ân- 
ninem  ejus  (ûper  petram 
iimpidillimam  ne  operite- 
(or, 

• 

9.  Proptereî  hzc  dicit 
Dominus  Deus  : Vz  civicati 
fanguinum , cujus  ego  gran- 
d«m  faciam  pj'ram. 


4.  Rempliflcz  - la  de  viande  de  tous  les 
meilleurs  endroits  ; mettez-y  la  cuifle  , l’é- 
paule , les  morceaux  choifis  & jîleins  d’^ 
y.  Prenez  la  chair  des  bêtes  les  plus  gr4ls; 
mette*  au-deffous  les  os  rangés  les  uns  fur  les 
autres  , faites-la  enfuite  bouillir  à gros  bouil- 
lons , yufqu  a faire  cuire  les  os  mêmes  au  mi- 
lieu de  la  chaudière.  Puis  vous  direz  à ce  peu- 
fie  : 

6.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  Dieu  : Mal- 
heur à la  Ville  de  JerufaUm:  malheur  à cette 
ville  de  fang , qui  eft  comme  une  marmite 
toute  enrouillée  , dont  la  rouille  n’eft  point 
fortie  , quoiipuon  F aie  mife  au  feu.  Cejl  pour- 
Ædw  jetiez  toutes  les  pièces  de  viande  qui  y 
l'ont , les  unes  après  les  autres  , fans  en  tefer- 
ver  aucune  : car  c’ejl  ainft  tpue  les  corps  morts  dis 
grands  dr  des  petits  ejui  font  au  milieu  de  cette 
ville  feront  jettes  dehors , fans  qu’on  jette  le 
fort  fur  les  habitans , pour  en  referver  quelques- 
uns, 

7.  Car  fon  fang^ft  au  milieu  d’elle  expojeà 
la  vûe  de  tout  le  monde , puifqucüé  l’a  répatvdu 
fur  les  pierres  les  jilus  luifantes  ôc  les  plus  po- 
lies , & non  fur  la  terre , où  il  auroit  pû  être 
couvert  de  poufiiere. 

S./iuJfi,  pour  foire  tomber  mon  indigna- 
tion fur  elle  d’une  maniéré  proportionnée  J /« 
crimes , & pour  me  venger  d’elle  félon  qu’elle 
le  mérite , j’ai  répandu  fon  fang  fur  les  pierres 
les  plus  luifantes , afin  qu’il  n’y  ait  rien  qui  le 
couvre  > & qui  le  cache  aux  yeux  des  pajfans. 

5>.  C’eft  pourquoi  voici  ce  que  dit  le  Sei- 
gneur Dieu  : Malheur  à la  ville  de  fang , dont 
]e  ferai  un  grand  bûcher. 


Digitized  by 


E Z E C H I E L’;  Ch  AF. 

lo.  Mettez  les  os  de  fes  habit  ans  les  uns  fur 
les  autres  , aBn  que  je  les  falTe  brûler  dans  le 
feu.  La  chair  en  fera  confumée.  On  en  arran  - 
géra  toutes  les  pièces  , ôc  on  les  fera  cuire 
enfeuible  ; & les  os-feront  réduits  à rien.  ' 


, XXIK  3.57 

10.  Congcfe  ofla,  quz  ig- 
né fuccendam  : conUimen- 
tur  cames  , 9c  coquetur  u« 
niTerfâ  compoiltio  , & ofTa 
labeicent* 


5.  II.  Endurcijfement  des  Juifs  contre  les  châtiment  du  Seigneur  , figuré  par 
la  rouille  d'une  marmite  qui  refifie  à l’ardeur  du  feu.  Punition  de  cette 
dureté. 

» 


1 1 . Mettez  aufli  la  chaudierï  vuide  fut  les 
charbons  ardens , afin  qu’elle  s’échauffe , que 
l’airain  fe  brûle  ) que  fon  ordure  fe  fonde  au- 
dedans , ôc  que  fa  rouille  fe  confume. 

12.  Qn  s’eft  efforcé  avec  grande  peine  de 
la  nettoyer  ; mais  fa  rouille  y efl  fi  enracinée  j 
qu’elle  n’a  pû  même  en  fortir  par  le  feu. 

13.  Votre  impureté  eft  aujji  exécrable , S 
Jerufalem , parce  que  j’ai  voulu  vous  purifier 
par  le  feu  des  tribulations , ôc  que  vous  n’avez 
point  quitté  vos  ordures  : mais  vous  vous  êtes 
tellement  endurcie  dans  le  mal,  que  vous  ne 
deviendrez  point  pure , non  plus  que  cette 
marmite  enrouillée  , jufqu’à  ce  que  j’aie  fait 
repofer  fur  vous  mon  indignation  , & que  je 
vous  aie  entièrement  détruite. 

14.  C’efl  moi  qui  fuis  le  Seigneur,  qui  ai 
parlé  de  la  fprt'e.  Je  ferai  ce  que  j ai  dit , & je 
le  ferai  bien-tSt  ; car  le  tems  de  ma  vengeance 
eft  venu;  je  m’en  vais  agir.  Jenelaifferai  plus 
les  fautes  deferufakm  impunies  ; je  ne  par- 
donnerai plus  à fes  habitans.  Je  ne  m’appai- 
ferai  plus  par  fes  Jacrifices  : mais  je  vous  ju- 
gerai félon  vos  voies , ôc  félon  le  déréglé^ 
ment  de  vos  œuvres , dit  le  Seigneur. 


1 1.  Pone  quofue  eam  fu- 
per  prunas  vacuam , ut  in- 
caiefbat,  & liquéfiai  zs  ejut  ; 
& confietur  in  medio  ejus  : 
inquinanmentum  ejus  , & 
confiimatur  rabigo  ejus  : 

II.  multo  labore  Tudatum 
eft,  U non  exivit  de  ea  ni- 
miarubigo  ejus , neque  pec 
ignem, 

ij..Immunditia  tua  exeJ 
ctabilis  : quia  mundare  te 
volui , te  non  es  tnundata  d, 
tbrdibus  tuis  ; (èd  nec  mun-' 
daberis  priùs , donec  quief- 
cere  faciam  indignati^nem 
meam  in  ce. 


14.  Ego  Dominos  locutut 
ftim  : Veniet  , te  faciam: 
non  tranfeaui , nec  parcam  , 
nec  placabor  : juxu  toi 
tuas , & juxca  adiqventionet 
tuas  judicabo  te , dicic  Do- 
minât, 
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§.  Iir.  Dieu  fait  mourir  h femme  d'Ezechiel  qui  lui  était  très-chere  ^ & lit 
ordonne  de  n'en  faire  aucun  deuil  , four  figurer  que  la  maifon  d'ifratl 
devait  être  privée  de  ce  qu’elle  avait  de  plus  cher  , par  la  dejlruâian  de  fn 
temple  , par  l’exil  & le  carnage  des  femmes  & des  enfans,  fans  qu’elle  ofe 
en  témoigner  fa  douleur. 


IS.  Et  faftutn  cft  verbum 
Domini  ad  me , dicens  : , 

i(.  Fili  hominït  , ecce 
ego  toUo  à te  defïdentbile 
oculonim  tuorum  in  plaga  : 
& non  ptanges , neque  plo- 
rabis , neque  Huent  lacrymz 
tuz. 


17.  ingemifee  taceni  , 
mortuorum  luâum  non  fa- 
ciès: corona  tua  circumli- 
gata  Ht  tibi , & calceamenta 
tua  erunt  in  pedibus  tuis , 
necamiAu  ora  velabii , nec 
cibos  lugeniium  comedes. 


it.  Locutus  fum  ergo  ad 
populum  mane,  & mortua 
eft  uxor  mea  vel^to  : feci- 
que  mane  ficut  pizeeperat 
.mihi. 


ly.  Et  dixit  ad  me  popu- 
lus  : Quare  non  indicas  no- 
bis  quid  ilia  Cgnificent  quz 
tu  facis  f 


I y . Le  Seigneur  me  dit  encore  ces  paroles  : 

1 6.  Fils  de  l’homme  , je  vais  vous  frapper 
d’une  plaie , ôc  vous  ravir  ce  qui  eft  le  plts 
agréable  à vos' yeux  : mais  vous  ne  ferez  point 
de  plaintes  funèbres , vous  ne  pleurerez  point, 
& les  larmes,  ne  couleront  point  fut  voue 
vifage. 

17.  Vous  foupirerezen  fecret,  & vous  ne 
ferez  point  le  deuil  comme  on  le  fait  pour 
les  raons.  Votre  couronne  demeurera  liée 
fur  votre  tête  ; & vous  aurez  vos  fouliers  à 
vos  pieds  : vous  ne  vous  couvrirez  point  le 
vifage  , 6c  vous  ne  mangerez  point  des  vian- 
des qu’on  donne  à ceux  qui  font  dans  le  deulL 

1 8.  Je  parlai  donc  le  matin  au  peuple:  je 
lut  annonçai  ce  que  le  Seigueur  m’avoti  d.  t.  Et  le 
foir  ma  femme  mourut comme  je  t avait  pre~ 
dit.  Le  lendemain  au  matin  ^ je  fis  ce  que 
Dieu  m’avoit  ordonné  ; je  ne  pleurai  point , 
je  ne  pris  aucune  marque  de  deuil. 

ip.  Alors  le  peuple  me  dit  : Pourquoi  ne 
nous  découvrez-vous  pas  ce  que  (ignifie  ce 
que  vous  faites  ? 


10.  Etdixi  ad eos: Sermo  20.  Je  leut  répondis  : Le  Seigneur  ma 
Domini  faaus  eft  ad  me , ^ ole  ^ ^ ^’a  dit  : Dites  à la  mai- 

fon d’Ifraël  : 


at.  Loquere  d»mui  II- 
rael  : Hzc  dicit  Dominua 
Deus  : Ecce  ego  polluam 
lânâuarium  meum  , fuper- 
biam  imperii  veftri , & de- 
Hderabile  oculonim  veftro- 
tum , & fuper  quo  payer  a- 
aiima  vcftra:  filii  veftri  & fi- 
liz  veftrz , quas  reliquiftis  , 
^ladio  cadent. 

U.  Et  facieiis  lient  feci  : 


21.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  Dieu  ; Je 
vais  profaner  mon  fanébuaire  , dont  vous  fai- 
tes l’ornement  fuperbe  de  votre  empire  ; et 
/anSluaire , qui  eft  ce  que  vos  yeux  aiment  le 
plus , dont  la  ruine  ejl  l’objet  des  craintes 
de  votre  ame.  Vos  fils  6c  vos  filles  qui  feront 
reftés  tomberont  par  l’épée. 

9.2.  Et  vous  ferez  comme  j’ai  fait  ; vous  ne 

vous 
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Vôus  couvrirez  point  le  vifage , & vous  ne 
mangerez  point  des  viandes  qu’on  donne  à 
ceux  qui  font  dans  le  deuil. 

23.  Vous  aurez  des  couronnes  fur  vos 
têtes , ôc  des  fouliers  à vos  pieds  : vous  ne 
ferez  point  de  plaintes  funèbres  , & vous  ne 
verferez  point  de  larmes  : mais  vous  fccherez 
dans  vos  maux  , <jui  feront  la  punition  de  vos 
iniquités  ; & chacun  de  vous  regardant  fon 
frere  , jettera  en  fècret  de  grands  foupirs , fans 
que  vous  ofiez  faire  éclater  votre  douleur , de 
peur  d'irriter  votre  vainqueur. 

24.  Et  le  Seigneur  a ajouté  que  la  conduite 
qu  Ezechiel  tiendra  à la  mort  de  fa  femme  vous 
fera  comme  un  figne  pour  l’avenir  : carloif- 
<^ue  ce  tems-là  (èra  arrivé  , vous  ferez  les  mê- 
mes chofes  qu’il  a faites  : & alors  vous  faurez 
que  c’eft  moi  qui  luis  le  Seigneur üieu,/>«^ 
que  je  les  al  connues , & que  je  vous  les  ai  annon- 
cées par  avance. 

2 y.  Vous  donc , fils  de  l’homme , quand 
ce  jour  fera  venu , auquel  je  leur  ôterai  leur 
force , & la  joie  que  leur  donnoit  ce  qui  faifoit 
leur  gloire  èr  leur  dignité  ; que  je  leur  ravirai 
ce  que  leurs  yeux  aimoient  le  plus  , ce  qui 
faifoit  le  repos  de  leurs  âmes  , ce[l-à-diref 
leurs  fils  & leurs  filles  ; 

2tf.  en  ce  jour-là , lorfqu’un  homme  qui 
fera  échappé  du  péril  viendra  vous  dire  des 
nouvelles  de  Jerufalem , vous  apprendre  fa 
ruine  , 

*.  quand  ce  jour-Ià,  dis- je,  fera  arrivé, 
bouche  s’ouvrira  hardiment , pour  parler 
de  la  ruine  de  cette  ville  avec  celui  qui  fera 
échappé  du  carnage  par  là  fuite.  Vous  en  par- 
lerez au  fl  à repeuple , & vous  ne  demeurerez 
plus  dans  le  filcnce  , de  peur  de  pajfer  pour  un 
faux  Prophète:  maisvous  leur repréfenterez avec 
ajjûrance  que  cette  ruine  de  Jerufalem  efl  la  pu- 
nition de  leurs  crimes , & t accompliffement  de 
vos  prophéties  : & alors  ils  verront  eux-iitémes 
Tome  IP'.  Part.  IL 


'.  X.Xir.  5(^9 

Ora  amiflu  non  velabi:is  , 
& cibos  lugcaiiuin  non  co- 
mcdeiisi 

I}.  Coronas  liabebitls  in 
capi-.ibus  veftris , & calcfa- 
ratnta  in  podibu? , non  plan- 
geiis  neque  flcbicis , Ted  ta- 
beicetis  in  iniquiiatibus  vcf- 
tris  > & unurquilque  gemec 
ad  fraiiem  fuum. 


i4.  Eritqne  Eaechiel  ro-’ 
bis  in  portentum  ; juxia  om- 
nia  quz  feci  , facietis  cüm 
Tcncrit  iihid  : & Teietis  quia 
ego  Dominus  I>;us, 


aj.  Ettu,  fin  bominis  , 
ecce  in  die  qua  tollam  ab 
eis  fortitudinem  eorum  , Sc 

faudiura  dignitaiis.  & dc- 
derium  oculorum  eorum  , 
fuper  quo  requielcunt  ani- 
mât eorum  , filios  4c  lilias 
eorum; 

ad.  în  die  ilia  cùm  venerit 
fugiens  ad  te,  ut  anountiet 
tibi: 


17.  in  die,  inquam.iila 
aperieiur  os  tuum  cum  eo 
qui  fugit:  4c  loquetis:  4t  non 
lilebis  ultra  ; erifque  eis  in 
portentum , Sc  fcietii  quia 
ego  Dominus. 
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ijue  fai  raifort  dt  dire  que  vous  leur  ferez  H# 
ligne  pour  l’avenir  ; & vous  faurez  «njoar  que 
c’eft  moi  qui  fuis  le  Seigneur,  qui  prédis  les 
chojes  futures , & qui  accomplis  ce  que  je  prédis. 


CHAPITRE  XXV. 

§.  I.  Aîenaces  & prophéties  contre  les  Ammonites.  Dieu  les  livrfra  à letar 
^ ennemis  , & les  exterminera  de  dejfus  la  terre , parce  qu'ils  fe  font  rèjoiàt- 
de  la  ruine  de  Jerufalem  , & des  maux  de  fon  peuple.. 


1 . Et  fàôtJî  ftrnio^Do- 
mini  aJ  me  ; diceni  : 

I.  Fili  hominis  , pone 
faciem  tuam  contra  filios 
Animon,  St  prophetabis  de 
pis. 

3.  Et dices  finis  Airmon  : 
Audite  verbum  Domini 
Dei  : Hxc  dicit  Dotninus 
Deus  : Pro  eo  (juôd  dixifii  : 
Eugp,  euge  fuper  fitnâua* 
riura  meum,  ^uia  pollutom 
efi  ; St  luper  terram  Ifrael . 
9ueniam  dcfolaia  efi,&ru- 
per  domum  Jud.r , quoniam 
dudti  liiDt  in  capiiviiatem  ; 

4.  ideirco  ego  tradam  te 
filiis  orienialibus  in  here- 
ditatem,  & collocabunt  cau- 
las  (lias  in  te  , & poncnc 
iti  te  tenioria  (iia  ; ipfi  co- 
medent  fruges  tuas:  & ipfi 
bibenc  lac  tuum. 

3.  Daboque  Rabbath  in 
babitaculum  camelorum , Se 
filios  Aminon  in  cubile  pe* 
corum  : & feietis  quia  ego 
Dominai, 


4.  Quia  hsK  dicit  Domi- 
•lu  Deui  ; Feo  eoquôd  plau- 


i*J_jE  Seigneur  me  parla  encore  de  cette 
forte  : 

2.  Fils  de  l’homme  , tournez  votre  vifage 
contre  les  enfans  d’Ammon , & prophétifn 
contre  eux. 

3.  Et  v©us  direz  aux  enfans  d’Aramon: 
Ecoutez  la  parole  du  Seigneur  Dieu  : Voici 
ce  que  dit  le  Seigneur  Dieu  : Parce  que  vous 
avez  jetté  des  cris  de  Joie  contre  mon  fanc- 
tuaire  lotfqu’il  a été  profané,  contre  la tene 
d’ifraél,  lorfqu’elle  a été  défolée,  fit  contre 
la  maifoo  de  Juda,  lorfqu’ils  ont  été  emme: 
nés  captifs , 

4.  je  vous  livrerai  aux  Chaldéens , peuples 
qui  habitent  du  côté  de  l’orient , afin  que  vous 
deveniez  leur  héritage , & ils  établiront  fur 
votre  terre  les  parcs  de  leurs  trou  peaux,  ic  ils 
y drefleront  leurs  tentes.  Ils  mangeront  euxr 
mêmes  vos  blés , & ib  boiront  votre  lait. 

J.  J’abandonnerai  Rabbath , ville  raWf 
de  votre  pays , pour  être  la  demeure  des  pa* 
meaux  aes  Chaldéens  \ ôt  la  terre  que  pojféderit 
les  enfans  d’Ammon  , pour  être  la  retraite 
des  befiiaux  de  ces  peuples  étrangers , q»t  de- 
viendront vos  maîtres  : & alors  vous  faurez 
que  c’eft  moi  qui  fuis  le  Seigneur , & 
ne  m’infulte  point  impunément. 

6.  Car  voici  ce  que  dit  le  Seigneur  * 
Par«e  que  vous  avez  battu  des  mains,  6c  frappe 
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idu  pied , pour  marquer  la  joie  que  vous  rejfentiez 
de  la  ruine  de  mon  peuple,  ôc  que  vous  vous 
êtes  rdjoüis  de  tout  votre  cœur  , en  voyant 
les  maux  de  la  terre  d’Ifracl , 

7.  J (ftendrai  ma  main  fur  vous  , je  vous 
livrerai  en  proie  aux  nations  , je  vous  ferai 
paffer  au  fil  de  l’épée , je  vous  effacerai  du 
nombre  des  peuples , je  vous  exterminerai  de 
deffus  la  terre  , je  vous  réduirai  en  poudre  , 

& vous  faurez  que  c’eû  moi  qui  fuis  le  Sei- 
gneur. 

§.  II.  Dieu  traitera  les  Aloabitfs  comme  il  a imité  les  enfans  <T Amman , parce 
qu’ils  om  eu  les  mêmes  jeniimens  de  joie  en  voyant  la  ruine  de  fon  peuple. 


/î()i  manu  , Bc  percuHini  pe- 
de,  & gavifa  es  ex  toto  af- 
fcâu  l'uper  eerrram  Ifraei  ; 


7 idcîrrà  ecce  ego  exten- 
dam  manum  meam  (ûper  te« 
& tradam  le  in  direpcionem 
Centium,  & incerficiam  te 
de  populis,  8c  perdam  de 
terris , Ôc  conteram  : Ôc  feics 
quia  ego  Domiuus. 


8.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  Dieu  : Parce 
que  Moab  ôc  Seir  ont  dit  avec  joie  dr  avec 
complaifance  : Enfin  la  maifon  de  Juda  , qui 
fe  croyoit  invincible  fous  la  proteSlion  de  fon 
Dieu  , eft  devenue  comme  toutes  les  autres 
nations  : elle  a été  vaincue  & ajfujettie  à fis 
ennemis  ; 

5.  pour  vous  punir  d'avoir  dit  cela , vous 
allez  voir  que  j’ouvrirai  ce  qu’il  y a de  plus 
fiart  dans  Moab  ; que  j’ouvrirai  fes  villes , les 
plus  belles  villes  de  fes  provinces  ôc  de  fon 
pays , Bethjefimoth , Béelmeon  , Sc  Caria- 
thaïm. 

• 10.  Je  les  ouvrirai , dis-je , ces  villes , aux 
peuples  de  Chaldée  qui  font  du  eSté  de  l’orient. 
Je  traiterai  les  Moabites  comme  j’ai  traité  les 
enfans  d’Ammon  : je  les  livrerai  aux  Chal- 
dêens  ; je  leur  livrerai  Moab  pour  être  leur 
héritage , comme  je  leur  ai  livré  les  enfans  d’/tm- 
mon , afin  qu’à  l’avenir  le  nom  des  enfans 
d’Ammon  foit  effacé  de  la  mémoire  despeu- 
ples  , 

1 1 . ôc  que  j’exerce  auffi  fur  Moab  la  rigueur 
de  mes  jugemens  ; ôc  ils  fauront  tous  que  c’eft 
moi  qui  fuis  le  Seigneur. 


8.  Hzc  dicit  Dominut 
Deus  î l*ro  eo  quod  dixe- 
runt  Moab  & Seir  ; Ecce 
£cut  omnes  Gemes , domus 
Juda  : 


9.  idcirco  ecce  ego  ape- 
riam  humenim  Moab  de  ci- 
yiiatibus.deciviiaiibus,  in- 
quam  , ejus,  & de  finibu» 
cjus,  inclyias  lerrx  Bethie- 
(imoth  & Beelmeon  & Ca- 
riathaim  , 

10.  filiis  Orientis  cum  fi- 
liis  Ammon,  Sc  dabo  cam 
in  herediutem  : ut  non  fit 
ultra  memoria  fîliorum  Am- 
men  in  Gcaûbus. 


it.  Et  in  Moab  faciam  ju- 
dicia  : & fcienc  quia  ego 
Dominus. 
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§.  III.  Dieu  exterminera  les  Iduméens , Ù"  les  h.ihhans  de  la  P rdef.ine]  parer 
qu’ils  ont  affligé  fon  peuple. 


TJ.  Hjtc  dicit  Dominus 
Deus  : Pro  eoquoJ  fecii  I- 
dum^a  ultionem  ut  Te  vin- 
dicaret  de  fili»  Juda  , pec- 
c.ivitquedeltnqucns,  8c  vir^- 
di^tam  expetivït  de  eis  ; 

1 J.  idcirc6  lizc  dicit  Do- 
minus  Deus  : txten Jam  ma- 
num  meamfuper  Idusnaram, 
& auferam  de  ea  hominem 
& jumentum  « & faciam 
#am  dcfcrtam  ab  Auftro  : & 
qui  funt  in  Dcdan,  gladio 
Cad  cm. 


14.  Ft  dabo  ultionÇfTt 
mcam  fupcr  Idumxam  per 
mnnum  populi  mci  Ifraei  : 
facient  in  tdom  juxtairaru* 
meam  & furoreiA  nieura  : 
& (cient  vindiâam  racaim  , 
dicit  Domines  Deus. 

15.  Hxc,  dicit  Dominus 
Deus  : Proco  quod  fecerunt 
FalrHini  vindid^am,  & ulti 
fe  funt  toio  animo,  imcrfi- 
cicntes,  & implcntci  ini- 
Qiicitus  veteies  : 


12.  Voici  encore  ce  que  dit  le  Seigneur 
Dieu;  Parce  que  l’Idumde  s’eft  fatisfaite , en- 
fe  vengeant  des  enfans  de  Juda , & quelle  e(t 
tombée  dans  le  péché , en  fouhaitant  avecat^ 
deur  de  fe  venger  d’eux  , 

1 J.  voici  ce  que  dit  le  Seigneur  Dieu  : J’é- 
tendrai ma  main  fur  l’Idumée  ; j’en  extermi- 
nerai les  hommes  & les  bôtcs  ; je  la  réduirai 
en  un  défert , en  détruifant  tout  à Thoman,  tjur 
tfl  du  côté  du  midi , & ceux  qui  font  à De- 
dan  , qui  eff  au  feptentrion  , tomberont  pat 
l’épée. 

14.  J’exercerai  ma  vengeance  fur  l’Idu- 
mée  , parla  main  de  mon  peuple  d’Iftaël  |- 
& ils  traiteront  Edom  félon  ma  fureur,  & 
les  Iduméens  fauront  que  je  fai  punit /«  cou- 
pables , dit  le  Seigneur  Dieu. 

1 y.  Voici  encore  ce  que  dit  le  Seigneur- 
Dieu  : Parce  que  les  Princes  de  la  Paieflinc 
ont  exécuté  les  delTeins  de  leur  vengeance, 
ôc  qu’ils  fe  font  vengés  de  tout  leurcaur,en; 
tuant  les  Ifraélites , pour  làtisfaire  leur  inimir 


tié  ancienne  , 

i«.  proptercà  h*c  dicit  jg,  voici  cc  que  dit  le  Seigneur  Dieu: 
Dominus  Deus:  ^cce  e^  J’étendrai  ma  main  fur  les  peuples  de  laPa- 
fupet  l’aixftinos , Sc  interfi-  leftine , je  ferai  un  carnage  de  ces  meurtriers ,« 
cum  imetfcôores , & per-  jç  pgfdrai  les  reftes  dc  la  côte  de  la  mer. 

dam  reliquias  inaruimat  re-  ' r 


gionis  : 

17.  faciamque  in  eis  ul- 
ùones  magnas , arguens  in 
furore:  & Icicnt  quia  ego 
Dominus , cùm  dedero  vin^ 
diâam  meam  Cuget  eoi , 


17.  Pexercerai  fur  eux  des  jugemens  ri- 
goureux , en  les  reprenant  dans  ma  fureur  : 
& iis  fduront  que  c’eft  moi  q^ui  fuis  le  Sei-, 
gneur , lorfque  je  me  ferai  enfin  vengé  d’euij 
comme  je  leur  avais  prédit. 


* ' 
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CHAPITRE  XXVI. 


§.  I,  Tyr  , pour  s' être  réjoUie  de  la  ruine  de  Jerufalem , fera  elle-même  détruite 
par  Nabuchodonofor  Ù“  ne  fera  jamais  rebâtie. 


L’an  du  monde  3^16.  Avant  J.  C.  j88. 


^•T  J E premier  jour  du  mois  de  la  onziè- 
me année  de  la  captivité  de  Jechonias , le  Sei- 
gneur me  die  ces  paroles  : 

2.  Fils  de  l’homme , parce  que  Tyr  a dit 
de  Jerufalem  avec  des  cris  de  joie  : Les  por- 
tes de  cette  Ville  fi  pleine  de  peuple  font 
brifées.  Ses  peuples  viendront  à moi,  & je 
m’aggrandirai  de  fes  ruines  ; Je  m'en  emparerai 
maintenant  qu’elle  eft  déferte  ; 

J.  voici  ce  que  dit  le  Seigneur  Dieu;  Je 
viens  contre. vous,  ô Tyr,  ôPjc  ferai  mon- 
ter contre  vous  plufieurs  peuples  , comme  la 
mer  fait  monter  fes  flots. 

4.  Ils  détruiront  les  murs  de  Tyr,  & ils 
abbattront  fcs  tours.  J’en  raclerai  jufqu’à  la 

f)oufliere , 6c  je  la  rendrai  comme  une  pierre 
uifante  & toute  nue. 

y.  Elle  deviendra  au  milieu  de  la  mer 
un  lieu  pour  fervir  à fécher  les  rets  , parce 

Îiie  c’eft  moi  qui  ai  parlé , dit  le  Seigneur 
fieu , ôc  elle  feralivrée  en  proie  aux  nations, 
comme  je  l’ai  dit. 

6.  Ses  filles  qui  font  dans  les  champs  feront 
aufli  paflées  au  fil  de  l'épée  ; fes  failles  feront 
ruinées , ÔC  ils  fauront  que  c’eft  moi  qui  fuis 
le  Seigneur. 

7.  Car  voici  ce  que  dit  le  Seigneur  Dieu. 
Je  vais  faire  venir  des  pays  du  feptentrion  à 
Tyr  Nabuchodonofor  Roi  de  Babylone,ce 
Roi  des  Rois  ; il  viendra  avec  des  chariots 
de  guerre,  de  la  cavalerie,  & de  grandes 
troupes  comp  )fces  de  divers  peuples. 

8.  Il  fera  tomber  par  le  fer  vos  filles  qui 


I.  Et  fjflum  eft  in  unde- 
cimo  anno,  prima  menlïs. 
fadus  eft  lermo  Domini  ad 
me,  ijicens  ; 

a.  Eili  hominis  , pro  co 
quôd  dixit  Tyrus  de  Jerutà- 
lem  : Euge , confraClx  l'une 
porte  populorum , converlâ 
eft  ad  me  : implebor , dcr 
féru  eft. 


3.  PropMreà  hic  dicit’ 
Dominas  Deus:  Ecce  ego* 
Tuper  te  Tyre , & alcendere 
&ciam  ad  te  gentes  multas  j' 
ficutafeendit  mare  fluCluans;  - 

4.  Et  diftipabnnt  muro» 
Tyri,  & deftruent  tutres  •- 
jus  : & radam  pulverem  e- 
ius  de  ea,  & dabo  eam  in' 
limpidillïmain  petrain, 

5.  Siccatio  Tagenarum  e" 
rit  in  medio  maris,  quia  ego 
locurus  fum,  ait  Dominu»' 
Deus,  & erit  in  direptionent  ■ 
Gentibuc. 


f.  Filizquoquc  ejus,  qua 
funt  in  agro  , ghdio  interfi- 
cientur  : & Icient  quia  ego  ' 
Dominus. 

7.  Quia  harc  dicit  Dorai-- 
nus  Deus  : Ecce  ego  addu- 
cam  ad  Tymm  Nabucho- 
donofor regem  Babylonis  ab 
Aquilone  , regem  regum  , 
cum  equis  , & curribus , & 
oquitibus,  & cœtu,  popiùo- 
que  magno. 

8.  Fiiiar  tu-s , qu«  Itint  t<V 

Aaa  iij 
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agro  , gladio  interficiet  : & 
circumdabit  te  munitioni’' 
bus,  & comportabit  agge- 
rem  in  gyro  : & elevabic 
contra  te  clypeum. 

9.  Et  TÎneas,  & arietes 


font  dans  les  champs  ; il  vous  environnera  de 
forts  & de  terralfes , ôc  il  lèvera  le  bouclier 
contre  \oa%,pour  vous  attaquer . 

9.  Il  dreffera  contre  vos  murs  fes  mante* 


temperabit  in  muros  tuos , 
& turres  tuas  dcfiruet  inar* 
matura  fua. 


lets  & fes  béliers , 6c  il  détruira  vos  tours  par 
la  force  de  fes  armes. 


10.  Inundstione  eqiio- 
rum  cjut  operiet  te  pulvis 
eorum  ; à i'onitu  equiium  , 
& rotarum.  Si  curruuin  mo- 
vebuntur  mûri  tui|  cùjn  in- 
greflus  fuetit  portas  tuas  qua- 
li per  introitum  urbis  difli- 
patx. 

1 1.  Ungulis  equorum 
lùorum  conculcabic  oinnes 
plateas  tuas  : populum  tuum 
gladio  czdeti  Si  llatuz  tuz 
nobiles  in  lerram  corruenc. 


la.  Vaftabunt  opes  tuas, 
diripient  negotiationei  tuas; 
& deAruent  muros  tuos , de 
domos  tuas  prxclaras  fub- 
▼ertent  ; Si  lapides  tuos , & 
ligna  tua,  & pulveremiuum 
in  medio  aquaium  ponent, 

H.  Et  quiefeere  faciam 
multitudinem  canticorum 
tuorum  , & Ibnitus  cithara- 
rum  tuarum  non  audietur 
ampliùs. 

14.  Et  dabo  te  in  limpi- 
diflimam  petram  , ficcatio 
fagenarum  erii , ncc  zdi6- 
cabftis  ultra  : quia  ego  lo- 
cutus  fum  , ait  Dominus 
Peut, 


10.  La  multitude  de  fes  chevaux  vous  cou- 
vrira d’un  nuage  de  poulTiere  ; 6t  le  bruit  de 
fa  cavalerie  > des  roues  6c  des  chariots  fera 
trembler  vos  murailles,  lorfqu’il  entrera  dans 
vos  portes , comme  un  conquérant  entre  pat  la 
breche  d’une  Ville  qiéiia  prife. 

1 1.  Le  pavé  de  toutes  vos  rues  fera  foulé 
par  les  pieds  de^fes  chevaux.  Il  fera  paffer  vo- 
tre peuple  par  le  tranchant  de  répéc,6cilren- 
verfera  par  terre  vos  belles  ftatues,  quiftm 
l’ornement  de  v^re  Fille. 

12.  Ils  feront  leur  butin  de  vos  richelTes  » 
ils  pilleront  vos  marchandifes , ils  tenverfe- 
ront  vos  murailles , ils  ruineront  vos  maifons 
magnifiques , 6c  ils  jetteront  au  milieu  des 
eaux  qui  vous  environnent  les  pierres , le  bois 
6c  la  poufliere  même  de  vos  bâtimens. 

13.  Je  ferai  ceffer  tous  vos  concerts  de  mo- 
fique  : 6c  on  n’entendra  plus  parmi.vous  lefoa 
de  vos  harpes. 

14.  Je  vous  rendrai *f»»Vcomme  unepienc 
lilfée  ; je  vous  égalerai  à la  terre , & vous  de- 
viendrez un  lieu  à fécher  les  rets,  ôc  vous  ne 
ferez  plus  rebâtie  avec  la  même  magrtificence , 
parce  que  c’eft  moi  cjui  ai  parlé , dit  le  Sei- 
gneur , que  ce  que  j ai  dit  ne  manque  jamùi 
d’arriver. 


§.  II.  La  ruine  de  Tyr  ejj  un  fujet  de  crainte  & d'affiiâten  pour  tous  lesprincn 
fes  voifiiu.  Elle  fera  détnihe  pour  toujours. 


iç.  H*c  dicit  Dominas 
Deus  Tyto  : Numquid  non 
à ibnitu  ruinz  tu*  , Si  ge- 
caicu  interfefiorum  tuotum , 


I y.  Voici  ce  que  le  Seigneur  Dieu  dit  a 
Tyr:  Les  ifles  ne  trembleront-elles  pas  au 
bruit  de  votre  chute  , ôc  aux  cris  lugul«s  d® 


I 
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ceux  qui  feront  tuds  dans  le  carnage  qui  fe  fe- 
ra au  milieu  de  vous  ? 

1 6.  Tous  les  Princes  régnent  fur  les  côtes 
de  la  mer,  defcendront  de  leurs  thrônes  , 
lurfquils  en  apprendront  l.i  nouvelle:  ils  quitte- 
ront les  marques  de  leur  grandeur  ; ils  rejet- 
teront leurs  habits  fuperbes  & dclatans  par  la 
variété  de  leurs  couleurs,  dr  fe  revêtiront  d'ha- 
bits de  deuil  ; ils  feront  remplis  de  frayeur  ; ils 
s’JnTeoiront  fur  la  terre , comme  des  perfonnes 
affligées  & frappées  d’un  profond  étonnement 
de  votre  chiite  foudaine. 

17.  Ils  feront  fur  vous  des  plaintes  mêlées 
de  pleurs  , ôc  vous  diront:  Comment  êtes- 
vous  tombée  fi  malheureufement,  vous  qui 
habitiez  dans  la  mer , 6 Ville  fuperbe , vous 
qui  étiez  fi  forte  fur  la  mer , avec  tous  vos  ha- 
bitans  qui  s’étoient  rendus  redoutables  à tout 
le  monde? 

18.  Les  vaiffeaux  maintenant  trembleront, 
en  vous  voyant  vous-même  faific  de  frayeur: 
& Icsifles  qui  font  fttuées-àznsïi  mer,  où  il 
femble  quelles  nayent  rien  à craindre,  feront 
épouvantées , en  voyant  que  perfonne  ne  fort 
de  vos  portes. 

ip.  Car  voici  ce  que  dit  le  Seigneur  Dieu  : 
Lorfque  je  vous  aurai  rendue  toute  déferte  : 
comme  les  Villes  qui  ne  font  plus  habitées  , 
que  j’aurai  &it  fondre  une  tempête  fur  vous , 
6c  que  je  vous  aurai  couverte  d’un  déluge 
d’eaux , 

20.  lorfque  je  vous  aurai  précipitée  avec 
ceux  qui  defcendent  dans  la  tofle  profonde  , 
pour  vous  joindre  à la  multitude  des  morts 
éternels , lorfque  je  vous  aurai  placée  au  fond 
de  la  terre  avec  ceux  qui  font  defcendus  dans 
le  tombeau  , pour  être  toujours  inhabitée 
comme  les  folîtudes  de  plufieurs  fiecles,  6c 
qu’en  même  tems  j’aurai  rétabli  Jerufalem  &• 
mon  temple , où  je  fais  éclater  ma  gloire  dans 
la  terre  d'ifraël , qui  eji  la  terre  des  vivans. 
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ci'im  occifî  fuerint  in  ine- 
dio  lui,  commovebuniur  in- 
fulx  l 

i<.  Et  defcendent  de  fê- 
dibus  fuis  omnes  principet 
maris  ; & auferent  exuviat 
Tuas , & veftimenta  fua  va- 
ria abjicient , & induemur 
Eupore  : in  terra  fcdebunt , 
& attoniti  (ûper  repentino 
caCu  tuo  admirabuntur. 


Et  afllimentes  fupet 
te  lamentum,  dirent  tibi: 
Quomodo  periEi,  <ju*  ha- 
bitas in  mari , urbs  inclyia, 
qux  fuiEi  fortis  in  mari  cum 
habitatoribos  , quos  foimi- 
dabant  univerfi  { 


it.  Kunc  fiupebunt  na- 
Tes  in  die  pavoris  tui  ; & 
tutbabuntur  infulz  in  mari , • 
eh  quhd  nuUui  egrediatoc 
ex  te. 


19.  Quia  bzc  dicit  Do-:' 
minus  Deus:  Cùm  dedero' 
te  urbem  derolatam  , (îcut 
civitaies  quz  non  habitan- 
tur , St  adduxero  fuper  te 
abySum , & opemerint  te  a- 
quz  muitz  : 

10.  & detraxero  te  cum' 
his  qui  defcenduntin  lacuin 
ad  populum  lëmpiternum,  & 
collocavero  te  in  terra  no- 
vifTima  ficut  Tolitudines  ve- 
teres , cum  bis  qui  deducun- 
tur  in  lacum  , ut  non  ba- 
biteris  ; porrh  cùm  dedero 
gloriaiB  in  tMta  viventium , 
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II.  in  nihllum  redigam  2 1 . je  VOUS  réduirai  à rien  : vous  ne  ferer 

te.&noneris,  & requilîta  plus;  & quoiqu’on  VOUS  cherche  , On  ne  VOUS 

non  invenieris  ultra  in  lem-  * • j*  i c • r\* 

piternum  . dicit  Dominu*  trouvera  plus  jamais , dit  le  Seigneur  Dieu. 


CHAPITRE  XXVII. 

I.  Vîavite  lugubre  fur  la  ruine  de  Tyr,  Defcriptton  de  fa  fituathn  y df  fa 
beauté  y de  fa  force , de  fes  richejfes  & de  fon  commerce , fous  ia  figure  dj^ 
navire. 

La  mesme  anne’e.  3^1 5. 


1.  Et  faftum  cft  vcrbura 
Domint  ad  me,  dicens  : 

i.Tucrgo,  filihomini*, 
afiufce  fuper  Tyrum  lamen- 
tum  : 

}.  & dices  Tyro , qux  ha- 
bitat in  introiiu  maris,  ne- 
gotUtioni  populorum  ad  in- 
fulas  roultas  : Hzc  dicit  Do» 
minus  Deus  ; O Tyre!  tu 
dixifti;  Perfeôi  Uccoris  ego 
fum , 


4.  & in  corde  maris  fita. 
Einicimi  tui , qui  te  ardifica- 
verunt , iraplcvcrunt  dcco- 
rem  tuum  : 

ç.  abietibus  de  Sanîr  Cî&- 
truxerunt  te  cum  omnibus 
xabulatis  maris  : cedrum^de 
Eibano  tulerunt  ut  faccrct 
tibi  malum. 

6.  Quercus  de  BaCan  do- 
lavcrunt  in  remos  luos  : & 
tranftra  tua  fecerunt  tibi  ex 
ebore  Indice  , & prxtoriola 
de  infulis  Ualix. 


7.  ByfTus  varia  de  Ægyp- 
to  texta  efi  tibi  in  velura  ut 
poneretur  , in  malo:  hya- 
cinthus  & purpura  de  infu- 
)is  Elifa  faâa  fum  operi- 
mentum  tuuiSt 


• •L  E Seigneur  me  parla  encore j & me 

dit: 

2.  Vous  donc,  fils  de  l’homme,  faites  une 
plainte  lugubre  fur  lachûtede  Tyr. 

J.  Et  vous  direz  à cette  Ville , qui  eft  (i- 
tuée  près  de  la  mer , qui  eft  le  fiége  du  com- 
merce dr  du  trafic  des  peu*ples  de  tant  d’ifles 
différentes  > Voici  ce  que  dit  le  Seigneur 
Dieu:  O Tyr  ! vous  avez  dit  en  vous-mê- 
me avec  une  vaine  complaifance  ; Je  fuis  «w 
faille  d’une  beauté  parfaite  ; 

& je  fuis  d une  force  extraordinaire , (tant 
placée  au  milieu  de  la  mer.  Les  peuples  voi- 
fins  qui  vous  ont  bâtie , n’ont  rien  oublié  pour 
vous  embellir. 

y.  Ils  ont  fait  tout  le  corps  & les  divers 
étages  de  vbtre  vaiffeau  de  fapin  de  Sanir.  Us 
ont  pris  un  cedre  du  Liban,  pour  vous  fait? 
un  mât. 

6.  Ils  ont  mis  en  oeuvre  les  chênes  de  Ba- 
fan  , pour  faire  vos  rames.  Ils  ont  employé 
l’yvoire  des  Indes , pour  faire  vos  bancs  > & 
ce  qui  vient  des  ides  fttuées  vers  l’Italie , poui 
faire  vos  chambres  dr  vos  magalins. 

7.  Le  fin  lin  d’Egypte  tiffu  en  broderie , a 
compofé  la  voile  qui  a été  fufpendue  a vo- 
tre mât:  l’hyacinthe  & la  pourpre  des  ifles  d £• 
lifa</fl«r  la  Grece  ont  fait  votre  pavillon. 

‘ 8.  Les 
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*.  Les  habitans  de  Sidon  & d’Arad  ont  été 
vos  rameurs  ; & vos  fages  , ô Tyr  ! font 
devenus  vos  pilotes. 

p.  Les  vieillards  de  Gebal  ôc  les  plus  habiles 
d’entr’eux  , ont  donné  leurs  mariniers  pour 
vous  fervir  dans  tout  l’équipage  de  votre  vaif- 
feau.  Tous  les  navires  de  la  mer  & tous  les 
mariniers  ont  été  engagés  dans  votre  com- 


S.  Habicatorei  Sidonis  Sc 
Aradii  fiienint  rcraiges  tui  ; 
lâpientes  tui , Tyrc , fadli 
funt  gubernatores  tui. 

J.  Senes  Gibii,  St  pru- 
dentes ejus , habuerunt  nau- 
tas  ad  miniflerium  variz  Tu- 
peUeâilis  tuz:  omnes  na- 
vet maris , St  nautz  earum  , 
fuenint  in  populo  oegotia- 
tionis  tuz. 


merce  & votre  trafic. 

i O.  Les  Perfes  y ceux  de  Lydie  , 6c  ceux 
de  Lybie  étoient  vos  gens  de  guerre  dans  votre 
armée;  ôc  ils  ont  fufpendu  dans  vous  leurs 
boucliers  ôc  leurs  cafques , pour  vous  fervir 
d’ornement  pent/ant  ia  paix. 

1 1 . Les  Aradiens  , avec  leurs  troupes  , 
étoient  tout-au-tour  de  vos  murailles  : 6c  les 
Pigmées  qui  étoient  fur  vos  toucs  > pour  Us 
garder  & Us  aefersdre  ^ eSatCnipcnàu  leurs  car- 
quois le  lon^  de  vos  murs  y afin  qu’il  ne 
manquât  rien  a votre , beauté. 


10.  Perfz  . 8c  Lydii,  Sc 
Libyeseraht  in  cxercini  tuo 
viri  beilatores  tui  : clypeura, 
8c  galeam  furpenderuotiti  ce 
pco  ocnacu  tuo. 


1 1.  Filii  Aradii  cum  exer- 
citu  tuo  étant  fuper  tnurot 
tuos  in  circuitu  : fed  Si  Pig- 
mzi,  gui  étant  in  turribua 
tuis,  pharetras  Tuas  fuCpen- 
deranc  in  mûris  tuis  per  gy- 
rumtipfi  complevecuntpul- 
chiicudinem  cuam. 


§.  II.  Marchandifes  différentes  que  dlfférens  peuples  apportaient  à Tvr , pour 
♦ commercer  avec  elle. 


i».  Les  Carthaginois  trafiquoient  avec 
vous , en  vous  apportant  toutes  fortes  de  ri- 
chefles,  6c  rempliflbient  vos  marchés  d’ar- 
gent , de  fer  , d etain  ôc  de  plomb. 

1 3 . La  Grece , f Efpagne  fondée  par  Tubal , 
ôc  la  Cappadocey  dont  les  habitans  défendent  de 
Mofoch,  entrctenoient  aulfi  votre  commerce, 
ôc  amenoient  à votre  peuple  dçs  efclaves  ôc 
des  vafes  d’airain.  • 

1 4.  On  a amené  de  Thogorma  , ville  de 
Pkrygie,  dans  vos  marchés,  des  chevaux,  des 
cavaliers  ôc  des  mulets. 

ly.  Les  enfàns  de  Dedan  ,fttué  dans  Fifle 
de  Rhodes , ont  trafiqué  avec  vous.  Votre  com- 
merce s’eft  étendu  en  plufieurs  ides  ; ôc  ils 
vous  ont  donné , en  échange  de  vos  mar- 
jchandifes , des  dents  d’ivoire  ôc  de  l’ébenc. 

1 5.  Les  Syriens  ont  été  engagés* dans  yoire 

Tome  Part,  U, 


II.  Cirthaginenfei  ne- 
gotiatotes  tui , à multitudt- 
ne  cundiarum  diyiliarum  , 
argento  , ferro  , ftanno  , 
plumbogue  , repievecunt 
nundinas  tuas. 

I J . G/arcia , Thubal  , ® 
Moiocfll  ipd  inftiiores  tui  : 
mancipia  > 8c  Tafa  zrea  ad- 
vexecunt  populo  (uo. 


14.  De  domo  Thogorma,' 
equos , 8c  équités,  8c  mulot 
adduxerunt  ad  forum  tuum. 

'15.  Filii  Dedan  negotît- 
tores  tui  : infulz  muiez,  ne* 
gotiatio  manus  tuz  : deniet 
eburneos  8c  hebeninoscom- 
mutaTCruDC  in  pretio  tuo. 


l(,  Syrus  negotiacottuui 

Bbb 
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propier  muliùudinem  ope- 
rum  tuorum , gemmam  , & 
purpuram<  & Tcuiulata , & 
byOum  , & rerteum  , & 
cholchod  propofueiunt  in 
inercatu  tuo. 


17-  JuJa  & terra  Ifrael  ip- 
(i  inftiiores  tui  in  frumento 
primo,  balfamumv  & mel, 
& oleum  , & relÎDam  pro- 
pofuerum  in  nundinit  tuis. 


trafic , à caufe  de  la  multitude  de  vos  ouv'ra- 
ges  qui  leur  ont  plû  -,  & ils  ontÆxpofé  en  vente 
dans  vos  marchés,  des  perles , de  la  pourpre, 
des  étoffes  chargées  de  petits  éeuffons  en  bro- 
derie , du  fin  lin  , de  la  foie , fit  toutes  fortes 
de  marchandifes  précieufes.  ■ 

' 17.  Les  peuples  de  Juda  fit  d’Ifracl  ont 
entretenu  auffi  leur  commerce  avec  vous;  & 
ils  ont  apporté  dans  vos  marchés  le  plus  put 
froment , le  baume  , le  miel , l’huile  ôc  la 


réfine. 


18.  Damafeenus  nrgotia- 
tor  luus  in  multiiudine  ope- 
rum  tuorum , in  mul:iiudine 
diverlârum  opum  , in  vino 
pingui , in  lanis  coloris  op> 


18.  Le  peuple  de  Damas  trafiquok  avec 
vous  ; fie  en  échange  de  vos  ouvrages  fi  diffé- 
rons, il  vous  apportoit-de  grandes  richeffes, 
du  vin  excellent , ôc  des  laines  d’une  couleur 


« 


timi. 


vive  & éclatante. 


• I».  Dan,  at  Grarcia  , 8c 

Mofel , in  nundinis  tuis  pro- 
pofucrunt  fifrrum  fabrcfac- 
tum  : flafle  & calamus  in 
iicgociatione  tua. 

ao.  Dedan  inflitorcs  tui 
in  tapetibus  ad  fedehdum. 


ïi.  Arabia,  8t  unÎTerfi 
ptincipes  Cedar,  ipfi  nego- 
tiatotes  manus  luz  ; cum 
agr.is,  & arietibus,  8c  hoc- 
dis  venerunt  ad  te  negotia- 
lores  tui.  * 

ai.  Venditores  Sab'a,  8t 
Recma  , ipfi  negoti.itores 
tui:  cum  univcAîs  primis  a- 
romaiibus,  & lapide  pretio- 
fo , & autti , quod  propo- 
fueiuiK  in  meccatu  tuo. 


ip.  La  nihu  de  Dan,  les  peuples  de  la  Grece, 
& ceux  de  Mofel  ont  expofé  en  vente  dans 
vos  marchés  des  ouvrages  de  fer  poli  ; éc 
vous  avez  fait  un  trafic  de  cafife  fit  de  cannes 
d’excellente  odeur. 

20.  Ceux  de  Dedan  trafiquoient  avec  vous 
pour  les  houffes  magnifiques  de  chevaux  ffs 
Je  faifoient  chez  vous. 

21.  L’Arabie  ôc  tous  les  Princes  de  Cedar 
étoient  auffi  engagés  dans  votre  commercer 
ôc  ils  venoient  tous  amener  leurs  agneaux, 
leurs  béliers  ôc  leurs  boucs. 

22.  Les  kabitans  de  Saba  6c  de  Rama , siillft 
de  f /trahie  heureufe,  venoient  de  mêmex'en- 
dre  ôc  acheter  avec  vous  ; ôc  ils  expofoient 
dans  vos  marchés  tous  les  plus  excellens  par- 
fums , les  pierres  précieufes  , ôc  l’or  de  leur 


ij.  Har.in,  & Chene,  81 
Eden , nigoiiatores  tui: Sa- 
ba , AfTur,  Si  Chelmad,  ven- 
diiotcs  lui. 

14.  Ipfi  negoiîntbrei  tui 
«luUiranani  involucrlt  hya- 
cimhi,  St  polyraitorum,  ga- 
zatumque  pteiiofarum , qu* 


pays. 

21.  Haran,  Chene  ôc  Eden  entroient  pa- 
reillament  dans  votre  trafic.  Saba  , Affur  & 
Chelmad  venoient  vous  vendre  leurs  mat- 
chandifes. 

2y.  Ils  entretenoient  un  grand  trafic  avec 
vous,  ôc  iU  VOUS  appertoient  des  balles  d h)’»- 
cirAhe  , d’ouvrages  en  broderie  j ôc  de  me'i': 


Digitized  by  Cookie 


E Z E C H I E L.  Ch  AP.  XXf'II. 


579 


blés  précieux  qui  étoient  enveloppés  de  cor- 
des : 6c  ils  trafiquoient  encore  avec  vous  pour 
des  bois  de  cedre. 

2 y.  Les  vailTeaux  ont  entretenu  votre  prin- 
cipal commerce.  Vous  avez  été  comblée  de 
biens , 6c  élevée  dans  la  plus  haute  gloire , au 
milieu  de  la  mer  vous  etiet  plaice. 


obrolut*  & aftriftz  er.int 
funibiu:  ccdros  ^uoque  lu- 
bebant  in  negotianonibu» 

luia. 

ij.  Nares  marii,  princi- 
pes tui  in  negoiiatione  tua  . 
& repleta  es , & glorificau 
nimis  in  corde  nutis. 


S"  III.  Les  Tyfifns  rnçraprs  par  l^urs  Ch‘fi  à la  guerre  contre  les  Chaldéens  y 
Jhnt  def-tits  , ig  entieremem  détruits. 


2é,  Vos  rameurs  vous  ont  conduite  fur  les 

frandes  eaux  : mais  le  vent  du  midi  vous  a 
rifée  au  milieu  de  la  mer. 

27.  Vos  richelTes,  vos  fhréfors , votre  équi- 
page fl  grand  6c  fi  magnifique , vos  mariniers 
6c  vos  pilotes , qui  di'pofoient  de  tout  ce  qui 
fcrvoit  à votre  grandeur  8c  à votre  ufage , vos 
gens  de  guerre  qui  combattoient  pour  vous, 
avec  toute  la  multitude  de  peuple  qui  étoit 
au  milieu  de  vous , tomberont  tous  enfem- 
ble  au  fond  de  la  mer  au  jour  de  votre  ruihe. 

28.  Les  cris  6c  les  plaintes  de  vos  pilotes 
épouvanteront  les  flottes  enuerts. 

29.  Tous  ceux  qui  tenoient  la  rame  def- 
cendront  de  leurs  vaifleaux  : les  mariniers 
avec  tous  leurs  pilotes  fe  tiendront  fut  la  terre , 
nofan:  demeurer  fur  la  mer. 

jo.  Ils  déploreront  vos  maux  avec  de  gran- 
des plaintes  ; ils  crieront  dans  leur  douleur  ; 
ils  fe  jetteront  de  la  pouffiere  fur  la  tête  ; ils  fe 
couvriront  de  cendre  ; 

î i.  Us  fe  raferont  les  cheveux , fe  vêtiront 
de  ciliccs , 6c  dans  l’amenume  de  leur  cœur , 
iis  verlèront  des  larmes  fur  vous  , avec  un 
regret  fenfible  & cuifant. 

32.  Ils  feront  fur  vous  des  plaintes  lugu- 
bres ; ils  déploreront  votre  malheur , en  di- 
fant  ; Où  trOuvera-t-ori  une  ville  femblable  à 
Tyr , qui  eft  devenue  muette  & fansdefenfe , 
tlle  qui  étoit  Jitute  au  milieu  de  la  mer  , où 


li.  Tn  aquit  multis  aitJ». 
xCTunt  te  remiges  tui  : ven- 
tus  auder  contiivii  ce  in 
COI  je  maris. 

17.  Uivitiz  tuz  , & the- 
(âur^ui , & multiplex  inf. 
trumentum  tuum  , nautz 
tui  & gubernatores  tui  , 
qui  tenebanc  fuppellettileni 
tuam , & populo  tuo  prxe- 
rantfviri  quoque  bclhtore* 
tui,  qui  étant  in  ie,cuni 
univerfa  multitudine  tua  , 
quz  eft  in  medio  tui  : ca- 
dent  in  corde  maris  in  die 
ruinz  tuz., 

a8.  A fonicu  clamoris  gu- 
bernatorum  tuorum  con-  ■ 
turbabuntnr  clafles: 

19.  & defeendent  de  tui- 
uibus  ftiis  omnes  qui  tene- 
banc remum:  nautz  & uni- 
verfi  gubernatores  macis  in 
terra  ftabunc  : 

30.  St  ejulabunt  Tuper  te 
voce  magna  , St  clamabunt 
ante  : St  luperjacient  puU 
verem  capitibus  fuis , St  ci-, 
nere  confgergentur  : 

31.  St  radenc  fuperle  cal- 
vlt  cm  , St  accingentur  ci- 
liciis  : & plurabunc  te  in  a- 
m ritudine  animz  ploratu 
amartilimo  : 

31.  St  aflument  fuper  te 
carmçn  lugubre  , Se  plan- 
gnnt  te  : Quz  eft  ut  Tyrus , 
quz  obmutuic  in  medio  ma- 
tif? 
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53.QUX  în  exîtu  nego- 
^latlonum  tuarum  de  mari 
*mp)e{U  populos  : in  mulii- 
^udine  diviciarum  tuarum  Sc 
populorum  tuorum  ditafti 
reges  terra:  : 

34*  nunc  contrita  ei  a ma- 
ri , in  profundis  aquarum 
opes  tux,  & omnis  multi- 
tado  tua  y quz  erat  in  nie- 
dio  tui,  ceciderunt . 

ÎJ,  Univorii  habiutores 
infularum  obftupuerunt  (u- 
per  te  : St  reges  earum  ont- 
ses  tempeftate  perculH  mu- 
taverunt  vultus,  ^ 

36.  Negotiatores  popu* 
lorum  (îbilaverunt  fupK  te: 
ad  nihilum  deduéU  es,  & 
non  eris  uf^ue  in  perpe* 
tutim. 


tlU  paroi Ifoit  inaccejfible  & imprenabltf 

33.0  Tyr , qui , par  votre  ^and  commerce 
fur  la  mer  , avez  comblé  de  biens  tant  de 
nations  différentes , qui  > par  la  multitude  de 
vos  richeffes  ôt  par  l’abondance  de  vos  petr- 
ples,  avez  enrichi  les  Rois  de  la  terre  , 

34.  la  mer  maintenant  vous  a btifée  ; vos 
richeffes  font  au  fond  de  fes  eaux & toute 
cette  multitude  de  peuple  qui  étoit  au  milieu 
de  vous,eft  tombée  & périe  avec  vous. 

3 J.  Vous  êtes  devenue  un  fujet  de  furptife 
& d’étonnement  à tous  les  habitans  desifles; 
& tous  les  Rois  abbattus  par  cette  tempête 
qui  vous  a fubmergie  , ont  changé  de  vifage. 

35.  Les  marchands  de  tous  les  peuples 
vous  ont  confidérée  comme  l’objet  ae  leurs 
railleries  & de  leurs  ipfultes.  Vous  êtes  réduite 
dans  le  néant  : & vous  ne  ferez  jamais  réta- 
blie dans  U lieu  & dans  t éclat  où  vous  étiez- 


. C H A P I T'R  e XXVIII. 


' I.  Le  Roi  de  Tyr  , qui  fe  difoit  Dieu  , reconnaîtra  qu’il  n’ejl  qu'un  hunmt  't 
lorfqu’tl  fera  fous  la  putjfance  de  fes  ennemis, 

La  MESME  ANN  E^E  S^lS- 


I.  Et  fiftus  tfttêrmo  Do- 
mini  ad  me  , dicens  : 
a.  Fili  homini] , die  prin> 
tipi  Tyri  : Hic  dicit  Do- 
itiinus  Deut:  Eà  quôd  ele* 
▼atura  cft  cor  luum , & di- 
lifti:  Deus  rgo  fuin,  & in 
cathedra  Dei  fedi  in  corde 
maris  : cùm  iîs  homo,  & 
non  Deus  , & dcdilli  cor 
tuum  quali  cor  Dei. 


3.  Ecce  ^pientior  ea  ta 


E Semeur  tne  dit  encore  ces  paroles: 

a.  Fils  de  l’homme , dites  au  Prince  de 
Tyr  : Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  Dieu: 
Parce  que  votre  cœur  s’eft  élevé  , & 
vous  avez  dit  en  vous-même  : Je  fuis  Dieu,  je 
fuis  afTis  fur  la  chaire  de  Dieu , me  muvartt 
au  milieu  de  la  mer , qui  me  rend  ccamne  un 
Dieu  inaccejfible  à tous  les  efforts  des  hommes  p 
parce  que  vous  avez  parlé  de  la  forte , quoique  g 
vous  ne  foyez  qu’un  homme,  ôc  non  pasutf 
Dieu,  & parce  que  votre  cœur  «’eft  élevé, 
comme  fi  c’étoit  le  cœur  d’un  Dieu  : 

3.  car  vous  avez  cru  êue  plus  fage  que  Di: 


I 
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.niel  , & qu’il  n’y  avoir  point  de  fecret  qui 
vous  fut  caché. 

4.  Selon  vous , vous  vous  êtes  rendu  puif- 
fant  pat  votre  fageffe  & votre  prudence,  & 
vous  avez  amalle  de  l’or  fie  de  l’argent  dans 
vos  thréfors  par  votre  adrejje  & votre  indujlrie. 

y.  Vous  avez  accru  votre  puiffance  par  l’é- 
tendue de  votre  fageO'e,  fie  par  la  multipli- 
cation de  votre  commerce , fie  votre  cœur 
s’eft  élevé  dans  votre  force. 

.6.  C’eft  pourquoi  voici  ce  que  dit  le  Sei- 
gneur Dieu  : Parce  que  yotre  cœur  |’eft  élevé 
comme  fi  c’étoit  le  cœur  d’un  Dieu , ^ 

7.  je  ferai  venir  contre  vous  des  étrangers , 
les  plus  puiffans  d’entre  les  peuples  ; fie  ils 
viendront  l’épée  à la  main  o^rminer  votre 
fageffe  avec  tout  fon  éclat  i fit  ils  fouilleront 
votre  beauté. 

8.  Ils  vous  tueront , fit  vous  précipiteront 
du  thrône  où  voui  êtes  ajfts , fit  vous  mourrez 
dans  le  carnage  de  ceux  qui  feront  tués  au 
milieu  de  la  mer. 

9.  Direz-vous  encore  , lorfquc  vous  ferez 
devant  vos  meurtriers  , lorfque  vous  ferez 
feus  la  main  de  ceux  qui  vous  ôteront  la  vie, 
direz-vous  encore  : Je  fuis  un  Dieu  ; vous  qui 
n’êtes  qu’un  homme , fie  non  pas  un  Dieu  ? 

io_.  Vous  mourrez  dans  la  mort  des  incir- 
eoncis  & par  la  main  des  étrangers,  parce 

Îue  c’eft  moi  qui  ai  parlé , dit  le  Seigneur 
heu  , dr  qui  ai  prononcé  cet  arrêt  contre  vous^ 

5.  II.  Deferipnon  de  la  gloire  irde  la  chute  de  Lucifer , fout  la  figure  de  la 
puijfance  Ù“  de  la  ruine  du  Roi  de  Tyr.- 


Danicle  : omne  fecretum 
non  eft  abreonditum  à ic. 

4.  In  (âpientia  & pruden- 
tia  tua  fecifti  tibi  roniiudi- 
nem  : & acquiCfti  auium  St 
argentum  in  therauris  tuis. 

• ï.  In  multiludine  lapien- 
tia  nue , & in  negoiiaiione 
tua  iDultiplicaili  tibi  fortitu» 
dinem  : & elewtura  eA  cor 
tuuna  in  coboie  cuo. 

6.  Pfopeerea  hjec  dicit 
Dominui  Drus  : Eo  qubd 
elentum  eR  cor  tuum  quaA 
'cor  Dei  : 

7.  idcircô  ecce  ego  addo- 
cam  Riper  te  alirgos  . robu- 
tilïîmos  Geniium  : & nuJa- 
bunt  gladios  fuos  fuperpul- 
chritudinem  fapientiz  ciiz  , 
& polluent  decorem  tuum. 

8.  InterEcient , & detra- 
Iient  te  : Sc  morieris  in  in- 
teriiu  occilbrum  in  çord^ 
marir. 


9.  Numquid  dicent  loqud' 
ris:  Deus  ego  Tum , coram 
interRcientibus  te:  cùm  lia 
homo  > & non  Deus , in  ma- 
nu occidemium  te 


lOi  Morte  incircumeifo- 
rj«i  morieris  in  manu  alie- 
norum  : quia  ego  locutuï 
fum,  ait  Dominus  Deus. 


I I.  Le  Seigneur  m’adrefl^  encore  fa  pa- 
role , fit  me  dit  : Fils  de  l’homme , faites  un 
grand  deuil  fur  le  Roi  de  Tyr  ; , 

12.  fie  dites-lui:  Vcici  ce  que  dit  le  Sei- 
gneur Dieu:  Vous  étiez  le  fceau,  ou  l’image 
de  Dieu  ; & vous  portiez  en  vous  - même  les 
Mraéfcres  de  la  fcffemblance  du  Très  ihaun. 


II.  Et  faâus  eA  lêrmo 
Domini  ad  me,dicens  : Fi» 
li  hominit,  leva  planfium 
fuper  regem  Tyri  : 

il.  Si  dices  ci  : Hzc  di» 
cic  Dominus  Deus  : Tu  fig- 
naculum  fimilitudinis , pie- 
nus  Tapientiâ,  & peifeûu». 
décoré , 
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13.  in  deUciis  paradiC 
T>ei  fuiAi:  omnis  lapis  pre- 
tiofus  operimentum  tuum  : 
iârdius  , topazius , & jalpii , 
chryColithus  , & onya  . Sc 
berillus  , (âphirus,  & cft- 
bunculus , & maragdus  : au- 
rum  opus  decorii  lui  : & fo- 
ram  ina  lua  in  die  , qui  con- 
iliiui  es , pracparau  luni. 


14-  Tu  cherub  extemns  , 
& protegens , & polui  le  in 
tnonce  lant'io  Dei , in  me- 
dio  lipidum  ienitonunam- 
bulaiU. 


tf.  Perfeâus  in  viis  suis 
a die  ccnditionis  tusr,  do- 
uée inventa  eft  iniquius  tn 

te. 

ig.  In  muliiludine  ne- 
gotiationii  tus  repleta  (unt 
interioia  tua  iniquitate,  & 
peccaAi  : & ejeci  te  de  mon- 
te Dei , & perdidi  te  , ô 
cherub  protègent  , de  me- 
tiio  lapidiun  ignitonuiu 


17.  Bt  elevatum  eft  cor 
tuum  in  décoré  tuo  : perdi* 
tlifti  (apientiam  tuam  in  dé- 
coré tuo , in  terram  projeci 
te  tante  fàciem  regum  dedi 
te  ut  cernerent  te. 


il.  In  multicudine  ini- 
quitalum  tuarum  , 81  iniqui- 
late  negotiationis  tu* , pol- 
luifti  fandli&cationem  tuam: 
producam  ergo  ignem  de 
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Vous  ëûez  plein  de  fagelTe  , 6c  parfait  en 
beauté  ; 

15.  Vous  avez  été  dans  les  délices  du  para- 
dis de  Dieu;  votre  vêtement  étûit  enrichi  de 
toute  forte  de  pienes  précieufes  ; les  fardoi- 
nes  y les  topazes  , le  jafpe , les  chryfolites, 
les  onyx , les  berilles , les  (àphits  , les  efear- 
boucles  y les  émeraudes  flt  l or , ont  été  em- 
ployés pour  relever  votre  beauté  ; & les  inf- 
trumens  les  plus  excellens  ont  été  préprés 
pour  JolemmJer  le  jour  auquel  vous  avez  été 
créé.  • 

1 4.  Vous  étiez  y par  votre  grandeur  & veirt 
ptdjfance , comme  un  chérubin  qui  étend  fes 
ailes  y & qui  orotege  les  autres.  Je  vous  ai 
établi  fur  la  iVintagne  fainte  de  Dieu,  £c 
vous  avez  marché  au  m ilieu  des ‘pierres 
cieufes  & étincellantes  dont  vous  étiez  revêtu. 

ty.  Vous  étiez  partit  dans  vos  voies  au 
jour  de  votre  création  ; &•  vous  (tes  demeuré 
dans  cet  état  heureux , jufqu’à  ce  que  l’iniquité 
a été  trouvée  en  vous. 

1 5.  Mais  comme  dans  la  multiplication  de 
votre  commerce  , vos  entrailles  ont  été  rem- 
plies d’iniquité , vous  êtes  tombé  dans  le  pé- 
ché ôc  je  vous  ai  chalfé  de  la  montagne  de 
Dieu  y de  cette  monta^rie  élevée  où  vous  vous 
croyiez  en  fureté.  Je  vous  ai  exterminé , ô ché- 
rubin ! qui  protégiez  les  autres  du  milieu  des 
pierres  précieufes  & étincellantes  dont  vous 
étiez  environné. 

17.  Car  votre  cœur  s’efl  élevé  dans  fon 
éclat  : ainft  vous  avez  perdu  la  fagefe  dans 
votre  beauté.  Je  vous  ai  précipité  en  terre  ; 
je  vous  ai  expsfé  devant  la  face  des  Rois , 
afin  qu’ils  jettaffent  les  yeux  fur  vous  , à“ 
qu’ils  craignirent  de  vous  imiter. 

1 8.  Car  vous  avez  violé  la  fainteté  de  vo- 
tre demeure  par  la  multitude  de  vos  iniquités, 
& par  les  injuftices  de  votre  commetee/C  eft 
pourquqj  je  ferai  fortir  du  milieu  de  vous  un 
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feu  qui  tous  ddvorera  , & je  vous  réduirai 
en  cendre  fur  la  terre , aux  yeux  de  tous  ceux 
qui  vous  verront.  • 

ip.  Tous  ceux  qui  vous  confidéreront  par- 
mi les  peuples  en  feront  frappés  d’étonne- 
ment. ils  feront  faifts  de  frayeur , en  voyant  tjue 
vous  avez  été  anéanti , &'que  vous  ne  ferez 
plus  pour  jamais  ce  que  vous  avez  été. 


medio  lui , qui  comedu  ir  , 
& dabo  te  in  cinerem  fuper 
lerram  in  confpeâuomniura 
videntium  te. 

19.  Omnes,  qui  viderunt 
te  in  Gentibus  , obftupef- 
cent  fuper  te  : nihili  faâus 
es,  & non  eiit  in  perpetuum. 


III.  Prophétie  contre  Sidon.  Dieu  fera  périr  fes  habitant  par  la  pefe  Ù“  par 
l'épée.' U fera  revenir  les  enfant  d'ifruel  dam  leur  terre,  où  ils  habiteront 
de  nouveau. 


20.  Le  Seigneur  me  parla  encore , & me 
dit: 

2r.  Fils  de  l’homme,  tournez  votre  vifa- 
ge  contre  Sidon,  & prophétifez  contre  cette 
,Ville. 

22.  Dites:  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur 
Dieu  : Je  viens  à vous  ,*  6 Sidon  , qui  avez 
été  étroitement  liée  à Tyr  , & qui  avez  eu 
part  à fes  crimes , auÊ  - bien  qu’à  fon  com- 
merce. Je  ferai  glorifié  au  milieu  de  vous , 
par  les  chdtimens  dont  je  vous  frapperai:  & vos 
habitans  fauront  que  je  fuis  le  Seigneur , lorf- 
que  j'aurai  exercé  mes  jugemens  fur  eux,  6c 
que  j’aurai  fait  éclater  ma  puilTance  & ma 
feinteté  au  milieu  d’eux , par  la  févérité  avec 
laquelle  je  punirai  leurs  péchés.  Elle  fera  extrê- 
me, cette  févérité. 

2 J.  Car  j’envoyerai  la  perte  dans  Sidon,  & 
Je  ferai  couler  le  fang  dans  les  rues  : fes  ha- 
bitans tomberont  de  tous  côtés  au  milieu  d’el- 
le , & périront  par  tépée , & ils  fauront  que 
c’ert  moi  qui  fuis  le  Seigneur. 

24.  Sidon  ne  fera  plus  à la  mailbn  d’Ifraël 
un  fujet  de  chute  dr  d’affliftion  , ni  une  épée 
qui  pique  dr  qui  blefle  tous  ceux  qui  l’envi- 
ronnent & qui  la  combattent.  Ses  habitans  fe- 
ront exterminés , & ils  fauront  que  c’ert  moi 
qui  fuis  le  Seigneur  Dieu. 

Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  : Lorlquc 


10.  Et  fadhis  e(l  fermo’ 
Domini  ad  me  , dicens  ; 

11.  Fili  hominit,  pone 
faciem  tuam  contra  Sido* 
nem  : & propheubit  de  ea 

* II.  R dicei  : Hjtc  dicit 
Dominus  Deus  : Ecce  ego 
ad  te  Sidon,  & glorificaboc 
in  medio  tui  : & feient  quia 
ego  Dominus,  cùm  fecero 
in  ea  judicia,  & tanâificatu;- 
fueio  m e% 


T 


it.  Et  immittam  ei  pefli- 
lentiam  , & lânguinem  in 
plateis  ejus  : & corruent  in- 
terfeâi  in  medio  ejus  gla- 
dio  per  circuitum  : & Icicnt 
qaiaego  Dominus. 

14.  Et  non  erit  ultra  do- 
tmii  Iltatl  oftendiculum  a- 
mariiudinis , Si  fpina  dolo- 
rem  inferens  undique  per 
circuitum  eorum , qui  ad- 
verlamur  eis  : & frient  qcla 
ego  Dominus  Devis. 


at<  Kac  dicit  Donùnut 
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Deus  : QuanJo  congrcga- 
vero  domum  Ifrael  de  po- 
pulis  , in  quibus  dilperfî 
funt  , fanâificabor  in  eis 
coram  Gentibus  : & habiia- 
bunt  in  terra  fua , quam  de- 
di  lêrvo  tneo  Jacob. 


i6.  Et  habitabunt  in  ea 
lêcuri  : & ardificabunt  do- 
mot  , tk  plantabunt  vineas , 
& habitabunt  conbdenter  , 
cùm  fecero  judicia  in  omni- 
bni  qui  adverfantur  eit  per 
circuitum:  & fcient  quia  ego 
Pominus  Deus  eoruna. 


j’aurai  raflemblë  ceux  qui  compofent'h  maifon 
d’ir«acl  d’entre  tous  les  peuples  prmi  lefquels 
je  les  ai  difperfés , je  ferawanclifié  en  eux  aux 
yeux  des  nations  qui  verront  éclater  parmi  tux  , 
les  effets  de  ma  puiffance , de  ma  vérité , & de 
ma  fdinteté  : car  ils  habiteront  dans  leur  terre 
que  j’avois  donnée  à mon  ferviteur  Jacob  ; 

a é.  & ils  y habiteront  fan?  aucune  crainte; 
ils  bâtiront  des  maifons  > ils  planteront  des 
vignes  1 6c  ils  vivront  dans  une  pleine  affû- 
rance  , lorfquc  j’aurai  exercé  mes  jugemens 
fur  tous  ceux  qui  font  autour  d’eux  6c  qui  les 
combattent  ; ôc  ils  fauront , par  les  biens  dent 
je  les  comblerai , que  c’eft  moi  qui  fuis  le  Sei- 
gneur leur  Dieu , qui  venge  les  crimes , & ({« 
accomplis  avec  fidélité  tout  ce  que. / ai  promis. 


CHAPITRE  5tXIX. 

§.  i.  Prophéties  contre  le  Roi  d’Egypte , & contre  l’Egypte  même.  Elle  fera 
■ réduite  en  un  défert. 

» 

L’  A N pu  MONDE  34*1* 


I.  In  »nno  decimo,  de- 
cimo  menfe  , undecima  die 
menlït , faâum  eft  veftutn 
Doroini  ad  me  > dicens  : 

I.  Fili  hominis  > pane  fà- 
ciem  tuam  contra  Pharao- 
netnregem  Ægypti,  4c  pro- 
pheubjs  de  eo , te  de  Ægyp- 
co  univerlâ  : 

3,  loqurr:.  Sc  dices  ; Hzc 
dicit  Dominas  Deus  : Ecce 
ego  ad  te  Phamotex  Ægyp- 
ti , draco  magne , qui  cubas 
in  medio  fluminumtuorum, 
& dicis  : Meut  eft  flurius, 
Sl  ego  feci  memetipfutn. 


i-L  'Onzième  jour  du  dixième  mois  de  la 
dixième  année  de  la  captivité  de  Jechoniasi 
le  Seigneur  me  parla , & me  dit  : 

2.  Fils  de  l’homme , tournez  le  vifage  contre 
Pharaon  Roi  d’Egypte , ôc  prophetifez  tout 
ce  qui  lui  doit  arriver  , ôc  à l’Egypte. 

5.  Parlez-/»»,  ôc  diteg-/»/:  Voici  ce  que 
dit  le  Seignetlr  Dieu:  Je  viens  à vous,  Pha- 
raon Roi  d’Egypte , grand  dragon , qui  vous 
couchez  au  milieu  de  vos  fleuves , & Qtu 
dites  : Le  fleuve  eft  à moi  ; j’en  difpofe  re'”'”/ 
il  me  plaît  : ôc  c’eft  moi-même  qui  me  |iiis 
créé , dr  qui  me  fuis  élevé  à ce  haut  degré  à 
puiffance  où  je  me  trouve,  ^ d'où  perfonne  « 
fauroit  me  faire  déeheoir. 


Die;;;.  ;.y  Goo- 
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4.  f'ous  vous  trompez , prince  fnperbe.  Je 
TOUS  mettrai  un  frein  aux  mâchoires:  & j’atta- 
cherai à vos  écailles  les  poiflbns  de  vos  fleu- 
ves , ceft-à  dire  , les  peuples  nombreux  fur  lef- 
ijuels  vous  vous  appuyez  ; & je  vous  entraînerai 
du  milieu  de  vos  fleuves , qui font  votre  force 
tir  vos  richejfes  : & tous  vos  poiflbns  demeu- 
reront attachés  à vos  écailles  , & périront 
avec  vous. 

y.  Car  je  vous  jetterai  dans  le  défert  avec 
tous  les  poiflbns  de  votre  fleuve.  Je  vous 
chajferai  de  votre  pays , vous  & votre  peuple , 
je  vous  ferai  emmener  captif  dans  un  royaume 
éloipné.  \ou%y  tomberez  mort  fur  la  face  de 
la  terre.  On  ne  vous  relevera  point  « & on 
ne  vous  enfevelira  point  : mais  je  vous  don- 
nerai en  proie  aux  bétes  de  la  terre  y & aux 
oifeaux  du  ciel. 

6.  Et  tous  les  habitans  de  l’Egypte  fauront 
<jue  c’eft  moi  qui  fuis  le  Seigneur  , qui  vous 
traite  ainfi , parce  que  vous  avez  été  à la 
maifon  d’Ifracl  un  appui  aufli  foible  qu’un  ro- 
feau , quoique  vous  vous  fujfez  vanté  de  les  dé- 
livrer de  leurs  ennemis. 

7.  J\4ais  lorfqu’ils  fe  font  attachés  à vous  , 
en  vous  prenant  avec  la  main  pour  fe  Joûtenir , 
vous  vous  êtes  rompu  ; vous  leur  avez  dé- 
chiré toute  l’épaule  : & lorfqu’ils  penfoient 
s’appuyer  fur  vous  ^ vous  leur  avez  manqué  i 
vous  vous  êtes  éclaté  en  pièces  ; & les  laijfant 
tomber , vous  leur  avez  rompu  tous  les  reins* 

8.  C’eft  pourquoi  voici  ce  que  dit  le  Sei- 
gneur Dieu  : Je  vais  faire  tomber  la  guerre 
fur  vous  J 6c  je  tuerai  parmi  vous  les  hommes 
avec  les  bêtes. 

Le  pays  d’Egypte  fera  réduit  en  un  dé- 
lèrt  ÔC  en  une  folitude  affreufe  : J'en  chajferai 
tous  les  habitans , 6c  alors  ilslàuront  que  c’eft 
moi  qui  fuis  le  Se^neur , qui  vous  traite  de  la 
forte,  parce  que  vous  avez  dit:  Le  fleuve eft 
à moi , ÔC  c’eft  moi  qui  l’ai  fait,  & qui  aiélez 

Jom  ly.  Part,  if 
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4.  Et  ponam  frxnum  in 
maxillis  mis  : Sc  agglutina- 
bo  piïce.  üuminum  tuorum 
rquamis  mis  : & exiraham 
te  de  medio  fluminum  tuo- 
rum , & univerfi  pifeet  mil 
adhxrebunt. 


J.  Et  projiciam  te  in  de- 
fertum , & omnes  pifecs  flu- 
minis  mi  : fuper  faciem 
lerrz  cades,  non  colligcris , 
neque  congregaberis  : beÇ- 
tiis  terrx  , & volatilibus 
corli.  dedi  tc  ad  devoranr 
dum: 


d.  Sc  feient  omnes  habita- 
tores  Ægypti,  qu'a  ego  Do- 
mines ; pro  eo  quod  fuüK 
baculus  arundineut  domui 
Ifrael  : 


7.  qaando  apprehendemnt 
te  manu . & confn^ius  es , 
& lacerafli  omnem  hume- 
rum  eomm  : & innitentibut 
eis  fuper  te  , comminutus 
et,  & diflblvilH  omnes  te-t 
nés  eomm. 


*.  Proptereà  hzc  dicit 
Dominas  Deus  i Ecce  ego 
adducam  tûper  te  gladiuro  ; 
St  intcrficiam  de  te  homi- 
nem,  & jutnenmm. 

9.  Et  erît  terra  Ægs-pti  in 
defèrtum,  Stinfoliludincm: 
& ftient  quia  ego  Domi- 
nus.pro  eo  qubJT  dixeris  ; 
Fluvius  meus  eft,  & ego  fer 
ci  eum. 
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vi  t Egypte  à la  grandeur  & à la  pmffmt  tk 
elle  [e  trouve. 


IT.  L’Egypte  fera  ravagée  par  la  guerre , depuis  une  extrémité  juftptà  Vaatre, 
Elle  ne  fera  point  habitée  durant  quarante  ans  ; aprà  quoi  elle  fera  rétablir 
mais  non  comme  auparavant. 


10.  IJcircè  ecce  ego  ad 
te , & ad  flumina  (ua:  dabo- 
<)ue  cerram  Ægymi  in  foli- 
luilines , gladio  dilTipatain  , 
d turre  Syenei  > ul<]ue  ad 
terminoi  Æthiopir. 

1 1 . Non  pertnnfibit  eam 
pei  hoæinit , neque  pes  ju- 
menti  gradietur  in  ea  : 
non  hibiiabiiur  quadraginta 
annis. 

II.  Daboque  terram  Æ- 
gypii  defertam  in  medio  ter- 
rarum  dercrtanim , & ci»i- 
lacri  ejus  in  medio  urbium 
rubverfirum,  je  erunt  de- 
fuiatz  quadraginta  annii  : Sc 
dilpergam  Ægyptiot  in  na- 
tiones , je  venuUbo  eoi  in 
terras. 

13.  Quia  hzc  dicic  Do- 
minas Deus  : Poil  finem 
quadraginta  annorum.  con- 
pegabo  Ægyptum  de  popu- 
lis  in  quibut  dil^rn  fue- 
nnt. 

14.  El  redacam  captivita- 
tem  Ægypti , K collocabo 
eos  in  terra  Phatures , in 
terra  nativitaiis  fuz:  je  e- 
tunt  ibi  in  regnnmhumile  : 

IJ.  inter  cetera  régna 
erit  humiliima  » je  non  ele- 
vabiiur  ulird  fuper  natioaet , 
& Imminuam  eol  M iœpe- 
lent  Geneibui. 


i<.  Neque  emnt  nltri  do- 
nui  Ifrael  in  confideniia , 
docenies  iniquitatem , ut  fu- 
giantt  & fequamur  eos;  & 
Srieot  quia  ego  Dominut 
Peus. 


10.  Je  viens  donc  à vous  êe  à vos  fleuves, 
prince  fiperbe , & je  changerai  le  pays  d’E- 
gypte en  des  folitudes  , après  que  la  guerre 
faura  ravagé  , depuis  la  tour  de  Syene  , juf- 
qu’aux  confins  de  l’Ethiopie. 

1 1.  Elle  ne  fera  plus  battue  par  le  pied  des 
hommes  , ni  par  le  pied  des  bêtes  i & elle  ne 
fera  point  habitée  pendant  quarante  ans. 

1 2.  Je  mettrai  le  pays  d’Egypte  au  rang  des 
pays  déferts , & fes  villes  au  rang  des  villes 
détruites  ; & elles  feront  défolées  pendant 
quarante  ans.  J’écarterai  les  Egyptiens  parmi 
les  nations  , & je  les  dirperferai  en  divea 
pays , et  où  je  les  ramènerai  enfuite. 

IJ.  Car  voki  ce  que  dit  le  Seigneur  Dieu: 
Après  que  quarante  ans  feront  paflTés , je  laf- 
femblerailes  Egyptiens  du  milieu  des  peuples 
parmi  lefquels  ils  avoient  été  diPpciiés. 

14.  Je  ramènerai  les  captifs  d’Egypte  ; je 
les  établirai  dans  la  terre  de  Phauirès , dans- 
la  terre  de  leur  naifiance  ; & ils  deviendront 
un  royaume  bas  & humilié. 

1 y.  L’Egypte-  fera  le  plus  foible  de  tous 
les  royaumes  : Elle  ne  s’élèvera  plus  à l’ave- 
nir au-defius  des  nations.  J’humilierai  fes  Rdi) 
& je  les  affoiblirai  , afin  qu’ils  ne  dominent 
plus  fur  les  peuples. 

I d.  Ils  ne  feront  plus  l’appui  & la  confiance 
des  enfans  d’Ifraël  ; & ils  ne  leur  enfeigneront 

f)lus  l’iniquité , en  les  portant  à me  fuir,  & s 
es  fuivre  ; & ils  fauront  que  c’eft  moi  qui 
fuis  le  Seigneur  Dieu  , non  pas  tes  iddti 
quils  leurfaifoient  adorer. 


P 
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Ç.  III.  Dieu  donne  à Nabuchodonofor  la  terre  de  l'Ej^ipte  , pour  le  récon.pen- 
jer , lui  Ô"  fin  armée  , des  travaux  qu'ils  ont  fiufferts  à la  prifi  de  Tjr. 


17.  Le  premier  jour  du  premier  mois  de 
la  vingt-feptieme  année  de  la  captivité  de  Je- 
chonias , le  Seigneur  me  dit  encore  ces  pa- 
roles : 

18.  Fils  de  l’homme  , Nabuchodonofor 
Roi  de  Babylone  m’a  rendu  avec  fon  armée 
un  grand  fervice  au  fiége  de  Tyr , où  ils  ont 
beaucoup  fiuffert  ; car  toutes  les  têtes  de  fes  gens 
en  ont  perdu  les  cheveux , & toutes  les  épau- 
les de  Jes  foldats  en  font  écorchées  : 8c  néan- 
moins i ni  lui , ni  fon  armée , n’a  point  eu 
de  récompenfe  pour  le  fervice  qu’il  m’a  rendu 
à la  prife  de  Tyr,  parce  quelle  ri  a point  été 
livrée  au  pillag  e. 

19.  C’eft  pourquoi  voici  ce  que  dit  le  Sei- 
gneur Dieu  : Je  vais  donner  à Nabuchodo- 
nofor Roi  de  Babylone  le  pays  d’Egypte.  Il 
en  prendra  tout  le  peuple  ; il  en  fera  fon  bu- 
tin • ôc  il  en  partagera  les  dépouilles.  Son 
armée  recevra  ainfi  fa  récompenfe  ; 

ao.  fie  il  fera  payé  du  fervice  qu’il  m’a  rendu 
dans  le  fiége  de  cette  ville.  Je  lui  ai  aban- 
donné l’Egypte , parce  qu’il  a travaillé  pour 
moi , dit  le  Seigneur  Dieu. 

2 1 . En  ce  jour-là , je  ferai  refleurir  le  régné 
& la  puiflance  de  la  maifon  d’ifraël  ; & je 
vous  ouvrirai  la  bouche  au  milieu  d’euy.  tus 
leur  parlerez  avec  une  entière  liberté’.  & ouvrant 
leur  eaux  à ces  paroles , ils  vous  écouteront  avec 
une  parfaite  docilité  ; fie  alors  ils  fauront  que 
c’eft  moi  qui  fuis  le  Seigneur  , qui  prédis  les 
chofes  futures  , & qui  les  accomplis  comme  je 
les  ai  prédites. 


17.  Et  faôum  eft  in  vige- 
(îmo  & feptimo  anno  , il) 
primo  , in  una  tnenfî«  : f.ic? 
lum  eli  verhum  Dumini  ad 
me , diceni  : 

it.  Fili  hominit , Nabu- 
diodonofor  rex  Babylunis 
fervire  fccit  exercitum  fuum 
(erviiute  magna  adrerFus 
Tyrum  ; omne  caput  decal- 
Tatuin,  Sc  omnis  humeras 
depilaïus  ell  : & mcrcer  non 
eft  reddita  ei,  neijae  exer- 
citui  ejus  , de  Tyro,  pro_ 
Fervitute  qua  Fervivit  uiihi 
aiJvetFui  eam. 


I».  PreptereJ  h*c  dicît 
Dominus  Deus  : Ecce  ego 
dabo  Nabuchodooolbr  rc- 
gem  Babylonis  in  terra  Æ- 
gypti  : & accipiet  multitu- 
duiem  eju,  , & deprxdabi- 
tur  manubias  ejui  , & diri- 
piet  Fpolia  ejur  : & eritivei- 
CCI  exercitui  illius , 

10.  & operi,  quo  Fervivit 
adve.'Fus  eam  : dedi  ei  terram 
Ægypti . pro  eo  quôd  labo* 
raveric  mihi , ait  Oominus 
Deus. 

ai.  In  die  illo  puUulabit 
comu  domui  Ilrael , & tibi 
dabo  apertum  os  in  media 
eorum  ; & Fcient  quia  ego 
Dominât. 
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CHAPITRE  XXX. 


§.I.  Lf  Prophète  annonce  la  ruine  de  l'Egypte  ',  comme  étant  proche.  Elle 
remplira  de  frayeur  les  Egyptiens  qui  ttoient  fi  fers. 


X.  Bt  fàâum  verbum 
Domiiii  ad  me,  dicens  : 

a.  Filî  hominif , prophe- 
ta  , & die  : Hic  dicit  Do- 
minus  Deuf  : Ululate  , vx, 
.vx  diei  : 


3.  qui.)  juxta  eR  dies , SE 
appropinquat  dies  Domini  : 
dies  nubis  , tempus  Cjen- 
tiura  erit. 


4.  Et  veniet  gladius  in  Æ- 
gyptum  : Si  erit  pavorin  Æ- 
îbiopia,  cùmceciderint  vul- 
nerati  in  Ægypio  , Sc  abla- 
ta fuerit  multiiudo  iliius , Si 
aieâxudU  fuiidamenia  ejut. 


T.  Æthiopia  , St  Libya  , 
& Lydi , Si  omne  reliquum 
vulgus  , Si  Cbub  , Si  filii 
terrx  feederis , cum  eis  gla- 
{lio  cadeni.. 


€■  Hic  dicit  Dominas 
Deus:  Si  cornient  fuicicn- 
tes  Ægvptum  , & defttuctur 
fiipcrbiaimperii  ejus  : à lur- 
rc  Syenes  gUdio  c iJent  in 
ea , ait  Dominas  Deus  exec- 
cuuum. 


7.  Et  dilCpabuntucôs  mc- 


E Seigneur  me  parla  encore  > 6c  me 
die  : 

2.  Fils  de  l’homme , prophétifez , 6c dites: 
Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  Dieu:  Peuples 
de  [ Egypte,  pouHez  des  cris  & des  hûrlemens. 
Dites  : Maliieur,  malheur  à vous  en  ce  jour- 
là  , qui  n’cjl  pas  éloigné.. 

3.  Car  le  jour  de  votre  ruine  eft  proche  ; il 
eff  proche  ce  jour  de  la  colere  du  Seigneur,  ce 
jour  de  nuage  , qui  fera  le  rems  des  nations, 
le  tems  où  elles  auront  davantage  fur  vous, 

4.  En  ejfet , l’épde  va  venir  fondre  fur  l’E- 
gypte ; 6c  la  frayeur  faifira  l’Ethiopie , & les 
Joldats  quelle  a amenés  à fin  fecourt,  lorf- 
qu’ils  tomberont  en  foule  dans  l’Egypte  per- 
cds  de  coups , lorfque  la  multitude  du  peuple 
de  l’Fgypte  périra,  ôc  qu’elle  fera  détruite 
jufqu’aux  fondemens. 

y.  L’Ethiopie , la  Libye , les  Lydiens,  tous 
les  autres  peuples  yèr  voifins  qui  étaient  venin 
pour  la- défendre,  ôc  Chub , ôc  les  enfansde 
la  terre  tf  Ifiaél  avec  laquelle  j’ai  fait  mon  al- 
liance , dit  le  Seigneur  , & qui  font  venus  mal- 
gré ma  déjenje  , chercher  leur  fûretè  chez  /« 
Egyptiens , tomberont  avec  eux  fous  le  tran- 
chant de  l’épée  des  Babyloniens. 

6.  Car  voici  ce  que  dit  le  Seigneur  Dieu: 
Ceux  qui  foutenoieiu  l’Egypte  feront  envelop- 
pés dans  fa  chute  , ôc  l’orgueil  de  fon  empire 
fera  détruit.  Ils  tomberont  dans  l’Egypte  pat 
l’épée,  depuis  la  tour  de  Syenne,  dit  le  Sei- 
gneur des  armées  , jtifqu'à  P autre  exfrémiK 
de  P Egypte. 

7.  Ses  provinces  feront  m^e§  attûombre  ^ 


I 
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provinces  défolces , ôc  fes  villes  au  rang  des 
villes  déferres^  ! 

8.  Et  ils  faütont  que  c’eft  moi  qui  fuis  le 
Seigneur , lorfque  j’aurai  mis  le  feu  dans  l’E- 
gypte , & que  tous  ceux  qui  la  foûtenoient 
feront  réduits  en  poudre. 

5>.  En  ce  jour-là  , je  ferai  fortir  de  devant 
ma  lace  des  melTagers , qui  viendront  fur  des 
vailTeaux , pour  détruire  la  fierté  de  l’Ethio- 
pie , en  lui  annonçant  la  défaite  des  Egyptiens 
leurs  alliés  ; & les  Ethiopiens  feront  iaifis  de 
frayeur,  au  jour  qu’ils  apprendront  la  ruine  de 
l’Egypte,  qui  eft  très-certaine , que  ce 

jour  viendra  très-affurément. 


aio  ternnim  detblatarum  , 
& urbes  ejus  in  medio  civi- 
laronr  defertarum  erunt. 

S.  £[  feient  quia  ego  Do- 
minus  : ciVm  dedero  ignem 
Ægypio  , tl  actriti  fuetinr 
omoes  auxiliatores  ejus. 

• 

9.  Bi  die  illt  egredieti(uf 
nuncii  à Tacie  mea  in  iticri- 
bus  ; ad  conierendam  Æ- 
thiopix  confideniiam  ; i c- 
rit  pavor  in  eis  in  die  .ïgyp- 
ti  , quia  abfque  dubiu  ve-' 
niet. 


j.  II.  Dieu  fe  fervira  de  Nabuchodonofor  Roi  de  Babylone,  pour  dtiruire' 
l'Egypte  & fes  villes. 


ro.  Car  voici  ce  que  dit  le  Seigneur  Dieu  : 
J’anéantirai  cette  multitude  d’hommes  qui  eft 
dans  l’Egypte , par  la  main  de  Nabuchodo- 
nofor  Roi  de  Babylone. 

1 1.  Je  le  ferai  venir,  lui  & fon  peuple, 
& avec  eux  les  hommes  les  plus  puiflàns  des 
nations,  pour  perdre  l’Egypte.  Ils  viendront 
l’attaquer  le  fabre  à la  main , ôc  ils  rempli- 
ront la  terre  de  corps  morts.- 

12.  Je  fecherai  le  lit  de  fes  fleuves,  ôc  je 
livrerai  fes  champs  fertiles  entre  les  mains  des 
plu'.  méchans  hommes.  Je  détruirai  cette  ter- 
re , avec  tout  ce  qu  elle  contient , par  la  main 
des  étrangers»  C’eft  moi  qui  fuis  le  Seigneur  , 
qui  ai  parlé , & je  ferai  ce  que  j’ai  dit. 

I J.  Car  voici  ce  que  dit  le  Seigneur  Dieu  r 
J’exterminerai  les  fiatues  , ôc  j’anéantirai  les 
idoles  de  Memphis.  Il  n’y  aura  plus  à l’ave- 
nir de  princes  du  pays  d’Egypte  : ôc  je  répan- 
drai la  terreur  dans  toutes  les  terres. 

14.*  Je  ruinerai  le  pays  de  Phaturès  ; je 
nictuai  le  feu  dans  Taphnis;  j’exercerai  mes 
jugemens  dans  Alexandrie  -, 

^ je  tdpandiai  mon  indignation  fui  Da- 


10*  Hxc  dictt  Domlnus- 
Deus  : CelTare  Bciam  iriuP' 
citudinem  Ægypii  in  nuru 
Nabuchodonolur  regis  B»w 
bylocis. 

TI.  Ipfe  & populus  ejuf 
cum  eo  J foriifltmi  Gen- 
tium  , adducentur  ad  difper* 
dendjm  lerram:  & cv^gi- 
naburu  gladios  fuos  fupci 
Ægyptum  : & implebua^ 
terram  interférais* 

1 1«  Et  f.iciam  alveos  Hu- 
mirrum  aridos  » &.  tradatn 
terram  in  manus  peOinio^ 
rum  : fie  diflipabo  te'r.'m 
fie  plenitudinem  ejus  nwnu 
alienorum , ego  Dominus 
iocutus  fum. 

13.  Hrc  dîcît  Dominer 
Deui:  Et  difperdam  (îmu- 
lachra  fie  ceflare  f^ciam  ido> 
U de  Memphis  : & diix  de 
terra  Ægypti  non  erit  atn- 
plius  : fit  dabo  terrorexn  Itt 
terra  Ægypti. 

14.  Et  dilperdam  terram 
Phntures,  & dabo  ignem  ’O 
Taphnis  9 fie  faciamjudicia 
in  Aiexandri.u 

• il  <;  Ht  effuntiâm  tn.Vco»* 

Ccc  fi;  ., 
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tionem  meam  fuper  Pelu- 
Cum  robur  Æ^pci , & in- 
terliciam  mulutudinem  A- 
lexandriar, 

id.  te  dabo  ignem  in  Æ- 
prpto  : qualî  parturieni  do- 
Icbit  PeluCam , 8c  Aleaan- 
dria  cric  ditTipau  , 8c  in 
Memphit  anguQix  quoti^ 
diaflz. 

17.  Juvenes  Heliopoleoj 
& Bubafti  gladio  cadent , 8c 
iplic  capcivx  ducentur. 

18.  Et  in  Taphnii  ni- 
greCret  difs,  cùm  contrive- 
ro  ibkfceptra  Ægypei , 8c  de- 

in  ea  ruperbia  poten- 
lix  ejui  : ipfam  nubei  ope- 
riec,  filix  auiem  cjus  ia  cap- 
(ivicatem  ducentur. 

lÿ.  Et  judicia  iaciam  in 
Ægypto  : te  feient  quia  ego 
Doœinus. 
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miette , qui  eft  la  force  de  l’Egypte  î je  feiâ 
mourir  cette  multitude  de  peuple  d’Aleua- 
drie  ; 

1 6.  & je  mettrai  le  feu  dans  l’Egypte,  Da- 
miette fera  dans  les  douleurs , comtne  une 
femme  qui'  e(l  en  travail  : Alexandrie  fera 
ravagée  : Ôc  Memphis  fera  tous  les  jours  dans 
l’angoilTe  & le  ferrement  de  cœur. 

17.  Les  jeunes  hommes  d'Heliopolis  £c 
de  Bubafte  feront  palTés  au  (il  de  l'épée , 
Iss  femmes  feront  emmenées  captives. 

18.  Le  jour  deviendra  tout  noiràTaphnis, 
lorfque  j’y  briferai  le  feeptre  d'hgypte , fit  que 
j’y  détruirai  le  fade  de  la  puilfance.  Elle  kra 
couverte  d’un  nuage  7 & fes  (illes  feront  em- 
menées captives. 

19.  J’exercerai  dans  l’Egypte  la  rigueur  de 
mes  jugemens  ; fie  ils  fauront  que  c’eil  moi 
qui  fuis  le  Seigneur. 


§.  III.  Dieu  anéamtralapuijf.mce  duBoi  d’Egypte,  ^ augmentera  celle  d* 
Roi  de  Babylone.  Il  fe jfervira  de  ce  Prince  pour  exercer  Jet  jugemeni  fur 
les  Egyptiens, 


xo.  Et  rxâatn  ell  in  nn- 
decimo  anno  , in  primo 
menlê , in  lêptimo  minlît , 
iàâum  eft  verbum  Oomini 
ad  me,  diceni  : 

XI.  Fili  hominii  , bra- 
chium Pharaonis  regii  Æ- 
gypti  confregi  : 8c  ecce  non 
eft  obvolutum  ut  teftituere- 
tui  ei  tànitas,  ut  ligareiur 
pannis  , 8c  fàlciaretur  tin- 
teolis  , ut  recepto  robore 
foStt  lenere  gladium. 

XX.  Pcopterea  hxc  dicit 
Dominus  Deus  : Ecce  ego 
ad  Pharaoaem  regem  Æ- 
gypti,  8c  comminuam  bra- 
chium ejut  forte  , confrac- 
tum  ; 8c  dejiciam  gladium 
de  manu  ejus  : 


X}.  <c  dii^rgaia  Ægpp- 


20.  Le  feptieme  jour  du  premier  mois  de 
l’onzieme  année  de  la  captivité  de  Jechonùts , 
le  Seigneur  me  dit  eticore  ces  paroles. 

2 1 . Fils  de  l’homme , j’ai  rompu  les  bras 
de  Pharaon  Roi  d’Egypte  , fie  il  n’a  point  été 
panfé  pour  être  guéri;  il  n’a  point  été  lié  avec 
des  bandes  , ni  enveloppe  dans  du  linge , 
afin  qu’ayant  repris  là  force , il  pût  tenir  l’épée 
cemme  auparavant.  Mais  cette  plaie  ne 
corrigé. 

22.  C’eft  pourquoi  voici  ce  que  dit  le  Sei- 
gneur : Je  viens  à Pharaon  Roi  d’Egypte , & 
j’acheverai  de  brifer  fon  bras  qui  a été  fott  j 
mais  qui  eft  rompu  > 6c  je  lui  ferai  tomber 
l’épée  de  la  main  ; Je  lui  ôterai  la  puifftnt* 
royale. 

J’écarterai  les  Egyptiens  en 
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nations  > & je  les  difperferai  parmi  les  peit* 
pies. 

24.  je  fortifierai  en  même-tems  le  bras  du' 
Roi  de  Babylone  ; je  mettrai  mon  épde  en- 
tre fes  mains  ; je  briferai  le  bras  de  Pharaon  : 
ét  les  Tiens  poufiferont  des  cris  fie  des  foupirs, 
étant  tués  a lès  propres  yeux. 

• 2 y.  Je  fortHierai  les  bras  du  Roi  de  Ba- 
bylone : ôc  les  bras  de  Pharaon  feront  fans 
aucune  force  : & ils  fauront  que  c’eft  moi  qui 
fuis  le  Seigneur  , lorlque  ) aurai  mis  mon 
épée  entre  les  mains  du  Roi  de  Babylone  , 
& qu’il  la  tirera  fur  le  pays  d’Egypte. 

25.  J’écarterai  les  Egyptiens  en  diverfes 
nations  , & je  les  difperferai  parmi  les  peu- 
ples , & ils  fauront  que  c’eft  moi  qui  fuis  le 
Seigneur. 
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ram  in  Gennbas , & renti- 
bbo  eos  in  ceirii. 

M*  ^ confbrtibo  bfacbîs 
regii  Babylooii  , dabo^ue 
^ladium  meum  in  manu  e- 
lus  ; & confringam  brachia 
Pharaoait , Ik  |ement  gérai- 
ûbai  inteciiiâi  conm  beis 
ejui. 

a;.  Et  confortab*  brachia  • 
regis  Babylonis , 8c  brachia 
Pnaraonis  concident  : & - 
Icient  fuia  ego  Dominas , 
cùm  dedero  ^dinm  raeura 
in  manu  regis  Babylonis  , 
8c  extendetit  eum  tiiper  ter- 
rain Ægypti. 

18.  Et  dilpergxin  Ægyp- 
tara  in  nationes , 8c  vemila- 
bo  eos  in  terras,  8c  feiener 
9uia  ego  Dominus. 


CHAPITRE  XXXI. 


§.  I.  Dieu  voulant  humilier  le  Roi  d’Egypte , qui  s'élevait  de  pt  grandeur  l - 
t exhorte  à confidérer  la puijfince  du  Roi  cPyiJptr,  qui,  quoique  beaucoup/ 
plus  grande , avait  néanmouis  été  dé  truité. 


L’an  du  monde  J4i5. ■ 


*‘Le  premier  jour  du  troifieme  mois  de 
l'année  onzième  de  la  captivité  de  Jechonias , 
le  Seigneur  me  parla  encore , & me  dit  : 


I.  Et  faâuni  efl  in  antro  > 
undecimo  , tertio  raenle , 
nna  raenlis,  faâum  eA  eer- 
bura  Doraini  ad  me , di- 


2.  Fils  de  l'homme , dites  à Pharaon  Roi 
^*Egypte  & à fon  peuple  : A quireflemblez- 
vous  dans  votre  grandeur?  & à qui  vous  corn.. 
faret^ous  ? 


cens. 

1.  Fili  hoininis,  die  Pha- 
raoni  régi  Ægypti , 8c  po-  > 
pulo  ejus:  Cui  uœilis  (adua. 
es  in  inagnitudiiie  tua  l 


?.  Confidérez  Affur.Tl  étoit  comme  un  3.  Ecce  A£nr  qnalî  c«-- 
•edre  fur  le  Liban.  Son  bois  étoit  beau,  fes  Ij^ano . puicherra- 
branches  étendues  , fa  tige  haute;  & au  mi-  ihîVexcIlîüfowa^h'^^^^^^ 
lieu  de  les  branches  épaides  Ôc  touffues  ^ il  & ûuer  condeaüu  frondes  * 
en  fortoit  une  qui  s’élevok  au-deffus  de  tou-  «'«“«“  «i^ - 

tes  les  autres. 


4.  les  pluies  l’avoient  nourri  i un  grand  A9«^.ntri.ru«m«a44. 
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sbyfTus  exaltavic  ilium  : i)u- 
in:fu  cjus  manabanc  in  cif'> 
cuitu  radicum  cjus , & ri- 
vos  i'uos  emific  ad  univtrlà 
li^na  regionis* 


î.  Proptercà  clerata  eft  al- 
titude cjus  fuper  omnia  lig> 
na  regionis  : Sc  multiplicati 
Tant  arbufla  cjus»  & eleyaii 
funt  rami  ejus  prz  a^uii 
niuhts« 


6.  Cumque  extendii&c 
umbram  Tuaro  , tn  rarois  e- 
)Ui  fccemot  nidos  omnia 
volatilia  cœli,  ^ lub  frondi- 
bus  ejus  genuerunt  omnes 
bcAix  ûltuum , & lub  um- 
brjcuio  illius  habitabat  cœ- 
lus  Gentium  plurimarum. 

7.  Pratque  pulchcrrimus 
jn  m^^nituJine  fua  , Sc  iti 
dilacatiune  arbuAorum  fuo- 
rum:  erat  enim  radix  illius 
juxta  aquas  multas. 

8.  Cedri  non  fuerunt  al- 
tiorcs  iilo  in  paradifo  Dci  , 
abictes  non  âdxquavcrunt 
fummitacem  ejus  » 6c  platanî 
non  fuerunt  aqu£  frondibus 
âllîus  : omne  lignum  paradi- 
û Dei  non  eA  alTimilacuinil- 
ü > dt  pulchricudlm  eju<* 
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amas  d’eaux  l’arrofant  l’avoit  fait  pouffer 
haut  ; les  Heuves  couloient  tout-au-tour  de 
fes  racines , & il  avoît  envoyé  fes  ruiffeaux  à 
tous  les  arbres  de  la  campagne  , pwr  Itur 
communiejuer  les  eaux  qu'il  avait  en  abtmdmei 

y.  C eft  pourquoi  il  avoit  furpaffé  en  hau- 
teur tous  les  arbres  du  pays  > fon  bois  avoit 
pouffé  fortement  , ôc  fes  branehies  s’étoient 
élevées  » à caufe  des  grandes  eaux  qui  l’ano-, 
foient. 

6.  Et  comme  il  jettoit  fon  ombre  fort  loin,' 
tous  les  oifeaux  du  Ciel  avoient  fait  leur  nid 
fur  fes  branches  ; toutes  les  bêtes  des  forêts 
avoient  fait  leurs  petits  fous  fes  feuilles , & 
un  grand  nombre  ae  nations  habitoient  fout 
l’ombre  de  fes  rameaux. 

7.  Il  étoit  parfaitement  beau  dans  fa  gran- 
deur, dans  l’étendue  de  fon  bois,  pareeque 
fa  racine  étoit  près  des  grandes  eaux. 

8.  Il  n’y  avoit  point  de  cedres  dans  le  jar- 
din de  Dieu,  dans  le  jardin  le  plus  excelhni , 
qui  fuffentplus  hauts  que  celui-là:  lesfapins 
ne  l’égaloienr  point  dans  fa  hauteur , ni  les 
planes  dans  l’étendue  de  fes  branches:  il  n’y 
avoit  point  d’arbre  dans  le  jardin  de  Dieu 
qui  reffemblât  à celui-là , ni  qui  lui  fut  com- 
parable en  beauté. 


5.  II.  Xjfur  devenu  puiffam  , devient  l'objet  de  l’envie  de  fes  voiftnt.  Il 
s'tleve  de  fa  grandeur , & eft  livré  à un  plus  grand  que  lui , qui  rdbjift 
jufqu'aufond  de  la  terre. 


9-  Qaoniam  rpeciotiim 
fcci  eum , & multis  conden- 
tïrque  frondibus  : & armula- 
ta  funt  eum  omnia  ligna 
voluptatis , quz  etantin  pa- 
tadilb  Oei. 


10.  Proptereà  hzc  dicit 
Dominus  Deus  : Pro  eo 
quôd  fublimatus  eft  in  alti- 
tjdine , & deJit  liimmita- 
tfsa  fuam  yiteiuem  atque 


9.  Comme  Je  l’avois  fait  fi  beau  , & qu’il 
avoit  pouffé  tant  de  branches  6c  fi  épaiffes, 
tous  les  arbres  les  plus  délicieux  qui  é#ient 
dans  le  jardin  de  Dieu  , lui  portoient  envie , 
& voyaient  avec  peine  fa  grandeur  & fopdf- 
fance. 

I O.  Mais  voici  ce  que  dit  le  Seigneur  Dieu; 
Parce  que  ce  cedre  s’eft  élevé  dans  fa  hau- 
teur, qu’il  a pouffé  fi  haut  la  pointe  de  fes 
nmcaux  veeds  6c  touffus , 6c  que  fon  con^ 
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t’cfl:  élevé  dans  fa  grandeur  , 

1 1.  je  IVi  livré  entre  les  mains  du de 
Babylone , le  plus  fort  d’entre  les  peuples,  qui 
le  traitera  comme  il  lui  plaira.  Je  l’ai  rejetté  , 
comme  fon  impiété  le  méritoit. 

I 2.  J ai  dit  dans  ma  cohre  : Des  étrangers , 
& les  plus  cruels  de  tous  les  peuples  , le 
couperont  par  le  pied  , & le  jetteront  fur  les 
montagnes.  Ses  branches  tomberont  de  toutes 
parts  le  long  des  vallées  ; fes  rameaux  feront 
rompus  fur  toutes  les  roches  de  la  terre  ; & 
tous  les  peuples  du  monde  fe  retireront  de 
defibus  fbn  ombre,  & l’abandonneront. 

1 J.  Tous  les  oifeauxduciel  habiteront  danS 
fes  ruines , & toutes  les  bêtes  de  la  terre  fe 
retireront  dans  fes  branches. 


comienfam  , St  elev2(iim 
eA  cor  e;us  in  altitudiiie 
fua: 

ii.tradidi  cum  in  manu 
fortifTimi  Gentium , faciens 
facictei;  juxta  impietatem 
ejus  ejeci  cum. 

II.  Et  fuccidcjit  eum  a- 
lieni,  St  crudeliffimi  natio- 
num,  St  projicie.nt  eum  fii- 
pec  montes  , St  in  cunStit 
convallibus  corruem  rami 
ejus , St  confrinçemur  ar- 
bufta  ejus  in  univerfis  ru- 
pibus  terrx:  St  recèdent  de 
umbraculo  ejui  omnes  po- 
puli  lerrx  , St  relin^uenc 
eum. 

IJ.  In^ina  eius  hnbita- 
verunt  omnia  volatilia  ces- 
li,  St  in  rimis  ejus  fuerunt 
univerfx  beftix  regionis. 


14.  C’eft  pourquoi  tous  les  arbres  plantés 
fur  les  eaux  , profitant  de  cet  exemple , ne  s’é- 
lèveront plus  dans  leur  grandeur  ; ils  ne  pouf- 
feront plus  la  pointe  de  leurs  rameaux  au-def- 
fus  des  branches  les  plus  épaifles:  & tous  ceux 
qui  feront  arrofés  des  eaux  ne  fe  foûtiendront 
plus  dans  leur  élévation , parce  qu’ils  verront 
que  les  fuperbes  /Iffyriens  ont  .tous  été  livrés 
à la  mort , & jettes  au  fond  de  la  terre  , au 
milieu  des  plus  pauvres  d’entre  les  enfans  des 
hommes,  parmi  ceux  du  peuple  qui  delccn- 
dent  au  fond  de  la  foffe , qui  y font  enfe- 

velis  fans  honneur. 


14.  Quani  ob  rem  non 
eTevabumur  in  alritu<iine 
fua  omnia  ligna  aquarum  , 
ncc  ponent  fublimitatcrn 
fuam  inter  nemorolâ  atMC 
frondofa , nec  (labunc  in  7u- 
blimitate  fua  omnia  qux  ir- 
rigantur  aqu*s  : quia  omnei 
traditi  funt  in  mortem  ad 
fcrram  ultimam,  in  medio 
filiorum  hominum,  ad  eos 
qui  deicendunt  in  Uçum. 


5.  III.  Defcente  du  Roi  dlÀjfur  aux  enfers.  Pharaon  Roi  d'Egypte  aura; 

le  même  fort. 

I J . Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  Dieu  tou- 
chant le  Roi  d" Âfur  : Au  jour  qu’il  eft  delcendu 
aux  enfers  , j’ai  fait  faire  un  grand  deuil  dans 
tout  fon  royaume  ,•  je  l’ai  couvert  de  l’abîme  ; 
j’ai  arrêté  les  fleuves  qui  l’arrofoient , ôc  j’en 
ai  retenu  les  grandes  eaux , afin  quelles  ne 
tarrofajj'ent  plus.  Le  Liban  seüaujfi  attrifté 
Tome  IV.  Part.  II.  * 


if.  Hxc  dicit  Dominui 
Deus:  In  die  quando  del- 
cendit  ad  inferos,  induxi 
luâum  V op'ftrui  eum  abyflbr 
& prohibui  flumina  ejus  * 8c 
coercui  aqUas  multas  : con-  . 
ttiftatus  efi  fupereum  Liba- 
nus  I & omnia  ligna  agei^ 
COBCufla  funt. 
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de  fa  chiite  ; ôc  tous  les  arbres  des  champs 
ont  tremblé  de  crainte. 


ié.  A fonita  ruina*  e)ai 
commovi  Gentes*  cùm  de* 
düccrem  eum  ad  infcrnum 
cum  his  qui  defccndebant 
inlacum:  & confolata  funt 
in  terra  infirma  omnia  ligna 
Tolupratis  egregia  arque  pra> 
Clara  in  Libano>univetû  qux 
irrigabantur  aquir. 


ty.  Nam  & iplî  cuA  eo 
defcendent  in  infernum  ad 
imcrfedos  giadio  : & bra* 
chium  uniulcujufq^  ledebît 
fub  umbracuio  ejus  in  me- 
dio  nationum. 

i8.  Cui  aflimilatus  es  6 
înclyce  arque  fublimis  inter 
ligna  volupt.rtis  ? Ecce  de> 
duiîlus  es  cum  lignis  volup> 
taris  ad  terram  ultimam  : in 
m^io  incircumcitbrum  dor- 
sn^>  cum  eis  qui  incerfcAi 
/untgladio:  iplê  eft  Pharao, 
& omnis  muleitudo  ejus>  di- 
cit  Dominus  Dcus. 


1 6.  J’ai  épouvanté  les  nations  pat  le  bruit 
de  fa  ruine , lorlque  je  le  conduifois  dans  l’en- 
fer avec  ceux  qui  étoient  defcendus  au  fond 
de  la  foffe.  Et  tous  les  arbres  du  jardin  de  dé- 
lices , tes  plus  grands  £c  les  plus  hauts  du  Li- 
ban qui  avoient  été  arrofés  d’eau , fe  font  con- 
folés  au  fond  de  la  terre , en  y voyant  défen- 
dre le  Prince  efui  les  avait  humiliés  avec  fes  fol- 
dats  & fes  capitaines. 

1 7.  Car  ils  defeendront  aufli  eux-mêmes 
dans  l’enfer  parmi  ceux  qui  ont  été  tués  pat 
l’épée  ; & chacun  d’eux , qui  lui  avoh  fer\i 
de  bras  O'  rï appui,  feraaffis  fous  fon  ombre 
au  milieu  des  nations. 

18.  A qui  donc  reflcmblez  - vous  , R« 
et  Egypte , vous  qui  êtes  fi  grand  ôc  fi  élevé 
parmi  tous  les  arbres  du  jardin  de  délices?  A 
ces  arbres?  Oui , c’ejl  à eux- mêmes  que  vous ref- 
fethblez.  Après  avoir  été  élevé  àr  humilié  comme 
eux  , vous  ferez  enfin  précipité  avec  tous  ces 
arbres  délicieux  au  fond  de  la  terre  ; vousdot- 
œirez  au  milieu  des  incircoheis , avec  ceux 
cjui  font  morts  par  l’épée.  Tel  fera  le  fort  de 
Pharaon  ôc  de  tout  fon  peuple  , dit  le  Sei- 
neur  Dieu. 


CHAPITRE  XXXII. 

§.  I.  Dieu  ordonne  à Ezechiel  de  faire  une  plainte  lugubre  fur  la  ruine  de 
Pharaon  Roi  d'Egypte.  Dejeripaon  des  maux  dont  il  fera  acctdslé. 

L’an  du  monde  3417.  Avant  J. C.  J87. 


1.  Et  faAom  efl , duode- 
cimo  3»no  in  menfe  duode- 
cimo,  in  una  menlîs.raAum 
eft  Terbum  Domintad  me, 
dicens: 

ÿ.  Fili  heminii,  aSume 


*•1  L arriva  le  premier  jour  du  douzième 
mois  de  la  douzième  année  de  la  captivité  de 
Jechonias , que  le  Seigneur  me  fit  entendte 
fa  parole  , en  me  difant  : 

2.  Fils  de  ^oinme , faites,  une  plainte  la; 
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gubrc  fur  Pharaon  Roi  d’Egypte , 6c  dites-Iui: 
Vous  avez  dté  femblable  au  lion  des  nations 
& au  dragon  qui  eft  dans  la  mer  : vous  frap- 
piez de  Ja  corne  tout  ce  qui  étoit  daiu  vos 
fleuves;  vous  en  troubliez  les  eaux  avec  les 
pieds , 6c  vous  renverfiez  tous  les  fleuves  par 
vos  violences. 


limentum  fuper  Pharjonem 
regeiti  Ægjrpü  , S:  dices  ad 
ei!m  : Leoni  Geiuium  affi- 
mibtus  CS,  &;  draconl  qui 
di  in  mari  : & vcmiiabat 
cornu  in  fluminibus  lyis  , Sc 
conturbabas  aquas  pcdibuc 
luis,  & conculcabas  flumi- 
oa  earum. 


3. C’efl  pourquoi  voici  ce  que  dit  le  Sei- 
gneur Dieu  : J’aflemblerai  contre  vous  une 
multitude  de  peuples  que  je  ferai  venir  de 
Chaldée  ; j’étendrai  fur  vous  mon  rets  > ôc  je 
vous  entraînerai  dans  mon  filet. 

4.  Je  vous  jetterai  hors  de  votre  royaume^  & 
vous  y mourrez  comme  un  poijfon  qui  eft  jette 
fur  la  terre  ; ôc  je  vous  lailTerai  fans  fipulture 
au  milieu  des  champs.  Je  ferai  expofer  fur 
vous  les  oifeaux  du  ciel  > ôc  je  foulerai  de 
votre  corps  toutes  les  bêtes  de  la  terre. 

y.  Je  répandrai  fur  les  montagnes  des  mot-  s-  Ht  dabo  cames  tuas  fit- 
ceaux  de  votre  chair,  6c  je  remplirai  les  col- 
Unes  de  vos  membres  enlànglantés. 

6.  J’arroferai  la  terre  de  votre  fane  noir  & Et  imçii»  tenam  foc- 
pourri , le  long  des  montagnes  ; ôc  les  vallées  „ome»,  & valles  implebun-, 
leront  remplies  de  ce  qui  fera  forti  de  vous,  tut  ex  te. 

7.  J’obfcurcnrai  le  ciel  à votre  mort , ôc  je  . 7.  Et  operiam , cùm  ex-- 

ferai  noircir  les  étoiles  ; je  couvrira  le  foleU  t 

dune  nuée  J & la  lune  ne  répandra  plus  fa  jusifoiear  nube  tegam,& 

lumière*  àzbit  lumen  fuum; 


3.  PropterrA  h*c  dicit 
Dominus  Dcus;  Hxpandam 
fuper  te  retc  meum  in  mul- 
titudine  populorum  multo^ 
nim  y 8c  e.xtrabam  te  in  fa- 
gêna  mea. 

4»  Et  projiciam  te  tn  ter- 
ram,  fuper  facicm  agri  ab- 
jiciamte:  & habitarc  faciam 
lîiper  ce  omnia  volatilu  ccc- 
li»  & faturabo  de  (C  beftias 
unÎTeriJE  cerrz. 


8.  Je  ferai  que  toutes  les  étoiles  du  ciel 

fleureront  fur  votre  perte  , ôc  je  répandrai 
es  ténèbres  fur  votre  terre  , dit  le  Seigneur 
Dieu , lorfqub  ceux  qui  étoient  à vous  tom- 
beront au  milieu  des  champs  percés  de  coups 
& couverts  de  plaies , dit  le  Seigneur  Dieu. 


8.  Omnia  luminaria  cocli 
mtxrere  faciam  fuper  te:  8c 
dabo  tenebras  fuper  terram 
tuara,  dicit  Dominus  Deus, 
càm  ceciderint  vulnerati  tui 
in  medio  terne  > ait  Domii 
nui  Deut. 
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§.  II.  La  défaite  de  Pharaon  & la  ruine  d-  l Efrypte  répandront  la'perrtur 
parmi  tous  les  Rois  ér  les  p.  aptes  voifins,  » 


9.  Et  Irrit.ibo  cor  popu- 
Torum  multorum  , cùm  in> 
duxero  comritionem  tudm 
jn  Gemibus  fupcr  terrai 
^uas  nd'cis. 


TO.  Et  ftupercCTC  fv*ciam 
/bper  te  populos  multos  : & 
reges  eorum  horrorc  nimio 
formiiiabumur  fuperte,  cùm 
volare  cœperitgladius  meus 
fupcr  faciès  eorum , & ob(* 
cupefeent  repente  fîn^uH 
pro  anima  fua  in*die  rutnx 
nir. 

II.  Quia  hxc  tficît  Do- 
minus  Ocus  : Gladius  regis 
Bibylonis  veniec  tibi , 

Tl.  in  gladiis  fonium  de- 
iieiam  multitudincm  cuam  : 
sncxpugnabiles  omnes  Gen> 
tes  hx:  & vaftjbunt  fuper- 
büm  Æ^ypei , 6c  dilfipabi- 
lur  muititudo  cjus.  * 


Et  perdant  omnîa  Ju- 
mrnta  ejus,  qux  erant  lu- 
peraqua;  pluriiius:  & non 
corturbabit  cas  pes  hominis 
u:rà*  neque  unguia  jumen- 
torum  turbabic  eas* 

T4.  Tune  puridîmas  red- 
dam  aquas  eorum,  6c  du* 
mina  eorum  quaiî  oleum  ad- 
ducam,  ait  X>oniiiuit  Deus  : 


tu  cùm  dedero  terram 
.Ægypti  defolatam:  ^delere- 
tur  autem terrai  plenitudi- 
de  lua  , quando  percuiTeco 
omnes  habitatores  cjus  ; & 
Icient  quia  ego  Dommus. 

î6.  Phnâuf  es  y & plan* 
genc  cum  ; £üx  Gemium 


p.  Je  ferai  frémir  le  cœur  de  plufieurs  peu- 
ples , lorfque  j’aurai  répandu  la  nouvelle  de 
votre  ruine  parmi  les  nations  les  plus  recuites, 
û"  que  je  F aurai  portée  en  des  pays  que  voua 
ne  connoiflez  pas,  & oit  vous  ferez  emmenés 
captifs. 

10.  Je  frapperai  d’étonnement  les  peuples 
par  la  vue  de  votre  perte  i & leurs  Rois  eit 
feront  pénétrés  de  frayeur  & d’épouvante , 
lorfque  mon  épée  nue  paffera  tr  étincellera 
devant  leurs  yeux  ; Ôc  il  n’y  aura  perfonne 
d’eux  qui  ne  tremble  pour  lui-même  au  jour 
de  votre  ruine. 

1 1.  Car  voici  ce  que  dit  le  Seigneur  Dieu: 

L’épée  du  Roi  de  Babylone  viendra  fondre 
fur  vous.  ' 

1 2.  Je  renverferai  vos  troupes  fi  nombreu- 
fes  par  les  armes  des  forts.  Tous  ces  peuples 
que  j'armerai  contre  vous  font  des  peuples  in- 
vincibles : ils  détruiront  l’orgueil  de  l’Égypte  i 
& toute  la  multitude  de  fes  gens  fera  diffi-  ^ 
pée. 

IJ.  Je  ferai  périr  toutes  les  bêtes  quelle 
nourrilToit  dans  les  prairies  qui  font  le  long  des 
grandes  eaux  ; elles  ne  feront  plus  troublées  à 
Pavenir  par  le  pied  des  hommes , fie  l’ongle 
des  bêtes  ne  les  troublera  plus. 

14.  Je  rendrai  alors  leurs  eaux  très-putes, 
& je  ferai  couler  leurs  fleuves  co*mmc  l’huile, 
avec  douceur  & tranquillité , dit  le  Seigneur 
Dieu. 

I y.  Lorfque  j’aurai  défolé  le  pays  d’Egypte, 
lorfque  joute  fa  terre  qui  étoit  ft  abondaitc 
fera  déferte  , lorfque  j’en  aurai  frappé  tous 
les  habitaiis,  ils'fauront  alors  que  c’efi  moi 
qui  fuis  le  Seigneur. 

ttf.  Voilà  le  deuil  que  vous  ferez.  Car  on 
pleurera  ainft  Pharaon  j les  filles  des  nations 
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le  pleureront  ; on  fera  par  toute  la  terre  le  deuil  plangtm  eum  : fuper  Ægyp. 

de  l’Egypte  , & de  tout  fon  peuple  , dit  le  ? (upermuiüiudinera 
<.  • IV  r r a fjus  plangent  euin.aic  Do- 

beigncur  Dieu.  , minus  Deus. 


111.  Cantique  Induire  fur  la  ruine  de  l’Egypte  & de  tout  fon  peuple.  Il  def~ 
cendta  dans  les  enfers , aujft-bien  que  tous  les  autres  peuples. 


17.  Le  quinzième  7W  du  mois  de  la  dou- 
zième année  de  la  captivité  de  Jechonias  ^ le 
Seigneur  me  parla  encore,  ôc  me  dit  : 

18.  Fils  de  l’homme , chantez  un  cantique 
lugubre  fur  tout  le  peuple  de  l’Egypte.  Préci- 

Eitez-la  elle-même  avec  les  filles  des  nations 
rs  plus  fortes  dans  la  terre  la  plus  balTe,  avec 
ceux  qui  defeendent  au  fond  de  la  fofle, 
qui  font  enfevelis  dans  le  tombeau. 

1 9.  En  quoi , 0 peuple  de  l Egypte , êtes- vous 
meilleur  ef  plus  eflimable  que  les  autres  peu- 
ples ? En  quoi  avez-vous  mérite  d'avoir  un  meil- 
leur fort  ? Vous  defeendrez  donc  avec  eux  dans 
le  tombeau  , ôt  vous  mourrez  avec  les  incir- 
concis que  vous  avez  imités. 

20.  Tel  fera  le fort  des  Egyptiens.  Us  périront 
tous  par  l’épée  ; ils  feront  enfevelis  parmi  la 
foule  de  ceux  qui  ont  été  tués  : car  l’épée  a 
été  tirée  çontre  l'Egypte.  Elle  fe^|  précipitée 
en  terre  avec  tous  fes  peuples  ; & leur* Roi 
tombera  avec  eux.  * 

21.  Les  plus  puifTans  d’entre  les  forts  vien- 
dront lui  parler  du  milieu  de  l'enfer,  eux  qui 
étoient  venus  à fon  fecours,  & qui  étant  paffés 
par  le  fil  de  l’épée , font  morts  incirconais. 

22.  AfTureft  là  avec  tout  fon  peuple  : fes 
iépulchtes  font  autour  de  lui  ; ils  ont  tous  été 
tués  i ils  font  tombés  par  l’épée  : 

Z J.  Ils  ont  été  enfevelis  au  plus  profond  de 
l’abîme;  & tout  fon  peuple  eft  enfevelî  autour 
de  fon  fépulchre;  toute  cette  foule  de  morts 
qui  ont  péri  par  l’épée , qui  autrefois  avoient 
répandu  la  terreur  dans  la  terre  des  vivans. 


17-  Et  foflum  eft  Jn  duo., 
decimo  anno  , in  quimade.. 
cima  mentis,  faiftum  eft  ver. 
bum  Domini  ad  me , dL 
cens  : 

18.  Fili  hominis,  cane 
lugubre  lüper  multitudinem 
Ægypti  : & detrahe  cam  ip- 
fain , & blias  Gentium  lo- 
buftarum  , ad  terram  uUi- 
mam , cam  his  qui  dercen- 
dum  in  lacum. 

19.  Quo  pulchrior  es  î 
defeende , 8c  dormi  cum  in-, 
circumeifis. 


10.  In  medio  inrerfefld- 
rum  gladio  cadent:  gladius 
datus  eft  , attraxerunt  eam  , 
& omnes  populos  cjus. 


II.  Loquentur  ei  poten- 
tiflimi  robuftorum  de  me- 
dio inferni , qui  cum  auxi» 
liaioribus  ejus  defeende- 
runt , & dormierunt  incit- 
cumcilî , inlerfefti  gladio. 

II.  Ibi  AlTur,  & omnis 
multiludo  ejus  t in  circuitu 
illius  repulchra  ejus  : omnes 
interfefti,  8c  qui  ccciderunt 
gladio. 

>)■  Quorum  data  funt  fe- 
pulchra  in  noviftimis  laci  : 
8c  Taâa  eft  multitudo  ejus 
per  gyrum  Tepulchri  ejus  r 
univerfi  inierfeiSi  , caden- 
eefque  gladio  , qui  dedetant 
quondam  formidincm  in 
lcrra  vivemium. 
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t4.  Ibi  Æ!am , & omnis 
inulcuudo  cjus  per  gyrum 
lepulchîi  fui;  omnes  hi  in- 
terfeftj , ruentefque  gladio  : 
qui  delcendcrum  iiuircum- 
ciH  ad  lerram  uttin\am  : qui 
pofueruru  terrorem  (uum  in 
icrra  viventium,  & pornve- 
runt  ignominiam  litam  cum 
bis  quidefcenduntinlacum. 

1$.  In  medio  interFe^o- 
rum  pofiierunt  cubile  ejjs  tn 
univer/is  populis  ejus  : in 
circuicu  ejus  fcpulchrum  iU 
lius  : omnes  hi  incircumeifî, 
interfe^tique  gladio  ; dede- 
rum  enim  terrorem  (uumin 
terra  vieentium  , & porta- 
vertin:  ignominiam  luam 
cum  his  qui  delcendunt  in 
lacumiin  medio  imerfec'io- 
lum  pofiii  Uiiiu 


^6.  Ibi  Mofoch  » & Thu- 
bal>  & omnis  muUitudo  e- 
jus  : in  ciicuitu  ejus  fepuU 
chra  iliius  : omnes  hi  incir- 
cumeifi  f interfedii^ue  & ca> 
dentes  gladio  : quia  dede- 
runt  formidinem  fuam  in 
terra  vivemium. 

17.  Et  non  dormientcum 
fortibus  , cademibufque  & 
sncircumcilif , qui  defeen* 
derunt  ad  infernuQi  cum  ar- 
mis  fuis  J 8c  pofuerunt  gla* 
dios  fuos  (îib  capitibus  fuis , 
& derunt  iniquitates  eorum 
in  odlbus  corum  : quia  ter- 
ror  fortium  faâi  Urne  in  ter« 
n vivemium. 


»8.Ettii  *rgo  in  medio 
incircumciroium  conterd* 
ris , & dormies  cum  inter- 
feâis  gUdio, 


24.  Là  eft  Elam  6c  tout  Ton  peuple  autoui 
de  fon  fépulchre  : iâ  fe  trouve  cette  foule  de 
^morts,  qui  ont  dté  pafles  au  fils  delcpde, 
qui  font  defeendus  incirconcis  aux  lieux  les 
plus  bas  de  la  terre  , ceux  qui  avoient  répan- 
du la  terreur  dans  la  terre  des  vivans,  ôcqui 
ayant  été  défaits  , ont  porté  leur  ignominie 
avec  ceux  qui  defeendent  au  fond  de  la  fofle. 

2j.  Ils  ont  mis  fon  lit  parmi  tous  ceux  qui 
ont  été  tués  : fon  fcpulc)ire  eft  au  milieu  d'tux  ; 
& iis  fou  tous  enfevehs  autour  de  lui.  Tous 
ceux-là  font  des  incirconcis , ôt  ils  ont  été 
palVcs  au  fil  de  l’épée  , parce  qu’ils  avoient 
répandu  la  terreur  dans  la  terre  des  vivans; 
6c  ils  font  tombés  honteufement  avec  ceux 
qui  defeendent  au  plus  profond  de  la  fofle;  ils 
ont  été  rais  en  la  foule  de  ceux  qui  avoient 
été  tués. 

25.  Là  eft  Mcflbch  6c  Thubal,  avec  tout 
fon  peuple;  6c  fes  fépulchres  font  autour  de 
lui.  Tous  ceux-là  font  des  incirconcis  qui  font 
tombés  fous  l’épée , parce  qu’ils  avoient  ré- 
pandu la  terreur  dans  la  terre  des  vivans. 

27.  Ils  ne  dormiront  point  avec  les  vaillans 
hommes  qfei  font  tombés  morts  dans  le  con- 
tas, 6c  qui  étoient  incirconcis , qui  font  def- 
eendus dans  l’enfer  avec  leurs  armes , 6c  qui 
ont  été  mis  dans  le  tombeau  avec  leurs  épées 
fous  leurs  têtes , four  marque  de  leur  vateur- 
Cet^x-ci  feront  privés  de  ces  honneurs  ; ôc  leuts 
iniquités  ont  pénétré  jufques  dans  leurs  os; 
elles  ont  été  caufe  qu'ils  ont  été  enfevelis  fans^ 
aucune  dijlinélion , parce  qu’ils  avoiem  owrint 
mon  peuple , & qu’ils  étoient  devenus  la  ter- 
reur des  forts  d entre  ce  peuple  qui  habite  dans 
la  terré  des  vivans. 

28.  Peuple  d Ej^pte,  vous  ferez  donc  vous- 
même  aufti  réduit  en  poudre  au  milieu  des 
incirconcis  ; 6c  vous  dormirez  avec  ceux  q“ 
ont  été  palTés  au  fil  de  l’épée. 
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ap.  Là  eft  l’Idumée , fes  Rois  6c  tous  fes 
chefs,  qui  ont  été  mis  avec  leur  armée  par- 
mi ceux  qui  ont  été  tués  par  l’épée  , qui  ont 
dormi  avec  les  incirconcis , ôc  avec  ceux  qui 
font  defcendus  au  fond  de  la  foffe. 

50.  Là  font  tous  les  princes  de  l’aquilon  , 
6c  tous  les  hommes  violens  qui  ont  été  con- 
duits avec  ceux  qui  avoient  été  tués , étant 
tous  tremblans  6c  tous  confus  , malgré  leur 
fierté.  Ils  font  morts  incirconcis  , avec  ceux 
qui  avoient  péri  par  l’épés;  6c  ils  ont  porté 
leur  confufion  avec  ceux  qui  defcendent  au 
fond  de  la  fofle. 


19.  Ibi  Idumxa , & re- 
ges  ejus  , & omnes  duces 
ejus  , qui  dati  funt  cum 
exerciiu  Cuo  cum  interfec- 
tis  gtadio  : & qui  cum  Jn- 
circumeitis  dormierunt , {e 
cum  his  qui  defcenduiu  in 
lacum. 

30  Ibi  principes  Aquiln* 
nis  omnes , & univcrli  ve- 
natores  ; qui  dedu^i  lùnt 
cum  interfîdis , paventes  , 
& in  Tua  ronicudine  conruü  : 
qui  dormierunt  incircumeifi 
cum  inietre^is  gladio , & 
portaverunc  confunonem 
tuam  cum  his  qui  delcen- 
dunt  in  lacum. 


5 r.  Pharaon  lês  a vus  ; 6c  il  s’eft  confolé  de 
la  foule  de  tout  fon  peuple  , qui  a été  tué 
par  le  tranchant  de  l’épée.  Pharaon  les  a vus 
avec  toute  fon  armée , dit  le  Seigneur  Dieu  ; 
tir  ils  ont  eu  la  foible  confolation  de  lei  avoir 
pour  compagnons  de  leurs  malheurs. 

32.  J’ai  répandu  ma  terreur  dans  la  terre 
des  vivans  par  ces  exemples  de  ma  jujlice  ; ôc 
tous  les  hommes  ont  été  effrayés  , en  voyant  que 
Pharaon  avec  tout  fon  peuple  a dormi  au  mi- 
lieu des  incirconcis , avec  ceux  qui  avoient 
été  tués  par  l’épée,  dit  le  Seigneur  Dieu. 


3 1.  Vidit  eo,  Pharao^  Sc 
confolat'is  eft  fuper  univer- 
(i  multiiudine  Tua,  qux  in- 
terfeâa  eft  gladio  : Phatao  , 
& onmis  exercitus  ejus , ait 
Dominus  Deus; 


3».  quia  dedi  terrorem 
meum  in  terra  viventium  , 
8c  dormivit  in  medio  incir- 
cumeiforum  cum  interfec- 
tis  gladio  ; Pharao , 8c  oni- 
nis  multitude  ejus  > ait  Do. 
minus  Deus. 


CHAPITRE  XXXIII. 


5. 1.  La  fentinetle  tjui  avertit  du  mal  qui  doit  venir,  n'eft  pas  refponfable  de 
ceux  qui  périffent  : mais  fi  elle  n'avertit  pas , on  lui  en  redemandera  le  fiang.  ■ 
Dieu  établit  Ezechiel  pour  fiervir  de  feminelle  à la  maifim  ePlfrael , ù"  pour 
lui  annoncer  fes  volontés. 


E Seigneur  me  dit  encore  ces  paroles  : 

2.  Fils  de  l’homme  , parlez  aux  enfims  de 
votre  peuple  , 6c  dites-leur  : Lorfque  j’aurai 
&it  venir  l’épée  fur  une  terre , 6c  que  le  peu- 
ple de  cette  terre , prenant  l’un  des  derniers 


I.  Et  faâum  eft  TCrbum' 
Domini  ad  me , diceiia  : 
i.  Fili  iiominis , loquere 
ad  filios  populi  tui . 8c  di- 
ces  ad  eos  : le  ta  cùm  in- 
duxero  fuper  e.rm  gladium  , 
8t  lulerit  populus  terrx  vi- 


Digitized  by  Google 


4CO  E Z E 

rum  unum  de  novi(Tîmi« 
fuis  , ^ conOitufrit  eum 
liipcrfe  rpecuUtorern  î 

3.  3c  ille  vidcrit  g'ndium 
▼enieniem  fu^>er  fcrram  , 
& cecinerit  buccinâ  » & an- 
nutntaverit  populo  : 

audiens  autcm  » quî(^ 
quis  illc  cft , (onicum  bucci- 
ns , & non  fc  obfervaverit , 
Tcncritque  gladius , âc  tule- 
ri(  eum  : fanguis  iplîui  fuper 
caput  ejus  cru. 

f.  Sonum  buccîni  audi- 
TÎt,  3c  non  fc  obrervavit  , 
fanguis  ejus  in  ipfb  erit  : fi 
iuîcm  fe  cuftodierit  , ani- 
mam  fuam  fâlvabit. 

é.  Quod  fi  fpeculator  vi- 
deric  gladium  venientem  > 
Sc  non  inibnuerit  buccina , 
3(  populus  fe  non  cuftodic- 
fir , veneritquc  gîadius  * & 
tulerit  de  cis  animamrilie 
quiJem  iniquitace  fua captus 
cfif  (ânguinem  autcm  ejus 
de  manu  ipcculatoris  re- 
quirani. 

7.  Er  tu  , fili  hominis , 
rpeculacorem  dcdi  te  domui 
Ifrael  : auJiens  ergo  ex  ore 
meo  fermonetn  annuntiabif 
eis  ex  me. 

g.  Si  me  Jîccnte  ad  im- 
pium  ; Impie,  morte  mo- 
rieris  : non  fueris  locutut 
ut  fe  cufiodiat  impius  à via 
fuatipfe  impius  in  iniqui- 
fate  tua  morietur,  fangui- 
nem  autem  ejus  de  manu 
tua  rcquiram. 

Si  autem  annuntiante 
«f  ad  impîum  ut  à viis  fuis 
conttrtatur,  non  fuerîteon- 
vertus  à via  fua  : ipft  in  ini- 
quicate  fua  morietur;  porro 
tu  anii^am  tuam  liberaftl. 
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d'entre  eux , l’aura  établi  pour  leur  fervlr  de 
fentinelle  , 

9.  ôc  que  cet  homme  enfuite  , voyant  l’é~ 

f)ée  qui  vient  fondre  fur  ce  pays-là,  fonne  de 
a trompette , & en  avertifie  le  peuple  ; 

4.  ii  celui  qui  a entendu  le  fon  de  la  trom- 
pette ne  fe  tient  pas  fur  fes  gardes  , ôc  que 
l’épée  furvenant  l’emporte  6c  le  tue , quel  que 
puiffe  être  cet  homme  , fon  fang  retombera 
fur  là  tète , lui  feul  fira  coupable  de  fa  mort. 

$.  Car  il  a entendu  le  fon  de  la  trompette; 
& il  ne  s’eft  pas  tenu  fur  fes  gardes.  Il  fera 
donc  refponfable  de  fon  làng.  Mais  s’il  fe  tient 
fur  fes  gardes , ii  fauvera  fa  propre  vie. 

6.  Que  fl  la  fentinelle  , voyant  venir  i’é- 

f)ée , ne  fonne  point  de  la  trompette , 6c  que 
e peuple  ne  fe  tenant  point,  fur  fes  gardes  , 
l’épée  vienne,  6c  leur  ôte  la  vie  , ils  feront, 
pour  eux  , furpris  dans  leur  iniquité  ; ih péri- 
ront comme  ils  le  méritent  ; mais  néanmoins  je 
redemanderai  leur  fang  à la  fentinelle, 
étant  refponfable  de  leur  perte, 

7.  Ôr,  fils  de  l’homme,  vous  êtes  celui 
que  J’ai  établi  pour  fentinelle  à la  maifon  d’If- 
raêl.  Vous' écouterez  donc  les  paroles  de  ma 
bouche  , & vous  leur  annoncerez  ce  que  je 
vous  aurai  dit , fous  peine  d’être  puni. 

8.  CarÇi,  lorfque  je  dirai  à l’impie  : Impie, 
vous  mourrez  tres-cettainement,  fi  vous  ne 
quittez  votre  imoiètê\  fi,  dis-je , vous  ne  par- 
lez point  à l’impie , afin  qu’il  fe  retire  de  fa 
niauvaife  voie  , 6c  qu’il  meure  enfuite  dans 
fon  iniquité,  je  vous  redemanderai  fon  fang 
à vous-même. 

p.  Mais  fi  vous  avertiflez  l’impie  qu’il  fc 
convertilTe,  6c  qu’il  quitte  famauvaife  voie  , 
6c  que  lui  néanmoins  ne  fe  convertilfe  point  , 
il  mourra  dans  fon  iniquité  ; 6c  pour  vous,  vous 
aurez  délivré  votre  ame. 


5-11. 
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i IL  Dieu  ne  veut  point  In  mort  du  pêcheur.  Lejiifie  qui  pêche  périra.  Uiinpîê 
qui  fe  convertit  aura  la  vie.  Dieu  rendra  a chacun  félon  J'es  œuvres. 


10.  Vous  donc,  fils  de  l’homme , dites  à 
la  maifon  d’Ifraël  ; Voici  la  maniéré  .dont 
vous  avez  accoûtum^  de  parler:  Nos  iniqui- 
tés, dites-vous,  &nos  péchés  font  fur  nous  : 
nous  en  portons  la  peine  : rtous  féchons  & nous 
languiflbns  dans  les  maux  que  nos  crimes  noar 
ent  attirés.  Comment  donc  pourrions -.nous 
vivre  ? & comment  pourrions-nous  éviter  lamort 
d laquelle  Dieu  nous  a condamnés  l ,,  a*',;  - 

1 1.  Dites-leur  donc  ces  paroles:  Je  jure  pat 
moi-même,  dit  le  Seigneur,  que  je  ne  veux 
point  la  mort  de  l’impie)  mais  que  je  veux 
que  Timpic  fe  convertilfe , qu’il  quittc.fa  mau- 
vaife  voie , & qu’il  vive.  Convertiflcz  vous  , 
convertiifez-vous  ; quittez  vos  vaws'  tÔûl8a 
corrompues.  Pourquoi  mourrez-vous,  mai- 
fon d’Ifracl  l Je  ne  *veux  point  votre  mort  : Je 
fiuhaite  au  contraire  que  vous  vous  convertiffsezj 
& que  vous  ayez  la  vie. 

12.  Vous  donc,  fils  de  l’homme  , dites 
aux  enfans  de  mon  peuple  : En  quelque  jour 
que  le  jufte  péché,  fa  juftice  pajjée  ne  le  dé- 
livrera point:  & en  quelque  jour  que  l’im- 
pie fe  convcrtilTe  , fon  impiété  pajj'ée  ne  lui 
nuira  point  : & en  quelque  jour  que  le  jufte 
viendra  à pécher  , il  ne  pourra  point  vivre 
dans  fa  juftice  précédente,  ni  être  fauvé .par 
elle-même  , s’il  perfevere  dans  fon  péché. 

IJ.  Si  après  que  j’aurai  dit  au  jufte  qu’il 
vivra  , il  met  fa  confiance  dans  fa  propre  ju- 
ftice , & commet  l’iniquité , toutes  fes  œu- 
vres feront  mifes  en  oubli  ; ôc  il  mourra  lui- 
même  dans  l’iniquité  qu’il  aura  commifc. 

1 4.  Si  donc , après  que  j’aurai  dit  à l’impie  : 
Vous  mourrez  très-certainement,  il  fait  péni.- 
lence  de  fon  péché , & agit  félon  la  droiture 
& la  juftice  ; • 

I y.  fl  cet  impie  rend  le  gage  qu’on  lui 
Tpme  IV,  fart,  11, 


1 0.  Tu  ergo , fiU  homini^. 
die  atl  dornum  Ilraet  : 5ÎC 
locuti  eAis  « dicentps  : !ni* 
quintes  nôflrx  & prccaia 
nofira  fuper  nos  funt  , Sf 
in  ipCsnos  rabcïirimus  : tjuo- 
modo  ergo  vivcrc  poteri* 
mus  î 


; e . . ..‘  t 

It,  Die  ad  Cof  : Viyo  e- 
go,  dicic  Dominus  -Deus  ; 
nolo  mortem  impii,  fed  it 
convertatur  impius  i via 
fua  , & vivat.  Convertimi- 
ni,  cenvertimini  à viis  vef^ 
tris  pcfTimis  : & quare  mo*; 
riTwii^i  ibimni  i(tad  ? 


XI.  Tu  îtique , fill  homî-; 
nis , die  ad  fîlios  populi  tut  : 
Juftitia  juili  non  Jihrrab't 
eum  in  quacumque  die  pec- 
caverit  : & impietas  impii 
non  nocebk  et , tn  qjacum* 
que  die  converfus  fuerit  al> 
impieratc  fua  ; 8c  jutlus  non 
poierltvivere  in  juAitia  fua , 
in  quacumque  die  peccavcr 
til. 

IJ.  Etiam  Adixero  juA<> 
qu^viti  vivat,  & confilûs 
in  juAitia  Tua  fecerk  iniqui- 
tatem  : omnes  juAitix,  eius 
oblivioni  tradentur  , de  in 
iniquitatc  fua  quam  opcra«« 
lys  eA,  in  iplâ  moriccur. 

i^.Siàutcm  dtxero  im- 
pio , Morte  morivis  : & c- 
gcfit  pœnitenci4ni4  peccato 
luo , fecehtque  judicium  8c 
junitiam , . 

15.  & pigtius  rcAiiueiît 

Eee  ■ 
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îlle  irnpitu  , nplnam^v* 
Tcddiiierii  , in  manJaiit  vi- 
t.z  ambulavêrit , ncc  tectrît 
qutdquam  injuftum  : vitd  vir 
yet  3 <k  non  nioriciilf. 

zt.  Omnia  peccala  e)us 
mz  peccavii , non  impata- 
Bunturei:  judicium  & jaC* 
titiam  fecii,  viii  vivet. 


avxïit  confié  , s’il  reftitue  le  bien  qu’il  avoît 
lavi  f s'il  marche  dans  la  voie  des  commande-' 
mens  de  Dieu , qui  font  la  fource  de  la  vie,  ÔC 
s'il  ne  lait  tien  d’kijufie  , il  vivra  très-affuré- 
inent,  St  ne  mounra  point. 

i6.  Tous  les  péchés  qu’il  avott  commis  ne 
lui  feront  point  imputés.  11  a fait  ce  qui  étoit 
droit  & jufte  ; St  ainfi  il  vivra  très  - certaine^ 


17.  Bc  ifîxenint  fiüî  po- 
puli  (ui  : Non  eft  vquî  pon- 
dons via  Domini:  & ipfo- 
rom  via  injuAa  eft« 

, it.  Cûm  enim  rcccffbrtt 
}uQus  i juftitia  lua  , Tcceric^ 
^ue  ini^uitates  y morietur  in 

eis. 

19.  Et  cùra  recefferH  im-> 
plus  ab  impietate  lua  , fece 
nique  judicium  & jvftiiiain» 
vivei  in  eif» 


90.  Et  dicttif  ! Non  eft 
Te^  via  Domini.  Unum> 
qoemque  juxta  vias  Tuas  ju> 
dicabo  df  vobit  » domus 
ful. 


ment» 

1 7.  Après  cela , les  enfâns  de  votre  peu-^ 
pie  ont  répondu  : La  voie  du  Seigneur  neW 
pas  jufte  ér  équitable.  Mais  n’eft-ce  pas  plu- 
tôt leur  voie  qui  eft  injufte:? 

18.  Car  lorfque  le  Jufte  aura  abandonné  lai 
propre  juftice  , St  qu'il  aura  commis  des  oeu. 
vrcs  d’iniquité  , il  trouvera  la  mort. 

19.  Au  contraire  , Ibtfque  l’impiè  aura 
quitté  Ton  impiété,  & qu’il  aura  fait  ce  qui: 
étoit  droit  dt  jufte,  il  vivra  dans  fa  juftice.. 

peut-on  voir  de  plus  jujle  ? 

20.  Et  néanmoins  vous  dites  ; La-  voie  duj 
Seigneur  n’eft  pas  droite.  Maifon  d’Ifraëlp. 
tous  verrez  un  jour  quelle  eft  droite  cette  voie: 
car  ie  jugerai  chacun  de  vous  félon  fes  propre», 
voies  } & je  lui  rendrai  Jehn  fes  oeuvres. 


5.  III.  Un  homme  fduvé  de  Jerufalem  apporte  à Ezechiel  la  nouvelle  delà  ruine 
de  cette  ville  , que  Dieu  lui  avait  déjà  revelee.  En  vain  Us  Juif/  reftét. 
dans  la  Paleftine  fe  flatrnt  de  poftèder  cette  terre  qui  leur  a etépromife:  leurs, 
iniquités  les  y feront  périr,  & la  réduiront  en.une  affreufe  folitude,. 

U AN  DU  MONDE 


iT.  Et  iââam  eft  in  duo- 
decimo  anno  > in  decimo 
menfe  , in  quinta  menfia 
tranfinigr:<tionis  noftrz,  ve- 
»it  ad  me  qui  fugeratde  Je- 
nifult-m  , dicem  : Vaftau 
eft  civitas. 

I 

it,  Mann,  autem  Domi- 
n!  £)Aa  fuerac  ad  me  ve(^ 
pert. , antequam  Tcnirec  qui 
iûgent  y aperuit^ue  «> 


2 1 . Le  cinquième  jour  du  dixième  mois  »- 
la  douzième  année  depuis  que  le  Roi  Jecho- 
nias  & nous  avions  été  emmenés  captif  par 
les  Babyloniens  , un  homme  qui  avoit  fui  de 
Jerufalem  me  vint  trouver,  Sc  me  dit:  La 
Ville  de  Jerufalem  a été  ruinée. 

22.  Or  k main  du  Seigneur  s’étoit  fait> 
fentlr  à moi  le  foir  de  devant  le  jour  qu’arriva 
cet  homme  qui  ayoit  fui  de  Jerufalem  : Sc  le 
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Seîgnear  m’avoit  ouvert  la  bouche  jufqu’à 
ce  que  cet  homme  vînt  me  trouver  le  matin  ; 
& la  bouche  m’ayant  été  ouverte  > je  ne  de- 
meurai plus  dans  le  füence , &je  parlai  avec 
une  enttere  liberté. 

aj.  Le  Seigneur  me  parla  encore,  ÔC  me 
■Idit  : . 

34.  Fils  de  l’homme  , ceux  qui  habitent 
dans  ces  mâifons  ruinées  (jui  font  rejiées  fut 
la  terre  d’Ifracl,  au  lieu  de  f humilier  fous  ma 
main , & de  reoonnoître  que  je  les  ai  juftement 
frappés , difent  maintenant , par  une  orgueil- 
leufe  préfimption  : Abraham  n etoit  qu’un  feui 
liomme  ; & il  a reçu  fit  polTédé  cette  tare 
comme  fon  héritage.  Nous  autres , nous  fom- 
mes  en  grand  nombre  : nous  la  recevtona 
donc  encore  plutSt  que  lui  de  la  main  du  Sei- 
gneur , & nous  la  pofTéderons. 

a y.  Dites-leur  donc  ceci  : Voici  ce  que 
diüe  Seigneur  Dieu  : Poflféderez-vous  cette 
terre  comme  votre  héritage , vous  qui , eontre 
ma  défenfe  exprej}} , mangez  les-viandes  avec 
le  (àng  ; qui  levez  les  yeux  vers  vos  idoles , 
qui  font  la  fource  de  toutes  vos  impuretés , & 
qui  répandez  le  fang  des  hommes  ? 

► atf.  Vous  avez  toujours  été  prêts  à tirer 
l’épée  ; vous  avez  commis  des  abominations  ; 
chacun  de  vous  a violé  la  femme  d’e  fon  pro- 
chain : Ôé  après  cela  , vous  polTéderez  cette 
terre  comme  votre  héritage  ? Non , vous  ne 
la  pojjedem  point. 

27.  Mais  vous  leur  direz  ; Voici  ce  que  dit 
le  Seigneur  Dieu  : Je  jure  par  moi  - même 
que  ceux  qui  habitent  dans  ces  lieux  ruinés , 
friront  par  l'épée  ; que  ceux  qui  font  dans 
les  champs  ferom  livrés  aux  bêtes  , pour  en 
être  dévorés  , ôc  que  ceux  qui  fe  font  retirés 
dans  les  lieux  forts  , & dans  les  cavernes , 
mourront  de  perte. 

28.  Je  réduirai  cette  terre  en  une  folitude 
tx.  en  un  défert  j fa  force  ^tieie  &;  fuperbe 
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piram  tonec  venlret  ad  me 
nune  , & aperto  oie  me({ 
pon  Clui  ampUù,, 


H.  Et  eft  Tert>uO| 
Domini  ad  me>,  dicetu  : 

14.  Fili  homitili , qui  ha-< 
biunc  in  ruinofis  hii  (îipet 
humum  ITrael  , loquencef 
aiunt  : Unus  enlc  Abraham  , 
Oc  hereditate  polTedic.  ter- 
ram  : nos  aulem  multi  fa- 
tnns,  nobit  dau  eftiern  14 
pofeiSonem. 


tf.  Idcircà  dice*  iid  eosî 
Kzc  dicit  Ooniinus  Oeus; 
Qui  in  fangtiine  comeditit , 
8c  oculos  refiroa  levatis  ad 
immuadiiias  vcllns.  8c  fan- 
guinem  funditis  : numquid 
terram  becedicite  poi&de- 
bis^ 

t6.  Stetiflisin  gladiii  rePi' 
tris,  feciftis  abominationes, 
8c  unufquirque  uxorem  pro- 
ximi  fui  polluit:  8c  terrant 
hetediuue  poiSdebiüs  I 


17.  H*c  dices  ad  eos:  Sic 
dicit  Dominus  Deus:  Viro 
ego  , quia  qui  in  ruinofis 
habitant , gladio  cadenc  ; 8c 
qui  in  agro  efi  beftiis  trade- 
turad  devorandum  : qui  au- 
tem  in  prxfidits  & rpeluncia  , 
fiait , pefie  moriencuc. 


t8.  Et  dabo  terram  în  fo- 
Unidiaein,8c  in  defiertum, 
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«e  dïficiet  ruperba  fortituJo  fera  ddtruite  : 6c  les  montagnes  d’Ifracl  fe^ 

ejus  : & defaiabuntur  mon-  défolées  , fans  ùu’ü  V ait  plus  perfonnc 

tes  Ifrael , eo  <}u{>d  nullus  fit  . ^ ^ j i i 

qui  per  eos  tranfeat.  y pallC.  ^ ■ . r • i 

19.  Et  feiem  quia  ego  2p.  Et  ils  làuront  que  ceft  moi  qui  fuis  le 

Dominus,  cùmde^roter-  5ej^eur  , lorfquc  j’aurai  rendu  ainfi  cette 

fertam  , ^r<tfter  univerfat  terre  défette  ôc  abandonnée , a caule  de  toutes 

abominationes  fuas , quai  jgj  abominations  Qu’ils  V ont  commifes. 
operaii  funt.  ^ ‘ 


§.  IV.  Les  Juifs  entendent  les  payiles  cTEzechiel  comme  des  chanpms  qt^oti 
écoute  avecplaifir  , mais  dont  on  ne  retire  aucun  fruit. 


JO.  Et  lu,  Eli  hominis  r 
fili  populi  tui qui  lojuun- 
tur  lie  te  juxta  muros,  Üc 
in  ofiiis  domorum  , & di- 
cunt  unui  ad  alterum  , vie 
ad  pro.vtmum  fuum  loquen- 
les  : Veniie,  & audiamus 
quis  fit  fermo  egrediens  à 
Domino. 

ai.  Et  veniunt  ad  te , 
qtnfi  (î  ingrediaiur  populus , 
Sfedent  coram  te  popului 
m-us  : Si  audiunt  fermonei 
iuos  , non  Paciunt  eos  : 
quia  in  cuniicum  oris  fui 
verront  illot . & avaritiam 
fiiam  lêquitut  cor  eorum. 


ja.  Et  es  eis  quafi  Car- 
men mulicum,  quud  fiiari 
duici que  fbno  canitur;  & au- 
diunt veiba  iua.j  de  non  ik- 
ciuiu  ea. 


ji.  Et  cùm  Tenerit  quoJ 
^rzdictuin  efi  ( ecce  enim 
Tcnii  ) tune  icient  quod  pto- 
pheies  fouit  inter  cos. 


50.  Quant  à vous  » fils  de  l’homme  , les 
enfens  de  votre  peuple  , qui.  parlent  de  vous 
le  long  des  murs , ôc  aux  portes  de  leurs  njïi- 
fons  ou  ils  Je  tiennent  à rien  faire , fe  difent  l’un 
à l’autre  : Allons  entendre  quelle  eft  aujnw‘ 
d'hui  la  parole  qui  fort  de  la  bouche  du  Se> 
gneur,  û"  ce  eju  Ezechiel  annonce  de  fa  paru. 

î I.  Ainji  ils  viennent  à vous , comme  un 
peuple  qui  s’affemble  en  foule  pour  entendre 
ma  parole , ôc  ils  s’afleyoent  devant  vous  com- 
me étant  mon  peuple,  dtfpofé  à faire  ma  vo- 
lonté. Mais  ils  écoutent  vos  paroles , & ils 
n’en  font  rien  , parce  qu’au  heu  de  les  recevoir 
avec  rejptcl,  ils  les  changent  en  des  cantiques 
qu’ils  repalTent  dans  leur  bouche  , pendant 
que  leur  coeur  fuit  leur  avarice  & leurs  autres 
payions. 

52.  Vous  êtes  à leur  égard  comrrte  un  ale 
de  mutl  que  qui  fe  chante  d’une  manière  douce 
ôc  agréable , fans  que  ceux  qui  f écoutent  e.n  re- 
tirent aucun  fruit.  C’eft  ainfi  Q^  ds  entendent 
vos  paroles  avec  plaifir,  fans  f^re  néanmoins 
ee  que  vous  leur  dites. 

3 J.  Mais  quand  ce  qui  aura  été  prédit  pat 
vous  fera  arrivé , comme  il  eft  tout  prêt  d ani- 
ver  , c’eft  alors  qu’ils  fat^ont  qu’il  y 
un  Prophète  parmi  eux,  qui  leur  aura  ditli 
vérité. 
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CHAPITRE  XXXIV, 

5. 1.  Menaces  contre  les  Princes  â’ifrael.  Dieu  retireras  Jfes  brebis  des  maint 
de  ces  pajleurs  mercenaires  qui  cherchent  leurs  propres  intérêts,  & négligent 
leur  troupeau. 


» 


ï-L  E Seigneur  me  parla  encore  > fie  me 
dit; 

■ 2.  Fils  de  l’homme  , propl  étifez  touchant 
les  Pafteurs  & les  Primes  d’Iiracl.  Prof  hdti- 
ièz  , fit  dites  aux  Pafteurs  : Voici  ce  que  dit 
le  Seigneur  Dieu  : Alalheur  aux  Pafteurs  d’if- 
raël  qui  fe  paifToient  eux-mêmes , «u  lieu  de 
paître  leurs  troupeaux.  Cependant  les  Pafteurs 
ne  paiflent-ik  pas  leurs  troupeaux  ? N eji  ce 
pas  là  letr  occupation  ardsnaire  , t!r  leur  pi  iss,: 
cipa<  devoir  l 

3.  Pour  vous,  au  heu  de  vous  en  arejuitter , 
■ vous  faifiez  to  it  le  contraire  : car  vous  man- 
giez le  lait  de  mon  troupeau , fit  vous  vous 
couvriez  de  fa  laine  ; vous  preniez  les  brebis 
les  plus  graftes  pour  les  tuer  , fie  vous  ne 
vous  mettiez  point  en*  peine  de  paître  mon 
troupeau. 

4.  Vous  n’avez  point  travaillé  à fortifier 
oeUes  qui  étoientfoiblesi  niàguérirce  ksqui 
étoient  malades  ; vous  n’avez  point  bande 
les  plaies  de  celles  qui  étoient  bleifées;  vous 
n’avez  point  relevé  celles  qui  étoient  tom- 
bées ; fie  vous  n’avez  point  cherché  celles  qui 
s’étoient  perdues  : mais  vous  vous  conten- 
tiez de  les  dominer  avec  une  rigueur  févere 
& pleine  d’empire. 

5.  Ainfi  mes  brebis,  ont  été  difperfées,  par- 
ce qu’elles  n’avoient  point  de  Pafteurs  : dles 
©nt  été  difperfées  en  divers  lieux  , & elles 
font  devenues  la  proie  de  toutes  les  muions  , 
qttijcmme  des  bêtes  fauyages;  tes  m dévoz 
ties^ 


1.  Et  ütlnm  eft  verbut* 
Domini  ad  me , dicens  : 

i.Fili  liominÎ! , propheis 
de  piftoribus  tfrael  > pro- 
pheta  , St  dke»  paftoric 
bus  : Hrc  dicic  Dominu» 
Deus  : V*  paftoribus  IT- 
t.iel  I qui  palcebant  feme* 
lipfos  : nonne  gteges  àpafr 
totibus  pafcumui  i 


r.  Lac  comedebitis , Sc 
lanis  operiebamini , Se  quoit 
crafliim  erat  octidebatis  r 
grrgem  auiem  meum  nota 
pakebatiï. 


4.  Quod  infirmum  Tuit 
non  confo'iJaftis  , St  quod 
zgrotum  non  ranaftis,'q..od 
confraâum  eft  non  al'.igaf- 
ti»  , St  quod  abjefluni  eû 
non  reduxinis.  & quod  pe- 
ricrat  non  quzfîflis;  (èd  cum  . 
aufteritaie  impcrabalis'tis  ^ 

St  cum  potenua. 


3.  Et  dirperfe  (bnt  OTf« 

mez , eô  qaôd  non  eflet  paf- 
tor:  8c  faàz  fuiit  in  dc»o- 
racionem  omnium  befliuiuiit' 
agri,  St  dilpeiûeXUm, 


E.ce  jjâ. 
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6.  Mes  troupeaux  ont  ^rré  par  tout  fut  les 
montagnes , fie  fur  toutes  les  collines  éle- 
vées. Mes  troupeaux  ont  été  difpetfés  fur 
toute  la  face  de  la  terre , fans  qu’il  y eût  per- 
fonne  pour  les  aller  chercher , làns  , dis-je  « 
qu’il  y eût  perfonne  quife  mk  en  peine  de  le» 
chercher. 

7.  Cefi  pourquoi,  6 Palleurs  écoutez  la 
parole  du  Seigneur. 

8.  Je  jure  par  moi-même , dit  le  Seigneur 
Dieu,  que,  parce  que  mes  troupeaux  ont 
été  livrés  en  proie,  ôc  que  mes  brebis  ont 
été  expofées  a être  dévorées  par  les  bêtes 
fauvages  , comme  n’ayant  point  de  pafteur  , 
puifque  mes  payeurs  n’ont  point  cherché  mes 
troupeaux , mais  qu’ils  n’ont  eu  foin  que  de 
fe  paître  eux-mêmes , fans  fc  mettre  en  pei-7 
ne  de  paître  mes  troupeaux  :• 

p.  vous , dis-je , ô pafleurs  ^ écoutez  la  par 
tôle  du  Seigneur. 

10.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  Dieu  : Je  ' 
viens  moi-même  à ces  payeurs  ; j’irai  cher- 
cher mon  troupeau , ôc  je' le  reprendrai  d’en- 
tre leurs  mains  : je  les  empêcherai  à l’ave- 
nir de  continuer  à pâître  mon  troupeau  ; je 
ferai  que  ces  pafteurs  ne  fe  paîtront  pus  eux- 
mêmes  ; Je  délivrerai  mon  troupeau  de  leur 
violence,  ôtjj  ne  deviendra  plus  leur  proie. 


i.  Lrraverunt  greget  meiin 
cunâis  montibui  te  in  uni- 
verfo  colle  excelfo  : te  fupet 
omnem  (àciem  «erras  oiP- 
perli  liine  gregei  «net , & 
non  eiac  qui  requirerer,  non 
erat , inquam , qui  requitc- 
ret. 

7.  Proptereipaftoref , nu- 
<üie  veibum  Domini  : 

S.  Viro  ego  • dicit  Do- 
niinui;  Oeui  : quia  pro  eo 
quôd  faâi  Tant  greges  luei 
in  tapinam , & oves  mcas 
in  devotationem  omnium 
bciliarum  agri , eh  qubd  non 
elTet  paflot  ; neque  eniqi 
quxlîcrunt  paflores  mei  gre- 
gem  meum,  fed  parcebant 
paftorei  remeripfos , & grè- 
ges mcos  non  pafeebant  : 

9.  proptqrei  paftores^au- 
.dite  veibum  Domini  : 

fo.  Hase  dicit  Dominus 
Deus  : tcce  ego  ipfe  fuper 
paOores  requiram  gregem 
meum  de  manu  eorUm  , Se 
celTarc  Ciciam  eos  ut  ultra 
non  pafeant  gregem , nec 
pifcant  ampliùs  paftores  fe- 
snetipfos  : te  liberabo  gre- 
gem meum  de  ore  eorum  , 
!&  non  etU  uclii  .eii  in  ef- 
«att». 


f.  IL  Dieu  viendralui-mérw  chercher  fet  brebis.  U lesraffetnblera:  il  letferm 
paître  dans  les  lieux  les  plus  gras  & les  plus  fertiles:  & il  les  conduira  dans 
la  droiturt  & dans  la  jujlice. 


1 1.  Quia  hatc  dicit  Do- 
sninus  Deus  : Ecce  ego  ip- 
ie  requiram  oves  mcas,  & 
.yiCiabo  cas. 


ta.  Sicuc  vilîtat  paftor 
rregem  Cuum , in  die  quan- 
do  fucrit  in  medio  ovium 
fuarum  diflipatarum:  (ievi- 
(iiabo  oves  meas , Se  libera- 
bo cas  de  omnibus  locis , 


1 1 . Car  voici  ce  que  dit  le  Seigneur  Dieu  : 
Je  viendrai  moi-même  chercher  mes  bre- 
bis, ôc  je  les  vifiterai  moi-même , 

J a.  comme  un  pafieur  vifite  fon  troupeau  ^ 
lorfqu’il  fe  trouve  au  milieu  de  fes  brebis  dif- 

{letfées.  Ainfi  je  vifltetai  mes  bcébis  , ôc  je 
es  délivrerai  de  tous  les  lieux  où  elles  avoient 
été  difpetfées  dans  les  jouis  de  nuage  ^ 
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in  qiribin  dirperfs  fuenint 
in  die  nubis  & caliginii, 

I}.  Et  educam  eat  de 
popuHs , & cengregabo  eat 
de  terris,  f'  inducam  cas  in 
terram  fuam  ; & palcam  eat 
in  ipontibiU  Uraei  «in  rivit  , 
te  in  cunâit  fetlibut  terne. 


I4>  rii  patcuii  uberrimit- 
palcam  eat , & in  montibut' 
excelGi  Ifrad  eriint  palcun' 
earum:  ibi  requiefeent  in' 
herbis  yirentibui  , & in‘ 
pafeuis  pinguibus  pafeentuf 
fuper  roomet  Ifrael. 


d’ob^CTrlcé  où  tilts  ont  livréts  à lewrs  tmt* 
tniSytn  punition  de  Iturs  péchés. 

13.  Je  les  retirerai  d’entte  les  peuples^  aui 
s'tn  font  rendus  lis  maîtres:  Je  les  raliemble-' 
rai  des  divers  pays  où  ils  les  ont  emmenées  eap^ 
tives  ; fit  je  les  ferai  revenir  dans  leur  propre 
terre , & je  les  ferai  pafTer  fur  les  momagnes 
d’Ifraël , le  iong  des  ruiifeaux  fie  dans  tous 
les  lieux  du  Pays  les  plus  habités. 

14.  Je  les  mènerai  paître  dans  les  pâtura* 
ges  les  plus  fertiles.  Les  hautes  montagnes 
d’Ifraël  feront  le  lieu  de  leur  pâture.  Elles 
s’y  repofe'ront  fur  les  herbes  vertes  1 6t  elles 
paîtront  fur  les  montagnes  d’Ifraël  dans  les 
pâturages  les  plus  gras. 

1 y.  Je  ferai  moi-môme  paître  mes  brebis  ; 
je  les  ferai  repofet  moi-aiéme  « dit4e  Suit, 
gneur  Dieu. 

15.  J’irai  chercher  celles  qui  étoient  per- 
dues ; je  relèverai  celles  qui  étoient  tombées  ; 
je  banderai  les  plaies  de  celles  qui  étoient 
bleffées  ; je  fortifierai  celles  qui  étoient  fbi- 
bles  ; je  confetverai  celles  qui  étoient  grafles 
6c  fortes  je  les  conduirai  dans  la  droiture 
& dans  la  juilice. 

$.111.  Dieu , . après  avoir  puni  les  payeurs , jugera  aujfi  les  brebis.  Il  punira 

les  riches  du  mépris  qu'ils  ont  fait  des  pauvres.  Frophétie  de  Jefus-Chift  ,* 

U pafleuT  unique.  ■ 

17.  Mais  vous , mes  brebis , voici  ce  que* 
dit  le  Seigneur  Dieu  : Je  viens  moi -même 

E)ut  être  le  juge  entre  les  brebis  & les  bre- 
s , entre  les  béliers  6c  les  boucs. 

18.  Ne  vous  devoir- il  pas  fuffire  , S brebis 
grajfes  de  mon  peuple , de  vous  nourrir  en  d’ex- 
cellens  pâturages , (ans  fouler  aux  pieds  ce 
qui  en  reftoit  f Cefl  cependant  ce  que  vous  avez 
fat.  Et  ce  qui  nejl  pas  monts  criminel , c efi 
ytt’après  avoir  U de  l’eau  claire  > vous  avez 
troublé  le  relie  avec  vos  pieds. 

.1  ÿ , Âinfi  les  plus  maigres  d’entre  mes  brebis 


lï.  Ego  pafcam  otm 
meas,  & ego  eas'accubare 
--  îi”'  DominuS' 

Dent.' 

1 6.  QuoJ  perierat  requi-- 
ram , & quod  abjeâum  erat 
reducam  , & quod  confrac- 
tnm  fueiat  alligabo , & quod 
tnfirmum  Aient  confôlida- 
bo , & quod  pingue  & forte 
cuflodiam  : St  palcea  iüat 
in  judicio. 


17;  Vot  antem  gfcges 
nei  , hatc  dicit  Dominut 
Deus  : Ecce  ego  jodtco  in- 
ter pecus  & pecus  -,  arietun 
& bircorum. 

iS.  Nonne fatit  robls  crat 
patctia  bona  depaTci  l infu- 
per  8t  reliquia*  pafeuamm 
veflranim  conculcallis  pe- 
dibut  veftris  i St  cùm  purii- 
limamaquam  bibereiis,  re- 
Hquam  pedibut  refitit  tut- 
baibatit. 


sp,  Et  oyej  mex  lût , qoat 
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conculciti  peaibtn  Tcftrij  itoUnt  prefquc  réduite^  à mourir  de  faim‘&  d« 
fuf  raiu,  pafcebimur  : & quz  parce  quelles  ne  pàiflbient  que  de  ce  que 

’ vous  «aviez  foulé  aux  pieds  , & ^«/elles  ne  bû- 
voient  que  l’eau  que  vos  pieds  avoient  trou- 


10.  Propterei  tizc  dicit 
Dominui  Deus  ai  yo»  : Eç- 
ce  ego  ipfiï  judico  inter  pe- 
£us  pinguc  & macîlcntUJii  : 


tt.  pto  eo  qMod  hterïbu» 
Ï£  humeris  impingebatis,  St 
cornibus  vedris  ventilabatis 
omnia  infirma  pecora,  do- 
uée dilpergerenuir  fora»  ; 

ai.  falvabo  gregem  meunii 
& non  erit  ultra  in  rapinam, 
St  judicabo  inter  pecui  St 
pecus. 

. ‘ ij.  Et  Sl'SCITABO  SOPE» 
EAS  PASTORESt  UNUM  , qui 
pafeet  eas  > (érvum  meum 
X)ivid  ! ipfe  pafeet  eas , St 
jpfc  etit  eis  in  paftorem. 


14.  Ego  autem  Dominu» 
ero  eis  in  Deum;  St  fetvu» 
meus'  David  princeps  in 
medio  eorum  : ego  Do- 
minus  locutus  fuin. 


blée. 

20.  C’eft  pourquoi  voici  ce  que  le  Sei- 
gneur Dieu  vous  ait;  Je  viens  moi- même 
juger  entre  les  brebis  graffes  & les  brebis  mai- 
gres ; û"  vous  devez  vous  attendre  à (tre 
nies  y brebis  grajjes , 

21.  parce  que  vous  heurtiez  de  l’épaule  9 
& vous  choquiez  de  vos  cornes  toutes  les 
brebis  maigres , jufqu’à  ce  que  vous  les  puf-; 
fiez  chafTées  & difperfées  dehors. 

22. CeJl  ce  qui  ri  arrivera  plus  ; car  je  làu- 
v'erai  mon  troupeau  • il  ne  fera  plus  expofé 
fen  proie  ; & je  jugerai  entre  les  brebis. 

23.  Je  fufeiterai  fur  elles  le  pafteur  uni- 
que que  f ai  choifi  pour  les  paître.  Tenvoierai 
le  fils  de  David  mon  fert'iteur.  Lui  même  aura 
foin  de  les  faire  paître , & il  leur  tiendra  lui- 
même  lieu  de  pafteur. 

24.  Mais  moi , qui  fuis  le  Seigneur , je  ferai 
leur  Dieu  ; 6c  le  fils  de  David  mon  ferviteuc 
fera  au  milieu  d’elles  comme  leur  Prince. 
C’eft  moi  qui  fuis  le  Seigneur  qui  ai  parlé  j 
& ce  que]  ai  dit  ne  manquera  point  d'arriver. 


§.  IV.  Dieu  fera  une  alliance  de  p.tix  avec  fn  peuple.  Il  le  comblera  de  béné- 
diâioijs.  Il  le  dtli  i rera  des  mains  de  fes  ennemis. 


1 4 . Et  fâciam  cum  eis  pac- 
Cam  pacis , & ceiDrc  faciam 
beftias  peflimas  de  terra:  & 
qui  liabitant  in  defeno , fe^ 
^un  dormient  in  faliibus* 


Ft  ponan>  cos  în  dîr** 
tuiîu  c-1  i$  mei  bcnedîâio- 
nem  : & deducam  imbrem 
in  tempore  fuo  : pluvi*  be- 
nedidionts  eruiic. 

1^.  Et  dabit  lîgnum  ngri 
/ruclum  i'uum , & terra  dabit 


2 J,  Je  ferai  avec  mes  brebis  une  alliance 
de.  paix  ; j’exterminerai  de  la  terre  les  bêtes 
les  plus  cruelles  ; ôc  ceux  qui  habitent  dans 
le  défert  dormiront  en  aflùtance  au  milieu 
des  bois. 

26.  Je  les  comblerai  dé  bénédiÇlions  autour 
de  ma  colline  & de  ma  montagne  fatnte  : je 
ferai  tomber  les  pluic.s  en  leur  teras  ÿ 6c  ce 
feront  des  pluies  de  bénédiClion. 

27.  Les  arbres  des  champs  porteront  leur 
fiuit  i la  terre  donnera  fon  germe  ; mej  b>eiis 

habiteront 
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habiteront  fans  crainte  dans  leur  pays  ; & elles 
fat^ont  c’eft  moi  qui  fuis  le  Seigneur, 
lonque  j’aurai  brifé  leurs  chaînes , &. rompu 
leur  joug , ôc  que  je  les  aurai  arrachées  d’en- 
tre les  mains  de  ceux  qui  les  dominoient 
‘avec  empire.  , 

28.  Elles  ne  feront  plus  en  proie -aux  na- 
tions ; 6c  les  bêtes  de  la  terre  ne  les  dévore- 
ront plus  : mais  elles  habiteront  dans  une 
pleine  alTurance , fans  avoir  plus  rien  à crain- 
dre. 

29.  Je  leur  fufciterai  parmi  eux  une  plante 
de  grand  nom  ; la  vraie  vigne  qui  porte  le  vin 
pur , ù"  qui  fera  peur  eux  une  fource  de  vie  & 
de  gloire  : de  forte  qu'Ws  ne  feront  plus  confir- 
més par  la  famine  fur  la  terre  , fit  ils  ne  fe- 
ront plus  en  opprobre  parmi  les  nations. 

JO.  Ils  fauront  alors  que  je  ferai  avec  eux, 
moi  qui  fuis  le  Seigneur  leur  Dieu , 6c  qu’ils 
feront  mon  peuple  , eux  qui  font  la  maifon 
d’Ifraél , dit  le  Seigneur  Dieu. 

ji.  Mais  vous  que  j'appelle  mes  brebis , 
■vous  que  je  regarde  comme  les  brebis  de  mon 
pâturage  , vous  êtes  des  hommes  ; 6c  môi  je 
ibis  le  Seigneur  votre  Dieu  , qui  veut  bien 
aujji  être  votre  pafleur  , dit  le  Seigneur  Dieu 
tout~puiJfant.  Soyez  donc  dociles  d ma  voix , &. 
fodtnis  â‘ mes  ordres. 


germfR  fuum,  & erunt  in 
lèrra  Tua  ablijue  limorc  : & 
fcienc  ^uia  ego  Dominus , 
cùm  contrivero  caiena:  ju- 
gi  eorum , & crucro  eos  d» 
manu  imperamium  fibt. 


18.  Et  non  erunt  ultra  itl 
rapinam  in  Gentibus  , ne* 
^ue  bclli*  terr*  devorabunt 
eos  J fed  habitabunt  confi- 
denter  abf^ue  uUo  terioic. 


if.  Et  fiifcitabo  eis  gèr- 
men  itominatum:  4t  non  e- 
runt  ultrd  imminuti  famé  in 
terra , neque  poitabunt  ultti 
opprobiium  gentiutn. 


Et  feient  quia  egO 
Dominus  Deus  eorum  cnm 
eis  , & ipâ  populus  meus 
domus  ITrael;  ait  Dominus 
Deus. 

Vos  autem  gregds 
met , greges  pafeux  mex , 
domines  eilis:  & ego*  Do- 
minus Deus  vellet  , dicû 
Dominus  Deus. 


C H A PITRE  XXXV. 


I.  Prophétie  contre  les  îduntéent , parce  qu’ils  avaient  pourfuivi  l'épée  à la 
main  les  enfans  d’ifrael , lorfqu’ils  étvent  affligés  par  les  Chtildéens. 


•*Le  Seigneur  me  dit  encore  ces  paro- 
les ; 

a.  Fils  de  l’homme , tournez  le  vifage  con- 
tre ridumée , contre  la  montagne  de  Seïr. 
Prophétifez  contre  elle , 6c  dites-lui  : 

J.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  Dieu  : je 
■ TomelV.Part.il, 


I,  Et  (aâos  eft  ferpto 
Domini  ad  me . dicenr: 


1.  Filibominis,  pone 
ciem  tu^m'adverium  mon- 
tem  Seir  , iSt  prophetabis  de 
efi.Se.  dices  iÛi  : 

a.  Mxc  dicit  Dominiis 

Fff 
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Deus  : Ecce  ego  id  te 
mont  Seir  , Se  extendara 
manum  meam  lûper  te  , Se 
dabo  te  deroUcum  atque  de- 
fertum. 

4.  Urbei  tuai  demoliar  , 
St  ta  defenas  erit  : Se  Iciei 
quia  ego  Dyminut. 

f.  Eb  qubd  fuerit  inimi- 
cu$  fempiternui , Se  con- 
cluferis  fiUos  Ifrael  iif  ma- 
nus  gladii  in  tempore  afflit> 
tionis  eorum  , in  cempotc 
iniquicatii  exuemx. 


6.  Propterei  viro  ego  < 
dtcit  Oominui  Deus  ; quo- 
niam  languini  bradant  te , 
Se  fanguis  te  petfequetur  : 
Se  ciim  ranguinem  oderil , 
ùnguit  peiÆquetut  cei 


7.  Et  dabo  noniem  Seit 
deiblatum  atque  delettum  : 
& adferam  de  eo  euotea  le 
redeumen. 

8.  Et  implebo  montei  e- 
jut  occiforara  (norum:  in 
collibus  luist  Se  in  vallibui 
fuit  , atque  in  torrentibui 
intetfeâi  gladio  cadenh 


viens  à vous , montagne  de  Scïr.  Xétendni 
ma  main  fur  vous  , & }e  vous  tendrai  toute 
déferte  & abandonnée. 

4.  Je  détruirai  vos  villes.  Vous  ferez  déferte: 
& vous  faurez  que  c’eil  moi  qui  fuis  le  Sel* 
gneur  j 

f . parce  que  vous  avez  été  l’étemel  enne* 
mi  des  eniàns  d’Ifraël , que  vous  les  avez 
pourfuivis  l’épée  à la  main  au  tems  de  leur 
affliâion  , au  tems  que  leur  iniquité  étoit  à 
fon  comble  , & 4»s  je  tes  pmijjoii  avec  fevé- 
filé  par.  tes  armes  des  Chataiens. 

6.  C’eft  pourvoi  je  jure  par  moi-même  1 
dit  le  Seigneur  Dieu , que  je  vous  livrerai.au 
gtaive  qui.  répandra  votre  Ijuig  ; 6c  que  le  fuig  ' 
de  vos  frétés , que  vous  avez  répandu  > vous 
pourfuivra  pour  répandre  le  vStre.  En  eSet, 
parce  que  vous  avez  haï  tes  Juifs  qui  étoieta 
votre  fang , vous  ferez  aulli  perlécutée  pu 
tes  Juifs  qui  font  votre  fang. 

7.  Et  le  rendrai  la  momaj^e  de  Seït  toute 
délerte  6c  abandonnée  : 6c  )’en  écarterai  tous 
ceux  qui  y paflToient  > 6c  y repalToient. 

• 8.  Je  rempliiai  les  montagnes  des  corps 
de  les  en^s  qui  auront  été  tués  ; 6c  ils  tom- 
beront percés  de  coups  d’épées  le  long  de 
vos  collines  y de  vos  vallées  6t  de  vos'toi- 


f.  In  folitudinet  (ëmpi- 
rernai  tradam  te , & ciriia' 
tes  tu2  npnhabitabuBtur:  8c 
Icietis  quia  ego  Dominos 
Deus. 


rens. 

p.  Je  vous  réduirai^  en  des  folitudes  éter- 
nelles. Vos  villes  ne  feront  plus  habitées;  6c 
vous  faurez  que  c’eft  moi  qui  fuis  le  Seigneur 
Dieu  y ^ui  punis  vos  crimes. 


§.  II.  Les  îduméem  , qui  efpéroiem  Ce  rendre  mabres  des  Royaumes  ilfeil 
& de  Juda  , feront  eux-.mémes  ajfujetàs  à leurs  ennemis  , qui  les  ruioeroBt 
& les  détruiront  entièrement. 


I 


10.  Eb  qubJ  dixerit  • lo.  Pafcc  quc  VOUS  avcz  dit,  en  parlant 
me*  f & hëTfd'ut*  royaumes  ^ Ifrael  & de  Juda  : Deux  na- 
poflidcbo  cas  ; cùm  Donli-  tions  6c  deux  pays  feront  à moi , 6c  je  les  pol* 
nui  effet  ibi  ; fcdctai  comme  mon  héritage  ; quoique  Ic 


Gooj^Ii 
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Seigneur  fût  préfent  dans  Ilraël , comme  fin 
proieÜeur  éternel  ; 

I i.  pour  cette  raifon  je  Jute  par  nioi'inê- 
mey  dit  le  Seigneur  Dieu,  que  je  vous  trai- 
terai félon  cette  colere  & cette  envie  pleine 
de  haine  que  vous  avez  témoignée  contre  les 
Ifraélites  ; 6c  que  ce  que  je  ferai  parmi  eux 
me  fera  connoître  pour  ce  que  je  fuis , lorfque 
j’aurai- exercé  mes  )ugemens  contre  vous. 

12,  Vous  faurez  alors  que  fc’eft  moi  qui 
fuis  le  Seigneur , ôc  que  j’ai  entendu  toutes 
les  paroles  d’infultes  que  vous  avez  pronon- 
cées contre  les  montagnes  d’Ifraël , en  difant  : 
Ce  font  des  montagnes  déferteyqui  nous  ont 
été  abandonnées  pour  les  dévorer. 

IJ.  Quand  vous  avez,  parlé  de  Ittfirte , votre 
bouche  s’ett  élevée  contre  moi  , qui  fuis  le  • 
Dieu  dn  le  proteûeur  ef  Ifiaél.  Voùs  avez  pro- 
noncé contre  moi  des  paroles  infolentesi 
& je  les  ai  entendues. 

14..  Voici  donc  ce  que  dit  le  Seigneur 
Dieu  : Lorfque  toute  la  terre  difràèl  fera 
dans  la  joie,  je  vous  réduirai  en  undéfèrt.  • 
'IJ.  Comme  vous*  avez  vû  avec  joie  là 
ruine  des  ferres  de  la  maifon  d’Ifraël , je  vous 
traiterai  de  même.  Vous  ferez  ruinée , mon- 
tagne de  Séir , fie  toute  l’Idumée  fera  détruite 
avec  tous  fis  habitons  : fie  alors  Us  fauront  que 
c’eft  moi  qui  fuis  le  Seigneur  > & qu’on  ne 
m'offenfi  point  impunément. 


II.  propterei  viro.rga 
dicii  Domiaui  Deufi  ^tiÎ4 
faeiam  juxta  iram  cuam , & 
fecundùm  relnm  luum  , 
quem  fecifli  odio  habent 
eos:  & notât  efBciar  pet 
eoi  càm  te  judicavero. 


tt.  Et  (ciet  quia  ego  Do- 
mipui  audivi  univrrlâ  op- 
probria  tua , quat  lociituf  et 
de  montibus  irrael,  dicens  : 
Delêni , nobis  ad  devoran-* 
dum  dati  funt. 


I}.  El  Infurrexiftis  fupet 
me  ore  veftro  , & derogaC- 
tit  adverrum  me  vetba  ytC, 
tra  : ego  audiTÎ. 


14.  Hzc  dicic  Dominut 
Deut  : Lattante  udlverlà 
terra, in  roUiudinem  te  te- 
digam. 

I (.  Stculi  gavilbi  es  (ïi- 
per  berediiaiem  dorous  IC- 
rael,  eb  qu&d  fuerit  dillipa- 
ta , üc  faeiam  tibi  : diflipa- 
tns  erit  mons  Seir , & Idu- 
mza  omnis  : 5t  icient  quia 
ego  Dominus. 


&fù 
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••CHAPITRE  XXXVI. 


§.  I.  Prophc'tlf  contre  les  nations  qui  ont  infulit  (tux  malheurs  des  enfans  d'Ilraèl. 
Elles  feront  couvejus  de  confufion  : Ù"  la  terre  d’Ifrael.  Jeta  repeuplée  id* 
rétablie  dans  fon  premiîr  éclat. 


1.  Tu  jutem  fill  hominii , 
frcfhtc»  l'uper  montei  If- 
rael , & dices  : Montes  U* 
rael  au<iit&  verbum  Domini» 

1*  Hxc  dicit  Dofiômif 
Deti«:  F.à  qnod  dîxerit  iai- 
nucus  de  vobis  « Euge  ; aU 
niudines  rempHcrnx  in  he- 
ifditaxcm.  titftx  Tuotnobis: 


> proptcrcaT.uicinart,& 
die  : 'fixe  dicit  Domiiuit 
Deus  : Pro  eo  quod  defolati 
efiis,  & conculcaii  per  cir* 
cuûum , & faâi  fn  heredita- 
cem  rcliquis  Gentibus  , 8c 
afeendiBis  fu{)cr  labium  lin* 
gux , 8<  opprobrium  populi  r 

4.  pToptereà  montes  If» 
rnel  audite  verbüm  Domi* 
ni  Dei  : Hxc  dicit  Dominus 
Deus  montibust  &coUibu$y 
lorreniibus»  TallibDfque  8c 
defertis , parietinis , & ur* 
bibus  dereliâis  , quz  de> 
popuiatx  funt , 8c  fubfîinna- 
(X  il  reliquit  Genubut  per 
circuitum* 


f.  Propterei  h*c  dicit 
Dominus  Deus  : Quoniam 
in  igné  zeli  mei  locutus 
(am  de  reliquis  Gentibus , 
8c  de  Idumxa  univerfa,qux 
dederunt  terram  meam  (îbi 
in  liefediuum  cum  gaùdio. 


-M  Ais , vous , fils  de  l’homme  , prophé- 
tifez  aux  montagnes  d’Ifraël,  & dites-leur  : 
Monugnes  d’irrael  ,*ëcoutez  la- parole  du 
Seigneur. 

2.  V oici  ce  que  dit  le  Seigneur  Dieu  ; Parce 
que  V Iduméensuôtre  ennemi  a dit  de  vous,  avec 
des  cris  de  joie  : Çes  hauteurs  éternelles  des  - 
monts  d’J/rael  nous  ont  été  données  pour  notre 
héritage , à nous  qui  fomines  tes  neveux  de  Ja- 
cob ; ër  nous- allons  nous  en  emparer  , mainte- 
nant quelles  font  défertes  abandonnées  par  fes 

enfans  -,  »,  • 

J.  prophétifez,  & dites  ; Voici  ce  que  dit 
le  Seigneur  Dieu  : f'ous  , montagstes  dljraël , 
parce  que  vous  avez  été  défolées , que  vous 
avez  été  foulées  aux  pieds  de  tous  les  p;i(^ 
fans,  que  vous  avez  éûi  l'hétitage  des  autres- 
nations  , que  vous  êtes  devenues  la  fable  ôc 
l’objet  des  tailleries  de  tous  les  peuples  ; 

4»  parce  , dis-je  , que  Vgus  avez  été  trai- 
tées de  la  forte,  monugnes  d’Ifraël,  écoutez 
la  parole  du  Seigneur  Dieu.  Voici  ce  quodit 
le  Seigneur  Dieu,  aux  montagnes , aux  colli- 
nes , aux'torrens  , aux  vallées,  aux  déferts, 
aux  maifons  ruinées  & aux  villes  défertes  de 
mon  peuple,  qui  ont  été  dépeuplées  6c  déchi- 
rées de  toutes  parts  par  les  railleries  -des  au- 
tres peuples  : 

y.  Voici  donc  ce  que  dit  le  Seigneur  Dieu  : 
Comme  j’ai  parlé  dans  l’ardeur  de  ma  colere 
contre  les  autres  peuples  , & contre  ceux  qui 
habitent  l’Idumée , qui  fe  font  emparés  de  la 
terre  qui  étoit  à moi  dans  toute  la  joie  de 
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leur  ame , & de  tout  leur  cœur , pour  en  faire 
leur  héritage , fle  qui  en  ont  chaffé  les  habi- 
tans  ) pour  la  ravager , & pour  la  détruire  , 

6.  prophétifez  auHl  à la  terre  d’Ifraél , ôc 
dites  aux  montagnes , aux  collines , aux  co- 
teaux , de  aux  \^lées  : Voici  ce  que  dit  le 
Seigneur  Dieu  : J’ai  pa{lé  maintenant  dans 
mon  zele  ôc  dans  ma  fureur  contre  Us  nations 
qui  vous  ont  infultées , parce  que  vous  avez 
été  chargées  d’opprobres  parmi  les  nations. 

7.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  Dieu  : J’ai 
juré  que  les  nations  qui  font  autour  de  vous 
porteront  aufli  elles-mêmes  leur  confufion  â 
leur  tour. 


Sc  loto  corde , St  ex  animoi 
& ejececunt  eam  ut  'vaAj- 
tent.  _ 

e.  Idcircb  vaticinare  (ûper 
humum  Ifmel,S:  dices  nion- 
tibus  & collibui  , jugis  Se 
villibut  ; Hzc  dicit  Domi* 
nus  Deus  : £ccc  ege  in  aelo 
sneo,  & in  furore  meolo- 
cuius  tum , eo  quùd  confu> 
/îonem  gciuium  fulUnueri* 
lis. 

'7.  Idcircô  hatc  dicit  Do- 
minas Deus  : Ego  levavi 
manum  mcam , u(  Grnter 
quz  in  circuitu  vcÂro  Tune , 
ipfz  confuüonein  fuam  port 
tent> 


§.  II.  Prophétie  de  rétablijfeinent  de  F Egllfe , fous  la  figure  du  retour  de  la 
capti  vité  de  Babylone , Ù"  du  réiablijprttent  de  la  terre  d’Iftael, 


8.  Et  vous,  montagnes  d’Ilraël  , poulTez  t.  rmuuem  montes  It^ 
vos  branches , ôc  portez  votre  fruit  pour  mon 

peuple  d llraël  : car  le  tems  ou  il  doit  venir  afferatis  populo  meoifrael, 
vous  habiter  de  nouveau  eft  proche.  veniat: 

9.  Et  voilà  que  je  viens  rrioi-meme  à vous  ; 9-  quia  ecce  ego  ad  vos , 

ôc  je  me  retournerai  yers  vous.  Vous  ferez  & lcipVett."fe-' 

làbourées  vous  reeevrez  la  femence  } & rfenrem. 

vous  ne  ferez  plus^ans  la  désolation  où  vous  êtes  .» 

maintenant. 


I O.  Je  multiplierai  les  hommes  dans  vous  ; 
j’y  ferai  croître  toute  la  maifo’n  d’Ifraël  : fes 
villes  ‘feront  habitées , ôc  les  lieux  ruinés*  fe- 
ront rétablis.  * . • ' 

1 1.  Je  vous  remplirai  d’hommes  ôc  de  bê- 
tes. Ils  nniltiplieront,  ôc  ils  s’accroîtront  chez 
volt--.  Je  vous  ferai  habiter  comme  aupara- 
vant : je  vous  donnerai  de  plus  grands  oiens 
que  vous  n’en  aviez  eus  au  commencement; 
& vous  (aurez  que  c’eft  moi  qui  fuis  le  Sei- 
gneur. 

.12.  Je  ferai  venir  fur  vous  des  hommes 
iFenire  mon  peuple  d’Ifrael.  Ils  vous  polTe- 
deront  comme  leur  héritage.  Vous  ferez, 
dis-je  f leur  héritage  ; & à l’avenir,  vous  ne 


10.  & ffittltiplicabo  in  vo-- 
bii  homines  , oitmemque* 
domum  Ifrael  : & habiia- 
buntur  civitatcs  , & ruino- 
£1  inAauiabuntur. 

11.  Et  replebo  voS  lio- 
minibot  St  jumeniis  : 
muliiplicabuntiv  , & cref' 
cent  : âe  habiiare  vos  fa-, 
ciam  lîcut  i principio , bo.* 
nirque  donabo  majoribus  , 
4uàm  habitîAis  ab  tnitio  :Se 
ùtietii  qiHa  ego  Dom^s. 

M.  Et  adducam  laper  yoe 
homines , populum  menm< 
Ifrael,  & herediiaie poISde- 
bunt  te  : & eris  eis  in  here- 
ditatem , & non  addes  ut- 

f f f iij 
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tri  ut  abfque  eii  fit. 

13,  Hzc  dicit  Dominai 
Deui  : Pro  eo  quôd  dicunt 
de  robii  : DcTonirix  ho- 
minùm  es  j fie  roSbcani 
geniem  taun: 

14,  propterei  hominet 
don  comedes  impliài , te 
gentem  tuam  non  necabis 
ulird  t ut  Dominus  Deui  : 

14.  nec  auditain  fàciam 
în  te  ampUùs  confîifionenx 
Gentium  , 8c  opprpbrium 
populorum  nequiquam  pot* 
tabii  I fie  gentem  tuam  non 
amittei  ampUùi  1 ait  Oomi- 
OUI  ,Oeut. 


VOUS  trouverez  plus  Cms  être  habitée  pat  eux. 

IJ.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  JDicu  : 
Parce  qu’on  a dit  de  vous  que  vous  étiez  une 
terre  qui  dévoroit  les  hommes  > qui  étouSbic 
fon  propre  peuple , 

14.  vous  ne  dévorerez  plus  les  hommes 
à l’avenir  , & vous»ne  ferez  plus  mourir  vo^ 
tre  peuple,  dit  le  Seigneur  Dieu. 

I y.  Je  ne  ferai  plus  entendre  parmi  vous 
les  reproches  ôc  la  confufion  dont  les  na- 
tions vous  couvroient.  Vous  ne ‘porterez 
plus  l’opprobre  des  nations  ; ôc  vous  ne  per- 
drez plus  votre  peuple , dit  le  Seigneur  Dieu. 


5.  III.  Dieu  a difperfé  les  enfant  eTIfrael  en  divers  pays,  à caufe  dé  leurs 
péchés.  Il  les  raffemblera , non  à eaufe  de  leurs  merises , mais  pour  la  gloire 
de  fon  nom. 


f6.  Et  faOum  eft  yerbum 
l)omint  ad  me  , dicens  ; ‘ 

17.  Fili  hominii  . da- 
mai Ifrael  habitaTecunt  in 
humo  Tua  , fit  pollueront 
eam  in  yiis  (iiis , fit  in  ftu- 
diii  tbis  : juxu  ■ immundi- 
ûam  menllroatae  faâa  efl  via 
cocum  coram  me. 

il.  Et  etfiidi  indignalio- 
>em  meam  fuper  eoi  pro 
rânguine  quem  ruderunt  tii' 
per  terram  , fit  in  idolii  fuis 
pollueront  eam. 

t».  Et  dirperli  eoi  in  Gen- 
tes  I fit  venâlati  liint  in  ter* 
rai  ; juxta  Wu  eoram  , 8c 
adinrentionai  eotum  judi- 
eavi  eoi. 


iS.  Le  Seigneur  me  parla  encore  ^ fie  me 
dit:  • . . 

17.  Fils  de  l’homme, .les  enfans  d’Ilraël 
ont  habité  dans  leur  terre  ; ils  l’ont  fouillée 

Ear  le  dérèglement  de  leurs  afieâions  fie  de 
surs  œuvres^  leur  vote  eft  devenue  à mes 
yeux  comme  l’impureté  d’une  Amme  qui 
ibuftre  rincommodité  ordin*Sire  à fon  feze. 

18.  C’eft  pourquoi  )’ai  répandu  mon  indi- 
gnation fur  eux-,  à caufe  du  rang  qu’ils  avoient 
répandu  fur  la  terre , ôc  de  leurs  idoles  pac 
lelquels  ils  l’avofent  déshonorée. 

. ip.  Je  les  ai  écartés  en  divers  pays , fie  je 
les  ai  difperfés  parmi  les  peuples:  Je  les  ai 
jugés,  fie  je  leur  ai  rendu  lelon  leurs  voies  ôc 
félon  leurs  oeuvres. 


.ao.  Ec  ingreffi  Tant  ad  ao.  Afost , att  Item  de  profiter  de  ces  chdti- 

Gentgadquasintrt^rmt,  ^ens , ilsont  vécu  parmi  Ics  peuples  où  ils 
*t  I^laerunt  noraen  fine-  ‘ #‘5  w,  ^ 

tummeum,  cùmdicetnrde  ctoicnt  allés , Comme  cts  peuples  memes.  Ils  Je 

c»  Ppraïui,  Domne,  ifte  font  abandonnés  comme  eux  aucuhe  des  idoles  \ 
e^fit  e tem  ejui  egrefli  ^ jjj  y déshonoré  mon  faint  nom  , lorC- 
qu’e^rèx  cela , on  dilbit  d’eux  : C’eft  le  peu- 
ple du  Seigneurj  ce  ifbnt  là  ceux  qui  font  foc- 
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tls  de  (à  terre  , t^ui  eommenent  impunément 
toutes  fortes  de  crimes, 

2 1 . ylhrs  je  les  aurois  ahandonnis  comme  ils 
le  méritêient  : mais  j’ai  voulu  épargner  la  fain- 
teté  de  mon  nom  , que  la  mailon  d’Ifraël 
âvoit  déshonoré  parmi  les  nations  où  ils  étoient 
allés  : car  ces  nations  n’auroient  pas  manqué  de 
dire  que  cétoit  par  foibtejfe  que  je  Us  laijfoisfous 
la  puijfance  de  leurs  ennemis,  ^infi  maigri  leur 
i^igniti , j’ai  réfolu  de  les  délivrer  & de  les 
combler  de  mes  bienfaits.  ' 

22.  C’eft  pourquoi  vous  direz  à la  maifon 

d’Ifraël;  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur ^ieu  ; 
Ce  n’eft  pas  pour  vous , maifon  d’Ifraël , que 
je  ferai  ce  que  je  dois  faire  en  votre  faveur  ; 
mais  c’eft  pour  la  gloire  de  mon  faint  nom 
que  vous  avez  déshonoré,  parmi  le§.jiaBo;ps 
où  vous  étiez,  allés.  " 


II.  Et  pcp«rci  nomini 
âiiâô  meo , ^ikkI  (loUaerat 
donui  Ifrael  in  Geiuibiu  , 
■4  911M  iagrelS  rum. 


ti.  IdcticS  dkef  domuî 
Ifiacl;  Hcc  dicit  Dominai 
De»  : Nonpropier  loi  ego 
iàciamt  donuis  llnëli  ied 
proptet  oomen.  (ânôain 
meum  , ^uod  polluiftis  in 
Gentibus , id  ^ou  intnftû. 


2 J.  Et  je  fanélifierai  mon  grand  nom  > qui 
a été  fouillé  parmi  les  nations , que  vous  avez 
déshonoré  au  milieu  d'elles , a^  que  les  na< 
lions  fâchent  t^ue  c’eft  moi  qui  fuis. le  Sei- 
gneur, dit  le  Seigneur  des  armées,  Iqrfque 
)’aurai'été  fandifié  à leurs  yeux  parles  merveil- 
les que  je  ferai  au  milieu  de  vous  pour  vom 
fauver,  • 

24.  Car  jè  vous  retirerai  d’entre  les  peu- 
ples : je  vous  raftemblerai  de  tous  les  pays 
où  vous  avez  été  difperfés  : & je  vous  ramène- 
rai dans’votte  terre. 


1}.  Et  tân^ficabo  tio^ 
men  tneum  magnuiq,  quod 
pollutum  eft  inter  Gentei , 
9uod  poUuilHt  in  medio  ea- 
rum:  uciciant  Gemet  quia 
ego  Dominui  , ait  Domi- 
nas exercituum,  cùm  lâoc- 
tificitas  ftiero  in  robis  co- 
ram  eit. 


s4..ToUam  qaippe  rot 
de  Gentibus,  & congregabo 
Tos  de  aniverlîs  terris  , & 
adducajn  vos  in  lertam  veA 
ttam. 


5.  ly.  Dieu  répatidra  fur  fon  peuple  une  eau  pure.  U lui  ôtera  fan  cœur  de 
pierre,  & lui  donnera  un  coeur  de  chair.  Il  lui  communiquera  Ion  erprit , & 
le  combUrd  de  biens.  ^ 1 J Jr  > 


a y.  Je  répandrai  fur  vous  de;  l’eau  pure  : & 
vous  lèrez  purifiés  de  toutes  vos  îbuillures  y 
& je  vous  purifierai  des  ordures  vous  avez 
contradées  par  le  culte  de  toutes  vos  idoles. 

i6.  Je  vous  donnerai  un  cœur  nouveau  , 
& je  mettrai  un  efprit  nouveau  au  milieu  de 
yous  : J’ôterai  de  votre  chair  le  cœur  de  pie^ 


eSundam  Capot 
vos  aquam  mundam  , gc 
mandabimioi  ab  ojnoibni 
inquioamentis  veiirii  , St 
ab  luûaerSi  idolis  T.aftiû 
fflundabo  vos. 

16.  Et  dabo  Tobis  cor  no* 
Tam,  fl  (piritum  novompo- 
nam  in  medio  veilti  : ft  aa- 
fetaacoi  lapidcum  dc»i|ite 
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Teftra , Sc  dabo  y»bii  cor 
carneum. 

iT.  Et  Tpirituin  mfum  po- 
nam  in  medio  veAri  : & fa- 
ciam  UC  in  prxcepcii  mei< 
ambuletis  : & judicia  mca 
cuAodiatis  & o^remini. 

ag.  Et  liabitabitii  in  terra 
quam  dedi  pacribus  veAris  : 
& eritis  mihi  in  populum  , 
& ego  ero  vobis  in  Deum, 

19.  Et  falrabo  vot  ex  uni- 
▼eclît  inquinainemis  veAris: 
& vocabo  frumentura , Sc 
nultipUcabq  illud  , fit  non 
, impooam  vobii  famem. 

30.  Et  multipjicabo  (rue* 
tumligni,  & ^eniminaagri,' 
ut  non  portetu  ultra  oppro- 
brium  fainit  in  Gentibus. 


-TT  « . J.v 

! recofdabîmini  via- 

lutn  vcArarum  pelinnarum , 

- Audiorumque  non  BonOrum: 
& difplicebunc  vobu  iniqui- 

. utes  vcArc , & fceleia  veC- 

- Ira.  I 

. 3 a.  Non  propter  vos  ego 
faciam,  ait  Domious  Deu*, 
notum  fit  vobii  ; confundi- 
Biinia,  Sr  erubefeite  lùper 
.tiit  veAiis , domus  Ifrael. 


c H I E L.'  xxxri. 

re  qui  yeft,&L  je  vous  donnerai  un  cœur  de 
chair , un  cosur  fenfible  à mon  amour. 

27.  Je  mettrai  mon  efprit  au  milieu  de 
vous  ; je  fejai  que  vous  marcherez  dans  la 
voie  de  mes  préceptes,  que  vous  garderez  mçs 
ordonnances , 6c  que  vous  les  pratiquerez. 

28.  Vous  habiterez  dans  la  terre  que  fai 
donnée  à *vos  peres  ; vous  ferez  mon  peu« 
pie  , ôc  moi  je  ferai  votre  Dieu. 

29.  Je  vous  délivrerai  de  toutes  vos  fo^ 
lures.  J'appellerai  le  froment , 6c  je  le  multi- 
plierai dans  votre  terre  ; ôc  je  ne  vous  ftappe- 
tai  pMs  de  la  plaie  de  la  farnine. 

30.  Je' multiplierai  chez  vous  le  fruit  des 
ïirbres  , ôc  les  femences  des  champs^,  afin 

3u’à  l’avenir  vous  ne  portiez  plus  l'opprobre 
e h ftérilité  & de  la  famirve  devant  les  na- 
tion$.  . ■ 

■31.  Vous  vous  relTouviendrez  alots.aiw 
douleur  àz  vos  voies  toutes  corrompues,  & 
de  vos  affeCHons  déréglées.  Vos  iniquités  6c 
vos  crimes  vous  déplairont  ^ 

32.  Ce  n’eft  point  pour  vous  que  je  ferai 
ceci , dit  le  Seigneur  Dieu  : je  veux  bien  que 
vous  le  fâchiez.  I^e  vous  en  glorifier  donc  point  3 
mais  foyez  confus  , ÔC  rougiffez  de  honte 
pour  les  excès  de  votre  vie  , maifon  d’Ifraél. 


Ç.  V.  Les  biens  dont  DJeu  comblera  fon  peuple  ferviront.à  le  faire  retonnourt 
pour  le  Seigneur  parmi  les  nations. 


• • t ' 

. 33.  Hjcc  dicic  Domtnus 
Sens  : In  die  qua  mundave- 
ro  vos  ex  omnibus  iniquita- 
tibus  veAris,  & iiibabitari 
fecero  urbes , & înAaurave- 
Sto  ruinotâ, 

* 34.  & terra  deferta  fuerit 
exculta,  quz  quondam  erat 
'defojttca  inoculis  omnis  via. 
loris , 

5J.  dicent  : Terra  ilia  in- 
culta,  fafla  eA  ut  hortus  vo- 
lupiatis  : St'civitatcs  defert*, 
^dtAitutx  atque  TuSblIz', 


3 J.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  Dieu  : 
Lorfque  je  vo^  aurai  purifié  de  toutes  vos 
iniquités , que ^utai  repeuplé  vos  Villes, fiC 
rétabli  les  lieux  ruinés , 

- 34.  lorfque  cette  terre  qui  paroiflbit  déferte 
ôc  toute  défolée  aux  yeux,  des  paflans,  aun 
commencé  à être  cultivée  de  nouveau , . 

3 y.  on  dira  : Cette  terre  qui  étoit  Inculte , 
eft  devenue  comme  un  jardin  de  délices  ; flC 
les  Villes  qui  étoient  défertes , abandonnées 
. & 
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8c  ruinées , font  maintenant  rebâties  & forti- 
fiées. 

. 3 S.  Et  tout  ce  qui  reftera  des  peuples  qui 
vous  environnent  reconnoîtra  que  c eft  moi 
qui  fuis  le  Seigneur , qui  ai  rétabli  les  lieux 
jruii^s  de  cette  terre , & qui  en  ai  cultivé  de 
nouveau  les  champs  incultes  ; que  c’eft  moi , 
dis-je , qui  fuis  le  Seigneur  qui  ai  parlé  > fie 
qui  ai  fait  ce  que  j’avais  dit 

37.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  Dieu  : 
Les  enfans  d’Ifraëlme  trouveront  encore  fa- 
vorable fen  ceci , & je  leur  ferai  encore  cette 
grâce.  Je  les  multiplierai  comme  un  troupeau 
d’hommes  confacrêi  au  Seigneilf  , 

38.  comme  un  troupeau  faint,  comme  la 

troupeau  de  viclimes  ejue  T on  amene  en  foule  a 
Jerufalem  dans  fes  ffites  folemncjles.  Ç’gft 
ainfique  les  villes  qui  étoient  déi'eè-| 

tes  feront  remplies  de  troupeaux  innombrables 
d’hommes  ; fie  ils  fauront  que  c’ell  moi  qui 
fuis  le.  Seigneur. 


xxxyi; 

muni»  Tederunt.' 


î«7 


%6;  Et  Iciem  Genres  qu*- 
cuiaque  dereliâz  fuerint  in 
circuituveftro.quJaeeo  Do- 
minus  zdiâcavi  dillipau  , 
plantavique  inculia  , ego 
Dominus  locucua  Cm , & 
fecetiia. 


37.  Hic  dicit  Dominui 
Deus  ; Adhuc  in  hoc  inve- 
nient  me  domus  irrarl , ut 
faciam  eis  f Multtplicabo  eos 
Cïut  grêgem  hominum  , 


3 t.  ut  gregem  lândum, 
m gregem  Jerulàlem  in  fo- 
lemoiiatibus  ejus  :Sic  erunt 
civiures  dpfer»,  pleni  grc. 
riliii  Cciesit 

quia  ego  DoSUit. 


CHAPITRE  XXXVIL 


Ç.  I.  Dieu  conduit  Ezechiel  en  efprît  au  milieu  d'une  campagne , ou  il  lui  fait 
voir  une  multitude  d'os  fecs  qui  revivent  : Ù‘  il  lui  montre  par-là  que  les 
Ifraclites  difperfes  parmi  les-  nations , fans  ejpêrance  de  revoir  leur  patrie  ^ 
y reviendront  nianmoins  très-certainemeau 


. ij  N jour  la  main  du  Seigneur  fut  fur  moi  { 
& m’ayant  mené  dehors  par  l’efprit  du  Sei- 
gneur, elle  me  lailTa  au  milieu  d’une  cam- 
pagne qui  étoit  toute  pleine  d’os. 

2.  Elle  me  mena  tout  autour  de  ces  os.  II 

y en  avoit  une  très-grande  quantité  , qui 
croient  fur  la  face  de  la  terre,  fie,  extrême-; 
ment  fecs.  , 

3.  Alors  le  Seigneur  me  dit:  Fils  de  l’hom- 
jmc , croyez-vous  que  ces  os  puiffent  revivre  ? 
3§  lui  répondis  : Seigneur  a vous  le  fkvez  ; 

TomcU^^SAruIh 


to  Ftte  eft  Hiper  me  fM« 
mtt  domini  9 & eduxû  ma 
in  fpiriru  Domini , Sc  ^imi« 
fît  me  in  medio  campi , 
erat  plenus  olÜbus  s • 

%,  & circumduxit  me  pet 
ea  in  gyro  : eranc  autem  muU 
U valde  fiiper  facicm  cam<^ 
pi , ücca^ue  veliemeuter. 

• 

^.r.tdixîcad  meiFüi  hoa 
ininis , putarne  vivent  off» 
ifta  f Et  dixi  : Domine  Deuf)i 
Mpefti. 
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4,  Et  dixit  id  me  : Vatici- 
Jiare  de  ofiibuj  iftis , & di- 
cc!  eis  : OiTa  arida  , audite 
Tcrbum  Damini. 

f.  Hzc  dicit  Dofflinui 
Peut  ofisbus  his  : Ecce  e^ 
intromittamin  Tos  fpiritura 
A vivctia. 

6.  Et  dabo  Tuper  701  ner- 
▼os , & fuccrefcere  faciam 
fuper  yo»  carees , ft  fuper- 
cxtendam  in  tobis  cutem  : 
& dabo  vobh  fpiritum , & 
viveiis , St  fcietu  quia  ego 
Pominui. 

7.  Etprophetavi  ficutpri- 
ceperat  mihi  : faôut  eft  au- 
tetn  (ônitut  , prophetante 
me , ■&  ecce  coroniotio  : & 
accefferunt  oflâ  ad  ofla , u- 
nuraquodque  ad  jnnâuram 
fiiam. 

8.  Et  vidi , & ecce  fuper 
ea  nervi  Sc  carnes  afcende- 
nint  : & cxtenta  eft  in  eit 
cutis  defuper  , Si  fpiritum 
non  habebant. 

9.  Et  dixit  ad  me  : Vati- 
tinare  ad  fpiritum , vatici- 
nare  fili  hominis , & dicec 
ad  fpiritum:  Hxc  dicit  Do- 
minus  Deus:  A quatuoryen- 
ris  vcni  fpiritus , St  infufHa 
fuper  imerftâot  iftoi , St  re- 
yivifcant. 

10.  Et  prophetavi  ftcut 
przccperat  mihi  : St  ingref- 
lùs  eft  in  ea  fpiritus  ■ St  vi- 
xcrunt  : ftetetuntque  fuper 
pedes  fuos  exerciius  gran- 
dis nimis  yaldcs 


■ II.  Et  dixit  ad  me  : Eili 
hominis  , oiTa  hstc  univerfâ 
dumus  Ifrael  vft  tipfi  dicunt; 
Aruetuni  offa  noftra , St  pe- 
riirfpes  noftra,  Si  abfcifti 
^nuis. 


v_  • > 


a 
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vous  [avez  ce  tjue  vous  en  voulez  fairel 

4.  Et  il  me  dit  : Prophétifez  fur  ces  os , èc 
dités-leut  : Vous,  os  fecs,  écoutez  la  parole: 
du  Seigneur. 

Voici  ce  que  le  Seigneur  Dieu  dit  à ces 
os;  Je  vais  envoyer  un  efprit  en  vous,  &vou» 
vivrez. 

5.  Je  ferai  naître  des  nerfs  fur  vous  ; fy  for-' 
merai  des  chairs  & des  mufcles  ; j’étendrai 
de  la  peau  par-deflus  ; & je  vous  donnerai  un 
efprit , & vous  vivrez  : 6c  vous  faurez  que 
c’eft  moi  qui  fuis  le  Seigneur  : 

7.  Je  proph^tifai  donc  comme  le  Seigneur 
me  l’avoit  commandé  ; ôc  lorfque  je  prophd- 
tifois  , ori  entendit  un  bruit,  ôc  audi-tôt  il  fc 
fit  un  grand  remuemeht  parmi  ces  os.  Ils  s’ap- 
prochèrent l’im  de  l’autre  i 6c  chacun  fe  pla^a 
dans  fa  jointure. 

8.  Je  vis  tout  d’un  coup  que  des  nerfs  fe 
formèrent  fur  ces  os , des  chairs  les  environ- 
nèrent , 6c  de  la  peau  s’étendit  par  - defi'us  ; 
mais  l’efprit  qui  Us  devait  animer  n’y  étoiç 
point  encore. 

p.  Alors  le  Seigneur  me  dît  : Prophétifez 
à l’efprit  : prophétifez  , fils  de  l’homme , 6c 
dites  à l’efprit  ; Voici  ce  que  dit  le  Seigneur 
Dieu  : Efprit , veoez  dés  quatre  vents , 6c 
foufflez  fur  ces  morts  afin  qu’ils  revivent. 

10.  Je  prophétifai  donc  , comme  le  Sei~ 
gneur  me  l’avoit  commandé  : 6c  en  méme- 
tems  l’efprit  entra  dans  ces  os.  Ils  devinrenr 
vivans  ôc  animés  ; ils  fe  tintent  tout  droits  fur 
leurs  pieds  : 6c  il  s’en  forma  une  grande  ar-r 
mée. 

11.  Alors  le  Seigneur  me  dit  : Fils  de- 
l’homme,  tous  ces  os  dejjcchés  font  r image  de^ 
[état  où  fe  trouvent  les  enfans  d’Ifraël.  Nos- 
os , difcnt-ils,  font  devenus  tous  fecs  ; notre- 
efpérancc  eft  perdue , ôc  nous  fommes  retran* 
jehés  d*  éloignés  de  notre  terre  pour  toûjours. 
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II.  Proptem 
te  dices  ad  eot  : 
Dominus  Deus 
aperiam  tumulos 
educam  vos  de 
veftris , popului 
inducam  rot  in 
lael. 
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Taticinare, 
H*c  dicit 
: Ecce  ego 
veftros , 5c 
fepulchrii 
meus  : & 
leiram  If- 


E Z E C H I E L;  Chap:  XXXFIli 
■ 12.  Prophétifez  donc , 6c  dites-leur:  Voici 
ce  que  dit  le  Seigneur  Dieu  : O mon  peu- 
ple , je  vais  ouvrir  vos  prifons , que  vous  re- 
gardez comme  vos  tombeaux.  Je  vous  ferai 
fortir  de  ces  lieux  que-  vous  re^rdez  comme  vos 
fépulclires  ôc  je  vous  ferai  entrer  de  nouveau 
dans  la  terre  d’Ifraël. 

IJ.  Et  vous  faurez,  ô mon  peuple,  que 
c’efl  moi  qui  fuis  le  Seigneur , lorfque  j’au- 
rai ouvert  vos  fépulchres , ôc  que  je  vous  aurai 
fait  fortir  de  vos  tombeaux  , 

1 4.  que  j’aurai  répandu  mon  efprit  en  vous  , 

<]ue  vous  ferez  rentrés  dans  la  vie  , ôc  que  je 
vous  aurai  fait  vivre  en  paix  ôc  en  repos  lùr 
votre  terré  : vous  faurez  alors  que  c’eft  moi 
qui  fuis  le  Seigneur , qui  ai  parlé  , ôc  qui  ai 
feit  ce  que  j’avois  dit,  oit  le  Sdgneui  Dieu^ 

§.11.  Ezechirf , par  Tordre  de  Dieu  , prend  deux  morceaux  de  bou-,  qu’S 
approche , Ù"  qui  fe  réunijjent , pour  figurer  qu’Ifrael  Ù"  Judçi  , difperfi  s 
parmi  les  nations , fe  réuntront  dans  leur  patrie,  ne  feront  plus  qu'un  [eut 
peuple , &'  n’auront  qu’un  feul  Roi. 


tj.  Et  (cieris  quia  ego 
Dominus , cùm  aperucro  lè- 
pulchra  vcftra , 5c  eduxero 
vos  de  lumulis  veftris , po- 
pule  meus  ; 

14.  te  dedero  fpiritum 
meum  in  vobis,  5c  vixers* 
tis , 5c  requiefeere  vos  fa- 
ciam  fupet  humum  veftrams 
5c  feietis  quia  ego  Dominus 
locutus  fum  , 5c  feci  , ai< 
Dominus  Deus. 


. I J.  Le  Seigneur  me  dit  encore  ces  paroles  : 

1 5.  Fils  de  l’homme , prenez  un  morceau 
de  bois,  ôc  écrivez  demis:  Pour  Juda,  ôc 
pour  les  enfans  d’Ifraël  qui  lui  font  unis.  Pre- 
nez encore  un  autre  morceau  de  bois , ôc  écri- 
vez deffus  : Ce  bois  eft  pour  Jofeph  , pour 
Ephraïm  , pour  toute  la  maifon  d’Ifraël , ôc 
pour  ceux  qui  lui  font  unis- 
. 17.  Puis  approchez  ces  deux  morceaux  de 

bois  l’un  de  l’autre  pour  les  unir  : ôc  ils  de- 
viendront en  votre  main  comme  un  feul  mor- 
ceau de  bois.  , 

18.  Et  lorfque  les  enfîins  de  "votre  peuple 
vous  diront:  Ne  nous  découvrirez- vous  point 
ce  que  fignifïe  ce  que  vous  faites  ? 

tp.  vous  leur  direz:  Voici  ce  que  dit  le 
Seigneur  Dieu  : Je  vais  prendre  le  bois  de 
Jofeph  , qui  cû  dans  la  main  d’Ephraïm-,  & 


TJ.  Et  faâuf  eft  Cerm4, 
Pomini  ad  me.  dicent  ; 

i<.  Et  tu  , fili  hominis  y 
fume  tibi  lignum  unum,  Sc 
feribe  fupet  iliud  : Judr , 5c 
filiorumlfraelfociorumejus: 
& toile  lignum  alierum  , Sc 
feribe  fupet  illud  , Jofeph 
ligno  Ephtai.m  , Sc  cunâr 
domui  llîael , fociorumquo 
ejuj.  , 

17.  Etadjungjeilla.nnnirt 
td  alterum  tibi  in  lignum 
nnum  : 5c  enint  in  unionem 
in  manu  tua. 


t».  Cùm  autem  dixerinc 
ad  te  filii  populi  tui  loquen- 
tes  ; Nonne  ûidicas  nobù 
quid  in  bif  tibi  velit  I 

1 9-  Loquêtis  ad  eot  : Hic 
dicit  Dominus  Deus  : Ecce 
ego  affumam  lignum  Jofeph, 
quod  eft  in  manu  Hplttaim  , 
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& tribus  Ifniel , quz  iûnt  ci 
«djunftx  : Sc  dabo  cas  pari- 
ter  cum  ligne  Juda  , & fa- 
ciam  cas  in  lignum  unuiA , 
& erunt  unum  in  manu  ejut. 

10..  Etunt  auitm  ligna  , 

fuper  quz  feripreris  in  auna 
(ua  , in  oculit  eorum. 

II.  Et  diccs  ad  «Os  : Hzc 
dicit  Dominus  Deus  : Ecce 
ego  afiumam  filioa  llraci  de 
medio  nationum  ad  quas 
abierunt  : & congregabo  eos 
(indique  & adducam  eos  ad 
humum  luam. 

11.  Et  faciam  eos  In  gen- 
tem  unam  in  terra  in  mon- 
tibus  Ilrael,  Sc  rex  unus  erit 
omnibus  imperans  : jc'non 
érunt  ultra  duz  genres  i nec 
dividcntuc  ampUùs  in  duo 
régna. 

2 J.  Neque  polluentur  ul- 
tra in  idolis  fui; , & abomi- 
oationibus  fuis  > & cunâis 
iniquitatibus  (iiis  ; & falvos 
eos  ijiciam  de  univerlis  fedi 
bus  in  qiiibus  peccaverunt , 
4t  emundabo  eos  : Sc  etunt 
snihl  populusi  8c|ega  ero  ci; 
Deus. 


H I E L.'  Cet ’XXXnï. 

les  tribus  d’Ifraël  qui  lui  font  unies  , &c  jé  îè 
joindrai  avec  le  bois  de  Juda,  pdur  n’en  faire 
plus  qu’un  de  ces  deux  5 & ils  feront  dans 
ma  main  comme  un  feul  bois. 

ao.  Vous  tiéïidrez  ài^ia  main  devant  leurs 
yeux  ces  morceaux  de  bois  fur  lefi^uels  vous 
aurez  derit , 6c  vous  leur  direz  : 

ai.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  Dieur 
Je  vais  prendre  les  enf^s  d’Ilracl  du  milieu 
des  nations  ou  ils  étoient  allés  ; je  les  ralfenb* 
blerai  de  toutes  parts  ; je  les  ramènerai  ea 
leur  pays  : 

a 2.  ôc  je  n’en  ferai  plus  qu’un  feul  petP 
pie  dans  leurs  terres  ôc  fur  les  montagnes. 
d’Ifraël.  Il  n’y  aura  plus  qu’un  feul  Roi  oui 
les  commandera  tous  : ôc  à l’avenir  ils  ne  fe- 
ront plus  difperfés  en  deux  peuples,  ni  en 
deux  Royaumes. 

a J.  Ils  ne  (è  fouilleront  plus  à l’aven’ir  paf 
leurs  abominations , ôc  par  toutes  leurs  iniqui- 
tés. Je  les  retirerai  fains  dr  faufs  de  tous  /es 
lieux  où  ils  avoient  péché  , ôc  je  les  purifie- 
rai: ôc  ils  feront  mon  peuple  , ôc  je  feoi  leur 
Dieu. 


§.  m.'Jffus-Chrtff  le  vrai  David  Tf^ntra  fur  les  vrair  JJraélitei.  Dieu  ferl 
avec  eux  une  alliance  éternelle.  U les  établira  fur  un  ferme  fondenuni,  iX  d 
les  fanâifiera  four  toujours. 


14.  Et  fërvut  ment  Davlil 
«xtiiper  eos,  df  p.i(lor  onn» 
«lit  omnium,  eornm : in  ju- 
diciis  meis  ambtlabuDi , & 
œan.iau  mea  euflodient , St 
Cacient  ea. 

H.  Et  habiiabunt  fuper 
ferram  ijuam  dedi  fervo  meo 
Jacob,  inqua  b.tbi(avorunt 
patres  vcftti  ; St  habitabunt 
fuper  eam  ipfi  , & filii  eo- 
nim.  Si  filii  filiorum  eorum 
ufquc  in  fempiiernum  : St 
D.ivid  fereus  meus  princeps 
goium  in 


' 24.  Mon  fervitenr  David  régnera  fur  euri 
Ils  n’auront  pjus  tous  qu’un  Ifeul  pafieur;  ils 
marcheront  dans  ta  voie  de  mes  ordonnan- 
ces ; ils  garderont  mes  commandemens , & 
ils  les  pratiqueront. 

2 J.  Ils  habiteront  fur  la  terre  que  j’ai don^ 
née  à mon  fervitcur ‘Jacob , que  leurs  peres 
ont  habitée.  Ils  l’habiteront  eux-mêmes , eux 
& leurs  enfens , ôc  les  enfaru  de  leurs  errfâns , 
jufqu’à  jamais  : ôc  mon  ferviteur  David  fêta 
leur  prince  dans  la  fuccedHoa  de  tous  Ici 
âges. 
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' â<».  Je  ferai  avec  eux  une  alliance  de  paix  ; 
kion  alliance  avec  eux  fera  éternelle.  Je  les 
établirai  fur  on  ferme  fondement.  Je  multi- 
plierai , fie  j’établirai  pour  jamais  mon  fanc- 
tuaire  au  milieu  d’eux. 

27.  Mon  tabernacle  fera  dans  eux;  Je  ferai 
leur  Dieu  y fie  ils  feront  mon  peuple. 

2S.  Et  les  nations  fauront  ^e  c’ell  moi  qui 
fuis  le  Seigneur  fie  le  fan£Uncateui  d’ilracl , 
lorfque  monfanâuaire  feconfervera  pour  ja' 
mais  au  milieu  d’eux,  & que  je  Its  fa^ifierai 
four  jamais.- 


16.  Et  percutiam  illis  fei 
dus  pacis . pa^um  fempitec- 
num  crii  eis  : S;  fundabo  ro» 
& multiplicabo  , & dabo 
fanAificaiionem  meam  in 
medio  eorum  in  perpecuum, 

17,  Et  erit  tabemaculuirt 
incum  in  eis  , & ero  cil 
Deus  : h ipE  erunt  mihi  po- 
pulus. 

iS.  Et  (cient  Gentes  quia 
*eo  Dominas  lânâilïcator 
lirael . cùm  fueiit  Tandiâ- 
caiio  mea  in  medio  eorut»- 
in  petpeiuum. 


CHAPITRE  XXXVIII. 


5,  T.  Vrophitir  coratfGogTlT  Magofp.  H»  -virndraat  ravager  la  terre  d’IJraèl  i • 
lorfque  les  Ifraeliies , revenus  de  La  captivité  de  Baùylone  , ne  penferom  plus- 
qu' a vivre  en  repos.  ■ 


’i-Li  E Seigneur  me  parla  encore,  fie  mo' 
dit:  • r. 

. „ a.  Fils  de  l’homme , tournez  le  vKàge  vers 
Gog,,  vers  là  terre  de  Magog,  vers  ce  prin- 
ce fie  ce  chefde  Mofoch  fie  de  Thubal,  fie 
prophétifez  fur  lui. 

5.  Et  vous  lui  direz:  Voici  ce  que  dit  le 
Seigneur  Dieu  ; Je  viens  à vous  , Gog  , prin- 
ce fie  chef  de  Mofoeb  fie  de  1 hubal.  * 


I.  Êt  fiiftus  eft  fêrfflo  Do*" 
mini  ad  me  , dicens: 

. >1.  Füi  hotninis , poiie  fa-' 
Ciem  main  contra  Gcg , ter- 
sam  Magog , principcm  ca- 
piiis  Mofdcli  & Thubal:  ie 
vaficinare  de  eo . 

3,  & dices  ad  eum  : IlaÆ  ' 
dicit  Dominus  Deus:  Ecce 
ego  ad  te  Gpg  princlpcin 
caphis  Mol'och  & Ehubal , y 


4.  Je  vous  ferai  tourner  de  toutes  parts  ,jê- 
Ion  ma  volonté , fie  je  vous  mettrai  un  frein 
aux  mâchoires  rfour  vous  conduire  où  je  vou- 
drai.-Je  vous  ferai  fortir  </e  votre  pays , vous 
fie  toute  votre  armée , les  chevaux  fir  les  cava- 
liers tous  couverts  de  cuirafTes , qui  viendront 
en  grandes  troupes  armées  de  laoces,  de  bou- 
cliers fit  d’épées.  ‘ 

f . Les  Perles les  Ethiopiens  , fie  ceux  de 
Libye  ) feront  avec  eux,  tous  couverts  dc 
Jsoudiets  le  cafque  eu  tàte,  ‘ , i j 


4 ic  circumàgam  te  , S 
ponam  frenvm  in  inaxiUii. 
suis  : St  educam  te.  & om- 
oem  excrcitum  tuum , equos 
& équités  vcllitos  loricit 
nniverfos  , muUitudinena 
magnam  , haftam  & dy- 
peum  atripientium  & gla-' 


f.  Perf*.  ÆtWopes,  St 
Libyes  cum  eisk  omnes 
taii  & galeaii. 
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t.  Gomer , & unîverfii 
agmina  ejus  , domus  Tho- 
gorma  , laiera  Aquilonis , & 
totum  robur  c jus  > pojiulique 
multi  tecum. 

7.  Prxpara , Sc  infinie  te, 
& omnem  multituJinem 
mam  , qux  coaccrrata  eft 
ad  te  : & efio  cis  in  przcep- 
tum. 

8.  Poft  dies  multoc  vi(>ta> 
betis  : in  novifiimo  arno- 
lum  venies  ad  terram  , <;ux 
reverlâ  eft  à gladio,  & con- 
gregata  eft  de  populis  mul- 
lis  ad  montes  Ilrael,  «juifue- 
runt  deferti  jugiter  : hxc  de 
populis  eduâa  eft  , & habi- 
xabunt  in  ea  conüdeotei  uni- 
leifi. 


ÿ.  Afcendens  autem  qaa- 
f tempeftas  venies  & qualî 
iiubcs , ut  opeiias  terram  tu 
& omnia  agmina  tua  > & po> 
puli  multi  tecum. 


HI  E li  [Chat:  XXXyiîî: 

6.  Gomer  & toutes  fes  troupes , la  maifotl 
de  Thogorma  qtti  habite  vers  l’aquilon  , ôe 
toutes  fcS  forces , & plufieurs  autres  ^uples 
feront  avec  vous. 

7.  Préparez-vous;  difpofez-vous  « murrAn-’ 
avec  toute  cette  Jtroupe  nombreufe  qui  s’eft 
raffemblée  auprès  de  vous  , fit  foyez  le  chef 
dont  ils  prennent  l’ordre; 

8.  Mais  vous  ferez  vous^mfme  vifité , après 
les  avoir  recommandées  durant  un  longtcms, 
& après  les  avoir  long-tems  abupes  de  cette puif- 
fante  armée  : car  dans  les  dernieres  années  de 
votre  régné,  vous  viendrez  en  une  terre  habi- 
tée: par  une  nation  qui  a été  fauvée  de  l’épée  • 
qui  a été  tirée  d’entre  plufieurs  peuples , fic 
ralTemblée  aux  montagnes  d’Ifraël  , qui , 
pendant  foixante-dix  ans , avoîent  été  toutes 
déferles  û“  abandonnées  en- une  terre , dont 
les  habitans  avoient  été  retirés  d’entre  les 
peuples,  parmi  lefquels  ils  avoient  été  difper/ès, 
& où  tout  le  monde  enfuite  a été  rétabli  dans 
une  pleine  alTurance^  y étant  Jous  ma  protec- 
tion. 

9.  Vous  y viendrez  alors , ôc  vous  paroj- 
trez  comme  une  tempête  & cothme  un  tour- 
billon qui  s’élève  pour  couvrir  la  terre , vous 
& vos  troupes  , ûc  plufieurs  peuples  avec 
vous. 


1 

§.  II.  De^ein  injujle  & cruel  deGog.  Il  attaque  Us  Juifs,  lorppdils  font  fan» 
défenfe.  Il  les  pille,  & Us  ravage , fans  qu'ils  lui  ayent  fait  aucun  tort. 


10.  Hsc  dicit  Dominiu 
Deus  : In  die  ilia  afeendenc 
fermoncs  fuper  cor  tuum  , 
& cogiiabis  cogitaiionem 
f efllmam  ; 

■ II.  & dtees  : Alcendim 
ad  terram  abfque  muro  : ve- 
niam  ad  quieftentes  , habi- 
lantefque  lècure  : hi  omnei 
habitant  line  muro,  veâei 
ii  portx  non  iiini  eis  ; 


10.  Or  voici  ce  que  dit  le  Seignew  Dieu  : 

En  ce  tems  là , vous  formerez  des  deffeins 
injujles  dans  votre  cœur , & vous  prendrez 
une  réfolution  très-criminelle , s 

1 1 . en  difant  : Je  viendrai  dans  un  pays  qui 
eft  fans  muraille  & fans  défenfe.  J’attaquerai 
des  gens  qui  font  en  paix  , qui  fe  croyent 
dans  une  pleine  allùrance , qui  habitent  tous 
en  des  Villes  lans  murailles,  où  U n’y  a,  nj 
batiieces,  hi  portes, 


1 
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Tâl  Vous  ne  pen(prez  qu’à  vous-enriehir' 
des  dépouilles  de  ces  gens  fans  dèfenfe , à vous 
fouler  du  butin  & du  pillage  que  vous  ferez  fur  > 
eux  y ôc  à porter  votre  main  cruelle  contre 
ceux , qui,  après  avoir  été  abandonnés  à /r«rr 
ennemis , avoient  été  rétablis  dans  leur  pays 
contre  un  peuple  qui  avoir  été  raffemblé 
milieu  des  nations  où  il  avoir  ère  difperfi , & 
qui  corpmençoit  à habiter  ôc  à pofféder  de 
nouveau  cette  terre  qui  efl  fituée  au  milieu  du 
monde , & qui  doit  être  la  fource  'de  fon  falta. 

I % . Mais  Saba , Dedan , les  gens  de  trafic 
de  Tharfis , ôc  tous  fes  princes  cruels  comme 
des  lions  , bien  loip  de  ménager  un  pays  qu'ils 
dévoient  refpecler  , vous  diront  : Ne  venez- 
vous  pas  pour  prendre  les  dépouilles  de  ce- 
peuples  Nous  voyons  que  vous  avez  affcmblé 
vos  troupes  û nombreufes  , pour  faire  un 
grand  butin , pour  prendre  l’argent  ôc  l’or  de 
cette  terre  y pour  en  emporter  les  meubles^  ôc 
tout  ce  qu’il  y a de  précieux,  ôc  pour  piller 
les  richefles  infinies  qui  s'y  trouvent.  Et  vous 
iaiffant  perfuaier  par  ces  di/courSy  vous  prendrez 
la  rèfolution  d'y  aller  tout  ravager, 

14.  C’eft  pourquoi  prophétifez  , fils  "de 
l’homme,  ôc  dites  à Gog:  Voici  ce  que  dit 
le  Seigneur  Dieu  : En  ce  jour-là , lorfque 
mon  peuple  d’Ifraël  demeurera  en  paix  & 
dans  une  pleine  alTûrance,  comme  vous  le 
lavez  fans  doute  ,, 

IJ.  vous  viendrez  alors  de  votre  pays , des 
climats  de  l'aquilon , vous  ôc  plulicurs  peu- 
ples avec  vous  , tous  montés  à cheval  en 
grandes  troupes , €r  avec  une  puilTame  ar- 
mée. 

1 6.  Et  vous  viendrez  fondre  fur  mon  peu- 
ple d’Ifraël , comme  un  tourbillon.  E'ous  mar- 
cherez avec  la  même  rapidité  pour  couvrir  tou- 
rc  la  terre  où  tl  habite  : vous  lèrez  dans  les  der- 
niers jours  de  votre  vie  au  milieu  de  la^Judèe  : 
& je  vous  fcrài  venir  fur  jii*  terre  , afin  c^ue 

f, . . 


II.  ul  dirîpiiis  Ipoli^,  Sc 
tiiTadas  przd.im , u(  inrer» 
mjnum  tuam  fuper  eos , qui 
dererti  fuerant  , 5c  poftea 
rcliitmi , & liipcr  populum  , 
qui  ell  congreganif  ex  Gen- 
tibus , qui  poilidere  cirpic , 
& eile  habicator  umbiiici: 
lenrz.  ' 


tt.  Saba  , 5c  Dedan  , S" 
negociatores  Thaefij,  & om-  ^ 
he<  leones  ejus  dicenc  tibi  : . 
Numquid  ad  fumenda  fpo- 
lia  tu  venis  ! ecce  ad  diri- 
piendam  prxdam  congregaf- 
ci  muUiiudinem  tuam  , uc 
toUa«  ai^eiuum  Sc  aucuni  ^ 
5c  auferai  fiipendOttèni',  at-] 
que  fubOintiam  , 5c  diripiaqi 
nunubiat  in&nitai. 


T'4:  Proptere»  vaiicinarC 
fiii  hominit  5c  dites  ad  Gog; 
Hzc  dicic  Domiiius  Deu,  : 
Numquid  nos  in  die  lUo, 
cùm  habitavecic  populos 
meut  lli-ael  confidencer  , 
Ities  i 

ff.  Et  venîet de  loco  tuo*’ 
à lateribui'A'qnilonit  ta  , 
populi  enuiti  tecumalcenfo- 
res  equorum  univerli  ■ cac- 
tus magnui , 5t  excedtus  ,ve- 
bemens.  f 

c 

16.  Et  alcendec  Tuper  po- 
pu'um  meum  lltaei  qualt; 
nuiies  ,*ut  operiat  lerram." 
In  novinimis  diebusecis, 
adducam  te  luper  terrain 
meam  , uc  feiam  Gemes 
me  , cdip  nnOidcatut  fuero 
in  CS  au  ooulis  eotuai,  M 

!ücâ' 
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'17.  H*e  Jicit  Doiqiom: 
Seus  ; Tu  ergo  ille  es , de 
quo  locutus  fum  in  diebus 
amiijuis , in  manu  ren'orum 
sneorum  propheurum  11^ 
rael , qui  prophetavenim  in 
diebus  illorum  temporura  , 
iifaidducerem  <e  fuper  cas. 


H I E X ; Cit  Ap  : xxxrm: 

les  nations  me  connoifTent , loifi]ae  faum 
fait  parpitre  en  vous  mapuiflânee^mafain- 
teté  à leurs  yeux,  en  me  fervant  àe  vous,  à 
Gog , pour  punir  les  péchés  de  mon  peuple,  &, 
vous  puntjfam  enfuite  vous-même  Jeton  la  gran- 
deur de  vos  crimes. 

1 7.  Car  voici  ce  ^ue  dit  le  Seigneur  Dieu  ; 
C eii  vous  qiTi  êtes  celui  dont  j’ai  «parlé  dans 
les  fieclesjpaflds  à par  mes  ferviteurs  les  Pro- 

{>hetes  d’Ifracl , qui  ont  propbdtifé  en  ce  tems< 
à,  que  je  devois  vous  &iie  venir  contre  eux. 


5.  Iir.  Dieu,  après  s’être  fervi  de  Gog  pour  punir  fan  peuple  , punira  Gog  lui-: 
même.  Le  Seigneur  Jignalera  fa  putÿhnce  par  les  maux  dont  il  l’accréleta, 
lui  & fon  armée. 


Etefit  in  die  ilia,  in 
die  advemûs  Gog  fuper  ter- 
ram  Jlrael  ait  Dominus 
liaus , alcendet  indignatio 
■aca  in  furore  meo. 

17.  Et  in  zelo  meo,  in 
igné  iri  mea:  locutus  fum. 
Quia  in  die  ilia  erit  com- 
motio  magna  fuper  teriam 
Ifrael  : 


18.  En  ce  jour-là , en  ce  jour  de  Vamvéd 
de  Gog  fur  la  terre  d’Ifraël , dit  le  Seigneur 
Dieu,  mon  indignation  contt9mon  peuple f 
palTera  jufqu’à  la  fureur. 

19.  Je  parlerai  dans  mon  zele  & dans  le 
feu  de  ma  çolere,  parce  qu’en  ce  tems-là  , 
il  y aura  un  grand  trouble  & un  grand  renyei- 
fement  dans  la  maifon  d’IliraeL 


■ îo.  & cemmovebuntur  à 
fâcie  mea  pifees  maris , & 
volucres  cœli,  & beftiz  a- 
gri.  & omne  reptile  quod 
movetur  fuper  humum  , 
citnâique  homines  qui  funt 
fuper  faciem  terr*;  & iub- 
Ycnentur  montes , Sc  ca- 
deni  fcpss,  & omnis  muius 
^orruet  in  terram. 


tr.  Eteonrocabo  adrer- 
fus  eum  in  cunOis  msntibus 
meis  gladium , ait  Dominus 
Deusi  gladius  unîulcu  jufqae 
pn  fratrera  fuum  dirigetur. 


tt.  Et  judieabo  eum  pef- 
|f , (i  Si  isâbse  YC; 


20.  Les  poiffons  de  la  mer , les  oifeaat 
du  Ciel,  les  bêtes  de  la  campagne,  tous  les 
reptiles  qui  fe  meuvent  fur  la  terre , & tous 
les  hommes  qui  font  fur  la  face  de  la  terre , 
trembleront  devant  ma  face.  Les  montagnes 
feront  renverfées  ; lés  haies  fpront arrachées, 
& toutes  les  murailles  tomberont  parterre; 
£t  après  que  j aurai  ainji  châtie  mon  peuple 
par  les  mains  de  Gog , 

.2 1 . j’appellerai  contre  Gog  l’épée  qui  le 
percera  fur  toutes  mes  montagnes , dit  le  Sei- 
gneur Dieu  ; je  mettrai  la  divifio/t  entre  les 
peuples  qui  compoferont  fon  armée  , ôc  ils  tour- 
neroiit  tous  l’un  contre  l’autrç  la  pointe  dq 
leurs  ^ées. 

22.  J’exercerai  mes  jugemens  fut  eux  paf 
la  pefle^paile  pai  les  pluies 

yiolentesj 
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•^ojicntes  J & par  les  grofles  pierres , & je  ré- 
pandrai du  Ciel  des  pluies  de  feu  & de  foufre 
fur  Gog  , fur  fon  armée , & fut  tous  les  peu- 
ples qui  feront  avec  lui. 


htmemi , k lapidibus  im- 
menfi»  : ignem  & (ulphut 
pluam  fuper  eum  , k Ilipet 
exercitum  cjus  , & funec 
populos  multos  , qui  lunt 
cum  co. 


2î,  Ainfi  je  ferai  voir  ma  grandeur  ; je 
pgnaletai  ma  toute  puiffance  & ma  fainteté  ; 
je  me  ferai  connoître  aux  yeux  de  plufieurs 

fieimles  : & ils  fauront  que  c’eft  moi  qui  fuis 
c oeigneur.  • 


ij  Ft  magnificabor,  fit. 
Tan^tificabor  : & notas  ero 
in  oculis  fnuUarum  gen- 
ctum , & feiem  ^uûegQ  Do* 
minus* 


CHAPITRE  XXXIX.’ 


5.  L Dieu  fera  venir  Gog  Magog^  des  climats  de  l’aquilon  ; les  ame» 
nera  fur  tes  montagnes  dTlfrael , ou  il  les  fera  périr  avec  toutes  leurs  troupes^ 
ils  yjeront  dévorés  par  les  oifeaux  du  ciel,  & par  les  têtes  de  la  terre. 


U.V  Ous  donc  J fils  de  Tfioramc  » ne  vous 
‘Jaffez  point  d’annoncer  ces  chofes.  Prophétifez 
contre  Gog , & dites-lui  : Voici  ce  que  dit 
le  Seigneur  Dieu  : Je  viens  à vous , Gog  j 
prince  fie  chef  de  Mofoch  fie  de  Thubal. 

2.  Je  vous  ferai  tourner  de  toutes  parts  » 
tomme  je  le  voudrai  ; je  vous  tirerai  de  votre 

Î ay s -,  (x.  je  vous  ferai  venir  des  climats  de 
aquilon , fie  je  vous  amènerai  fur  les  mon- 
tagnes d’Ifracl. 

3.  Je  briferai  votre  arc  dans  votre  mci:i 
gauche  # fie  je  ferai  tomber  vos  fléchés  de 
votre  main  droite- 

4.  Vous  tomberez  vous-mime  fur  les  mon- 
tagnes d’Ifiacl , vous  fit  toutes  vos  troupes , fie 
tout  votre  peuple  qui  eft  avec  vous.  Cejl-là 
que  je  vous  ai  livré  aux  bfites  farouches  , aux 
oifeaux^  fie  à tout  ce  qui  vole  dans  l’air , fie 
aux  bêtes  de  la  terre , afin  qu’ils  vous  dévo- 
rent. 

y . Vous  tomberez  doru  certainement  au  mi- 
lieu des  champs  , parce  que  c’eft  moi  qui 
ai  parlé,  dit  le  Seigneur  Dieu,  & que  ce  que 
çe  que  J ai  dit  ne  manque  jamais  d arriver. 

UC^Pm*lL  ' 


1.  Tu  ïutem  HH  hofflinSt 
Tatictnire  adverrum  Gog, 
& dicei  : Hxc  dicic  Domi- 
nas Deai:  Ecce  ego  fupec 
le  Goe  principem  cajiti, 
Mofoco  & Thubal: 

a.  & circumagam  te , & 
educam  te , & afeendera 
te  faciam  de  lateribus  Aqui- 
lonis  : & adducazn  te  Xupex 
montes  Uhel. 


3.  Bt  percuùam  arcunt 
tuum  in  manu  lîniftra  tua  , 

& Tagittas  rbas  de  manudex- 
teta  tua  dejiciam. 

4.  Super  montes  Ifrael 
cadrs  tu  , & omnia  agmina 
tua,  k popjli  lui,  qui  T nt 
tecum  : feris , av  bjs , o.n- 
nique  volatil! , & bediis  ter-, 
rat , dedi  te  ad  devoianduui,  - 


S.  Super  facteai  agri  ea- 
des  : quia  ego  locutus  lum , 
ait  Dominui  Dent. 


Hhh 
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(.  Et  inuni(t.-im  ignem  in 
M,igog  , & in  his  qui  Jiabi- 
tant  in  inruUs  confidenier  : 
fc  fcienf  ego  Domlnus. 


y.  Et  nomen  fanflum 
hieum  notum  faciam  in  me- 
dio  populi  mei  Ifrael  « Sc 
nongolluam  nomen  fanâum 
meum  amplKis  : & l'cient 
Cernes  quia  ego  Dominai 
Cinâus  Ilrael. 

8.  Eccevenit,  & Faftum 
•II,  aie  Dominas  Deus  : hzc 
cl)  diei  , de  qua  locutui 
ium. 


<î.  J’envoyerai  aufli  le  feu  fut  ^^agogJ  S 
fut  ceux  de  Jes  alliés  qui  habitent  en  alTùrance 
dans  les  Ifles  : & ils  fautopt  que  c’efi  moi 
qui  fuis  le  Seigneur. 

7.  Je  ferai  connoître  mon  faint  nom  au  mi- 
lieu de  mon  peuple  d’Ifraël , par  les  châtiment 
^ue  j’exercerai  fur  vous  S Magog.  Je  ne  laifle- 
rai  plus  profaner  mon  faint  nom  : ôc  les  na- 
tions fauront  que  c’eft  moi  qui  fuis  le  Sei- 
gneur y le  Saint  dlfraël. 

8.  Voici  le  tems  oii^f  pourrai  dire  : Ce  que 
j’ai  prédit  eft  arrivé , dit  le  Seigneur  Dieu, 
Voici  le  jour  dont  j’avob  parlé. 


§.  II.  Let  Jfraélîtes  pourfuivront  leurs  ennemis.  Us  pilleront  ceux  qui  les  avaient 
pillés.  Ils  trouveront  dans  l(urs  armes  du  bois  pour  brûler  pendant  fept  ans. 
Us  feront  fept  mois  à enterrer  leurs  corps  morts. 


y.  Et  cgTcdicntut  habita- 
tores  de  cWitatibui  Ilrael, 
& fuccendent  , & comba- 
rent  arma , clypeum , & haf- 
tas , arcum , & Tagiitas , & 
baculos  manuum,  & contot, 
& fuccendent  ea  igni  fep- 
tem  annit. 


t O.  Et  non  portabunt  lig- 
na de  regionibus , neque 
fuccendent  igni  , & deptr- 
dabumut  eoi , qoibns  przdx 
fiierant  , Se  diripient  valla- 
torci  fuos  , ait  Dominai 
Deus. 


I r.  Et  erit  in  die  ilia , da> 
bo  Gog  locum  nominatum 
fepulchrum  in  Ilrael  : Yal- 
lein  Tiatonun  ad  Orientem 
macir , quz  obilupefeere  fa- 
ciet  prziereuntes  : & (èpe- 
lient  ibi  Gog  , & omnem 
■tultitudinem  ejus , & to> 
cabiiur  valU»  multitudinit 
.Cpg. 

£c  fepellent  eos  do; 


9.  Les  habitans  des  Villes  d’Kraël  en  for- 
tiront  pour  pourjuivre  leurs  ennemis.  Ils  brûle- 
ront & réduiront  en  cendres  les  armes , les 
boucliers,  les  lances  , les  arcs  & les  fléchés, 
les  bâtons , ou  les  javelots  qu’ils  ponoient  à 
la  main , ôc  les  piques  ; ôc  ils  les  confume- 
ront  par  le  feu  pendant  fept  ans. 

ïo.  Durant  tout  ce  tems  , ils  n’apporteront 
point  de  bois  des  champs , ôc  ils  n’en  coupe- 
ront point  dans  les  forêts , parce  qu’ils  feront 
du  feu  de  ces  armes  , qu’ils  feront  leur  proie 
de  ceux  dont  ils  avoient  été  la  proie , ôc  qu’ils 
pilleront  ceux  qui  les  avoient  pillés , ait  la 
Seigneur  Dieu. 

II.  En  ce  Jour-lâ , je  donnerai  à Gog  dans 
Ifrael  un  lieu  célébré  pour  lui  fervir  de  fépul- 
chre , qui  eft  la  vallée  des  paflans  à l’orient  de 
la  mer  de  Genezareth  , où  tous  ceux  qui  paf- 
feront  feront  frappés  d’étonnement  de  fa  dé- 
faite. Ils  enfeveliront  là  Gog  avec  toutes  fes 
troupes  : ôc  ce  lieu  s’appellera  la  vallée  des< 
troupes  de  Gog. 

.la.  La  maifon  d’Uraël  les  enfevelira  en  ce 
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mu»  Ifiael , ut  mniiiîcnt  tft- 
ram  lêptem  menlîbus. 

I).  Sepeliet  autem  rurn 
Omni»  populu»  terrx , & e- 
n(  ris  nomûiata  dies  , in  qua 
glorificatus  fiim  , ait  Doinà-, 
ou»  Drus. 

_ 14,  Et  vire»  jugiter  conf- 
titurnt  luArantes  terram  , 
gui  fepeliant  8c  reguitanc 
eoi  gui  remanlêrant  fuper 
fàciem  crrrz  , ut  rmundent 
ram  : poA  menlcs  autcca 
reptcffl  guzreic  incipieot. 


E 2 E C H I E L;  Cma 
Iteu-Hi  durant  lèpt  mois , pour  purger  la  terre 
de  la  puanteur  de  ces  cerps  morts. 

1 J.  Tout  le  peuple  du  pays  les  enfevelira: 

& ce  jour  où  j’aurai  fignalé  ma  gloire  par  la 
défaite  de  leurs  ennemis  leur  fera  un  jour  célé- 
bré , dit  le  Seigneur  Dieu. 

14.  Et  ils  établiront  des  hommes  qui  vifi- 
teront  le  pays  fans  ceflc  , pour  rechercher 
& pour  enfevelir  ceux  qui  feroient  encore 
demeurés  étendus  fur  la  face  de  la  terre , afin 
de  la  purifier  de  la  corruption  de  ces  corps  morts  : 

& ils  commenceront  à faire  cette  recherche 
après  leur  viéîoire  ,•  & ils  la  continueront  pen^ 
dant  fept  mois. 

I y.  Ils  parcourront  tout  le  pays  ; fie  lotf- 
qu’ils  auront  trouvé  l’os  d’un  homme  mort , 
ils  mettront  auprès  une  marque  « afin  que 
ceux  qui  font  chargés  d'enfeveür  les  morts  le' 
trouvent,  fie  l’enfeveliiTeat  dans  la  vallé»de$ 
troupes  de  G8g. 

1 6.  Or  la  ville  de  Jerufalem  recevra  le  nom 
d’Ammon , qui  fignifie  multitude , à caufe  du 
grand  nombre  d ennemis  que  fes  habit  ans  auront 
exterminés  : fie  ils  purifieront  le  pays  de  ces. 
corps  morts  qui  f infeSioient. 

§.  III.  Dieu  commande  à fin  Prophète  d’appeller  tout  les  oifiaux  du  ciel  & 
toutes  les  bêtes  de  la  terre , pour  manger  la  chair  ù"  boire  le  fangdes  Princes , 
des  braves,  ér  des  cavaliers  qu'il  leur  a immolés. 


ft.  Et  circuibunt  per*J 
grantes  terram  : cumguS 
viderint  os  hominis  , fla-a 
tuent  juxtà  illud  tiiulum 
'*  '‘‘rntiant  i|lii I pol- 
linâoret  in  valle  unilttnuli'» 
nis  Gog. 

tS.  Nomen  autem  civîJ 
tatii  Amooai  8c  nuivbbunt 
ternua,  -ri 


17.  Voici  donc  , ô fils  de  l’homme,  ce 
que  dit  le  Seigneur  Dieu  : Dites  à tous  les 
oifeaux  , à tout  ce  qui  vole  dans  l’air , fie  à 
toutes  les  bêtes  de  la  terre  : Venez  toutes  en- 
fcmble  ; hâtez-vous  ; accourez  de  toutes  parts 
à la  vidime  que  je  vous  immole , à cette 
grande  vidime  qui  a été  égorgée  furies  mon- 
tagnes d’Ifraël,  afin  que  vous  en  mangiez  la 
chair , 6c  que  vous  en  buviez  le  fang  , 

1 8.  que  vous  mangiez  la  chair  Jes  forts , Ôc 

Sue  vous  buviez  le  feng  des  Princes  de  la  terre , 
;s  béliers , des  agneaux  , des  boucs , des  tau-. 


SJ.  To  ergo  fili  hominî# 
ham  dicit  Dominut  Deut  : 
Die  Omni  Tolucri , 8t  uni- 
vetfîs  aribut,  cunâilgue  bef> 
tiis  agri  : Convenite  , pro- 
peraie  . concurrite  undigua 
ad  Tiâimam  meam  , guatn 
ego  immolo  vobis . vicli- 
mam  grandem  fiiper  monte» 
Ilrael  , ut  comedatis  car- 
nem , 8c  bibatii  fanguinem.' 

iS.  Carne»  fortium  co^ 
medetis , 8t  iânguinem  prin- 
cipum  terrx  bibetis  arierumi 
8c  agnorum , Sc  hiicorum  : 

Ühh  ij 
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nuroramque  & altilium , le  teaux  ) des  oifeaux  domeftiques  j éc  di;  tof^ 
pinguium  omnium.  gg  qu’il  y a de  pIus  délicat> 

în  bte  *5-  mangerez  de  la  chaîr , jufqu’i 

de  II 
vous 


liinguinem  in  ebricniem  , VOUS  Cil  lOUlet  ^ OC  VOUS  boicez  le  lang 
Je  viaima,  quam  egoim-  viâimc  que  jc  VOUS  immolerai  j jufqua 

molabo  Tobii  : • * ' ‘ 


emvrer. 


10.  & raturabimini  fuper 
menfarn  meani  de  equo , le 
équité  forii , & de  univerüt 
viris  bellatoribui , ait  Do> 
juiiias  Deui. 


, 20.  Et  VOUS  vous  foulerez  fur  /r  champ  de 
bataille  J tjui  feracomme  ma  table  & mtnautely. 
de  la  chair  des  chevaux  , de  la  chair  des  ca- 
valiers les  plus  braves , & de  tous  les  hom: 
mes  de  guerre , dit  le  Seigneur  Dieu. 


§.  IV.  Dieu  fera  éclater  fa  gloire  parmi  1er  nations  par  la  défaite  des  ememit< 
de  fon  peuple.  Il  ramènera  çe  peuple  dans  fa  terre  ,,&  tl  répandra  furhi- 
fon  efprit. 


ai.  Et  ponam  gioriam  2 1 . rétablirai  ma  gloire  parmi  les  nations  », 
ru“n«Ven>«  i“didum  ainft  Its  ennemis  de  mon  peuple  ; car- 

roeum , quod  fecerim  -,  & toutes  les  naûons  Verront  le  jugement  que. 
nianumme.im,qiumpofue-  jaumi  excrcé  Contre  eux  ; ôc  ils  reconnoî- 

iim  fuper  eo5.  1 • -ir  -i.  • rr 

tront  ma  main  puuiante  » que  ^rat  appelan- 
de  fur  eux. 


. 11.  Et  feient doimii  TIrael, 
quij  ego  Dominus.  Deus 
eorum , à die  iUa,  & dein- 
ccp*. 

ij.  Et  (cientGentei  quo- 
riam  in  iniquiute  fua  capta 
£t  doTQUs  Ifrael , eo  quôd 
drreliquerintine,  ftabfcon- 
4erim  facicm  meam  ab  eis , 
& tradiderim  eos  in  manus 
boftium , & cecidetiiit  in 
yladio  uoireiC. 


22.  Et  les  enfans  d’Ifraël  (auront  depuiscc; 
jour-là  , 6c  dans  tous  les  tems  qui  fuivront  |, 
que  c’eft  moi  qui  fuis  le  Seign  eur  leur  Dieu. 

2 J.  Les  peuples  étrangers  (auront  alors  que* 
la  maifon  d’Ifraël  fera  devenue  captive,  mn' 
à cou fe  de  ma  foiblejjê , mais  à caufc  de  fon  ini- 
quité , parce  qu’ils  ra’avoient  abandonné,  & 
que  je  leur  avois  caché  mon  vifage , & les . 
avois  livré  entre  les  mains  de  leurs  ennemis,, 


14.  Tuxta  immunditiam 
eorum  St.  feelus  fcci  eis , & 
abfcondi  faciem  meam  ab 
tUis. 

it.  Prop'erei  hxc  dicit 
lîoininus  Deus  : Nunc  re- 
dutam  captivitatem  Jacob , 
& mifetebor  omnis  domui 
llrael  : Sc  alTuinam  zetum 
|to  noiunç  lànâo  inco, 


qui  les  om  tous  fait  palTer  au  fU  de  ïépés,par 
un  ordre  exprès  de  ma  ju/lice. 

24.  Car  je  les  al  traités  felom  leur  impureté,, 
ôc  félon  leur  crime  ; ôc  j’ai  détounté  d’eux: 
mon  vilàge  , parce  ejuils  avoient  péché. 

2 f.  C'eft  pourquoi  voici  ce  que  dit  le  Sei- 
gneur Dieu  : Comme  f ai  puni  les  enfans  d'If 
rail  lorjqùtls  ont  péché , maintenant  qùtls  fe 
font  convertis  , qu’ils  font  revenus  à moi , je 
ramènerai  auft  les  captifs  de  Jacob  ; j’aurai - 
gompaflion  de  toute  la  maifon  4’lfracli  6c  jç 


I 


I 
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deviendrai  jaloux  de  l’honneur  de  mon  lâint 
nom  que  les  nations  ont  blafphèmé  ^ en  maccu~ 
font  de  n’avoir  pâ  fauver  mon  peuple , qu'ils  na~ 
voient  vaincu  que  parce  que  je  le  leur  avois  livré. 

26,  Et  pour  les  enfans  dlfraél , ils  porteront 
eux-mémes  leur  confufion  ; & ils  fentiiont  le 
foids  de  tous  leuis  péchés  , par  lefquels  iis 
avoient  violé  ma  loi.  Ils  en  feront  pénitence  y 
lorfqu’ils  habiteront  en  leur  pays  dans  une 
pleine  airurance,  fans  crainte  de  perfonney- 
ay.  lorfque  je  les  aurai  ramenés  d’entre  les 
peuples,  que  je  les  aurai ralTemblés  deÿ pays 
de  leurs  ennemis , & que*  j’aurai  été  fanâihé 
au  milieu  d’eux  aux  yeux  de  plufieurs  nations 
d entre  lefqueltes  je  les  aurai  retirés. 

. a8.  Et  ils  fauront  que  c’eft  moi  qui  fuis  le 
Seign^  DieiUj^  en  vovam.  gQ’apcès  les 
avoir  rait  tranfporter  parmi  les  naaons  > 
les  punir  de  leurs  péchés  , je-  les  aurai  fiût  reve- 
nir tous  enfemble  dans  leur  pays  > fans  lailfer 
aucun  d’eux  dans  cette  terre  étrangère  pour 
accomplir  la  promejfe  que  je  leur  en  avais  faite.  • 

29.  Je  ne  leur,  cacherai  .^dus  alors  mon: 
rifage , parce  que  je  répandrai  mon  efprit  fur 
toute  la  maifon  d’ilraël,- dit  le. Seigneur 
Pieu.  ■ 


t(.  Et  portabum  coitHi* 
fionem  lûjm  , Sc  omneUk- 
przvaricacionem , qui  prz- 
varicati  funt  in  me  , cùnt 
habitaverint  in  terra  fui 
confidenter  neminem  for; 
midaotei  : 


17.  St  reduxero  eos  de  po-* 
pulit  Sc  con'gtegavero  da 
terril  inimicoruni  fuorum, 
& fanfliScatus  fuero  in  eis  , 
in  ocuU)  geniium  pluriiiu- 
[um. 

tS.  Et  feient  quia  ego 
Dominus  Deus  eorum,  eô- 
tranûulerim  eos  in 

rim^eo? fupS  t êmmlnàm  «• 
& non  dereliquerim  quena^* 
quant  ex  eif  ibi. 


le.  Et  non  abteondam  ultri 
facietn  meam  ab  eis,e6  quôd 
effiiderimipiritummeumlu-  " 
per  omneiB  domum  Kfael 
ait  Dominus  Deus. 


C H A P I T R E ^L..  * 

l 

iè  Prophète  voit  dans  une  vijîon  rebâtir  une  Ville  ù"  un  Temple , Ù"  en  mefurer 
toutes  les  parties.  C était  la  figure  de  la  réparation  de  la  Ville  Ù"  du  Temple  ’ 
de  Jerujaïem,  &'  encore  plus  de  Petablijjement  de  l’Eglife,  • 

L’an  ou  m o n d e_  3-tjo.’ A v’a  n t J.  C,  387;*  , 

r T • • * 

A vingt-cinquicmeannée  de  notre  cap-  i.  In  Tigefimo-quinto  an- * 
tlvité  , au  commencement  de  l’année , cejl-  T®  «ranfmigrauonit  nortr* , > 

es-dtre , le  dixième  jour  du  premier  mois,  qua-  menfis , quartodecimo  anno 
torze  ans  apres  la  ruine  de  la -Ville  de  Je-  poftqujm  percuÆi  eft  civi- 
^tüialem,  ce  jour -là  même  la  raaiq  du  Sei-  , 

H h h -iir  . 
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cft  fuper  me  manusDomini, 
& aJduxit  me  illuc. 

t.  In  vilîonibus  Dei  ad- 
^uxii  me  in  lernm  Ifrael  • 
& dimilit  me  fuper  montem 
excelfum  nimis  : fuper 

?uem  erat  quai!  ardificium 
ivitatit  vergentii  ad  Auf- 
(rum. 

J.  Et  introduxit  me  illuc  > 
& ecee  vir,  eu  jus  crat  Ipe- 
eies  <^a(î  fpecics  x.-is  , & 
funiculus  lin^us  in  manu 
ejus  f & calamuf  menfurx 
«n  manu  ejus  : Aabat  au- 
«em  in  porta. 


4.Et  locutus  eA  ad  me  idem 
stir  : Fili  hominis,  vide  ocu- 
lis  tuis,  & auribus  tuis  audi, 
&pone  cor  tuum  in  omnia, 
qux  ego  oAendam  tibi  ; quia 
ut  oAendantur  tibi , adduc- 
tus  es  hue  : annuntia  omnia 
jux  tu  vides , domui  lAael, 


Et  ecce  muras  forinfe- 
Cus  in  circuitu  domus  undi- 
que  , (t  in  manu  viri  cala- 
mus  menfurx  lêx  cubiiorum 
& paimo  : Sc  menlus  eA  lati- 
tudinem  xdificii  calamo  u- 
no , altitudinem  quoque  ca- 
)amo  uno. 

t.  Et  venit  ad  pertam  ; 
qux  rcfpiciebat  viam  Urien- 
lalem , & afeendit  per  gra- 
dua ejus  : & menfus  cA  li- 
men  portx  calamo  uno  lati- 
(udinem , id  cA  limen  anuna 
calamo  uno  in  latnudinc: 

7.  Si  thalamum  uno  cala- 
mo  in  iongum , Si  uno  cabv 
mo  in  latum  : Sc  inter  thala- 
jBos , quinque  çubitos  : 


8.  Si  limen  portx  juxta 
areAibuium  poux  imrinfc- 
^us  f calamo  uno. 


E C H I E L.  CitÂp.  XL 
gneur  fut  fur  moi , & il  me  mena  t»  efprh  ) 
Jerufalem. 

2.  Il  me  mena , dis-je , en  une  vifion  di- 
vine , au  pays  d’Ifraël , & il  me  mit  fur  une 
fort  haute  montagne , fur  laquelle  étoit  un 
temple , qui  par  fa  grandeur  ^ fa  fituation,pa- 
roijfoit  comme  le  bâtiment  d’une  Ville  tour- 
née vers  le  midi. 

5.  Il  me  fit  entrer  dans  ce  bâtiment  ,&  je 
rencontrai  d’abord  un  homme  , dont  le  re- 
gard btilloit  comme  de  l’airain  étincelm.  II 
tenok  d’une  main  un  cordeau  de  fin  lin  -,  3 
portoit  dans  l’auttc  une  canne  pour  mefurer; 
& il  fe  tenoit  devant  la  porte  > comme  pm. 
m’attendre. 

4.  Cet  homme  me  parla  donc,  & me  dit  i 
Fils  de  l'homme , voyez  bien  de  vo||^eux, 
écoutez  bien  de  vos  oreilles , Ce  gravez  dans 
votre  coeur  & dans  votre  efpcit  tout  ce  que 
je  vais  vous  montrer,  parce  qu’on  vous  a 
amené  ici  pour  vous  le  faire  voir.  Foyez-le 
donc , 6c  annoncez  enfuite  à la  maifon  dlfiacl 
tout  ce  que  vous  aurez  vû. 

y.  En  même-tems , je  vis  au  dehors  une 
muraille  de  clôture  qui  environnoit  la  maifon 
de  tous  côtés , 6c  cet  homme  tenant  à la  main 
une  canne  pour  mefurer , qui  avoir  fix  cou- 
dées 6c  une  palme  de  long  , mefura  la  lar- 

(;cuf  de  la  muraille  qui  étoit  d’une  toife , Cç 
a hauteur  qui  étoit  auifi  d’une  toife. 

6.  Il  vint  enfuite  à la  porte  qui  regardoît 
vers  l’Orient , 6c  il  monta  par  les  degrés.  Il 
mefura  le  feuil  de  la  porte  , qui  avoit  une 
toife  de  largeur  ; c’eû-à-dire , que  le  feuil 
étoit  large  d’une  toife. 

7.  Il  mefura  aufii  les  chambres,  qui  avoient 
une  toife  de  long , 6c  une  toife  de  large  : & 
il  y avoit  entre  les  chambres  une  muraille  épaifft 
de  cinq  coudées. 

8.  Le  feuil  de  la  porte  près  du  vcftibulc  ^ 
avoit  une  toife, 


I 
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. ÿ.  Il  mefura  le  velUbule  de  la  porte  qui 
ivoit  huit  couddes , & le  frontifpice  qui  en 
avoit  deux.  Le  veftibule  de  la  porte  dtoit  au- 
dedans  de  la  forte  même. 

I O.  La  porte  qui  regardoit  vers  l’Orient , 
avoit  trois  chambres  d’un  côté,  ôc  trois  cham- 
bres d’un  autre  : & les  trois  chambres  Ôc  les 
trois  frontifpices  des  deux  côtds  , dtoient 
d’une  même  meliire. 

1 1 . Il  rneCira  la  hauteur  du  fcuil  de  la  porte 
qui  étoit  de  dix  coudées , ôc  la  longueur  de 
la  pone  qui  droit  de  treize  coudées. 

. 1 2.  Il  y avoit  devant  les  chambres  un  re- 
bord d’une  coudée.  Une  coudée  finiflbit  ces 
sebords , qui  fe  répondoient  les  uns  aux  au- 
tres : ôc  les  chambres  d’un  côté  & d’autre 
dtoient  de  fix  coudées- 

ij.  IL  mefura'îïpptlé’mw  tiüfTeJpaçé 
étoit  depuis  le  toit  d’une  chardbre  jufqu  au 
toit  de  l’autre  ; & il  trouva  qu’il  étoit  de  la 
largeur  de  vingt-cinq  coudées  : & les  portes 
des  chambres  étoient  vis-à-vis  l’une  de  l’au- 
tre. 

14.  Il  fît  voir  que  la  mefure  des  frontifpi- 
ces étoit  de  foixante  coudées;  ôc  il  ajouta 
aux  mefures  des  frontifpices  le  veftibule  de  la 
porte  qui  régnoit  tout  autour  , qu’il  mefura 

I y.  Devant  la  face  de  la  porte  qui  s’éten- 
doit  jufqu’à  la  face  du  veftibule  de  la  porte 
intérieure , fl  y avoit  cinquante  coudées  ; 

1 5.  6c  les  fenêtres  de  biais  aux  chambres 

& aux  frontifpices  qui  étoient  au-dedans  de 
la  porte  tout  autour  d’un  côté  6c  d’autre.  Il  y 
avoit  aufli  au-dedans  des  veftibules  des  fenê- 
tres tout  autour  , 6c  devant  les  frontifpices 
des  palmes  peintes.  , , 

17. 11  me  mena  auftl  au  parvis  de  dehors, 
t>ù  je  vis  des  chambres  , 6c  le  parvis  étoit 
pavé  de  pierres  dç.  tous  côtés,  6c  U y avoit; 
teente  chambres  autour  du  pavé,. 


'4î^ 


9.  Et  menHu  eft  refiibu- 
lum  portz  oâo  cubicorum  i 
& rroniem  ejus  duobus  cu- 
bitis  ; reaibulum  autempor- 
tz  erat  iotrinfecut. 

10.  Porrà  (halami  port* 
ad  viam  Orietitalcm  , net 
hinc  te  trei  inde  : menfurl 
iina-triain  , tt  bicnfure  un> 
Crontium  ex  utra^ue  parte; 


it.  Et  mentû,  eft  laritu- 
dinemliminit  portz,  deceirf 
cubitorum:  & longitudinem 
portz , tredeciin  cubitorum: 
li.  Stmarginem  ante  tha- 
lamos  cobiti  unîus  : & cubi- 
tus unus  finis  utrimquertha- 
lami  autem , fèx  cubitorunr 
erant  hinc  8:  Inde. 


___  iponaiti 
à teâo  thaiarai  , ufqne  art 
teâum  ejus,  laritudinem  vi- 
ginti  quinque  cubitorumrolV 
[ium  contra  ofiium. 


14:  Et  fecit  frontes  per 
Texaginta  cubitot  : S,  ad  fron- 
lem  atrium  portz  undique 
per  circuitum. 


If.  Et  ante  fâciem  portz, 
quz  pertingebac  ufque  ad  fa- 
ciera  veftibuli  portz  interio- 
eit  f quinquaginta  cubitof.  - 
si.  Et  feneftr.is  obliqunr‘ 
in  thalamis , & in  Frontibus 
eorum , quz  étant  intra  por- 
tafh  undique  per  circuitumS 
fïinUiter  autem  erant  te  in 
veftibulisfeneftrzpergyrum 
intrinfecus,  & ante  fromesc 
piâura  palmarum. 

17.  Etcdùxitmeadatrîum 
exterius , Se  ecce  gazophy- 
lacia,  8c  parimentum  fttatum 
lapide  in  atrio  per  circuitum; 
trigiaia  gv-ophplacia  in  cit- 
cuitu  pavimemi,. 
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i8.  Et  pavimemuœ  in 
:ftome  pottaram , fecundùm 
longitudinem  poitarum  erat 
inferius. 

lÿ.  Et  tnenfii]  eft  latitudi- 

rcm  à fade  portx  inferioris 
tifquc  ad  framem  attii  inte- 
lioris  cxtrinfecus , cenium 
Cubhos  ad  Orientefii)  & ad 
Aijuilonem. 

10.  Portam  quoque  , quae 
telpiciebat  vi.tm  Aquilonis 
«irii  exterioris , mcniùs  eft 
umin  lofigitudinc,  quant  in 
latitudine  ; 

11.  Et  tiialamos  cjuj  rre! 
Iiinc  , & t.'cs  inde  : & fton- 
tem  ejus,  & vcflibulum  ejus 
lêcundùm  menluram  port* 
prions , quinquaginia  cubi- 
torum  longitudinem  ejus  , 
& latitudinem  vigimi  quin- 
^gue  cubitorum. 

*t.  FencArx  auiem  cjust 
& veAibulum  , & fculpnirx 
fecundùm  menfuram  port*y> 
qu*  relpicicbat  adOrientem; 
.&  feptero  graduum  erat  af- 
.cenlus  ejus , & veAibulum 
ante  eam, 

a}.  Et  porta  attii  intetio^ 
rts  contra  ponam  Aquilonii 
& Orientalem  ; Sc  menfus 
,eA  à poru  ufque  ad  portam 
,Centum  culiitos. 

X4.  Et  eduait  me  ad  viam 
'AuAralem , & ecce  porta  , 
qu*  terpiciebat  ad  AuArum: 
&.meo(bs  eA  frontem  ejus , 
& veAâbnluin  ejus  > jnxta 
^enliiras  Ciperiores. 

if.  Et  feneAraa  ejus 
VeAibula  in  circuitu  , lîcuc 
feneAras  esteras  : quinqua- 
gûita  cubicorum  longiiudi- 
ne,  & latitudine  vigina  quin- 
,qpe  cubitoruin. 

El  in  gtadibus  lêptem 
afeendebaturad  eam  ; & vff- 
sibulum  ante  fores  ejus  : & 
czlatz  palmz  étant  , una 
bine  St  altéra  inde  in  fironie 
,cjus. 

/y.  Et  porta  attii  intetiçst 


i C H î E L.  Ch  ^ ?:  iîb  . 

1 8.  Et  le  pavé  du  frontifpice  des  potièl 
étoit  plus  bas  a félon  la  longueur  des  porces« 

ip.  Et  il  mefura  la  largeur  depuis  la  hcé 
de  la  porte  d’en  bas  jufqu’au  frontifpice  d« 
parvis  intérieur  par  le  dehors  ; Sc  il  y avok 
cent  coudées  vers  l’Orient  Sc  vers  l’aquilon. 

20.  Il  mefura  aulTi  la  longueur  Sc  la  largeur 
de  la  porte  du  parvis  ejctéiieur  qui  regatdoii 
vers  laquilon , 

21.  Sc  fes  chambres,  dont  il  y avoittro’i» 
d’un  côté  Sc  trois  d’un  autre  , & fon  frontifpi- 
ce Sc  fbn  veflibule  ^ui/  trouva  être  félon  U 
mefure  de  la  première  porte  ; Sc  il  y avoir  ciiir 

3uante  coudées  de  long,  Sc  vingt-cinq  cou- 
ées  de  large  à ce  parvis  extérieur. 

22.  Ses  fenêtres,  fon  vellibüle  8c  fa  fculpr 
ture , étoient* de  la  même  mefure  que  celles 
de  1^  porte  qui  regardoit  vers  l’Orient;  on  y 
montoit  par  fept  degrés  , Sc  il  y avoit  au-de: 
vant  un  vedibule. 

2 J . Et  la  porte  du  parvis  intérieur  étoît  vîs3 
à-vis  de  l’autre  porte , du  côté  de  raquilon« 
Sc  du  côté  de  l’Orient.  Et  ayant  mefuré  l’el^ 
pace  d’une  porte  à l’autre  > il  y trouva  cent 
coudées. 

^ 24..  Il  ine  mena aulli  vers  le  midi,  êc  jé 
vis  une  porte  qui  regardoit  vers  le  midi.  Il  eu 
mefura  le  frontifpice  Sc  le  vefUbuIe,  quiétoit 
de  même  mefure  que  les  autres. 

2 y.  Et  les  fenêtres,  avec  les  veftibulesau>=. 
tour , étoient  comme  les  autres  fenêtres.  El- 
les avoient  cinquante  coudées  de  long, 
vingt-cinq  coudées  de  large. 

2(î.  On  y montoit  par  fept  degrés.  Le  vef- 
tibule  étok  devant  la  porte  : Sc  il  y avoit  au 
frontifpice  des  palmes  de  fculptute , une 
d’un  côté , l’autre  de  l’autre. 

27.  Et  la  pofte  du  parvis  iàcéiieut  étoit  du  ■ 


E Z E C H I E L.  Ch  A p 
'c6té  du  midi.  Et  ayant  mefurd  l’efpace  d’une 
porte  jufqu’à  l’autre  du  côté  du  midi,  il  trou- 
va cent  couddes.  * 

a 8.  Il  me  fit  entrer  aullî  dans  le  parvis  in- 
térieur ijui  croit  à la  porte  du  midi , ôcjl  prit 
la  mefure  de  la  porte , comme  celle  des  au- 
tres. 

ap.  Il  prit  aufii  les  mÊmes  mefnres  de  la 
chambre  ,*du  frontifpice  , du  veftibule,  des 
fenêtres,  ôc  du  vcfHbule  qui  était  tout  au- 
tour, ôc  il  trouva  cinquante  coudées  Je  long, 
& vingt-cinq  de  large. 

50.  Le  veftibule  qui  rdgnoit  tout  autour 
avoit  vingt-cinq  coudées  de  long , & cinq  de 
large. 

5 I . Le  veflibulc  alloit  au  parvis  extérieur  t 
ôc  il  y avoit  des  palmes  au  frontifpice , 6c 
huit  degrés  pour  y monter. 

52.  Puis  il  me  fit  entrfc  dans  le  parvis  in- 
térieur, parle  chemin  qui  regarde  l’Orient , 
6t  il  mefura  la  porte  félon  les  mefures  dont 
nous  avons  déjà  parlé.  * 

JJ.  Il  en  melurala  chambre,  le  frontif- 
picc  ôc  le  veftibule*,  comme  il  eft  dit  aupa- 
ravant, les  fenêtres  aufii  ôc  le  veftibule  tout 
autour,  qui  avoient  cinquante  coudées  de 
long , ôc  vingt-cinq  de  large. 

J4.  ït  il  en  mefura  le  veftibule  qui  regar- 
doit  le  parv  is  extérieur.  Et  il  y avoit  des  pal- 
mes de  côté  ôc  d’autre  J qui  étoient  gravées 
au  frontifpice , ôc  on  y raontoit  par  huit  de- 

J y.  Il  me  mena  enfuite  vers  la  porte  qui 
regardoit  l’aquilon , ôc  il  en  prit  les  mefures,  ■ 
comme  il  avoit  fait  les  •précédentes. 

3 6,  Il  en  mefura  la  chambfe , le  frontifpice , 
le  veftibule  ôc  les  fenêtres  tout  autour,  qui 
Tome  If'' , Part,  II. 
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ris  in  vis  Auilrali  : ïc  men- 
fus  f (l  à poru  ufque  ad  por- 
tai» in  via  Auflrali , cen- 
tum  cubiios. 

18.  Et  introduxit  me  in 
atrium  interius  ad  ponam 
Aufiralem  : & menfts  cft 
ponam  juxia  menfuras  fupc- 
riores.  * 

zj.  Thalamum  ejus  , tr 
Trontem  ejus , & vcftibulum 
ejus  cifdcm  menruris  : & fe- 
ncftnis  ejus , & veftibulum 
ejus  in  circuitu , quinquagin- 
ta  cubiios  longitudinis , & 
latitudinis  viginti  quinqus 
cubiios. 

30.  El  vertibulun]^  per 
gyrum  longitudine  viginti 
quinque  cubitorum  , & laii- 
tudine  quinque  cubitorum. 

21.  Et  veftibulum  ejus  ad 
atrium  exterint , & palmat 
ejus  in  fronte:  & oClo  gra- 
dus  erani,  quibus  ifcende. 
batur  per  eam. 

3 t.  Et  imroduxit  me  in 
atrium  interius  per  vi.im  O- 
rienialem  : & menfus  eft 
portam  fecundùm  menrutai 
fuperiores. 

33.  Thalamum  ejus,  & 
frontem  ejus , & veftibulura 
ejus , ficut  fupri  : Sc  fenef- 
tras  ejus , St  veftibula  ejus 
in  circuitu, longitudine  quin- 
quaginta  cubitorum , Sc  laii-  • 
tudine  vipinti  quinque  cubi- 
torum. 

33.  Et  veftibulum  ejus , 
id  eft  atrii  exterioris  : Sc  pal- 
mat  cx'ati  in  fronte  ejus  bine 
Sc  inde  : Sc  in  oâo  gtadibui 
afeenfus  ejus. 

35^Et  introduxit  me  ad 
portam  , qu*  relpiclebat  ad 
Aquilonem  : Sc  menfus  eft 
lecundùm  menfuras  fuperio- 
res. 

3«.  Thalamum  ejus , Sc 
frontem  ejus , St  veftibulum 
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ci'js  > & fer.ertras  ejuj  çer 
circuiitim,  longiicdinequin- 
quaginu  cubiiorum , & lati- 
tuJme  viginei  quinque  cu- 
bicorum. 

37.  tt  venibii'.um  ejus  reT- 
piciebit  ad  atrium  extcrius  : 
& catlatura  palmarum  in 
frotte  ejus  hinc  & inde:  & 
in  oiflo  gradibus  jalcenfus 
ejus. 

38.  Et  per  fingula  gaio- 
phylacia  odium  in  frontibut 
pon.irum  : ibi  lavabant  bo- 
locauilum. 

39.  Et  in  vcflibalo portât, 
duxmcnfiehinc.&duxmen- 
1>  inde  : ut  immoietur  fuper 
cas  li(^ocaudum,&  pto  pec- 
eaio,  & pro  delitto. 

40.  Et  ad  latus  cxtcriui , 
quod  afcendit  ad  odium  por- 
ts , quz  pergil  ad  Aquilo- 
tiem , dus  menls  : & ad  la- 
tus alterum  ante  vcdibulum 
ports , dus  menfs. 


avoient  cinquante  coudées  de  long,  & vingt» 
cinq  de  large. 


Î7.  Son  veftibuîe  regardoit  vers  le  parvis 
extcri^r;  & il  y avoir  de  côté  6c  d’autre  des 
palmes  gravées  au  frontifpice  : 6c  on  y mon- 
toit  par  huit  degrés. 

38.  Et  en  chaque  chambre  du  thïéfor,  il  y 
avoir  une  porte  au  frontifpice  de  l’entrée  : 
c’étoit-là  qu’ils  lavoicnt  l’holocaufte. 

3p.  Au  veftibulc  de  la  pone , il  y avoit 
deux  tables  d’un  côté  , 6c  deux  tables  de  l’au- 
tre, afin  d’y  immoler  les  holocauftes  pouc 
les  péchés  6c  pour  les  ^utes. 

40.  Et  au  côté  de  dehors,  qui  monte  vers 
l’entrée  de  la  porte  qui  regarde  vers  l’aqu’v- 
lon , il  y avoit  deux  taoles;  6c  de  l'autre  côté  , 
devant  le  veftibule  de  la  porte , il  y en  avoit 
encore  deux. 


41.  yuatuor  menls  hinc, 
le  quatuor  menfs  inde  : per 
latent  ports  oÔo  menls  e- 
ram , fuper  quas  itnmola- 
bant. 

4 a.  Quatuor  autem  men- 
fx  ad  holocaunuin , de  lapi- 
fiibus  quadris  extruAstlon- 
gitudine  cubiti  nnius  & di- 
midü  : & latitudine  cubiti 
•nnius  & dimidii:  & altitudi* 
ne  cubiti  unius:  fuper  quas 
ponant  vafa  , in  quibus  im- 
jnoUturholocaulhim,  & vic- 
sima. 

4).  Et  labia  earum  palmi 
■nius  , refiexa  intrinfecus 
per  citcuitum  : fuper  men- 
iâs  autem  carnes  oblacionis. 

_ 44.  Et  extra  portam  inte- 
ilorem  , gaiophylaci^  can- 
torum  in  attio  interiori,  quod 
crat  in  latere  ports  refpicien- 
lis  ad  Aquilonem  : & faciès 
eorum  contra  viam  Auftra- 
lein , una  ex  latere  ports  O- 
liçntalis , jus  refpiciebat  ad 
ûim  Aquilonis, 


41.  Quatre  tables«d’un  côté  , ôc  quatre  ta- 
bles de  l’autre  au  côté  de  la  porte,  quiétoient 
en  tout  huit  tables , fur  lefquelles  on  immo- 
loit  les  facrifices. 

42.  Les  quatre  tables  pour  l’holocaufle  y 
étoient  faites  de  pierres  quarrées , qui  avoient 
une  coudée  6c  demie  de  long,  une  coudée 
6c  demie  de  large  , 6c  une  coudée  de  hau- 
teur, 6c  on  mettoit  delTus  les  vafes,  où  l’oa 
immoloit  l’holocaufte  Ôc  la  vitlime. 

« 

43.  Elles  avoient  un  bord  d’un  palme , qui 
fc  courboit  en  dedans  tout  autour  ; ôc  oa 
mettoit  fur  les  tables  les  chairs  de  l’oblation. 

44.  Au  dehors  de  la  porte  intérieure  , 
étoient  les  chambres  des  chantres  logeaient 
au  parvis  intérieur  qui  étoit  à côté  de  la  porte 
qui  regarde  vers  l’aquilon.  Leur  face  étoit 
tournée  vers  le  midi.  Il  y en  avoit  une  à côté 
de  la  porte  orientale  , qui  regardoit  vers  l’ar> 
quilon  , ^ une  qui  regardait  vers  U midi. 
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4f.  Et  cet  homme  me  dit:  Cette  cham- 
bre qui  regarde  le  midi  fera  pour  les  Prêtres 
qui  veillent  à la  garde  du  Temple. 

4(5.  Et  cette  autre  chambre  qui  regarde 
Vers  l’aquilon  , fera  pour  les  Prêtres  qui  veil- 
lent pour  le  miniftere  de  l’Autel.  Ceux-ci  font 
les  fils  de  Sadoc,  qui  font  ceux  d’entre  les 
enfans  de  Levi  qui  approchent  le  Seigneur , 
pour  le  fervir. 

47.  Il  mefura  aullî  lé  parvis,  qui  avoir  cent 
CQ|^dées  de  long , & cent  coudées  de  large 
en  quarté;  & l’Autel  quiétoit  devant  la  fa- 
ce du  temple. 

48.  Il  me  fit  entrer  dans  le  veftibule  du  tem- 
ple, & il  en  mefura  l’entrée,  qui  avoir  cinq 
coudées  d’un  côté , ôc  cinq  coudées  de  l’au- 
tre , 6c  la  largeur  de  la  porte , avoir  trois 
coudées  d’un  côté , 6c  trois  coudées  de  l’au- 
tre. 

4p.  Le  veftibule  avoir  vingt  coudées  de* 
long,  6c  onze  de  large , 6c  on  y raontoit  par 
huit  dqgrés.  Il  y avoit  au  front  deux  colon- 
41CS , une  d’un  côté , 6c  l’autre  de  l’autre. 
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4f.  Et  dixit  ad  me  : Hoc 
cftça?.oph)’lacium,j|uoJ  ref- 
picit  viam  MetiJianam  : la- 
cerdutum  erst , <)u!  excubant 
in  cuftoJiis  tcnipli. 

4(!.  Porrô  gazcphyhciiim 
quod  reipiril  ad  viam  Aqui- 
lonis , (àcerdotum  erit , qui 
excubam  ad  miniflerium  al- 
taris  ; ifti  lunt  filii  Sadoc  , 
qui  accedunt  de  fiiiis  t?vi 
ad  Doniinum  ut  mini[lreac 
ci.  • 

' 47.  Et  itienfus  e(t  atrium 
longitudine  cemum  enbito- 
rum  , Sc  iatitudine  centum 
cubitorum  per  quadrum  : Sc 
alcare  ante  faciem  templi. 

48.  Et  introduxit  me  in 
veflibulum  eempli  : 5c  men- 
fiis  eft  veftibulum  quinque 
cubitis  hinc , & quinque  eu • 
bma  in^  • & iatitudinera 
portât  trium  cubitorum  hinc, 
& trium  cubitorum  inde. 

4P-  Longitudinem  auteni 
TeOibuli  viginii  cubitorum*, 
& latinidinem  undecim  cu- 
bitorum, St  oâo  gradibus  af- 
cendebatur  ad  eam.  Et  co- 
lumna:  étant  in  frontibus  J 
una  hinc , Sc  altéra  inde. 


chapitre;  xli. 


Difpofition  & détail  de  toutes  les  parties  du  Temple  doit  être  rebâti. 


**.A.  Près  avoir  ainjt  rrtefuri  Us  parvis  & les 
èâtimens  extérieurs  du  temple  y il  me  fit  entrer 
•dans  le  temple  même.  Il  mefura  les  po|eaux 
de  l’entrée  du  temple , qui  avoient  chacun  fix 
coudées  de  large , félon  la  labeur  de  [ancien 
tabernacle. 

2.  Il  mefura  la  largeur  de  [ouverture  de  la 
porte , oui  étoit  de  fix  coudées , 6c  l’u*  6c 
l’autre  des  côtés  de  la  porte  avoit  chacun 
cinq  coudées  par  dedans.  Il  mefura  aufli  la 


I.  Et  introduxit  me  in 
templum,  Sc  menliis  çQfron- 
tei , fex  cubitos  latitudinif 
hinc  , Sc  (êx  cubitos  inde  ^ 
Utitudinem  tzbetnacuU. 


1.  Et  latiiudo  port* , de- 
cem  cubitorum  erat  : Sc  late- 
ra  poruc  , quinque  culritis 
hinc  : Sc  quinque  cubitis  io- 
de : Sc  menfus  eft  longitudt- 
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nem  ejus  qoadr’ginta  cubi- 
lorum , 8:  Ijiitudinem  vigiiui 
cubitorum. 

J.  Et  introg^cflus  intrin- 
fccus  mcnfus  i-ft  in  frome 
porti  duos  cubiîos  : Si  por- 
tant , Tex  cubitorum  : Sc  la- 
tituJinem  portx,  fcpteni  cu- 
bitorum. 
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longueur  du  temple  « qui  étoit  de  quantité 
coudées , ôc  fa  largeur  de  vingt. 

J.  Puis  il  entra  dans  le  lieu  du  temple  1« 
plus  intérieur.  Il  y mefura  un  poteau  de  la 
porte , qui  étoit  lar^e  de  deux  coudées.  L» 
hauteur  de  la  porte  étoit  de  fix coudées,  &U 
largeur  de  fept. 


q.  Et  menfus  eft  longitu- 
dinem  ejus  viginti  ctroito- 
tum,  St  latitudinem  eiui  vi- 
ginti  cubitorum,  ante  facicm 
rempli  : St  dixit  ad  me  : Hoc 
ell  lanftum  fanâorum. 

r.  Etmenfus  cft  parictem 
domûs  fex  cubitorum  ; St  la- 
titudinem  laietis  quatuor  cu- 
bitorum undique  per  circui- 
tum  doœùt. 


(.  Latera  autem , latus  ad 
latus , bis  triginta  tria  : St  e- 
rant  eminentia,  qu®  itlgre- 
Seremur  per  parictetn  do- 
mûs, in  latcribus  per  circui- 
tum  ,ut  continerenttSt  non 
attingerent  parietem  templi. 


7.  Et  platea  erat  in  rotun- 
dum  , afeendens  furfum  per 
cochleam.  St  in  ctrnaculum 
lempli  deferrbat  per  gyrum: 
idcirco  laiius  état  lemplum 
in  fuperioribus  : St  lie  de  in- 
ferioribus  alcendebatur  ad 
fuperiora  in  medium. 


8.  Et  vidi  in  domo  altim- 
dinem  per  circuitum,  fun- 
data  latera  ad  menfuram  ca- 
lami  fex  cubitorum  tpario  : 

• 

9.  St  latitudinem  per  pa- 
rietem laterir  forinfecus , 


4.  Puis  il  mefura  fur  la  face  du  temple 

une  longueur  de  viggt  coudées  , ôt  une 
largeur  auffi  de  vingt  coudées  ; fit  il  me 
dit  : Ceft  ici  le  faint  des  faints.  * 

J.  Puis  il  mefura  févaijfettr  de  la  muraillé 
cfu  teipple , qui  étoit  de  fix  coudées,  fit  la 
largeur  des  chambres  bâties  en  dehors  ) tout 
autour  du  teijple , dont  chacune  éto’viàc  qu»; 
tre  coudées. 

5.  Ces  chambres  étoient  l’une  auprès  éê 
•l’autre , en  deux  rangs , l’une  deflus,  & 1 au- 
tre au-defibus  , dont  chacurs  contenoit  tren- 
te-trois chambres  ; il  y avoir  des  arcs-boutans 
qui  s’avanqoient  tout  autour  de  la  mtRaille  du 
temple,  & qu’on  avoir  difpofés  pour  fen'ii 
d’appui  à la  charpenterie  de  ces  chambres , 
fans  qu’elles  touchaffent  à la  muraille  du  tem- 
ple. 

7^11  y avoir  aufii  une  efpace  , & dam  cet 
efpace  , un  degré  fait  en  rond , qui  alloit 
d’étage  en  étage  , montant  jufqu’à  la  cham- 
bre la  plus  haute , toujours  en  tournant.  C eft 
pourquoi  le  temple  étoit  plus  large  en  ham 
qu’en  bas  : & ainfi , paffant  de  l’étage  le  plus 
bas  à celui  du  milieu,  on  montoit  jufquail 
plushaut. 

8.  Je  confidérai  les  chambres  hautes  qui 
étoient  autour  de  cet  édifice  ; & elles  avolent 
par  le  bas  la  mefure  d’une  canne  , ou  de  fiX 
cq§dées. 

p.  Et  l’épaiffeur  du  mur  extérieur  qui  le* 
enfermoit  étoit  de  cinq  coudées  : & la  mît 
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fon  întcfrieure  étoit  enfermée  dans  une  autre 
enceinte  de  bâtiment. 

10.  Entre  le  bâtiment  de  ces  petites  cham- 
bres & celui  du  temple  , il  y avoit  un  efpace 
de  vingt  coudées. 

11.  Et  les  portes  de  toutes  ces  chambres 
étoient  tournées  vers  le’f^u  de  la  priere,  l’une 
du  côté  du  feptentrion , fie  l’autre  du  côté  du 
midi  : fie  la  largeur  du  lieu  dehiné  pour  la 
priere  étoit  de  cinq  coudées  tout  autour. 

12.  L’édifice  qui  étoit  fcparé  du  temple , 
6c  tourné  du  côté  du  chemin  qui  regarde 
vers  la  mer  , avoir  foixante-dix  coudées  de 
largeur  : mais  la  muraille  qui  enfermoit  tout 
l’édifice,  fit,  qui  avoit  cinq  coudées  d’épaif- 
feur,  étoit  longue  de  quatre -vingts-dix. 

1 J.  Il  mefura  la  longueur  de  là'mairon  du 
Seigneur , qui  fe  trouva  de  cent  coudées , 6c 
il  mefura  de  même  l’édifice  qui  en  étoit  fé- 
paré  avec  Tes  murailles  , où  il  fe  trouva  aufil 
cent  coudées  de  long: 

14.  La  place  qui  étoit  devant  la  face  du 
temple,  entre  l'édifice  qui  en  étoit  feparé  du 
côté  de  l’Orient , fe  trouva  encore  de  cent 
coudées. 

I $.  Il  mefura  aufiî  la  longueur  de  l’édi- 
fice ejui  était  vis-à-vis  du  temple,  & qui  en 
"étoit  fepàré  par  derrière , ôc  les  galeries  avec 
les  chambres,  efui  étaient  des  deux  côtés  de 
cet  édifice  , avoient  cent  coudées  ^ compris 
le  temple  intérieur , Ôc  les  »^eftibules  du  par- 
vis. 

1 6.  Il  mefura  encore  les  portes  , les  fenê- 
tres qui  étoient  de  biais , fit  les  portiques  qui 
environnoient  le  temple  de  trois  côtés  vis-à- 
vis  de  chaque  porte  : ôc  tout  cela  étoit  revêtu 
de  bois  à l’entour.  Or  la  terre  alloit  jufqu’aux 
fenêtres,  6c  les  fenêtres  étoient  fermées  au- 
deflùs  des  portes. 

17.  Et  il  y en  avoit  jufqu’à  la  maifon  imét 
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quinque  cubiioram  : & rrat 
interior  domAs  in  lateiibus 
domu5. 

10.  Ft  Inter  garophylacia 
laiitudinem  viginii  cubiio- 
rum  iD  circuicu  domus  un- 
ditjue  I 

1 1.  & ofliuin  lateris  ad  o- 
raiionem  : oftium  unum  ad 
viam  Aquilonis  > & oOium 
unum  aJ  viam  AuAralcm  : 
& laiitudinem  loci  ad  ora- 
tionem , quinque  cubiiorum 
in  circuiiu. 

Iz-  Et  acJificium  , quod 
erat  .feparatum , vtflùmqua 
ad  viamrel'picientem  aJ  ma- 
re , lacitudinis  fcpiuaginia 
cubiiorum  ; paries  autem  at- 
dificii,  quinque  cubiiorum 
latitudinis  per  circuiium  : & 
longitudo  ejus  nonaginta 
cubiiorum. 

• V-  Satneofiis  eA  dbmfta 
longitudinem  , cencum  cu- 
bicorum  : & quod  feparatum 
. erat  aidificium  , 5c  parietes 
ejus  , longitudinis  centua 
cubitorum. 

14.  Latitudo  autem  ante 
faciem  domus,  5c  ejus  quod 
erat  feparatum  contra  O- 
rientem  , cemum  cubitor 
rum. 

If.  Etmenfus  eA  longitu- 
dinem zditicii  contra  faciem 
ejus,  quod  erat  feparatum 
ad  dorfum  : ethecas  ex  utra- 
que  parte  centum  cubito- 
rum : 5c  templum  interiui 
5c  veAibula  atiii. 


i5.  Limina,  5c  feneAas 
obliquas , 5c  ethecas  in  cir- 
cuitu  per  très  partes,  contra 
uniufcujulque  limen  , Ara- 
tumque  ligno  per  gyrum  in 
ciicuitu  : terra  autem  ufque 
ad  feneAras  , & feneltrae 
claufa:  fupei  oAia. 


17.  Ft  ulque  ad  domung 
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imeriorcm  , & rorinfccui 
ptr  omncm  pirieiem  incir' 
cuitu  imrinferui,  Jt  forin- 
fecuf , aJ  mcnliinm. 

18.  Et  fabreMa  chérubin» 
& p.ilmir  ! & palma  imer 
chetub  & chcrub , duafijue 
faciès  habebat  cherub. 

19.  Facicm  hominis  juxta 
palmam  ex  hac  parte  , & fa- 
ciem  leonis  juxta  palmara 
ex  alia parte,  expreiram per 
omnem  domum  in  circuitu. 


lo.  De  terra  ufque  ad  fu- 
periora  porte,  chérubin»  8c 
palme  celatz  erant  in  pa- 
ricte  rempli. 

it.  Limen  quadrangulum, 
& faciès  fandluarii , alpeâus 
contra  afpeâuro. 

(il.  Altarîs  ligne»  trium 
Cubitorum  altitudo , 8c  lon- 
ptudo  ejus  duoruti»  cubito- 
n»m  : & anguli  ejus , St  lon- 
gitudo  ejus , 8c  parieies  ejus 
lignei.  Et  locutus  ell  ad  me  : 
hec  ett  menfà  cotam  Do- 
mino. a 

13.  Et  duo  oftia  étant  in 
tamplo , 8c  in  fanfiuario. 


14.  Et  in  duobm  oftits  ex 
ixtraque  parte  bina  étant  cï- 
tiola  , que  in  fe  invicem 
plicabantur:  bina  enitnoflia 
étant  ex  utraque  parte  oftio- 
rum. 

15.  Et  celata  erant  in  ip- 
fis  ofliis  rempli  chcrubim , 
4c  (cnlpturz  palmarom,  ficuc 
in  parietibui  qnoque  expref^ 
le  erant:  quam  ob  rem  8c 
groffiora  étant  ligna  in  vef- 
tibuli  froiue  forinfecus. 


i«.  Super  que  feneftr* 
^ •bliquat , 8c  ümiliindo  pal- 
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rieure  dans  tout  le  mur  d’alentour , tant  a\l- 
dedans  qu’au-dchors , avec  mefurc  & pro- 
portion. 

18.  Il  y avoir  aufTi  des  chérubins  travaillés 
en  fculpturc , ôc  des  palmes  ; en  forte  qu’il 
y. avoir  une  palme  entre  chaque  chérubin  : 
ôt  ces  chérubins  aj||ient  chacun  deux  faces  ; ^ 

ip.  la  face  d’uiiliomme  tournée  du  coté 
d’une  de  ces  palmes  , & la  face  d’un  lioa 
tournée  de  l’autte  côté  vers  l’autre  palme.  Et 
cet  ordre  étoit  régulièrement  obfèrvé  tout 
autour  du  temple. 

20.  Ces  chérubins  ôc  ces  palmes  en  fculpture 
fe.voyoicnt  fur  la  muraille  du  temple,  depuis 
la  terre  , jufqu’au  haut  de  la  porte. 

21.  Laporte  du  temple  étoit  quarrée ; ÔC 
la  face  du  fanciuairc  répondoit  à celle  du 
temple,  étant  en  regard  l’une  devaru  l’autre. 

22.  L’autel  des  parfums , qui  étoit  de  bois  , 
avoir  trois  coudées  de  hauteur , ôc  deux  de 
largeur  : fes  cornes , fa  furface  ôc  fes  côtés 
étoient  de  bois.  Et  Pange  me  dit;  Voilà  la 
table  qui  doit  être  devant  le  Seigneur, 
devant  la  porte  de  fon  fancluaire. 

25.  Il  y avoit  double  porte  dans  le  temple 
& dans  le  fanduaire  , chaque  porte  ayant  deux 
battons. 

24.  Et  chaque  battant  avoit  encore  une  pe- 
tite porte  à deux  battans  qui  fe  fermoient  l’un 
fur  l’autre  ; car  il  y avoit  une  double  porte 
du  côté  de  chaque  battant  de  la  grande  porte. 

2y.  Et  il  y avoit  des  chérubins  ôc  des  pal- 
mes travaillés  en  fculpture  aux  portes  mêmes 
du  temple,  comme  on  en  voyoit  à fes  mu- 
railles : C’eft  pourquoi  il  y avoit  de  gtofles 

fûeces  de  bois  au  frontifpice  du  veftibule  pat 
e dehors , fur  le f quelles  ces  ourvrages  de  fculp~ 
tare  étoient  travaillés, 

26.  e^'au-deffus  defquclles  étoient  des  fe- 
nêtres de  biais , & des  figures  de  palmes  de 
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chaque  coté  fur  les  chapiteaux  des  pilaftres 
du  vcftibule , au(Ti-bien  que  fur  les  côtés  du 
temple,  ôc  dans  toute  l’étendue  des  murail- 
les. 


manim  hine  atque  inde  m 
humerulis  vcrtibuli,  (ccun- 
dùm  iiuera  domut,  laiitodlr 
nenique  parietum. 


CHAPITRE  XLII. 


Rétablljjement  de  toutet  les  parties  du  thréfor  , & généralement  de  tout  ce  qui 
concerne  l’ufage  des  chofes  facrées. 


*;L  'Ange  me  fit  cnfuite  pafier  dans  le  par- 
vis extérieur  du  temple  , par  le  chemin  qui 
conduit  au  feptentrion , & me  fit  entrer  dans 
les  chambres  du  thréfor , à l’oppofite  de  l’édi- 
fice féparé  du  temple  , & de  la  maifon  quf 
regardoit  vers  le  nord.  

2.  La  longueur  de  la  face  de  ce  batiment , 
depuis  la  porte  feptentrionale  ,*étoit  de  cent 
coudées  , fur  cinquante  de  largeur. 

3.  Il  avoir  vue , d’un  côté  fur  le  parvis  inté- 
rieur de  vingt  coudées  , ôc  de  l’autre , fur  le 
parvis  extérieur  pavtî  de  pierres , où  étoit  la 
galerie  jointe  à trois  autres. 

4.  Devant  les  chambres  du  thréfor^  il  y 

avort  une  allée  de  dix  coudées  de  large  , qui 
regardoit  du  côté  intérieur , vers  un  fentier 
d’une  coudée , ôc  leurs  portes  étoicnt  du  côté 
du  nord.  • 


I.  Et  eduxit  me  in  atrium 
exteriut  per  viam  ducen- 
tem  ad  Aquilonem , & in- 
troduxit  me  in  gaxophyla- 
cium  , quod  erat  contra  fe- 
paratum  zdificiuni,  & con- 
tra idem  Tcrgentem  ad  A- 
9uilonem. 

».  In  leo^phudinis' 
cemum  cubitos  oftii  Aqut-- 
lonis  : & latitudinis  quin- 
9uaginta  cubitos  , 

5.  contra  viginii  cubilot - 
atrii  interioris  , &*contra' 
parimentum  ftraium  lapide 
atrii  exterioris  , ubi  erat 
porticut  jundla  porlicui  iri- 
plici, 

4.  Et  ante  gazophylacia  * 
deambulatio  decem  cubito- 
rum  latitudinis  , ad  interiora^' 
refpicient  viz  cubiii  unius.- 
Et  ollia  eorum  ad  A^uilo- 
nem: 


y.  Ces  chambres  du  thréfor  étoient  plus  baf-  r:  ubi  cram  gazophylacia 
fes  en  haut  qu’en  bas  , parce  qu’elles  étoie’nt  hunniiora.- 

loutenues  lur  les  galeries  qui  lauloientende-  quz  ex  iiiis  eminebunt  de 
hors,  ôc  qui  , 's’élevant  du  premier  étage  , mediij« 

pafibient  par  celui  du  milieu  de  l’édifice.  * ' 

6.  Car  il  y avoit  trois  étages  ; ôc  leurs  CO-  Trirtega  cnim  erant,  Sc 

lonnes  n’étoient  point  comme  les  colonnes  coiumnas , n- 

QCS  psr^S  J pârCC  CJU  clics  ctoient  ejevées  de-  proptereiemincbantdcinfe- 
puis  la  terre  de  cinquante  coudées,  en  paf-  «onbus, & demedüs àtetra» 
Tant  par  l’étage  d’en  bas,  Ôc  par  celui  du  9“i«suaginta. 
milieu. 

7.  L’enceinte  extérieure  des  .chambres  du  7.  Et  peribolu»  «aterio» 
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fecurrdùm  gaiophylacia,qu* 
erant  iu  via  atrii  exterioris 
ante  gaaophylacia  : longiiu- 
c!o  ejus  quinquagima  cabi- 
torum. 

8 . Quia  longiiudo  erat  ga- 
zopliylaciorum  atrii  exte- 
rioris , quinquaginta  cubi- 
tsrum  : k longiiuiio  anie 
faciem  templi , ccntum  cu- 
bitorum. 

9.  tt  erat  rubtergaiopliy- 
lacia  h*c  ituroitus  ab  Orien- 
te ingredientium  in  ea  Ue  a- 
trio  extetiori. 

10.  In  latitudine  periboU 
atrii,  quod  erat  contra  viam 
crientalem  in  faciem  a:difi- 
cii  feparati,  & étant  ante  at- 
dificium  gazophylacia. 


II.  Et  via  ante  faciem 
abrum  , juxta  fïmilitudinem 
gazophylaciorum,quxcrant 
in  via  ÂquUonis  : fecundum 
longitudinem  eorum  , lie  k 
latitudaeomm  ; & omnis  in  • 
troitus  eorum  , k Itmiiitudi- 
nes,  & oftia  eorum. 

1 1.  Secundum  oftia  gaio- 
phylaciorum  qu*  erant  in 
via  relpiciente  ad  Notum  : 
oilium  in  capite  via;  : quz 
via  erat  ante  veliibulnm  le- 
paratum  per  viam  orienta- 
iem  ingrcdicotibui. 

tj.  Et  dixit  ad  me  ; Ga- 
xophylacia  Aquilonis,  &ga* 
ïophylacia  .Auflri , quæ  funt 
ante  cdificium  feparatum  : 
hxc  lûni  gaaopltylacia  fanfla: 
in  quibus  veicuntair  facerdo- 
ies  , qui  appropinquant  ad 
Doniiiium  in  fanâa  fandfo- 
rum  : ibi  ponent  fanfla  fanc- 
torum , k oblaiionem  pro 
pcccato,  k pro  deliâo;  lo- 
cus enim  lancius  eil. 

14.  Cùm  Butem  ingreni 
fuerint  (icetdotes , non  egre- 
dientur  de  fanflis  in  atrium 
(xietius:  & ibi  reponent  vef 
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thréfbr , qiri  (ftoient  dans  le  chemin  du  parvis 
extérieur  de  devant  ces4:hambres  j avoir  cin- 
quante coudées  de  long , 

8.  parce  que  la  longueur  de  ce  bâtiment 
des  chambrex  du  parvis  extérieur  étoit  de  cin- 
quante coudées  j 6c  que  fa  longueur , vis-a- 
vis de  la  face  du  temple,  étoit  de  cent  cou- 
dées. 

9.  Et  il  y avoir  fous  ces  chambres  du  thré- 
for  une  entrée  du  côté  de*l’orient,  pour  ceux 
qui  y venoient  du  parvis  extérieur. 

10.  Dans  la  longueur  de  l’enceinte  du  par- 
vis qui  étoit  à l’oppofite  du  chemin  vers  lo- 
rient,  ôc  de  la  face  de  l’édifice  féparé  duum- 
fie , il  y avoir  encore  des  chambres  vis-à-vis 
de  cet  édifice. 

1 1 . Et  il  y avoir  auffi  une  allée  le  long  de 

CCS  chambres  f comme  il  y en  avoir  une  le 
long  des  chambres  qui  étoient  du  côté  du^ 
nord.  Leur  longueur  étoit  la  même , aufll- 
bien  que  leur  largeur , leur  entrée,  leur  figure 
& leurs  portes.  * 

12.  Telles  qu’étoient  Ics’portesiluthréfor, 
fituées  dans  l’allée  qui  regardoit  vers  le  midi, 
telle  étoit  aufli  une  porte  que  l’on  voyoiwh 
tête  de  l’allée  qpi  étoit  devant  le  veflibule  fé- 
paré , pour  fervir  à ceux  qui  çniroient  pat 
l’orient. 

I?.  Et  l’ange  me  dit  : Ces  chambres  du 
thréfbr  qui  font  au  feptentrion  , & .celles  qui 
font  au  midi , étant  toutes  devant  le  temple 
qui  en  eft  féparé,  font  des  chambres  faintes; 
& c’eft  où  mangent  les  Prêtres  qui  appro- 
chent du  Seigneur  dans  le  fanctuaire:  ccd  la 
qu’ils  mettront  le  Saint  des  Saints , c eji-à-diri, 
tes  vilh'mes , ôc  l’oblation  qui  cft  faije  ppoc 
le  péché  ôc  pour  la  faute  ; car  le  lieu  cft  faiut. 

14.  Quand  les  Prêtres  feront  entrés , ils  ne 
fortiront  point  du  lieu  faint  dans  le  parvis  ex- 

• térieuc  avec  les  habits  deftinés  au  minifter® 

da 
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du  temple  : mais  ils  auront  foin  de  les  ref- 
fèrrer  clans  ces  chambres,  parce  que  ces  ha- 
bits font  laints  ; & ils  reprendront  leurs  vô- 
temens  ordinaires , avant  que  d’aller  trouver 
le  peuple. 

ly.  Lorfque  l’Ange  eut  achevé  de  mefu- 
rer  la  maifon  intérieure , il  me  fit  fortir  parla 
TOrte  qui  regardoit  vers  l’Orient , & il  me- 
fura  toute  cette  enceinte. 


timcnta  (iia  , !n  quibus  mi- 
niAnnc  > quia  Taiiâa  lünt  r 
veftienturque  veftimeniis  a- 
liis , & Sc  procèdent  ad  po- 
pulum. 


If.  Cumque  compleflet 
menfuras  domùs  interiori;, 
eduxit  me  per  viam  porta: , 
qui  refpiciebat  ad  viam  O- 
ricnlaIem^&  menfusefteani 
undique  per  circuitum. 


1 5.  Il  mefura  donc  le  côté  de  l’Orient  avec 
la  mefure  de  la  canne  qu’il  avoit , & il  trou- 
va cinq  cens  mefures  de  cette  canne  tout  au- 
tour. 


té.  MenfuseAaut^Tftcon* 
tn  ventum  oriçncalem  cala- 
mo  menfura”  , quingcntos 
calamos  in  caUmo  menru- 
rx  per  •circuitum. 


17.  Il  mefura  le  côté  du  Septentrion,  flc 
il  trouva  cinq  cens  mefures  de  cette  canne 
tout  autour. 

1 8.  Il  mefura  te  côté  du  midi , ôc  Utrouva 
cinq  cens  mefures  de  cette  canne  tout  au- 
tour. 

ip.  Il  mefura  le  côté  de  l’occident,  ôc  il 
trouva  cinq  cens  mefures  de  cette,  canne  tout 
autour. 


17.  Et  menfus  eft  contra 
Tcntum  Aquilonis  quingen- 
tos  calamos  în  calamo  men* 
fura:  pergyrum. 

- ♦•-Et.ad  ventum  Auftra- 
lem  meotus  cil  quîngentov 
calamos  in  calamo  menfurx 
per  circuitum. 

ip.  Et  ad  ventum  Occi- 
dentalem  menfus  eA  qitin- 
gentos  calamos  in  calamo 
menfùræ. 


20.  Il  mefura  la  muraille  de  toutes  parts , 
félon  les  quatre  vents , en  tournant  tout  au- 
tour , ôc  il  trouva  qu’elle  avoit  cinq  cens  cou- 
dées de  longueur , ôc  cinq  cens  coudées  de 
largeur.  C’étoit  ce  mur  qui  féparoit  le  fanc- 
tuaire  d’avec -le  lieu  defttné  pour  tout  le  Tuigilociun 
monde. 


10.  Per  quatuor  vemos 
menfus  eft  murum  ejus  un- 
dique  per  circuitum  , longi- 
tudinem  quingentorum  cu- 
bitorum,&  laiitudioemquin- 

fentoram  cubitorum , divi> 
entein  inter  fandiuatium  ti 


IK  Fart.  II. 
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CHAPITRE 


XLIII. 


€.  I.  Le  ?rophftf  volt  la ^hhf  du  Seigneur  entrer  ^ Temple  par  la memf 

porte  par  laquelle  elle  en  étoit  fntie.  Le  Seigneur  l'a j[ure  que  la  mat fon  d If- 
rael  ne  profanera  plut  fin  fiint  nom , & qtdtl  demeurera  toujours  avec  elle. 


1.  Et  duxit  mead  portatn, 

■ qu*  refpiciebat  ad  viam  O- 
tientatem. 

a.  E(  ecce  gloria  Del  Is- 
raël ingrediebatur  per  xiaro 
Orienulem  : & vox  erat  ei 
quart  vox  aquarum  jnulta- 
luitl , & terra  Iplendebat  i 
majesté  ejus. 


J.  Et  vidi  virtonem , fc- 
cundiim  (peciem  quam  vide- 
lam  , qnando  venir  ut  dif- 
perderet  civitatem  ; fc  fpe- 
ciei  lecundùm  afpeihim  . 
quem  videram  juxta  fluvium 
Chôbar  : & cecidi  fupet  fa- 
(itin  raeanu 


4,  Et  majeftai  Damini  ia- 
grcflâ  eft  templuin  per  viaiit 
portât , quz  relpiuebat  ad 
Orientem. 

t.  Et  elevavit  me  rpiritni, 
& introduxit  me  in  atrium 
interius  : & ecce  tepleta  état 
gloria  Domini  domus. 

'e.  Et  audivi  loquentem  ad 
me  de  domo  ; & vit  qui  ila- 
bat  juxta  me  > 

7-  dixit  ad  me  : Eili  hemi- 
«ii , locus  folii  mei,  8c  lo- 
cus veftigiorum  pedum  meo- 
rum , ubi  habite  in  medio  rt- 
Eorum  Ifrael  in  zttrncun  : 8c 
non  polluent  ultra  domus  If- 
lael  nomen  fanâum  meum, 
îpfi  8e  reges  eorum  in  forni- 
cationibus  fuis , 8c  in  ruinis 
regum  fuorum , 8c  in  cxccl- 


I Nfuite  il  me  mena  à la  porte  du  temple  • 
qui  regarde  vers  l’orient. 

a.  Et  tout  d’un  coup  parut  la  gloire  du 
Dieud’Ifraël,  laquelle  entroit  danr  leterriplc 
par  le  côté  de  l’orient.  Le  bruit  (ju’elle  fâifoic 
étoit  femblable  au  bruit  des  grandes  eaux  i ôc 
là  terre  étoit  toute  éclairée  par  la  ptéfence  de. 

fa  majefté.  . 

q.  Et.  la  vifion  que  j’eus  alors  étoit  fem- 
blable à celle  que  j’avois  ede,  lorfqu’U  vint 
pour  perdre  la  ville.  Il  me  parut  dans  la  mê- 
me forme  que  je  l’avois  vû  près  du  fleuve  de 
Chobar  : fie  je  tombai  fur  mon  vifage  , fdiji 
de  crainte  ô"  de  reJpeSl  f comme  j avois  fiait  â 
la  première  vifion. 

4.  La  majefté  du  Seigneur  entra  donc  dans 
le  temple  par  la  porte  qui  regardoit  1 orient. 
C étoit  celle-là  mime  par  laquelle  il  en  était  fibrti. 

y.  Et  l’efprit  me  releva , & me  fit  entre* 
dans  le  parvis  intérieur  , 6t  je  vis  que  la  mai-; 
fdn  étoit  remplie  de  la‘gloire  du  Seigneur. 

6.  Alors  je  l’entendis  qui  me  parloitdu  de-? 
dans  de  la  maifon  ; & l’homme  qui  étoit  pro- 
che de  moi 

7.  me  dit:  Fils  de  l’homme,  ceft  ici  le 
lieu  de  mon  thrône , le  lieu  où  je  pofer^  mes 

Eieds,  ôc  où  je  demeurerai  pour  jamais  au  mi- 
eudes  enfâns  d’Ifraël:  ôc  la  maifon  d’ICtacl 
ne  profanera  plus  mon  faint  nom  à l’avenir  j 
ni  eux  , ni  leurs  Rois , par  leurs  idolâtries  j 
par  les  fépulchres  de  leurs  Rois  placés  près 
de  mon  fianSluaire , ni  par  les  haut^  lieujc  eon- 
fiacres  à leurs  idoles. 
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8.  Ils  ont  fait  leur  porte  contre  ma  porte , 
6c  les  poteaux  de  l’entrée  de  leur  maifon  pro- 
che des  miens  ; ôc  ainff  il  y avoit  un  mur  en-* 
tre  moi  & eux , ôc  ce  mur  étoit  leur  itnpiété  qui 
me  Jiparoit  d’eux  : car  ils  ont  profané  mon 
faint  nom  par  les  abominations  qu’ils  ont 
commifes.  C’eft  pourquoi  je  les  ai  détruits 
-dans  ma  colere. 

9.  Qd’ils  rejettent  donc  maintenant  loin 
d’eux  leur  idolâtrie , qu’ils  éloignent  de  moi 
les  fépulchres  de  leurs  Rois , ôc  je  demeure- 
rai toujours  au  milieu  d’eux. 


8.  Qui  fabricati  funt  li- 
mcnluum  juxtalimcn  meiim 
& portes  iiios  juxta  portes 
meos & murus  erac  inter 
me  & eo5  : & poliuerur.t  no- 
men  fanâum  meum  in  abo- 
minaiionibus  <juas  fccerunt  : 
propier  quoti  confumpG  eos 
in  ira  mea. 


f.  Nunc  ergo  repellant 
procul  É'ornicationem  fuam, 
& ruinas  regum  fuorum  i 
me  : & habitabo  in  mcdio 
eorum  femper. 


§.  II.  Dieu  ordonne  à Ezechiel  de  momrer  le  dejfeîn  du  Temple  aux  enfan$ 
d’ifrael , pour  lei  couvrir  de  confufion , dans  le  fouvenir  de  leurs  iniquités , 
qui  ont  été  caitfe  de  fa  dejhuéfion,  & pour  les  rendre  déformais  plus  fidehs 
à obferver  tout  ce  qui  ejl  marqué.  Il  leur  donne  aujji  les  mefures  de  l’autel 


I o.  Mais  vuus , fils  de  l’homme  J montrez 
le  temple  que  je  viens  de  tracer  à la  maifon 
d’Ifraëls  afin  qu’e«  voyant  fa  ^andeur  & fa 
piajefii,  ils  reçoivent  la  confufion  de  leurs 
iniquités  y qui  ont  été  caufe  de  fa  deftruâlion. 
Qu’ils  mefurent  eux-mêmes  toute  fa  fttuûure. 

1 1.  Et  cju’ils  rougiffent  de  toutes  les  cho- 
ies criminelles  ciu’ils  ont  faites  dans  ce  temple 
faim.  Montrez-leur  la  figure  de  la  maifon  du 
Scieur , fes  lorries , fes  entrées , ôc  tout  fon 
.defTein , toutes  les  ordonnances  qui  doivént 
y être  obfervées,  tout  l’ordre  qu’il  y faut  gar- 
aer,  toutes  les  lois  jqui  y fone  prefcrites.  Re- 
préfentez  toutes  ces  chofes  devant  leurs  yeux, 
afin  (lu’ils  gardent  exaâement  tout  ce  que 
vous  leur  aurez  décrit,  qu’ils  pratiquent  ôc 
obfervent  tous  les  préceptes  qui  la  regardent. 

12.  Telle  eft  la  réglé  qu’on  doit  garder  en 
bâtifiant  la  maifon  de  Dieu  fur  le  haut  de  la 
montagne.  Toute  fon  étendue  dans  fon  cir- 
cuit fera  très-fainte.  Telle  eft  donc  la  loi  qu’il 
faut  obferver  dans  le  bâtimoge  de  cette  mai^ 
Xoir. 


To.  Tu  autrm  fili  hominis 
oftende  domui  irmel  tem- 
plum , & confundanlur  ab 
iniquitatibus  rtiis,  ScBlCtiaii. 
tut  fabticam 


ti.  St  erubeftant  ex  om- 
nibus qui  fecerunc  î rtgoram 
dom&s  > & iâbricz  ejus  exi- 
tas , Sc.iniroitus , 8c  omnera 
deferiptionem  ejus.Scvni- 
yerfà  prxcepca  ejus  . cunc- 
tuniqueordinem  ejus  8c  Ont- 
nes  loges  ejus  ortende  eis  , 
8C  Icribes  in  oculis  eorum  ; 
ut  euftodiant  omnes  deferip- 
tiones  ejus , 8e  przcepca  U- 
lius , 8c  facianc  ea. 


it.  Irta  eft  lex  domfls  in 
ftimmicate  momis  : Omnia 
finis  ejus  in  circuitu  , (âne- 
cum  lanâprum  eft  ; hzc  eft 
ergo  les  dom&s. 
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IJ.  Ifti'autcm  menfur* 
■Itaris  in  cubito  Tcrillimo  , 
^ui  habcbai  cubitum  & pat- 
mum  : in  finu  ejus  erat  eu-  • 
bitus  & cubitus  in  latiiudi- 
nr,  & drfinitio  ejus  ufqucad 
labium  ejus , & in  circuitu, 
palmus  unus  ; hzc  quoque 
crac  fofla  altaris. 


14.  Et  de  (înu  terri  nfque 
ad  cre^idinem  noviflSm.im 
duo  cubiii,  & latitudo  cubi- 
ti  unius  ; Si  à errpidine  mi- 
nore ufque  ad  crepidinem 
inajorem  quatuor  cubiti , £c 
Uùtudo  cubiti  unius. 
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13.  Or  voici  quelles  font  les  mefiiTCS  dtf 
l’Autel  pour  les  holocaujïes , en  le  tnefùrant 
avec  la  coudée  à bonne  mefure  y qui  avoic 
une  coudée  & un  palme.  Son  enfoncement 
étoit  profond  d’une  coudée , & avoir  aufli  une 
coudée  de  largeur  ; & fa  clôture  jufqu’à  for» 
bord  & tout  a l’entour , étoit  d’un  palme. 
Telle  étoit  donc  la  foffe  de  l’Autel>  où  P or» 
mettoit  le  feu  qui  devait  confumer  les  viSlimes. 

14.  Du  bas  de  la  terre  , jufqu’au  dernier 
rebord  d’en  haut , il  y avoir  deux  coudées  de 
hauteur,  & ce  rebord  avoir  une  coudée  de 
large  ; & de  ce  rebord  qui  étoit  le  plus  petit  , 
quoique  le  plus  élevé,  jufqu’au  rebord  tïen  bas  , 

3ui  étoit  le  plus  grand  , il  y avoir  quatre  cou- 
ées  ; 6c  ce  rebord  avoir  aulTi  une  coudée  de 


if.  îp(c  autem  Ariel  qua- 
tuor cubiiorum  : & ab  ^tic\ 
ufque  ad  furfum  » cornua 
quatuor. 

té*  Et  Ariel  duodecim 
cubitorum  in  longitudine 
per  duodecim  cubitos  lati* 
tudinis  : (^uadrangulatum  x- 
^uis  iateribus. 

17.  Et  crépi  Josquatuorde* 
ciiD  cubitorum  longitudinif, 
per  quatuordecim  cubitos  la- 
(itudinis  in  quatuor  angulii 
cjus:&  corona  in  circuitu 
•jui  dimidii  cubiti , Sc  Hnus 
çjus  unius  cubiti  per  circui- 
turo  :gradus  .lutemejus  ver- 
fi  ad  Orientem. 


large. 

If.  L' Autel appellé  Ariel,  qui  étoit  deffus 
avoir  quatre  couses  de  hauteur  : ôc  de  cet 
Autel,  s’éle.voient  en  haut  quatre  cornes. 

1 5.  Ariel  avoir  douze  coudées  de  long , Sc 
douze  coudées  de  large, ôc  étoit  ainfi  quarcéy 
ayant  fes  côtés  égaux. 

1 7.  Son  rebord  étoit  de  quatorze  coudées 
de  long  , Ôc  de  quatorze  coudées  de  large  y 
à mefurer  fes  quatre  côtés  d’un  angle  à l’au- 
tre. La  couronne  ou  la  corniche,  qui  régnoic 
autour  , avançoit  d’une  demi -coudée  , ôfc 
fon  enfoncement  étoit  d’une  coudée  tout  aiir 
tour.  Or  fes  degrés  étoient  tournés  vers 
l’Orient.' 


, III.  Cérémomet  à obferver  pour  purifier  Tautel , iy  pour  le  eonjacrer,  Diett 
fera  réconcilié  avec  fon  peuple. 


18.  El  dixit  me  i Fili 
bominis , hxc  dicit  Domi< 
nus  Dcms  : Hi  funt  ritus  al- 
tarisi  in  quncumque  die  fuc* 
rit  fabricatum , ui  offeratur 
fuper  illud  holocauftum,  & 
ctfundatur  fanguis« 


18.  Et  f an^e  me  dit  : Fils  de  l’homme  J 
voici  ce  que  dit  le  Seigneur  Dieu  ; Ce  font 
ici  les  cérémonies  qu’on  doit  obferver  à 
l’égard  de  l’Autel,  aulTi-tôt  qu’il’aura  été  bâ- 
ti, afin  qu’on  offre  delTus  l’holocaufte  , ôc 
qu’on  répande  tout  autour  le  fang  des  viëlimes. 
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Et  vous  les  donnerez  aux  Prêtres  6c 
«ux  Lévites  qui  font  de  la  race  de  Sadoc , qui 
s’approchent  de  mon  Autel , dit  le  Seigneur 
Dieu  , afin  qu’ils  me  facrifient  un  veau  du 
troupeau  pour  le  péché , en  obfervant  ce  qui 
fuit. 

20.  Vous  prendrez  du  fang  de  ce  veau  « 
6c  vous  en  mettrez  fur  les  quatre  cornes  de 
l’Autel , 6c  fur  les  quatre  coins  de  fon  rebord , 
6c  fur  la  corniche  tout  autour , 6c  vous  le  pu- 
riÇerez  6c  le  fanûifierez  de  la  forte. 

21.  Vous  emporterez  enfuite  le  veau  qui 
aura  été  offert  pour  le  péché  ; 6c  vous  le  brû- 
lerez dans  un  lieu  de  la  mailbn  tout  fépaté , 
hors  le  fanctuaire. 

22.  Le  fécond  jour,  vous  offrirez  pour  le 
péché  un  jeune  boyç  qyi  fok  fans  tache  : 6c 

'6c  on  purifiera -l’Autel , comme  on  l a déjà 
purifié  avec  le  veau. 

2 J.  Et  lorfque  vous  aurez  achevé  de  le  pu- 
rifier , vous  offrirez  un  veau  du  tiDupeau  qui 
foit  fans  tache , 6c  un  bélier  du  troupeau  qui 
foit  de  même  fans  aucune  tache. 

2^.  Vous  les  offrirez  en  la  prélcnce  du  Sei- 
gneur : 6c  les  Prêtres  répandront  du  fel  fur 
eux  , 6c  les  offriront  en  holocaufte  au  Sei- 
gneur. 

2 y . Sept  jours  de  fuite’ vous  offrirez  chaque 
jour  un  bouc  pour  le  péché  ; 6c  l’on  offrira 
de  même  un  veau  6c  un  bélier  du  troupeau 
qui  foient  fans  tache. 

25.  Ils  feront  la  purification  6c  la  confé- 
cration  de  l’autel  pendant  fept  jours , 6c  ils 
l’empliront  rie  leurs  offrandes. 

27.  Et  les  fept  jours  étant  accomplis , les 
■ Prêtres  offriront  le  huitième  jour , 6c  dans  la 
fuite  vos  holocauftes  fur  l’autel  que  vous^aurez 
ainfi purifié,  6c  les  hoftics  qu’ils  offrent  pour 
la  paix  : 6c  je  ferai  réconcilié  avec  vous , dit 
le  Seigneur  Dieu. 


XLllI. 

1$.  Et  (bbii  SaccrJotibus 
& Leviiis , qui  fum  de  <è- 
mine  Sadoc  , qui  accedunt 
ad  me  , ait  Dominui  Deus, 
UC  oiTeram  mihi  viiulum  de 
armenio  pro  peccato. 


10..  Et  affumens  de  ùn- 
guine  ejus , pones  fuper  qua- 
tuor cornua  ejus , & l'upet 
quatuor  angulos  ctepidiiiis , 
& luper  coronam  in  circui- 
tu  : de  muodabis  iUud , £c  ex- 
phibis.  • 

ai.  Et  toiles  viiulum, 
qui  oblatus  fuerit  pro  pecca- 
to : St  combures  euni  in  fe- 
parato  loco  domûs  extra 
lânâuarium, 

ta.  Et  in  die  têcunda  of- 
Teres  bircum  caprarum  im- 
maculaium  pro  peccato  : Sc 
expîntmriiisiif»,  ficut  ex— 
piaverunt  in  vitulo. 

Cùmque  complevcris 
expians  iUud  , ofTeres  vitu- 
lum  de  armento  immacula- 
tum,  St  arietem  de  grege 
immaculatum, 

J 4.  Et  offeres  eos  in  cont 
pe^iu  Doniini  : & mittent 
iâcerdotet  Aiper  eos  lâl  > Sc 
ofTerent  eos  holocauftum 
Domino. 

af.  Septem  diebus  Taciei 
hircum  pro  peccato  quoci- 
die  : St  vitulum  de  armen- 
to , Sc  arietem  de  pecoribui, 
immaculatos  offerent, 

i(.  Septem  diebus  expia- 
bunt  aliare,  Sc  mundabunt 
illud  : Sc  implebunt  manuin 
ejus. 

a?.  Expleiis  autem  diebui 
in  die  oClava  Sc  ultra  facient 
(âcerdotes  fuper  altare  ho- 
locauHa  veftra  , Sc  quse  pro 
pace  offerunt  : Sc  placacui 
ero  vobis  , ait  Dominui 
Deus. 
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§.  I.  Vorte  du  tfmple  qui 
d’Ifraél,  efl  entré  par- 
exclus  du  fan0uaire. 

I.  Et  convertit  me  ad 
viam  portz  ranâuarii  exte- 
rioris  , quz  rerpiciebat  ad 
Orientem  : & cm  clautà. 

a.  Et  dixit  Dominus  ad 
me  : Porta  hzc  claufa  erit  : 
non  aperietur , & vir  non 
tranfîbil  per  eam  : quoniam 
Dominui  Deut  Intel  tngrer- 
lÎK  <11  per  eam,  eritque  clau- 
la  ■ 

l.priacipi.  Princcpt  iplê 
fedebit  in  ca  , ut  comedat 
panem  coraro  Domino  ; pet 
viam  portz  veftibuli  iilgre- 
dieiuf,&  per  viamejus  e- 
gredietur. 

'4.  Et  adduxit  me  per  viam 
portz  Aquilonir  in  confpec- 
tu  domûs  : te  vidi , te  ecce 
implerit  gloria  Domini  do- 
mu  m Domini  : & cecidi  in 
faciem  meam. 

f.  Et  dixit  ad  me  Domi- 
nas : Fili  hominis , pone  cor 
tuum , ([  vide  oculis  tuii,  (c 
auribus  tuit  audi  omnia  qnz 
ego  loquor  ad  te  de  univer- 
fis  ceremoniii  domût  Do- 
mini, te  de  cunâis  legibus 
ejus  ; & pones  cor  tuum  in 
viii  templi  per  omnei  exi- 
las lânâuarii. 

4.  Et  dices  ad  exatperan- 
temme  domum  ICael:  Hzc 
dicit  Dominus  Deus  : Suffi- 
cianc  vobis  omnia  fcelera 
vellra  domus  Ifrael  : 


f.  e«quodinduciti>  filiga 


API.  TRE  XLIV. 

demeurera  fermée  , parce  ÿue  le  Seigneur,,  le  Dieu 
là.  Tout  étranger  incircancts  de  coeur  (g  de  corps  fera 

!•  T J 'Ange  me  fit  enfuite  retourner  vers  le 
chemin  de  la  porte  du  lancluaire  extérieur  , 
qui  regardoit  vers  l'orient,  & qui  étoit  iet- 
mée. 

2.  Et  le  Seigneur  me  dit:  Cette  porte  de-; 
mearera  fermée  ; elle  ne  fera  point  ouverte  , 
âc  nul  homme  n’y  paffera  , parce  que  le  Sei- 
gneur le  Dieu  d’Ilraël  efi  entré  par  -cette 
porte , 6c  elle  demeurera  fermée 

J.  pour  lePrince  même.  Cependant  le  Ptince 
s’y  alleoira , pour  manger  le  pain  ^ui  asira  été 
offert  devant  le  Seigneur  ; mais  il  ne  paffera 
point  par  cette  porte.  Il  entrera  dans  le  temple  > 
ôt  il  en  fortira  par  la  portera  velUbule. 

4.  Et  il  m’amena  par  le  chemin  de  la  porte 
du  feptentriôn , à la  vûe  du  temple.  Alors  je 
vis  que  la  gloire  du  Seigneur  avoit  rempli  la 
mailon  du  Seigneur , 6c  je  tombai  fur  mon 
vifage , étant  faift  de  crainte  ér  de  refptél. 

y.  Etle  Seigneur  me  dit:  Fib  de  l’homme  p 
mettez  bien  dans  votre  cœur , regardez  de 
vos  yeux  , 6c  écoutez  de  vos  oreilles  toutes 
les  chofes  que  je  vous  dis , qui  regardent  tou- 
tes les  cérémonies  de  la  mailon  du  Seigneur  , 
6c  tous  fes  divers  reglemensc  6c  appliquez 
votre  cœur  à confidérer  les  chemins  du  tem- 
ple , 6c  toutes  les.  forties  du  -fanâuaire. 

6.  Vous  direz  à la  maifon  d’Ifraël , qui  ne 
cefle  point  de  m’irriter:  Voici  ce  que  dit  le 
Seigneur  Dieu  : Contentez-vous  , maifon 
d’Ifraël , d’avoir  commis  tant  de  crimes  ; cb* 
n'en  commettez  pas  de  nouveaux. 

7.  Contentez  - vous  d’avoir  introduit  dans 
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mon  fan£luaire  des  étrangers  incirconcis  de 
cœur  ôc  de  chair , qui  fouillent  & profanent 
ma  maifôn  ; de  m’avoir  offert  , far  leur  mi- 
niftere , des  pains  , de  la  graiffe  , & du  fang 
des  vi£ü»es  y ÔC  d’avoir  rompu  mon  alliance 
par  towvos  crimes , 

8.  vous  qui  n’avez  point  obfen'é  mes  or- 
donnances touchant  mon  fancluaire , ôc  qui 
avez  établi  pour  garder  ce  que  j’ai  prefcrit  à 
l’égard  de  ce  fanÛuaire  qui  m’appartient,  tels, 
miniftres  qu’il  vous  a plû , & non  pas  ceux  que 
J avais  choifts, 

p.  Car  voici  ce  que  dit  le  Seigneur  Dieu  : 
Tout  étranger  incirconcis  de  cœur  ôc  de  chair 
n’entrera  point  dans  mon  fanâuaire,  ni  tout 
enfant  étranger  qui  efl  au  milieu  des  enfans 
d’Ifraël. 
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aliènes  incircumcîfçs  corde, 
& incircumeiros  carne , ut 
lînt  in  làndhiario  meo , Sc 
polluant  domum  meam , & 
offertis  panes  meos,  adipetn, 
& fanguinem  : & diflbivitis 
paâum  meum  in  omnibus 
iceletibut  vellris. 

8.  Et  non  fervadis  prae- 
cepta  (ânâuarii  mei  : & po- 
fuiftii  euftodet  obfervaiio- 
num  siseatum  in  lânâuatiO' 
meo  vobifmeiip&. 


9.  Hatc  dicit  Dominut 
Deus  : Omnis  alienigena 
incircumeifus  corde , & in- 
cirburacirus  carne , non  in- 
gredietur  lândluarium  meum 
omnis  filius  alienus  qui  eS 
in  medio  fiUocum  Urael. 


§.1I.  Les  Lévites  , qui  ortt  abandonné  le  Seipneur  pour  fuivre  les  idoles  ; 
ri  exerceront  point  les  fondions  du  facerdoce.  Ils  ne  pourront  être  que  thréfo- 
rieri  , portiers  & officiers  dans  la  maifon  du  Seigheur, 


10.  Les  lévites  mêmes  quy'e  font  retirés 
loin  de  moi , en  s’abandonnant  à l’erreur  des 
enfans  d’Ifraël , ôc  qui  fe  font  égarés,  en  me 
quittant  pour  courir  apres  leurs  idoles  > âcqui 
ont  déjà  porté  la  peine  de  leur  iniquité  y ayant 
été  emmenés  captifs  avec  le  rejle  du  peuple  , 

1 1.  feront  fimplement  la  fonêlion  de  thré- 
foriers  dans  mon  f^âuaice  y de  portiers  ôc 
d’officiers  dans  ma  maifon.  Ils  tueront  les 
bêtes  delfinées  pour  l’holocaufle  ôc  les  viêfi- 
nies  du  peuple , ôc  fe  tiendront  en  fa  préfence 
prêts  à le  fervif  ; mais  ils  ne  m'y  offriront  point 
de  facrifice  j>om  le  peuple  y 

1 2.  parce  qu’ils  lui  ont  prêté  leur  miniflero 
en  préfence  de  fes  idoles^  ôc  qu’ils  font  deve- 
nus à la  maifon  d’Ilraël  une  occafion  de  fean- 
dale  pour  la  faire  tomber  dans  l’iniquité.  C’ell 
pour  cela  que  j’ai  levé  la  main  fur  eux , dit 
le  Seigneur  Dieu  -,  ôc  ils  pottejont  leur  ini: 
quité, 


10.  Sed  & Levit*  ^ qui 
longb  receflèrunt  i me  in 
errore  filiorum  Ilrael , & er- 
raverunt  d me  poft  idola  (ùa, 
& poRavenint  iniquitatem 
tûsm  : 


tt.  erant  in  tânôuario 
meo  xditui  , St  janitorea 
portarum  domA>,&  rainU^ 
tri  domûs  : ipfi  maâa^unr 
holocaufta , Sc  viâimas  po- 
puli.  St  ipû  (labunc  in  conP 
peâu  eorum  ut  mioiAieot 


1 1.  Pco  eo  quèd  miniAr}^ 
yerunt  illis  in  conl^âuido- 
lorom  fuorum , & fafli  funt 
domni  Ifrael  in  offendicu'- 
lum  iniquitatis;  idcirco  le- 
vavi  manum  meam  fuper 
eoi,  ait  Dominas  Deui , Sc 
poiûbunt  ioiqtmaKa  ùamt 
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• IJ.  8r  non  «ppropinqua- 
bunt  ad  me  ut  racerdotio 
fungantut  mibi,  neque  ac- 
cèdent ad  omne  l'anftuarium 
jneum.juxta  fanfla  fanâo- 
nim  : fed  poriabunt  confu- 
/îonem  lùam,  ^tfcclcialuai 
qux  tecerunt. 


14.  Et  dabo  eoi  janitorea 
dom&s  in  omni  miniflerio 
«jus  , & in  univerCs  qu* 
fient  in  ea. 
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IJ.  Ils  ne  s’approcheront  point  de  moî^ 
pour  faire  les  foniiions  du  facerdoce  en  ma 
préfence  ; ôc  ils  n’approcheront  d’aucun  de 
mes  fanduaires  qui  font  près  du  faint  des 
faints  ; mais  ils  porteront  leur  con^ion  ôc 
les  crimes  qu’ils  ont  commis  , par  cette  pri~ 
vation  de  texercice  de  leurs  foniHont. 

14.  Et  je  les  établirai  portiers  du  temple 
ôc  les  employerai  dans  les  offit  es  6c  les  fervi-; 
ces  les  plus  bas  qu’on  eft  obligé  d’y  rendre. 


§.  III.  Les  Vrétres  & les  Leviies  de  la  race  de  Sadoc  offriront  des  facrifices 

au  Seigneur , parce  qu'ils  lui  /ont  demeurés  fdeles , lot  [que  les  autres  T aban-, 

donnaient.  Réglés  qu’ils  objerverom  lorfqu'tls  exerceront  les  fonfnons  de  leur 
minijiere.  Us  n auront  point  d héritage , parce  que  le  Seigneur  ejl  leur 
partage. 


H.  Sacerdote»'  auiem  & 
Leritx  61ii  Sadoc,  qui  eufto- 
dierunteeremonias  lânâua- 
rii  tnei , cùm  errarent  61ii 
Ifrael  à me , ipfi  accèdent 
ad  meut  miniftrent  mihi: 
& flabunt  in  confpeâu  meo 
Ut  otTerant  mihi  adipem  & 
fanguinem , aie  Oominus 
Peut. 

I j.  Ipflingredienturfiinc- 
tuatium  meum , & ip(ï  ac- 
cèdent ad  menlam  meam  ut 
ioiniftrent  mihi,  & cuilo- 
diant  ceremonias  meai. 

17.  Cumqueingredientut 
pOnatatrii  interioris,  vefti- 
bus  lineis  induentur;  nec  aC- 
cendei  fuper  eos  quidquam 
laneum,  quando  minilîrant 
Ain  poriis  atrii  interioris  & 
'^intnnfecui. 

it.  Vittac  linex  emnt  in 
capitibus  corum,  Sefemina- 
lia  linca  etunt  in  lumbis  eo- 
lum , & non  accingentur  in 
fudore. 

if.  Cum<}ue  egredientur 
atrium  cxterius  ad  populum, 
exuent  fe  veflimemii  fuit  , 
in  quibus  minillrarerant , St 
reponent  ea  in  gazopbyU- 


I J.  Mais  pour  les  Prêtres  6c  les  Lévites  de 
la  race  de  badoc  > qui  ont  obfetvé  fidèle- 
ment les  cérémonies  de  mon  fanûuaire  , lort 
•que  les  enfans  d’ifrael  s’éloignoient  de  moi, 
ce  feront  eux  qui  s’approcheront  de  moi , 
pour  me  fervir*de  miniftres  : 6c  ils  fe  tien- 
dront en  ma  préfence , pour  m’offrir  la  graiffe 
6c  le  fang  des  viSUmes , dit  le  Seigneur  Dieu, 

1 6.  Ce  feront  eux  qui  entreront  dans  mon 
Cmûuaire , 6c  qui  approcheront  de  ma  table  , 
pour  me  (èrvir , êc  pour  garder  mes  céré- 
monies. 

1 7.  Lorfqu’ils  entreront  dans  les  portes  du 

[larvis  intérieur , ils  feront  vêtus  de  robes  de  ■ 
in  ; 6c  ils  n’auront  rien  fut  eux  qui  foit  de 
laine , en  fàifant  les  fonélions  de  leur  miniftere 
aux  portes  du  parvis  intérieur,  6c  au  dedans. 

18.  Ils  auront  des  bandelettes  de  lin  à leur 
tête , ôc  des  caleçons  de  lin  fur  leurs  reins. 
Iis  ne  fe  ceindront  point  d’une  maniéré  quî 
leur  excite  la  fueur. 

ip.  Lorfqu’ils  fortiront  dans  le  parvis  exté- 
rieur pour  aller  parmi  le  peuple , ils  quitte- 
ront les  habits  dont  ils  étoient  revêtus  en  fai- 
fant  ks  fondions  de  leui  miniftere  , 6c  les 
, ‘ femettron^ 


uhgitized-by  Coogic 


XI.  Et  vimiin  non  bibet 
omnis  (àcêrdos  quanJo  in- 
grcflurus  eft  atrium  interius. 

XX.  Et  viduam  Sc  rfpudia- 
tam  non  accipicnt  uxotrs  , 
lëd  virginei  de  femine  do- 
mûs  Ilracf  : fed  & viduam , 
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tèmittroht  dans  la  chambre  du  fanûuaire.  cio  fanauarii,  8t  veftient  f® 
Ils  fe  vêtiront  d autres  habits  y oc  ils  prendront  ijg^abunt  popuium  in  veiu- 
garde  de  ne  pas  fandifier  le  peuple  yen  F ap-  bus  fuis. 
prochant  avec  leurs  habits  facres. 

\,o.  lUneft  raferom  point  &»e 

laifleront  point  non  plus  croître  leurs  cne-  nutrient  : fed  londemes  at- 
veux  : mais  ils  auront  foin  de  lés  couper  de  tondent  capiu  lua. 
tems  en  tems , pour  les  tenir  courts. 

2 1.  Nul  Prêtre  ne  boira  de  vin,  lorfqu’il 
doit  entrer  dans  le  parvis  intérieur. 

22.  Ils  n’dpouferont,  ni  une  veuve , ni  une 
femme  répudiée , mais  des  Allés  de  la  race 

de  la  maifon  d’Ifraël  : & ils  pourront  néan-  . 

moins  époufer  auffi  une  veuve  quifera veuve 

d Un  Prêtre*  ' ^ IJ,  Et  popuium  meum 

Ils  enfeigneront  à mon  peuple  la  diffê-  doccbuntquid  fit  interiànc- 
tence  qu^dy.asnira-CCLquicit  » ce  qui 
eft  profane , & lui  apprendront  à dilcerner  ce  tc«ieHtÏBr~  ■ 
qui  eft  pur  d’avec  ce  qui  eft  impur. . 

24.  Lorfqu’il  fe  fera  élevé  quelque  diffé-  Et  cùm  fuem  contre 

rend  > ils  le  jugeront  y en  le  tenant  attaches  a meîs  te  judtcabunt  ; icgc* 
mes  iueemens.  Ib  obferveront  mes  lois  ôc  me« , & praxepta  mea  in 
mes  mSonnancos  dans  .ou.es  mes  S.es  fo- 
lemnelles , fit  ils  làndiAeront  exaâJement  mes  fanaificabunt, 
jours  de  fabbat. 

2 f . Ils  n’entreront  point  là  où  eft  un  hom-  Et  ad  mortuum  homî- 
'me  mort,  pour  n en  être  pas  fouillés,  a moins  p^^uuantur,  nifi  ad.putem 
que  ce  ne  foit  leur  pere  ou  leur  mere , leur  & matrem , & filium  & fi- 
fils  ou  leur  Aile , leur  frere  ou  leur  foeur , qui 

n’ait  point  eu  un  fécond  mari , car  autrement  tuetit  ••  in  quibui  comami- 
ils  deviendroient  impurs.  nabuntut. 

2 5.  Et  après  qu’un  d’entr’eux  aura  été  pu-  »<•;  E‘  5!!“..'!! 

riAé  de  aueliju  une  de  ces  impuretés  cfuil  aUroit 
contraSiee , on  lui  comptera  encore  lept  jours , 
avant  eju  il  exerce  tes  fonéiions  de  /on  miniflcre. 

27.  Et  le  jour  qu’il  entrera  dans  le  fanc- 
tuaire  qui  eft  zu  parvis  intérieur',  pour  me  "Viü.  , ut  mjiiftrct  mihi  in 
fervir  de  Miniftre  dans  le  fanéluaire,  il  fera  fanfluitio,  oiferet  pro  pec- 
une  oblation  pour  fon  péché,  dit  le  Seigneur  catofuo,auDominus  Deux. 

LHeu. 


10«  — 
jnunditus , feptcm  dici  nu-, 
merabuntur  ci. 


17.  Et  in  die  introîtfis  fiiî 
in  fanâuarium  ad  atrium  in* 


28.  Ils  n’auront  point  d’héritage,  car  je 
Tme  if^  Part,  11^ 


x|,  Nonorit  autemeis  he> 

LU 
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TeJiias , ego  hereditai  eo-  fuis  moî-même  Icur  hdritage,  & vous  ne  leuf 

lum  : & poiT^trionem  non  donnerez  point  de  partage /a  terre.com- 
Jabius  C!s  in  Krael , ego  e-  * i i»»r'  -i  ^ » n.  • 

mm  poiTcfllo  eoium.  * «'C  au  peuple  d Ifracl,  parce  que  ceft  moi 
qui  fuis  leur  partage. 

1».  viaimam  & pro  pec-  29.  Ils  mangeront  les  vidlimes  qui  feronc- 
lato&prodeiifloipficorae-  pooj  jg  pdché  ôc  pour  la  faute;  6c 

rael  ipforum  arit.  tout  ce  qu  Ifraël  onura  par  vœu  leur  appar- 

tiendra. 


;o.  Et  primitirt  omnium 
prlmegcnuorum  ^ 3c  omn» 
iibamenta  ex  omnibus  qux 
oü'erumur^acerJotum  erunc: 
& primitiva  ciborum  veHro* 
rum  dabicis  facerdoti , ut  re» 
ponat  benediâionem  domui 
tu£. 


3 1 . Omne  morticinum  8c 
C3ptum  à be^ha  de  avibus  & 
de  pecoribus  non  comedent 
lâcerdotes. 


5 O.  Les  prémices  de  tous  les  premiers, 
nés , 6c  les  prémices  de  toutes  les  chofes  dif- 
férentes qui  font  offertes  appartiendront  aux 
Prêtres.  Vous  donnerez  aufli  au  Prêtre  les 
prémices  de  ce  qui  fert  à vous  nourrir , afin  - 
qu’il  prie  Dieu  pour  vous  , que  le  Seigneur 
répande-  la  bénédiélion  fur  votre  maifon. 

51.  Les  Prêtres  ne  mangeront  ni  d’aucun- 
oifèau  J ni  d’aucune  bête  qui  fera  moue  d’eUe- 
mênie  > ou  qui  aura  été  prife  par  une  autre - 
bête. 


CHAPITRE  XLV- 


S.  I.  Dieu  réglé  la  maniéré  dont  on  divifera  la  terre  fainte , aprèr  h retour  de  - 

la  captivité. 


t,  Cumque  cflppcntîj  ter- 
ram  divi'dere  Torntb,  fepara- 
tr  primitias  Domino,  lanc- 
riHcstum  de  terra,  longitu- 
(Hne  viginti  quinque  milUa» 
éi  hcicudine  decem  milita; 
fan^ificatum  erit  in  omni 
ctrmino  eju»  per  circmuiffl. 


1.  Et  erit  ex  omni  parte 
findificatum  quingemos  per 
quingentos  , quadrifariam 
per  circuitum  : & quinqua- 
gima  cubitis  in  fuburbana 
ejut  per  gynim. 

3.  Et  à menfîira  Hb  men- 
lurabii  longUudincsr  vigin- 


••L  Otfque  vous  commencerez  à divifèr' 
la  terre  au  fort , féparez-en  les  prémices  pour 
le  Seigneur , ceft-à-dire , choiftffez  d’abord  un 
lieu  qui  foit  fanftifié  dr  féparé  du  rejle  de  la 
terre , qui  ait  vingt-cinq  mille  me  furet  de  lon- 
gueur , & dix  mille  de  largeur  ; 6c  il  fera  faint 
dans  toute  fon  étendue , comme  étant  tout  con~ 
facré  au  Seigneur. 

2.  De  tout  cet  efpace , vous  en  féparerez 
pour  le  lieu  faint,  un  lieu  quarré , qui  aura  ‘ 
cinq  cens  mefuresde  chaque  côté  tout  à l’en- 
tour; 6c  cinquante  coudées  encore  aux  en- 
virons, pour  les  fiiuxbourgs. 

3.  Vous  mefurerez  donc  avec  cette  mefure 
une  place  de  vingt  - cinq  milles  de  longueur  , 
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■ À de  dix  milles  de  largeur  : Sc  dans  cette 
place  fera  le  temple  & le  faint  des  faims. 

4.  ^ette  terre  ainfi  fanftifiée  fera  pour  les 
Trêtres,  qui  font  les  miniftres  du  fanâuaire, 
& qui  s’approchent  pour  s’aquitter  des  fonc- 
tions du  miniftere  du  Seigneur  ; 6c  ce  lien 
fera  deftiné  pour  leurs  maifons , ôc  pour  le 
fanfluaire  très-fàint- 

j.  Il  y aura  \ingt-cinq  mille  mefures  de 
longueur , 6c  dix  mille  de  largeur , pour  les 
invites  qui  fervent  au  Temple:  6c  ils  aurom 
aulTi  eux-mêmes  vingt  chambres  dans  le  lie« 
eù  efl  le  thréfor. 

6.  Et  vous  donnerez  à la  ville  pourfon  éten- 

due cinq  mille  mefures  de  large , ôc  vingt-cinq 
-mille  de  long)  Càon  o»  Ciputi  pour  Je 

fanêtuaire  : 6c  ce  fera  pour  toute  la  maifon 
d’IfraëL 

7.  Vous  défilerez  auffi  le  partage  du  frin- 
• ce  , qui  s’étendra  de  part  6c  d’autre , le  long 

de  ce  qui  a été  féparé  pour  le  lieu  faint  ^ ôc 

Î»our  la  place  de  la  ville , 6c  vis-à-vis  de  ce 
ieu faint,  6c  de  cette  place , depuis  un  côté 
de  la  mer  midiferranée , jufqu’à  l’autre  , ôc 
depuis  un  côté  de  l’orient  jufqu’à  l’autre  : 6c 
la  longueur  de  ce  qui  lui  appartiendra  fera 
égale  à ces  deux  autres  portions  que  vous  au- 
rez marquées  pour  les  Prêtres  & pour  le  peuple  f 
depuis  les  bornes  de  l’orient , jufqu’aux  bot- 
^ nés  de  l’occident. 

8.  Il  aura  ainfi  fon  partage  de  la  terre  dans 
Ilraël.  Et  les  princes  ne  piîlaront  plus  à l’ave- 
nir monpeuf^e:  mais  ils  diflribueront  la  terre 
à la  maifon  d’Ilraël  f félon  la  grandeur  de 
chaque  tribu. 


ti  quinque  millnim  , Si  lati- 
tudinem  decem  miliium , Sc 
in  ipfc  erit  templum  fanc- 
tumque  lândtorum, 

4.  Sanâiücatum  de  terra 
erit  lâcerdotibus  miniflris 
Cinâaarii , qui  accedunt  ad 
miniflerium  Domini  : & erit 
eis  locus  in  domos.  & ia 
tiknâuacnim  Iknâiutis. 


f.  Viginti  quinque.autem 
nillia  longitudinis  , & de< 
cem  millia  laiitudinis  erunt 
Leaitis , qui  miniftram  do- 
mui  : ipH  polTidebuni  viginti 
-garophybcii. 

6.  £t  poSelTionem  civita- 
tit  dabitis  quinque  niillia  la* 
tiuidinit , & longitudinis  vi- 
4[nt>  quinque  millia,  fecun- 

fepararioneiii  nnâua- 
tii , Omni  domui  IXrael. 

7.  Principi  quoque  bine 
& indeinfeparationemfanc* 
luarii  > & in  [loCellionem  ci- 
vitatis , contra  facicm  fepa- 
raiionis  fandluarii , & contra 
facicm  peflelTionit  urbis  : à 
laiere  Maris  ufquc  ad  Mare  , 
& i latere  Orient»  ufquc  ad 
Orientem  : Longitudinis  au- 
tem  juxia  unamquamque  pat- 
tern à lermino  Occidentati 
ufque  ad  lerminum  Otien- 
ulent) 


>.  De  terra  erit  ei  poffelt 
fio  in  Ifrael  : St  non  depopu- 
labuniur  ultra  principes  po- 
pulum  meum  : fed  terrana 
dallant,  domui  Ifrael  (èoun*i 
dùm  tribus  eotuia. 


# 


iLll  ij 
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§.  II.  Exhortation  aux  Princes  d'être  équitables,  d’avoir  de  jujles  balances  {f 
de  jujles  mefures , d'offrir  au  Seigneur  les  prémices , les  oblations  ,&  les  fàc 
• crijices,  . 


5.  Hi-c  dicit  Dominul 
Deus  : Sufliciat  vobis  prin- 
cipes Ifrael  : iniijuitaiem  8c 
rapinas  inirrmittite,  8t  judi. 
cium  Si  jsiftitiam  facile , fe- 
paraie  conbnia  veftra  à po- 
^lo  meo  , ail  Dominus 
Otas, 


TO.  Statera  juda  , $c  eptsi 
judunii  8c  baïus  judus  cric 
TTubit. 


1 1.  Ephi  8c  batus  zqualia, 
8c  unius  menfiirac  emnt  : ut 
capiac  decimam  pariem  cori 
bacus , Si  decimam  panem 
cori  ephi  : juxia  menfuram 
cori  eiit  K^ua  libratio  eo- 
lum, 

n.  Siclus  autem  viginti 
cbolos  habet.  Porrb  viginti 
ficii , 8l  viginti  quinque  dcli, 
t<  quindecim  ficii.,  roinam 
faciunt. 

iq.  Et  hz  fûnt  primitiar, 
quas  tolleiis  : fextam  partcm 
ephi  de  cors  frumenti , 8c 
(ë.'ctam  partem  ephi  de  coio 
hoedei,. 

ta;  Menfura  quoqne  olei 
batus  olei , décima  pars  cori 
Ad:  8c  decembati  corum  fii- 
ciuni  : quia  decem  blti  iiOr 
pleut  corum. 


9.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  Dieu  : Qu’î 
vousfuffife  , 6 Princes  d’Ifraël,  d avoir  fait 
tant  ef  injujlices  & de  violences.  Soyez  content 
de  cette  portion  que  je  vous  donne  : & ceffez  de 
commettre  l’iniquité  pour  vous  agrandir  , & 
de  piller  mon  peuple  pour  vous  emtchir  : Ren- 
dez la  juftice , & agiflez  félon  l’équité.  Sépa- 
rez Vos  terres  d’avec  celles  de  mon  peuple., 
dit  le  Seignepr  Dieu. 

I O.  Que  votre  balance  foit  Jufte.  Que  l’éphi 
& le  batus  foient  aufli  pour  vous  de  juftes  mc- 
liires. 

I U L’éphi  fie  le  batus  feront  égaux  & d’une 
même  mefurc  , enforte  que  le  batus  tiendra 
la  dixième  partie  du  corus  , & que  l’éphi  tien- 
dra de  même  la  dixième  panie  du  corus. 
Leur  poids  fera  égal,  par  rapport  à la  mefuie  ■ 
du  corus. 

12.  Le  ficle  doit  avoir  vingt  oboles,  fie  vingt 
ficles  , vingt  - cinq  ficles , 6c  quinze  ficles , 
c'ejl-à-dire,  foixarue  ficles  fuiu  la  mine. 

i j.  Et  voici  quelles  feront  les  prémices 
que  vous  offrirez:  La  fixieme  partie  del’éphi 
prife  fur  un  corus  de  froment , ôc  la  fixieme 
partie  de  l’éphi , prife  for  un  corus  d’orge. 

• 1 4.  Quant  à la  mefure  de  l’huile , c’eft  le 
batus  d’huile  qui  eft  la  dixième  partie  du  co* 
rus , car  les  dix  batus  font  le  corus , & le  co; 
tus  eft  rempli  de  dix  batus.. 


Et  arietem  utmm*de 
frege  duceniorum , de  hU 
<|ux  nutriunt  Hnel  in  (acri* 
tecium  y & tn  holocauflum  > 
de  in  paci6ca«  ad  expiandum 
pco  eii  I ait  Dominas  Deus» 


Onuùs  populus  terr» 


I J..  On.  offrira  un  bélier  d’un  troupeau  de 
deux  cens  bêtes , de  celles  que  le  peuple  d’ifr 
raël  nourrit  pour  les  facriffees  , pour  les  ho- 
locauftes  , pour  les  oblations  pacifiques , afin 
qu’il  ferve  a les  expier  €r  à les  purifier , dit  le 
Seigneur  Dieu. 

ldi  Tout  le  peuple  du  pays  fera  obligé  de 
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jrayerces  prémices  à celui  qui  fera  Prince  en 
llraël. 

17,  Et  le  Prince  fera  chaîné  d’offrir  les  ho- 
locauftes  , les  facrifices  & les  oblations  de 
liqueurs  > les  jours  folemnels , les  premiers 
jours  de  chaque  mois , les  jours  du  fabbat , & 
tous  les  jours  folemnifés  par  la  maifori  d If- 
laëi.  Il  offrira  pour  le  péché,  le  facrifice  , 
l’holocaufteôcles  viûimes  pacifiques,  pour 
l’expiation  de  la  maifon  d Ifraël. 


p;  xir. 


45’-? 


tenel>i:ur  primùiis  his  priu- 
cipi  in  hraeU 

17.  Ft  Fuper  prîricipfm  e- 
rum  holocaufU,  Sc  licriô- 
cium,  S:  übamina  in  folem- 
nitatibus , & in  Calen<hs , & 
in  Sabbati»,  Jt  in  univrrüs 
folemniutibus  do'mûs  IFrael: 
ipfe  faciet  pro  peccaco  l'acri- 
ficium,  le  holocauilmn , Sc 
pacifica  ad  expiandum  prv 
domo  llrael. 


V III.  Sacrificfs  du  premier  & du  feptieme  jour  du  premier  %oîs.  Solemmt(s> 
de  Pàjue , & des  Tabernacles.  Devoirs  du  Prince  dans  ces  folenmues.- 


18.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  Dieu  ; Le 
premier  mois,  & le  premier  jour  de  cernois, 
vous  prendrez  un  veau  du  troupeau  , qui  foit 
(ans  tache , 6c  vow  vous  •«v  fe  twea  pour  .ex,- . 
pier  c!"  pour  purifier  le  (antluaire. 

19.  Le  Prêtre  prendra  du  fang  du  factifi- 
ff  qu’on  offrira.pour  le  péché,  ôc  il  en  met- 
tra lùr  les  poteaux  du  Temple , aux  qua- 
tre coins  du  rebord  de  l’Autel ,'  & aux  po- 
teaux de  la  porte  du  parvis  intérieur. 

20.  Vous  ferez  la  même  chofe  le  feptieme 
jour  du  mois,  pour  tous  ceux  qui  ont  péché 
par  ignorance,  6c  qui  ont  été  trompés  par  une 
erreur  és"  une  foibhjfie  humaine , 6c  Vous  ex*' 
pierez  ainfi  le  Temple. 

21.  Le  premier  mois,  6c  le  quatorzième 
jourde  ce  meus  , vous  folemnilerez  la  fête 
de  Pâque.  On  mangera  ies  pains  fans  levain 
fept  jours  durant.- 

22.  Et  le  prince  offrira  en  ce  jour-la,  pour 
Ibi-même  6c  pour  tout  le  peuple  du  pays , un 
veau  en  facrifice  pour  le  péché. 

23.  Il  offrira  en  holocaufte  au  Seigneur  , 
pendant  la  folemnité  des  fept  jours  , fept 
veaux , 6c  fêpt  béliers  fans  tache  chaque  Jour , 
durant  les  fept  jours  ; 6t  il  offrira  aùffi  chaque 
jçur  un  jeune  bouc  pour  le  péché^- 1 


18.  H*c  dicit  Doniinua 
Dcus:In  priiiio  menfê 
menfis  > fumes  vitulum  de 


armepio  imm.icuïatum  , le- 
expiabis  fànâuatium. 


19.  £t  tollet  ficerdes  dë 
fangaine  quod  erit  pro  p<c- 
catoeSc  ponet  in  poftibift 
domûs  , St  in  quatuor  angu- 
lis  crepidinis  altaris , St  in 
poifibus  portz  atrii  interio- 
lis. 

10-.  Et  lie  faciès  in  (ëpii- 
ma  menfis , pro  unoquoque 
qui  ignoravit , It  erroie  de- 
ceptus  eft,  & cx^Ubis  pro 
domo. 


if.In  primo  mtnfciquarj- 
tadecima  die  menfis  , cti't 
vobis  Paftirz  fblcmnitas  : 
feptem  diebus  azyma  corne- 
dentur. 

al.  Et  fisciet  princeps  in 
die  ilia  pro  fe , & pro  uni- 
verfo  populo  tetra  > vUulum 
pto  peccato.  . 

xj.  Et  in  feptem’ diernm 
folcmnitatc  f.'ciet  holocauü 
tum  Domino  lëptem  vitulor, 
St  feptem  arietes  immaculi» 
tos  quoiidic  teptem  diebus  j 
8f  pro  peccatt^  Irkcum  W 
prarum  quotidie.  ' 

LU  i» 
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14.  Et  lîicri6ciuin ephip«r 
vitülum,  & rphi  perarietcm 
faciet , & olei  hin  per  fîngu- 
la  epbi. 

»î.  Septimoinenfê,<]uin- 
.tadccîma  die  mentis  in  tb> 
Jemnitate  , faciet  lient  fuprà 
di^ia  thnt  per  feptem  dies , 
tam  pro  peccato  quàrn  pro 
tholocauflo  , & in  âcri&io 
. Sc  in  oleo. 


Ç H I E L.  €hak  XLK 

24.  Il  joindra  dans  fon  ûcrifice  ûn  éphl  àt 
farine  à chaque  veau  > & un  éphi  de  farine  à 
chaque  bélier , & il  ajoutera  un  hin  d’huile 
à chaque  éphi  de  farine. 

2 Le  feptieme  mois  , 8c  le  quinzième 
jour  de  ce  mois , il  fera  en  cette  f«e  folcm- 
ndle , fept  jours  de  fuite , les  mêmes  chofes 
qui  ont  été  dites  auparavant , foit  pour  l’ex- 
piation du  péché , foit  pour  l’holocaufte , oa 
pour  le  facrifice  des  oblations  6c  de  Ihu'ile. 


CHAPITRE  XLVI. 

i§.  T.  La  porte  du  côté  de  l’orient  s'ouviira  le  jour  du  fabbat^  Ù"  le  premier  jam 
de  chaque  mois.  Ce  que  le  Prince  doit  o^rir  en  ces  jours-là.  Par  quelle  porte 
jl  doit  entrer  dans  le  temple.  Nul  ne  fortira  par  la  porte  par  où  ü ejl  entré. 
Sacrifices  des  jours  de  foire,  Ù“  des  fêtes folemnefies. 

I.  H*c  cficit  Dominiu  Oici  cc  quc  dk le Seigneut DicuiLa 

P°«=  du  parvis  intérieur,  qui  re^de  vers 
crit  cjaulâ  (ex  diebus  , in  1 orient , lcra  tetmée  les  fix  jours  ou  1 on  tra- 
ajuibns  opui  fit  : die  autein  vaille:  mais  on  l’ouvrira  le  jour  du.  fabbat, 

d.e  Caiendarum  aperietur.  , & on  1 ouvrira  eucorc  le  pretnifit  jouT  dc  cha^ 
que  mois.  * 

*.  Et  iiitrabit  princept  pef  2.  Le  Princc  viendra  au  Temple  par  le  chc- 
>iam  yefUbuii  port*  de  fori.  yeftibule  de  la  poTtc  de  dehors  ; & i 

facient  Cicerdotet  hoiocauf-  S arrêtera  a 1 entrée  de  la  porte , oc  les  rre- 
tum  ejut , & pacifica  ejus  : jres  oflriront  pout  lui  l’holocaufte  6c  le  làcri- 
f*!  & egîèd“eCr‘™Ôr”a'’a°Jl  ^ce  dc  paix.  Il  adorera  fur  le  pas  de  cette 
tem  non  cbiudetur  uTque  ad  porte , puis  il  fortira,  6c  la  porte  ne  fera  point 
,vc(peram,  fermée  jufqü’au  foir , a/î«  ^ue  ie  peuple  puijfr 

voir  ce  qui  fe  fait  dans  le  Temple  pour  le  culte 
du  Seigneur. 

■j.Etadorabitpopuhiier-  J.  Et  le  peuple  du  pays  adorera  aufli  le 
&biMtîf*'*&  m"c^'endit*"  Seigneur  devant  cette  porte , les  jours  du  fab- 
^oran»  Domjno.  ' bat , ôc  les  premiers  jours  de  chaque  mois. 

q.  Hoiocauftumautemhoc  4,  Or  le  Prince  offrira  au  Seigneur  cet  ho^ 
d.>Tabb«"féragn°«  locaufte  j favoir , le  jour  du  fabbat , fix  agneaux 

xuiatos,  Sc  uietem  iouu-  qui  foicnt  fans  tache  > 6c  uA  ^liec  de  même 
iànsucliiÇg'  “ ■ ■ ; ' • 
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y.  avec  l’oblation  d’un  éphi  de  farine  pout 
It  bélier , & ce  que  fa  main  offrira  volontai- 
rement en  facrifice  pour  chaque  agneau , & 
nn  hin  d’huile  pour  chaque  éphi  de  farine. 

6.  Et  le  premier  jour  de  chaque  mois  j il 
•ffrira  un  veau  du  troupeau  qui  foit  fans  ta- 
che, avec  Hx  agneaux  âc  fix  béliers  qui  n’ayent 
point  non  plus  de  tache. 

7.  Et  il  offrira  en  facrihee  un  éphi  de  fa- 
rine pour  le  veau  avec  un  éphi  de  farine 
pour  chaque  bélier.  Il  donnera  pour  cha- 
que agneau  ce  que  fa  main  pourra  trouver- 
félon  fes  facultés , & un  hin  d’huile  pour  cha- 
que éphi  de  farine. 

8.  -Lorfquc  le  Prince  doit  entrer  dans  le 
Temple,  il  entrera  par Ift  veftibule  de  la  porte 

9.  Mais  lorfquc  le  peuple  du  pays  entrera  9.  Et  cùm  intrabît  popu-" 
pour  fe  préfenter  devant  le  Seigneur  aux  jours  '.'P* confpeau  Do-'  - 
lûlcmncls  ^ celui  (|U1  lcr2  entre  p^r  porte  ingrediturperportam  Aqui-  * 
du  feptentrion  , pour  adorer  ; fortira  parla  loni* . ut  aJoret,  egrediatur 
porte  du  midi , & celui  qui  fera  entré  par  la- 

porte  du  midi , focora  par  la  porte  du  fepten-  ports Mcridianaj.egrcdiatur 
arion.  Nul  ne  retournera  par  la  porte  par  la-  P”n*  Aquiionîs  : 

quelle  il  fera  entré  ; mais  il  forura  par  1 autre  ts , ptr  quam  ingrciTus  eft , - 

qui  lui  eft^oppofée.  - frd  C regione  ilkus  egre-Jie' 

10.  Mais  le  Prince  étant  au  milieu  d’eux  lo.  Princepsautemînme- 

tous  , entrera  avec  ceux  qui  entrent , & for-  ingrediemi- 

• ^ • r ‘ t A ingredietur , & cum  ' 

tit3  âvec  ceux  ^ui  lorccnt^  ti9H  par  lû  tnçmf  gredienubus  cgLâdiciuf» 

porte , mais  par  la  porte  orientale  , qui  efi  entre 
tes  deux  portes  par  où  paffe  le  peuple. 

1 1 . Aux  jours  de  foire  & aux  fetes  folem-  n-  Et  in  nuhdinis , & în 

nelles , on  offrira  en  factifice  un  éphi  de  fa-  erit  faenfi-^ 

Ttne  pour  on  veau  , âc  un  éphi  de  f or wapout  ephi  p«r  anetem  : agnis  au- 
un  bélier;  pour  les  agneaux  , chacun  offrira'  «emerit  factificiuraficutin- 
en  ûcrifice  , ce  que  fa  main  trouvera  félon  topëIcngX'JphC  * 

Jon  pouvoir-,  ôc  1 on  joindra  un  liin  d’huile  à- 

çhaque  éphi  de  farine^ 


P.  XLVl.  iff 

f.  Et  facrificium  ephi  per 
arietem  : in  agnis  aulcm  (â- 
crificium  quod  dederit  ma- 
nus  ejas  : St  ulei  hin  per  lin- 
gula  ephi. 

(,  In  die  aiitem  Caienda- 
rum  viiulDro  dearniento  im- 
maculatum  : & fex  agni  8c - 
arietet  immacnlati  «tunt. 

7.  Et  ephi  per  vitul-um  ; ■ 
ephi  quoque  per  arietem  fa- 
ciet  lâcri&eiutn:  de  agnia  au- 
(cm  , fïeut  invenprit  manua  ' 
ejus  : & olei  hin  per  Cngula  ' 
eplu. 


8.  Cumque  ingreflurus  e(l  ' 
princeps . per  viam  eeliibu-  ' 
li  portx  ingrediatur , & per 
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§.  II.  Sacrtf  ers  volontaires  ou  pacifiques  du  Prince.  Des  dons  qu'il  fait  àfei 
enfans  & a fies  frrviteurs.  Lieux  dejiines  à cuire  les  viandes  des  facrificest 
Ù“  les  chairs  des  vtdimes. 


II.  Cùm  autfm  f«cetic 
■princeps  fponcaneum  holo- 
cauflum,  aut  paciâca  volun- 
taria  Oo.niino  ; apf  rietuc  ei 
porta  qu*  refpicit  ad  Orien- 
tem  , & faciet  holocauAum 
fuum',  & pacifica  fua,  (icut 
fiari  folet  in  die  fabbati  : & 
egredietur  > claudeturque 
porta  puüquam  exicrit. 

IJ.  Et agnum  ejufdem an- 
■ni  immaculatum  faciet  ho- 
locauftuin  quoii  Jie  Domino: 
frmper  manc  faciet  itiud. 

t4.  Et  faciet  fardfàciutii 
fuper  eo  cata  mane  anane 
fexum  panem  ephi , & de 
aaleo  teniam  pattern  hin>  ut 
mifceaturfirailr:  facrificium 
Domino  Icgitimum  > juge 
aiiquc  pcrpetuuiB. 


1 ç.  Faciet  agnum , & fa- 
icrificium,  & Oteum  eau giî- 
ne  ; bolocaullum  lèmpitec- 
nuin.  . 

id.  Hzc  dicit  Dominiu 
Deut  : Si  dederit  princept 
donum  alicui  de  filiis  fuis  , 
hereditas  ejus,filiorum  fuo- 
rum  erit , polCdebunt  eam 
Jfbredinric. 


12.  Or,  quand  le  Prince  offrira  volontaire- 
ment au  Seigneur  un  holocaude  ,■  ou  un  làcri- 
iîce  pacifique , on  lui  ouvrira  la  porte  qui  re- 
garde vers  l’orient , ôc  il  offrira  fon  holocaufte 
& fes  viâimes  pacifiques , comme  il  a accou- 
tumé de  le  Ifeire  le  jour  du  Ikbbat,  fitilforda 
enfuite , 6c  on  fermera  la  porte  après  qu’il  fe^ 
ra  forti. 

13.  Il  offrira  tous  les  jours  au  Seigneur ua 
agneau  de  la  même  année , qui  fera  làns  ta- 
che , 6c  il  l’offrira  toujours  au  matin. 

14..  Et  il  offrira  tou»  les  matins  en  facrifice 
pour  cet  agneau  la  fixierae  partie  d’un  épW 
de  farine , 6c  la  troifieme  partie  d’un  hin  d’hui- 
le , afin  qu’elle  foit  mêlée  avec  la  farine.  C’eS 
là  le  facrifice  qu’il  eô  obligé,  félon  la  Loi, 
d’offrir  au  Seigneur , 6c  qui  doit  êue  peq>é- 
tuel , 6c  de  chaque  jour. 

1 3.  Il  immolera  donc  l’agneau  , 6c  ofirin 
le  facrifice  6c  l’huile  tous  les  matins , 6c  cet 
holocaufie  fera  éternel. 

16.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  Dieu  : Si 
le  Prince  fait  quelque  don  à l’un  de  fes  fils , 
ce  don  lui  demeurera  en  héritage , à lui  6c  à 
fes  enfans , qui  le  pofféderont  pat  droit  de 
fucceffion. 


17.  Si  autem  dederit  le-  1 7.  Mais  s’il  fait  un  legs  de  fon  bien  propre 
«atum  Je  hereditatjr  fua  uni  ^ jg  Pgj  ferviteurs , il  ne  lui  appatticn- 

ufqueadannum  remittonii,  dra  que  jufqu  a 1 année  du  jubilé  ; 6c  alors  il 
& reveneaiir ad principera : retournera  au  Prince,  6c  la  proprietéenap- 
partiend 

' i8.  Et  non  accipiet  prin-  1 8.  Le  Princc  ne  prendra  rien  par  violence 
ceps  de  herediia«  pop“'*  dc  l’héritage  du  peuple,  ni  de  fes  biens:  mais 
feiTione  corum:  fed  de  pof-  “ donnera  de  lon  bien  propre  un  héritage  a 
fertione  lua  hcreditatem  da-  fes  cnfans.  Ceft  ce  que  if  veux  qui  fait  obferjé, 
bicnliis  fuj8,ut  non  difper-  c ‘ \ r * • tTX  kr 

gatur  populus  meus  unuf-  pCUplc  ne  lOlt  point  challe  OC 

^uifque  àpoffeaionefua,  dépouillé  de  ce  qu’il  poffede  légitimement. 

ip,  Gî 
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Tp.  Or  r Ânj^e  me  fit  pafler , par  une  en- 
trée oui  droit  à côté. de  la  porte,. dans  les 
chamores  du  fandtuaire  où  logeoient  les  Prê- 
tres , & qui  regardoient  le  feptentrion  , & il 
y avoir  là  un'Üeu  particulier  qui  dtoit  tourné 
vers  le  couchant. 

20.  Alors  il  me  dit  : C’eft  ici’le  lieu  où  les 
Prêtres  feront  cuire  les  viandes. ôc  les  vicli- 
mes  immolées  pour  je  péché  & pour  la  fau- 
te , & les  autres  oblations  du.  facrifice , af^n 
qu’ils  ne  les  portent  point  dans  le  parvis  ex- 
térieur, ôc  que  ces  chofes  faintes  ne  foient 
point  expofées  au  peuple. 

21.  Et  il  me  fit  fortir  dans  le  parvis  exté- 

rieur , & me  mena  aux  quatre  coins  du  par- 
vis : Ôc  je  vis  qu’il  y avoir  une  petite  place  à 
chacun  des  quatre  coins  dejçe_pan'i^. 

22.  Or  ces  petites  places,  ainfi  difpofées’à 
CCS  quatre  coins  du  parvis , avoient  quarante 
coudées  de  long , fur  trente  de  large , étant 
toutes  quatre  d’u|^  feule  ôc  même  mefure. 

2 J.  Et  il  y avoit  une  muraille  qui  enfermoit 
chacune  de  ces  quatre  petites  places.  L’on 
voyoit  auffi  les  cuifines  bâties  fous  les  porti- 
ques tout  autour. 

24.  Et  il  me.dittC’eft  ici  la  maifon  des 
cuifines,  où  les  Miniftres  de  la  maifon  du 
Seigneur  feront  cuire  les  vifümes  delUnées 
pour  le  peuple. 


ty.  Et  introdutit  me  per 
ingreflum  qui  erat  ex  latero 
puiix,  in  ga/.npl>}'Ucia  fanc- 
luarii  ad  facerdotes  , quz 
refpiciebant  ad  Aquilonem  : 
Sc  erat  ibi  lucus  vergens  ad 
Occidentem. 

10.  Et  dixît  ad  me*:  Irte 
eft  locus  ubi  coquent  (âcer- 
dotes  pro  pccc.ito  , & pro 
.deüClo  : ubi  coquent  (âctifi- 
cium  , ut  non  eÇ'erant  in  a- 
ttium  rxterius,  ScfanCtifice- 
tur  populus. 


it.  Et  eduxû  me  in  »- 
trium  exterius , ît  citcum- 
duxit  me  per  quatuor  angu- 
los  atrii  : & ecte  airiolum 
crakin  anguto  atrii , atriola 
.lîngula  per  angulos  atrii. 

2 a.  In  quatuor  angulia  a- 
triola  dirpolTia  , quadraginta 
cubitorum  per  longum,  & 
triginta  per  latum  : menl'u- 
rz  unius  quatuor  étant. 

2).  Et  paries  per  circui- 
lum  ambiens  quatuor  atrio- 
la, & culinz  fabricatz  eranc 
Tubter  porticus  per  gyrum. 

t4.  Et  dixit  ad  me  : Hzc 
eA  domus  culinaruin.in  qua 
coquent  miniAri  domtis  Dos 
mini  viâiroas  populi. 


Tome  ly.  Part,  IL 


Maim 
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CHAPITRE  XL  VIL 

§.I.  La  parole , la  ^ract  & Us  facrement  de  Jefus-Chri^ figurétŸarlts taux,  ■ 
• qui , fortant  de  deffjus  la  porte  , & pajfant  au  côté  droit  du  temple  , 'vont 
toujours  croiff  mt , & deviennent  un  fleuve , qu’on  ne  peut  pajjer  a gué.  lus 
multitude  des  fideles  marquée  par-h  grande  quantité  d’arbres  qu’on  voir  fur 
les  bords  de  ce  torrent.  Il  entrera  dans  l'a  mer , Ù"  en  adoucira  les  eaux. 
Tout  anirhal  vivant  qui  rampe  y vivra les  poijfons  s’y  rendront  en  grand 
raml  re.  Tout  ce  qui  fera  abreu  vé  de  ces  eaux  fera  guéri. 

1.  K(  conveitit  me  ad  por-  • -E  Nfuitc  il  me  fit  revenir  vers  la  porte  de 

tam  ciomai , & ecce  a<jur  maifon  du  ütigncur  } ôc  je  vis  des  eaux  qui 
e^rcdjcbaniur  fubtcr  Jiinen  . i t i i»  • . 

demi.,  ad  Orientem  : faciès  fortQietu  de  delTousJa  porte  vers  1 orient . car 

enim  domûs  refpiciebat  ad  la  face  de  la'maifon  rcgardoit  vers  l’orient. 
S'STb.;.  Or  ces  eaux  defçendoièm  au  cô,é  dror'r  du 

pli  tîpxtrum  ad  Meridiem  aK-  tcmplc  , VCfS  le  midi  QC  1 aUtcL 
«riî.  ’ ^ J r 

i.  Et  eduxit  me  per  viam  2.  Et  il  me  fit  fortir  par  la  porte  du  fep- 

port*  Aquiionis , & conver-  tentrîon  , ÔC  me  fit  tourner  par  le  chemin  de 
trt  me  ad  viam  foras  portam  , , / i i_*  • •'  ..-J,- 

exteriorem  , vîamqux  "ref-  dchorS  là  porCC  j VCfS  lô  cncniin  C^Ul  fCgSruC 

piciebat  ad  Orientem  : & à Torient  : & je  vis  Que  Ics^aux  vcnoieiu  Cl 
' '*■  abondance  du  côté  droit. 

?.  cùm  egrederetur  vit  J.  L’homme  rowi/rt/yô/r  fortant  donc 

ad  Orientem  , qui  habebat  yç forient . ÔC  ayant  un  cordcau  à la  maih , 
luniculum  in  manu  lua , & _ J Si-  .ii  1/  ’ _„’;1 

menfus  eft  mille  cubitoi  : & mefura  un  clpacc  de  dix  mule  coudées  j qu  n 
fraduait  me  per  aqùam  nf-  mc  fit  paflcr  dans  l’cau , dont  j'avois  jufqu’à 
que  ad  taios.  chevillc  des  piés. 

4.  Ruftùm  que  menfus  etl  4,  Il  mefura  un  autre  efpâce  de  dix  mille 
imiie , & traduxit  me  per  a-  coudées  . qu’îl  me  fit  aulTi  pafler  dans  l’cau> 
ÔC  ) en  avois  julqu  aux  genoux. 

f.  St  menfus  eft  mille  , k J.  Il  mefura  un  autre  efpace  de  mille  cou- 
‘‘ï.rz S qu'UmcR.  eucurep,Jer  dans  l'eau, 

mille  , tofrentem  , quem  ôc  j en  avois  jufqu’au  rcins.  Enfin  il  melura 
non  po.ui  pertranCre  : quo-  „„  coudécS  , & jt  troU- 

num  intumueranc  aquar  pro*  . »*  # a» 

fiînditorrcmis.quîDonpo-  ^ ètùit  aloTS  commc  un  torretit  que  )c 

left  iranfvadari.  ne  pûs  pafTcr,  parce  que  les  eaux  s’étoient 

teflement  enflées  , ôc  le  fleuve  étoit  devenu 
fi  profond  , qu’on  ne  pouvoir  le  palier  à gué. 

' Alors  il  me  dit  : Certes  vous  l’avez 

lari  I ihomiDM.  Et  •-  ^ l’homme,  combien  ce  fleuve 
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efl  dtven»  j^rand.  Et  il  me  fit  aufff  tôt  foriir  de 
l'.eaii,  en  me  menant'au  bord  du  torrent.  ^ 

7.  M’dtant  donc  tourné  , j’-apperçus  une 
très-grande  quantité  d’arbres  des  deux  côtés 
fur- le  bord  de  ce  tortrent. 

8.  Et  il  me  dit  : Ces  eaux  qui,  en  fisrtant , 
amaffent  des  monceaux  de  fable,  vers  l’orient, 

& qui  cfcfcendent  dans  la  plaine  du  défert , 
entreront  dans  la  mer , & en  fortiron:  : & les 
eaux  de  la  mer  feront  adoucies. 

Et  tout  animal  vivant  îjui  rampe  vivra 
par  tout  où  viendra  le  torrent  ; & il  y aura 
une  grande  quantité  de  poiffons  où  ces  eaux 
viendront  fe  rendre-:  & tout  ce  qui  fera  abreuvé 
de  l’eau  de  ce  torrent , fera  guéti  ôc  vivra. 

10.  Les  pèoltefft-f*  tUmdrnnr fiir  rcs.eaux  t 
6c  depuis  Engaddi  jufqu’à  Engallim  , on  fé- 
chera  des  filets.  Il  y aura  beaucoup d’efpeces 
différentes  de  poiffons , & en  très  - grande 
abondance,  comme  il  y en  a dans  la  grande 
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duxîr  me , & conTcrîit  ai 
ripam  torrentU. 

7.  Cùmquc  me  conver- 
tiffem  , ecce  in  ripa  torreti- 
tts  ligna  multa  nimis  e.x 
trac] ue  parce. 

S.  Et  ait  ad  me  : Aqu.e 
irtr  , egrediuntur  ad 
tumulo;  lâbuli  OrientJÜs  » 
êc  delcendunt  ad  phna  <ie- 
fêrci  » incrabunc  mare  , Sc 
exibunc  , & fanabuntur  a« 

f.Etomnîs  anîraa  vîver.î, 
qua*  ferpit,  quocu;nq'JC  vs- 
nerit  torrens,  ‘vivc:;  & e- 
runc  pifeet  muici  Titis  pofl- 
quam  venerint  illuc  aqur 
ift* , & fanabuntur  Sc  vivent 
omnia , ad  qur  venerit  tor- 
rens. 

fo.  Et  flibunt  luper  iüas 
ab  Efigaddi  ul- 
que  ad  Engallim  Irccaciolis- 
genarum  erit  : plurimz  Ipe- 
cies  enjnc  pilciumejus,  fi- 
eut  pifres  maris  magni,muU 
utudinii  nimia:  : 


nier. 

1 1 . Mais  dans  fes  rivages  6c  dans  les  marais 
qu’elle  forme  , les  eaux  ne  feront  point  adou- 
cies , parce  qu’elles  feront  deftinées  pour  les 
falines. 

1 2.  Ifs’elev'cra  aulTî  fur  les  bords  , 6c  aux 
deux  côtés  du  torrent , toutes  fortes  d’arbres 
fruitiers;  Leurs  feuilles  ne  tomberont  point; 
6c  ils  ne  manqueront  jamais  de  fruits.  Iis  en 
porteront  de  nouveaux  tous  les  mois  , parce 
que  les  eaux  du  torrent  feront  forties  du  fanc- 
tuaire.  Leurs  fruits  ferviront  pour  nourrir  les 
peuples , 6c  leurs  feuilles  pour  les  guérir. 


tl.  in  littnribü,  «utem  . 
eju»,  & In  pnluftribus  non 
fanabuptur,  quia  in  (âlinas 
4abuntur. 


II.  Etfiiper  torrentem  0- 
rietur  in  ripii  ejui  ex  utra- 
que  parte  omne  lignum  po- 
miferum  : non  deâuet  Ib- 
liumcx  CO  , 4t  non  deficiec 
fruâui  ejus  : per  lîngulos 
menfêt  afTcret  primitiva  , 
quia  aquar  ejus  de  (anâuario 
egredieniur  : & erunt  fruc- 
tus  tjus  in  cibum . Sc  folia 
•ju,  ad  medicinam. 


§.  II.  Limites  delà  terre f drue,  qui  doit  être  partagée  entre  les  douze  tribus  / 
ér  entre  les  étrangers  qui.vtendront  fe  joindre  au  peuple  de  Dieu. 


IJ.  "Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  Dieu  : Ce 
font  ici  les  bornes  félon  lefquclles  vous  poffe- 
derez  la  terre  cf  Jfraël  f&i,  la  partagerez  entre 


)i.  ifzc  dicic  Dominui 
Deus  : HU  ell  terminus,  in 
qno  poflîdebiiis  terram  in 
duodecim  tribubus  Ilnel  t 
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quia  JofrpH  duplicem  funi- 
culum  habct. 


T4.  Ponidebîtîs  awtenveani 
fingult  xquc  ut  frater  fuus  ; 
fùper  quam  Icvivi  manum 
iream  ut  darf  m patrîbu*  V€f- 
tri<  : & cadet  terra  h*c  YO- 
bis  îA  poflefTionem. 

V 

lî.  Hic  eft  autem  termi- 
nus terfx  : ad  plagam  Sep- 
tcmtrionalem  , à mari  mag- 
no  via  Heihjlon  , venicnti~ 
bus  Sedadn  « 

1 6.  Emath , Berotha , Sa- 
barim  » qux  ert  imer  icrmi- 
num  Damafci  & confinium 
Etnath  * domus  Tichon , qua: 
cA  juxta  teiminum  Auran. 

1 7.  Et  erit  rerminu»  à Ma- 
ri uV]uc  ad  atrium  Enon  ter- 
minus Damafci , & ab  Xqui- 
Jone  ad  Aqûiloncm  : tetmi- 
mis  EmaihplagaSepcemtrio- 
nalis. 

18.  Ponb  plaga  Oricma- 
lis  de  medio  Auran , & Je. 
niedio  Damalci  y & de  me- 
dio Galaad,  & Je  medio  ter- 
rx  Ifrael,  Jordanis  diftermi- 
nans  ad  mare  Orientale , 
metiemini  etiam  plagam  O- 
rientalcm. 

\9‘  Piaga  autem  auAralis 
meridiana,  â T(r.imar  ufque 
ad  aquas  contradtdionisCa- 
destj^  torrent  ufque  ad  ma- 
rc magnum  ; & hxc  eft  pla- 
ga ad  meridiem  auAralis. 


H I E L;  Ch  Af.  XLFIL 
les  douze  fribus.  Je  dis  douze  , ejvoique  A* 
mtbu  de  Levi  n’y  ait  point  de  part , parce  quo 
Jofeph  a pK)ur  lui  un  double  partage  à cauje 
de  fes  deux  enfans  Fphrahn  & ManaJJe. 

14.  Vous  poflederez  donc  tous  dgalemenf  y 
& chacun  autanx  que  fon  frété  , de  cetto 
terre , fur  laquelle  j’ai  levé  df  fait  éclater  ma 
main  puijjante , pour  la  donner  à vos  peres. 
C’eft  cette  terre  qui  vous  tombera  en  partage. 

i S.  Or  voici  tjuellcs  font  les  bornes  de 
cette  terre  ; Du  foté  du-feptentrion  , depuis 
la  grande  mer , en  venant  par  Hethalon  à 
Seda  , 

1 6.  à Emath  , à Berotha , à Sabarim  , qui 
cft  entre  les  confins  de  Damas  & les  confins 
d’Emath,  ôc  à la  maifon  de  Tichon  qui  eft 
fur  les  confins  d’Auran  , 

17.  fes  bornes  feront,  efepuis  la  mer  mè- 
dinrranée  julqu’à  la  cour  ch  au  village  d’Enon, 
qui  fait  les  limites  de  Damas  : & depuis  ua 
coté  <\u  feptentrion  julqu’à  l’autre  côté  , 
Emath  fera  lés  bornes  du  côté  de  l aquifon. 

18.  Sa  région  orientale  fe  prendra  du  mi- 
lieu d’Auran , du  milieu  de  Damas,  du  milieu- 
de'Galaad,  & du  milieu  de  la  terre  d’Ifracl. 
Le  Jourdain  la  bornera  , en  tirant  vers  la  mec 
orientale.  Vous  mefurerez  audl  cetttyéglon 
qui  eft  du  côté  de  l’orient. 

ip.  Sa  région  méridionale  fe  prendra  de- 
puis Thamar  jufqu’aux  eaux  de  la  contradic- 
tion de  Cadès , & depuis  le  torrent,  d’ Egypte  , 
jufqu’à  la  grande  mer.  C’eft  là  la  région  qui 
doit  s’étendre  vers  le  midi. 


4o;  Et  plaga  maris , nftre 
magnum  à confinio  per 
rectum  , doncc  venias  E- 
diaih  : lire  cA  pUgs  maris. 


XI,  Et  dividetis  temm  if- 
Um  vobis  per  tribus  Ifrael  : 

ai.  Et  mittetis  cam  in  he- 


20.  Sa  région  , du  côte  de  la  mer  méditer- 
ranée , fera  cette  mer , tjiie  j'appelle  la  grande 
mer,  à prendre  en  droiture , depuis  un  bout 
julqu’à  Emath.  Ce  fera  là  la  région  qui  regar- 
dera vers  la  mer. 

2 1 . V ous  partagerez  entre  vous  cette  terre  , 
fclon  les  tribus  d’Ifraél. 

22.  Et  vous  la  prendrez  pour  votre  héri- 
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tage , conjointement  avec  les  étrangers  qui  rfditatfm  Tob!« , & advenîs 
viendront  fe  joindre  à vous , & qui  auront  des  vos  qui 

entans-au  milieu  ce  vous.  Car  vous  les  regar-  venrûm;  & erumvobis  fîcut 
derez , fie  ils  vivront  au  milieu  des  enfansa  If-  iodigenx  îmer  fiiios  ifraei  : 
raël,  comme  s’ils  étoient  naturels  du  pays,  n°m1rmtd7o^XumYf-  • ■ 
partageant  avec  vous  la  terre , pour  en  polTé-  lael. 
der  leur  part  au  milieu  des  trious  d’ifraël. 

2 J.  Et  dans  quelque  tribu  que  fe  trouve  un  sj.  in  tribu  auiem  qua- 
• franger,  vous  lui  donnerez  là  fon  partage.  îiV. 

Li  elt#e  que  du  le  beigncur  Dieu.  . Dominus  Deui. 


i.'Ettîxc  ftomina  tribuum 
2 ünibus  Aquilonîs  > juxta 
vlam  Herhalon  pergentibus 
Emath , atrium  Énan  termi> 
nus  Damafci  ad  Aquitonem 
juxta  TÎam  'Emath.  Et  erit 
ei  plaga  Orientalis  mare  » 
Dan  una.  . 


CHAPITRE  XLVIII. 

§.  I.  Partage  de  la  terre  Jointe  en  douze  portions  , pour  les  douze  tribus.  Lieux 
ajftgms  pour  les  prémices  Ù“  pour  le  fanâuaire. 

>'1E  T voici  les  <ioms  des  tribus  qui  pojjêde- 
t ont  la  terre  , depuis  l’extrémité  du  nord,  le 
long  du  chemin  de  Hethalon,  lorfque  l’on  va 
à Emath.  La  cour  ou  h village  d’Enan  fera  la 
borne  du  côté  de  Damas  vers  l’aquilon  , le 
long  du  chemin  d’Emaih:  fie  la  région  orien- 
tale , fie  la  mer  médtterrânée  borneront  la  pre- 
mière portion  de  la  tribu  de  Dan. 

2.  Proche  les  bornes  de  la  tribu  de  Dan, 

Afer  aura  fon  partage , depuis  la  région  orien- 
tale , jufqu’à  celle  de  la  mer. 

• 3-  Proche  les  bornes  d’Afcr,Ncphthali  aura 
fon  partage  , depuis  la  région  orientale  , Juf- 
qu’à celle  de  la  mer. 

4.  Proche  les  bornes  de  Nephthali  , Ma- 
naffé  aura  fon  partage , depuis  la  région  çricn- 
tale , jufqu’à  celle  de  la  mer.  • . 

J.  Proche  les  bornes  de  Manaffé,  Ephraîm 
aura'fon  partage  , depuis  la  région  orientale , 

Jufqu’à  celle  de  la  mer. 

6.  Proche  les  bornes  d’Ephraïm  , Ruben 
aura  fon  partage  , depuis  la  région  orientale , 
jufquià  celle  de  la  mer.  • 

7.  Proche  les  bornes  de  Ruben , i uda  aura 


J.  Et  fijpcr  teritiinuin  Dan, 
à piaga  O.ficntali  ufque  ad 
plagam  Maris , Afer  una  : 

}.  & fupercerminum  A(ër 
à ptaga  Orientait  ufque  nd 
plagam  Maris, Nephialiuna. 

4.  Et  fuper  tertninum 
Nephtali , à piaga  Orientait 
ufque  ad  plagam  Maris , Ma- 
nalTe  una. 

J.  Et  fuper  terminum  Ma- 
naCe,à  piaga  Oricniali  uf- 
que ?.d  plagam  Maris , E- 
phraini  una. 

6.  Et  fuper  terminum  E- 
phraim , à piaga  Oyemali 
ufque  ad  piagam  Maris , Ku- 
ben  una. 

7.  Et  fuper  terminum  Ru- 
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bfn , à Oriental!  ufijee 
ail  piag.im  Maris  , JuJa  una. 

8.  Et  fijpcr  terminum  Ju- 
da , à plaga  Orientait  ufijiie 
aJ  plagam  Maris , erunt  pri- 
sniiiar,  q«as  feparabitii , vj- 
ginti  quinque  milli'aus  lat:- 
tudinif  & lorgitudinis , fi- 
cuti  fingula:  paries  à plaga 
Oriental!  utque  ad  plagan» 
Maris  î St  erit  faniliurium 
in  medio  ejus. 

9.  Primiti* , quas  (êpara- 
bitis  Domino  : longitudo  vi- 
ginti  quinquî  minibus  , St 
latitudo  decem  millibus. 

10.  Hi-autem  erunt  pri- 
mitiz  fahfluarii  facerdotum: 
ad  Aquilonem  longitudinis 
viginti  quinque  milita  . St  ad 
Mare  laiitudinis  decem  mil- 
ita . Ted  St  ad  Orientem  üti- 
tudinis  decem  millia.  St  ad 
Mctidiem  longitudinis  .vi- 
ginti quinque  miilia  : St  eru 
fanduarium  Domini  in  me- 
dio ejus. 


fou  partage  y depuis  la  région  orientale  | juf- 
qu’à  celle  de  la  mer. 

8.  Proche  les  bornes  de  Judaj  depuis  la 
région  orientales  jufqua  celle  de  la  mer» 
feront  les  prémices  que' vous  (èparerez^osrr  /f 
Seigneur  , qui  auront  vingt- cinq  mille  mefu- 
rcs  de  largeur  6c  de  longueur  , félon  1 étcri- 
due  qu’ont  tous  les  autres  partages , depuis 
la  région  orientale  ^ julquacellc  de  la  mer. 

* Et  le  fanftuaire  fera  au  milieu  de  ce  pAage. 

p.  Les  prémices  que  vous  feparcrez  pour 
le’Scigneur,  auront  vingt  cinq  millrf  mefures 
de  long  fur  dix  mille  de  large. 

1 0,  br  ces  prémices  du  fanduairc  des  Prê- 
tres auront  vingt-cinq  mille  mefures  de  lort- 
gue'ur  vers  l’aquilon  j dix  mille  mefures  de 
largeur  vers  la  mer , dix  mille  mefures  iutïî 
de  largeur  vers  l’orient , 8c  vingt-cinq  mille 
mefures  de  longueur  vers  le  midi,  ôc  le  fane» 
tuaire  du  Seigneur  fera  au  milieu. 


§.  IL  Lieux  devinés  pourdes  Prêtres  & pour  les  Lévites.  Mefure  de  la  ville  «> 
de  fes  fauxbourgs^  ■ 


II.  Sacerdotibus  faitc- 
tiiarium  erit  de  filiis  Sadoc  , 
qui  euftodictunt  ccremonias 
mcas  , «t  non  erravemiu 
cùm  etrarent  filii  Iltael . (i- 
cut  crravetuiit  St  Levttat. 


11.  Et  erunt  eis  primiti* 
de  ririmitiis  icrr*  fanflum 
tânâorum.  juxta  terminum 
Levitantm. 

13.  Sed  St  Levitis  fimili- 
ter  juxta  fines  facerdotum 
viginti  quinque  milli.a  loo- 
gitudinit , St  latitudinis  de- 
cem miilia.  Omnis  longi- 
tudo viginti  St  quinque  mil- 
lium , St  latitudo  decem  mil- 
lium. 

14.  Et  non  TCnumdabunt 
tx  eo , neque  routatunt , ne  • 


I I.  Le  fantluaire  fera  pour  les  Prêtres  , 
pQur  ceux  qui  font  les  enfâns  de  Sadoc  , (pai 
ont  gardé  mes  cérémonies , 6c  qui  ne  fc  font 
point  égarés  , lorfque  les  entans  d’Ifraël 
étoient  dans  l’égarement,  comme  les-Lé- 
vites  s’y  font  cux-mêmesMaifTé  aller. 

I 2.  Et  ils  auront  pour  prémices, 'au  mi- 
lieu des  prémices  de  la  terre , le  làint  des 
faims,  proche  le  pattage  des  Lévites. 

.1  J.  Les  Lévites  auront  de  même , orochc 
le  partage  des  Prêtres  , vingt-cinq  mille  me- 
fures de  longueur , fur  dix  mille  de  largeur. 
Toute  la  longueur  de  leur  partage  fera  de 
vingt-cinq  mille  mefures  , ôc  la  largeur  .de 
dix  mille. 

14,  Et  ils  n’en  pourront,  ni  rien  vendre  , 
ni  rien  changer.  Ces  prémices  de  la  terre  ne 
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feront  point  transférées  à d’autres  , parce 
qu’elles  font  fanèViiiéés  & confacrces  au  Sei- 
gneur! 

I y.  Les  cinq  mille  mcfurcs  qui  relient  de 
,largeur.fur les  vingt-cinq  mille,  feront  cen- 
fées  comme  profanes , 6c  deflinées  aux  édi- . 
fices  exteriems  de  la  Ville  & à fes  fauxbourgs  : 
& la  Ville  fera  placée  au  milieu. 

16.  Or  . voici  quelles  feront  fes  mefures. 
Vers  là  région  fcptcntriçnale,  ?!le  aura  qua- 
tre mille  cinq  cens  mefures  ; 6c  vers  fa  ré- 
gion riiéridionale  quatre  mille  cinq  cens  me- 
fures, 6c  autant  vers  fa  région  orientale  , au- 
tant vers  fa  région  occidentale. 

17.  Les  fauxbourgs  de  la  Ville  auront, 
tant  du  côté  du  nord  que  du  côté  ,du  midi , 
deux  cens  cinquante  mefaie»  > 6e 

de  même,  tant  du  côté  de  l’orient , que  du 
côté  de  la  mer,  deux  cens  cinquante  mefu- 
res. 

’i  8.  Quant  à ce  qui  reliera  fur  la  longueur , 
proche  les  prémices  du  fantduaire  ; favoir , 
dix  mille  mefures  vers  l’orient , 6c  dix  mille 
mefures  vers 'l’occident , elles  feront  comme 
les  prémices  mêmes  du  fanftuaire  ; 6c  les 
fruits  que  l’on  en  retirera , feront  deftinés 
polir'  nourrir  ceux  cpii  rendent  fetvice  à la 

Ville.  • _ • 

lÿ.  Or  ceux  qui  travailleront  à rendre  fer- 
vice  à la  Ville  , feront  de  toutes  les  tribus 
d’Ifi'aël. 

20.  Toutes  les  prémices  oui  contiendront 
un  quarré  de  vingt-cinq  mille  mefures fe- 
ront féparées  , pour  être  les  prémices  du 
fanftuaire  , 6c  le  partage  de  la  VÛle.  •• 
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que  transferentur  primiiix 
terrx  , quj^  (àn^iiicatz  funt 
Domino. 

it.  Quinque  millia  aotem 
qua:  rupcilunt  in  laticutline. 
per  vigimi  quinquè  millia  ■ 
profana  etunr  urbit  in  habi- 
taculum,  & in  fubutbana  : & 
erit  civitas  in  medio  ejus. 

tf.  Et  hz  menfurz  ejus  : 
ad  plagam  Septemtrionalera 
quingema  & quatuor  millia; 
&'ad  plagam  Meridianam , 
quingenta  & quatuor  millia; 
& ad  plagam  Otientilem  , 
quingenta  Si  quatuor  millia  ; 
& ad  pl.^am  Occidentalem, 
quingenu  & quatuor  millia, 

17.  Erune  lutem  Tuburba- 
na  civitatit  ad  Aquilonem 
ducenta  quinquagima,  3c  ad 
Meiidiem  ducenta  qùinqua- 
gima,  3c  ad  Orlemem  du- 
centa quinquagima  , & ad  ' 
Mare  ducqnta  quinquagima. 

• 

iB,  Quodantem  reliquum 
fuerit  in  longitudirte  fecun- 
dùm  primitias  Tanâuarii,  d» 
cem  millia  in  Orientem  , Sc 
decsm  millia  in  Occiden- 
tem  , erUDC  lîcut  pnmitiz 
fandluarii  : 8r  erunt  fruges 
ejus  in  panes  his'qui  ferviunt 
civicati. 


19.  Servientes  autem  ci- 
vitati , operabuntur  ex  om- 
nibus tribubus  Ifrael. 

10.  Omnes  primitiz  vi- 
ginti  quinque  millium  , per 
viginti  quinque  millia  in  qua- 
drum , feparabuncur  in  pri- 
miiias  ratiâuarii , & in  pof- 
feflionem  civitatis. 
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§.  III.  Partû^  du  Prl/2ce  & des  autres  mhus,  La  Pille  aura  doute  portes; 
qui  porteront  les  noms  des  douze  tribus  d\ÏJraeL  Elle  s'^appetlera  ellfmème 
d'un  nom  qujjignijie  : Le  Seigneur  efl  avec  elle* 


II.  Quod  autcmrcliquum 
iuerie , principis  ent  ex  om* 
ni  parte  primitiarum  fane- 
tuarit  ) & poirelfionis  civi- 
tatis  è regione'vi^inti  quin- 
que  minium  prii^ici.irum  uf* 
que  ad  terminum  Orienta- 
lem  : fed  & ad  Mare»è  fe- 
gione  vigimi  quinque  mil- 
lium  ufque  ad  terminum  Ma- 
ris, (îmiliierinpairibus  prm< 
cipis  eric:  & erunt  primitix 
fancduarii  , & iânduarium- 
templi  in  medio  ejus. 

XX,  De  pofleffionc  autem 
Levitarum,  & de  pofTefTionc 
civicaiis.in  meJio  pamum 
.principis  : erit  imer  rcrmi- 
num  Juda*  & inter  terniinum 
Ben  jamin  , & ad  pri^ipem  ' 
pertinebic. 

13.  Et  reriquis  tribubus  ; 
A plaga  Oriental!  ufque  ad 
plagam  Occidcmalem  Ben- 
jamin una. 

14.  Et  contra  termiitum 
Ben  iamin  , 2 plaga  Orien- 
Lsli  ufque  ad  pidgam  Occt* 
dentalem  , Simeon  ûna. 

15.  Et  fuper  terminum  Si- 
ineonis , a ptaga  Oriemali 
ufque  ad  plagam  Occiden- 
taJem , IlTachar  una. 

Et  iûper  terminum  If- 
fachar  , à plugi  Oriemali 
ufjue  ad  pîngam  Occidenia- 
lem , Zabulon  una. 


2 1 . Quant  à ce  qui  reftera  , ce  fera  pour  le  • ’ 
■partage  du  Prince  , tout  autour  des  prtîmices 
du  fanctuaire  ôc  du  partage  de  la  Ville , vis-à- 
vis  des  vingt-cinq  mille  mefures  des  ^srémi- 
ces , jufquaip  bornes  qui  font  du  coté  de 
l’orient.  Et  de  m^.ne  du  côté  de  la  mer,  vis- 
à-vis  des  vingt-cinq  mille  mefures , jufqu’aut 
bornes  delà  mer,  ce  fera  encore  le  partage 
du  Prince.  Et  les  prémices  du  fanétuaire , 
avec  le  faint  lieu  du  temple  y feront  placés 
au  milieu. 

22.  Or  ce  qui  reftera  du  partage  des'  Lévi- 
tes 6c  du  partage  de  la  ville  , au  raiUcu  des 
autres  partages  , & qui  appartiendra  au  Prin- 
ce , fera  entre  les  bornes  de  Juda  & les  bor- 
nes de  Benjamin. 

2 J.  Pour  ce  qui  regarde  les  autres  tribus  j 
le  partage  de  Benjamin  fera  depuis  la  région 
orientale  jufqu’à  l’occidentale. 

24.  Et  proche  le  partage  dfe  Benjamin,  Si- 
meon aura  fon  partage  , depuis  la  région 
oriental? , jufqu’à  l’occidentale. 

2y.  Et  proche  les  bornes  de  Simeon , IfTa- 
char  aura  fon  partage  j' depuis  la  région  orien- 
tale jufqd’à  l’occidentale. 

25.  Et  proche  les  bornes  d’Iffachar,  Za- 
bulon aura  fon  partage  ; depuis  la  région 
orientale  jufqu’à  l’occidentale. 


»7.  Et  fuper  terminum  2?.  Et  proche  Ics  bojrnes  de  Zabulon,  Gad 

Zabulon  , i plaga  Oriemali  jjujj  fon  nattage,  dcDuis  la  rdgion  otienub 
ufque  ad  plagam  MaTu , Gad  - ^ ° 

uni.  jufqu  a delte  de  la  mer. 

i8.  Et  fuper  terminum  28.  Er  VCrS  IcS  COnfins  de  Gad  , fera  la  ré- 
Cad  , ad  p'agam  Auttn  m g|on  méridionale.  Ses  bornes  feront  depuis 
jnar  ufque  ad  aquas  contra-  hamar  jufqu  aux  caux  de  contradiction  de 
diflionis  Cadet , hcreditas  Cadés.  Son  héritage  s’étendra  vers  la  grande 
comta  Marc  magnum,  ^ c'ejhà-dirc , Vers  la  méditerranie. 

C’eft 


I 


Digitized  by  Google 


E Z ETC  H I E n.  Cm -AT.  XIFIII. 


■25.'  C’eft  là  la  terre  que  vous  diftribuerez 
stu  fort  entre  les  tribus  d’irraël  : & tels  feront 
leurs  partages  y dit  le  Seigneur  Dieu. 

^o.  Et  voici  quelles  font  les  forcies  & ht 
cStis  de  la  Ville.  Vous  mefurerez  du  côtd  du 
feptentrion  quatre  mille  cinq  cens  mefures. 

3 1.  Et  les  portes  de  la  Ville  prendront  leurs 
noms  des  tribus  d’ifracl.  Il  y aura  trois  portes 
au  feptentrion  ; la  porte  de  Ruben  y la  pone 
4e  Juda , & la  porte  de  Levi. 

32.  Vous  mefurerez  de  même  vers  le  côté* 
’4e  l’orient , quatre  mille  cinq  cens  mefures. 
Et  il  y aura  aufft  trois  portes  de  ce  côcé-là  ; 
la  porte  de  Jofeph  > la  porte  de  Benjamin  y 6c 
la  porte  de  Dan. 

33.  Vous  mefurerez  encore  <matre  mille 
cinq  cens'iiicftiies'  ii  rili  iiii  niidii  Fi 
il  y aura  de  même  trois  portes;  la  porte  de  Si- 
meon y la  porte  d'IITachat,  ôc  la  porterie  Za- 
fuilon. 

34.  Vous  mefurerez  enfin  quatre'  mille' 
cinq  cens  mefures  vers  le  côté  au  couchant. 
Et  il  y aura  aufli  trois  portes  ; la  porte  de  Gad, 
1a porte  d’Azer,  6c  la  porte  de  Ncphthali. 

33.  Son  circuit  fera  de  dix-huit  mille  me- 
fures. Et  depuis  ce  jourrià , cette  Ville  s’ap- 
pellera d'un  mm  qui  fignijie*.  Le  Seigneur  eft 
arec  elle. 


19.  Hzc  cft  terra,  qujin 
iniKecii  in  Tortem  cribubug 
Ifrael  : & hx  parüiiones  ea- 
nm  , ait  Dominus  Deui. 

30.  Et  hi  egrefliit  civita-- 
tii  : A plaga  Sepceratrionali  - 
quingemos  & quatuor  milii»- 
mcniürabis. 

31.  Et  portx  cifitatis  ex. 
nominibut  itibuum  Ifrael 
portx  très  i Sepiemtrione  , 
porta  Ruben  una,  ^orta  Ju> 
da  una , poru  Levi  una, 

3 s.  Et  ad  plagara  Oriena 
talent,  quingentos  & quatuor 
millia  : & portx  très , pona 
Jofeph  una,  porta  Benjaraiai 
uaa , porta  Dan  una. 


33.  Et  ad  plagam  MeriJ 
dianam  quingentos  & qua- 
■w»«»  millia  meiieris  ; & poc- 
tx  très , porta  Simeonis  una, . 
porta  Idachat  una,  porta  Za- 
bulon , una. 

34.  Et  ad  phgam  Occi- 
dentalem  , quingemos  & 
quatuor  millia  , & portx 
eorum  très,  porta Gad  una,. 
porta  Alêr  una,  porta  Neph- 
thali  una. 

3ï.  PercircBitum,deccm 
Sc  odo  milita  : St  nomen  ci. 
vitatis  ex  ilia  die,  Domi- 
niH  ibidem. 


El»  de  la  fécondé  Partie  dû  Tome  j^jtatriemei- 
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